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dispositions  nécessaires  afin  de  prévenir  les  éventuels  abus  auxquels  pourraient  se  livrer  des  sites  marchands  tiers,  notamment  en  instaurant  des 
contraintes  techniques  relatives  aux  requêtes  automatisées. 

Nous  vous  demandons  également  de: 

+  Ne  pas  utiliser  les  fichiers  à  des  fins  commerciales  Nous  avons  conçu  le  programme  Google  Recherche  de  Livres  h  l'usage  des  particuliers. 
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Monaieur, 

Porc  aoi  «le  vous  adresser  la  préface  de  ce  Htm.  Vous 

•s  approuvé*  n  :!.•--  |883     '.  («puis,  tos  eneou- 

"ii    n .|f   i  le  poursuivre.  Vous  avez  représenté 
moi  le  lecteur  i  léftl  qae  tout 
quand  il  lït'iii  lûp]uni«ft  ilunl .  I     iréeeiubiod 

er  de  sa  peine.    Dopuic  bien   des  annét       N) 

.•11.1,  i  i::v    i-.-iix   qui.  chez  nous,   s'i  ni    de   manuscrits, 

on  i  leur  premî  r  jage<  Vou  6lw  en  n 

1er  M  laar  guide, car  .  i    u.i\  -r<  umM i|iiu'-s 

de  pal  nrdA$  par  loua 

commo  dos  modèles. 

i*  votre  beau  livre,  Le 

vous  avez  montré  tout  i  :  l'étude  métho- 
dique de  la  fonxmfioa  d'an  fonds  de  manuscrits  pcul  app  rtel 
do  ress  cigneoii  ■  »  *  ■     i    ■  ■  -  ta 

!  -  iiri.K,  \t  -in  passé.  Votre  ■ 

partout  Fécond  pour  la  s  fatl  oettre  plui  w  ui  i  œivrea 

û    les    plus    :  liée    celle-ci 

tonde  a  être  placv 
Vous  t  loire  et  la  r  ri  d'un   fonds 

ni  n  «.i  bien  moins  varié  que  la  plupart  de 

rende  collection  nationale.  Il  ne  saurait 
imparaison  pour  le  aombredi 

-  Colberl  I  a  un 

ou  raleui  de  choix  qui  lui  méritent 

fe  Ion  droit  l'estime  des  ânidits.  Formé  par  un  grand  btuntf- 

ien  lu  xvr«  sii  les  «1  'I  ris  d  i  bibliothèques de 
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<rcdéCCV;r»;r-     il  ..ilr.-,    ;,u  VQ0  dc$  étude*  C\M* 

siques,  us  lepuia  longtemps  deviné.  Notre  dépouille- 

n  juger  exactement  ;  il  apportera  i  n  m 
détails  nouveaux  sur  le*  bibliophiles  du  xv4  et  du 
xyi' s  i  lera  l'exislenoc  «l'ancicnncs  collections    li- 

persfr**  el   servit*  à  complète!  l'histoire  de  celles  qui  sont 

F i.t  plupart    les  rolumee  do  Fulvio  Onsiui  appartienu 
rous  le  savez,  à  ta  Bîbliotbbqui   Vatieane,  N".i-.  dons 

\>-  partie  des  cataloguer  de  cet  Impoi 
dépôt,  al  il  faudra bioi  \m  la  publication» 

-t-  sous  le«  auspices  de  s.  s.  Léon  Mil.  soil  parvenue 
.ï  L.'i  région  di  la  BîbliûthèqYM  que  j  ai  de  préférence  élndiée. 

tendant,  le  travail  nue  Je  rouu  présente  sen  ira  •* ,v: 
gni  i  les  savante  ave  *  |'u*tiîiiûu  itir  une  intéressante  portion  ne 
i  Vatican.  D  contient,  en  effet,  une  sorte  de  rata- 

.iliivçr  t\r  plu*  <!••  qii.'iln    *  .  ■  r  »  i  -   VottlfllOS,  .1.  \\     béai  '    '";■ 

comptent  plusieurs  manusc  lupaii  n*ont  jamais 

(écrits.    -  Voici  comment  on  pou  ervii   ■  1 1 1  livre 

a  titre  d'inventaire  dre  :  on  remontrera,  pp.  îiir»  ^«iri-> 

dee  tables  de  eoncordanoe  su  ■■■  les  d  actuels  de  la 

ceux  de  l'Inventaire  d*Or*ini  ortanl 

.m  t  ■  .  :  i-  de  Ml  Inventaire,  publié  pp.  333  r*qq.,  on 
trouvera  au  no  tptiom  du  m  muscrit,  soil  U 

vol  au  ['^sage  du  livre  ot  ici  i:  s  été  saceminé.  —  Loa 

renseignements  qui  tonl  le*  plus  atiles  aux  iravaiUeurs  iui  le 

volomes  figurent  dans  e.?  travail. 
J'aurais  pu  adopter  uns  Forme  plus   ■  iiocue 

proprement  dit  ;  mais  je  tenais  s  ne  pas  empiéter  sur  la  publi- 
cation do*  râlai*':  U  de  la  VaticaiW,  qili  ml  pour- 
suivie avec  I  uni  de  sftle  si  de  lefonco  pai  las  ûradils  ron 

atoui  le  S.  '    i  ■  cardinal  Pltra    fal  porté  surtout 
nu   .•  •    i  testions  do  provenant 
ne  peuvent  être  étudiées  avec  le  détail  i  ire  par  les 

rédacteurs  'lus  grands  catalogua*,  et  j'ose  ospôrer  quo  me* 
>ns,  dans  ce  domaine,  ne  seront  pas  pour   soi 

■tilil 

M.  I  ■  côfl   il  de  Ko&si,  qui  aune  si  liante  part  :  obli 
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cation,  a  bien  voulu  en  jus  Jorsqu  il  lé  h  plu- 

n  ..n\  [«■  lo  dépoui  I'  menl  du  fom 
et  qu'il  m'a  Feil  »ncoi  ce  travail 

p  kistorii  -  catalogues  il»    là  Bihliothl 

'  laal  du  iDftrqnm 

Mi\rill:ini  ■•■  Il  I    vil.  BMïlll    1rs 

ions  dû  la  Ri  pi  dfl  >r*ini 

V  cal  m  i  anti  b  dépari  ■  Denses  «  o  II    lioni  pontr 

fi  cal  o*  où  j'ai  «lu  pousser  moa  iuvesli( 

des  incunables  al  des  livrée  i  lotéspar 

la,  nuelqne  cbo*e  d'anale 

ahaolumenl  ignon  i  Iran- 

îcationa.  Li  -  o  i  rai  las 

manu  :  rifié  bien  Ji  I  foïa  la   fttoat  intégra*  ae* 

I  im  douta,  -n  t  visi  i    .:  ces  lîvi 

Je  el  trop  inperfieiello  ;  mais  je  crois  p 

idiquor  le  méi  ite  d'avoir  la  pro- 

.  iblic  de  ci  oui     route  dos  roc  h  i 

est  duo  à  l'administration  de  la  Vaticane,  qui  ne  m  o 
â  aucune  fflcilii*'*  <!<■  taras  I    de    88! 
cic  particulièrement  MgrCScooIini,  pri  i  Bibl  othèquo, 

qui  compr--  i     '-.m!  ■  L'érudition  i 

ible. 
tomble  do  recherchée  a  été  <ii<  rtoal  su  poini 

dO  vue  liildi.  --:'  i|  I  U]\u>  '  j< 

ntiSeï  un  mac  lonnei  nir  une  bibliothèque  un 

ignames  -  -  *  ■     = 

:   i  .1       pjelqu  <  ■  'i-"-- 1'  nos  -i  sur 

l'humanisme.  I.     ùrudila,  très  nombreos  horsdi  Fnmc<    i  ni 
s'occupent  de  i  non 

irocB.  Iv  liviv  fail  m-  ntion, 
et  dans  les  note*,  d'une  foule  «le  pûTOOnn 
iiu  ut"  ,ï  i  iv      i-  loi  qu    do  •■  dani  fhis 

littéraire    le    o  Rcn 

s*il  m'avait  Mlu  donner  sur  oboenn  d'eu  une  notice, 

i-',  le  volume  aurait  totee  mesure; 

j'ai  j  Li  lecteur  duid  ides  ouvrages  l'ensemble, 

lit  Tîrab  >ochi,  la 
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|l    M     I 
jciirtrtul  à  fournil     I  ■■    |  ■  i$eigfL*lONltS  ÎU<  dits   SOT  las  huma- 

j'httOQUil   '  H    !i  :     I 

aebanl   t  l'histoire  de  la  philologie  J'ai 
brièvement  ion  pouvait  trouver  i 

;  mon 
0  réunir  le  plus  possible  <!<'  f^it*  nou- 

\  dam  i»-  plus  i  •lîtuiiiiiLi.-  possible  «l^  pagai  ■ 

/.■■■  !  rojrardéo 

commo  uq  recueil  de  matériaux  propre»  à  servir  a  l'étude  de 
la  Renaissance.  Ce*  matériaux,  il  est  vrai,  prisîsolénuiw   lOBl 
i  de  médiocre  impoplanco;  o*esl  «1^  la 
i  (tradition,  si  on  j-cnt    :  pT.irhrra 

pCUl  ' 'il- d'avoir  d'-['.ri»si;  un  Imu' travail  el  03  i.'ITorU 

Il    '■:  lîque   ad  ,       .1.    suis  certain, 

tjuo  von  •  <>us  nous 

mu  aile  en  matière  de  bibliogra- 

phil    el  d  In    détail   insignifiant  pou 

leetcui    "  ;  .in  jour  service  ù   tel  autre.  Nous 

n'avouai*  droit  de  riei  car,  suivant  label 

m  ii  isl  •  ,,   il   n'y  rx  rirn  de   01 

dans  !■•  <i  :'. 

Lcplan  -in  livn  t  CU  rinconvêniont  dcdispe^-i-i  -u  plusieurs 

chapitres  I  aiAme  sujet.  Par  exemple, 

mu  chapitre  m.  tous  trouver  •  des  détails  I  tes  sur  la 

■tlKHoedes  lkmlio;  au  chapitre  v.  l'étude  des   manu* 

Drils  -\  ocs  de  la  mlroe  collection  ;  au  chapitre  va,  f 

manuscrits  latins  ;  au  chapita    •■  u,  L'étude  des  mann&erita  on 

.  t1'  u r  cette  bibliothèque  IDustre,  la  plu* 

rtanl  •  de  eellesqui  oi  n  le  Fonds  d'Orsini,  j'ai  pu 

réunir  •';  un  tabli  au  i  ensemble  une  p  résultais 

plusieurs  autres  bibliothèques  qui  pourront 

rous  intéresser,  voua  nsullai  luceesaivamont 

les  ■  tpiti  b 

Il  i'ii  va  ie  pour  le  i.nils  rotatifs  à  chaque 

rriiilil    l'p  -i  iifili-  T/M-.  i  li'ivli  i/.i  :  j.]     1  v'!l  Vf.. sont 

dàcril  &  de  lui    [■   IIS  (au  note),  haI  rapporté 
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un  témoignage  iconographique  ;  p,  223  fia  nota  .  laol 
lées  i.  9 10,  un  opuscule  demeuri  inconnu; 

câlin  ua  bai  du  rnneot 

encorv  des  particularité*  intéressant  le  KntflM  y  ' 

fttre  .1  des 

recherches  de  chacun,  au  a  •  l'Index  des  nom-.,  qui  ser 

in  aux  diverses  partie*  du   volum-      On  a 
faire  cet  Iode\  trop  riche,  en  le  surchargeant  de  renvois  insi- 
gnifiants; îluparuutik    dans  la  plupart  des  cas, 

ir    ce 
adr  k  plus  I  tu  I  m  tour  de*  ser  rtfc  a 

Qn  y  i  rail  entrer  aussi  des  indication  .  ms,  titrée, 

etc.,  qui  aideront  à  identifiât  des  personnages  mentionnés  au 
cours  du  livre  sans  précision  surlisantc. 

Wpj  ûndiccfl  o  mprennenl  h  i  d  >oti  i  pins  impor* 

tantr.  dans  ta  a  nra  do  telle  :  t> 

Lmes  d'Oivini  ou  de  séparai».  Il  n'y 

a  la  qu'une  petite  partie  de*  correspondances qtu  Uiaées 

Vous  remarquerez  san*  douto,  en  effet,  le  rôle  que 

jouent.  *lanr=  tonl  i  en*embl<  de  iivrr,  i  .  ftltrcfl  ori{  baaleedu 

xvi'  siècle.  J'on  ai  dépouillé  plus  d'an  fflittki ,  i  6es  - n 

d'Europe.  Fy  aï  prii  plusieurs  détails  pour  la 

biographie  d'Orsini;  l'hiatoira  lit ions  en  est  même 

exclus! vemeol  Uréi  an  suie  servi  aussi  pour  identifier 

beaucoup  rie  manuscrits  ou  reconnaître  leur  provenance.  Les 

i  bli  chèque*  il  au  .ni  contiennent  i  w 

loonés  partout  avoi   soin;  lr  lecteur 

pûlir.  1 1  i  i-  farili'iiirn!     -oïl    poUI     rompit- 

i    ji  «m    recueillir   les   renseignements  étrangei 
|ue  je  n'ai  pu  mi*  en  osuvi  i 
\  ouillei  lui  i  Brmcttn  r,  Monsieur,  une  remarque  sur 

le  livre  a  été   composé     tprfes  avoir  rroploré 

de   trois   aimt'i"*  d'étude*  il    dfi    Voyages    a    RO    réinm     [us 

Loin  ilrh    manusi  rita  sur   lesquels: 

Mi**  J'aurais  en  hesotn,  i  Hir  rédaction 

!•.  ili  retourne)  en  Italie   >L  de  revoir  les  volumes  les  uns 

v  pour  contrôler  ions  les  détails  il»;  mon  expo- 

ivaiic.ns  qu'un  premier  exarneq  ne. 


XII  LETTRK-PRBFACE 

m'avait  pas  permises.  La  chose  s'est  trouvée  impossible.  Mais 
j'ai  eu  recours,  sur  tous  les  points  essentiels,  au  dévouement 
de  mes  confrères  de  l'École  française  de  Rome,  MM.  Paul 
Fabre,  André  Pératé,  A. -M.  Desrousseaux.  Ces  excellents 
amis  ont  trouvé  le  temps,  au  milieu  d'importants  travaux  per- 
sonnels, de  vérifier  beaucoup  de  mes  notes  et  d'éclaircir  mes 
derniers  doutes.  La  description  de  la  bibliothèque  d'Orsini 
leur  doit  de  se  présenter  à  vous  avec  un  peu  moins  d'inexacti- 
tudes. 

J'ai  fait  de  mon  mieux  pour  fournir  aux  travailleurs  des 
renseignements  sûrs.  J'aurais  voulu  les  apporter  plus  com- 
plets et  ne  rien  laisser  d'inachevé.  Mais,  comme  cet  ouvrage 
s'adresse  à  un  public  varié,  et  qu'il  touche  à  la  fois  aux  études 
grecques,  latines,  provençales  et  italiennes,  il  aurait  fallu  un 
érudit  spécial  pour  traiter  convenablement  chacune  do  ces 
parties.  Il  s  est  donc  trouvé  que,  faute  de  temps  et  souvent  de 
compétence,  j'ai  posé  plus  de  questions  que  je  n'en  ai  réso- 
lues- Je  crois,  du  moins,  avoir  partout  nettement  marqué  ce 
qui  reste  à  faire.  Mes  successeurs  pourront  ainsi  reprendre 
les  sujets  qui  n'ont  été  qu'effleurés  et  leur  donner  les  déve- 
loppements qu'ils  comportent;  je  souhaite,  en  môme  temps, 
qu'ils  rectifient  les  erreurs  que  j'ai  pu  commettre. 

Telles  sont,  Monsieur,  les  observations  qui  me  sont  venues 
à  l'esprit  avant  de  vous  offrir  mon  travail.  Je  serai  heureux 
de  l'avoir  publié,  si  vous  daignez  le  trouver  utile. 

Pari»,  août  1887. 
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.  la  plu*  :  tiC   pi  u! 

tlro  doc  collecUona  privée!  du  n  le  j<?  m'occupe 

nartoat,  lui  i  PulvZo  Ornai,  dni'iiiliTiioriiK'iir  91  du  tribliop 
il  a  pu  Bldeftdre  oo&neltft  d'aboi  idpahn 

le  déten 

rniliou,  p8 

brièvf  telle  gue  Je  i  al  iro 

tin    i  i  tel  ;'  i^nages  de  Bâ 

st  d'auuuu  ploa  u  une  bio^ra- 

pfaSe  i  'i  i  n*stn  .i!i:i- 

■:  ;ore  ùlè  ■  srlle1. 
Puli  uni  :i  le  grande  tbmilie  romeSne  don!  il 
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comme  dansles  attiras  ilhulru  hmiiloa  italienne*  '  Ce  •  icdaol 
Fulvio,  enfant  naturvl.  Ifl  fat  jamais  ivnninu  ofli<  it  par 

les  nions. 
Lo  QOflfl  un.'  n'est  môme  pas  certain.   Les  genéalo- 

i,  gâchant  par  des  n.i^i-s  ;^  qu'A  ôtail  fila 

d'an  Qratal  i  i  la  brODi  ha  de  tfognuio,  commandeur  de  l'ordre 
de  Malte,  lui  donnent  p>ur  père  un  \l.-nii>.il'     «;  nilirsi: 

es!  très  vraisemblable'.  Maori)*]*  Ortiûi,  fila  du  OOndOtUOrO 
Giancorrado,  condottiere  lui-même  et  l'un  de  ceui  ijul  vinrent 
en  1M2  au  Recours  de  Sfc  an  leal  &ui  condition 

mandée».  II  vivait  encore  *D  LW9.  On  no  sait  ri  OT  la  OkèrG  de 
PolviOf  qui  devait  lire  d'humble  naissance.  La  respectueuse 
anVction  dont  elle  fut  entourée  par  son  flls  et  l'excellente  edu- 


.-  -  • 


••:••: 


•  -■.. 


corail  oattox  loneun  *l  irolVtu-.nl   go  up  inl >fi  i  la  SOriOtUAi  Saur  Gioranm 
qui    i  pu  COOflOlttO  Ursini.  In  plupart   n'ont  fuit 

qm  dtlayor  ou  i   lumor  Va  ceux  qui  ont  :.(.  ■  loufeao 

•  rOOt  i'»l**  A  l'occaiion,  Jo  dûi*   rappela  ul  I  trfl  pi 

notai  il  La  p  ooo  d  untrudans  son  beau  mil  mu  •!■  I  i 
■  Ua  /  M    ■'■■  Il  . .  ..  t.  VU,  pp 

260.1  En ces  dernières    moi  ■  publionlionc  utile* pour  oerUÎM 

dctuila  du  sujet;  co  eonl  :  !'"■<         '■   ■■    "  ci  J  i  nofBtf  le., 

[.l,  SonoMni  4  l"** ' .  i*";/:/ J I -  Modéoo.  1879 (Kslrail  Lui  i  manori 

Mpvfoaùmî  iîfforio   oatria   deW   fimitia.   nouv,      rie,  t*1.   IV.  pari.  11); 

SAutft  .    d  h  ume  ifi  h 
il.'  ûiariii  /■ 

P.  de  NoIdac,  i.-.-;  co/ImIimj  •■'  i  uVit'ni 

(Extrait  do*  «foi  foin    >ublj  au  l'Boo 

do  Hoirie,  ano       i\      D'oUlKB  travaux  -:n  préparation  sont  indi  |a6s  au  cours 
du  livre. 
Si  les  sourcefl  i  ont  p-  u  con  uférablen,  Ion  oouroto  mtausorîtai 

soot  en    rcvaucli*  Tort  abon  fl  recueils  manuscrits  qu'un    trouvera 

cité-*  le  plu»  touvent  et  qui  eonli  •ntr-ul  «le»  correspondances  uulo^raphca 
consiif.  i  ol   do  *ca  ami»  «ont  :  A  la  bibliothèque  Vatican 

Vut.  ht.  -4103,  4104.  4100;  à  Ia  bibt,  àabtooion  h  .  \m  Amftrot.  i>.  42S  cf 
u.  4fi9  ■  n  bMu     m  .  tMatfftfanalmt,  10270.  &  l'outrai 

i  tl  ctlirres  oublies  du  xvi*  siècle  m'ont  fourni  de  menti  i 

je  Ici  ai  soigneusement  indiques  dans  l'espoir  d'Ctrc  utile  au  futur  biographe 
1*0     i  m.  Je  me  suis  arrOlo  sur  ■:  ■   i     i       «ru  pOl     ■  <.  .■  ■.ciih-n: 

caractéristique»,  ou  qui  pour  aient  é»  raa  partir*  dn  l'ouvrais   ol 

m'èviler  de  le*  Burcb&i  doui  pramm  ehipii 

iurluut  pour  liul  d'ut  i  DM  lo  lectourdam  lliiat-jire  d'Orsini  et  dans  U  milieu 
•m  il  a  vécu. 

1  L'uuipi'U  I.iIUi,  i'  f.umyfi»"'  V    iini/nr|7/|.i/,M,|,XIV 

2  Ces  dvUil»  nu  ouut  )><is.  OOBUDi  le    ïfoll  LiUj,  pcetôritsun  de  57  ans  a 
la  mon  nww  qui  nvntl  lui-oienje  connu  Oniai,  Imi  Lonali 

m  »u  DOtra 

mï.iui.  Loi  deUih  ror  la  ieuncaso  il'Onitu,  nue  Ca6tjj[lioa)  *  rycuoillîi 
.h-  i.i  boaabo  la  Propanii  Micinrin,  rkjnraa  aa  Mario  bolflal,  l'ont  pa^ 
moto  ■  ■ 


ftOI  -  ITH  ' 


. 

Certaine*  l'.  fo  >t  <to  tendre; 

inquiétudes  de  Fuivio  pour  sa  mère  mal  si 
s>-  Le  1 1  décoi  ifer  ■  i..  E9  .  Q  fui  ttevi  d 
.  atours  de  toul  i  •  Uuu  q  fan  jeun  i  Romain  h  son  rang  pou- 
(ou4  te  i'  util  ■  al  do  Clément  vu  et  d«  Paul  ni.  On  le 
:  tout  oaf&al,  i  ohova    dtl  '  u-sf  et  on  lerecon; 

sait  à  la  suite*  nombreuse  qui  l'accompagnait.  Soudain 
fortune  change  :  une  rupture  survient  entre  l  is   parents,  el 
o  ne  revoit  plus  son  père.  S;i  m-  n  i      induite  à  vivre  de 

ii  snliJt!  Del  fini,  ']ui  istutio  i 

iv.r/.   1105   ii    340       '  •'■  •  -■''    ■■  ■  al   i  M    i 

*  if.   Vu.. 

Etat*  -■  i:i  -.i.ii ■  ■  ii..  ■••  il»  racwf  i'  lAin  qii 

T«ro  *l«  J  ■- 1  ic 
eh«'  ir»  un  •-  quesiB*  I  <li  rurainiiKione 

ng  .j  perd ta        n  «ne  tt  MSrrfa 

bonu  che  V.  3  çrlicna  ictïva  ■  <■  meta  ■  lofa  n  <"  I  û 

D»  -  •*>£. 

■     ..... 
U  R  i.v.  /  rni\  fo  o  (au 

tflÂ  ;  ■  |  |      |   [|  •  m  •  ■       /".',.         ■■   5  ■'>'•■    Lflf/Wû.) 

C*r.  i    l'iilvin,    L.i  pu  muni  ROTI  di 

i  i    !«•    GiU.  «I  î 

I  buonn  to|  cume 

i  et  diranii 
tnchoni    li  in-- •.<■!  Horatio  ci  l'ho  iror&lo  nwt  di  Itttli 

—  Ali"  «  i  bc  fc  un  i  ■  ■  ."'-i  i"i- 

v«n  DOttri  Oencflcinli  *t  Clerici  firc  i'1  queil    loaipi 

le  Tpat-  liiii^lif,  m    rrachor  aha  uo  poluraeru  fin    i    mauca      d  puiure    ira 

dmoUUi  i  ;  urto  iuip&uriu  dit  p 

I  •  c&UM  di 

rro  Dm     D  i  ;  I  ira  i.  lîE   K)  di  oti W  i.v.s. 

roitro,  '' 
Le  a  tu---  .»    riant 

Orvni,  rjal  Rtienna  en  150-  •■Wui 

le  3  DûTimbra  1571 .  i  AUit  r.iir.i  rla  Prrarinra,  d'An  : .-,  otc. 

1     Si 

.     ■  ..nniil   i  lô     <    COU»ia    ."''rnviin    Ho    I 

nlirm  ilioi  ail  !  de  Ml  irbafo  ; 

il*  Uni  .  .  («nus   ir  !  .  po    i 

tl  ■     ilviii  |i;.r!:i'?  ;it( 

1  I  lettre*  «le 

■i     le  i         :  .•  .i  I.     pn  ;  I 

il  ;,.-  pu   Pepil  Lpbfl   i  mér   n    d  Oi  rini,  t  ui   m 

ri  i  i  . 

iv«ur,  comme  le  prouva  CutiLigliotie.  |>. 


4  «puisse  MOûiunif    i  »■ 

ta  riutriii-  '.  Dèa  qua  son  iî  i  i  ii  af  aas,  alla  trf 

quil;-"  ■■  l'iifiin1..-  .:■  i  ai  ralafl  m  i»ar  le  cïia- 

pSiro  )>   SaJnl  i     Q  d    Laleran*.  C'est  alors  qu'n:  ia#  d« 

tu  htisitiqnv,  frappe  de  son  intelligence  précooa  m  dfl 
rcux  caractère,  rïntArassa  â  loi  efl  se  charge  ontièremaal  •!* 
ion  è  Inea 
L'bomnr  al     i-a-i.  {pii  ctovail  sortir  do  pèro  i 

ibréger  pour  Lui  louLoa  toi  dUttculUa  ft  i;>  ew 
éUtlGaatlle  DûlûoL  Jï  ôtall  chanoine  depafr  l*un    li  - 

naonhrai  u-  plus  érudlta  du  dergé  romain'.  Sa  bmQIe  lui  don* 
11,111  mit'  .  ii   une  autorité  que  sa  voleur  p 

aurait  suffi  â  lui  ment <  ;i 

comme  un  Loin  me  modesty  ■'  <■  ■    anli- 

§9,  |m  colleclîoiifianl  volontian  at  en  conm  usanr  Lea  ren- 
M-inriiis  aacora  ii  :oaflUa  par  Gollatti  dans  les  ar- 

chives M]  Latorso,  montrent  i  ^jouissait 

l  •  chapitre  et  le*  missions  de  confiance*  qn  on  lu 
RanUCOlO  Fanii  .* s-*- 1 ■  i j »t-.  -I  i-. -  ilr   LiI-tmij,  l'av.-iit  i-lidisi 

eoa    1888  pour  son    vicaire  aux  app!audisM.jnuii:-.  de    unis. 


I  '"  Kd    ton     ta     -  u  da   !  .    />«■'    tan     I  1 18  m  li  [ u 

au  8  mai  |iriiao  .  ci  II 

il^f^mhn*   la  imwmnco  dv  il  l>  noti    tn 

i.    I.  |  UV«I  ""• 

Cm    [«'tir     I  !    "t.-     J.i     : 

Carlo  0 

I    I     i   ..!■• 

migaafl 

manu  r  .  tua  lama  v*U  i-muh..  .,  ,,tlii.- 

o  rimaso  ipprex  ■  délia  to 

poi  ntiralo  il  paifia  m  \  iurl 

ii  Im  nel  UtUifDoir 
llrita  un     Lim     '  Milan,   1807,1  OUradâ  1566  a 

\ïcn.  V*i .  m      Nou*  rfllfDDvvrocu  JUuîœlo  Orwni 

2.  J#    n'ai  |m    tain 

I   '.  I  oIUD  '  il  ItUC- 

M    -        do         '.»    i      li     li     lad  mania  qur 

Galtrtiiya  ■>       u  pr,  ci  oui  sont  eoaaanréa  a  l. 

If.  8U37,  i>«fiir   II 
i  ,  .,  .  ^  i^g 

document*  I  bro  Ifxiy. 

3.  t. 

I  •  l     ■    '■(.  Vil.  u-    ■  utout  aux  n 

Auywv'"  •  "/••  "i  qoumj,  Lu 

..m,  L  IIJ,  FIullc,  i«.tor  p.  jy^. 


DU.TOU  Ft  COfl  G 

Vliii>  i-cUtr  cli.ir«r  importante  (M  Itrdfl  |Mff  i  hUguer  lf  boi    l  ■  ! 

tail  ;ni   ■■;■.  i-:.:i    Dl      ft  (gai  te  pu- 
blique pour  obtenu- un  successeur  plus  oplti  que  toi  è  ces 

i.i  l,  dlsalt-Q,  trop  occupé  par  ses  iHudas  pont  être 

Aux  colcs  d'un  tel  malin  et  avec  dû  talfl  ND  ni  pies  sou.s   I& 
oom]  ;  i  nij  que  Peepril  de  Futo  io,  nati 
i*i  pi!  10M    poi  '  ■      ■•  ans- 

i  fui  exercée  sur  lui  par  un  prélat,  fort  cel&bre  au  terf  siècle 

Oiforl  ;mj<  iinl'li  i\  ADg6lO  ColOCCÎ,    évè^Ut    d«    Nucrra 

une  homii  Lui  rendre  visite  dans  »nduQui- 

rfnal,  aux  ort\  i  quenteR  des  érudite  du  L  : 

n  i-:i  i.'.;i    ni.!     'i-'n    mu;  rve  le  (dus  grand 
s  d  •  ce  MnanJ  homme,  qui  avait  donné 
.  tudos  df  priTicip; .  iiiMiinj:  i 
■.!■  bouro  Hr:.::.i  n»  II  pour  les  inaerlptlo 

•  : [ailles,  pour  '"!'  ■■'  m til  rappelait  aux 

ttEona  enthousiastes  de   la  Renaismnee,  ttilsUrfra  do  la 

i  niDu-i.v  i.im  i-.iii.  cti  .:i:-  >ji   Melflnl  i  '  de  Colocci  lui 

fournirent  Bea  première  sujets  do  recherches  arrh'  se.  La 

connaissance  des  textes  ne  l'intéressait  i  que  celle  des- 

:  Il  commença  Jeune,  on  paul  La  croira»!  dépouIUei 

lodiquemonl  ta  autour*  anciens  si  à  réunir  celle  nu 

conaldi  ius  [u"il  deyail  plus  tard  mcllJ  lenœuvre. 


|,  Si  i  vmi   i'ni«!t'*.  do  !>••'■"  '  t    iclurui  I    plut  an 

5  en  ■!  .'nu-  irni|.:.  mi   inl«-i  ■*  :  bioliogl  .u-Juqu»; 

,    ■  . 

OÙ         I     KM.  Il  |"- 

ù  rt      roc 

'  cou  qurji"  1 1  i uno,  | 

lima  libi         i  lino.  «  >■■  liog  ■■  ••  il  oan  ioule  S 

-I  iuUyi  fui  purt    •    n-  i  '     i- ■■!' ■■('■■ 
Pape,  i  reuc< 

to.Oi 
u    Uni  I'  i".  A.r!  h-.,  fj    i  :  .  'n/'  i.  i. 

I  >im  dit  qu'i    n .■.«■!■  .  prochaine* 
ment  t.  .  i  mKûi  proi  fru  wmra  I  un  uni  •!<■  i  i  n 

.i    pi  ■■  i , 

un  1 1 1  .i.i  a  •  bi    i1  ■   •  ■  ■'■!  ■  H  lia  rive- 

...  uo     quelle 

une    ■!.  i   avait  i 

■•..■    dlfl    leS 
h       I 


l.i's  l'hnicN    -lursini    firent    BU    u'ivr    uni  In':-  |ffl  Bl 

précisément  le  plu-  ;u 

\m  en  ttie  d<  l'édl 
tion  princeps   de  la   Bibliothèque  d'ApoHodore.  Cette  édition. 

jinrn  •  :i    liu.ii.  .-n    |  !i;«-   j   Ili-ii-"!  -I"  EglO,  de  SpOlètO*. 

Bile  art  dédiée  au  Juriste  Jean  Wétcllua  ;  mata  H  7  a  aussi  une 
1  ii..-  ;i  OrsinSi  datée  do  Home  le  27  juillet  V8B8. 
Toul c-:ijn--i.!i;ii:i  k   Idée  bm  la  personne  'l'Âpoiiodor    le  titre 
et  la  division  de  son  ouvrage,  6gtc  elle  défi  dodu  01  donm 

;       ;:    :  m:  M t-f :l  dfl    s;ivnir  dailS    «|'i"1   m  |] 

Oraini  et  quels  étaienl  alors  laa  Bavante  'iu'îi  fréquentait.  Les 
:  nui  ipaus  •  laii  ni  Gulielmo  Sirloto  *'i  Daaitfo  z.inoin,  •  roi- 
publioae  litterariae  sidora  talgentfaslma  ►  .  Zanchl  éiait  chanoine 
régulier  de  Lateran,  poèfc  distingué  el  forl  occupé,  corn  me  bous 
li-  verrona,  de  les!  .    1  mourut  <■  1  IBB61  Sirlelo  prélu- 

dait par  de  laborieuses  ire  brillant©  qull  devait 

parcourir  et  qui  .  n  ill  faire  de  lui  un  cardinal  "i  nù  ïnbliothé- 
ca  ra  de  1 1  gliae  romaine  Giovanni  Ceeari  [Janiu  Ca**arft»)eat 
nommé  après  eus  Scipiona  TdtU,  rin.iinir  ni  lir  :r.ir  i>r\ini 
et  Egio,  avall  rédigi  un  commentaire  ron  &p6Uodoroa;  enfin 
'lrii\  émdltfi  '.  inifiL'  i-  ;i  Ri  COQ,  Vivtnno  Hrunori  (CoWflfl/fcHiii] 
atGJordanoi  îlordanl  d  l  ri  in .  oompl  Itaienl  la  petit  cercle  et  pa« 
rataient  avoir  été  des  anif  a  particuliers  d'Ûnrtnl;  nous  ne  leare- 
.  uns  pas  plus  lard  dans  sa  correspondance.  Antonio  ' 
de  Nanti  ue<  Gabriel  Paorno(  «ic  Crémone»  Lotinn  Lnltni, 
do  Viicri-r.  aie.,  ont  ité  1  éi  ■>•  ■  «••  tta  4pi  c  le  Joui 

il  *. 


J.  V.  un  m  i\  <  I  '!•■  lui  'Mil.-  n  Vat.  :/«-  1  :iî 

AU  nknsU  ynwm,  tt&fiotAca  Bawdfofc 

tr      Home*   innetl,  ïnt    ùtadii Pont. Maâ   axNsartê 

rfi  Cbrapo  Tintât,  1V1Y  La  pi 1  diîdsïn  I  ii  louange  N  w  L6ta 

iu   Dûds  Boiflrid,  Pi  lefothm  ■  ei  w"sf  1  '   P 
181  i  181. 

C*  il,  1)11  ponaali  trop  llbivmrat,  nol  un©  fin  mtdh*ar»iJ  W»  mu 

icbli  VII,  V  i'.m    p    I-" ti ,)  I1.1M-  un  h\ n- 

;     |        lU  ■  i    !  ' 

n>  1  ■  il  .  m:  i  D-.  riti  Inèd 

pclil   ntta  Mni  iuxd  mdfl  Dupuy,  rlont 

-  pour  I  imprim-T.  n  f  on  fi,  dtt  IteU, 
copfc  -.  partout. 

I    I  m   ,',-',. .m       .F..  n'ai  pns  la  pr-  :  ■  il  i-  r.  dfl  retrouv  I  tOUI 

k  c*U*  *p-  'n.    La  <locum<-<  |    Dapa  in 

.   OOp  d    Ul  la  .i'Ur«   île    L.-.lin    û   li"  m 

«.'runi,  Kir.mufi  «t  AMc:u<>  V:iç<d.  | 


VrUfta,  1067,  p.  I7B.J 


1       '.  <pM...,  U  11, 


PREMIÈRES  tlVbtt    l- 


; 


il  cettalmmonl  m  nèuc  lemp  itlacbn  i  ao  pu 

blicaiion  d'ordre  D  i  n  *   Cl  i  toq  b  iai  i  collaboré, 

I  i.  ;;i'  ns  virgiliens  de  Lelio  Cepllu  n  I  l'ail--  1 

pur  on  compatriote  de  l'auteur,  Possevino.  et  à  la  Un  on 
'ii-  note  Intitulée  :  /  r  ukfitu  tft  tfnu&  tectori*.  BSo 
voici  la  aubtdance  :  Le  Jeune  Antonio  F'ossovino  faisail  imprimer 
les  centona  tirés  do  Virgile  por  Lolio  Capilupî;  Lch'o,  très  bien- 
veillant envers  loua  les  gens  d'étude,  en  avait  confié  un  certain 
nombreà  Oninipour  i.  >  montrori  qui  il  lejw 

C^luî-ci  1rs  ri.|,:i,  ii:tii|i  i-  .•    Ui-i:r-lrllo  Eei<»  ;  r;-i(    fa:!  ai 

■Mie  laudalif.  '  .-m.  I  a  Captlopl  qui  compose  en 

une  boom  et  domlo  un  bouton  oonton  ••>  le  louant 

FuKifi  <Iil  avoir  donné  volontiers  le  distique  et  te  centon 
à  son  htm  Possevlno,  pour  remplir  la  demlêro  page  de  son  re- 
i  i •  i ■  1 1 1 -  aider  en  même  temps  à  l'immortalité  des  doux 
Unis-  Cecenton  est  le  onticn  •  .  :  iilion  qu'il  termine  e$t  une 
rareté  bibliographique,  et  je  ne  crois  pas  qu'on  en  ait 
signalé  la  dédicace  adressée  par  PoftdviOO  I  DOlN  compatriote, 
J<  Bchlra  du  BeUay,  alors è  Ramg  '. 

:  bénéficier  do  SainUein-dt-LftteMû  et  allait 
moine.  La  dalodo  Cftcaconlcat«  importante  dons 


1.  .i  a  rtnacigu*a«  nia  da  la  réimpre    ton   b     -entons  de  Lelio 

Caofltxpi  r.uiM  beaucoup  pim urd  par  i  n  ("t- 

. .,  /..  nsi,  ïulii    '  ai  mis  i  ei  I   Wi  n  ■.  10W. 

m   pai  Poasw  mi,  ei 
Bruost,  m  rfAn»  Gnifsco.   Capondant  1  II 
I  du  rtoueil  d«  CuUffllona  iMPDura  on  nu  1 1  titi  ■   ■>   Uni  dn 

»  opuscule:  Laelii  t'aptlui  .  ."  rw.  iup.- 

nlon  XI  sont  è  U  p.   l'",  Il  note 
ni,  a  ta  p.  1U1.  La  publication  d»<  lu  piaqucit»  pruuii  '■<   no  peut  étro 

.  urs  ;   i    ..  .  t  \tv*  probablement  otttU  annéu-lfl 

rlU  B«'(.  I-,  i>|  icvinl   i-u  rr..nr.\        Vu  11 

ir  ki  peu  connu  I  Rom 

.i  m  pasiuge  d«  la  loacAimo 

\„t..,,i,t>  Pom  i  nu*    \1nntuunua  K-  p.  if ...  Tu  tnta  II  u  nj  .t 
\4ilitu    ai  .'m  nbiis  htUrorum  studiis  oroatistiaiut.  : 

lit  •  un  Dl  illum  quidem  virum  do  faeto 

:  jod  cam  îtlius  ingénie,  tum 

tuv  a  ot  iimmo  nd  ftudîn  propouso  tnbuitur...  ijuibu;   mtiohibus 

buuc  librum  ail  lo  uiitlciv,  quod  scirorn  apud  ncmiiioro  in 

■  aul  honoslioro  ■  <■..,   »    [p.   156  do  la  rAinprtNÎon  dl 

l&OQv  i>tio  dcdianoL'  i  >unu    iu  bi   fr&pbuelil  tilteur  de  Du  Bal- 

■  .  i  86*67); 

:  i  le    u\v<:l 

Cf.  ItaS.     i    Giov   M&tteo  Twriitn,  i-rilir.-ii.in  i.'-in:(  ■«  Jean  l»i>r*t  (l.  II. 
is,  1577,  p.  308). 


9  «QCTSSE    WonRiPHIçtm 

l'St    ÏÎXrc    ;>;n  .    :in    ii    fltHVtllhr*    ! 

mail  d&nek  ch&pilrnenfaTeard'Ocofri  Pau 
pour  demander  DQ6  rémunération  des  trareux  hi  i  que 

coiui-ci  avait  exécutés  ans  archivée'  0  rempUseailen  196) 

ItallV.  l'.'cst  |   I  Mrllitii    Si     <      I    ::unil.i' 

qu'il  di  partie  du  premier  i  «pitre  de  Rome,  h  cette 

situation  ;<■.  m  :';■'.■. i:iIil'-    le  donner  m  icuft  savant  unaindfr 
pandance  assez  grande  pour  lui  pennelleode  oorUiauorà  : 

u   le  J  Janvier  iV&  n  avait  auacio  de  pripa- 
une  protection  pré  eu  le  faisan!  entrer  au 

eervieadi  iFwûoic   Do  moins   mcienne  noblesse  que  lee  Déifiai, 
|i  -  i  arru'-H»,  au  milioii  iiu  \  aient  cependant   miuii\ 

an  m  '  ■        i    faire  !;i  fortuite  d'un  Jeune  homme.  L'élévation 
rapïdi  ramille,  surtout  à  parlii  lur&goede  Paulin, 

,.i  i  i  •  ii   i.i  pins  puiseante  de  Rome  •.  I  L'une  dea  i  lua  Importante 
■  i  ■  I .  ■  i  o  1 1  puit  a  Panne!  et  deux  grandi  oardfl 

M-iir. .  \i  «eaodro  et  II  représentaient  le  nom  a  Rome 

incoropan  île  De  B  û  i  mil  ôl  •  dans  rtoUmil 
Paul  ni:  il  avajl  les  cardinaux  des  relations 

étroites.  i-orsqu*apre8  la  d  i  an  Forum  due  frngm  al 

aatei  consals  rea,  Ueasandrc  Parnèad  Leafitplaoef  k  ■■■• 
lu  palalfl  des  Conservateurs  au  Capltole,  ta  confiance  do 
uil,  nori   eq         (gue   u  compétence  archéologique,  déaî 

.  <>!i  8'CXpliqUi     ;  i     i 

-u  »nl  -in"  i-;    I   inn'S"    unnil  ru«;u    ;.:■-.•;•■        ■■  ■  >; 

Ûrsini,  dôa  que  le  i  leur  proposa  de  io   p  i  leur 


l.  Celte  i        m  uelquee  doiilc*  ooa  pu  Un   poux lajeunei 

oui   o    q  ■  ■■   lu    ■'■  i'w  unie  il    ;•   "',. .         \'i  SI 

i'  ■;il,i.|i|1- 

Ûeuli  net»         wu     <■  ■     :      i  liucn  ta  >,v-- 

■  •  itiU  qu'il     '.m  i   on   i 

I   .  .,   .'   i;    m    il  -[:..•  I  i   dci 

!       ;  •■.  ■    if  m-  ii    de  ii.nlHh  m  ni  ont  pu 

|f U  Cl »i I      fi      I  ■   :      Rlll  r.u.'lil    i    i 

•    l..i  .'»!  au 

i  ...  .  ,.i  .i  ûriini  I.-    '<• 

S.   Uum  >ii  chai  oina  Loi  mi  •  Nueu  a,  «lu  :ï  août   1506  . 
fotationi  peudtmi  une 

M  uidati,  /.  c,  <'.  '  »  (  -,  i.  I, 

il    ■ 
i  Latftraa. 


Muon  obb  un  ramas  0 

wrrlcc  Oi  Lait  rallleun  bit  remarquer  pa»  isequalHtie 

I  ..  ne  m  eoni  Laton ;  q  t'  le  coût  du 

cardinal  Sa  ni* Angola  %<  •■■-a  .i  nai  qu'on  ftppehrfl  génuralemenl 

Ranuc  ■•■  i»"  ir  le  :  ■  i  p  ; 

i  de- 
puis quelque   temps  altaclië  à  la  maison  et  en  relation  aver  les 
liersj   pulsqua,   dèe    1587,   noue   te   trouvons   en   coraa- 
vr  avec  l'un  «li.-s  plus  LUtutree,  ànnibal  Cero;  i  h  - 

■  h:IK-:;:il  Kl  U"  ni  ..il  -  •  il", ni.  ]>c:nl;i:; 
:iCe  de    It     :  l>:i-:<\     li-S  I;  tlVUOX 

e  année,  Orslnî  accompagne  ■■*  Parmi» 
I  pour  lui  le  voyage  de  Parme  è  Routa 

fui  de  Home  à  Parme  :  il  avait  vie  chargé  d'une  n 
tato  eujin'-s rir  l'.-iui  i\ ci  n. n  i..»r;in.'i.  M. "..mi  -i;]  papa' 

l:i    |i  ;nv    quq  10    3.-1:1;  ■   ■    .1    eh. ■*   li  > 

I  :t-;i.-  -.<      i    .;.  |     :i  i.mrr  |Jûn1   11  i  ■  I  r  1  i  t  înmiinv 

c>n*iiii  fut  spécialement  attecht  ta  cardinal  Ranuecîo,  eo  qua- 

k  bibltoihi  1   ;!■  .  rail  en      de  •■  f  aire*  il  ï'ae- 

ilm::i.i  1   i.  daoe  sa  râgldenca da Caprenlca-di-SuUI,  à  peu 

eGaprarola,  où  était  le  card  nal  Aleasandra  *  Dans 


1.  '  ûî. 

■  Ictlir  1  i  de 
Ira  /vk,  Uudiùt  <t  t  curmn.  ïrm.  Caro,  publ  •  ■  ..  K*arnonia 

lrn«faP   1872,  Lr  m  1  m    II  H   M    i  105  1  m 

».  1, .     -  -,  .        .    .  ....  .t.'jn 

.1-,   (.iillr   1)1  .     1  i  ■  1 .. .1  Jon  bu  llVU 

11.  Cai  ... 

\l  il.    if    (II0O8,     I  iiH't:i)H'i  '.1  Ici  ci  : 

1.   'M  ciitnm     I.  CAimsr.riit   anvai  dtttard    item    FBnwif, 

■1     ■   .    L  du  1 ■  IBSî, 

e   r.  inn  I  laaail   d  u  1    iraj  ■  ... 

■  pape  lui  "i  m;  tindre   par  rolîio  0 

1  ■   ,■:•■.  1.  iul  [Toi    blOfc.  ,  4109,  t    '■'   i 

rie  la  coi 


I  1 

la  Sia  mo  1  ram  atcoB  a 

1    •  ■  '       in!       I      '    '  '■'  A  \    ':n'    1    ..       ■  :    ci.,./  |tn 

•iic   .i  •  .  '  et  par  um  du  f ,  9 qu'Alai 

BtUodait  •  iwiiu   la  1 ■:-•  &  u  mai      1 

in'iil  iHro  V.  Comnn- 
<n 

;iorno  che  poli  m  al  l'onio  « 

■ 
boca  ttradi  «:-.■.   :  - 1  ■ 


10  IfQOIHl    HOORAraïQOI 

un  long  séjour  qur  la  cardinal  Ramicdi  (M  .1  Itologm*  en 

filait  également  arec  lui  atnefqoe  Lattao  Latlnl  et  plu- 
sieurs autres  lettres  '.  Ga  voyage,  resfc    Inaperçu  dam  la  vio 
d'OralnJ,  a  i-\. •!•.'«'•  niif  grande  Influeaoe  lur  la  «île  de  sa  rar- 
i*il  in  .(  proooréea.  Après avoir fail  i  FUh 
:  in  Bibliothèque  Laorentien 

il  alla  saluer  Ptero  Yettori  a  la  campagne;  il  lui  avait  déjà 
rendu  quelques  services  d'érudition  ei  acheva  de  lier  avec  le 
grand  Florentin  cette  atmiu' <lnnt  nous  reparlerons  bientôt.  A 
Bologne,  il  fil  la  connaissance  du  génois  Gionvinccnzo  Pi- 
nclli,  alors  établi  û  Padoue,  que  nous  reti  UTCrom  lu  -■ »Jfl 
.-..iu-  rvnconlro  heurOUSO,  il  QUI  à  «e  plai:i<!r<  'lo  HnUvjur  ili.nl 
li'  rlîmal  1  ■  ■  lui  n  uivenuil  pas  «*t  lu  rendit  longtemps  malade*. 


oMA**  u  FulviocL  parnit  avoir  ùlo  tris  lie  uvvclui.  (Cf.  Vaf.,  4105,  ff.  7  .'.  |  ! . 
resda  1557  cl  1550.) 

!.  sur  le  voyage  de  Bologne,  cf.  le*  lettres  do  Bagalto.  citées  plus  bai, 
celles  de  Guido  Lolg.  (Va*.  4105.  ff.  207,  MO.  258),  la  lettre  \  III  ■  ■ 
Manucc   dans   le  recueil  ci-dessus,    cl  Domcnico   Majcri   (Viïrt   Lut.)  dons 
Infini  L'itinii    Viterbiewis  tvistolac,  conketurac,  et  obs.   X.   II,  Vilorbo, 
1667,  pp.  3.  4. 

S.  Sur  la  rîsits  '  li  Laurenlienne,  r.f.  lettre  do  Vottori  du  16  Eftaiï  1666 
(V-if.  Ou.-ur  1.  -ï  ttuifefl  ipi'y  fit  Orami,  «f.  son  lirrt  Camk     U 

tW.  jVmm.,  p,  35B< 

3.  Voici  deux  extraits  de  lettres  écrite*  ''  RoOM  par  OlUvio  Biçalto 
pendant  le  voyage  de  Bologne;  comme  rlles  peignent  assez  bien  la  carac- 
tère do  leur  auteur,  un  des  personnage*  lr*  plus  înlcrcssanLs  ei  les  moins 

connus  de  notro  milieu,  on  les  trouvera pcut-4tré  u»f<  plaisir; Ho  hauto 

proi  'i-iocçre  che  l'aria  novo  di  cosli  non  liabbia  folio  novili  alcunn.  ne  nelia 

Eurson.'      \  ■■ .  •  M*"".  DedolaeompacDÏssua  e  mtssimfl  di  Toi  ahri  s*1  a 
la  Iratiaoloû  uella  nobil  ci  tu  verso  i  fereatisf?!  •  naseiaM  pari  ras- 

in,  îinii  un  1  slajo   punlo  no»o;  snii  un  Btrsbtrt  pafuta  finir.i  mlurn  sua; 

r  |iorlu  mv  prtUlca  non  mi  acUta.  cas  doii  couobtî  <  n  i  [rfofi  nlû  i  ■  maggioâ 

i  la  çdi     i    ci    ■'  ;    fols  Bo  Sfnsst .  <  tso  tempes  dalt       ;    in    ■  cha  c 

m  'in .  di  qosJcbe  alho  passa  easai  il  pare  :  to  dadlasotl, 

cosi  coicito  air  in-  iQln  e        i  ta        in  ■        -    dubilopuolo 

.-trc  S,fcl  non  reaèano  a  loro  pan1  par  focacoii    proverbe  romain 
Messer  Carlo  Sigune  è  conm  una  buona  ÀtiNca  b  paito  isos  leiDpn  buans 
opéra   coms  tfuem  partariva  di  aaatiaui  pestiferi  snîmaliï   non  ili  mexio 

;iulo  imro  nbbucanni  cou  S.  S'*  priinn  oha  |tflrlori:n*.  OierODet  cMl> 
m  un   ::  ma  parto.  srera  psr  emendark)  inanii  nsisai    Ha  ueltberato 

pi-:  quai  et    h     ■ ,  non  laeclar  parlîeella  akom  d«l  [mpei  o  Romano,  eba 
h'mi  as  isecâa  anaTomia,  <■   a  alla  In  publics  «Mita.  Data   i 
toielr  tradiitin  i!..  qvsUo.   H>a  tultadlala  oa  ci  posao  rrear  In 

nirnte    <h    IniJilnr   il    ffiodtclo  dl    ir.rlunnri  in  :..nin  «I  viiin  et  nbondantia  di 

i  araea.  Neoract  cha  alenn    nol  o   havando btruto  bon  bano 

-i  ouri  nolld  as  bafeÙa  molli  •  m*  latfna.  .  Para 

lu  lirm    COU     Baanr    Paulo    fManulio]  e   con    ;  tutdo    [LolgiJ    .     ■ 

(Rome,  ji\  mal  I56B    roi    ItOO,  t.  î3),  —  «  lo  sapera  moka  bans  oha 
forts  e  îVijim  i   i  .mi  di  sostl  sru     puooa  aaùsratUtî   * 

|   V     ^      Bhfl    lOOOalflSal    U»J»   v.,;i.,  :n|  mm  ,irnm>  iniï»,  i*  di 


uTirlii',  la  loctôuj  était  trêa  intelligente  <ki  trèa  ftla  Bbli  cl 

ilus  itf  plaisir  à  Anéqui  rloSIgonlo*.  \ 

quelques  mata  de  séji  or,  la  petite  eour  partit  pour  Parme,  ou 

:  put  connaître  le  vieux  lexicographe  M  uio  KizoBo  qu'il 

leaucoup*.  Mate  une  douleur  ic  oit  notre 

crudit;  son  protecteur,  le  cardinal  S.  Angelo  y  mourait  le  20 

l.'iu.. 

Ofstol  était  alors  mité  dani  nniimltf  de  la  hmfile  Fera 
n  fiorresp    'Mil  ivee  Gfullfl  d'ÀcquaYWa,  femme  »Ji*  Bertoldo 
Parnèse,  si  [gai  u  di  Latere  '.  lie  cardinal  .Me.ss.iiMh-  ■  ne  désirait 
passe  séparer  d'Orelnl  dont  il  éveil  d^Ji  utilise  pourIid-m<  me 

vouement;  il  voulu!  hériter  de  lui  comme  des  autres  biens 
al  lui  conserva  ses  fonctions   il»»  bibliothécaire. 
Sous  oe  litre  •,  i    rin  étail  chargé  nen    seulement  dwmaniu- 
erita  t-t  de    imprinn  - .  m  d  ia  n  li  naît  --  et  dta  objets 

i'artj  qui  oliafool  formork  noyau  dee  admirables  aolloetiona  en 
tout  genre  auxquelles  rosie  attacha   La  nom  des  Farnèse.  Les 

reportantes  de  leara  acquisitions  remontent  précisément  au 
temps  d'Àlessandro  Parn&ae  al  de  PnMo  Orsini.  Les  letlrea  de 

ci  conservées  aux  archives  de  Parme  nous  permettent  de 

ivcic  i|uel  /.r\>\  quel  il ''siatérwsement  et  quelle ini< 
il  s'occupait  fie  loul  vt>  qui   lui  semblait  digne  de  son  maître. 


forma  habiUtiono  ineotostn  eiUA,  p  mi  fti  crôdnto.cli*  |4DAQ 
iuto  eosli  non  urobbo  bon  vivo  eb'à  *  anno,  di  I 
imo  jli  iltrî  homini  mbiotto  alla  vnrieta  dol  raondo...  S'io  fusai  errto 
Ob*aeeetU«la  il  parer  mio,  io  direi  ch'io  tutti  di  parère  cbt>  V.  S.  ritornatti 
01    no!»  aria  eu  a  saliva,  cho  quejlo  curebbe  il  voro  modo  c  pretto  da 
i  data    ndoiposiliono   sua;   ma  non   mi  bas  la    l'animo  porcho  non 
i  o  la  i  rego  ohe  par  peJao  |  n  b  n  i  poster!  (aocw> 
■!■    .ri    ;  .    .     uinriiii  nn|  oni      i  Li  bu  i  '      pL  1666;  \  ta 

î  C(   Car  Mm  I  ViriiVi.    ■  '      ïTtfa,  t.  VI,  Milan,  1737    ool.  IW 

juin  1666).  A  I1  .  savanl»  romain»  !i:  .  uasanec  J'UI»S*« 

Drsini  fui  i  n  portée  l  PtrsM  par  Lodovioo 

i     ;  il  lui  expi  mait  ion  àènr  d'entrer  en  relation*.  Nous  le  savons  par 
la  réponse  d'  ;  Foi,  4106,/.  I?.) 

Yût*   ilOt,  f.  HO&,   f.    j;.t,  billets  de  15G7  signes:  Juti* 

Ua, 
l  I  .  r, .  ofrm  .  1"  di  c.  I66G  .  Fat.  4105,  f.  88! 

on  GOQful 

■  i  rfli  ua  curie  ix  lmi1£  d  i  tt*  ia  nrti 

rno  il/.  I)  I  e»l  ou  Vatican,  L'rti. 

M    Enco  Pjccolomiai  dsa*  l'.-v  ■  ■  A/* 
SIX  ii»74i,  dan»  une  note  \  son  i.  I&  hil>]iuthi'T|u<!  «les 

Médias. 
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l.t  -  I  oiit.'iues  du  Campode  Plori,  K'S  échoppes  du  ÛbeKo,  !<•* 

3  ojjrcs  dêecs  alimentaient  alors  comme  aujourd'hui  le 

marri;  itée  romaines,  ouand  Ûreini     rence  ti.;.ii  un 

rivée,  un  tableau  de  valeur,  tien 
;i  pari  au  cardinal,  lui  donnai!  son  avis  but  le  prix  511*00 
■  ;i  r-  «il,-,  .1  proposer;  il  !•■ 

tenait  ou  coût:  ■  imp^ttUoni  d'amatoun  pii  surgissaient. 

çj  «Hâtent  rares  devant  la  bourse  rçjak  des  l'ornêse; 
mail  la  pi  iûl,  l'expérience  tï'Oralni  étalent  de 

précieux  ;iiim1:.i  rea  .'»  la  richesse.  I  o  jour,  il  signalait  un  t ji - 
:  I    ti  L-ione,  cbc2  le  cardinal  Lomelhno  :    •  Plusjofe 

pratique,  écrivait-  I  plaît;  ii  :<  assez  de  valeur  pour 

a  lUustrl  igneurie    »  Une  autre  fois,  e*é- 

tatenl  deux  belles  cornaline*  antiques  d'uni   ivail  achevé,  qui 
linal  GiovaaûJ  Salvinli.  m  bien  un   i:i.i;_inli  |Mi' 
camée  qu'on  marchand  flamand  apportait!  Rome;  Orsiniju- 
gi  ail  qu'épris  la  Taaa  Ftirnese,  H  n'avali  H  mi  vu  do  plue  beau 
qus  ce  camé»  ,  qu'on  aattn  s  I  ■  ■■  iq  cents  éens  il  envoyait  le  mar- 
chand ;i  Caprarola,  pour  qu'Alaaaandre  pal  admirer  Lul~in£me 
ce  ••!!■  '    I  GSV  FO  el  ^;l  <i<VMcr  après  l'avoir  vu  '. 
Non  content  do  diriger   les  admis  du  cardinal,  il  lui  faisait 
:  qu'il  avait  acquises  pour  son  comrile  i-t  qui  figu 
dans  s.i  propre  collection.  C'est  ainsi  qu'il  offrit  à  son 
maître  h  te  médaille  d'Agi      i  te  qu'un  ami  lui  avait  donn 
denx   beaux  jappes  graves  t<    foisanl  pi  adant  cl  représentant. 
l*un  I.-  ;  uii  |  .-  îr:tj;i:i,  I  .intrc  îi*  '  ir.in-J  CirqUOj  CSlui-d  venait  de 

Meffef)  i'"iuUi;i  dea  Salviatt,  qui  l'avalent  eu  de  Jean  l 

On  peut  3tUppus>*r  (MU!    il(?  ra'lt-.'itix    i'l;iii*nl     I.in'i'iiicnl 

du  •!■'!!  ii;mv  n'était  point  eu  reste. 

Pulvic  I  des  services  do  toute  espèce  :   tantôt  il 

pmcurait  i  ■  devis  lu  tomheau  du  cardfc  uccio  i  Saint 

Jean-de-Lelrao,  tantôt  il  a'entnndaîi  avei  dea  menuisiers  pour 

leur  faire  faire  un     \binfi  que  désirait  Alessandrc  '.  Celui-ci 

IVmpliivaii    surli.ut   dans    la    direction   dCS  lrav;nrc    d*Wl  qu'il 

:-,  u  Home  d'abord,  au  palais  presque  acti    d  per 


ii.  ont  p.  A.  Rea  ■ 

■  .■ .  r . .  curieux  p< 

i      .  ù   38    ktlrti  xn,  X\ 

l'*hM  Puoa 
:■      p.  W»30  (lettm  XIII,  XVII), 


m-iw   I  M- 

ire,  pola  déni  ta  »  uni  -irola,  que 

:gnole,  aux  environs  de    ViCerbc    On  Don 
Oreim  pour  te  choix  deB  artistes.  C'est  lu 

rfo  pour  continuer  les  trawmx  do  Vtgnole  auiel    bien  I 
Caprarola  qu'à  Sainl-Pkrn-  '.  Dana  hdéoorati  Ffcr- 

nèse,  Orsini  joua  un  ml'-  <•  •  i  l - i  :  sujet!  k 

Thddoo  Zuocari  d  lui  todiçueSI  o  manière  de  les  diapoeor*.  À 
la   Reeelennee,  la  direction  des  peintres   étaii  frêquemmenl 
irs .  i»'s  artl itei   Etap]  .<■■  Ion)  le  premier 
ut  docile:iM  ni ,  i  I  on  no  voit   pas  qu'ils  > 
mal  trouvés.  On  sait  la  port  considérable  m11    ij!   limitai  Caro 
m  iimv:;:;  nuire  exécutée  pour  tel  Pernèse  ;  I 

quejUSUMje  rappeler  i]ii'<  >:-siii:  p]  [I  lUSRl  !:»  lie)  :  0  **l  i|ti\>h  eu! 

Bouvei    i  ion  érudition   in-io.  jqrjr     -i  mylliolo 

il  y  eteil  ptolatrdureeteè  servir  un  homme  aussi  Intelligent, 

•-•reux  ;iu  -.eus  eom]  loi    Hi  mol,  que  lu  cardinal  '    I 
Ce  grand  homme  d'i. ta    §ti  t,  en  i  itaie  temps,  l'un  de* 
••  son  •■'■'  irfenx  dois 

la  science  el  de  Tari.  Su  cour  nippe 

le  Lion  \  i-  'v:ni  -H  h  bonno  fortune  d'  itro  ■  I  ■•■■  por  un 
P  .  po  Vriton  01  on  Romolc  Araaioo.  n  B'  loure  do  dj 

Kt-ur.  l'un  de  ii  -  Beeréleiri  s  âtall  devenu 

.  i  iteni.uiiii;'!  M. i il"»-:,  l'autre  avait  été  apepa  Marcel  II 
;  i  il  était  .i  Ft<  iii<     t'est  autour  de  luiq        i  groupaient  t'* 
plus  >i  ei  do  Ki"ii  ne  lu    coûtait  pour 

rares  ses  collections,  il  nous  lavooi  par  i 

i    fà  i  idwjon  n'i'ui  pii  ào  mile,  iu  a 

myj   par  I  n  l(. 

.•I.    tii.i  ooi  ^;|nilion   a  11  S 

I 
■  I    .        ]  l  ■    ■     I  I,  .  . 

i      •   I    i    inlliito    mi   ha   f?\ 

Ki  -ll<-   iMorie  dalla  Sctfa  ..  I  ai, 

,     u  trou  beau- 

es  stuci  vt  le*  pêinluxa     qu'on  Ufioutait  &  ce  m 

in  palais. 

■  ■  ■'  - 

niant 

J'Q, 

l'ai  I     M  .-■  ..    ■  ././, 

-h»,   IWU.  p    03;  £,:(.r.:ï    fe.fir.<j   .*.    J'    V 


U 


lAPfflOVC 


nu  il  considérait  sa  bibliothèque  coramo  devant  cire  uno  «  écolo 
publique  »  pour  les  travailleurs  '.  J'avoue  avoir  songé  souvent 
au  palais  Kann>se,  dans  les  salles  qui'  l  ftcola  français 
aujourd'hui.  À  Vm-  nnMf  ilrst.intV'  d\iutn*fois  ;  Fulvioi 
habitait  cl  c'est  lu  que  le*  cardinal  faluétS  veunit  M  MpOft 
feti^UCs  d«  l:i  pûliliiiur ':  rïsl  l;i   qu  il  «ors   tâUJl 

liDïiin'iir  dVtre  reçus  et  que  les  savants  de  Rome  almatei 
préférence  il  le  réunir.  Au-de.vMi*  il™  .ipparlemenls  d'apparat, 
la  blbUotbèqae  était  Installée  dans  une  de  ces  grandes  p. 
recueillies  et  claires,  aux  plafonds  sculpt* :;,  ori  -m  .  ■  u  unes 
sur  le  Ja meule,  les  autres  sur  Saint-Pierre  ta  oonatraetfon. 
On  se  plaît  à  penser  que  cetts  partis  du  palais,  remplie  de  si 
graves  souvenir»,  n'a  pas  cessé  d'étfl  un  li*u  d'étûdfi  et  de 
travail  '. 

g  CapruralSi  la  nihlioiheque  esl  une  petite  pièce  dans  une 
;i;Ui"  m  •.  qiu  prend  jour  sur  des  Jardins  calmes,  étages,  au* 
daaaux  desquels  s'élève  .1  peu  de  distance  L'élëgani  casino  de 
■  ■  .  IJIr  a  conservé  sa  destination  primitive,  et  il  Ml  factlS 
d'évoquer  le  passé  devant  les  rayons  chargés  do  livres  *.  Le 
earJinfil  passait  a  Caprarola  tous  les  étdB,  et  Orsini,  pSOdAttl 
bien  des  années,  raccompagne-  La  petite  cour  n'était  pas  pauvre 
en  gens  d'espril  ;  aux  amis  personnels  du  cardinal  étaient  venus 
ao  joindre  a  a  h  son  frère»  et  aucun  prélat  o^eureil  pu  montre* 

ù  sua  cotés  une  pareille  reunion  d'hommes  de  :•<  i<<i;ir  ri  de 
talent.  Jusqu'en  1866  on  y  vil  son  secrétaire,  le  vieil  Aimibal 
Caro  ;  on  écoutait  avec  respect  ce  maître  de  ityle,  ce  clcéronleïi 
en  langue  italienne.  Le  grave  Onofrio  Panvinio  se  délassait  à 
Caprarola  de  ses  travaux  sur  la  chronologie  romaine,  en  com- 


I.  L'tt    ni  fan.  XXf,  p    ■  kfi  dool  so  servait  Gi  uiv.'llopour 

Rome  cllft-mémc  :  «  Stria   I*  «cola   publica  dul  inondo.  n  [L-a    imd,  4M 
&ram    p  p.  V.  dtrtoltiftO)  p.  u  (lettre  Y). 
.   ||  dédies  •   i!''*  FaniWu  nortumoâ 

.  n(  iii   ntip  simple  suppotStiofl    1        ir<' ■!  Orsini  du  7  mars 
157$  u*  i«isiu*  taoai  SostSi  Oftlni  1  w$u  ■  0  dépôt  dé  Pînolli  doi  oaii 
1  1  Im  p  icci  dit-l    dam  m  L  h  rramonl  u  »,    ui 

in  r.ift'in.ii    u  ras,  parc» qu'on* 

fuit  un  plafond.    On    roU   ptl   ta  rai-me  Km  -m.-  plèœ  ooou&uoiqae 

m  chambre-.  .rursim.  Oi  tout  le  nord  du  tsooQSétlaa 
parlio  altenaoto  dos  pîècai  du  couchant  ajipartivnnwnl  » 
—  Sur  \o   logonv  ni  su  palais  Parofts*,  et.  l-'r.  S 

nt  I*  lotira  du  19 avril  1578:  -  La  cas*  mm  cioo  d«l  •  »  (à  Cm.  lli, 

ft.  Ja  dois  iffctofc   M  rislUr  tu  détail  l'ancienne   etidcaec  d<i  l-iuncsca 
ohligeano»  d«  ImiI'I'-;"ii  ■  tetuéfc    IS,  si  Midi  OÛsoo 
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pOMftl  lM  :iiscri|iliti[is  qU  ou  mrll  lit  BOT    [fil    Iri ■-..jnr-  ;  LOMOSO 

Qaniban,  de  Breseia.  l'auteur  du  poama  sur  Chriatopha  Colon  \_ 
rs  latins  le  palais  et  ses  peinture»;  Latbw  Lattfrf 
y  aiguisait  sec  apigrammO*  ;  la  médecin  Girolamo  Mercuriale 
apportait  des  nouvallai  de  Veniw  i.i  de  Padoca;  Oaldo  Lolgl  y 
liait  son  mîj  iui  an  Pranea,  Iniooio  Ayuatin  m  voyages 
an  B$p  i  m  M-ii.  .  le   trèn  serrile,  OUavfo  Uagatto 

égayait  le  cercle  par  ses  saillies  et  par  sa  bûBZM  humeur  '  ■  •  i. 
le  soir,  toute  la  Bavante  compagnie,  présidée  par  le  cardinal, 
prenait  Le  frais  sur  les  ternisses,  deranl  la  pins  magnifique  ho- 
rizon. On  dissertait  d'un  passage  dcTitc-Livc  ou  d'une  Inaorip- 
tion  découverte  sur  l'Esquilin  ;  on  récitait  des  sonnets  et  dos 
distique*,  ci  l'on  Lvail  dû  grandes  plainte»  pour  les  anus  r 

daill  fox  elialmirs  «MouRantes  <h'  Ki  •:  1 1  *■  V 

LatdâUfils  si  abondants,  si  pittoresques,  contenus  dan*  lai 

d*  l'ulvioetde  ses  amis,  nous  font  connaître  et  aimer 
chacun  do  ces  nommes  dont  plusieurs  soûl  roUéfl  illustres  et 
dont  pas  un  ne  lut  un  mMlOOTQ  esprit.  Ce  sont  eux  qu'Ûrslni 
fn'ijiii-n!;i  ir  plu  paadaot  natta  période  de  ta  via.  Mai*  si 
Alessandn;    Riruos-    .muait  les   savant»   et    les  poêles,  nous 

voyou.*;  qu'il raco vaii  volontiers  les  art. stat  Déjà,cbai  Ranuccfo, 

tr:ii  Michel- Ange;  le  eafdioa]  employait    [i 
artlate  pour  l'achèvamenl  du   palais  et  la  construction  de  la 
célèbre  corniche.  Oratal  l'admirait,  même  dans  sas  Eraaqtra  da 

décadence  de  la  chapelle  Pauline:  il  recueillait  pieusement  le* 
cartonsdeson  ateliei  •  t  .,  Un,  par  exemple,  qu'on  doit  la 
conservation  du  [jroapfl  da  tAinOU!  "t   lu  fragment  de 

l'histoire  lit-  Saint-Pierre,  qui  oui   f;iit  partie  da  sa   collection 


1.  l'on*  ces  détail»  sont  »  I  pf>n<lances  mànu«oril«6  du 

tempo.  Ajoutons  quf  B<  Al   p  I  i-irerm'nt  so  trouTOrlous 

ensemble.  Kn  revaachi    I  .utw    •rudii  ,  1  Iacb6s  00  qob  à  dÂa  cardinaux, 

m  Im  réuni  m  ;  du  palus  Ymhvm  ;  |'«<lrc  Cliacon,    ' 
■     Muni,   r ■..;■■    Morin,   Manuoe,   (iumbaUwt. 

10  Monaco,  Sitvio  Ânloniano,  KLrainio  Notuli,  .  (      On  rient  <U? 
ri«s   principaux  énniits  qui  Tiraient  à  Romi 
quart   «lu  iyi*  ticele  cl  frerjuenuiunl  notre  Orsinii  GftbfMU  r'aerno, 
éUÎI  morl    'ii  1561.  Ptimnio  mourut  d-     \  .'.-■    -, 

h ,   .-ii   l'index  du  livra  da  M.  '  -.  Dejob,  Dilwjlucnoe  Ascom 

sur  la  lUt  pi  ■  1  tfKoUapu,  Paris, 

• .  '   1.  ■      1  lui  de  nol  -•   volume 

ilj     ..km   lut:.  ,  •   c  1  ■  i      ig&Ori  Mercuriale  e  Oifl 

1  ooû  \c  mu«o  al  freaco  »,  écrirait  Lttinî  un  foui  qu'il 
n«Uit  paadc  lu  M  un  ion      Val    il    I    î,  367.1 


Il*  K8QtfI88E    BIOOH IH  i       i 

l'i  qui  sont  aujoord  Jim  it ii  musée  tte  Naples  '    I  e  peJntn 

QioUo  ClOVio,  «  Ift  Haphn.  I  i  luriMcs, 

lu:  a*.'  r  oi   mm  cl  l  II-  grand  ftotttbro  'ic  ses  travaux 

■ni  restés  en ti    I     matng  de  L'arebéologue*.  Oovio  babl 

pals  1  I'.iim.  -«'.  où    ,1   mourut  le  a  Janvier  ISTOj 
ht  un  des  témoins  qui  L'aaeiafAnof  dans  ion  s  Le* 

artistes  qui  décoraient  les  palais  de  Caprarola  et  de  R<  on 
étaient  Taddeo  Enecari  et  son  frère  Federico,  Daniel*  da 
ii>ii. -vr.t.  Kranrosi'o  Saivi:iii,  en  généralMcoli  I  il-Ange* 

;  souvent  d'Intermédiaire  entre  box   bI  Irurspa- 
Oui  pu  fifre  r.'n  m pensés  phlfl  'l'une  fois 

dos  (Tau  doeein  oo  d*tan  lebloeu,  ailée  peintres  ont  dû 
chercher  i  gagner  les  bonnet  grâces  d'M  hosuno  ai  bien  placé 
a-aprèfl  de  tenrs  protecteurs  oommnDi    total  Ton  trouve  dam 

>..i  rulli'i-limi  l.c.t  in  uji  •  !■-    arliïiti's  i'ni|iiu>rs    par  les 

-.  st  i  un  d'eux,   Qirolamo  da   Sermonetai  ;i  EU 
portrait  ». 

Bien  qu'Orala   fût  attache  au  service  des  Kamèse.  il  entrele- 
n.»ii  avec  plus    ni  -  BQtnw  cardinaux  considérables  des  relations 


1. 1 Ti  non  irU  li   A   ti  Sastfui  £  -  Beu  l    •  « i- -■  j -* 

carton*  sont  le*  D  leotîon   l    I 

portant  fi  Michel-  ■  Clovlo, 

j»i.  \ i.-mi  peut-  itf*  ■'•■  Mlch  ■ 

-  h.  i .  m  m.  ci   l'ai  (de  Indiqué  i  Visitant  li  muMto  df 

.    il  im'.i    ,  ;.  '.'■■:;,      i      ■  .  I  ■    |  ■ 

V*nHi.rnt  ni  <jui    Ml   !■■   portrait  uY  <  lovîo  par  DomintcO 

ri«i.K*i-»jwili   'Imi'  i  iroehs  . 

•  ma  In  conlïrroalion  du  testament  dsiA  u  et  public* 

1    lui-même  par  M.    I     Btïtd  lormi  lut 

h.  Jatte  Onlai  oanoideo  ht*'-'-1  •■.,  ■  h-ri».- . 

Misons  on   pai»unl  qui    ■    leg&talri   UDjfei   g]    I     •  lovtv     (il 
Alasun  i        -uant  mi  bii 

m  m.  <i.  Ui   Bfl 

Vgmilic    u  ■•!   •   il     Moddno,    I 

M  BartolottJ  i  il  ni .iin .«  .  V*  '■  C 

nnini'  iculj  -omo  délia  Porta,  nuii  IraToille  pour  li 

!  mi.  tU.  Lctt.  ai  ftom.,  p.  30,  I.  XVII.) 

'..   V  U  ...    I  h  4     poftl  ^ ul vit . 

que  celui  iloi  VffUi  •!<■  Florence  (n*  "îOT.  dun*  la  jr-u cric  du   p  nii 
I  a    !  èpôq  ni.    Sur   li  :    gravures 

os  n,  v.  ottiail  '-ii  a  '  •  iporajn 

dnna  \»tt 
i.  Para  hrablai   portraits  iI'iQooanuft  da  ces  < 

-  ■   U   Bitaii-  ■;■      ■  ■  ui  q  •:  i'    b 
AllUri,  *'.  (  ont  »'u,:  ! ■■  i  •  •■  Fulrti  I  n  iai 

C  pcrfcc<Bm   rîdl  apud  Oa 
Alt'Tiurn.  •■  Jti'h  th.  ll'jtn..  Koaic.  1091,  VOii  M    p. 
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IMaumaa.Sonrtaf  danslahiâ 

IooIcsIck  "ii  nirrtnipnr;  LitlOB  k   :  lûhai 

QhfT  'l;uis  un  m<>  m !••  mi  il  "tait  de  bon  gonl  de  sMnléress»- 

i;i  science    Pannj   Im  eanllnaQi  chez  lesquels  cal 

!  était  la  ptot  .   il   faut  er-mpler  au  premier  rang 

GoltolmoSirMO '.  lu  depuis  sa  jeunesse  ave<-  Orsini,  son  ami- 

KM  pour  i'  lémanUl  Jamais,  et  rotr*»  savant  eut  eoitTBnl 

•ii*  l'éprouvor    h   an    fut  da   ed4idq  dw(    cardinaux 

Sniiinii'  i ..ir.i(T;i  '.  h  Ascanio  Colorma *,  dans  lettres,  connut 

il  opbllas  La  lifvni  da  SûttoQuinf,  ta  -m- 

dtnalAIesaandro  Peretti,  el  Slxta-Qulnl  lui-même,  lémofgc 

une  estime  particulière  h  Orrfnl  *  Federico  Hrirroineo  prit  peut- 

:  mus  iv  •  (jui  allait  foira  da 

lui  le  fondateur  da  l'Ambroaionno  •- 

it  est  un  uuirc  cardinal  qui  ;i  beaucoup  ainsi  OrêîDï,  et  nous 
EMvozu  :i  ftW  Longm  i  al  lanaaa  de  itume  une  im .••ritssanta  cor- 
rtspondanea  «i111  rI1  Wm oigne  *.  QranveUa  ;i  connu  Fnlvfo 
avant4568  puisqu'il  ic  rappelle  avoir  visite,  avec  Orsini  pmir 
.-.  ii*-.  coiirriiona  du  cardinal  Ranuccio  et  la  iiiiiiioihêquc 
du  palais  Karnese.  fcn  1566,  le  Bdjonrde  Granvi  lia  i  Roxna  rend 
leur  liaison  tout  à  fait  Intima    la  similitude  de  len  d'art 


I    Sur  riinjmrl.'inl  i  nnlin  Û  m  00  peut  se  pMMfdfl  consul- 

ter tin  riche  ipp  odi  ta  du  Bttb  tla  M.  Cfa  Dejub,   tk    Nnfltumai  du  Corn  IN 
;i  5  «i  pautoi,  et  h  •  '- ■  papCrri  du  car  aï. 

Sfrfcro.,    w/r  i1'"  /'/■/.  I  ■  I  hift  pvttfif  dam  le  Itmi  tfw    !   fuftui    1884), 

pur  !»•  riifi  «    »-l  ,ii  »  ■•■  m'  'le  l'iiuiji  '  I'-  i  .   ■  ■   I  i    HsvUt   a 

iW4,  vul.   II.  p    IGO,  el  dons  i  MtUtt  dêl    >  <?     te  GramWfr, 

hûiiii-,  iss;.  PnVif  Im   rapport*  lia  0      il,   ■    pouf  M   tilblïo- 

inri#i  ilii  prfwnl  volume. 

laltra  du  7 jui  n  I  M  l  Ptaalll,  Orttal  ™™nt# 
i  liai  do  oardin  il 

i  Xnniruil  Caro  "l  i&teritui   nu  ni  .  ï .  •  GunsUnlîuopIc.  Or«ini  afltft 

C&rafla  lui  ;i  donné  pou                             un  gnoo  AI  Po- 

/i 

3.  Apr.  •  ||    'ri, ni    lu  .  ..i.:.  il                     0     r»]   ^1.  ...   UD  .i  ill^r 

inna        PntrahSa  rasern  i  Fia     i  ml  i  ndinalfl 

iffrUion*  .-h.-   ni  iMM-.i-..    a  'I  fUra  I  Pii  i  I  i  du  25  lirrÀ  159 
•  .  \  ii.  i»-  fi  '-  /nu  ■  «If  Chiooi  du  ;  loin. 

..  ■  Il  oi  dimU  Bopfomw,  il  auala  rô  htwi  dui  ■   nui  i  nrj 

giorao  mo»tn  piu  riaiderio  dalu  bao  |    ■       i  P»o«lli 

du    '"    ivril  1591  ■■!   l'index  >  Il  v   &  <i<^  nolM   sur 
dans  U petiu*  compila  Vmbroi  >■  \nf,\  •    icd  ta    Ifoa 

poui  i   i  l  I  i.    I  i 

■M  ititt   i  i      [rd   Sirteto 

itudi  ■  dot .    h  ti  ■/.  i  8  ifîrill  i.|j 
-|uee  4D3pruntni  awn  introduction. 
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ei  dVrmlitii'n.   ci  L'eatlnie  que   PdOaill  lîranveîle  pour  les 
naissances  d*<  Il  -nu  effacent  la  différence  des  rangs  sociaux 

iinaletlc  savant.  Celui-ci  l'emploie  à  tous  les  services 
qu'un  antiquaire  hoMo  poul  rendre  à  un  amateur.  dilUQgOl* 
sans  doute,  niai*   qui  1   plot  d'ardeur  que  d'e*p<  '■rience,    plus 

il'riilliniivi.iMiii'  (JIM  de  .savoir,  fin    le    voit    lena:.l    ■  iraie.-'lle  VU 

couranl  d*fl  déoOUVtrlOO  qui  M   font  h    llonie,  le  guidant  da&S 
ses  achats  el  lin  M)    «  %  1 1 1 1  des  exopreinUa  de  médailles.  <• 
vellc  à  son  tour  lui  procure  des  antiquités,  met  ses  agent:-   an 
emenl  pour  lui  fair«-  rt  diluer  des  objets   VOlâa  nu   obtenir 
dai  inscriptions  qui  sont  aux  mains  des  i  d'Àugsbourg  '. 

Ce  qui  est  plus  important  encore  pour  Orsini,  c'est  t'interven 
lion  dans  se*  affairai  ramajoai  da  ministre  du  roi  d'Espnirno 
qui  écril  de  Madrid  Los  rocomoiândationi  Im  phu  ohaudatatu 
cardinaoi  on  Eaveurde  sud  ami'.  Granvalle  servait  d'iuiermê 

diaire  à  Orddnl  pour  ^8  publications  vhrx  Chnstnpbe  Manlin, 
d'A&VM  ■  00  le  trouve  '.ans  cesse  occupe  à  transmettre  par  voie 
diplomatique  les  i:ih  u.  :-.is  de  l'auteur  a  l'éditeur,  dartiver 
Ifâl  I  "i-  de  don  nui  mu;  avis  ^ur  les  préfaces,  etc.  Ce  fut 

un  vrai  M'ivm  ■]  m  m  .nivelle  rendit  â  Orsini  en  faisant  imprimer 
rli'.v.  PtanttD  B00  pramior  ouvrage,  cette  illustration  de  Virgile 
par  les  lestes  antiques,  ÇUO  IVnulit  romain  préparait  m-puis  de 

longues  anoiai  an  ralavtal  sur  les  cnargas  la  résultat  de  ses 
îei'imvs  i.iï  livre  était  deatlné  d*abord  .i  l'imprimerie  de  Paul 
Hannoft,  alors  installe  à  Rome  et  lie*  personnellement  avec 
Oraiûi;  DOI  correspondances  parlent  do  co  projet  dèc  1565 
Mais,  dans  l'Intérêt  do  Wanlïii  r-mmue  dans  celui  d'Orsini,  le 
cardinal  flt  BOD  affaire  psrsonnellti   de  l'impression  ii  Ah'.its.  Il 


:.  gui  ii-  ni  '       tri  m  130!       v.  p.  13), 

\  m  ,,..  15),  a  (J    1 1     Cl(]      l  .    ■    <  i  I  niai  '•  PlQalll du  86  iw 

l.'isu  ■     s.-riMi    i»iii».!i    i'.-i  rlnâbfndam  lorad*!  cardinal*  ' 

v«U  *I  Fûô  loua]  brooao»  poîoherorigiotlt 

>o  >i  puo  da  qu-i >rauu>S.  ■  Sur  les  m6  m   r.  Ta  Etq 

dq    cbapHrt,    Dn  llatEniU    (TOrsîai    M    -i.- 

Gr»nv«lfrf  comme  ce  pût   d  BspSttX  qu'WOil  OêhlMJ  en  I5S5  pp,  23,  26| 

2,  V.  pariieun  ■  tV  -t  XVII,  «|  la  lotira  XVI  m  Sii 

.   ES 

3.  Au  mue  <i"  juin   1905»  pondue.  qa'Oi  ail  Mal    A   Bologne,  Mbjdum 
demandait  un    •<  wlJp<   poui  I  Guidok  i   0  uin 

■  •  août,  d<  Bagttto  do  26  mai  ci  da  ji  août  |  Vat,  1105,  i:.  W,  288; 

TU,  iv-;,.  An  non  'l  "  'L  Mimuce  <roie'nnl  que  I  irapr  lût  pas  pos- 

fi  h.   Jtf<i n uc<  rwuciUiu  â  tu  r  |     '..-.   pur 

i0£.  Rome,  ISttJ  leitttil  dw  Mtfangts  tfardi.  ft  «fAuf.j,  k-tlro 
VIII,  p.  20. 
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avaâl    paatiUfl,  envoyé  k  des  «mil  de  Flandre  une  copie  du 

.! in  (Uî  publier  06  recueil,  d'un*? 
de  pour  Lealectâun  de  Virgile,  c'est-à-dire  pour 
in  »  s  li  ■      Oraini,  al  L'on  en  croyait  la  dédicaça  de  l'Untin 

le,   n'aurai!  même    pas  été   consulté;   cependant   U 
SO  avril  1506,  c'est-à-dire  «vaut  qu*-  l:i  puMù'niion  fût 
mène-  ivall   1  Oribk]  gnTÎ  prenait  Li  cboi 

cœur  et  vonluiL  lui  .miIcvit  toute  inquiétude  wir  ee  lojet1.  La 
cardinal,  occupé  h  m  moment  d'alfairee  si  gratta*  s'employa 
pour  Oraini  comme  il  L'avait  fait  déjà  pour  Panvioio;  U  eat 
curieux  d<-  n»trmivi>r  0  eUaquo  instant  dans  sa  correspon- 
dance politique  une  note  prouvant  qu'il  ne  perd  pas  de  vue 
■  1  ision  'lu  Virgile  ' 
Personne  an  revanche  n'a  mieux  parlëqu'Oraini  du  rtflede  pro- 
tecteur dea  lettres  et  des  artistes  que  s'attribuait  Uronvelle  quand 
il  était  ai:  DaaiiOnéttft,  dit  I  'unuundelou* 

Ira  gen*  d'étude:  1  Taalli  iuoj  ago,  qui,  Romaa  atuu  ossea  et 
pre  Uui  bumauStata  comilatarue  lecum  uaa  ossem  fore  ({uotidie. 
.  tnullus  ad  le.  tanqu.-n    ad   :  rlltUD   hODOalnrttXU  patn.v 
n!Mi,  :i  bominum  foret  concursui,  quamque  Lu  eonUQ 

:s  consuetudine  delectareris.  Quin  et  artifices  aUeJQD 
Ipso*.  <jii  u  m  ii  1  aliquo  genero  exeeUeranl,  ii;i  Interdirai 
adniiltcbas,  ul  pr  1  tua  rcruni  [aUuaJDOdl  cognitione  ex  eoruiu 
opérions  vchiplalon;  et]  DU kUi  "«rem.Quao  cumrecordor. 

.1  quotldlf...  QOD  pOSSQm  UOD  legro  arûmo  ferre 

•  diu  obis  abatte  \  *  81  GrtiiTelle  Ml  regretté  pi 

t.  lettm  fmd  .  p.  3  [leiu  ■  I] 

.'  1 1  in  ir.iid.  |  ,:,  i.  |irV  ii  Morillon.  Oranrtfl* 

n  .1   Imprimai  II    Virgitfm  (Uitttrattu    il  MorMon  U* 

t*nalt  au  courant  tU-i  réponsn  dp  Plimiin  ald'fOwnni   I  kg    m   tel    irtirw 

dfl  n  ivombn    11  1  1  on  imprimi»  In  (!■ 

:  la  dWir.-i le  Plan I  ou  17  octobre.  CS    Corrrtp.  fttUtiaut 

nveifr,  p.  p.  E.  Poulfct,  Br  1  Ï77ai  tqq.  t.  I,  p.  144: 

•1  ;  t,  III,  [ip,    I".  80    l 

1.1  il.  por  les   arâi 

.,:..   mii   i..-  pal  1  calii  ni  mm 
iiqu*».       '  M I*  1.1  ■■■■»  ohoiH  luxaufl 

1  1.  .!  lui!  utilfl     (iMrftcatfl  d>|  ict.  iti.  ntt  Dr  lr>j,iti<>- 

Plantin  en   1  (82,  qI  dont  \t  cardinal  l'Atail  achv*av»nt 

ri  a  souvent  du  lojour  do  Grenvalla  i  Honi<*    \>»ici  pur 

i  aoilettrcia  l'inclh  [AnbfW.  D    122.  £•  423)! 

rdinale  Granvala...  ton  il  i|ualt.-    i<'*ino  quc-ita  maillas  cl  iti  eoradol 

io  sorivci  qaeito,  .  •    (21  j»nv     I57i>.)  ..   Hoggi  il  s'  cardinale  tirun- 

rtai    tfu<  "i  vrt(i*nda  su  miatavoti  i"  têUari  CH 

i  Pt  ilieMŒi  :  Mm  fà  il  t'  Pinollo  -  I  I 

Hom:  nov.    Ï5T7.) 
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lettrés  romain»,  il  h  pour  aux  de  son  côté  les  •■■ 
Le  bouto  i:    loi  années  heureuses  rja'fl  a  passées  a  Hou 
ftemapl  pie  panai  les  Espagnols  si  g 
llers,  t'iTii-il,  al  si  peu  OOCUpi  l des  choses  d  1 1  esprit    Sun  devoir 
Ifl   r.-l;riil   dans    cet    exil,    tn.iis   il    -  I     rjueiquefà 

i  «prime:  b  ;  de  revenir  b  ieomi»-.  quand  Philippe  11  n'aura 

plus  besoin  do  lui;  il  voudrait  reprend  d'faumai 

revoir  ses  amis,  leurs  livres,  leurs  belles  collections,  retr 
enfin  celle  '-'.lie  liznéei  ■  li  pelria  ooou  un  I  «    L'amour  i-i 
l'admiration  pour   EtOfOC  retiennent   à  claque  Instant  dans  [m 
lettres  Intimes  *I*r    «Jninvellc.    Il  sent  mieux  que    personne  !•- 
fiajftCU'iv  nouveau  -i  le  prend  l:i  ville  J  eOB)  ffllfl  il  on  >;vr  -.."'le; 

elle  devient  vraiment  leeanlre  Intellectuel  do  iilioUque, 

i  a  sont  les  savants  comme  noire  Palvio  fui  ttd  sssurenl  cette 
suprématie  '. 

Dam   Bette  Uome  bavante  et  laborieuse,  moiOfl  raffinée,  mais 
LUSSJ  moins  corrompue  que  celle  de  l'âge  procèdent,  U-s  boni  mes 
de  haute  valeoTj  comme  on  le  \<t\\,  l'idfii  pas  rares.  Cesl 
dan»  ce  milieu  (nj'Orsîni  sohovs  sa  vie,  partagé  entre 
lions  au  ohl  àl*   ta  LaUMO  -  SU   poliia  Furnèse  et  dans  1rs 
Kn  loTT.  gllenae  Haiory,  roi  ne  I'  iloicfie, 
voulant  fùnder  one  grande  unlverattd  k  vVUns  •-!  eue  académie 
,i  Gncovie,  envoya  an  Italie  son  ■eeréfaîre,  Jean  Sanu 
pour  recueillir  de3  professeurs  et  des  savant*.  Il  voulait  le» 
i  •  la  Péninsule  et  leur  fr  brillai  tes  pro- 

messes; son  choix  s'était  parUcullèremenl  porte"  sur  m 
âigcnio  ei  û  < m  d'eu  n'accepta    0  pour  ion 


î    poui  I"*  ombfi  •  i  '  tthli  ui.  v.nf  U  livn  an  M  Dejot  aU>  pluebeut. 
1.  Bd  Ifieï  ■  »lor»  «mploy*  ilans  1m  commutions  acofî 

e'ett-a-dir*  -     Nrrfoe  public,  obtint  du  papa  ditpen*  d  no  parti»  de  aoo 
i  au  chœur.  'înalli,  28   i  •:•  I  i 

10  partir:  et  Dojob   lfaro>Antoin<    iunL  Périt, 

06  du  litre  I  *  ;.1IT,  |M 

Sptcrr    !  '  »  lettre  QUO  lo  ; 

wo:<   i  nal»  »t  6Uitehargt  <lo  lui  remettre;  c'est  une  lettre  c"< 

découler  Un   i  n   m  îa    ,. 

J.  trihibou  rojj         Li 
''  ■' ■■"""  •  "  :&mpd«TftDl 

60.)  — 
in    au     BWiBSj      -     Jo. 

i   oiu  s*  i 

•  cette  rille  j.  Paul  Mauuco.  l'u 
l'autre  de  !:>•■  trimait  a  Manuco  son  regret  d'avoir  apprit 

en  arment  a  Venise  Çllll  filait  parti  pour  Home.  (Vof  .'Ikïî,  If.  02  rt  Si).) 


voat  nu*  amis  DOflsnn 

compi",  n'aurait  jamais  consenti  b  quitter  su  ville  Dilata  h 

l'existence  paisible  autant  qufl  studieuse-  qu'il  !   il  kl    folle. 

Le?         -    Donta  de  sa  vie  furent  l'apparition  d«  *im  Ir.n-r.. 
dont  il  sera  parlé  plus  loin,  lai  <io  sa  bitdiot: 

'!*•  soi  unis.  Drain]  :>  vu  mourir  tons  toi  lavante  ro- 

i;i;iin>   il"    -.;i  r>n.    Lefl    plus    figJS    ;iv:iicnl.    iliv-pïiru    bffi 

premi' -i-,  Faeroo  en  15M(  fcglo  eu  IW7,  Panvinlo  a  1568, 
tus  on  1578;  Paul  Manuce,  qm  étaii  a  nu  IU4  romtina  en 

fui  particulièrement  cruelle,  elle  lut  enleva 

|    dro  Chacon(Ctecoyrfw),  la  cdlâbra  K*pagnol,  ami  de 

Granvelle.  puis  Achille  Estaço  (S(alius),  Giambal  lista  Can  10/21 

(Catnotiw),   GloJiO  MonaoO1.  En  llftft.  dispaniipsnicnt  Muret  cl 

...  ai  l'année  ;  I   pagne  la  nouvelle  la  ta 

non  de  d^us  grands  ttommeBque  ftomaevali  pottédéi 
temps,  Qranvelle  et  Agnatln   11  l'étevail  alors  dans  la  ville  pon- 
liflcal         ■        upodi   jeunes  savants,  qui  h  I  1  =- _-< 1 1  «  1 

un  maître'»  mais  dont  les  préoccnpettona  étaient  fort  différente* 
des  siennes.   Orsini  al    Ufl  atnia,  «ans  dédaigne?   l'éru 

laatlque,  avalant  donné  une  pari  prépondérant  nu  ôludes 
classiques  ;  un  courant  nouveau  se  produisait  it  la  6n  du  siècle; 
ilcstvr.i,  que  U    ^niiul    U.-irunins  1<    reprc.srnliiil   :\     •/   b    il    ni 

m. «ut  ivtsque  p' u  aient avoir laa  boxmnai 

comme  Orsitn  \  Le  vieux  Latino  Lattni  survivait  encore.  I  « 


.  DTfllI»,  dfl  M;nlri.|.    [•    U  jnn\  :  ■     i 

...  .  ..  .... 

fritHii.  .. 

,  I       ■■■  '.;■[,■.      (  ■  CDI    VI"'-.. 

8U  frtj     '  agi  I      in  mfimv  ih<       1  iwirv. 

U    litH*- 

po  admet  da 
ii.-  iundro 

lui  demander  dos  rai    i 

-  •u«o,  ki  pairie:  il  l<-  »:ilu*  «le  la  par'.  <    \. 
.   ndrc**êf   a  iiililawane  An  ridai,  \t 
i  .  1 

Udo,   M  iffao  [Ma  i"1  Bar- 
11   ,  t'r  ino,  1.-1  •  <■  l' rai  ■  '  le  Mu- 

■  iini.'  1  tiorni   •   tiri«,  q  iiliuacum  "go  hbi  du  i    ui 

ifim  ftam  quol)b*1  h'.-i  ..  loi n  \j     ifltnnii 

.  t<  05,  1  . 
rand    rAspccl  do    »  UMO  1 1 
no  do  l'Mirt  bonn- 

1  Ho  ooro  ito  ••  Qoa  ■  ■  •  »n  ■ 

it-ïcnve  «i  logaao  que 
coraiUîri   .    Domirdcc         I      -t  i  ■     ■ 


tî 
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raconte  .1   Pmcllïj   su  son  vénérable   roiiffàre,   lui  trait  Un- 
romaiD  :   «   Il  y  a  deux  jours   j'ai   rencontra  .nu  Qorso   D 
l.allno,  dans  le  carrosse  du  cardinal  Colonna  son  patron:  j'ai 
salué  la  cardinal,  qui  m'a  répondu  textuellement  ceci  .  «  Je  le 
inêne  à  la  promenade  (/o  h  mette  unpooo  a  spasso).  »  Sursoient 
Y0U6  vdii  réjoui  de  voir  lo  lion  virii  nctogôntrirc  prendre 

ce  plaisir  en  habit  philosophique,  la  barba  plus  prOilxO  qu\» 
il'IiMiiitoile,  et  la  rue  oaulemant  un  peu  affaiblie  Qo*  Dieu 
le  conserve   longtemps,  el  bénissons  le  cardinal  qui  a  som  de 
lui  '.  •  Latini  mourait  an  1593,  at  Puïvlo  Oreini  vieillissait  i 
tour  sons  un  seul  des  compagnons  de  ses  éludes,  sans  un 
témoin  do  la  proinîmî  parlii*  de  *;i  vie 
l'un  jHvi  •  qu'il  ressnntft  vivemont  fui  celle  du  cardinal  For- 
.   mort  le  2  mars  1589.  1  COtU  mort  atteint  loutc  la  ville, 
écrivait  il,  et  moi,  je  regrette  te  cardinal  -i  I*'  ro-roUcrai  tou 
Jours  pour  le  bien  public,  car  les  princes  aujourd'hui  ont  perdu 
le  peu  de  goût  qu'ils  avaient  pour  les  bonnes  abuses**  »   La 
mort  de  son  protecteur  changeait  pour  lui  les  conditions  de 
l'existence,  cependant  Le  nouveau  possesseur  du  palais,  le 
jeuno  udoardo  Fornose    lils  «lu  du.   ,1..  Panât,  Mite  tout  de 
suite  Le  savant  avec  les  m&nes  égards  que  ton  oncle,  et  calme 
•s.  L\'.iH  avril.  Unsini  êr.nvail  .'i  Pinelli  qui  lui  de 
mandait  ce  qu'il  allait  devenir  :  «  Le  cardinal  Karnèse  8  in-i Etui 
pour   héritier  tu  duc  de  Parme,  el  Don  Udoardo  {don  l> 
usufruitier  de  certaines  choses;  il  y  a  quelques  legs  p«.u  hun 
derables  pour  les  serviteurs,  entr'autres  pour  moi  (je*  W  dis  pour 
ne  pas  vous  laisser  de  doute  sur  cette  vétille).  Don  Odoardo  a 
voulu  me  garder  ou  palais  avec  toutes  les  OomfflOdiUl  que  .j'\ 
avait  ;  y  1 .1.  necople,  m-  fùt-co  que  pour  él  ItOT  d'aile*  ailli-ur*. 
Mais  je  crois  que  je  n'\  reslonii  pas,  il  -siranl  beaucoup  no  rien 


fautCea  Qu ■  |  nnto  ttoc  tt  ■•  del  reste 

TlOSlni    lll)Utll;i     0t  0|   ti.-nïi.iii  m  li.-il;i  .   ci     .  I>i  .111.1    hlill  m     |.|.-     .-■*•-  |u.    ' 

Qli  h..  1  aprUe  1983. 

■  ii  v.  s.  m-  itH*  Berrft  1  s,  Cewm  ferai 
i.  Latin  1  u  ■'"  ioûI  !  fi  <    tmftt  ■    D  I  !  ■■  1  ■  Lai  m  l  Orstol 

d'obi  pu  eu  recunltiaa  dans  la  publical! ftom*-Vittrb»;  l'eu  puis 

rMnpirr  ;,-..,.  ;    1  ,n      .m...!       Il 

li  ■    569);  '     07  (Sd.,  !fl  juillel  .CI  I  01  H  les  An«*«/  ' 

*  i  "<■>   R ,  1773  «qq.  vol   IL  D&os  lacornspoodai 

Strfoto,  c ilior     Vai  Gisa,  i    :  ):61V1,  f.   135 

■  ;  il  lo  rvroi  roi  ■  d 
lation  ot  nu  mit  |>art  dtj  dispositions  prisai  mi  la  oirdinsJ  pour  qtu  ni  ■• 

collections,  ni  ti  bibliothOijue  n*  soioni  disp<ir*ûo8. 
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devoir  â  autrui.  Toutefois  je  ne  un-  déciderai  l  partir  QU'aprôl 

lu    duc    tl,    fU   h.      UMrO,   C083U16  j'y  COIUjitt  . 

peut  être  cri«  le  cardinal  l'olcnna*.  • 

Orsini  ne  lfii;iîi  guèra  en   réalité  à  quitta  son  où  il 

avait  pris  ses  bal  Eludea  el  loi  COUi  riions  dont  il  avoit  la  garde 
depuis  tant  d'années.  Il  avait  fait,  dès  le  #  M  OffrOR  <i 

vico  au  prince  et  au  duc  de  Panas  :  ■  le  eo&UnuaraJ  i  prendre 
iota  '\u  CaMnol  avec  Lout  la  dévonomanl  qua  Jaïuîdûis,  tant 
pour  la  respect  mérité  par  d«-M  ,d1i»r.i;n:is  m  précieuses,  que  dans 
lu  i»i  i  i; .  dViudes  ;  ceux  ci   en  effet  doivent  y  trouver 

publique,  selon  la  penseo  du  cardinal  Karnèsc1.   » 
Orslni   resta  donc  au    palais  Karnèse.  comme  parle  passé,  si 
it  ''ri    U-  ilin-rlnir  des  études  '1  Odoardo    S. -s  LeLtTOS  BU 
père  ol  au  fils  sont  pleines  de  conseils  sur  ce  sujet.  Il 

--déminent  occupe  de  lui  trouver  un  bon  pr  icô|  tour  i  I  ivatl 
employé  à  celte  recherche  ses  meilleurs  amis  d'Italie  \  En 
il  l'cnseillaii  de  l'envoyer  dans  una  université,  :i  Padoua  par 

où  ivail  Étudié*  le  cardinal  lianucrio;  renseignais 
de  EUcoofcoai  Ol  II  fréquentation  de  PloeU  devaient,  a  son  avis, 
•t*  vti  tj.pci*  dan*  le  jeune  booms  lot  qualité!  naturelles  de  an 
■mi-n  jus'iii:..!  l  i.ii-i'Oi  il'i  nslni,  qui  nous  apprend  les 
détails  de  son  caractère  *  il  n'avail  pas  <'.'iir  \\\-m  iié  qui  fait 
r  L'eapril  de  bonne  heure,  mais  son  jugement  était  droit, 
il  éloit  intelligent  et  modeste,  cl  I  tnîni    Espérait  beuucoup  t  de 

livreuse  Uciturnits  de  oatla  aaiura.  ■  Quand  n  Mtfouraaii 

;i    Rome,    OiJ<i;in.ii  iimn  ;i;l    ;i   l'appai-tetua-ft!    d'OKlDj    Si  pass:iil 

lui  la     >i:rc  mtîèra,  a  causer  dlrfsb  in   - 1  di  lattrea  an- 
-.  0  lie  amabilité  du  jauni  patridaa  touchaii  à  la  fols  le 
vieillard  et  l'éradit*. 

A  vingt-six  ans,  le  6  mnrs  139!,  Odoardo  recul  le  chapeau 
■eiiiblait  héréditaire  dans  la  lithium  Khi'hhm-  'l  -  n 
ra  digne  et  n'écoula  pas  avec  moins  de  déférence   les 


i.  Ltitrsda  28  avril.  [Ambras,  (>.  tes,  r  2W.) 

II.  ai  Fan  i  de  I  inné,  p    :  I).  Cf  la  lotira  du  m^ro» 

ilui  de  Parmi",   qui   vim\  .i<-i-ii[rij..i(cii»'i-    .rum<    noir    toi 

II». 

3.  Ltttrci    de    Sigon'io  A   Or*int,  leritAi    ■  !•■    tologM  l-    Tt  juin    et  I* 

.  m    i!.    Ifl    i2t.)Uttnm  rt'Orstnl  I  PJ  i*l  .  .:..  11  juin 

Ojw     i    ;    I     Vnbrot   u .  122.)  La  passion  du  preespUur  SUtl  du 

il  muta,  avec  la  rimmlir*  ci  la  oourd  an  ponf  la  prsovpUuret 

. 

A.LaL  aiF*rn    XXII  (p 

3.  Etff. <ri  Vam    Wiv     iq  due  de  Panne,  p.  39). 
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le  son  maître,  ouand  il  allait  passer  quelques  temps 
à  Panne,  il  promettait  :-<  Orsini  de  réserver  toujours  dans 
journées  quelques  heures  k  l'élude  fit  il  tarde  au  ZOtUletl 

dos  occupations  de  in  cour'.  Orsini,  qui  aimait  h  penser  qu'il 
serait  an  j<  ttf,  c  aune  ton  onde,  in  membre  [e  plas  di.-tincué  du 

Sacré-Coll <'"-:<'■   éerivnil   souvent    nu  jeune  <vi:- îi:i;i!    i.nriiuie   en 

unit  Romain,  il  >  éveil  en  notre  savant  ivinfle  d'un  rliptom 
Mfl  laltrefl  i  Odoardo  a  l'occasion  du  aecood  <  "unlave  de  1590 
on  sont  la  preuve.  Il  n'agissait  de  remplacer  lo  successeur  do 
lrei20  Jours  d<  Juinl,  1  rbaln  \ll    Jamais  conclave  ne  fut 

plus  prolongé  ni  compliqué  par  du  passions  pins  diverses 
Orrin  I  preeqne  chaîne  Jour  •>  ion  él&ve  pour  la  tenir  au 

ni  tki  moavementa  de  l'opinion,  de  faction  de  Phmj 

du  groupement  des  partis.  Ces  dëpMiaa  étaient  mises  sous  les 
yiu\  du  prince  de  Pai  me  al  lu!  rendaient  certainement  service 

Apres  r<tertiuii  de  Grégoire  XIV.  Orsini  vit  encore  relie  dîn- 
ai cent  l\  et  de  Clément  VIII.  Il  ne  cessait  pas  d'être  appelé  et 
consulté  au  Vatican.  Au  chapitre  d.  i.au-rm,  pendant  que 
eardlna]  Aecanio  Colonne  dtail  arcbfprfttre,  n  fut  Mo  vicaire  le 
:trj  novend  re  1598  ;  il  dtell  anoora  en  charge  an  11998  el  dam 
l'intervalle  son  non  figure  but  phutauraistéreasaoU documenta 

des  archives  du  chapitre'.  Déjà  sou-.  Sixtd-Qulnlj  i  !'< époque 
des  travaux  exécutes  pour  le  nouveau  palais,  Ow  1  »  trouve 
au  transfert  de  la  statue  de  Bonlface  ¥111  el  de  la  fresque 
de  'îioito,  qu'on  voit  encore  à  Saint-Jean'de-Lateren  *  ;  c'eet 
lui  qui  présida  â  ces  délicates  opérations,  el  Ton  apji 
par  les  temoignuKOs  rendus  plus  tard  sur  ce  sujet,  qu'il  n'ap- 


I,  Utt.  ai  h>  n.  wiil  1  a  Odoardo,  p.  :«). 

&   I  \      laji-t.dlCoV. 

S.  Parmi  lo»  dOOumoBli  ou  llguri    qui  ont  4M   traniicrits   par 

Gtlletli,  d  ni-  si  nânuserltl  ci-Okbub  <lo*ifrniMs,  je  mo  borne  A  aijjna 
Datai  du  -  lara  1593;  il  ju  -  »te  n  l'Iiapilra  do  la  part  df  Luoio  àa* 
Kspoirtais   frv$qu6  de  Rivs  d*  (  lémtot  Mil,  une  croix  d'or  avec 

U0  lacet*  que  Philippe  II  irait  donne*  au 
tod  .i  Uo DMA  Nsptae;S«Mo« héritier  du  cardinal 

et  chanoine-  do  Latomn,  au  fnita.il  homnia^"  4  la  Basilique 

-roifial,  il  fuisaild'auucf  don*,  0OQ&m6  1  n  témoigne  un  document 
daS8juiii<  racon   Oi  iai.       Cf.  une  liitrt  an  peu  ■mi«- 

rieure  tu  cardinal  Ludovico  do  Ton  lâpriiâti 

dan»  le;  An-  .  .  4*  Hume,  t.   III.  p.  il?. 

i.  J-  indication»  A  mon  on  ■.-.  M    GtorÇM  Dipnrd  :  il 

Isa  a  tfirtea  dss  Aratoires  d<  Il  naiaoa  Ceetani  (eawa  34,  »•  60),  Lo»  docu- 
mente vont  seBlenenl  di  1091  ;  ni   .11*5  attestations  écrites  par 
le»  plu»*  :in>-:<  n    QheûO  ■  - [uc,  qui  affirment  leo 
■  .mm.-  (•-uioinsoeulaire*. 


TEST1WTMT  l>'0nil«l 


U 


portail  pas  motaa  dlntérftt  au  Eooniiniania  da  l'Antiquité  accté- 
Biastiqne  qu'aux  monumental  daadqaeo  eux-mêmes. 

I      il  janvier  1600.  il  rédigea  un  ai        lOOg       •'  :i  i  fil    qui 
fut  déposé  chez  le  notaire  capitolin  Quistiliano  Gargari1.  I 
nous  :<  concerta  as  pWtataux  wiaaignaments  but  Ftdvtu 

.:.    Il   Ibnilall    :i    Sairit-Ji-.-in-iIt'   Laleran    mir    "iuipeile    uii    .1 

alarré'i  si  DOniacraJI  certains  immeubles  à  en- 

nx  etiapelaina  \  n  Ugnail  la  partis  inventoriée  do  *a 

théque  i  in  ^aUcanasm  autre»  coDecttooi  û  Odoardo 

bUlilllt'-    |..i  ■  %  irplu^   le  le.L.'. «luire  universel    il   .liiii".' 

ilisfaira  aux  legs  d'argent.  La  'OrainJ  A  W8 

étaient  les  suivants  :  il  laissait  doux  miik         :  d  ùt  à  révoque 

nid,  i.e:it;ir  1 i. -i tin i ,  ■.;■  :  I  revivre  un  nom  cber  à 

sou  vnuvenir;  tpiïiln*  mille  éCQê  :iu  ji-iiin*  IfWrlO  l 'nlfiin  8  ;  â  Pm- 

poraij  Delflii        i  tableau  >)*'  Lacas  da  Laydei  at  une  fcritataa 
d '4  bèoe  el  d'ivoire;  an  oardlnal  Aiessandro  Pcrctti.  deux 

s  de  bronze  et  un  tableau  do  Clovio.  Des  dtŒK  ax4outatxr 
laMameniaires,  t^  premier,  Orazio  Laooolottf,  aavoada  Prop 


! .  CtUttioaQC  sur  ..iri.'inal  «  t  n- produit  dsai  ïn  travail   <le  C&sugliooo 

...i  w  mère  n'est  pas  oubliée  ; 
Fraltft.où  Coloa  i  r»l  enterré,  il  L6gu 
-  asr  mensuelle  A  finli  ntîon  d'uo  homme  <jui  lira  Dwi  II  <ic  lui. 
ohoiaii  par  la  jkmilic   Dalflai    -  Quibufl  cappeUanis 

•  i  il  rien  1  i  ldo  tluu  imllia  aureorum  quôr   liiil ».  weanj 

lioneuj    m   tiyiuli    lucie     'i'"1    viioiiilil'iir     MonHr     SamUtlfl    Populi 

Humain...  » 

4.  V,  l#<bopiL  i*. 

ô.  L<   pitr  u    LrtUiiifiti  d'Or&im    -m    Ici    collcctioai    demande   4 

Mfffl  transe  ni  en  entier:    —  u  In  rel«]  .imquo 

:  immohililius...  n  |jm*ci    ut      i  rebui    àt  i 

tum    roeooui     ligillo   oondgnalum    »ub   tttulo 
Utrium  rcrxtm  inniymor/Jin  rSi/i  "  '  nrini  :  m  ce  emm   linbrtilur  ompie 
tara    auicn    i.ivriiii-.i  «ju-tiTi  acrea,  nfO  DOA  irrinmn* 

iuialionis  el  valons,  praeterea  mk"«  wn  l  et  Il  i 
tim  vjvuruui  va  uianaore;  iteruque  UIh  i  nptac 

I  itttiia     npc  neu  indurée  mu  llcottun   pictofuiu 

iuoj;fii  prelîî    horuin  im|u*ni  boaorum  omiMjtn,  elnuuiDfljue  nrun  uieariru 

lue  iiitir  Mni,    j.i  i-  mu  ■  '■'  «  quai  i    wnt  tenues,   u 
heewdriu  meum  ino  lllmtxi*»    D.  mno  D.  I 

u    i  uiieBTum  i  anl   S.  RiixtAdiij,  qu«m  ob  summan  in  Deuin  pîel 

larvoi  rrga  un  m  mn  unir  a  tenerû  aiua  suais  fldbJ 

i     iudirevi  ri  *lrgi,  ijhi  el,  .  d  quac 

i    ,    1 1     - 

iihIji  il    in     i  rr  raui  eonra    i        itwfus.  " 

o.  D  uibuM roioMcni  loa  nonbui »d  raeaalîutn 

quar  pou  ObiKum  iUli      ijw  !  »n    p6rp6tU0  art  domum  rt  f.iraiiinni  Drlplu- 


:i; 


KXQKIUr     HTlMillUMll   ■!  I 


Delfinfi    dors  auditeur  <lc  IloU-  ttl  plus  Lurd  cardinal,  roci 

uux  des  livres  d'Orsim,  grecs  et  latins,  brochés  et  reliés, 

Eeal  :«;i-  eie  inwninriftx  pour  la  Vaiir.me  '  .  le  second, 
Klatnniin  lui  h  i,  père  de  Mario,  avait  Paui-eau  d  Or.siiii  portant 

une  topaze1.  Le  pape  Qétt  art  Mil  itall  prié  dfaeoeplei  contre 

■uses  lu.d.-t'.u.  i,  qui  seraient  déposées  après  sa  mort  daoi 

illOtbiqxM  Vatican*.  Le  musée  du  Capitule  devait  avoir  un 

i   Ht-  Doarbre  et  une  inscription  sur  bron/i,:.  •  ■!  le  chapitre 

de   Lettres  HO  lableau  d'ivoire  qui  parait  avoir  été  de  travail 

a t îi i  • .   Ualgrâ  uo  Iftgl  de  détail,  Orsim  êinit   préoccupé 

avant  tout  fléviter  la  nmtilatiori  de  ses  COHeotlOÛ»;  Cependant 

il  i:dl;i:l   |;ii  \nir  le  ras  m'i,  pour  nui*  raison  quelconque,  le  car* 

dîDtl  Fenûse  Q'eccepterall  pas  la  succession;  Orsini  émettait 

ulor-,  le  viril  que  ses  antiquités  fussent  vendues  dans  le  délai 
de  deux  ou  trois  mois,  et  autant  que  possible  en  bloc,  atîn  qui' 
des  objets  si  rares  ei  recueillis  avec  lanl  de  peine  ne  fussent 
isperses.  Le  SOhl  '!■'  Il  VI  il*  était  ronflé  aux  deux  BxéCB* 
leurs  testamentaires;  li  produit  di-vait  <Im   employé  à  satisfaire 

sons  retard  eus  legvd'&rgciH.  Dam  et  ou  II  cardinal  «..  v.i  abor- 
der au  moins'.  comme  un  souvenir  personnel  de  Fulvlo  Orslnl, 
le- portrait  de  Paul  III  pur  Titien.  OdOBfdo  acOCpll  entitjrement 
l'héritage  du  vieux  serviteur  de  sa  famille;  non  seulement  les 
collections  ne  su  dispersèrent  pas,  mais  eue  fffi  le  vœu  le  plus 
cher  d'Or8im  fui  rempli»  puisqu'elles  allèrent  accrullre  celles 
qu'il  avili  aJdtl  .1  recueillir  bu  pateii  Farnèse. 

Au  mois  de  mai  Suivant,  se  voyant  plus  bible  1 1 11  î I  n'avait 
i  iraaffl  '■!••  i  i  sachant  d'expérience  que  le  saison  était  mauvaise 
à  38  saute  débîle,  Fulvlo  elle  bobilcr  eu  peloii  Ddflni,  pour 
mourir  dans  une  innison  amie  Le  palais  existe OIMOrtfUr II  DilOI 


1 .  Kt  pracUroi...   duo  musien   inlrarocnU,  quorum    sJUroa    rulgC 
'  'iniviur^nnom  vooatur,  allcrum  voro  Cytnbalutii.opui  uti  rarçix   txOttttAltUffl 

artillciuiu.  .    • 

2,  Sur  oi  n.m.oïKi  exiiti  un«  broobtm  assez  ounouMi  toudoti   6 

ii-ir-iiiii  ■<■'  ,  .  M<    «'i  s.  p.  {i    1\,  hdhita  in   fùner*    PJamfati 

ttftphhnî  I       ■  .  ni,  r/iayt*lrî,  H*.>m<'.   Zani  ■  Ui,   lÔOô. 

A.  a   Stnilm   populi'Kjiirt    Hiiinano  Itgû  capul    nurmor^um    L.   Cornclii 
1  rsetori  .     ob  .      u  LqgLi  p.  I B 

4.  J'uiYfcinipr  nu-  ItM  pUttgOS  dd    Icilftii,  h  tous  C<P 

pu  tfontio,  lit  F,  foùnt  :  on  Ici  trouvera  iui  .'■•.  Ti, 

'■  '.   'M.    i't    ai  l'oublii    M      -  ■    :  t&csUqu»,  noUtnmcni  ci  qu'il 

NODin  HC.  A  la  suite  de*  le;.*»,  il  prdonet  la  resli- 

<lo  dirort  objoU  qui  lui  avnmil  Hé  confies  su  vu  «fui   rjt 
camées  à  Gi^t,  Anl.  Urtini,  deux  munuKril:  à  Kabrizio  Cora/Tn,  dl  Naplcs, 
'1"S  d'ar^ODl  aux  Delflni. 


WORT    DOB5IM 


SI 


i,  r!  mu-     m-  i-..  .  ■   i  i  ;'.  il  ;  II  t;  qu'l  irai 

loojoori  ronaiilttrce  comm     la  tàoùta    Malgré  le*  soins 
donl   0  '  ir;i.   il  mourut  la  l*  DB*1    ItiUU  l.  Il  fut  B 

ran  au  pied  de  inuteide  la  chapelle  qu'il  mil  Fondée  al 
POD       i   l'entré  ■  il)   l.i  a  icnslii'.  l  u  «1rs  ^niiliU  min 
omposa  I  'ëpïtaphe  de  la  pierre  tombale,  et  89  fit  lin 
lerprMo  due  lonlû  i  U  ville  duns  ce  style  ôpiyrnplii-iur 

uu  peu  diVlumakurn  qui  :>  ':.)"";  :  I  l(   iUMl  llDOèî! 

■i     àtall   un   ritiMr  esprit.  H   l:i  meilleure  jireuva  en  BBl 

dans  le»  vivaa  aympathii    çu  .1  ml  inspirer  si  dana  L'amitia 

profonde  que  lui  vntuin  ni  tant  de  personnes  d'un  caraottaa 

différent    Sa  correspondance  noua  la  BOQfiirs  extrêmement  ser- 

vinlùV  pour  sea  'i"  ail  un  peu  moins  pour  leKt*ir;iugi*rsi, 

n-  qui  a'exp]  qua  mais  ce  qui  a  peut»4lre donné  lien  &  oerLalnei 

[■es  formulées  contre  lui.  On  lui  a  reprorhr  de  m*  pa?  coin- 

libérali  DCnl  an  science, de  ne  pa  idé  KKWlireeeaaowle 

poarconnaîtrdrîigcouriiutiu'ii!.  monamenta  et  des  mn- 

:ni  aurait  peubétra  pu  répondra  que  len  seorala 

genre  ne  sa  IranameUanl  pei  en  quelques  Dotantes  et  que 

pe  n'est  paa  \t  acquérir  entièrement d'y  paai 

vjc.  yuanl  au  plagiat,   Ursint  etall  aase?.  riche   de  sou  fonds 

propre  pour  s  <  et  on  verra  plus  loin  cequ'll  tftdl  penser 

ille  accusation.  Reconnaissons  ipi*U  élsSt  Jaloux  dj 

trvsors  comme  tout  bon  collectionneur  :  il  n  tu:.  l<  i  ses 


l    CI  '  artiglîone, pp. 502-563, «I  aotn  octal   p.  3, 

:.'.  H  i  >i«  pei  oetMepitaphe;  *ll«  &4U  d «partout, mai 

l«ll,  t.  Ml.  p.  KOU    l.  LOI    -■■  e$t  tebiOgl 
trouve  rcprodoilo  b  U  «uito  de 

t  ;■:,..,..:  i  ■       ut     .lu  o  I  dîri      i 

till    |'|  nui  i  -     l'.'l  i  u.  'I  n>         i 

qui!  avait  ■    :  \-    : 

tnsor,  a  m.,  i     |    |  .  .-  .-.  xi.ix)  lu  lurent  saoori  lui   II  pavé, 
U  «aorutto  ;   M  val.  VII 1 

fnu  dit  p»>  i.tv-jir  rctrouvAe<  <. 
■ 

qu'.iu  I  t   lAlornu 

pat  lataatr  ftup&railrt  un  >;•  ura  qui  lui  font  lo  plu*  d'honneu- 

rtt,  i .  la  chapelli-. 

s.  G'cji  k  ciHinoi  qa    i  répandu 

rapport  •  (ii.  f'/.  ad  ,     >.i)qa   tant  unjouraïao   ! 

il  le  p  enaotffncr    k»    principes    par  lesquels    i    dtttinguut   lei 

nsnaierita  arien  im«  qu'il  Eai 

a  de  co  are  nation.  Le  oardina    on  ooaoluail  qu'ao  fau  »l* 

Irop  -'vi  •■' 

Dur  m  dcvoîler  la  valeur  aux  autre». 
-ï..  t.  Vil.  p,   3«.) 


XSQUtStt    I10CIUPI11QUK 

bOSUl  di  marbre  au  duc  de  IVn-an\  son  •  DtOgTflpbQ 

iti-  ïvtranuiê  au  grand  duc  de  Toscane  ;  «  Je  ne  les  ai  pas 

'(•$  pour  les  revend] ■■•.  ■  disaii-ll  fièrement1. 11  n'aurait  pas 

consenti  à  perdre  dos  objets  qu'il  aim.nit,  fût-ce  pour  ne» r 

l'amitié  d'un  prince. 

h  était  de  grande  tattle;  son  portail  août  montra  un  vl 

;.i.l-,  plein  do  dignité,  ItU  tafteaseez  régulière  et  f  rasée*.  Sa 

i  iu.ii  extérieure,  nomme  sq    I  4  ■■  ai  ro  iltéc!  ion  amour 

d«s  btîlk'fi  choses,  décelaient  sa  raee.  Son  careeftre  Intellectuel 

roui  est  peint  'l'un  trall     OrainJ  ne  l'occupait  que  d'une  seule 

étude  dans  la  même  journée-';  nous  sentons  quelle  puissance  de 

travail  devait  loi  donner  eett0  habitude  de  concentrer  ses  foires. 

On  louo  avec  intlaunea  ta  modestie,  aa  sobriété  al  la  régularité 

. io  v-s  rmiMir-:  *:  ■■•  %  ml  des  qualités  qui  valent  d  tire  rappelées 

,iss;ini  al  ;ui\'pifllrs  la  figura  de  l'érudK  n'a  rien  a  perdre. 

Il  habitait  le  palais  Paméae,  et  occupait.  OOflime  noua  l'avons 

ré,  une  partie  des  apparu  mont:*  où  se  trouve  aujourd'hui 

l'École  française.  Mais,  son  service  de  chanoine  l'obligeant  à  B6 

rendre  souvent  a  Lateran,  11  eut  l'idée  d'acheter  en   1878  un 

Jardin  dans  la  voisinage  de  la  Basilique.  Archéologue  au  palais, 

il  devenait  botaniste  ou  tout  au  moins  jardinier  i  Bftinl  Jean. 

».  Cf,  obap,  m  »t  i.-'(.    ii  Ptaneri.,  p.  18  [lattro  ni]:  -  il  m 
ûi  !'.■;  i'  m  1  .Ligono]  ii"  m  ■  in  icmo  !»  noa  librarU  di 

■Oritti  A  miuiu,   l.ilU     uVlibii    ilnl     Muni!...  \  .        -  |   .  '  i.        .|   il'.i!ln  '  ri 

nopr.ii  ptluUl    chc  porto  no  li  armât  i   ...  .   i  .1..    di  philosophlOt 

H  ..  lo  sono  aUto  nchicsto  darîi  ilottOI   obt   08   I»1»  dl  pUIOflOphï  Ol 
pooti,  che  «ono  forte  lo  più  tare  cbe  ai  v*<Uno;  m,i  In.  n:  \><>-.i- 
oomprale  per  rtvendvr)<  .. 

2,  La  total)  peul  ■  h  liai  pu  du  graTura*  ^  on  crois  pas  nu'il 

fait  plus  de  tânq  pOTl  i    utt.  La   plus  ancien,    d'an 

;ui   pourrait  otro  contemporain,  port--  au  dea  ioai  ;  Ph/i  [m  I 

(Tu  quoque  qui  fulro  Folfî       il     «produit    188 
m  Ame»  traita  quû  lo  portrait  •!«*  t'ffiii,  qin 

ira  est  celle  '!■•  la  col  ■  ■  ■  uk  Dollar!    Paria,  168  '  .  qui  ■  i  de 

,   i.     :..■....  [ua .  )>■}...  ulp*  ;  la 

borjnol  «-..ii  u':  a  disparu.  Or:  i  QUI    ttoo  OOStORM  df  gtmUlhoamo. 

portrait  «ppaii;  .   ÛoetiOA du  GOmaiODi 

Octlfl  iruporUtiilc  mention  :  Oftjfl    Bctndin   Uidiâ    <-l  la  lîgnatarfl  ; 

aU-dcaaOUI  :  Vulu  ■  OrtiAO,  Il  t$\  rfUJ  l  !<'4sias- 

Uque,  avec  une  i  eJotl    ■  i mUi  i  on  H  aoll  mal  si  lea  traita  sont 

■  Djuatrii  i 
ui  aocompi 
les  QrsinL  La  vouil         B&    > -Arts adonné Jacinquièra  1834. 

L  11.  y.  1 16)  .  ip  ri*  le  j. lom>0  . 

3.  ttOin,  tw*  Su  u 

rupiTÈUU  'tutu  aurai  obtenait,  Col  %ae  ltH3,  p.  1  *_•  _ 
a. flaulfljîfmai  I      I     .p. Kfl. 


i  IBACrftu  nVinsiKi 


>'J 


il  demandait  dos  graines  a  Pinelli,  grand  unateui  \<;  plante* 
lui  aussi,  .'t  f:tis;iil.  <k's  échanges  IW   ;-'in  Iflttl  dfl  PedOtte.  00 

loi  avstU  iir>u:iïs  un  pot    [e  jasmin  de  Catalogne,  el  il  s'en  ré« 
ut  que  d'une  pierre  grevée  ou  d'une  inscription  '• 

Outre   Wll<     |"  tiii-   propriété,   Or.Miii  :iiv;ul   fréquenter   Ififl   W// 

Fanstieni  du  Palatin  visitée  par  Montaigne,  "t  les  vilUi  • 
réc*  d'antiques  des  cardinaux  ses  amis.  Il  avait  aussi,  du  vivant 
i    i  Ûranrelte,  ta  Jouissance  de  ta  «  rigna  »  que 

celui-ci  possédait  dans  lu  voisinage  de   Lateren.  Quand  Oran- 
étalt  s  Rome,  il  y  rounissa.  mis  ;  il  rappello  complai- 

sammeni  ij:m-  n  n-  k-tir.  *es  causeriel  dans  la  «  loggia  »  avec 
Orainl  •'!  Pedro  I  bacon,  ni  an  certain  nid  de  i  srdonnerets,  qui 
%  i  il.:  .H  un  jeune  arbre  loul  i  outre  la  maison,  i 

donna  lieu  ii  di  long)   raisonnemente  *.  Cea  détails,  el  minimes 

qu'Us  BOfont,  d  m  \vnt  arrêter  l'historien,  quand  il  s'agit  i-J'Inunnuis 

comme  '  >rsini  ou  Granvelle;   l^  nous  font  connajtre  assex  bien 

i  I  de  slmplîi  ;i'-  d  ■   sur  nature. 

Le*  moyens  d'cxislcncc  (fOrsinî  étaient  ussez  multipliés.  Son 

lui  élail  &eauré;  outre  ion  oeûcnîoel  da  Leierani  il  tou- 

i    partir   dQ    1582   une    pmsn.it  .le  ■  .'ils   iiuc;il.s  fie 

ébambre  surrévêchû  d'Avenu)  ';  "'il»?  lui  éveil  été  ;\i-ny.<\>;-  par 

mu  ,  Sixte-Quint,  on  1W7,  lui  eo  donna  mur  autre 

de  d(  il-  --'iit  a  ioua  d  >r  sur  uno  abbaye  du  cardinal  Montallo1. 

îtell  évidemment  une  récompense  dea  servioen    [u 

rendait  Orsinl  dans  1rs  coinmieslona  1 1  pour  la  préparation  des 

grandes  publication*  Beeléaîaetiquea  donl  il  sera  parlé  aucba- 

luivanl.   Notre  savent  fui  de  plut*  attache  à  la  bitdio- 

ue  VeMoane  :  on  i>  oonuni  correcteur  gros  se  moia    Le 

juillet  1881,  sur  les  vives  recommandations  dos  cardinaui  Sir- 

!  Parnèse  '    Celte  fonction  assez  laborieuse-  était  en  inênir 

S  assez  lucrative  :  à  côté  des  deux  correcteurs  ta  Un*  [ûstï- 

l.l.  •  lu  19  avni  etd '.  i     '   ■     u  Ua«attîstod*uagîa 

riciDo  i  S.   Giovanni  et  alla  rijea   d  Lia   m'Iiii  fatto  menu  scinpli- 

.  pp.  4  ci  14  [bUraYU), 

'<    '..  -'i,;  i'i-i  ■.    i    .'■.'•".   parla  de  la  pension   imi  doooot  la   in 
i  Jo  cette  i  pape;  oo   la  trouver*  au  début  de  uotfl 

«   I    ,   i   '■.  al  i' ". n  .  p   p.  A.  Ronchirùi  p   52   loUrvXX);  Oraiai  prie 

,IU    Cardin  .  ,  .  n      Lui--     i--ijn-  .■  ni 

te  p| 

ru  i.  itfj  Grain.,  p.  16  (latin  IX.  Madrid,  z:  npL  i.16!)  ; 

cf.   en   nul"  i   fiucnta  du  cardinal  Pai&eta  ;à  Sirleto  (Capniroln, 

19  juillet). 
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tués  pendant  leMbHolbédrlatâeCerrlDi,  Me  IV,  on  l58S,avall 

I  correcteur  çrec  aux  appointements  de  dis  ducatï  d'or 
par  mois';  cette  somme,   il  est  vrai,  fut  enlevée  à  Oroli 
••h  m»  momul  oïi  le  pape   nrâll  li  plus  grand  i 
d'économie*,  «in  toutes»  ■         Ou  lui  avaîl  promis  un  canonîcal 
,i  Sfliol  tti  ■  >a  ■  uantenl  plus  avantageux  Que  toloi  d<   Late 

ran  :  C<  tarent  doi  prOOK  (S08. 

En  réalité,  les  besoins  matériels  de  notre  savant   se   réduf 
salent  à  peu  de  diose.  Sans  négliger  le.s  <■<■'/-.  i  ■  1.1 

vie.  il  n'y  donnait  pas  plus  que  de  raison*.  Maifl  se*  -i.km.I.-s 
drfpeam  regardaient  u  bibliothèque  ot  ses  collections.  Blofi 

'jd'unt?  p:irliii    lui   soit  Vt'MlQ  p:ir  0N  «Ions  d';i:iii>.    Mrsini  :i  COÏt- 

s:icii'  |nvsi|ui'  tout  son  revenu  à  raccrolasemenl  de  ses  riefaetses 
littéraire*,  artiatiqiiéa  ou  archéologiques  Sea  cotteeUona  cTari 
et  d'antiquité  étaient,  a  elles  seules»  eatïmées  par  l'Inventaire 
treize  mille  cinq  cent  soixante  dix-neuf  dcusV  J'ai  déjà  aborde 
le  sujet  en  publiant  cet  Inventaire,  rédigé  par  Orvlnl  lui-même s  : 

i   liai  un  oiu  ta  molu  proprio  do  p  | i  rétabli»!  .  i^.f.-r 

I;ivur    di«    .Mnlhicil    DaVOTI»,     Ifl    CorfOU    II''1/'      I  ■■'l'/'ilri     i'-nlifiri.  Hume, 

I7U3-M,  roi  II.  p  305}  Cf.  Paarinio  ûe  Vdfw.  '/'■'»//..»,,  dan  Mader, 
/i.  bf6J<6 "'«•<•/■■.:"  6d.  Helmeimdl,  L?0£,  p.  103.—  '•'  rtaqtf'Orthai 

succéda,    OOOIIM    !'.'    montrent  II  V-  Pinde»  nu  nu      D  1*1   Lm 

Lcttcrt  incd,  <(•  i  G  .  ;>.  M.   lettre  IV    ijunnt  a  la  fonction  di 

pm£ait|  le  ntofti  proprio  II  défini)  avec  prfaîeion:    ■  OPieium  Corrc 
paeaarura   <  lamroua  fiem  medi  in  dicta  biblrotbeen  pro  uno  probo  viro 
m  eisden  liUeris  graeeïa    roditoet  multuto  rereel  auneupando, 

3iii,  ai  auid  m  eorundem  votaminum       ■  ■  ru  i     onptura  cl  erUxurr 
opft'.i  ni.    corrigera    i     cmenderei  ae  ad  tarera 

ortnogrtpnfan  rédigera  hibeet  tenon  eraeeenLium  ertctmu  !  ifl  11 
tuimua.  m  Sur  le?  corrccteurr.  of  D«  R  i  .  I  i  bU  I  ■  '/<  Q  •'  ''■'  *  7-..y...v/, 
9&{  oatakai  dit  moi  i  tome,  1881,  p.  iT. 

t.  Cf.  I  '.;■.... 

3.  /<£   p  2Ô(lctlrtfXX,27  niai  l.'Hi    II  avait  un  g  rtain  train  dcraaieon  né 
oeeaît4pej,aBaanU;ef.  Caelig^toQ     *      ■'    ■  .   ■  rô0(»acLntoiiH  soniumver- 

fiote  rheda  vebcbetui        t  aei  demandée  nueardinel  Farnese  peur  continuer 

un  iiiptûtii  n  aller  bnbUoi  I  idoue,      '■ 

il  indique  deu  raleti  de  i  bambre,un  -•  cr"  ,  nu  cuisi- 

nier ci  m.  .  u  rotw  avi  ber. (Lettre  i  uill 

émbrot.  p    I 
i.   J'ai  indique'  dai  b  la  lourquei  il  Hnri   i 

.i  environ  13.100  écui  quirefeetea 

1,1   frnnc^  de  noin  oiooiB&le*  Bal  ''  be  om  d'.ijoui<r  que    e  chiffre, 

Ojuoiqui  conaîdèrable    ne  répond  ri   rieo  <  ce  >\uc  râudra»  urtTbui 

DoUeetîODaf    La  bibliothèque   d  [mis  subi  dVsliutatiou 

de  détail  comme  le*  antîquiU  'i  le  rej  i 

5.  Vi>ir  /,-     co/terti  \.  ■'<.  F.  Ori         ■  ■   •.  I        [Ou    tftfonirej 

rarvAtoJ    ri  efWiï.f  année  IV.  pp.  139-231)    j  :    les    Idtaili 

>\\xc  jr  ne  donne  j>a»  ici.  Rappebma  lenletoeiii  <i' "*  ■■  •*' 'f" 


il  «si  utile  cependant  «le  rappeler  l>  :-:■-*.-.-  ■  ■  *  -  -  -ii  la  .  ..imposition  «1 1 
ces  importantes  séries,  qui  ont  partagé,  I   bibliothèque, 

les  préoccupations  de  noire  càLtaeltaraeur1. 
i.'jiiiinipaWc  suite  de  pierres  gravée  a  qu'il  avait  rdCUdlHô  de- 
là pièces,  Les  pointures  el  dessina  éldJeol   W 
DOOlbM  'le  cent  treize    11  avait  chez  lui  pluB  de  cent  cinquante 
tageriptionu  ou  fragmenta  d'Inscriptions,  quelques-unes  de  pre 
eor.  Le  chiffre  de  ses  bustes  de  marbre  ou  bas-relief.- 

S'élOVall    ."    *;irji;:uil.    ImiL.    Il   iiv.iil   n-uni    M3   I  h   r*.     . >ix .iritc  dix 
médaJlbfl  Û'ûTj  environ  iiiilli'  EUMlfOêH    |    DO  "iaillua  d'argent    al 
plus  de  cinq  centîi  mc():iillis  .;••  brOOZ*  i  Hûl  plusieurs  sont  des 
exemplaires  noiquea. 
Celte  collection  a  été  formée  avec  amoui .  t- lit-  a  été  fort  céié 

•  m   Bftf  siècle  el  Ursini  en  a  lui-même  dignement  parié 
dans  se*  préfaces.  La  galerie  de  peinture  n'est  pas  la  partie  la 

figure  parmi  Us  papier*    Ifl  PhlOlIi  i  [■  BJbGot  ic^uft  Ambroflionnc,  H.  2  mf 

avait  Bmi5  douto  ■  "  •  '■'     copie  il  son  ami,  qui  on  A  tilt 0*4 

pour  son  compte  doux  outrai  copies  qu'on  trouTi  aussi  a  l'AiabfOBwnaff, 
/.  223  inf.  Oraini  n  nolfr  avec  grand  «oin,  quand  il  l'a  pu,  le  nom  do  la 
ut  qui  lui  a  vendu  chaque  objet  el  le  nns  qu'il  Vt  payé  <Juan<!  c'en 
an  don  qu'il  a  roeo,  le  donateur  oïl  indiqua  él  Orsim  intarit  leitu 
qgftl  fuii  iiu  pr**enL  CtlleeMîmatlon  a  pour  but,  rnriuii"  on  k  viiri  p;u  h 
r  Je  «on  IoMjimi.'hi,  ,i,<  njOQlwr  au  cardîni   I  orn    ■•  nu^l  peut  accepter 

•on»  ii-  1,  areo  touUi         charges,  la  succossi rOi  1  no  10 

rcipiijuivmi  a»u  01  ta, 

li  Toutes  1er  pierres  ara1  CDtMUto.  N'ayant  pu 

Ion  a  ma  publication  do  l'Iuvi-ui ai  re,  je  crois  olro  utile  on  dros 
1  la  liïlc  de»  personnes  qui  ont  vendu  ou  DÔd«  dei  objets  &  Ursini. 

•  raies  chercher  dans  les  pierres  gravée*,  sauf  indication  ptrUflU 

\(  le»  nouïd  comme  m  \;  »i-,i.  qui  ptUTOOl 

iqucr  a  divers   perBonm   m.  —  Alborini.  AriKoni  <c*rd.)  i/rwr.  54), 

UlbO     1'.   .    Bel    rOfllO,   B<  r::  L|  1   1,  Brunorri 

liulio)    /'.:■.  1    ■  1  ■■>■•  0, 

le'),    '",nmtllù    milftnOM,    CanDAgnanO.    Capraniea     (Oom.      I  •  . 

Fabio).    Cn  val  ici  lîo   leultorc,     rabrizio 

l-'iamcngo    (Niccolû)   seul  tore,    Fiamcago  [VînoensoJ.    Gabriolli 

lOuaviuy.    Qiofan    ai    Çazapa  di    Kiori,  CHaran-Marliao   orefica,    Giio- 

kuno     milan-  ■«  .     Grandi     (Aléa»,    de).    Oum  Lues 

inonico).   Mani  [On-  ifti  •  . 

il  .  ...  Mon  II  1,  Neoi  (Pao  0     N'  Hi      Udi   ■ 

ï*odov«i>i    di   Bofogno,  PaJeoUi   (0),   Ponflli   (Gio>    B«tt.)  [TM    lllj. 
Pns5«ri<Born«rdino(Oiocon)o,  1  idoi      l'  Lrucci( Fabio)» Pïi  x>looini(Mari 

l'ohote],   Rcoanati   [Giov.   TVideo  de),    EUni   (OiovB   Batt    délia), 
fluAtifi  [ Franc.)  1  Sanumrsnle  ((ïinv.  \\.\ii  i,  SniUcrooc (Tarquinio),  3nn- 


piuïirurî  d«  <*•*  i%va,  atarohandai  arlSatoi  uu  oôlUctioMMurt »  Il 

oofraepondanca  d  Oraini  fournit  des  ruaHi^nemaatOi 
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moins  curieuse  ni  h»  moins)  instrwiiv.*,  ci  les  :iilnbtitmiis  d'Or 
sinl  ne  sauraient  faire  dou le  pour  la*  ctavrae  da  IM  contem- 
porains. Les  vingt-huit  numéros,  par  trxeiople,  qu'il  met  sous 
le  nom  de  Michel -Anj;c.  ont  une  ventante  garantie  d'aulhenti- 
eiléi  puisqu'il  jiviui  ftMiftM  ■•!  l.«  ■■H'illesse  labOrfOTIM  du  grand 
homme*,  l.f*  ouvrage»  Me  Raphaël,  qui  sont  au  nombre  dr 
M'i.'c,  rta  siMii  pu  ton*  ioaal  cartafaa*.  •  il  so  aat  de  même 
pour  Vinci,  Giovanni  BeUinl.  Giorglone,  dont  les  caavraa  «-Uiicnl 
déjà  anciennes  à  l  poqtu  d*Offltoi.  L'école  de  Kapha-I.  malgré 
la  présence  de  Peruzzl  et  de  Jules  Homain,  e.<t  ntfni  abondam- 
ment représeniee  que  celle  de  Michel-Ange.  Sebasliano  del 
l'iombo  (fra  Raatiano)  tï'-al  une  grande  pl.tn-.  On  inum?  deux 
lois  le  nom  de  Titien,  appelé  un  instant  >  Rome  par  nu  Kamê&e, 
lu  papa  Paul  III;  beaucoup  do  toiles  et  de  dessina  sont  aussi 
attribués  ii  son  rY. ■]<■...  v.-rs  lis  dernier*  numéros,  nous  rele- 
vons la  mention  d'un  Saint-Jmn  vu  miniïilure,  d'Albert  Durer, 
:1  vi-n.iit  -if  Votât*,  pmvpiVtrsini  Paraît  en  en  présent  d'un 
:u  y.  u  d'Aide  Manuce,  <  :  nu  l'i  sliinml  -,\\  éeua*. 

•  Pour  qui  connaît  L$l  iravaux  da  l'ulvio  DMtitf  sur  l'icono- 
graphie antique,  il  est  facile  d'apercevoir  dans  lu  choix  de  ses 
iniiltMux  le  reflet  de  ses  études  favorileai  II  m  recueilli,  en  effet, 
un  grand  nombre  de  portraits,  et  sa  COrraspondancG  \t  montra 
attentif  à  obtenir  cous  de  ses  amis  ou  h  faire  faire  des  copies  de 


I.  Cf,  plus  rinnt,  p.  15. 

:■.  Au  pofi  :  '!<■  rui  leoi  ognuAiiaaa,  jo  signal»*  auitra  porlralui  aitri  >uai 
In  sien  (n*  I),  Ctttti  dt  I.nigi  do  Rossî  (n-  5),  Oâltd  d"  Vcqunviva 

Su"  n 'i.  dans  lapramitn    ouuiièri  du  pilotra,  tt  colui  do  Giov.  Androi 
*ruciano  (n8  îli).   Raphû'-i  Jaaai   •>   »■!•■  peint  pnr  Bosso  (n°  U].  On  m» 
rt»irou\c  aucun  des  irai*  paraonnagaa,  ropréstnlli  mIod  Orsini  parfUp 
dan*  Tctuvrr  qui  loi  asl  aujourd'hui  utt  bute    [<  I  FtovAaa,  Ua 

rir,  ton  autre,  »"«  tanp»,  3"  *<l  .  Paria,  1886.1  Luipi  d*  Ho*si 
.i i    un  i  i .i -!i»  Léon  X,  (!i m  i<>  l'tf'iAbn»  u  bit*  ou  du  palm-.  pil 
it;  tndlei  <i.'  ftuthaiiiieiia  du  portrait  Uoll  d*   la  galarls  d'Orslrtl,  Nm 

Ecrirait»  sn  «ont-ils  perdu»?  Il  se  poic  là,   c»  ino  «•mit!»,  un  cunoux  pro- 
lfrmo  d'hisloifo  do  Inrt. 

3.  Comme  h,  LUtru  tli  M  l'irnMi,  transportas  de  Panne  u  N 

■  i    I.  té,  les  objets  ayant   appartenu  A  Oraini  doivent  fllro  cherches  dan» 

ri)  le.    Il  Ml  !  u  île   <i»    reconnaître»  des  le   premier  n-  de» 

Tableaux,  l'an  doi  dti  m  pur  Tttita,  qui  ioat  au  mua** 

ri*i  NapU'B,  "i  'Un*  le  poitrail  •!..■  Clàatal  Vil      in  pirin  lÛ  GttOV*,  ■< 

lani  SabattUno  dal  Pioaiba  du  nta  peu  qu'uo 

taur  :ni.'iiii-.-ii:  ai  acur, comme  l'ait  M .  di  Plaira,  voulût  uuliaaf  lîarantairt 

ut,  jo  oroif,  à  identifier  bïwi  <i  tiu-1»  Ublaaux  ou  dessins 

:»i  al  i<    ^ilus  i  un  portrait!  oarqué  au  cataioguti  •  intiûlo.  ■  Il  y 

aurait  aussi,  je  mon  suis  assur. ,  Ht  \  ;  k  faire  dans  les  collections 

de  Parme. 
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pi'il   DO  pouvait  sg  procurer.    Indépendamment  des  par- 
traiU  ■!<•  papes  q  »  "!i  dovali  slstla  trouver  uni  nombreux, 

.1  réuni  i  ra  portraits  de  peintres  et  surtout  <1  huma- 

nistes du  w  >,t  du  \vi*  riàcle,  qui  donnent  o  sa  collection  un 
■r.  Mu  y  Irouvr   llcssariori,   lionili  -,   l'i  ■  ■!..•   ia 
lllrandold,    Aldti    Manurtv    ci.    parmi  LtfS  l'imii-mpi-rain*.  Gttktlli 
;;,  Antonio  Agtistin,  Sigooio,  les  savants  eardlnnui  MaffsS 
,<  in.  ci  i  aimable  érudlt  qui  (W  papi  rti  {I  91  an  |  mra  sous 
ude  Marcel  il1.  Les  gronda  seigneurs  même,  à  port  te» 
■a  qui   m. n:i..:iii  au  cœur  dOrsirn  pour  d'aulres  motif», 
m  i  nblenl  œ  trouver  ptao   dans  cette  galerie  qu'autant  qu'ils 
ont  cl  lettrés.  C'est  à  a  titre  qu'on  y  ren- 

contre io  portrait  do  Louis  Rodomonl  de  Gonzague,  par  Daniels 

da   YolUsrra,   dO  sa    sœur,    la    bt:llc   Julia,    par   Sçbm  ii.-iri.i    dcl 

al  celui  d'Andréa  Malteo  d'Aoquavfva,  ettribui  i  Rs 
I  h  loi".  » 

Les  antiquités  sont  décrites  d'une  manière  assez  détaillée 
dans  l'inventaire*,  Ou  peut  so  fier,  dans  une  certaine  mesure 
de  moins,  au  goût  et  k  la  sagacité  de  celui  qui  a  rétin  "*S  magni- 
fique v   si-riirs .  Orsim   i«sl.  cél&brs  BU    < ■  fTi •  1    pour   Y\\;-A, iHr   ipi'il 

mett  nt  .i  distinguer  les  objets  rraimenl  antiqtu  i  des  objets  de 

tatioo  moderne  qu'on  couunençall  i  Mrs  circuJ 
temps.  Je  choisis  parmi  les  nombreux  jugements  contemporain: . 
un  seul  témoignage,  mais  des  plus  autorisés  :  Fulvius  Uninus, 
r<  ut  Baranius,  rerum  onliq  ofarlltifoitti  sapforator,  ad 

l.  Ci      >orti  rail  m  tniârassani  «ir  ratrouîer,  occupent 

15     S    53,  M,  56,  95     i  M    L«   pàrtri  I  ds 

d'une  tcolaf*  <ii  Tli  sno  • ,  ou  ponr« 

;mt    Mn    Il    T»'osr.i|K,!i      .iti-ur   .lu   purirjiil    il»<  (.m  t  \  l  .-  h..ui. 

D        I  I     Blui     ..■:■!:.:.  ■  ■    :.      |.'.l.'    fj   1      I    <Vin»M   il  A    X'  .  (  i  •    I  ■   ■    !.. 

3s  Vinci  lui-même  pai  BandinsH    tsl    ni  r)*C2»Oi    rtmuqnm  4gaiaaMnl 
irtrait  da  la  Lau  ■  chl  n*n  j»arlr 

qui  llgurïiit  clic;.  Plotro  (•<■■  UIO» 

nviar  <l«  Morelll   M    \   Mïc  ■  forquato 

I  Bp       I      I'  .     M  .    |  ■    ml        •!>      Sel        \t>:ilttii    a 

.   ,/.  Kir.  u  ■     w   ...    rw  la  Soc    tel    Lntyuafrt  • 

.*>  fronce,  i.  XLV.1         i  d«    collection    romains  <U  port. ni-  a.-  .  v.uat 

■  p  .1  M.  i  imiiey  d«  Larroque  (Dru»  teffatattUf  Inédits-  Rsir.  «la 

î**stcsli<  de  J    '■  Boushaid,  dont  II  If^oa  nna partis 

Kabàlt  boni  on  16  11 . 

(olbac   Vn  ■   d*  panturi    on   iw  ffi Mil    U$  coll.  dé 

lani  lo  Giikm  d«  ûiYiwr-Arii   2-  per.,t.XXlXj,U8tt,  i 

M**y*r  quelques  identification»,  taifmn  do  pierre»  gro v • 

i    >'n    rupprooheru  utilement  U*«    etud  V,   l'a^i  I 

il*  ii«*  Lett1'''*  ui  Fumai.  Lo  travail  minutait  d'^Ut 


MOI  .H  Ai!,    rilLVIO  OHfllNI 


:; 
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•k  BtOGB.ïrniott 


quem  velul  Lydntm  lapi<i<iru  gvatqm  vêtira  ../■■/  h-h  "ir  >  /""«• 

ndaçue  afftrri  toUnti  citiut  <?/  qpwf  »"?  ai 
; ■■/..■    s  <  tthiw»  oaW '.  De  DOS jourfl  m<  un-,  n ii  de*  ptaa  digne* 

m    (TOrtiUlj     Kii.i:d  Miiin:io    ViSCOnli,     l;i:L    dfl    Itti    un 

igg  :  «  On  ne  trouve  pas,  dit-il,  dans  l'histoire  de 
lu  lilttratora  a  ;  homme  qui  égale  est  OrsbHU  par  le  savoir, 
par  il'*)!.  ;  ar  le  jugement  qu'il  déployait  en  examinant 

aelHant  des  antigaitâa'.  » 
Oxttnl  ôtoJi  eonsuM  la  ton :  V  ur  L'aathentleJto  on  La 
valeur  des  objets  antique»,  dos  nu  ilaillos  parliculii  wmcritj  aussi 
bien  <jue  sur  colla  dva  manuaorila '«  Personne  do  savait  nimmr 
lui  rabattre  las  prétention*,  on  dénaaa<iuw  ta  fraudes  dea  mar- 
chands1. Il  W  pourtant  ilupe  quelquefois.  l«l  quaxul  il  achetai) 
sans  voir,  il  Lui  arrivait  de  faire  de  mauvaises  affaires.  Un 
homme  an  iflii  il  avail  confiance,  (HuUo-Caaara  Veli,  se  trouvant 
;i  BoldL'iii'  i'ii  Iu08,  lui  fait  conclure  un  marché  avec  un  certain 
àlcwaûdro  Borgianni,  pour  une  médaille  des  Magnésiens,  la  plus 
b<  lk  Ohoae  qu'il  y  ait  en  Italie  au  dira  du  possesseur    la  loti 

lie  d<  cicéron,  ai  Au  plm  mervailleui  trev  qu'on 

puisse  voir.  L'achat  est  déddé  an  pria  da  oeut  ducatona  de  Rio* 
renca  ;  Oi  oie  l'argent  et  reçoit  [a  médaille  :  oe  n'eet  pas 

du  tout  Cicôroti  et  i'ocnvro  d'art  n'a  rien  d'extraordinaire.  (  >r.smi 

::.   plaint  :  Borgianni  répond  qu'on  a  tort  dfl  nc  paa  apprécier  - 1 

niudaiilL'.etse  tire  d'affaire  parus  irait  d'esprit  :  «  La  somme  don  < 

i  ;-n  ;i  ]>;t:  âtéexe^ssJve,  OTeliene  payerait  m&nfi  pas  le  port  do- 


•     Uni  a  884,  14.  de  Home,  vol.  111,  I50S,  p.  232.  -Il  y 

I  Homo,  >i  .  ■  .  i  10.  un  amateur  plue  babui 

m  :  •■  Mn  itnptua  la   ooeou  uatiorîoua  strnîti 

Muiuii»  M^'iuiorii-i  faiabat  [Urnnui  :  quo  teuen  In  siudic  rapereba  trt 
quarfi  .    :   i.  .i..    .  ;<m  numcroci  ratltste  itron 

KPIEO     iDÛODpmbyi      1     Vif.".      i:!4fl55XmÛ      LnO.li"      1  .t.--  (U..l;  :.i<     ()ii     l'uflipfio 

•imo  fratri»  fiiîo  hacredi  iasliluto   tltr*umun  afttiq  i 

m  retiauît,  eene&îcatu Si  Maria* Maîoria  eidem  priu»  rtsîgn 
i    tiusé    Pi  •CWmcrUm,   éd.    française.  Milan,  lôlîr,  p.  88  (p. 

■  ml  Henri  deMflnua  \\lnnmiuit  lui  envoyait  de  Paris  ci 

M     le  Vuloob,  aloi  t  \  \ 
<i"'  devait  li  i    leiiro  û  Piuelli  du  17  uuv,  ;  .-twî/ros.  D, 

■•  ■  i  uns  .m  '  ii.MMi,  ti  i  .'i  jjuv.  i.v.M.  ijiùl  a  reoooQu 

Mil*. 

<t.  il  i'ii.  occupas  Bacon  quatquai  joun  avant  da  mourir,  corofDfl  ta 
monta  lu  .m  ivril  1 000  ri   ■■  daoi  lespspEsrsïc  (Le  plaira  kmiq 

lor»;  i ■iiii.ii|u.ii(!  liisoyim  enders 
dS  paan  la  ptuo.  s  (  i  of,  Lil  5,  t.  339.) 


«ATiOCC  iT  tl'ir.ti  viMiit 


. 


JUS  fw'.i  l;  .'in-    .  .  :  M \-i::i  .r..iil  tU  IfflO  iiir.sr-ivrnliiiv 

plus  désagréable  encore;  oc  lui  ivail  d  mfidaillea  en 

•t,  pour  retrouvai         ■  ar  el  lee  objol  .  La  dipl  « 

mal]  ie  aval!  »t-  mise  en  moavemenl     Qraiiveila  en 

....(  i  im.  d  -  Madrid  an  rice-p     i  Le  coupable 
i  latfl  du  duc  d'Urbin.  et  celui-ci  prit  la  peine 
lui-uiêm  ■  i  Orainti  rassurant  qui*  lu   prison  DO  s'ou- 
vrirait pas  avant  qu'on  *?nt  relrouv -;  précieuses  raéda 

il<ml  Ir  UVanl  f: ■  i ^ ; ■  il   un  si  lu  m  UStgti   ■ 

■.i  p  ts  m  4xu  rt  lerable  eus  ooll  •  liona  il'Or* 
sîiiî  que  i.i  minitMuuiiqiu'  eii<  mime*.  Il  mil  pria  auprès  de 
Doifiol  la  :_•■  'ii  Ici  xiisoriptioiit;.  que  dàveloppèreal  sq  (réqneo 
lation  dos  jar<ilo*deColocci  et  les  découvertes  nombreuses 
(i.?  son  (nu  .-,  i  .1  ii  i  ii i-  îhadfis  ii d oumenta  *  1  ■  -  ce  jjenre  l'occn  ta 
toute  sa  vir.  il  avait  rapporté  lui-même  du  Montà-Cana  son 

•:  ».  Coal   -i  lui   i  l.i  conscr- 

dJx-neuf  premiers  fragment     îonnus  ta  ■:■  ■••)*<!•• 
■  pi  on  avait  déterrés  ao  i"*"'(  hors  de  la  porte  Por* 
lèse»  et  qui,  selon  les  témoignages  contemporains,  aYeienl  i  U 
dispe  l;  u  ta      OulW  les  inscriptions  dont  ii  | 

las  oricrinaux  et  qu'on  retrouve  presque  toutes  au   musée    le 
Kaples,  il  avait  prti  copie   l'un  :mi»x  çr.-uui  iimnbn<  d'autres. 

.  M'iii  en  ISB9    «  Fean  Moral  Ire  de  P 

m'a  informé  çu'en  Allemagne  m  v,i  r  m  n.---urii  <i  h 

criptions  antiques  plus  abominât  qui;  coltïi  qu'A  a  uuprinir  a 


11  t.. m  pu  I  i'iflmU 

ut  du  l*mp  Toemont  u'àsk» 

tant  du  28  |inv.  il  il  lov.,  il.  :  ta  tl 
&  .  i     j..,, ■■  .i .  m  rut   îiru  pu    01   ■••mifio  du   b  bolonais,  Ao 

Mari.i    ■  .  [Cf.  là  i  lAcfl  du    .  337.J 

L'.  t.  dC/0»fKV//tf,pp<    *■  Uros  XV  cl  XVIII.. 

pûr«o  aïKo  clio  *o  siù  faLto  rutiffgior  torlo  a  V.  S.  con  1 

on  anrobbi-  tlato  cou    aïlri.       !■■    .    ■  .  1581  : 

1104,  T.  211.)  Kn  1571 ,  noua  voyons  qu'Uni  î 

■     ,  |    |   M  1      ,,.     '.'.  |     IV 

i.  v .  ■  bu     c  '''.>>-;  i    ■  i    Loi .  '■!  !•*    Mo 

.  rUn    i.     voluaioa  \  I,    In  «■  -   auctorim 

1570:      il  fogmoDl      I 

Si  |   coiglia  Iodliiio  <la 
i  IT»  «:.J  Cf.    les 

i   .<    .  i  i.  ■    ,  1531,  p.  108  *i  le  !i*  w'j  do  rittrcn- 

1     mi. 

•  .  (JL  Hcncen,   S         tui  aJi,  Rom  . 

.   Lcj    oit.  <Ta  ni.  &   F.  ÙTaini,  pp,    ïi  10,  cl  les  aotca,  cl 
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i$t    HIIM.IlAloi  QUK 


i  ivoir  si  vous  uves  connaissance  de  la 

chose,  parce  que,  continu  jo  vous  l'ai  dil  <1  autre*  fois,  j'ai  en 

r<!i-<    ne.   <■ !■■-■!  utl  inscriptions  qui   M  figUTOOt 

pas  dans  le  volante  d'Anvw»*.  •  Cv\U:  collection  at  d'autree 
furent   mi:  l'ini'iil    par   Orsini    ii    I.t   disposition   de 

firulcr  et  de  ses  amis,  pour  la  préparation  d'-  ^>n  <:»rpus*.  Lu 
nvont  ftllomafid  lui  a,  du  reele,  rendu  un  juste  nominale  de 
rocomuifttanee  Ajoutons  que  les  études  d'épigraphle  para  Lv&enl 
«voir  |Kii'iiciili  'i''':ii"ii  ncrupr  Orsini  dans  la  di'miôre  époque 
de  sii  vie'.  Celle  science  était  alors  dans  sa  période  de  forma- 
tion la  plu*  active;  la  précision  de  ses  renseignements  plaisait 
sar.s  doute  à  l'esprit  du  vieux  savant,  dont  la  vie  entière  avait 
éxê  consacrée b  rechercher  a)  :i  connaître  l'antiquité.  Ce  tatav 
DOtD  'l<*   l'épigraphe  que  f.onr.id  Uiltci^huys  consacra,  dans  1<* 

t'urjth  uoa  ejlégta  lutine  a  la  mémoire  de  oelul  [uiavall 

i.mi  ,iid &  w  roewe  ot  qui  n'out  pnsiajoie  delà  voir  accomplie*. 
BU  voici  quelque*  ver»,  qui  donnent  sur  Orsini  le  sentiment  de 

I T,  iimjh'  sa  .  mlo  de  son  U'îiips :  « 

Urainura  quo  vixprobior,  vix  <loelior  aller. 

Vu  sontor  domina  vmln»  Urbe  viro.,. 
COMUiaSB  Ire  »i*in  poebiuam  mor*impia  ndeffil 

\(.u;  (M.imiv  v.niiN  toi  iiicriiii  nripere... 
Quod  leoifl,  imic,  VoU«o, eperiquA  rifô-auefo 

Prftobct  cui  liquida  m  fît  ScaJî^Ar  RUIplOiua), 
Sinl  modo  pntroni  similis,  urteaqua  vigebuni  ; 

Uriinosquo  oliom  Toulonia  ora,  dabiL. 

I.  Amoral  i>.  ï-\\  Feltra  du  17  fmv.  IN  i 
Inscription  n  anuV/u/i£(  Uitts  orbh  Humant  Ee  cotpui  sbsot.  ndact'M 
cuniiani  ttnUrri.    Bxoffc  (TonnttUitîaM,  [002,  Mécontent  uGruteftfe 
»x  Unlal  taheclUpU  iiui.iitrr.ipho  (Iralnl    i 

:t.  idUttartm:  ••  Fulvius  Uninux...  rninimn  contentai  schwlfts  «un* 

Çlai  i   |ii<-  sut   iponle  obtulim  Roate  deecribendu,   mit  iimmimct  nor 
m    mît  i    |  ;  i.miii.i--..'.  copiant  qunqii*  f<vir  i-olumini*  Smri.ïini  mn- 

uod  Wrfabalarla  intarîore  bibliotheea  III.  cerdînalii  PeroMil.  ■ 
Ce  reçue!  deSmetiui,  oonunumipn*  :«  tirm.'i   ,  > ■■•  imim  .<-.i  identifié  aujour- 

il  Inii  ,iv«t  |i        I    ili  ililiriilicniii'  <;.    tWipl."    l      |      ;    lUril  i  i 

.1    l.'i    m. il  n  .1  '<  h  -il  i     (CI     C    '■  L,  V'iIiiiiic  VI.    p.    Ip     \  .ri  l;i    nr- -  ■    î.i!  m:  |i!,i|,:in1i 

M    di  R  Im    Irr.  tUÙ  in    <i<  corr   arduol  ,  l    XXXIV,  1662 

Pli      'i»  iqq     Outre  II   recueil  de  Smetfue,    Ortînl  procure  *    !.■■ 

fiutonstein,  mandetefra  dt  Qruler,  Im  cnli*riion*  rlr  MtteUue  -i  d lin 

aboi  io  délie  Vnilo,  et  ee  qull  éveil  luI-DMnuda 

'-■  •      '       I      I        rOl.X,   pp.    XLV-IAV1I.) 

I    l'iMin  Im    r:  porté!  I  l'Appendice    I   du  pnvsont   trav. 

qu'il  teraii  i"^n  m  ■  i  oberoher  d&ni  Im  ooUeotîoni  dM  Ptrocee,  Sgurenl 
.-  .1  inseri  itiorw,  <"■■>  Inioj  ;  oc.  * 

•  Oniol  e-t-il  recutîlll  <    d'Aide  lejeuneî 

uowil     tppertt   pour  eetti   ii>potliese  <lan*  lo  vol.  X  <Ju  C  ■  m, 

nurque  valeur. 
•  .  i''    '  '"'  ft*ll       I         ■  Aonumf,  <nl  iitustr.  Murcum    Yelscwm    Heip, 
\     .'         U        mia  Aux  pitfcoi  hmiriaii.j. 


CHAPITRE    II 


nUVACX    ET    AMITIÉS    f>K    FCXVCO    OHMM 
!.c*  ('(illcrliniis  de  PulvIO  '  *rs ÏilÎ  Semblent  avoir  été  SOn  unique 

passion  ;  ce  sont  elles  qui  remplissent  le  plus  grande  pa    le  i  e 

sa  correflp'Ti'i-'inrei  Uala  il  ne  se  coulenUfl  point  du  simple 

unir  des  livres  rares  et  dos  objets  précleua 
hml  lion  ne  se  bornait  pas  non  plus  a  sauver  do  l'oubli  el  i 
grouper  pour  1  ave  ilr  ces  restas  du  passé  ;  oismi  savait  exploiiiïr 
lui-mcuic  sa  richesse  cl  tirer  parti  'le  ses  propres  trouvai): 

l'a  bit  poiu  ses  menveorits  :  El  l'a  fait  uutù  pour  -  m  eatiq 

Helles-cl    lui  ont  permis  d'introduin-  dans  l'érudition  pt) 

a,  avec  beaucoup  plus  cfabondance  et  de  précision  qu'on 
no  rêvait  fait  avant  lui,  les  information*  archéologique*  ToJ  osl 
même  le  caractère  distinetif  des  publications  de  Fulvio  Orsiai, 
Il  7  en  a  qui  sonl  ■  incrément  relatives  aux  monuments  fign 
rés;  dtDS  le*  autres,  ses  aunolations  d'auteurs-  .inricns  par 
iple,  il  fait  appel  h  lout  instant  au  inscription»!  tua  mé- 
daillée, etc«,  il  renvoie  sens  cesse  aux  pEèees  <ic  se  collection  eu 

desco  s  nmii. 

L'étude  critique  des  ouvrages  d'Orelnl  sérail  instructive  :  lie 

exercé  son  activité  ci  marqué  son  rang  dans  tant  de  domaine*, 
ipi'uii  pana!  travail,  avec  tous  le*  développements  qu'il 
porte,  rendrai!  di  9  Bervkee  1res  variés  à  rhlatoln  de  !*■■■  1 
lion.  On  pourrait  peut  ôlre  tracer  utilement  le  tableau  tfen- 
semble  du  mouvement  philologique  en  Italie  an  \uc  siècle,  on 
prenant  pour  rente  ■  l'œuvre  du  savant  romain,  i'1  ns  puis  abor- 
'!■  1       i   un  sujet    qu'il   vaut   mieux    lie   pas  traiter  bri'-via: 

danl  l'esquisse  de  la  vie  d'Oraini  serait  EncompUle,     elle 

n'eHail    ic npsgni"'  de  la  iisir  :i!m!\iim  t*s  ouvrages '. 


t.  il  m  **agit  pas  li'ij"-  bibliographie  rompl-M-*  d'Oraioi.  La  plupart  io 
•e»  travnu-.  ûaont,  Mil 

en  p*ri«r,  aussi  bien  uprùa  »n  morl  qua  i<  "f  pailerui,  saur 

ilr  cil  ..|IM'  ilUYfAft*,     •*»    ^"l?  dont  U 


ta 


mi  ira  o'oasrvi 


Colle  liste  soulosumi  g  Adlquftr  l 'ordre  d'idées  dan*  lequel  il 
a  toil  progresse*  U  «  éludes  qui  ont  icnu  leur  plaça 

dans  sa  cari  ta 

Si  -  ûl  para  ofaa  Plantin,  grlce,  comme  on 

Ta  vu.  au  coi'.  GreoTclle'i  ftl        débat,  qui  fut  brillai  i. 

dans  une  das  procoièPas  IttlraifiOi  tTEuri  ■"■.  a  beaucoup  COU- 
iril.m'1  :i  s:i  prompte  renommée  hors  d'Italie.  On  s'aperçoit,  m 
lisant  C6I  dèui  volumes,  qu'Orsini  n'a  pas  réuni  ses 

coltocliOua,  et  qu'il  cherche  avec  bésitatioa  m  voit  personnéllfi 
île  IrtT&JL  >••;!  Vt>'gilii49  ilivttratus  est  cependant  une  œuvre 
R  it  précieuse  el  1res  nouvelle1.  I/ntfUtà  en  e$1  SuffisaiBnuml 
indiquée  par  les  réimpressions  el  les  Imitations  noinbrouj 
uju'elle  a  provoquée»  *.  Lot  renvois  margl  tau  de  r&QUon  d 
IBÔ7,  U  rapportent  au  Virgile  imprimé  pnr  F'Iantin  en  1360  sur 
lelcxir  do  Paul  Hftnueos  la»  dam  volumes  onl  le  même  formai 
et  se  vendaient  souvent  rtfléa  assemble  •.  Après  la  dédias 

.'.ion  ail  on  ml  r4l  bïoffpftpbiçjuo.  Mil         Vcgiain  tnoyefap*    1811, 

i.  III),  d ->ii:i  •  fuolquci  ault      nonscîgncnieaU  :  ils  «ont  tnalhcureuv 
A  caution,  par  exempta  lorsque»,  purlant  de  l'imprimerie  àt  J. 
ni'-lin      ffl  »';i'i  Su  i  •;  qui  a  plus  d'une  fois  en  clTct  roîl  I 

travaux  d'Ursim,  il  indique  u lilioc  la  t.-  I  Sanlandcr  ! 

[   V,  plia  ni    •   Ifi.  Cf.  ôjçil<menUw  leUwsd»  Plantin  à  Gf»oY*tt»dane 

la  Cors-    ponfl  -.  t>.  Max  Hooreo.  Dansle  vol.  I,  ilcM 

lion  du    I  98,  113,  !  16  199,  306.  I     rVte«M  aux  pj. 

areu  f.p.  -ji-i,  -.•-!  295, \  ioiodn  leaWtrwiOratnl 
loin. 

u.ATio.tt  SOKVTOaVM  OftAKOonvu    LUJ    <  mis  oriiu  ht  IS- 

Il  i    i.fff  m>i   CkHstophori   l'i'inf'iu  nniin 

'/.;.  .'  i.  l.W'il    l'urr  ',  Orasoî  bifila  longtemps  sur' 

de  ce  trace  do  cm   licaiutions  dan*    no*  Iriirt?»  de 

(Ugat      ■•  ■]■    Guide  Loi       I  ;  uil  M  noce,  A  qui  1-  lirn 

Lolui        L  de  Home  à  Orsî 
jui  i  L54        [)<  I  *•!  '  'oolo  ■  .  in  le  alla  ml 

.   |    BppUDtO    h   Kl    '      0     Ut'   Ut  :;■...■     .:    \  ,  ,.,  ,  „, 

io  flglio  iieir  on 

il     iii<  ctiKiin-iito,   rlii*  -prra  llj 

ne!  M  -I  «  irai  ne  aranti  *..  3j  rha  •*„  9, 

'  <  iiiio  et  tltulo,  n 

I     |  Q 

naetaiT  Paolc  pi  L  Q  le  -.  tutti,  il  i  -  ■ 

rum    /   '  '   iÙwttratus,  V.  S.  lo  l'onaidertrà.     —  l 

de  1508   comme   ilonoanl  la  deb    du   Virgile: 

\|  \|    l'..  H  m-  i  .■      c.  A     ilt«  lïurki'i   mil  ijijh  l'ouirr  i 

bien  ,.<■  LÀ  ^     Innai  Pm  ii    IVo      I80ô\  pfj 

itii-n  tncenriu  i  M    i ujt.    ï.'i  maison  Plantin, 

Pan..   I  • 

:i.  l.  celle  dit]   «G  Valrkeour(Leeuanircbfl  1747. 

I,  1. 1  \  inpWrrj  lia-  la  dibl.  Nationale  de  Paria,  qui  a  l'rx-Iibn*  de  C 

lHi['iiy.  <?n  olfrp  un  exrmpltt. 
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Plantin   ii   Cirrmvello,  {00   trouve  de*   vu     BtU  MtrtS  grr. 
irl  Palckenburg  '. 
Par    firl    i.nv:-:i!_'i',  Ursini  montrait    qui:    tel    pOi      I         C8    lui 

i  familiers,  et  qu'il  avait  pratiqué  depuis  de  longues 
innjesle  Voctuma  venetoinantL  sa  seconde  pabttettion,  toc 
'amu'na  12    Uiutrftm  /bnrfn0rvm*(M6i  (une  nouvelle 

v*i  une  .-u'ithologleen  partie  recueillit?  dans  b^  .-niicnrs 
: i9  déjà  publics,  en  partla  iaédita    ùnbai  s'est  serri,  dans 
les  deux  cas,  do  nombreux  manuscrits  de  lu  Vatican©  et 

tbèque  Fôrnô$e;à*elle-d  5«l  Wnpn  il ;  In    mires  frag- 

n  mis  Inédits,  VHymn$  à  ?«tj  de  Cléanlha.  l/annolaticwi  critique 
et  exégéliq  ri  i\  Itw  tel  I  :  ornons*   toi  tare  d'OrtfJnd 

.-.   II  y   n  jOiDl    EU  0   \Tt  ItSClil  01   I  fi    f6T> 

latins  dos  fragmenta  de  Hion  al  do  Moa<  m  uni 

Loremo  Gambara  \  La  dédicace  est  au  cardinal  AL   Para 
ursini  j  laiafil  l'occasion  de  ren  arclôr  son  mal  re  de  lui  avoir 
non  seulement  ouvert,  mala  confié  sa  bibliohV<iu<  mort 

du  cardinal  Ranuo 
C'est  encore  chez  Plantin  que  parait  en  IB70  rédiUonde  I 
sréa  por  Orslnl*.    La  dédicace    es(    datée   ■  !*'    Rome,  le 
Mirai  1869;  allées!  ad  essée  I  Pablo  Parnèso,  chevalli 
Multe,  bibliophile  fort  instruit,  qu'Ors-ini  avait  connu  ;i  Ruine  al 

ttolognc  à  la  cour  de  son  parent  I irdinal  Ranuccio.  Le  '■ 

conoi  '.its  de  céaar  recuelllli  par  Orainl  sur 

ipla  de  -nu  ami  Antonio  Ignatln,  quelques '<  n-rtiuns  au 

tjnffflafre*,  due*  en  partie  h  Faerno  et  à  Bagatto, 

et  rniiii    le  lexio  lui  nn&tno.  Orsfnj  <i't       I         mi.  pour  ses 

ia,  d'un  manuscrit  de  4>*ardi<   près    le    tb  cenlfl  ans, 

qui  lui  était    ombé  entre  1rs  mains  et  qu'il  avait   reconnu  0 


■   n  lico  IV 

MIXUtA    XOVSM  iimiii.m       MfUtABYH      •«<"''<'<■.    t.nuur    tfynU     tfyr- 

;         f/«(     pi ./  f  f//ar    Ya<  frfi*   I  i»yfii   .     r  liaicoavi      l/cmu- 
-  Bacdiyttdis.    i 

T^rfu  Derra  •!  /.' ■■" 

Oôint"  '.  ni*,  nfii-iJii/rjur  fragmenta  t>uu 

«uni  i  tfutca   futvii  Unini  Romani   .Un  rpîae,  f  i 

fiant  ni,  Cit.  M.  /  VI  'f/.   :  .■-■.  [a   pi    ili    ■   <  ■   Philippe  II. 
i  .in.i   ix-i.  ir»TVÎ. 

■    Il    H  ; 

li*  lif- 

■  r.  1 1.  .  /,;  ndû 

n  nffl  f  i   '■■       "      ■!..■.'           .,    i 

anltvrj  W3   0.  rtvv  in-s.  V|, 
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i.'in  '.  L'édition  d'Onlnl  fm  [mmàdialemenl  contrefaite  '*  v.  i 
avec  la  date  de  1571,  par  Aide  Manuce  le  Jeune,  ijui  aupprîi    ' 
la  dédlcaci  ii  Jabio  Farnàse  el ajouta  un  livrel  de  ses  propre* 
notes:  en  K174.  Flantin  réimprimait  le  Ccsar.y  mettant  à  son 
tour,  entre  outres  ndjoricliuns,  U«  hvtvt  .!■■  \l:i:iucc  '. 

Knl.ij'.  p:ir:iit  i  Itmii.*  l:i  pn'inîi'iv  édition  du  livre  qutft  valu 
i  i  h  iluj  i»i  titra  de  "  père  dfl  l'iconographie  antique  \  ■  Il  expli- 
que lui  .  ■  : .  1 1 .  >  ni  pré  fii  eu  l'inteir  Ides  Imagines  €i  l'hgia*: 
il  parle  dea  collections  de  portraits  dont  le  souvenir  nous  a 
6lé  OOtOserve*  dans  l'antiquité,  des  livres  de  Fomponim  AtUcua 
■  •i  de  Vîii-ron  i"es  portraits  riaii«ni  eniprunlwi  pour  la  plupart 
aux  rnonmnVs  que  Marient  frapper  Lee  villas  ;i  L'effigie  do  leurs 
citoyens  illuMi'es  ;  Orsini  rappille  aussi  I...  statues  placées  dans 
MiOtMcjttea  el  m?  les  places  publiques.  Dans  les  ruinai 
t i ii  forum  de  Trajan,  on  avait  trouve  au  siècle   précédwl  ufie 

baaa  de  la  etatae  de  ciaudien.  qu'on  transporta  dans  la  maison 
de  Pomponhtfl  Loetus,  où  Orsini  la  voyait  encore*;  beaucoup 
des  hennés  reproduits  dans  lelivrc  vimuicnt  de  In  villa  llodriana, 
et  Orsini  tait  remarquer  qu'un  grand  nombre,  ayant  perdu 
leur  tête,  ont  été  complétés  sans  aucune  certitude.  Le  très 
curieux  recueil  qui  suit  comprend,  en  Ml  pages,  une  collection 
de  monuments  iconographiques  do  toute  Sorte,  statues,  bustos, 

dûdicnrr  i  Df  i  i  i  rtin  priioôe  celle  de  L'édlli  i;i  d«  l'aul  Manu.  < 
aaautta  Ici gravurea  sur  bola  d«  l'AIdioe  ivae Im  axpllcationa de i: 
de  Vérone.  A  lu  (In   rie  l*édit2on  oal  reproduit  Fledaa  (jéogrepbique  à*e 

Raymond  Marliani,  p-ii:  ,.m  I.  m  ri  <i.-  i.-i<->  critique*  de  Jean -Michel  Brutue* 
L'achevé  d'imprimer  ■?>!  du   L'*>  Gévrier.  Plantin  s'excimer 
l'impre-ssiun  dons  une  lettre    latine  4  (Mai  du  28   mars  1569.  fVûC.   -H03 
11.   W-W;  publiée  tana  date  «lans  i»  f,Vu  .</'.  <{•  lltn'm,  t.  II,  I8JS5,  p.  45.) 

LCf.iea    i    à  L'Ioreatain  (mu.  latû»},  nui  Po*.  33W 

'     Si     I    ■  -     Sarnbucus.    L'ucliev*    d'imiTiu H ■;    881   dfl 

T  Biar*  l"i7i.   Lft  nlCM  BXulÂa  ISS  •  ■  •  -i  n    »o!il   i   iM-jifinl-'s  dmi*  IV- 

diiioa  de  Lyon,  awc  collée  d' Ho  ta  an  ci  da  Ifanuee .  *  partir  de  ce  momeot, 
on  mr  nompU  plus  le*  réimpreeeîona  i 

■ .  ..'•.•/'    '/•    .  '-'1.   l-ubue,  i.  Ij  i>.  3-4.  Cf.  le  discours 

préliminaire  ou  ViaooaLi  lait  IVloge  d'OrMiii,  pp,  :'7-:to. 

4.    IMA0MK5   KT  «LOOU     VlhuUVM    IL^TITRITM    Bl     UlVIiiroH.    KX   AMlUVI»  L HM- 

Durraai  RONmuTU. sxranMcvvjirvirDTATioinii.  axaMUonnecA  rvLn  vnwij. 
x.v.  u  un  foniiepiov  grave*  Au  bu  ;)Jtomot,  Anl.hafrtrijfimMhj 

ni-f-ri  Quelque*  exemplaires  portant  LmuL  au  bai  ;  KnruiIi  Ortonufi  fit-mu* 
romag,  [60      i  •  Une  plaça  liminaire  en  hexamètres  aal  dédiée  i  Antonio 
Pola  «-t  patriarche  da  Jéruaalaai.  pu  Lor^nsa  GaQ 

m  Oublie  gloire,  dil   il.  ne  un  me  ;i  i>  TuU  i  i  (l:^mi,  i|u ur;i  lt-.s  piKtr.nln 

frandfl  bommeaet  Eeui  adonna  la  ifîa  pour  >'<  trolaHâna  Toi*!  n 
Suit  l'éloge  «Je  IV»eV]ui  tfdiaaJ  Par  i  lia  naioreUameat 

d'&ura  placé  parmi  V  i  mdi  hoanoa. 

5.  Cf.  *ur  la  Iranalatloa  par  Laataa  luim^mr,  cr  qun  dit  Fulrio,  p.  48. 


LIS    «    iMAOWEft    a 

"es  gravées,  beaucoup  d'hermès, la  plupart  munis 
iTinacriptions,  at  piifln  quelques  monuments  éplgr:i|i'>  qui     iv»h- 
Liotbé     res  de  l'empereur1.  Certaines  page*  ont  des 
gravures  sorbets  avec  leur  texte  imprimé,  d  autres  de*  gravu- 
res sur  cuivre  avec  leur  LQfflfgfftvé  sur  la  migrât:  planche;  I  aspect 
rie]  du  volante  est  ItAs  curieux;  on  voit  que  la  partie  en 
typographie  a  été  exécutée  a  7enfsev  obéi  Pierre  Duchemln"; 
anches  sortent  de  chez  Antoine  La;  Bourguignon 

établi  a  Home,  l'éditeur  fameux  do  tant  d'importantes  gravures. 
i.    i>iii  |iii>:i  »gnpUquot éttii  alors  fort 

développa  '«  Pour  noua  wi  tenir  1  le  maison  de  Lefréry,  elle 
donné  |i  i  innées  précédentes  plusieurs  reoosOa  S&  et 

:i   IS69i     !'    -ri  avilit  mipriiMt- un,  dont  un  a  t'ait,   lani 
pn'uvi  j<      :     -,   une   première   édition  de  celui 

d'Orsini  \  Il  est  dû  à  Achille  Estaço  et  dedlé  à  Granveîle:  H 
•ut  Î52  planches  sans  texte  explicatif,  ne  comprenant  que 
des  bustes  et  des  hennés.  Beaucoup  d'objet  ;  évidemment  se 
idi  Le  second  recueil,  puisque  les  dSUX  SUtftUrS  ont 
Utilisé  les  mémos  L'olItnrliouS.  On  vint  <|U  ils  Ir.'ivnill.itoiil  QO 
nirini:  li-mps  ri  faoIéniSnl.  M;iis  KnI;ho,  s'il    est   arrivô  le   pn* 

. .  n'.i  ni  i,i  compétence  si  L'étendu  ^Informations  dXfrrshu1  ; 

ie  (bit  même  pas  situ  n  prédéoeesour,  il  se 

nVst  par  une  leçon  indirecte:  il  déclare  qu'il  s'est  abstenu  de 

citer  N  -  ;  rtvé     <  ù  se  trouvent  les  objets  reproduits, 

oaj  il  arrive  i\  chaque  instant  que  osm-d  Boni   vendus  ou 

îhangês,    et   le»    renseignements   deviennent    alors  inutiles; 

i  avait  été  trea  prodigue  loooa  indications,   DrsinJ  a  fiait 


i.  La  peili  travail  d  Ontal  *ur  les bibUoibsquea  rovttJou  il  '<'*  Mbltothà- 
(a  f'i'-tintii  103    IlséÙ  reproduit  par  J.*J.  Marier, 

don*  i-  hivù    de  »nmi  etarut.   HotW,  Hilmstadti 

tours  ont  loujour»  cru  à  ion  qufl 
i    uvrngc   liitinct. 
2.  AM>*yv-  i.-iirori'OniDidu  •.':'. I-'    i  »'.'<  .i !»'.••■.. ■    I    ;i.  i  12)- 

Bal*,  Ifoinri  /'  ml  n.     (Cl    I  >î  i  tgOftN    I 

A  tffcrt  îcAtf'k.  t.  I,  pp.  -$65-360.) 

».  itii.r^n,  iurtctoituliorum  tmaçin&t  quet    \n*Mtri  fttotnmt..    I  i 

UVn/li'iOÏi    fVUûWflfî    mtv.   r/ar.  Ilomo,   150 

Rom.- 

■  n/    Ifî    u   i  .  1 

ia-ld .  L'opinion  qu*  c  <*t  li  première  édition  du  rveueil  d'OraJai  oel  ÈOuUnus 

Lani   son    discoure    pi  I      lOgraphit   fiTSOOItf. 

SliVgi  n  s  pl»ncb'!fl   je  crois  qu'il  y  lui  WT  son 

.'nt. 
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<hi  n>si.»  '-;i':'pUon  pour  i".  coUaeUoxu  poportantaa  ;  Uctta  toi 
palais  Capranica,  M;ifTi'i.  Ceal,  Fantèaa,  la  maison  daColocci,  da 

Tomponiu*  LatHus.de  Genlili:  Dellini.  du  chanoine  de  Lntcran 
fïimlamo  c.ammbcrti.  la  vigne,  et  le  musti"*  du  cardinal  de  Carpti 
les  jardins  du  cardinal   Ferdinand  de  Médicis,  l 
cardinal  HIpfMilylp  d'Esteet  d'Alphonse  dur  de  Perrare.II  a  lire 
le  portrait  de  Tiranca  du  manuscrit  de  La  Vaticane.  et  donne  le 

profil  d'Amtoïc  d*aprèa  on  bas-relief  da  marbra  çue  le  cardinal 
du  Bcii;iy  avait  amportfao  France1,  n  mentionna,  I  las  entendu, 
M  propre  eoUecllon,  et  chei  lui  conrnw  ohaz  lesanln  %  11  aecapta 

MMivt-ui  des  attribution*  douteuses.  Quant  aux  reproductions, 
tdlo.s  na  sont  pas  toujours  exactes  et  l'exécution  maU  rialle 
laisse  à  désirer.  Orsmi  n'en  a  pas  moins  le  mérita  d'avoir  groupe 
le  premier  avec  méthode  les  renseignements  iconographiques 
il  d'avoir  créé  celte  branche  importante  de  l'archéologie 
figurée. 

Les  Imagines  curent  un  grand  succès  ;  une  édition  beaucoup 
plus  complète  et  plus  exacte  fut  faite  à  Anvcr  i  n  1808,  par  le 
graveur  Théodore  Galle,  qui  avait  travaillé  ;i  Kome  d'après  les 
originaux;  alla  fui  ansnile  réimprimée  au  1  **o<l  avec  un  bitérea» 
sanl  commentaire,  rédigé  an  partie  *ur   les  n  irsini,  par 

Jean  Lcfobvre  [Faber),  de  Dnntlierj:,  professeur  A  la  Saplensa'. 
J  n  parlé  ailleurs  de  ces  éditions  et  me  permets  d'y  renvoyer 
la  laatenr  '. 

La  Second  ouvrage  dans  lequel  <  n-Mni  mit  en  œuvra  tel  mo- 
numents, fut  son  grand  livre  de  numismatique,  les  Fomdiac 


t.  P.  56  :  «  Ea  vero  quaro  no«  mfonrinm  euravimufl  AfiftoUfif  imaginero, 

''«■lin  quÀdflin  n  rnnrmore,  c  Noapoli  supériorités 

li.irmtn  alinU.  ><[  in  '•illmm  deinde  a  loinne  Cnrrlinali  Iîollaio  truns- 

i  '         dfl    ihiiim  quldttffl    intîquitato  eu  m    aln    plcnquo    rerum  ;intii|uarum 

liili'in   lîicmiii,  tiiiu  impntDU  llioronymuc  <-'ii  i  i  t'-itiic,  cunjB  opud  mr 

auetoritas  plumiuiiu,  ni  (Ii'Im'I,  rfttet    •■ 

Gaspard  Scioppu  irOi  ini,  déjà  vienx,  pour  ilhittm 

les  planches  do  tîaifo  :  mai:.  iiarirrr,  confia  Ci      ■■n, 

tort  d'Onini,  |  <■■•       i        abvn    >u     ibri,  Btéieina*  de 
profttKor  in  Rom'i.i.i  Uodsnrfa,  Laftbvrnunii  enUtln 

le  celle»  que  Scïoppiui  avait  prises,  alor*  <i<iM&  AtndlsJo&l  •  i;»iu»b)t 
Ihh  collections  romain-?». 

3.   Cf.    Ut   ûotltoli  m    tfanii  ,  p,   12.    —  Vo 

titra   ■  m  de  161 6  :  u.i 

enffyufa  mtsmuXibui 

Bwna  '  i  i    ...  i  m  i  |  fanoQi- 

nibw,ctt.  Faori  ad  aUjw  îraîJN 

(hUatuâ  'i-f.,1  m.  -n  />/;//  en  ircketypit,  \7icukbrt  Anton»*  CD-I  3 
XÇflX,    Vntttrpia0t  ta  effiefna  WmtinitnaM.  tO*   V7.  —  twnms  Rjfcri 


t  T>  «  nm\  ui  i.'»ns,«  * 


;:•■ 


Romani*.  p;iru  00  tT?7\  La  encore  il  BTftît  •' "  ftffomOW 
nombreux  :  maie  6on  travail  était  lo  proxnîor  à  offrir  un  carac- 
tère a  ssex  complet  ei  \\\u\ur  pmir  servir  de  base 
m  développement  des  études  '.  i  Fufoft  (  Ytini  Famitiùâ, 
disait  Seal  r  d*1  <""•-,  69  çko  mutla  didict  \  »  l_>e  nom- 
•s  gravures  de  monnaies  consulaires,  sont  places  en  loto 
'1rs  irii'ifs.  qui  si  ra  rangea  dana  L'ordre  dpbsbéilquB  «1rs 
flunl '!■■            èd  aaceau  cardinal  Fanidee  renferme  des  d< 

riûjues  qui  ont  leur  prix.  Chose  curieuse,  Or*  in;  COBUO*  DOc 
pars'y  plaindre  de  la  décadence  da  titologiquea ! 

■  Biles  'h  ik  m  fi:  dans  ma  jeunesse,  dit-fl;  elles  sont  aujour- 
n'iiiii  oodèrameni  éteintes*  n  y  a  quelques  annéea  vivaient  a 
des  savanta  illustrée,  qui,  occupés  de  faire  connaître 
l'antiquité,  recherchaient  ftCtlvenu»!  les  monnaies  et  les  ins- 
.  iiptiiMi.-;,  (  mdxns  Lob  interprétaient  ingénieusement-  Le  pro- 
inler,  le  mmaln  < •  *? n t i  1  e  l'elllni  *;iudia  les  médailles  depuis  les 

neade  Rouit' ,;u,M|ua  la  mort  d'Au'-'iisIr,  tandis  tni'Achillp 
UaAal,  iu  cardinal,  s  occupait  des  monumeni    di  l'époque 

imperiolc.  Ils  ont  laissé  ftlB  tf  feutrodea  note* fort  imparfaites, 
vrai,  ruais  qui  sont  du  moins  ;■  .is  d'un  édifice 

qu'OQ  pourrait  construire  tel  qu'ils  l'ool  conçu.  J'ai  suivi  tour 
exemple,    s&oouragé  surtout  par  Delflni,  prolecteur   de  mes 


,  ,;  ■  .    M    lici  H"in<im  \*  i«aoi««»   illystihym,  ME  ftifoU  FrSàti  W- 

fMRB  ÂtdobrcntitntiM,  i  •  </...  .t"'  ■  >/<in, ,.  ,-  >  [$•  îwi 

/  fniinA'-in   N   rvfu/n.  '"/.i.   f,/'  ,     Vf.  In  ï 
i.   fAMlLUa  KOMi  WTWTV»    in   a.miovi>   gmoSHATTOYI    au  vm 

.  '.    AD    TCMI'Oh*    DIT!    AVOVSTI,     tX    IHllLIOTItKCA    TVLVI    Vital*:.     Mi 

rAIRLIU  EÇ1  l  AVSVSTrm  if,  i  ,  (Ce  titre  cslnu  milieu 

d'un  froctiipioo  grtré.    \n  li.-u-*  ■.  Bornât  m  npr\  ■ 

1  ■  .  I  Û) 9  ppi  «  c.  A  la  fli)  * 

inî    Afiwlhsrphtm  de  .•inartfj    W.  /.'.  LVYn/. 
3,  Ortim  avoil  ■  lUiun  «d  15GG.  Mai»  c'rjl  lui  qui  fit 

r..n>  ilrr-'-   nitiiiiiO  K-  foodsl  Ml   dl   t'éUlCfa  dl  I  nOMSieS  '-•[.iiUir.  -.    J  ■   rsp 

KI0C3),  »t   Je   \  i 
&«  do  I  ''1!.^  recueil*    II  suffi)  'tf  il*l  le 
par  ti  o  .  I    ...  l  '■■■i  <■:■   ■  i     pan  ipmi  >  iure  dicta  m 

mu,  nimirura  qufcla  l  !  mtfti  ei  idilio  lii   i  iro  'Irbcbol  oxjpcc- 

;     : 

st4u!o  rctinuera  posleri.  alque  iidem  \<am  vtl  itère,  qui*  non 

i  qd  .i.  V  ■'  ara  Luncn 
1 1  h oo  opui  dedeconDl.  «    I 

.   114  ;  t-  pari.   I.   p.  gui   ,  Cf< 
L.  I  ■  dt  lu  rt'p,  n  m    .  Puri»,   I  ■    >t 

:    .jyuU'i  .  /  rsintu  un  <>ii  .iu  ^'l.'^^M^,    Si  vligi  raid 

4d.  Colunn.-    \m  icrdaui,  1740,  t  II,  p.  018.) 


H 
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l'Unies  j  i  .  :<■  :■  îrj<*-  par  Antonio  Aguslin,  le  seul  peut-être  qui 
excelle  an  cette  matière  spéciale  :  J'aJ  entrepris  de  faire  le  travail 
commencé  par  IMfini  et  de  me  tin-  dans  l'ordre-  que  voici  les 
monnaies  antiques.  .Sollicite  depgla  tOïlgtttBpa  par  mes  amis  ut 
ne  pouvant  leur  faire  attendre  dewrtegfl  00  lr.n>.  j  aJ  rédigé  on 
qui'l(|!irs  motoi  et  malgré  mu  inauvuUe  étante,  l'explit-aiMii  -I  ■■-; 
médtQbfl  Bt  les  noies  sur  les  familles  ;  j'y  ai  joint  un  commeo- 
taire  d'Ajrustin.  que  ses  importantes  occupations  l'ont  empêché 
d'achever,  in.ns  qu'il  m'a  envoyé  cepondant  pour  être  publie  en 
même  temps  qui  mon  travail.  «•  Ontol  termine  en  rappelant 
1rs  rtèheeeon  erefaënlngiquos  :ie<-iiimdéea  dana  le  palais  Pau 

le  plus  magnifique  de  l!ome  (>]i(iOn.s  OÔ&ibUM  in  i'rhf  Aulla* 
tiec  8trw:tura  ma<jnifictntiorc&  née  bibliothecis,  omnittque  anti- 
quitatn mppelleelile  omalioret)  ;  il  supplie  le  cardinal  de  conti- 
nuer à  favoriser  les  études  et  de  prendre  résolument  le  rôle 
presque  abandonné  de  protecteur  de  L'antiquité*  ' 

Avec  son  Festus.\\i>iu\  rtuicontiadl  encore  les  travaux  d'Agus- 
tin,  qui  avait  donnd  en  1550  une  édition  du  fragment  farnesien, 
lire  de  ta  bibliothèque  du  cardinal  EUnuccio  \  La  rébnpreetlon 

d'Orxmi  devait  d'abonl  avoir  heu  elic/  !<•«;  <;iiml;i  :'i  l"h»i «iir** i-t 
Vctturi    s'en    n. i,l    i.r-iijn-   .iriivrmri.i  '  ;   li*    travail    fut    inèmi- 
poussé  fort  loin,  mais   Orsinù  mi  COnb  it  des  incom 
«lu  ninnquc  do  docilité  des  typographes  florentins,  fi**  décida 
pour  Rome  «l    l'imprimerie   de  Giorgio  Ferrari  V  La   publica- 


I,  Oi  •         '  paa  oublier  darappalar  la  bail*  édition  dea  Plomattae  donnla 

av»c  addition»  par  Lharits  Patin  (Pans,  1668,  în-tol  ,.  II  v  ■  À  MUas.  À  la 
bibliothèque  il«  Brvrn  XI).  XI,  4U,  2J,  un  petit  Uavall  DM.  irAUwn  Ffaller 
aureatu  Wtoon, 

8.  \  Venise,  chez  BotipIIi  (avec  Jeafraçn..  dfl  v  atrtoi  F  iccua). 

:      Il  s-  a  do*  reiiveiinwoaoltf  »ur  la  puWloatlon  du  fatal  -ianc  los  IPtirva 

Pioalli  (jfcmaroa.   B  123)    i  •   ■  B  [n  i  •  ne*  du  travail) ; 

•j'.)  jniiv.  1580a  «  il  ftègmaato  «n  K-**t<>  i  quetTiatasso  Jî  chef*  mentionc  il 
Poutîano  aatla   Matant  il  dû  montig.  Ant.  Au^uriino  n«l  «lampario  f<*ce 
molti  erroh  lui,  at  dledaeaati  difaroa  molli  al  Scaliirero    Bon  natampu 
(Joîii  l'hareri    notilia  di  pui   <u    mil  i  iwtli  (IpriKiitione,  rtc  -.  ■ 

28  jjwv.  1681  [Vattori  riaat  d*«ûvoyar   k  Ornai  lai  premiarai  fcuti 
primée*  «  Woranco) .  •■!'<  Juit  tlc  P******  aat  plain  ai   fautai     Orciel    n'y 
:n.  ":.■  |Uoi  quen  periBi»  \  i.'Unril  ;  10  *«pt.  (on  U»  "•  "i 

■  uii.ia   n'.nact  pas  terni  OOOpt*  <le«  observation*),  J» 
no  aaoha  po*qu'on  ml  signa!6  cet  curai  iTunprvftftion  obtl  II  '  I    '■' 

:  ni    es  IcUrea  d'Oroini,  que  jf  vain  pul.lier    d'apr^a    Int    ..i, 

du  r.ntiïti  Ûcneuni  :  I»  •n^Mum  y  eora  traitaa  ao    ■<  I  ûi 

i.     p  rii/n  $iijmp',<tUnnc  friiymmtum,    r.i  irfmffi 

rAna  nnfmptori  WéJiWAcao^  Kan  :    cnpu/m    I 

ii/m  Homiu  «pu  '  G        -     »'  Ferrari um.  ».  />.  LXXXI,  Inun<"liutoinenl 
au  dos  ni  sans  tilrecca&MOOC  '«  fmrmcnl  :  mutum  J».-mu-        P     |0Q 


miition  nt  m   i 


« 


lion  comprend  trois  parties:  1*  lo  fragment  fumus-ion  ;  i0Schedût 
quae  f'esti  fragmento  driractac  apud  l'omponium  Lactum  $X$£a~ 
S«dH  nota  OnfnS  n'a  mis  ion  nom  nulle  part,  sauf  an 
litre  ds  [b  seconde  p.inii*,  <>ù  oa  lit:  cr  bibliothtr.a  Fufoi  Vrsini. 
On  ne  rcco:ni;ni  r-  dilour  que  dans  la  préface,  quand  il  parle 
dwlivros  de*  Ptroèie  qui  lui  sont  confiés.  Il  rappelle  l'édition 
d'Agastlfi,  publiée  «  opéra  Caroll  SigonlIV  mais  dans  'i'1  Irop 
mauvaises  conditions  pourétre  parfaite;  il  ne  peuls'c  m  pécher  de 
re  hommage,  M  0  le  nommer,  ou  génie  dfl  .Scalijçcr,  qui, 
privé  de  leçons  de  manuscrit»  a  apport.-  oepe  idAfiittnt  die  hunier  1 
au  testa  de  PesiusMl  explique  ItatérM  'i11'1  ■  trowd  ii  ropro- 

duïiv  .1  Sun  tom   II- fr;ijMh»':i!    ;ivi:c  une  rurrrrlion    plus    grandi 

et  ,i  11»  donna  comme  an  fee^eimîlé,  une  page  de  l'édition 

correspondiiiil  exactement  a  une  colonne  dfl  manuscrit.  Los 
morceaux  échappés  au  feu  d« chaque  colonne  paire  soni  accom- 
pagnës  de  restitutions  imprimées  en  italiques.  En  publiant  les 
schedae,  Orsini  n'a  pas  reconnu  qu'elles  correspondent  exacte- 
ment à  des  quaternions  détaches  aulrefois  du  manuscrit  farne- 
sion  ;  personne,  il  est  vrai,  ne  s'en  est  aperçu  .r/.int  «ufriod 
Millier.  Malgré  celte  inadvertance  et  un  index  défectueux, 
!t»  texte  d*l  M\\ini  ;i  âlé  fait  avec  soin  eta  élt*  la  bas»*,  r.nmrne  on 
,  des  toua  ltw  travaux  postérieure  *■ 


Mac,  qui  s'arrêtent  i  U  p.    I96\  Pulï  vient  sur  une  pajçe  le 

Lîl  1  -.   \  F(atifra^mentiÀm$ehcdti34iepiiomanihxt^ttc 

commence  la  petite  préface  non  m:         ;  Pttia  l<     notfl      'index  BtleSCrrttfa, 

Botta  partie  n'a  aucune  pagination,  a  la  Ba  .  Romôa,  apui   VfnetnUuin 

un,  |f.  D    /.\\\i;.  Ii 

1.    Sur  la  Jiatt  prÎM  pftl    Sig  «MO  I  W  IiImiu,   v.  !<■■■  l-:ti.->  it'\ir.,u-lui 

Ouam  t^ui .lum  eiiii  iin'ii    loi:ii.«9Îaii  vîri  pottet  Mculi  tan  malts  lu 

esreviiturruni,  ut  a  us  i|ii.m  Lut  -tu  •  vil-  ■,  un   ;'ir#70],  intellifri  WilcpOHÎl 

sent  .*.i  emondatioram  ooakiQm nteti  asscnl     •  —Voici pu 

1 1"!'  de  Soalîjrersur  le  FbfitMd'OrBtaû  Dans  ITec  VUUomartu  En 

fl'-'>.  ÏVW   il  prétend  que  l'édîtioa  d'Oreinî  n'a  Lui  que 

ropicf  U  li  -iii  ■  g]  |u*oq  pourrait  les  ooafoadn  li  Orsini  n'avait  pas  en  iota 

d'y  iter  le  nom.  Daos  ses  lettrea  intimes,  Sealig  ■  ta  I  i  Dupuj        C'ssi 

toujours  le  mien,  sauf  quelqut  peu  lo  ses  démâtions,  letqual  ea  il  »  enlra- 

parmi  les  rnii>nnf>a,    pour  nVgui*oi    mon  labeui  bI     b  l'attribuer.   Àui 

liions  il  y  a  fhiel  rie  ui«Mne*.  Bref,  il  »o  fi,t  tri-a  bien  aider  A  trawigll 

titttni,    uni  le*  nommer  LouteaibU.  Je  mis  bien  an 

>  peu  que  je  Tais  suit  si  hou,  que  no*  adversaires  mearaiu  l'en  terrant.  « 

dons  lr*  Lettres  frtiw;aisea  ùirtrii  paSacutyeTi 

I-.    .  i*:i.  ramiiey  uj  Larroqua  Ajçn  1  et  Purin,  1881,  p,  1  23. 1  Le  jiuçmneni  de 

roajKBtxe  r  ploi  partia  que  oe    1    cf  raoi  éditeur.  Sun 

fEéniem^mea  pu  lui  nuir*»,  Vrac  une  ftditloD  fan  Ivetouslasyet  c,  El  .1  devina 

ujualqu  tumi  Karnèss;  Omni  itDpr«nant le taxta  meraadu  m>. 

D0  s ast  pas  aru  ob  «njaclunu.  ln<i--  I 

a.  Il  a  été  reprodull  par  Badla  Ej^er  daai  il.  Parrti  Wtaçdfmgm,  poil 


',»i 


|  \     I>  OÏUiM 


En  iiii'me  temps  ijur:  !•■  l'?sins  se  publiait;!    Rome,  Orsini  fai- 
sait imprimer  doux  mitres  ouvrages  rher.  Plantin.   II?;  étflÎMl 

prêta  l'un  ri  i:ni  r<'  [apuii  longtemps  ':  losguorroi  do  Flandre 

Planliû  di  B'âfl  urvupor  plus  lot.  LM  KolOttur 

las  œuvras  éûmpj&taa  de  CTcéron,  dont  une  partie  avait 

paru  en  1.719  »,  furent  données  entières  au   public  en    II 
Mi.siin    f.iii  je  nombreux  emprunts   i  ses  manuscrits  ol  à  ses 
inscriptions.  C'est  peut-être  celu  :  on  voit  le 

mieux  à  quel  poini  I  êtail  peu  pori/'  ;i  quoi  \\<  ce  BOtt  qui 
ressemblât  au  plagiai.  Il  cita  i  ahvpM  ÇtgB  et  plusieurs  fuis 
par  page  les  conjectures  et  les  observations  de  ses  amis,  Faerno, 

ri.v.' lUcKÂguetin,  Châcon,  M  Lrèftooavool  même  celiez  d'amie 

qu'il  QO  nomma-  paie  (flmi'ciwf  quidam  doctistithus).  Il  cil..: 
joaqu'aui  inootatlons  oi&rglmlâs  anonymas  loi  Hvrea  de  n 
bibltoth&qaa.  C'eal    nne     aabltnda    oonilanle    dans  Loua  Loi 

ouvrages  de  notre  savant;  partout  il  se  rnonir.  préOCODpé 
jusqu'au  scrupule  de  ne  s'attribuer  rien  qui  no  soit  bien  ï  Lut 
Il  va  des  parties  entières  ou  il  ne  fait  que  recueillir  l'opinion 
ilVuiinn.  \'t  lï.ii-.iiii  iiKidestement  et  suffisamment  saUanlII  d'ap- 
porter de  nouvelles  lumières,  sans  réclamer  pour  lui-même  le 

moifldn  mérita 

Le  D$L9gotion{àu$j  qui  paru!  l'annéa  suivante  (1688),  lui  troll 

i\4  Iburnl  ptï  AniOQlO  Agastlfl  •    i  l.  archevêque  de  Tarragone  ». 

ilii  Oraini  dans  s;\  lcltre-preface  à  firanvelle,  «  le  vengeur  al  le 

torttOOr  dO  i;i  vraie  SCtaoOOi   Œ "•''  «'nvoyé,  il  y  a  quelques 

BOnéOSi  des  fragments  de  Pulybc  intitulés  r.::':  -:.-  :  réunît 


<-/(/.    .lu;;.    .£     V-ihJtfu  *  r.Wi  frit'/),},  ultih.  ■■■    M,    | 

phil  loin  »ur  la  quwtion  de  1-estus  ipfopofl  dw  msi.  po*- 
•*dO»  par  Ofiini  ;  v    l'lûd«. 

t.   n,. mu   il        11  :  «  I"   lu»  eOftddttO  I   tin-1  lo  mio  em^ndft'iiini 
tutto  lo  opre    I  Ciosfona,  di  rttts  volooba"!  l'ianiino  si  posïa  rîbavan  da 
ijuosti'  i  par  potorli  lUmparlo.  ••  [26  (èv«  I5T3    Am&rot.  D 

î.  Avec  l'édition  i  u   "  rtc,  parue  chez  PhnLiri. 

::.  i.lm.  raton  w  DUNuamA  momoaus  i*otaki  Aaft> 

pA  i  i  Wn  çraphi  Htg  i    i/.  /'.    UfXÏi    In 

.  SK    T0>    IIOATBIOT    POI    mit  vm  m  n  >  s:  i -■  u'  Eti  m  >i  a  i    i  h:i-i 

Hl'hlItKIU.V  ;:x    i  IMM  POI  TSU  MOAtAPOUTANI  ItttCTJ  M 
<thn  gilûfl  «.///   nCi    pityûia   iii.lviiuitiv,   nUfU  pHDWPI   '/<   fU  ts    01- 

lii.ii.inn  i   rVLTJ   VU        île  I    '*<•<,(. ijihori   V-'-mlirn      tf<    ''• 

W.  f Au  'I"         I  i  ftiffonû   mioi  /-/i  ■  jrmt  :  l/n  ffi>n'  Huli- 

tHi  ViodoriSi  lUl   \Ppto**   liêxarvirini   Dionyt,  Lai  n  .■■ 
;  '/  i  R&ttf   ii   njfr  Ka.  /.  v  \r\  »-i  rii  £n  po 

fj/bwm  ftijtfWiwM  Boiflaa    fW  J  »      V^ttoi  ann"  -W«  '*•    ^v,v- 

V   |Ju;  haul,  p.  IV,  un  fragment  de  U  dédicace.) 


E01TI0S    !>U    ■   DB  I.EO*TIONI0U3   > 


n 


par  un  corulii  lewi  te  Cooatantlnopfe,  qui  nvmt  clattfl  l'anll- 

i|u  i'  roman  a  u  c  Maires  et  en  ifmu  rommuna.  Je  les  avais 

innombrables  fautes  qui  en  corrompaient 

ta,  ol  on  faim  parti  il  |a  Lt  jug  ,  on  public  savant. 

autant  qui  OOeupottOD  il   permis,   j'ai 

tvrage  arae  attantion  et,  niivanfl  Mes  faibles  for. 

la  ramaUraen  bon  état  »  M  Brneal  SchuJza  a  fait 
le  classement  des  manuscrits  de  cet  important  recueil,  et  Charles 
Graux  a  contribua  ii  eoéeialrdrriûatoSra  '.  L'unique  oxempi.nnv 

:  IOUI  manuscrit  c!.-  Ju:m 
l'iii1/  dr  i";in!  ri:  pi:  <•  mlei.ail  le  \ in^l-si-pLirme  livre  <]<•  bgrjiiKlH 
compilation  historique  de  Constantin    PorphyrogAnèto.   et  qui 

pfeit<iantrinoentfi#<l<  PI  tetrâil,  on  197t.  Dèa  ||66,  Augustin 
eonnaîntikcc  la  trdtor  qpu  potiédoit  Pats;  i  d  1874,  :i  ni 

faillit  prniulri!  eupiu  p:ir  son  s'rriln»  «<i*;li nuirL*.  André  Dama* 
nus.  et  il  écrivait  i  Ow  Bl au  mois  de  septembre  .<«  hn  un  v.vr- 
Ifl  0  lii  •  d'Espagne,  on  a  trouvé  un  livre  grec,  où  sont  du  ta  I 
bcau.v  fragmenta  dnistorienj  antiques;  j'en  ai  une  bonne  part 
en  main;  on  3chève  de  me  copier  lu  rosit.  Ca  Btralanl 
ir  ]iît1i-v  i  ï.  -  rubis  nu  il.-d  amants  que jii  Ii.'s  i-slimornis  mniii»".  » 

i,  alléché,  demanda  k  toi  voir,  ot  Àgustta,  avec  un  dêsin- 

■ire.  lui  i'hvd;l'  au.-  it  >ï  eefl  prûcieux   texte*, 

l'autorisant   nw:m    i    1<--   donner  a  l'impression  '.  H:  un  if  u  il  ai  l 


1 ,  SebtJ  ?-•.  IN  t:mn,  i8U6i 

Qnaxi   '•<"'  ror  ta  ";  '       in  |  <■-■'■   jrw  de  t'Rswnui,  Paria,  1880; 
v.  partieulierwiient  1*1  pp.  91    ' 

2.  A.  AtttttfftnJ  "/-""    wmfa,  i.'i-.|UMf  a  vol.  in-fol,,  I7t35-I77i;  i.  VU, 
p.  850  de  fc  lept.  1074). 

J,  Oriùli       i'iih.  U  janvier  I  >,"..:•    Mou;'    AotûBJO   AjpJiUOO  Stri  O.. 

poôfa     toi      "  R  '  ■  •■  ■  h  aniato  per  ua  bravo  di  .v  8"  ri  m  portail  U  rta- 

o,  dot  quille  ho l.i  mauu'ior  \>nrU-  fii.uu  mano.  L'argu- 
ment» diîl  libro  <quct;i  po  di  Contluritino  Porpliyro^enota  fudtviaa 
loria  Romanu  m  LUI  luogoi  DOmmuoi  :  quotto  or;v  il  WIL  eho  tral- 
lava  tic  Ugathnitoitt    •  Kl  in   BOaamâiato  elirao  un  tfieeoro.  Ho  scritlo  a 
ioo<  .    |  imbros.  h  422,1  Le  U  avril  n  |ub  B  départ  d'A 
■  i',  m ...  qu'il  i               .<■  ra  i.-  du  s  cor- 
i-.iiiin.  Ion             .i    du   !  i  juin  IK I     IrsinS  expose 

evecdél  ul  la  œuoiâ  ■•■  donl   i  eon.;mi  ; :  il  m  reul  donner  que 

hi  -i  il  j  -fiU  doa  livre» UCXIX «I  !■•■' 

lç  un  collection  (cF.  n°  i  de  son  InvonUiro).  Le  6  juin,  PUalii)  Ôcri 
vait  qu'il  «ttcndail  do  jour  en  jour  la  commodité;  de  ai:  nettl  B  IU  n  froir- 
nwatst  frrccj  »  (Orïini  a  l'ine  (!,  le  \:  août).  Au  mois  de  niarn  do   ! 
■OÎvanbDilo   roluin.      toi    achevé  d'imprimer  «l l'ftulettr  mi    rcoevait    \<> 
aûcro  fouille  r  job  cicmplaire^,   vart  \e  i"»  lui  lot,  dans  une 

bdle  de  librairie  expédséo  le  l*e  avril.  (.Lettre*  du  13  avril  1583  et  du  fi  mai. 
Am6r«.  I).  1230 
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larde  do  us  i.i  pufcisoatioa  d'un  ouvrage  doni  dtailrei  copies  cou- 
raient m  Eaparae.Oral  i  po  triant  l'honneur  de  donna 
r«dilioti  princept;  mâle  te  tarte  qui  lui  fut  envoyé  afantéte*  prii 
SUT  la  transcription  do  Dnrniarius,  copiste  peu  scrupuleux  el  peu 
exact,  il  n'y  a  pal  ISOU  dl  ft'tUXuAer  (JU'Ji  ail  ou  tout  do  coi 
lions  à  faire  «.  Aiiu  de  publiai  ouaetnble  une  tnaw<  ineld* 
rable  ii'iiifiiii.  il  y  joignit  un  Important  fragment  de  Dion 
Cuasius  d'tprèfl  un  manuscrit  uV  sa  Inblmthèqui 

L année  1583 compte  deux  publications  d'Ur.-um  (elles  ;»  RoiBi 
l'édition  d'Arnobe  el  Minutais  Félix  \  el  les  note*  au  £ 
et  HntUUKOMuUié  d'éguatia.  L'œuvre  des  deux  auteur- 
liens  avait  déjà  éle  donnée  à  flOHM  .  ■  Il  y  a  quarante  ans  »,  «lit 

Oisini    dans   su  «iiMiii'ntv  a  <li  MU,       la   D30U1  écrivain  Àr- 

nolie  a  olé  publia  pour  la  première  foi  .  >OI)  laxtfl  do  II  \  W» 

cane  qui  fourmilla:!  dfi  fautes  el  que  des  savants  mil  eOrrlgtftVeO 
soin...  Je  crois,  à  ce  propos,  devoir  nie  plaindra  de  La  maniera 
dont  certains  corrigent  les  auteurs.  A  la  place  di;  la  le«;on  an- 
,  ils  en  DiaLU&l  souvonl  une  à  eux.  Quand  e'ost  pour 
les  auteurs  proAuies,  les  Euronetes  ■  eus  ont  u-  wur  s<  i 
du  procédé;  on  le  tolère  cependant.  Ifafa  (mur  Lea  livrée  qui 
contiennent  la  doctrine  d  lalutj  comment  supporter  qu'un  ni- 
tique,  fût-il  ao>çace  et  perspicace,  rejette  ta  leçon  orïgiuale  pour 
y  substituer  une  leçon  arbitraire?  »  Pedro  Caaco&,  espagnol  d'un 
grand  sens  m  fnri  iiixii-ini,  nvaii  remarqué  dans  Ànmb.- «li-s  er- 
reurs de  ce  genre;  sur  ItWis  du  Cardinal  ÀIUtoûJoCarafTi,  qui  aiuir 
beaucoup  tout  ce  qui  lerl  t  âdafrofr  les  auteurs  aacréa,  Chaoon 
s'était  mis  ù  réunir  ot  à  réviser  loi  textes  do  colin-.-..  Il  altail 
publia?  le  livre  avec  d'excellentes  el  nombreuses  correction! 
quand  la  mort  fa  emporté,  son  œuvre  presque  Unie  il  laissait 
par  testament  au  cardinal  le  soin  de  la  publier  s'il  le  jugeait 


I.  M.ïvliulzesifc'intr  ira  SehoUONUt  I  fibenfaefM)  b*|yi.ju»;il  :  | 
c'est  la  propre  copie   laite  pour  lui,  OU  AffUltia  aurait  donnftA  au  P 
Sohott.   Ce  tut.  aurait   la   plui  T\    ;  de  conformilc  LVM  ''la:  dcDl   Wfefatt 

itrrf  Orsiu  |>«"ir  lepualMaUoo  JcTi  '  rrauati  p.  06).  j'imagine,  pour  m  rmrt, 
qui  ofl   SoWfanlM   pourrait  ^ir<«    tout   lin 

n  pour  fimpruaion  »'i  qu  il  »nrcya  1  FJanlia,  !-■'  Fof«  yr.  tus  Mrs 
-i.cni  parmi  lei  m*,  d  i  n  -nu. 

?.  On  parlera  plus  loin  dl  co  n  .  !•■  » '<>■  ;)/     1300, 

u.ioaii  dispvtatiom'm  .m.'  i.i.s  *  -^  aurre»  Liant  scttïu.  m.  KlMTGll  nau- 
ci»  ocTAviTg  .-  Homtwo  tditxc  posU  riot  1 1  rmcntfifior.   />'  ''r*ri«- 

rum.  ROJMU     '  tf,  /■.   (.MAI//,  lu-K.  Cf. 

Lcttere  Blftf.  -rW  flrww  M0,  p.  96    I.  X\  Il   . 


tiavaux  tficucn&vnovss  $9 

uiil«-,  j'ai  ôte  chargé  do  terminer  l'édition  et  do  U  donner  au 
public.    ► 

Ce  travail  nous  rappelle  la  pari  d'I  Irainl  d;ms  l«»s  travaux  de 
L'érudition  catholique,  qui  marquèrent  li  Etomek  seconde  moitié 
«lu  wi"  suocle1.  Il  se  soumit  do  bon  cœur  cl  av<v  di-vnut-iueal  k 
OoUaLOrfT    :i:-si<lï;n  mniTiiissious   poutihValoîC.   Cela   lut 

rapporiait  matas  d'honneur  que  de  fatigue.  On  trouve  parmi  les 
papiers  «K;  Sirlt-tu  nu  billet  d'Orsiui  qui  m:  iimi.iiv  iiccablé  dc 
besogne  ;  «  Ce  matin,  des  neuf  heure**  aux  douze,  j'ai  rev 
•  preuves  et  il  faudra  les  revoir  encore  aujourd'hui  ;  do  plus,  je 
Tihs  môl  notes  et  celles  du  P,  Antonio  [A^eUio]  a  Jost'é,  :iux 
Juyrs  el  à  Suih,  afin  qu'on  puisse  transcrire  sur  soi  toi»  Uvrea 
celte  da  sieur  Mené  Marin...  H  faut  en  outre  que  j\iilli*  re- 
voir de  nouveau  le  manuscrit  du  Vatican,  pour  beaucoup  de 
choses  qui  ont  été  omises,  que  je  communique  cette  révision  à 
la  commission,  puisque  je  mette  le  texte  au  net  pour  l'Impri- 
meur. Ton!  cria  fait  que  je  ne  puiB  p«  nv  t  :i  i  i»n m.  ncerla  tra- 
duction dea  décrets  de  la  Kéformation  Je  supplie  donc  V  S  D 
lustriasime  do  surseoir  avoc  le  Saint-Pcrc,  jusqu'à  coque  jo  vous 
aje  parle*,  h  La  traduction  en  jçrcc  des  décret»  du  Concilo  de 


1.  Cf.  sur  lu  guflettan^gftaârala  la  ftibliothceu   «orra  du  P,  Loi  on  a  ï  le» 
r  ••'••■/ -ninvi  tla  Priedberg  ilîen,   LeipxJK,  1879;  CI».   foejob. 

./   et    Trenti      Paris,  WM    P  da  NouaCi  I 

f|        r>  ■  |      !       G      nlr   R|     ||    ,!!!<■.      {■■>;.<,       IM[.      d 

'!''",,■, |  '),.(,:.  Sur  lo>  tr.iwiii\  en  ;.;  lanjtn  :•    il'"ii-nii,   i     \    i   mu'  lettre  ilis- 

c  'li-  lui  .1  Ptnelli,  écrite  le  30  octobre  1583,  au  noDOnt  mu  il  achevait 
rAroob  ri  la  substance  : 

L'Arnobe    esl  Uni,  grAcc  .»   Dieu  ;    voua  bd  mire/,    un   ncuiplaire*    Le 
i  Cm  iffa  m  i  d  it  qu'on  iliail  imprini  r  TartuUîaa  d«  u  aéi ; 
c'eal  moi  qui  eu  serai   cuarjtv  .   trourea-OlQJ  dune  .i   l'iuloue  ou  ù  \ 
qnelqtiea  bans  rota    Le  cardinal  m'a  Fait  pari  &ubi1  de  la  réeolulioQ  du  Sain  1- 
ili'  grecque  ;  cft  sera  encore  mon  alliun*.       imUm, 
ù.  423. j  La  1 1  ir\  rm  I583L  Orainl  ampruDlail  -•  la  Vatloana  ou  ma.  de  Tea 

nillii'ir.  non*  ;ivnii»  le  reçu  f.iit  o.'ir  lui  pourStrletO  [Vol    Ht         I  '«  380.) 

laa  oJucrvalioi  t  ôrOnioi  «ur  ea  Uxle  tana  w  Vm.  5399;  mail  c'est 
i   à  Rouir,  a'eai  le  plus  occupa  ili?  TertulHen. 

irrmvi*  rlnna  !<■  fl  .   f.  ;;<Xl.   jïnrmi  d'autres    lotir*» 

al^Otatoi  «  Slrlelo  et  à  Carafla,  ne  rapportant  Loutoi  au  axOna  onlra  'le  tra- 
vaux, M.   Dejob  l'a  déjfl  donné  (l,  e  pp.  26  el  382     mali  j'ù  oru  devoir 
.',  ma  copie  ol  mo  traduction  n'etani  poa  ioLî  retoenl  eonfonnaa 
aux  si 
-  ni"-  el  R»o  S>  raie  Col*» 

•  -  nova  lion*  iosîno  allododeel,  sono  «lato  mtorno  nia 
ne  d'uni  alnmpo,  ri  hopRÏ  moconvi-n  i   Oltre  laeatB 

0  li'  not«-  min,  r-l  ilrl  pndri'  I'     \i  tnlno  lOpra   I  •-'•',   lUOlfti  »t 

opra  quanti  tre  lïbrï  tra*erivarM   a  notàtiODa  dfJ 
Morino,  le  quali  dover&nno  veairc  ii    aune  Ji  \.  S.  m**  et  oitre 
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TivriUî,  il  laquelle  Orsiui  f;nl  allusion,  fui  CODflée  k  Mailing  De- 
varia  0l  (MOI  n'eut  iju'j  [t  roTOir;  aDft  ptrul    BD   1883  '     QubdI 
nu  travail  liont  il  est  oceapéb  on  voit  fus  •  M  la  révision  do  la 
Bible  des  Sopl;intiîal.iqu..-IIr  la  ■u:,l;u.-!]  draffa  l'avait  pr6p 
\o  rôle  considérable  qu  il  remplit  dan*  celte  grande  tdittO!)  W>3 
Kaettvo  di  cldéi  li  pub  le  règne  de  Pli  parla  pr 

:m  ircU'iiiMju'il  fui  chargé di  I  :    talion  même  d'une 

collaboration  effective,  la  haute  compétent-*'-  •!'<  >:■■;:..  hellé- 

niste lui  valait  de  donner  des  conseils  pour  un  grand  nombre 
de  publications  romaines  II  vint  même  un  temps  où.  la  déca- 
de! éludes  grecques  se  faisan!  sentir  fi    bom<    i 
ailleurs,  l'auteur  du  YirgiUus  illustrâtes  I  que  seul  i  I  s 

reprêsciil  H . 

Maitfrû  ce*  excursions  fréquente*  ol  un  peu  obligatoires  dans 
le  domaine  dos  sciences  ecclési.i-ii'ju.  s.  l'ulvïo  ûrtioi  nvenail 
blQC  vICOS  S0V  travaux   prrfrn'-vsur  1  "  :i  r  1 1  ï  1 1 1 1  ï  1 1  -   rlassii|in:.  11  00 

était  de  mémo  d'Antonio  Affuslin.  Sa  première  collaboration 
avec  Orsini  remontait  aux  Famitiur  romrnw.  Ivi  1583,  Oraioi 

joignit  dee  documente  et  dee  notes  au  livre  iwlei  Mi 


quesl.1  aucun,  ui'è  neccistanu  (lui  di  uuuvti  iinu  revibiuiie  al  leslu  Vaticauo, 

|H5r  molle  ww  tr*ln*uuit».  et  queau  reviai joauDunioarl  *  ooo  ta  congre- 

h-iiiiuin',  ii  ; ii-Li-:.;  m  h-. in  il  i  tto  pei  il  •ùoipafor*.  Onde  pei 

SOtj(j  rUpftUl  DOT  postU  .ii-ii  .,ifc.  ijd.i  <  h  r  iMiuiiicuro  la   imloUion     dolll 
nanti  dalla  i  .■ -nn&Lîorit*.  Péri  lupplioo  V    s    !;■>■■  di   wpraaulâ        m 
N.  S*  (loche  [a  la  purli  I  ba  n  brav  ■.  I.   inl  i  i  i  hu- 

miliww  La  mono. 
Di  V.  S.  Dl»*  cl  K*«. 

Obligatïw  *ei"«,  Km/0  Onino. 

1.  Cf.  l'index  au  mot  Dorons. 

2.  Voici  le  i  Lre  de  cette  grande  Mition  antique  :  ïi  n  x  v  via  ji  vhiikii 
KATATOrS  ciuouiiko.vi'a...  as  niutorftaJ   Staff  I     P«     ,M 

tum.    liiiiiii'.     I\|i.     li.     /.'iimi'll    .     IC87     (|imili'  --■     i-iiii  i       l-'i-i:     n     If 

9  mail  ln-fni.  lui  Mie  r>i  le  dédicace  -i'\       Gare  •       -  pull 

v'h'hl  I.i  p.  ibref  'tu  pape  data  du  •■ 

iij.jiirii!   -  [lit-  I.i  |hc.  i  :p  .  U   ■  rOrsirn  nui  i  n-  :  il  il   ■  I .  i  m  - 

riiiTUCc  dri;  Notât  ad  Caîrmtn  etc.,  n  !r  ■     •■■  ■n-.lmnl  Cir.ïfTn.  l.r  I '.  Le* 

long  la  cro'u  a  lort  da  Piarralforïn.  —Sut  la  cm. lui1  r  ni  la  rn  eur  de 
tion,  cf.  Loloiii'.  i.iht.  mora»  Paria,  1723.  t.  I,  pp.  187-190. 


une  leiire  il"  Rorîa  >'i  le  témoignage  ocu 


i»»  Michel  Oh  ester,  Il  nom 
.     ,     i  ni  \,  m  rîe  »!  'fiiu'i- 

eetia  I  -  •  de  mi  mta  ;    On  Mril  :  L^lio 

II.i'hIi        iT.l.'P'.'-ni     1  i:ll..iiio,  P      r.|,;icim,    \I:i  n;i  un      \  I     AjÇH- 

ilfimiiolo,   Flnlit  :  i' :m.'  icq   Toledo 

MAli!i.nnt(-r  !>..), .1:  i  >  I  rloofiul  Hirt.  da 

VrIvci  I  I        V.  il  y  avril  i  ou    Kmman,  n.    I.i 

coliaiioi  . .  que  i  »  »     ',"."1  i 

pale  qui  suivit  (L*îoo£,  pp.  Ï64  iqq.}  ci  û  laquelle  Ûriini  ne  prit  aueune 
part. 


neiivifii* 
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el  I  taataaconaiilh  iSqa'Agoatia  avait  wroyi  i  Rome  dès 
IBS)  pour  l'y  faire  hnppimor'.  La  ooDlributton  d'Ortlol  au  tra- 
vail (h  son  ami  fui  .  u  ni  tin  :  .iir-s  ry|M>- 

grapli:'  ilrc:  \>\    :  1 1  ri  pi  tODJ  du  f  radium  U  -i'i;:  IcrifM  ii  hik  , 

ii  pour  la  plupai  :  I  il  loi  a  ■.■••lupagna 

de  notes  importante"..  Cûfùl  DOŒ 

Kom<  trime  ce  votome  oarnina  il  avait  Imprima  l'Amobe; 

fi  fut  dfa  L'annta  autant*  reproduit  en  France*. 

i  n  recueil  fini  corfoui  el  d'une  composition  kwcï  bîia 
qui  parai  en  1887,  mérite  quelques  i  lafla".  Orsini  raconte  dam 
se  préfikca  adressée  av  cardinal  CaraBa,  commeol  il  Pa  corn- 
dllail  a  i;i  Bible  grecque  e2m  le  cardinal, 
en  oompaguie  de  Pedro  Chacon*,  afin  de  m  reposer  d*iroe  Atude 
par  uni'  auln  .  h  deui  amie  tarmkiaienl  leurs  discussions  sur 
i  Septante  par  resameu  de  quelques  passage*  di 

t.  tSTORU  avgv*ïiv  opi    rARHA  >nru 

.    .  / ■■/-/m  iuii't un,// un:'  ScnaltttcmsuUonun 

Htiimu .   !  rpJUd  D  ■  nfoû  i  fàuac, 

CD.    It     XXC1II.  D<-  lieen  >     la-S.   8  iT.,  pr.'l.  3S'J  pp.    «lu 

l-'il"  d*A|TU  I  ! ' 

1er  nuit'-  d'Oninii  an  b  10  pUaahea  aoateoi  insnU 

ilto*pr4fiu  l  ii  rinî  :  "  Proximi 

Borna*  «|ui  capital     n   ru  gsi  adl  mbs  mdJoû  ftortn   P  '      >  I   C 

i       •  ma      lucubraliones. . .  Illud  pynfel 

i  .-iiMiipUr  l'.niiiiin.h-  f.un  '     pub  icrtpil  ;  iiurAlicii.il,.  .<.-..<  n  un  • 
►cto  nul  nuvcni  annai  Romaa  im.       i  Ôntnl  .<  Pinidll 

'.      \lll'      \l.."        dt'        i  \.\    III)     Mhi    vMuilir   Ih 

rla  *Lifnpir«i  in  ftotrin  a  *in*  «pose,  licllinimn 

■  i  n  V.S    (18  macs  1WI     LmAra     D 
E'anâfT,   '   I  pp.   *34r,   rincer,  s01  C  4  14 

i •-!  in-folio  baUaqw  Pedilion  rote 

ht  tin  ilu  titre  |  i  idjoneil  mi  iuîi   i  u  :  ."",y  ■  ni  un  tmti  « 

tut  tutti  Ltfuii  l'i.'n;-    •  '•    fagibiH    iXffiiê  Ci    \\  U 

iii...  md.  un  n    Ctow  prt**- 

,  L  i  [m-i.i.-<.  du  i  bi  tu  ■  ■  il  curi  mua,  «|  1 1  i   bonorabla  pour 

,  ;  il  raea  in*  U  bïbhot  i  qu     i  un  cou- 

Pulemenl  ioai  pourrait  ÛtM  Dupuyt,  il  y  o  ru  aa  Iwro  rûe«tnmcni 

ni  -i  hou  tiaim<  »  qu'il  l'a  «mprutild 

'  da  lit  juin  1584. 
A  arof  ■  U  langue  Graux,  p. 

il  /.  r.) 

'.  i  I 

i    aluwi. 

|i7,i     \   -  iitta  m 

I  I  tr'ifJiul,  y..r  fjl'Wl 

;;  n  'i.ww  ii.   [pud  '■•-  n  jfum 

un    /•  i  i*.i  ui/i.  I 

»».  Ki  Plaminic  X  »bH 


Si 


•iitwu  ••    u 


taon  pdâ&fl   n  ■    étaient  occupés  spécialement  du  0a  m  n«/« 

de  v.iitjii,  al  avaient  rôdigt»  sou*  forint»  ûadvertfiriù  Lu  résul- 
tat de  leur-  conjectures  ol  «le  leurs  r.nllahimstlr  ni;i:iu>cril  -  r.Vsl 
r.  travail  commua  gu'Orsînl  i  remanié  ol  offert  au  public.  Il  y 
S  r.  nui  des  ol.-  i  v.i  i.ii  .  -lie  CâtOO  el  Colmnollc,  pKM 
partie  de  GiambatliSt*  SIghicylli.  l'om  nir»tiriM'nqi?mlnV  luul  ci- 
qu'il  -iv;iii  mit  les  Diali&roa  d'agriculture,  t irsîni  a  ajouté  àta 
notes  sur  l<:  calendrier  nislique  de  IftCt  llecttOD  Farnése,  sur  li 

■  tiens  desl     ■■  ■  'i  rot  ta  nwUe  du  commentaire 

\:u .  relative  aux^ifeoJi'girftfataua  bwb.  Tome  oc- 

:i  étant  bonne  d'être  utile  aux  gens  studieux,  Orsini  a  Joint 

le  ih  OriJiograpkia  de  Wliu*  Longue,  corrigé  avec  soin .  mal  r, 

dtt-il,  ce  qui  forme  la  partie  principale  de  son  recueil,   c 

eonizn&atelrs  de  junisa  Pbilergyriua  but  Uw  Evcoffe/uee  et  tel 

Itj  tju'il  ;i  «1  ■<-<  u  %  ■:•:  Insfol  dans  un  manuscrit  dfi  S6f- 

îrloa  etqn  II  donne  pour  la  première  foh".  Le  motif  véritable  du 
la  publication  cal  môme,  de  iaveud'Orsini,  ce  dernier  document 
dont  les  savants  fronçai!  lui  ont  demande  avec  instance  oomznu 
nkatton*. 

Ki!  i.'iss,  OreSnt  rendait  un  nouvel  hommage  à  la  mémoire  dfl 
KHI  Uni  GhaOOn  en  publiant  la  dia«rlal  on  qu'il  avait  laissée  sur 

la  manière  dont  les  anciens  se  mettaient  a  tabla  et  sur  les  repaa 


1.  Le  oalandrifti  Fam&tt  u*i  lai-iuôuic  publia  aui  pp.  131-193.  el  tua 

eu)  in  ^tHilf  de  ■  trvalee  au  ;  pp.     i  »-  !  3    1 1  ■  p  -  •  tiaul  ,p.  '.  i 
*_',  u  j  :i  aussi  quelcjiiBi  c  irrectium  sui  le  c  imm  pnlali  i  de  I  foi ■■*  I     Su 
i,  de  Servlue  qu'Orslni  lutllisése  qu'd  désigne  pai  ■    •    mw-cc 
vn.r  ftodej  tin  pi  j'-i-Mi  •.  <tin  ni ,  ni    t  p.  28*  de  ton  recueil, 

:;    Ce  "••  • tui-iL  que  rie*  tximlts  du  coraœeal  tin  plui   complel  de 

Phllargyrlue  :  »•  *i  u;l* rpta  cun  i™  pf  im un  légiféra  in$ffrtafragraontû 

io  Scrvinoo  (quod   >lui   raibï  Ktterii  I  Ul ■; ■•  imiuindono 

■.  Paula*  Mantiln  iol  aulliua  auiem  interpotïlo  com'toe 

aucton*  iliscrflu,  teil  ;.  SerrfafllB  BXpOiluonlbciS  inriinni  bis  DOtiS  «IimuhcU 

,-t  aiiia-  i  ipin   (onnakki  «  I  BBI  y.-*-.  Rtaç,  m  uni  m-  pIimiii  Omhiïi  :mI  iinlioiodai 

expoeitfoaum  rarl  i    i  caiu*  alfqoanda  iiun,  \>\  qaod  sfet,  ee  eeripte 

non  bsm  supptomenium  ad  Servi  u  m,  m  nuilU  opinaU'imur-,  -ni  1 1  h  mien 
m-i:  potlui  quoddam  &il  t?iu*  commrfilnrium.  Quao  cm        ;■•  ivi  m  delft  i    n 
i  i  quais  liera  domibibeo.  exee  nota  aaau  Angeli 

Holînani,  et  quidem  diserte  ml mine  luirfi  Pnîlargyrii,  iilaiu  dubiia- 

ii  ponitus  suvtulcrunt,  coque  nia^is  quod  idom  Pulilianus  hune  ipsum 

eoi  )  i  ■  ■  i  tu'o  non  ioIucd  eatcnptll  et  «gnovd, ead  inutït etiam 

Aînc»'t  .  "_  norninavh        -  i.    fruf  eeni  deServlue  n    torîtun 

i ■■  que  le  rv  '-'■  des  rase   latioi  de  rinventoâre d'Oifînl 
i  17),  ei  l«  \  ri  "i  i  BAoote  !»if   ;  Titien,  i  impria»    I  llId   a*   i 

nuire,  Cotig  reiroaverone  cet  deoj  voiaiseï  &  leset  place 
i .  i  -i  i--  de  1 1  Bîbliotfaeque. 
i    i.i  i  In  le*  au  moi  vinix. ., ,  i  ■  pp  ta   i  e  ni. 


•  mnviivn    uiiTo|iir'*»nt  vi    . 


■ 


dam  l'antiquité l.  Le  DeirMùtto  M  précédé    lani  l'édition  ori- 
gii  .1  e,  d  am   longue  dé  11  laoe  -i "l  >wini  i  Sixte-QufnL,  ■ 
i  h  part  i  .1  plaider  la  cause  des  travaux  rar  l'antiquité  palaona, 
ou  milieu  du  oouranl  qui  se  manifestai!  alors  si  forlemenl  an 
laveur des, travaux  recréa*  D  •■■>» bit  qu'au  milieu  les  preoccu- 

■I  ■  nouvelles  A    s  curie  pomaloo  al  dai  savants,  Oraïni 

veuille  faire  excuser  se*  chères  éluda*,  on  laa  rallachanl  k  la 

religion    La  quasi  on  do  Vrtck  nfam,  dit-  |v  comme  exemple,  n'a- 

pas  son  importance  pour  cclaimr  certains  Lattes  <1«-  l'Kcri 

1  Ur.-unîoppren  toque  la  travail  de  Chaeon  clail  de- 

naur^faicompU" -i  m11  ">>  '•'  publie  *»r  l'aviadu  cardinal  Cai 
aux  mains  de  qui  lu  tnanuscril  i-Mt  resté-  L'appendice  dX) 

ilua  COUaldérabla  pue  le   livn:  lui*riic*iiif*  vl  fournil,  connue 

i?»ondanto  collection  de  textes  grses  61  fall 

-s  gravures  Aur  hois\  II  esl  d  au  cardinal 

ivnih     u  un  du  pape,  en  témoignage  de  l'estime  qu  'Oralfll  B 

été  heureux  leconal  ttai  -  haï  lui  pour  les  études  snl  ques. 

i  i  dernière  publication  d'Orsin   j<-  m- .-oiapt^  pas  i<:n  n-im 

.  :n  la  nouvelle  Mitlon  dea  Hnaginéél  nous  m<  ntreen- 

une  fois  son  nom  uni  h  celui  de  son  ami  Aguslin  \  Celui-ci 

élall  DîOrl  fii  I.'lsii  el  I  frslnl  l'avait  pleuré  pul>llqiit-im«i!l  dnu>  sa 

û  aux  Notac  ad  Calontm,  Il  tit  pnrallrû  à  Anvers,  en  \'\%>, 

les  fragments  des  anciens  historiens  romains,  û  commencer  par 

Fabius  Piclor,   qui  avaient  été  recueillis  et   mis  en   ordre  par 

:  n      vl..,-.  la  partir-  l;i  plus  consiaVrahl.1  •  !(•  n-  grOB  volume 

comprend  les  notas  iTOrsini  kit  les  Itieloi  ioni  romaine,  qui  oui 

souvent  réimprimées  ouutilUées  dans  les  éditions  isolées 

taouo  doux.  Comme  toujours,  U  appuie  eanaceeee  ses  le- 

•  >u  ses  observations  but  des  Inscriptions,  'i'"-  médailles,  etc. 


I.  i'éthv-.  rùtinv)  Romono  tviTf vesien appt 

■■  H    P  Q,  H  Ml»  LXXXVlll,  Apudi  Prrrarf«m« 

,i|.p.  M'i;.  i  p  ">;;    I..-  livra  on  îei  i  t-'-  pages,  pnia  les 

.  h  <. 

vcnnnl  dei  i    rn<  de  lapage  t23»estauaiûtèo 

.""■.-.  A  la  !•  fi6,  0    «m  iii'-ni  onne  la  cl* ttl  i    Le  bain    q  i  on 

a  U  Ai]  edi  l  /"'..  p.    »  : .  p.  105  du 

Lpprend  i     qu'elle  fut   trouvée  ea   lMrt  nu\  Tfi    no    fc 

l      I  iVM    COLLÏCTA    AI!     AIITOM1.1     U'.VM   M\    ^'IMIkIoIQ   Ù 

i  »>io.  rvi.vi  vnsmi  *ur.«   Air"  S'iltuttium,  cm,Livium,    Pd 

m.  Su»  '  nùum,  $p  trtumum  rt  </./■••.  An/)  i/JIi  iicj 

ifïaûmti,  ajiuii   ivlwwi  •!   Ivanncm    Wwrtvm    )t.it.  R  I    ln-6i    La 

:     ;.  roluii'1'  '■>' ,'"" 

César.  Contrairement  aux  habit ud ci  d'Oraint,  il  n'y  i  ni  lablea  ni  iadax, 
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Comme  toujoui  ..  il  dte  la  lâz&otgnagB  de  ma  amis1.  Au 

verso  "in  titre  il  j  o  nnèiiic  uihî  nni  i  i  i en  apparenta  tndlq  ian1 
,  ils  qui  ont  pria  part  nus  corrections  <:t  a nno- 
puMii-es  dans  le  livre  :  O:  inptOÀj."  uatto, 

DO,  Pôdro  i  hin-ini.  Muret  et  Latiui.   I  i    pas  a&QS  Iris- 

Ussi'  qu'il  dul  t'iivovL'r  a  rimpresskuicHh'  liste  .|r  si-,  .-oufri 
ttt  morts. 
boette  lieation  'i'Orsini  ae  rattache  racoou 

.i  *    Aftg  11    i"  01   a  fail  prou.T  sur  sa  mémoire  et  qui   u';i  j:uu;iis 
eu?  tlifinutiV.  il  mI  uiiii"  il<i  voir  de  près  -in  quoi  elle  n 
Dtaona  d'abord  que  tta  compila  taure  qui  oui  invoque.  aprèaTi  I» 

.  le  témoignage  deC&aaubon,  ont  montre  qu'ils  ne  l'ai 
pas  lu;  Caaaoboo  i  reprocha  ■  OreSnl  (Titra  mal  informé  des 
travaux  des  pltUologQts  ■  •iranirursà  l'Italie  ol  de  refaire  des  ob- 
servations qu'ils  avaient  déjà  fajtea;  maia  Bon  lexte  ne  com- 
pas Ui  nature  d'ironie  qu'on  lad  prête  '.  Il  y  a  un  fait  plus 
grave  et  que  TClOBUl  ihl  ;  faat  Gtt|>T*ee6d'aociLeiUir  el  de  mettre 
en  lumière  don*  son  traité  D\  ptùfio*.  Orsfnl  M  sortit  appro- 
prie saiU  rien  dire,  dans  son  recueil  relatif  aux  historiens  latins, 
les  notée  da  Pedro  Chacun  sur  Gâear.  Jean  Brautj  d'Anvenij 
ayant  reçu  li  manuaerit  deChacon  rapporté  de  Rossa  pat  Andvé 

Si  liotl,  1.»  publié  à  Francfort  on  160G  ;  il  a  reproduit  aussi  les 
i..i  il.-  l  alTio,  mais  en  distinguant  nettement  la  pari  da  Cha- 
cun 'les  deux  savants3.  Scfooti  lui-même  affirme,  dan 

raphia  deChacon   pu  oelDl-ciBflrff  des  annotations  à  César; 

I,  P.  44B,OrtmS  signale  un  ma.  de  Yelloius  Ptiif  rculua  portant  dmlaçani 
df  lu  main  «Je  Rrrnnnliiio  Huliliu. 

.  I  'nu...  t.  IV,  p.  3G5«  Nïceroo  %  parla  Je»  plaintes 

de  n,. ,■.,.,     w  ,,,,.  ■  pour  ttrvb  à  thul    tUthtmm  •  Iflttffaes,  I    XXIV". 
.  i .  ;  :  ,     tso .    a&ec  ipU  pai  WiU  n,  Slcaror  d  a  du  i  ajout* 

a  la  biographie  dl  (i 
.-;.  Voici  tout     p  fîl  dw  *■-'-.■  i  un,  que 

.  ■  r  cnrnrrK  '  i  i       fera  pei  anni 
ipllus  crudtbar  axa peetntloni  étui  iibi     nor&n  tn\m    nti  quadrlei 
fors  manu  m  fui»  m  ib  Ui  knn  m>*  ;  btsiil  igllur  m*  ■  t  • 

fibnnt  mo  nonnia  l  notai  Drainl,  otsl  tôdle  ruod    II  raton  iudi- 

a  m  tu  rti  traînai  quidam  dodïasïmu  i  dotiloria  n  qui* 

oltuv  optiflM  meriiu*.  Sod  igo  tntrof  Bon  tolîea  nostm*  Transilpinorum 
ienor  i  Ji  Kllm   hfi  ea    lotit. un.     quu     | 

!  poil  mi    •inimnilTcria.        i-  ni ■  ■  Cd 
r/i«   Foji  roji         I  'din,  1709.]  L'' 

■  lin- 

I  ■   nhicû  ./»■  plagia  tiitrario,.,   nia  pTCttidiG  h     ' 

-      ..  :  '    risloph.  Knocl    161 

H/'jnc. .. 
FAo/b  |  nu    l.i|i*ini-iv    Krancfo       1006,  in-V.  Lai  note    <!<■  llhcl- 
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l 'oh  il  n  adr  ■ : h  ini'Miii  reptcôhû  dttreot  «  Orsîni.  qu'il  cnu- 
iftrmi  le    m:!:,  du  savant  espagnol1.  Brani,  umm 
rapproche*  le  cas  '  ■'  M-sinî  de  celui  d'Aide  le  jeuno,  qui  l'était 
lé  Impudemment  En  note      a  I    sur  du  L'Allemand  3MB 
fttc1lioanu3- 
Il  m'y  a  pourtant,  à  y  regarder  do  près,  aucune  analogie  à 
r.  Il  eel  faux  de  dire  qu'Or*  in  i  a  prwlo  travail  de  son  ami, 
■  noviwe  pctrvm  vrrerunde,  puisqu'il  a  fait  | 

irn  i    Lui-  l;>  I  si"  pri   ii'im.ïirv  drs  six  l'rudlls 
qui  lui  ont  servi.   L'eUtoor  usi   en  une  fois  une   dette 

qu'il  eût  clc  son  s  doute  bn  s  l'i m puissnncc de  reconnaître  en  dé- 
tail. Nous  savon-  M  effet,  po  !.i  préface  des  Notât  ad  latontm, 
i  lr;iv:iill;iii'iil  en  corumun  sur  li-riii'iin' lijxle1; 
ils  rédigiviîml  Imn  rorta  sans  distingua  i  <v  qui  .-ipp.iriv- 

Mit  à  l'un  nu  .<  I  .  ir.T,  ri  i  i-II"  di.slinCttOQ,  sonvnit  uOpOSaiblO 
SUT  le  nioni'Mi..  urorv    ipirs   dil   ou  (fulose 

ii,  il  eel  i  m  ne  pi  kbable  'jiit1.  daiM  la  copie  gardée  par 
ion  et  retrouvée  paT  Schotl  après  la  meurt  d**  irsinit  une 
notea  appartient  a  celui-ci;  en  le  publiant  sous  le 
nom  de  CheeOD  W  ni,  tea  drux  Flamands  ont  dû  commettre 
plus  d'un  vol  inconscient  au  pivjudico  d'Orsini.  Ainsi  tombe, 
croyons-nous,  celle  accusation,  contre  laquelle  protestaient  déjà 
le  caractère  du  savant  romain,  son  lèle  pour  ta  gloire  posthume 
de  ses  amis  et  de  Chacun  en  particulier,  eniin  les  habitudes 
d'esprit  dont  tous  SM  livres  témoignent. 

En  ràeum4,  do  toutes  les  œuvres  échelonnées  lo  long  do  la  vio 
Lvfo  Orsini,  aneun*  (fa  tt    (OUI  ■   fait  inutile;  plusieurs 

ci  ri  L    iïijvi'/I    :i    lu    sricîic.r  des   VOlW    QOU  vrllrs.    Kltrx   v.'illirmil  :i 
Irtir  auteur   ttDi    renommée  OOnsidrrublc  d;ms  Intilr-   l'Europe. 

AU  othique  :  c  firent  pua  moins 
C  >mi  h     l  b  compta  enl  penni  les  ourioaitôa  de 


il    nnu     si     '    !  loi  rieurs  du  xvi*  aiftcla  iosmTj 

nui   une  pis  nation  c'est  (.Un.  427,  qu'il  hîll  cherche! 


"a 

(..  u  jr.   k,.   qu  i.  Uni  chercher 
Wotoi    itolUUae,  Loi  noies  d'Or&ini 
de  Chncon  Ira  pp.  WiïrXÏÏ, 
i     r  f>llc  vit-  niiuriyine,  reproduite  hvoc  lui  m  dmis 

ftroi,  est  attribuée  ici  au  I'.  Schotl  par  U  préfaça  di  I  m- 

SetlOtl    'i  «'i  ron     imimt'  l'i'dili'tj i-  il'  \r  ii-i! n*  m  niiu.-t 

lu*  rurleax,  •  *esl  qu'il  ■    ■        lecneol  dti 
■!iul  l'àutitn  du  '  ibud  p l  m ntui  I  ne  sembla 

MDliom'ii  *'i   mi  i]in- rufi.Mir.  .litrur  d'un  trivail  iloCheeon.  Il  y  |  SvldSflB* 
.)*i  lui  1»  pritafloupitian  du  (rmitir  l'csuvra  do  i  :  uags, 

i,  plu*  hnut,  pp.  M\  M  il 
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Kome,  .nu  ii  »  iLnngtt  Instruit  (A  homme  da  goût  n'aurait  voulu 
partir  stni  avoir  visité  lo  thutio  (TOrela!1.  iti  aucoup  le  pre- 
li.'ii.Mir  pont  guide  danalea  autres  collections  ou  poor  la  visite 
dos  monuments  romains.  Orsini  faisait  accuojl  a  tous  tes  gêna 
dVlude,  même  quand  Ms  lui  arrivaient,  cuiume  Jacques  BûDgtft3 
ttm  recommandation  aucune».  La  réception  devait  être,  il  eal 
vrai,  plus  cordiale  quand  le  voyageur  lui  était  envoyé  par  un  de 
«es  nombreux  nnlinru*  il»;  Vienne,  par  exemple,  adres- 

sait en  KiG4;i  *  irsiui  un  jctmc  lioumie  iiormm*  Pliilippis  A  pi:i  uns, 
fils  du  uii-ili  nu  hOfU>ré  par  Uiatles-Quinl,  avec  prièrr  in.sl.inlr 
de  lui  ouvrir  les  collections  Farnèso  et  de  le  guider  dans  ses 
étadot  I  linuie  :  •  Amnno  le...  doctissime  lulvi,  da  operam  vi- 
■l  il  bibliothecam  veslram,  videat  anliquilates;  commendatione 
tu;i  qm  <i  dtgouJD  Inspeetione  atque  perpetuo  sertnone  dlgnnxn 
putas  latte  observet,  si  qui  libri  aut  manu  factae  dcmoiistra- 
tionesmalhematicae  sunt  ostendaa*.  *  Le  jeune  homme  fut  sons 
doute  bien  accueilli,  cor  In  rocOBUBft&dftttOffl  dfi  Sambucus  était 
jn-'i-ieuse  pour  QOtTO  I  nlviu  ;  mais,  dans  la  suite,  les  faits  <]*<  ce 
nBTQ  M  iiMilhplièreiiL  au  point,  du  lui  faire  perdra  beaucoup  de 
temps.  Il  s'en  plaignait  surtout  quand  il  n'agissait  de  montrer 
des  tableaux  ou  des  antiquités  a  des  profanes;  il  contîait  sa 
mauvaise  humeur  a  Pinelli  :  rt  Je  déteste  ces  étrangers  qui  n'en- 
tendent rien  a  la  peinture,  rien  aux  livres  ni  aux  statues,  et  qui 
me  font  perdra  mou  temps  à  les  leur  montrer  ou  à  leur 
fain-  visiter  les  CQrfoaitéada  Uome,  comme  si  j'étais  l'homme  le 
moins  occupe  de  la  terre*.  » 

Tous  les  c  forestien  >  de  distinction,  venant  à  Kome,  enta- 
maient  avec  Fulvlo  Orsini  des  relations,  qui  plus  d'une  fois  se 


t    i'  ■'  il  -ne  :ni  ïv  ■  lièele,  comprenait  lei  mnnecs  d*  uMkiux, 

d«  rtatu»,  d«  m.ifiii-i-ii     df  BMftilloi  et  d'armes  niltOriqvftt.   Cf.   P.  •< 
Mnlmniii,  la  »<v  privé*  >•    Kmiflf,  p   MMe  la  trod.  franc.  Vvnin*-,  I88B. 
On  peut  m  traduire  imir  de  mieux,  par  le  mol  da  ccbùul. 

2.  V.  lu  letUD  ûo  Montai**,  d«  III  de  l'Appendice  III  ;  olio  otl  certaine- 
ment da  if>sri.  M.  Ragea  place  mm  I  U  tromloi  vuyago  doBon^r-t 
n  Rome;  il  y  retourne  *n  tivj;  alors  DfOUltaat  déoUfi,  il  Ht  probable 
ijn'ii  fui  mol  M  bien  reçu. 

3.  Vtir.  1103,  I    M 

4.  «  B  bai  wro  cao  io  horainai   ibbOfrtSOO   oarti   hurnoristi  abo,  aonza 

ione  ri'hUtoria  o  doctrine  alcuna  nntu-a ,  m  InportuDano  aile  volte 
,  dqi  non  taUsdoûO  m  trUfioio  >li  pitturc,  ne 
nntiehila  do  llbrl  0  UâtUt,  ino  eonnumnno  in  mostrnrli.n  f:irli  ridera  lo  oose 
dî  Rom  a,  ohe  tODO  i  tblOff,  cl  so  QQ  rangODO  alla  voila  mia  cou 
fosse  lo  piu  efseeeikdato  liuomodel  raondo;  nuesti  Uili  au  clio  alcurn  parlono 
mal  sodifcliuli.  »  (Owfali  I  PÎMUI,  t''.  juin  1SS2;  ,\mlrvs.  li.  423.) 


onsi.Ni  in  :  s  i 


SI 


changèrent  en  imlUtf.  On  on  trouve  i"-;  lim  dttoi  sa 

correspondance  latine1,  et  dan*  plus  d'un  livre  Imprimé  da 
xvi#  siècle,  i  ■  me  borne  ;i  indiquer  Ici  ses  prïo&lpâtes  liaisons. 
Aux  ikays-!tas,  Orsim  compta  trois  amis  s:m-t>i-es  :  lutte.  Lip.se, 
Obarbfl  Lange  ■!  Uévinvao  der  ttoeke  (Lawinm  Torrônto 
qui  ruourui  BfChsvi  [qq  de  .Malin--..  Lipso  avait  connu  Orsim  \ 
Rome,  «Ion  qu'  I  était  lui-même  secrétaire  deOranvelle;!!  le 

I  OOSSe  fl  s'inslniisait  auprès -le  lui,  il  ;ivnu«  que  e.'esl 
Il  oonvemitiûfl  d'Orsini.  jointe  n  lu  vue  des  monuments  quVlk: 
in'.crpnHait,  qui  dewluppn  ftfl  lui  !,■  gûûl  (hl  -rudes  auliques': 
celte  part  dans  la  formation  de  Juste  i..ps-  n'est  pas  un  des 
intiiiidres  services  qu'OrainJ  ail  rendue  à  le  science.  Tout 
maigri  la  reconnaissance  que  le  savant  îlainand  gardait  pour 
son  initiateur,  il  no  parait  pas  tut  avoir  écrit  régulièrement;  je 
ne  connais  de  lui  qu-  1  \\\  lettres  à  Orsim,  Tune  de  15*10,  l'autre 

Charlca  Ltfigù{tangw8)  ne  vint  pas  à  Home,  et  c'est  probable- 
ment parUpsequ'Orsini  le  connut;  leur  paerfOD  commune  pour 
la  numismatique  en  lit  l'-iun  v j 1 1 •  i  •::  amis.  Ortuni  possuit  pour  le 
premier  numismate   i-  '  l'Kurope  et  Lange  l'admirait  comme  tel. 
Lfiur  correspondance  roulait  presque  entièrement  sur  les  mé- 
dftlllea  antiques.  Lange  renseignait  Orsini  sur  ce  10,11  achetait 
je  ou  dons  les  environs  cl  sur  la  concurrence  des  marchanda 
allemands;   El  lui  envoyait  des  légendes  dont  il  lui  daman 
i        :iiMiii>i:,    lui   faisait  d*8  don*   ou    lui    proposait   des 
SchaDgQS,   Cte.4.  Citait   Lïévîn   van   drr   BeckO  qui,   dans    ses 
;  it  1-  .11  if,  inmsmellait  tes  commissions  des  deux  savants. 


t.  Y.  iiarfu'ulièreaent  le;  Vut.  4103.  J'ai  réuni  quelque*  apéoioMDI    tftOB 

IV. 

CL  lu  lettre  de  Lipse  do  1070  (n«  Il  ti  |  ■  i  Cul 

VUa  Vrs,,  p.  550  :  «<  [CutnJ  Pulvîua  .i|""l  wun  osfdiu&lea  intentais  »tu 

pr*iiJrrei  beu  otaaret,  is  [Lïpwue]  pincerons  oaunue  Pulvio  llbeoi  pne* 

Matât.  «  Ou  oonsLaii  les  rapporta  drûrainl  avec  Lip  t  dauB  i  ûorretpon- 

bo riui-n  .-i  hiiinvv-i  Bi'iu'i  jtdhuufifi,  Syttoyti  epùtolarum, 

t.  I,  I.rviii-.  !7J7,  pp.  70nt75;  kttrr*  m   IMK  w  lettre  du 

il  France*co  Sfoj  a,  (fiyfl    >}»*<•<  t«  h  y    39:  leltri  (ta  I598.J  Le 
5  iti-pt.  1033.  sur  uni  (uni  «    nouvtUe,  Oraiui  tarirait  I  PindJi  : 
irritait»  di  Ffandra  ch'ol  lui  te  Lip    d      morto,  cuau  oins  mi  dispjaoe  «raiiiie* 
mmUpei  le  correlûoni  ch'egli  avéra  nelTaeilo  ohi  dinognaraolfllamu 
i  Lmfo  t.  i>.  i  '  ' 

•  '■■i:< --m  dant  k     Opéra  orxnias  \nvers,  L637,  hvfol  p,  203  LotanUi 

I       lu/. KM     I  i 

lettres  lattoai  <\t*  Lance,  Val  î ici j,  !T,  13,  m  eo  N  116. 
i   du   in  avril  1633L  Celle  <iu  f.  (10  ail  laprunéo  ■ 
fAmndica  IV,  n«  m 


MOTS»  doïimni 

Il  èiail  lui-mèrn g  m  aumlsmats  aussi  passionné  qutaux  '.  Aprta 
la  mort  iïr  L.-in:*',  CVrsfnJ    se  rouclra  fbrl  préoccupé,  au  DiilSeu 

,  du  mtI   da  riout 

d«  s»  bibUoluè  pu .  la  plua  belle  di  •  P*j  i  Data'-  Il  apprit  aw  - 

quo   Ut-vin  avait  acquis  lo  tout  al   il   BQ  raçiit  Blèm*  quoi 
objets;   il  manifesta    aussi   le  désir   de    posséder   le  p< 
de  l'ami  qu'il  n'avait  p;i*  connu  fit  Ltévin  le  fit  eiéoQl  -r  pour 
M". 

A  Anvers,  Orsini  eut  dos  rapports  suivis  avec  Pianlta  al  piur 

Kifur  «nts  de  la  maison,  à  commencer  par  Goraar 

kt'iil.ni"  .-ii  i:»i»7,  pour  finir  eu  1000  |»:)r  Audit'1  Srholt4.  Orsini 


!.  Lm  leitrr*  dp  Van  da?  B><-kr  |  I  Ici  al,  que  eelui-ti  a  conservées,  sont 
le*   IQJruUa;  l'ur.  îtlir.  .m  .lahVn  .  1.  M,  Uvr.    Unov.  Ii"3; 
t  1574;  I     :■::,    r-mvl!.-*,   '."J    ,ivnl    ir»77;     V.,t     ,|o:;.  f    >:, 

K    Rai.  oclob.  ISdi    i    De    Laod.  VI  Kal.  sopl.  1583.  Dam  la 
1.  Van  der  Beeko  ffnroii  ÏOï    niai       ai    ra  rtédiiè»  poi  PlantiOi 
en  le  priant  d'en  renaUra  un  exemplaire  t  Sirlelo  et  un  nuire  a  Garni 
daiih   telle  de   1963,    il   demande  à  Oi-.im  de    BU   Ml  l'oublier.  de 

■  oopfa  île  ci-  qu'où  trouverait  d'iaédii  en  hit  'le  taitai  anciaaai  atOi  — 
'  in  mâcne  Mmounage  dans  tu  cufrt*pcud«iic<i  de 
Sirioto  :  Fui.  0191,  paru  II    '.  62b\  Laod    Idlu     ioi    1673;    Vot,   0195, 

Uod.VllIKal  wpt,  UwS.—  Dana  las  lettrwda  1573  a  Sirlelo 
et  «  Oraini,  V  .i.i  i!<i  BecJo  :-■<.. mm. m. !<■  un  livra  dit  nn  Dorau  Jean  Ltb  bui 
(Lhrinr.  tùVd  flcrii    Pranua  noter  (SyU    epCif.,   i.   I,   p.   i 

nu  irfrour  a  Etaoi  r  i  lent  lit  rvpc  Or*ini. 

2.  Cf.  lai  latine*  ri'Orxini  a  Pirielli.   AjB&TOf.    D.    4£f  uif.  20  ;.u0l  1573, 

'   |;m\       1     . 

I    ii  I  ur\\  oui  e?;l  DtHl  'lu  \\  nor.  1573.  v&ul  la  Mine   lïln   i 
»  Il  itudio  le   lîg1  Lai    i        -  uneora  in  que!  i  mnlpsinii  tarminl  clie  puni. 
lUlff'ti,,!  .  i   \  la    Mnni  inui  .'in    .    i  Inaiemi    l  iruo 

rlir   h   II  fa  fi  ■   uni   i  ol   it'iiij.i    i  '  idtBgu    pnrv  rh 

d.ltii.   ^P     \nvn-.i   fu-*i<  .tlrijfim     I.i    riifl.i    ■  !i    f|  u.  I   flh|  »'•    lUll  1      DOS     fil   niPl  l.i'li.1 

Miicnii;!.  i  i  n<-  dl  imv.'i  paliratia.  lotnotao  H  mfaaricordfi 

i  luiiiono  #nindiftKirm  \\\\  inririiftrÎA  <li*<sn  Langio,  aa  hen  non  ho  troppo 
il  modo  et  H  iranl  cattivi  Unto  o I  looeeno  1 1  s  -  dl  i,  no  proftrto  «iinitiro 
le&U  soudi  tl'oro  lanlo  per  lu  librariu  cho  per  U  modnplii-  nt,  sein  nu 
tn«n#  di  tempo  non  lrovia.no  moglior  eonditionc,  orodo  di  hiver  ogni  com  k 
ijiii'i  pr. *t ii i.  .lu-  ju  i.-iTetto  i'n  pan  aaaai  par  ma  peravar  qua^i 
Ka  toeo  alli  Dorti  Quosto  mcnlro 

Vè^lêre  quel  chc  la   fortQDfl  noi  tnandart,  et  *per<    di  puoUr  servir  a  V.  S. 
.!  i;d:i  b  ueata  b«lieua.  i  (Cf  latlradi  1574    — Suii  l'tnnonei 

poi  iraii  qui  \  andj  r  Bai  ua  paintra.  I  >a  ln  u1  <  ooore  n 

nota  tifc'ii  ii.  .niificul 

mciUil  ru  eotnra«rco  dfm  P  zoi  i  comutodilu 

■  .'far  lEbri  m   llnli.i,  maiiumo  R   RoD  ',  |  ■  I  eh-i      i  Daroanli   non  li  vo- 

noUer  Ira  lor  moreaul   ■  pai  paura  dol  Saori  Palatiii  <-i  ta  ri 

potte  00  imo  dilUcollà  di  ricover  pi^-lii  CTândl.  « 

4.  Selon  l'oppuns  (UiblvAh.  Bclgtca,  Bruxelles,  iTAOt   \>-  80i},  Guiilaumfl 
i  voyaga  tn  iiaiu»,  itlait  lii  Muret el  -i 

■  i-.  ir.  t.M  r  ;tu5M  un  léooignaga  d«  rolnUoiis  -t  Mbaa 
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n 


connut  Ici'.  v  tel  oll  pendantson  professorat  au  Collet??  Uoinam'; 
quant  à  Pillwnburjr,  ^o  fut  un  <W  «avants  |u'il  accueillit  *i 
|  béi  ■ii.-iïM'nr  :i  Romoet  celui-ci  lu;  témoigna  *;>  raoozmalKHiooo 
en  a%occ«pant  do  lui  trouvei  aui  Pajr>  Bafl  un  Imprimeur  pont 
ses  Carmin* IX  fi  m\  il  ù*èn  vil  pas   li    cneuloaa 

ccupojt  «liji    h:   VirgiliU*  i/l<(strut«j\  !.. 
d 'i  i  .      i  Pltntln  h  oui  pariait'' conservées,  mais  celles  de  Plantln 
i  mini  aont  as&ei  nombreuses;  on  II  i  trouvera  dans  la  corres- 
pondancode  grand  Imprimeur*.  Dan»  l'une  (frites,  Ulini  I 
ne  pas  r  ir.  •  ii-.|.  \,rv*:<v  pour  l'apparition  de  ses  Uyrc-    «  i.  •■- 

W,   Oit  il.    aii;;;.iiwi    l«  urs   manuscrits    remis,    ne  v- 
quuno  chose,  paraître;  ils  no  regardent  point  si  c'est  commode 
;iux    imprimeurs,  qui   ne   vivent   roiiiiiu'iil   h  ml    f.iirv   marc-lirr, 
if  avec  lea  aut  rites,  qui  sont  la  plupart  du  temps  dérai 
Honnables.  Celte  hatc  des  auteurs  fait  souvent  que  l08  livre 

m    imparfaits  et  tout  difltfNRtfl  dOce  G[U6  projetaient  lM 
ÉmpriniiMirs  »,    »    OU  a  vu  COmblttD  tiâ    '"**:s   nrsi:ii    cul   afTain-   i 
In;  Iw»  livrais  da  compte  -i«'  oeltti-d  rooferraonl  doa  mon- 
tlOGfl  <lc  livre»  qui  lui  sont  envoy.-s  mrntnr  honoraires  ti- 
tra vaux'. 


>rtell  é*aa*  le  tita  d'un  me.  dooopico  de  la  bîblîotJiAquo  de  Obellcnhnm  : 
i  ul  i  i  i  rfni,  Silburgd,  aie.,  «*/ 
rura  uuuwwriptortini  in  bibooth,   i>.  TA'.tfW  PhUUpp*,  IUnt.,  1S37, 

I,  La  lettn    L'André*  Sehott  a  Orsin  iaot  Kil.  nart  I'-1"*)  mIiu 

I        1103]       111  lerabe  é  réconcilier  Je  savant  avec  le  graveur  Théo- 


dore '  I  le  pour  lui  lot  notes  «|u'ni  qœ      i.  jomcln 

...■-,.,(-■,.  Sur  Schott»  Komc,  v.  hs.  Costotioni 
■  L60X,  p.  '.MB. 
nd  ce  IV. 

3.  '■'•  i  .         .  ,  !  ■    \û!.  I 

Ct  îl  ont  put  u.  Aaver»  et  Ganrl,  1883  :,.?.../.      \.  tiiblio- 

)Kiten,n"  I2et  1.0.  «Dès  maintenant  je  dois  à  Pabligtooci  de 

les  lettre  i  qu'on    n 
lans  Irt  Archivas  <lu  Musée  Plantin- Montai  :    mnèe  1807.  oot.  » 
1508.  23  janv..  £1  lot.,  5  m         I     juin.  2i  juillet  :  1M9,  avril,   18 
uni:   IWl,   (S        „  19   aov.  : 

:  Chrietc 

i  ndlujuei 

ii  i;i ■■.    le   Dr  trieUmn  ila 
■:.--!.-■;  letti   :  de  Planun  a  Or*ini  Je  l'rfVï  a  1570  BOQt  publiée 

le  a  Con  .  aux  pp.  203,  .'.1,  .  •  ■.  £©,      •         !.  . 

La  Torama  II  aux  pp.  L1,  .rû(  120;  oa  roil  pai  la  dtl     ..  quelle*  pu- 
elles  se  rapportent. 

151 1  (t.  la  no  <  nie). 

I        :ure  M,  Max   Kwim-  (pn  m':i  Wonne  ee  détail. 


UIITtlf    DOB&INI 

En  Espagne,  outre  Qranvelle, (  Iratoi  avait  pourcorraaponi 

Arins  Monl;tn<>,  biblioQll  I  airedi    rKsouri;»!  '.  <  I  ?ui  tout  Antonio 
AgiisUa,  aoo  coUaboraleur  al  l'un  de  ailleurs  amia.  - 

lettres  d'orsini  ont  été  conservées,  il  faudrait  les  chercher  en 
hsji;i'.'i!"  :  *'ti  ;«His  i-.i-,  'm na  en  avons  près  do  soixante  «l'A- 
h  i:n.  qui  ont  clc  jugées  assez  intéressantes  par  les  éditeurs 
de  ses  œuvres  complète»  pour  dire  presque  toutes  données  au 
public".  Les  premières  «ont  du  0010100110001401  de  1tw0  ot  se 
rapportent  en  grande  partie  à  l'impression  du  AV.v/n.i  do  Venise: 
Agâstin  \rii.i il  de  m  mettra  an  voyagaal  m  pouvail  s'occuper 
de  la  eboae  i  •"  >i  Oraioi  qui  In  dirigeait  de  Home.  Le  6  avril, 
Agustm,  croyant  le  volume  en  Tente,  chargeait  son  ami  île  la 
distribution  des  exemplaires  a  Home;  on  voit  qu'il  7  en  avall 
pour  lîiiiinrrin  Knrnêse.  Ora/.io  Orsini.  Faerno.  Bagallo.  Egio, 
Latini.  *  Mgr  de  Massa  »  et  Achille  Maffci.  Agustin  désirait  vive- 
ment revenir  auprès  d'eux  ;  le  28  janvier  1oG0,  il  écrivait  de 
Païenne  ;  *  Voilà  notre  oini  l-'nerno  bien  pincé  au  Vatican;  à 
lOttta  heure,  Il  lera  ;>  bl  bibliothèque*.  Il  m'écrit  de  revenir  bien 
Vile  "'!  d'autre»  oui  parli*  pOUT  moi  il  Sa  Sainteté-  Elle  :i  daigné 
me  rappeler  par  un  bref;  il  m'a  semblé,  en  le  recevant,  von-  la 
loi  qui  rappelait  Cicéron  do  l'exil  ;  jo  vous  arrive  sans  relard  et 
je  penso  que  voici  un  bon  pontificat  pour  les  lettrés*.  »  Agustin 
B8l  |  DCOW3  a  Païenne  à  la  Bnde  jullli'l,  e|  son  sHJnurïi  Itome  n'est 

1.  La  liaison  intime  d'Oruni  avoc  Moalaoo  ai'oct  .1!  testée  pur  une  Maie 

Ultra  èoritfl  par  ovlui-ci  <tc  la  cour  -le  Madrid,  la  20  doa«  lô7tj.   Il  se  rOOOfla 
DUndfl  chaudement  par  l'entremise  fi*  •rsini,  iidon  OiuJ  0  M  ÎIotÎO]  **i  à  'j>m- 
bara(Vrir.  1105,  f.  75). 

-.    ,ln'.    A'1'j'i-.tini  firrhirp.    T*trv<i>\    -yt-t    ^nnni,    l,ij.-i;ii.--,    \~\\~\  \"\, 

iii-l-l  ,  au  tome  VIL  Les  originaux  de*  lettre»  ù  Onu»  tout  dam  it  I  ' 
HOG  il  furiout  dani  la  1104.  Li  pu  i.wiuoaogunconiplouet 

if*'*  ftlllliv»-.    I  »i:  :i  jiiil'.i"    <1    'i  ^    :.  uli  dl    U    i:i-"  'i  ■     COU)  OtlOD  Clan*    le» 

Anecdote  lût,  tanu$.  ood   truta,  Roata,  1 77:1  aqq.  t.  JI  ;  allas  sont  tireaa 

du    Vat.     .m,,  f,  a£7f   cl  du  1105,   1     *".   h  m.i.  iv  >:iMlcfl  correspondance» 
uni  cUe*   publiées    par   Uftlarroa  et   Dm  001    I   San  Otao,  00   1C80,   et  pur 
.1.  Andréa  i  Parme,  pn  '^''  !  Icf'  praroîofoa, qui  loal  00  espagnol,  rad  ir 
bquaaUi  maotjoos  daa  Fo*nu'/r'A  romima    Ldaoi  libro    viqjot  de 
Fulfio  1  r  îo<  .   ■  (V.  "    1  ■■../..   |,  ,  :''  ■.  ..".  LOI    .■"'•.  afco.] 

la  Dote      •  paoaant  une   Iturv  d'A^oMin    1  ïirlclo  dan    le  1  *'.  5iMj 

etirt.  I,  f.  S  (Oionv.  1581),  linal  Alomto  dani    1   MM3,  daoxa 

101  ni .  1  ...1    U  8418,  n   81  cl  24?  [1563     1  io67J   p|  •  Jo      pal 

ses  lettres  ù   Vrlton,  Brîtjsh  MuftOQJ&j    1(U.  RU    I0SÂ3<  fcffOO  bOUI  Ml  dO- 
euiii'.'nta,  il   y  ni.'  1  iilr  BtUaboab    et  fort  io  IfUi    li    l  eoiiftocrcr  A 

A^ustin     Clj»irlej»  liraux  l'a  rni.i   <n  tumilira  nvec  justice  et  I  douai  WT  lui 
<Jcï    dèUÛll  «difTerenls    de»  DOtrta  *Iafis    BOB     Efffd    Un     ta     " ';/.  (/m   /on*/ 

^rva  db  fBtaiHo/,  Paria,  i 880,  pp. 

3.  Kuarno  renuil  d'^lre  nom  me  correcteur  i  la  Val  icône. 

4.  Affourf.  "p..  t.  VU,  p,  K43. 
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pas  de  longue  durée;  on  l'envoie  à  ïrento  dans  IMl  d  l  SM  :  il 
n'a  que  I©  temps  d'embra6ser  Orsini  &  lionciglione,  bup  le  chemin, 
son  ami  titaul  m  vilU'gialuriM'îw^  I»-  ranimai  ICniurriu  '.  K.n  rr- 
iq,  «  >lfr  Venise,  reine  des  gondûlfts  *,  il  lai  envole  de 
longuce  lettrée  pour  décrire  lee  oécWltea  greoqooi  d  tadree 

tano*.  ATrenlo  im'i:ii'.  les  travaux  du  concile  ne  l'absorbent 

pas  au  point  de  IVrnpécher  de  rechercher  des  nionn Bttofl    i  Û9M 

■  goûta  favoris .  Oralnl  est  tafonuéde  tout,  consulté  sur 

Kocl,  et  cette  correspondance  est  un  perpétue]  échange  de  ren- 

•'menls  archéologiques  et  particulièrement  numismatique*. 

La  nomination  d  AgnSUO  k  1  <;vi"')|.-  (!•'  LOridl]  puJi  :i  '••tu\  .:<• 
Tnrrairimr  1  '«■  il 1 1 .•"•!" li;i     \r  vuir  :ii;\si  souvent  ses   amis  iji'  Itnme. 
[fil  ii :i  |h".i,  romiiie  I  In  Cl vi'IIi*,  » J * r  vivn:  en  p;i}  s  barbare  ; 

;i  Lerfcto,  D  y  etali  bien  anhnprimwr,  tpril  ftvait  amené,  et  une 

Ulttle  petite  université,  «  de  quoi  causer  un  peu  »  ;  mais  il  n'y 

trouve  personne  de  son  goûl  et  11  a  plus  besoin  que  Jamais,  dit- 

i  Irdoa  lettres d'Orsîni.  Pour  l'y  encourager, il  allonge 

les  siennes,  il  expédie  los  collections  qu'il  fait  des  fragments 

<.  i.i  ;i  .!•   n;  .  i  |a  poètoa  perdus  ;  on  envoyant  Cinna  et  Ctilvus, 
il  innoOCO  qu'il  en  cherche  d'aulne,  et  que  plus  Orsini  lui  écrira 

de  le  lire»,  plus  il   reCdVrt  en   retour  tefiOS  bOIW  OOmpagnODS B. 

DBO  seule  fois,  Àgustfa  fut  sur  le  point  de  se  brouiller  avec 
Romo  ;  Lalini  avait  fait  contre  lui  une  épigramme  qui  portait,  û 
iqu  on  p*utcomprendretsursonamoiïrimmo(ienM  les  médailles  ; 
de  deux  ans  Agtutin  n'écrivit  plus*.  Il  y  avait,  on  In  voïi,  cheï 
ifid  nomme,  une  wnftîbibld  très  vi\e.  elle  s*elliail  avec  une 
grande  goïùié  et  uni    verve  toute  aepaçoolo-  U  offre  ilml  i 

Orsini  BOBprêciou_\  i    .h      nedits  Dolcgaliombus:  <  Croyez-un  u, 

cela  vaut  la  peine  'pi  un  l'Imprime,  qu'on  le  traduire,  qu'on  on 

bouilli,    du    rOti,  des  pasticcî,  tout  ce   que    vous 

voudref.  »  Sous  celte  forme  familière,  il  exprime  souvent  des 


I    L  ■-.,  p.ttfi. 

fc  /■■  •    i"  oot  i 

1.31        *.,  .  H05,  i.   141   [1«  bot.  1505). 

t.  AguMin  pnrl*  arec  irasctuaM  -l"  Uttlnl    U  c   p    864  (2  oiâi  1077). 

i  û   Pioelli  In  10  .|>i"v.    IC»30;  u  Di  monsig'  A.  ÀOgpStlOO  ROO 

m   Ictten  ••  i'.u  diduc  moi,  Bdegnatopcr  certi  rcrsi  ehe  ■  ■  ■«"  bmcsoi 

■  ■'hé  non  iloreriaino  naître  noi  aitri  ;  maqurll'  huoraoaic  ntouiu  •.  d 

iil  IxMucoupdd  riûYiutérciMffaicriLdnni  celle  bou« 

t.  1559,  |Ksndunt   le  conclave,  il  écrit  île  Paît-Tina  (p.  £42)  . 

Pourmioi  don  Révârondi  nu  nous  foni-ils  pas  un  lieuu  pape? 

i  nu  beau,  u'eal  bon  pour  111;  pu  rirait».  •>  AllltUfl 


u 
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idée*  fort  graves,  et  je  veux  citer  encore  ce  çull  I  »mni 

y  propos  dos  découvertes  d'antiques  faites  par  Ltgorte  :  ■  l'our 
moi,  je  doute  que  ce  soit  bien  in  peine  de  do  terrer  toutea  les 
:-i:iii;  ••;  l'an  i  rons  aucune  information  nouvelle. 

1 1  cela  Gui  mauvais  ©4ot  da  foli    ■<•%  tii.-nx  fi-rm.^  si  > 
et  la  tignt  Caaij  do  la   vi  -i u    Carpi,    a!   ni   Hermaphrodite 
avec  le   Satyre  dans   la    chapelle,   et  la    vigne   du   pape   Jules 
avoc  louLes  ces  Vénus  et  autres  légèretés,  sans  doute  cala 
aux  aavanla  al  aux  artiste*;  mais  Les  itraogent  *'«n  aeaodaU- 

Miil    b  I  (fl    tt?lranionhtn*  Si  4  ■>■<<>   bc.tliahu 

ri  fWwa  malum  vires  acqua  C'osl  ainsi  que  voire  I  * 

aima  Hegina  provinciari"/!  laissa  perdre  ses  provinces'.  •  Ainsi 
raisonnait  L'évoqua  de Tarragooa  qui  aval!  voyagé  et  qui  con- 
naissait mleui   que  m>  rrudits  romains  le  monde  troublé  du 
xvi*  siècle. 
On  sait  la  défiance  qui  régnait  chas  eux  pour  les  pays  où  do- 

minait  la  Réforma  ;  Qa  avalant  toujours  p1        ■ 

])uii(l:i:ii'r  avec  dos  p'iis  peu  BUTS  et  d'avoir  affaira  :i  dw  pnolet- 

ï.-iiiis.  ■  poils  d'Orsini  aveo  r&llema^De  itataul  doue  fort 

reaerviîs.  S'il  accueillit  Gaspard   Sdoppmsavec  tant  dr  t'ai. 

rlti  al  lui  ouvril  sa  bibliothèque,  c'est  que  oelui-ci  recajl  doaa 

convenir  au  eailiolic:sme •-  Il  recevait  du  reste  des  lettres 
ûirrili's  de  Cologne  par  Jean  MfMIns'  ■  1  *  -  li.i  •  •  [tar  Taln.;mri. 
d'Àugsbourg  par   le  médecin  Adolf  <  >cco 4.  nbergpar 


p.  252)  :  ••  Je  rBQOÎB  le  Thcwurus  >crec  de  Henri  GtUienue  :  c'est  un  «rond 
cicaionC  qui  i  !'■  i  ■  ttVet  pua  parfait.  »  Ln  mot»  pi<|uan  ■ 

yuftlta   éclatent  hruBiiueuii'iil  un  milieu  dt-  mi  d«  ituaiiomfl 

Sun  BW  il  fait  NI  lil  Ole        ("unin- 

au»  U  lattffl  où  il  êl  S3)« 

I    i  kooi  i.i  lotira  du  IS  i  ot,  1500. 

2.  Ileicût  *  Rome  n  tblio  bftqut  âa  Benw  dm  Isltn 
ou  il  explîaua  Ih  motifi  'i'-  y  oonvtnîoa  a  Jtcqoa  Bongars;  »  Ruinur, 
blitla  LMnlnifil  ■  M&druoii  a.  ■  !.  30ooL  1>9.  n  V.  plus  haut,  p.  & 

3.  V.j»!u»  liainn.  6.  U  Pai.  4103,  i.  112,  oonlitnt  une  i  Orsir.i 
(YIO  Ksi    luii.  1578}  où  Ueteltui  ne  n                   m  amitié  frirait)    iw 

■ii:     .  di  Pftaviaîo  «-i  ri'Egic,  ii.  •  q  lui  quand  il 

Mail  i  H'tuif   il  |i  :     ■  uivin  ii  n: 

•■t   drui.iipli-.    Iioui  '  il  tin  oit  ii    col  I<  Cl  14  I     i 

;:iil'-rir(.f  ■■    |  ni        .  ,  ■  l'.i:,^  n  .    .■ 

Il  a  mi  pur  Agustln  I  Ramifiai  Homamv,   mu-   il  n- 

Fi  idontur  nunquim  bue  pervenfonL 

;     M    I  ..  ..     i  ■ .  |       .    M    a   ■ 

P    ■   -Bbj      Colon. 
Mil.  Kai.  mafai  *rt.  il,  r.  .  I 

V,  ÀVW  TmJmaiïa  «I  OûfiO,  OtSÎUi  tOlMfteïiuil   u        o  ■    .|>uuduuc.'  ei*It  - 


ORalM   C'I    t  at.CU 


sa 


Pi       y         .  .  ■    Il  fui  auBâ  i  ■■ 

Gruiorct  pour  sos  amis.  Mans  Velsor.  Gulctwlcin.  etc.,  et  nous 
\  déjà  sa  port  de  collaboration  dl  iparadOO 

Parmi  les  r'ruilils  ;ilL(»m;irirl«  liai  av&C  Drtfaf,  Joan  SambUCUl 

elSyibuTB  méritent  uu<:   innilion  .*opt'i:ialr.   Le    *;iv;uil   •   .  i:  i   p. 

avait  vîwLè  Roi:ii  m  i.'iii;1.  n  y  avait  fait  de  QoBabmMftâ  i<  I;i 

lions,  notammonl  :  Uli  BetaçOj  Paul  Manufle^tlecwdlnal 

lOi  Dèfl  l-'<'ii  commençait  sa  coi  Laocti  avec  Kouie  ; 

<)  lilles  et  les  maniucriLa  y  jouaient  un  grand  r6Ie    ;  U 

IptiûDS è  Onlai  Ol  lui  d/mandail  en  échange, 

u  i  SJrieto,  dos  secours  et  des  collation*  pour  son  Dios- 

corûiG*.  En   1583,   Frédéric  6 ylburg  fui   mis  mi  rapport   ivtc 

iibucus;iJprêpur;iit  alors  i  Franctort,  <■(  ;••■/.  Waohal, 

■an  édllio  i  da  Dei  ^  ■  i  Halicarnasso,  ai  déafvaft  u  nantir  cù«s 

correction*  qu'Orsini  avait  faite»  sur  ce  texte  Aprt-*s  avoir  tardé 


>0   a   la  lattn  «'<*   û«  dernier  tu  Va*. 
(109,  .  Vind.  posl  ,  00). 

i.  U  ^  l'Appendice  IV. 

-. .u-!.  m  iec    n'Or  inii  rond  au 

pua  net]  a  Fulvio  cl  I! 
i  i.pfilrarom,  ut  sperem  (irulcrura 

iffnuta  Iibn>  îllo  bel  iruoQ  operae  pretto,  ■    Burmana,  Bi/tl,  épiai.,  i.  Il, 
p.  100 
3.  La  m».  IK^ologiqa»  grec  W do  la  liîblioLhèquc  impériale  do  >  a 

liscotirs  de  S.  Gr&goire  de  Na*ia»e»)j  ;o  ùtà 
■  i    Fulvio  •  »    iai  poi     unbucuaen  1503,  coauna  ITtt  •  nu  i  la  ta  un* 
aoia  aiit-i^rapliH  -I-  mIumu  signalé*  par  Lbj    i  .    ,.  Hi 

hou.,     I.  Kollax,  I.   III.  i'.  195. 
■  'ici  la  dati  Ortini;  Vat.  U03.  f.  44,  idtb,  loi 

(t.  plu*  hou         i  l  91,  8   :  , 

104,  f.   IB5.  0  août    i  »T3  .     fui,     1103,   f.   10.',  Kal.   aept.     : 

ï     113,    IC  '  i  ii     mu-  dernier©  lettre,  d  dit  i|u*il 

itonibuê  il  i  [n'en  Pologne,  pour  ofltir  a  dea  geo- 

IHftboeuaee;   |  roù  tienne,   qui  abandonne  proèquo 

■  nnio  ioIo  Hitii  obJe 

■    V:     ..i'ji.  part.  M.  i  [\   idob,  Dtht,  1573):,  .,     Cuba  autam 

ni.  V.  111.  A.  acribo.  ai  al  supplîcîtei  exorem  aliquod 

■ubeidiuni  in  edil  onem  Dion  rîdej  in,  aua  de  n  »aepe  Fu  imm  .. 

:  ni.  Quarli  i  in  Bon  !d  noasiliarr  ci  ptrim  :  coepl 

laUone  .iliij .  i    riptonirn  ratuul  jsimorum  i        i      i  inulûs  adîatui 

8uin  nri  .i--  -ut i  Indiaibui  neracriplu  id  me  miaerunt. 

■.   ho(t  mi  uimmoditA*  bl  o  ami* 

■  ■  ilatin  i  pariai  i  ta  pei  pagîau  collalÎB 

i  . r.l U  i "-(11111  Fulvio 

i     a  i  riptura:)  Psiulln  VUnutio  lernaa  de  Ip  o  boo  aegocio 

Le .-;  .t.-  :.  i  .  ..    s'e  i  .i  '  h  iinl   me  Sao 
n  .      '.h  ,    ,,  m  1 1 1>.  per  il  h**    Vascovci  DftipliLao  Vonaio 
- ■'*  i|hmJi  i  ;  ni  DOindSotB 
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.«urrmt  n  »:imm 


Longtemps,  <  •:<*  '.'i.i  i  cnvo', it  suri  manuscrit pu 

l'entremise  'if  PIneHI  '  ;  mais  îi  arriva  os  peu  Lard,  quand  rja* 

[on  élajl  assez  avancée,  Dion  ne  pot  en  utiliser  qu'une  pet- 
liti'  partie.  Sylburg  offHI  ua  exemplaire  an  cardinal  Pan 
ou  autre  a  OraloJ,  cl  demanda  dautres  notes  réunies  parOratnl 
sur  les  autour*  do  Ylïisloiri*  Auguste \  il  complaît  aussi  sur  lui 
pour  l'aider  à  publier  Zosime,  dont  il  uVradl  pu  u  pi  i 
Altemagoa  qu'an  texte  tronqué*.  Orsini  se  souciait  peu.  je  crois, 

■  Ueboreri  L'édition  d'un  historien  auael  auapeot  pour  r*>r 
Ibodexie  qu  était  alors  Zosime*;  il  trouva  pour  prétexta  qu'on 
avait  fait  imppeu  de  cas  à  Francfort  de  ce  qu'il  avaii  en-  ;•  - 
sur  1  îctiys  pour  qu'il  prit  la  peine  de  faire  d'autres  envols1 
Sylburg  ne  se  laissa  pas  décourager  par  ce  refus  ;  nous  lo  re- 
trouvons plus  tard  en  1593,  obtimnni  d'Orsini  des  unies  sur 
Théodoret,  al  renouvelanl  s»";  lnslnu"'*  pour  etnieum   de  •  .■-- 

nombreuses  public/.iliuiis  tacréas  nu  profanes  ». 

Sj   Fulvio  (Mol  se  méfiait  des  Allemands,  il  aimait  n 
encore  les  Krnnrois'.  Lo  plus  célébra  des  Français  résidant  à 
Uome,  Muret,  n*?  parait  pas  avoir  eu  son  ornière  sympathie  '.  Il 
avait  cependant  avec  lui  une  certaine  intimité*;  et  pauUMre  lui 


aycDaontmtiooa  in  Dîosooride.  Kt  benche  il  mio  Dioïcoridtï  ho  $\L  mari- 
aiito  alla  .tUmpn  correlo  BQr7oop<»  in.hr.lu  t  mm  altrc  osscrvationr-  rfl  i 
dcllo  plante  c  noiis  nJicctis  <U  Controrersjle  lleronrinruni  ïï. 
ta  mon  si  mnndarelo  t  m   Ma  ÇUtlcb*    Wfl  dtftBa,  mbito  mandera  i    II-  rin., 
Steph&ao,  chc  li  melln    Ifl  l  I    Urmio.    1"    ho  tfO?*tC  molli  COpl  l-'/T'l"1"  non 

vi-ti  del  Dioscotide,  ■■;<■.  .  Sclolftlo  il  notlro  Slâtio  dotliwimo  51  I 

Otite  OtODU  R G  m.Im.iI-tii  SeliifleLlum  [$iV    [mironum  liliï  ni  >ruti    !  lui  .c 

Lisdiiriurn.  a 

1.  utire  d'Ofiloî  *  fin.-  li.  36  janv.  1665  (Amè>e#.  h.  I 

2.  Cf.  Lctiu-  VI  la  l'A  ipendice  IV. 

3.  V.  les  '.;/'■  tnJdltct  aV  Muni  publiée*  «lans  les  BManp  i   » 
Paris,  1684)   pp.   300,  992,  391.   Je  reviendrai  très  prochainement  sur  lu 
question  il"*  Zosîme  en  publiant  lu  Comspon'.l'iuvr  enlrfl  Cfaud*  Hupuy 

i .  ftncftï. 
1.  liât  copie  d«  la  lettre  d*0i        I  I  «ne,  ~  fér,  1588)  i  été  «nvoj 
Pinelli  n  M  iroura  dans l'Ambro*,  D.  123  '"A-  (  S34.  De  même  une  copie 
d'une  lettre  de  Syibar|  [Francfort,  2  nov.  IM7)  *c  trouve  nu  f.  230  il  u 
iiit-nif  mattusci  il. 

T.    Cf.  l«Um  VII  fil  VIII  .!■■  l'Apprli.ltriî  IV. 

i).  La  plu*  ancienne  reli  loi]  rranoaïw  d'Gnrïni  don!  je  trouve  trace  Ml 
trac  tannin]  du  Bolki  ;  la  (hit  Ml  rendu  tu  noine  rnueembUhle  par  Inur 
liaison  commune  tvee  rbfloerhx)  [?i  plus  litut  p.  7;  ci  aussi  ara   \mnlml 

Cnro,  >'»«-iii  et    I- nie  Oanibtia:   on  rarra  eu  effet  du  fini* 

greann  A  lou!  cee  noie  d'Orsini  rltne  les  ïoactnmi  BeUotl  AnofRi 

nonruitum  itf<ii  quatuor,  Pai      F«  Wo  »•).  iViS,  iv.  17  si  i  v 

?  i  .iite  .V  Pun-ili  du  ii  octobre  1880:  <  Dtl  Horetonon  Uoogoi  peai- 
-.u.    /  t  luiiiii.ij  tropDO  iiiti'ïi!.t»«Ui.  » (Âfataftj  u 

s.  Il  y  n  drux  liillpl«  dit  Mun-t  n  UrMin.  inilii]ui!»  p,u  M.    Drjob  (fir  r<«- 


oRsini  ET  L\  fAANCE 


er> 


devait  il  h  nmu.t  '•-■-.■  m1»»  de  ces  «gentilshommes  limousins  *>,*\n'\, 
yers  1583,  donnaient  à  noire  Romain,  curieux  de  toute»  choses, 

<j<j  proveoçol  '.  il  travailla  aux  côtés  do  Pierre  U 
Jiiih  ks  commissions  jiuMiiii.iloi;  quant  il  Paul  Vialard,  qui 
oeoupafl  b  la  Saptenxa  la  chaire  de  Camout,  quoi  avoue  anaal 

niignage  de  ses   relations  avec  Oraini'.   L'u-uvre  la  plus 

importante  peut-être  faite  à  Hoinepar  unFrancais.au  xvi*  siècle, 

l'a  été  IVBC  la  collaboration  de  notre    savant;  je  veux  dire 

Idéale  de  u»  Borna  antique,  exécutée  par  le  gra- 

:  .;:•  ii  it- <  h  Etienne  Dupérec,  en  1814;  on  sait  llnlérM 
qu'offre  encore  aujourd'hui  oette  pende  planche,  pour  la- 
qni  u.-  rarehéologœ  ■  ooneteaunent  gtddé  le  taYftil  de  rar- 

19  parloral  ailleurs  du  voyage  .1  Rome  de  Claude  Dupuy, 
dans  l'hiver  de  1010-1571,  et  de  L'accueil  excellent  que  lui  lit. 
:.  ûd  iiK-ttantsa  bibliothèque  à  sa  disposition,  on  lui  pré 
tant  dos  livres,  on  facilitant  de  toutes  manières  ses  travaux  v  Le 
Jeune  levant  ne  fat  pas  ingrat  puisqu'il  fii  don  a  Onlnk,  àsoa 
jviniuiMi  Pranri'  île  di-in  importants  fragmenta patéographi- 
que»;  toutefois  Orsini  parut  plus  mécontent  de  ses  relards  que 


•  tu  '  meib  "'<  IVi  ntt  ,    >■  37ÔJ .  l'e  ■  ,1  autre 

•  >< mmUlioii    |><Hii     un    -irj    ..i.iim:.    r..'\.-:,  4»    Muni  |    \      ■     ft, 

Okluirii-  Bertolucci.    Lci   aon»  que  je  trouve  dam  om  billeta  ou>otreol 
qu'il*  >nni.  l'un  antericui    i  19  >>  l'an  lie  antérieur  a  IOT.   (VW     tint, 
.  .-..  itu-i.  r.  :.»). 
I.  Cf.  feltra  d'Oraini  à  Pinelli  du  11  juin  1583  (Amûror.  U    122). 

filtra    I  Pinelli  du  24  juin  et  .lu  2  juillet  L5B3.  Cf.  lu  lettre  de  Ni- 
ludeberl  du  13  uct.  iriM. 

•  purl  d*Or»îei  daos  le  traviiil  »'*i  niioiiV.  ii.u  (imi    \'...u-    il,    i 

,./■  /(  '  icompagrie  le  tirage  ■!>•  r.  Villamena    1074   Dans 

Wiiè'l  "1   ■    IX  \Hnmw  tint,  Oprti,  i'U   fà.  I.Wttll),  DupénM M 

me  pa  .  Oi  ilnl  il  perle  eeutement  tt«»  eenoura  qu'il  i  reeui  du  car« 
dirai  FarnAm  et  de  plusifture  savant*  pour  Mlle  euvra  eooslaAr&bte.  où 
Furent  utifi*  [mentadunlen  Capitotin  découverte  ton*  Pta  IV.  Voici 

•  qui  onurl  dans  le  haut  de  In  planche  :  ZTr&ù  ftoiaoi  iciograpA&i 
HeUnmta,  Au  narloin  ne  i 
i  reiu  r,  /.  f/a  yœA  ne, 
arécU  de  .  ir»pn>»  !»•«*  doeuneo  i  des  bibliothèque 

ma  publieatiOO   dîe  h   '•"rrespondtinco 
nntr*  Dupuj  ei  tJin*»m    Je  me  oonienie  de  eher  d'avance  somme  temoi- 

3i.Minrp.il  flupuy  ta  lettre  d'Oraiio  Aoa- 


.-nul  luiii 
■•/  000,  f.  22.) 

JlOLÏUC,    I 


a  i  i  i  !:■  .  ■    [rantjQ i  Nftl    de  . 


lili 


<U!Tir:>    H  «>KM\! 


tovclu  i  Mité  '•  au  racle,  volontiers  U  parla  ne 

il  h,.  documenta^  El  rai  md,  ae  taisent  sur  les 

qu'il  cul  contre  dm  sompetrlotea  \  ma  -  leur  légèreté  UHtjoaw* 
proverbiale  Suffit  h  I  >.j>tiquer  qu  ilfl  D  &1  Al  [>u  plaire  à  sa  j^ra- 
va--  romaine.  QudqneeMins  Dépendant  Lai  oui  payé  un 
Lrlbul  d'hommage  '.  H  y  avait  à  Orléan*  un  singulier  écrivain» 
nommé  Germain  âudebert,  Ca  savent  humilie,  »  le  Virgile 
tata  »,  a  écrit  trois  poftmej  su  rois  grandes  villes  d'Italie, 
Venise.  Homo  et  NaplCS  ■  Lo  pin  un  Borna  fui  dédié  nu  cardinal 
Bpres  lui,  i'Ii.'iquf  ijrnnd  personnage  de  10  vUlfi  était 
lo:ic  QD  dis  OU  <jii:m/..-  uoxaim'irrs  .>i  l«>s  suv:uiis  avaient  aussi 
leorpeUl  éloge-  Oralnl  est  ceriateemaol  la  mieux  LreiU 

...  Quaolaans  Euivo  lat';  ri-  iii.-n . 
I'a m  m  m-  ileconl  ' 

;  nTI  ornai 

pi  i  [ottnn  i  harliï  s' otillam  luotua  orbwn  ' 

Pour  être  sûr  qu'il  n'y  aurait  pas  de  maladresses   et  qu'il 
dirait  bien  ee  qui  pouvait  Mrs  le  plus  agréable  m  oardfnalei 

à   tous   1rs  Fami'sr.   Àtnieberi  avait  envoyé  son    manuscrit  ;'« 
Orsmi.  Celui-ci  le  lui,  ainsi   qui*  l'ii'lm  Angvli    da    BargS  (/tor- 

..•.  t  la  mît  ions  les  yeux  du  cardinal;  on  attendit  Isa 

corrections  d'Orsini  pour  Imprimai  le  livre  &  Paria;  elles  arri- 
vèrent par  l'intermédiaire  de  Jacopo  Corbinelli,  qui  rà 
alors  à  ki  cour  de  Henri  III.  L'ouvrage  valut  à  son  auteur. 
entre  antrea  avantages,  d'être  IWI  chevalier parle  roi  ;  les  lettres 
SaUeasts  qu'Orsini  recevait  du  père  el  du  fila  laissent  un  peu 
trop  senttl    fOl     comptaient  SUT  lui  pour   réveiller  a  son   tour 

1       \  .    i,  -    .1.  '.ni-    .11     i-|i;i|    .    u 

"    Dwu  l|  -'.jii.i  Cicéitm  de  Lyon  <\'<<  Omni  Hgura  an  bonne 

dane  t' migration  ii<'  Lambin,  lu  milieu  d 

il  n'dftt  pa*  question  do  Cicéran î  (Mai  D<  publia  Qu'an  1579,  ont    Ptao> 

•m  ui .  paru   de  *t*«  uoïc*  *ur  ooi  auteur, 
S.  11  airail  vilUé  l'Italie  uuir»'f»is.  SI  IOH  Ml  Klcolae  Amlebcrt  étal 

,i  tS  tir*  Je  I  j'i  pour  v  I  m     ;  v.i.-  (.-  ■  .1  n-.ii  iiotlOfi.  (AfltôfOt,  T.  167, 

f.  204;  Pari»,  Hibi.  Nul.,  hup . 

4.  Je  mi prt»  le  ma.  ;  oo  telrouv*  la*  i  r»  dans  (frrownJ  t«- 

'■  '  rft  Aii  tl.  van       I  I  'tiuétr...  tant.  Ai.  f.i  rurium  ..  Pana,  Jacques 
ilu    Puj  ■.  1-9»  autre*   savant*  loufti   toafl   g  ompilio 

.,  '  o  binai li,   Mui  Angiti 

ilu  Bai  ■  toua  cftux  il»  J'AïKlrboft  a  vui  on  Italie  ou 

dont  il  »  niivi  loi  I  »goa  .  ''.  ludeberi  i  ; -polie  ton  propr»»  voyage  (p, 
■  i.  it.it  i   mj  lanee  cher  le  mùmt  libraire 

.i  poème  i  ntf  Dpnoi4  ..  Variée,  cfaa  Aid», 

tn  i 


.  .(.i  m,    PM.vxr.4i         I 


..7 


ii   .'.!  ■  du  cardinal  Pftnufao:  «  Sa  Seigneurie  lllus  Irisai  me 
: . i j i ■  i  ootnptOrDoaa  le  savons,  des  sa vum.  ambrants  oomma 

V.  U".  r':  Unit  r:t  iju'lL   Jf  lit  .>  prt'Sûût   des   Bavants  Comme    voir 

a  Rouie,  après  les  grandes  pertes  de  ces  dernières  budAm;  pour 

nous,  nous  ne  con  i  n  Italie  q rotu  0l  la  iSgOOT 

•  dû  Barga,  les  aulres  irudits  n'ayant  pas  afiCON  IMt 
voler  leur  renommée  jusqu'en  France  '.  -  Je  mtaqoi  da  ronsei- 
inienienl»  sur  la  suite  des  rapports  (fQlStDl  &V9Q  laa  Audebert  : 
mais  J'ai  retrouvé  iV\empi:mv  aaanuaavil  do  potme  tpii  f»1 
.  •  .i  tomfl  'i  m  tii  ai  i  ai  tainamtat  un  daa  cttafe-dtewa  de 
la  calligraphia  haï  çai  d  vtf  lièola  *. 
Parmi  i«'-;  Françal  i  (fui  1 1  rtltoanl  Orslnl  a  uome,  au  temps  da 

I  _?  luira,  ji»  doit  allât  encore  le  conseiller  Jacques  Gillot*. 
François  QaitftUll4,  [4  I B]  .  i'nii  des  imprimeurs  Nivi'lk  '.  I  m 
Courtier6,  etc.  Il  eul  dis  relations  assez  étroites  avec  Louis 
J'Abain  de  la  Uochepozay,  le  savant  ambassadeur  ami  de  Sca- 
liger,  qui  correspondait  avec    Velton  et  prenait  a  Home  les 


i.  battra  •  ii  lî.ïii.-n  du   •  ia.  la  taDiMtart  aanamuna 

i*inn>  aux  daux  Andabart  at  aurai  aocafioa   le  wauii  lur  laun  rapport* 
tf«cilraini.  —  Sur  te  paaurîedfl  savant*  vu  llrdie.aeo  moniont  du  aiacli,  v.  Il 
juabU  14m  da  Kr.  Modiu*  dans  uno  lotlro  do  ifc83  a  Juste 

Uj.jc  :  ,..lto  tffocta  Ion  vidttw  [Syttoff.  epist.  de  Burmann, 

I    1.  |  .  107).  Os  doit  remarquer  que  cet  épuisement  n'était  pas  seulement 
senti  a  l'étranger  .  cf.  les  lettrée  do  Lalini  et  do  Camilio  Paleoili    .;<■ 
plaignent  l'un  à  l'autre  en  159k  (I<rf.  /,"'.  VUerb,  cpiatolm  .    Rome,  1950( 

p.  ST  El  oui  juate  que  pour  l'fald  i 

2.  À  I»  bibliothèque  deNaplea,    v    /■;.  .'.   I  n  «  > .m>|...*i -.    de  Il  I 

e  ;i  notre  Appen  lice  E,aoui  rai  les  lim  b  d  Oreiai; 

3  «t  «tridanlquo  le  pronioi  >  uo  ancien  n*  46,  «lait  laatfna 

dmal.  l-o»  ancre     .i   et  do  couleur  apparaîasaot  a  chaque  instant.  A  ta 

ooa  compostai  pat  foi  ouorîi    de  l'auteur  sur  l.i  d 
tl<|uc  6e rt1. nre  do  son  fils. 

.'$.   \.    lu    loti r.     Il    do  l'Appendice   III.  i  i  BJ,   v.    plu; 

haut,  p.  56. 

i    v.  la  lettre  IV  de  FAppcndicr  ni.  iian  ull  oUitmcoudi 

i  apportant  de;  commisrions  pour  Nicolas  AudeoM  ri, 
n  ou  Robert,  l'un  des  Cl»  de  Sébeetli  n. 
i  lettre   du   tlii-ologien  Courtier  <J.    CurUrftu    torib    -le  Paris  le 
i*r  ao*  :  non    l'une  Mira  cTOnâni  du  mois  d*a?ri]  pr- 

lui  tT&iunl  remisa  les  genl  il     /  i«s  et  Saw 

ii'ui  rctoui    le  Roi       I    -■   félicite  du  souvenu  que  gardent  de  lui 
dinaux  .  ■■  El  411  ai  1  uieaui  deu  )t  viii> 

cm  atquc  ippiun  iphucD,  qui  ti  Ronaaaapa' 

Quisconvcnit,  ad   :  *  evocavi,  1  1    i  Bbelfuoa  B 

qnem  poctulùl  illuslriis.  card.  Ijurulu.  ufl  var- 

en,  Nori  enin  in  QaJlia.  etlam  frigere  literurum 

Graecoruui  atu'liiuu.  uee  une dhpendiu  tv ■[ULTipininitii  l'Xi'.udi  iijrsus  quae 

saoul  ^raeee  prudieniut.  Sed  ilfuotrias,  cordinalium  nonina,  nuo- 

■  1  |t"ii-uri  aliae  uueal,  exeuBurumaereoepit.  K^ji^iiui-, 


US 


«iim*   fninsiM 


leçOM  de  Murel  '.  Ortilti  uvail  peut-être  connu  autrefois  ScaligÇf 
lm  iiil'Iiio  '  ;  ot  on  pi.ïut  iti>iiv,  ;ivue  trrnuile  vraisemblance,  qu'il 
vit  Ko  ■  ■  M  Mec  loâUvQU  »  Româdani  le  manda  •.■i-iéstan* 

tique  el  érndil  .  Bo  W74,  vint*D  Italie  celle  rameuse  ambassade 
(i  iPaul  de  FoiX»qui  conduit  Uni  irërudits  distingue*.  Arnauld 
d'Ossat,  Charles  Uenhove,  Hubert  van  liirïon  •  ol  celui  qui 
dOVOit  ûtre  !<•  plus  illustre,  Jacques-Auguste  de  Tbou.  A  Home, 
Paul  de  l'oix  et  sa  suite  furent  logûs  à  VAra&li,  H.  De  TboUj 
dans  ses  Mémoires,  ruumèrc  tes  savants  qu'il  fréquente  pen- 
dant les  six  mois  de  son  séjour  :  Ifarôt  d'abord,  qu'il  quittait  ;i 
peine  cl  qui  lui  lit  COODSitrO   l'aul  Mumiko:   puis  i-alino   Lalini, 


qui  Lolua  in  Buieblo  advenus  Marcalhro  rareabar,  ad  itustUi  Ei/>> 
iaui  couviîfto,  ul  quam  cilissiiue  lien  queul,  iiadein  plane  ctiaracleribua  et 
ii  cl-xaiiiioro  quam  portulan,  m  Lucem  prodeanl  —  MilUuu  brevi 
et  rUoroctaai  v\  Pytbafloreoruni  venue,  graece  iiumiuaui  editum  ri  Uiuw 
i- uprr  a  mil-  fuctuui  mu  Uaqua  loeia  wnaaoalum.  »  (Vnt.  -H 03,  r.  W.)  Il  y 
.t  uoa  lettre  «lu  mi>me  savant  à  Slrleto,  où  i  parle  de  ton  travail  critiqua 
:-ni   lin  r..,- .■;,    p  .,.,-•  iii'  1h)!;^i...  nvnl   I5HI,  et  m  trouva  n 

1194,  r  86. 

I.  J'ai  trouva  ua  ttmoigoege,  eseea  Intéresaaiil  poui  Oraloi  deecara- 
letîoni  arec  notre  ami  uwui  Votai  as  [u'ecnl  Nicolas  Audebort  A 
Dupuy.  d'Orléans,  le  13jaoT,  ifi7<.i  :  i  Monsieur,  je  raoatn  hier  lettrée  do 
Rome  lit*  la  part  «Je  atone'  rAmbaaoadenr  d'Abitm  laquai  au  manda  vous 
ftveli  âeputi  aaçaeree  asarîpt,  dooi  il  attend  rostre  reponoe  ii'-jouraaulire  : 
(i  me  '•ii.iil,i-  trous  60  advertlr,  aflta  que  •  pliu  [otf  qnftl  vous  sera  pos- 
sible^ il  entende  de  \<>/.  oouvell&i  -  et  au  eat  que  eea  lettres  ne  voue  i  u 
encorei  *>stô  ntnrtuec,  il  mn  mnwlo  qu'il  vous  u  prié  por  8*»*  riemir.ree  au 
nom  Au  Sç<  Fulvto  Uratoo  luy  addreaseT  pur  iieU  quoique  homme  de  bien 
d'Imprimeur  qui  veille  [sfc  entreprendre  <i  imprimer  quelques  oeuvrai  *u*ii« 
en  beaux  charaetairea,  el  astre  lie  eultrei  ■  Patissoi 

eal pressa  ii'fivrnr  la  réponse  al.  aï  Dupuy  ne  pautâcrlra,  Audeberl 
n  la  lui  traosmetirr'.  Paria,  Bib).  Net.,  Dus  "-ur  de*  présenta  da 

la  i l 'i  LbaJa  i  fJrrini,  d  lettre  m  de  l'Appendice  II. 

:    SoaJigert  ■>    t  Rome  en  1565  et  ea  i  160,  dîtJ  laana  lea  &  aHgrra 

propo*  »lu  t.  uriii  mr.  l  I  f.'miiitnim  <\  'Hr?ini,  qu'il  «l.-i.jir.M.   \  l'i-m-  PilfaOU  'Imi* 

uae  li  lire  duâoov.  1571,  Il  dît  :  «Dasjamoi  i  -nui  a  Houieje  Tus  adv« 


».  p.    Tarmzey  'I»  I.ttr- 
roqu«,  pp.  13  «t  1H.    !  ible  que  Manuce  ou  Fanvinio  oit  lait  con- 


■  -  ■'■-■'  ir.  ri<  et  ce  qu'il  contient.  •  i  en  reparle  le 
i  I  ferr.  i  Ï72     Vtttwt  franc-  toé<h&$j6$.otalig4rtptp,  Tt 
roqu«,pp.  n  et  18,    Il 
ne/tr.'  soab'ffa  tOrsini. 

3.  Montaigne  connaissait  à  Homo  Muret  et  ViDlif],  de  qui  il  parla  dans 
ton  journal;  il  ''-laiL  reçu  chea  Loui  I  U>n  n  ,  M  ces  trois  personnagos 
ciment  boa  avec  Orsun.  II  y  a  un  pusa^e  connu  do  Montaigne  qui  pourrait 
rapnrler  o«  doraiar  i  «  Uianant  un  jour  ù  Homo  avec  notre  Arnbas' 

Autel  •  l   :»":  .   .  j  ■  me  mis  pur  lepropos  *Jo  la  Irudu-liou 

françois^  4v  Plutarobe.ii  -  [Journal  Eui    ;   /        )ii  m1  i^Mantaigm  mlto 

.    \oHt)  ri    l.".xi   (notu  de  i.tuorlon),  nour.  éd.,  llomc  et  Paria,  1774, 
•    H    a,  '.*  (sur  Viidar*!,  p> 

ia     0  i  im  une  lettre  de  \  in  Gifll  d  {Qiphtn 

Maret,  publ.  pai  Laaari,  Itisa  m  foUfjii  li»mrtni,  Hume, 

IÎ57,  i.  Il,  p.  406. 
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tombera  et  Fulvio  Or*mi  '   <...!:■■,.   m  i  -.1  .|  i.<  n.>  rh-  r.  vu 
ir  pins  Kou?Hul  iprèa  Muret,  et  il  *ft  xouvinl  pltu  t .- 1 r i ï  du  cette 

■  iisi-  infimit",  quand  il  insc-ra  dans  son  llixtitirf   t'Aoge  du 

grand  archéologue  V 
A  la  fia  de  1884,  Pierre  Daniel,  d'Orléans,  sa  mit  mm  relation* 
.11    il  préparait  alors  aa  celfebre édition  de  Vtrgito  il 
rvliufà  laquelle  s'intéressa  si  longtemps  IMrudittou  con- 
temporaine'. Il  croyait  qu'Orsini  avait  en  mains   une   partit  du 
manuscrit  de  Servius  qu'il  possédait  lui-même,  et  il  la  pria  de 
h:i  en  foira  part,  c  »iaii  le  fragment  qui  eontaoail  anaaj  Phllar 
'/w-iiis.  comme  Orafol  l'avait  défà  oûôaUld  •;  celui  d  le  m  bou- 
iiiii  j»,i>  i  -:i  fain  [).*irt  îi  iJe»  étmngecs.  De  loutea  parte  cepen- 
(1  h. I  les  lettres  lui  arriveront:  beaucoup  de  geofl  qu'il  avait  con- 
nue a  Kotne.Gillot  qui  avail  vu  son  manuscrit. GarraulL.  BODg&re, 
lui  écrivirent  pour  appuyer  la  requête  de  Daniel;  les  italiens 
en  résidence  à  l'aria,  Ouido  Lolgî,  Corbinelli.  Plein)  del  Bene, 
s'en  occupèrent  également  l.   On  lui  demandait  de  prêta  son 
texte  dons  [Intérêt  général  de  la  république  des  lettres;  on 
lui  promettait  qu'on  L'éditeras  exa<irni. m  suivaiH  iei  evie; 
on  le  rapplialt  tout  an  moini  de  le  (Wre  Imprimer  i  Rome,  afin 
qui  loi  savant*  parisiens  puseenl  Pétadter.  C*eat  h  ce  dernier 


1.  »  »  ri  no  rèràtOpU  au  runisîr  do  citer  k  latin  dp  Do  ï'hou  :  i  HctaorebrC 

TcnliUrc  Murctua,  qui   et  ïnâc.  Thuanum    nnOt  ntqae  ilorum  ad    Pftulmn 

Moriulium  laro   docunibonlcm  rieduxit.  Vidil  cl  in  urbo  Lui  mu  m   LatîaSuiD, 

Laurcntiurn  tambaram,  et  omnium  smindum  Murelum  fan  litrl  BSmo  Fttl 

num,  qui  in  raraesiftaic  setfibut  hnbiubnt,  lam  OcUvfanufl  p«n- 

lAgothu*  ad  im-li-Trin  vilain  inifrravcral,  cuiu»  mtyrmuu  In  i  m  ;  <-t 

i&nlo  un  ■  ipujue  Onuptkriufl  Panvuùui,  Bcalîgofo.eum  Ro- 

irtu  in  omni  inUquUaU)  Rontaa  mu  profond    Ih  aaern 

itriM    ration*  perclitrus,  Panhorcni  in  Bîoîlio  nup«r  toit* 

décrierai,    i    Hit    Ftta  «UO,  W6,    /.  an    t.    VII,  dfl  l'.-d.  de  Londres,  I733j 
-23). 

tllvln    I  i  .un  un  pntria  Romanus  vir  grncor  latincque  doclisBimus  ac 
MiriorisandqilîtaUfl  iiidagalorciligenlissimus  quicompluravetcrurautni 
Lfl  ecriôtorum  menumenta  aul  primas  edidit  aut  editn  d«lil  nu 
Min  0»  Pantae&tho,  0-   Poarno,  L.  LaUmoi  Pauto  Honutio  studio- 

OOMoaioM  comunctus,  uc  praeetpue   cum  ÀaUffllo  &JIgU0ltao,  *|ufttu- 

•îni  l!-mae  fuit:  cuius,  po»I<juam  m  Hrep&nî&m  di««SfU,  plarimos  tuotibr»- 

■  duilrin  public» vit. ..  Knaunte  ui&io  obiil .     [Jac    Luoi  $ti  Thuani 

iirw»  »ui tempvris ttiwttt  V, «d.  de  Lundi  «s  1?33,  p    •'■'.'  1600. 

■/.-.t  aV«  î""iirn>*  savant  tiret  de  l'htst.  •/•   tf.  ate  TAou,  ave>    ",'-> 

■Jiirtflu...  pat   A.  Tciiïfci    i.  IV,  Leyde,  1716,  pp.  364 

3.  L.  Jm  totmwt,.,  relis  frudlti  de  ton  temps,  I  lU'ans.  1870, 
p.  *H 

4.  Ct  p.  RS  rt  U  li-iin*  V  rlfl  rAppnndÎM  III. 

i  ii  réuni  dans  l'Appendina  III  et  qui  rwita  de  eetti  DOfTMpO] 
catactèrluique  h  îgn  i 
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AMITIÉS    D'OVIN! 


■  ju'Orsini  se  résolut:  il  publia  *on  Philargyriu*  dans  II 
recueil  ■  J *_-  1687 ï  il  rappela  dans  an  préface  lc3  prières  ivpetàee 
qu  il  avait  reçue*  de  Pans  et  s'excusa  du  retard  mis  à  y  *atli 

par  tel   lr;.v:i:iv  absorbant*    qu'il    venait  d'avoir    pour  la 

tlililc  :    ivr  |;i, 

Purïr-s  :i<>im1>:vii.m>  i:orrrsp<Midano'.s   que   je  VÎeDS  (l'indiquer 

outre  l'uivio  Ursuu  et  ks  l'iiMii.irci'.i,  on  peut  juger  de  l'étendue 
de  aellofl  qu'il  entretenait  avec  L'itelfe  '.  Ce  sont  pour  la  plupart 
des  litres  wivanles  i-nnsnrrees  à  l'examen  "1  à  la  dl 
sion  d'une  qneatioil  érudtte,  ou  bien  des  lettres  d'affaires, 
relatives  aux  achats  ou  aux  i-changea  dû  livres  et  d'objets  de 
collection.  Orsini  if  écrit  jamais  quand  il  n'a  rien  à  dire;  aussi 
ses  lettres  nous  apprennent-elles  toujours  quelque  chose  ;  cela 
1rs  distingue  de  ces  productions  épielolalrea,  bnprl 
non,  que  i  i«>rs  ciccronicris  multipliaient  encore  de  son 

temps,  il  prririv  m  servir  de  LltelieBi  gui  exclu!  pour  lui  toute 
préoccupation  Uttertlr*.  Sel  vnlâ  imitent  d'ordinalra  «on 
exemple    Parmi  les    t'onvspmxIîiiM'f's  que  j'ai    recueillies,    Lroifl 

plae étendues  méritent  d'être  signalées  à  part,  celles  de  Piew 

VeUori,  de  Carlo   Sigonio  et  de  Gianvincenzo  Pinelli.  G 
précisément  les  trois  moilleurs  amis  que  Fulvio  eut  en  Italie, 
hors  de  Rome,  et  ceux  dont  le  commerce  fal  le  plus  intime  et 
[q  plus  suivi,  l.o  souvenir  de  sa  liaison  avec  ivs  irninds  homnu  5 
fi  Q  .lira  quelque*  (raits  de*  plus  au  portrait  de  notre  savant 
au  tableau  de  la  société  contemporaine. 

I.--  relations  d'Ursinî  avec  Veltori  remontaient  au  moins  1 
1BW:  eelui-el  le  faisait  remercier,  dans  une  lettre  a  un  ami 
commun,  de  la  COUrtOtlie  qirtl  mettait  l\  lui  euvnyer  •  }>■-,  leçon» 
et  des  collations  do  manuscrite  '.  Vers  le  marna  temps,  il  àc 
dans  ses  Variât  hetioncs  ce  beau  toraoiffnago  sur  le  jeune 
romain:  «  Auxilio  autem  mJhl  full  "1  tiunc  locum  resitluendum 
magni  Icgenll  raraeqna  eruditionîg  ïuvenîe,  Pulvlu»  Urstans, 


1.  "  Nam  superiore  onno  cucu  mulli  rtquidom  nobilrj  ol  crudili 
lîallia  pluribua  ml  ne  dîligeatttque  scrîptia  littriïs,  eîui  libri  exemptais, 
Ut  Ll    -  Une  ftierelur.  puviie  OODvitlo  BfÛatfllaBaentt..  » 

2.  Lu  liait'  il»-    m  coi  Mpondinoai  •'   Italie  straii  toujours  incomplète 
J'en  m  Indiqué  >u  utilisa  an  grand  notobre  tlans  les  diverses  partial 
;r.-ir .    a  la  ■  iui    dfi  lireo  ■   sur  lai  ou  tel  nom, 

portai  .i  l'Index 

::.  Val.  1104.  E  308  [Flotcnce,  10  mm  I5S9)  :  «  ...lo  bebbï  oon  i 
■..•nu.!..  quoli  oornrttîonî  sopm  quaslo  libre  clolln  Poelîaa  [d'Aï 
n«  riagralin  Aimai  rt  voi  t-L  macsv  Fulvio,  il  qunln  mêla  annula,  i?t  oarto  I 
ilnU  çrnn  oartMl  Bt  geaifltfixa  questa  aua.  •• 
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qui  «•uni   banc  fabulant  conUiUwel  ouid  rdUcg  et eôderu  fldeti 
hiiru.  .jti.irrimnjur  i il n  î.jipuijt  .i  peivulçata  leoUosa  variole 
ad  m©  amantcr  misit,  ut  est  bumeufH    n,  i  al  OpUmOfUfJI  BUOtC 
Min  omnl  rations  oxpoliondorum  atudloaiaslmite;  queia  atioua 
-  ii  lem  oelureeçue  bonitatera  eelotoravli  vt*  doeUaainHia 

i'i  dfl  QED1     '.'!'  iv  ni  D  rncril.u.s,  frirolu*   Sigoniua, 

cnm  cl  Ipso,  in  re  quoe  faccn-i  ad  instiluLuni  qundd.mi  vrivrinn 
BOntAOTttflQ  OOgnosn/ndum,  librnilikrnli  en  ;i  liutus  fuisse!1.  • 
Asui;  |  B*..s:i_'f  ht  ':  '  ;iru*.  tu  liitVi,  nrsini  :ill;i  vo  r  le  BITOCl 
florentin  ;i  su  maison  de  campagne  sur  la  route  d<  noms;  nette 
rlajte  eui  i  ni  - .  quoique  habitua  i  pe  lew  ir  beuuooup 

d'homroagw  de  toute  LTtalL  lettrée,  Veitori  parai  particulière- 

ment  sensible  à  celui  d'Orsm:.  al  o  BBl  de  cettfl  époque  quo  dato 
leur  correspondance  \  Elle  fut  assez  régulière  et  dura  jusqu'à 
la  mort  de  Veitorl  en  1884  '  C  qui  noua  en  reste  témoigne  des 
services  que  les  deux  ôrudilsse  rendaient  l'un  à  l'autre.  Vcttori 
faisait  pour  Orsini  de*  rttàercbefl  dlûfl  la  bibliothèque  Lnurcn 
;iu\qurll.>y  II-  lîoinrwn  répondait  en  envoyanl  <!••  :  ' 

gnemonteprleà  le  Vatican*  ou  cbeele  cerdlnil  Pernèee.  Ile  m 

oommunifjuafmit  par  voie  sûre  leurs  plus  ppé  ileux  manuscrits  : 

VrKi.i'i,  ne   pouveol  envoya    ion  vieux  Tdrence,  qu'il  éveil 

:  eu   yrand'duc,  envoyait  du  moins  relui  qui  lui  venait  de 

l'niition  et  oui  portail  dot  aotoedoColoeoiMI  api  h  natt  fa  «  m  loi 


1.  Variai  kctioiv:.  :-,\  iwoa  treize  nouveau*  livre;,  Florence,  1569;  p.  201. 
Vetion  parla  d'I  Hsmi  a  propotf  di»  la  restitution  d'un  p  *  i  I  .  •  corrompu 
dfl  l'jffotfJxr  ii"Kur,|»nli.,  -lin  WVi.eli,  1X11  livre  qu'il  n 

ajout*  k  premiers  i  i   Lyon  (T-M),  <pn  en  comptait  nulftauM 

•   i      I  tri  Wetorti  epi  m  Ntu...  Ploceno 

OiunU,  1686,  in-fol.,  p.  131    Lotti    dfl       Wer.   I    Kai,  mai  1666.  C'est,  •■ 
innoisjaoce,  la  seule  I  m  h  ..  i  >r  -uni  qui  ail  nul  Cfl 

ci)  rJoul  ilûîro  au  V<M.  Mn;î,  (T.  \  et  46  fie  pren  's 

m  m.   1506).   Veltori  remercie  Or.*  mi  d  a  k  saluer  A  la  campngr.'. 

comme  font 
Ang<lo 

»eane  1 1   5  du  pape. 

3.  I**.*  une  seule  du!»  lettres-  d'Or»iui  d  Vflltori  n'a  été  ;  Ion»  l.i 

lubliéVpac  \.  M.  Bandiai  dans  les  Gfarerain  fM  rï  fi 
rjw/ihf  ad  ?    Victorium,  '■  .  ln-ï    Cela  rient  sans 

■■  <|U0  la  plupart  H  H'I.l  -'ii  italien,   li  y  d  tîuilfi  it!   V«f.  '.'«»..-,  f,    (7  \ 

ume»  do  lettre*   nit:  sp&i  Orsini  6  Velto  .    u 

■!     I.'jTI,   Mit      Ji-  ■    m. il   i  ;  ijiliii|iir>      M^'inilrt  -   .ni    i'  'fjiti\,  vul,   > 

La  jfi..  Li  tires  d'Orsim  su  savant  norantln  asl  dans  -r^  p 

au  Brili "i  Mn  cum,  .li/'//'    m\     10  7" 
vont  ,  '-i  figureront  dniu  In  (  ubliosUun  an  nom  «.■  plus  bas. 

4.  V  .;;  Vi-u  mi  ii  orsmi  (Flaronna,  IU  avril  1N17).  Oriliïli 

.•Wrf.  ni5.  iu2T0,  r.  17;  Orsini  .i  Vettari  \Rome,  SÔjiûn  Ii  l 


font  leeérudîtfi  on  •epterabre  jpècialcmcnl  ;  il  envoie  sa  lelirr  p 
isrdîni,  neveu  de  l'historien  Francrsco,  ambassadeur  du  gran'i 
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ou  moment  oîi  celui-ci  préparait  se»  Imagines,  dans  lesquelles 
k;;  liinmV  Irnni  nt  Letttde  pince,  <v  qu'on  pouvait  Irouvcr  u 
FIopenciMM  do  co  ^enn» '.  Au  moment  do  ses  grande* 

acquisition!  d'autographe*  de  Pétrarque,  Orsiu!,  mi:-  mu*  Indî- 
tiiiiiui  de  l'HH-iii,  demandait  s'flj  avait  en  Toscane  dee  meira* 

rrils  analogues:  YVttori  ras-mrait  son  mm  sur  l.-i  rareté  de  Mfl 
trésors*.  Ilss'oflraicnL  réciproquement  leurs  ouvrages,  eohan 
geaient  leurs  lumières  sur  des  points  douteux  de  critique, 
finfiMiunJfjunient  des  textes.  Orslni  envoyait  à  Vellorï  dey  lm 
criptions  de  sa  collection  pour  utiliser  dans  ses  ouvrages,  et  le 
V il  tii  au  courant  do  ce  qu'on  découvrait  a  Rome  en  monuments 
épigrtpbïqueB  '.  On  a  vu  que  Vellori  s'était  occupé  personnel- 
lement de  taira  tnipalmer  i"  festus  d'Orsini  chez  les  G!unta,ti 
imprimeurs  attitrés.  Le  vénérable  Florentin  n'est  pas  ftflulemaot 
un  des  premiers  philologues  du  xvi»  siècle  ;  c'est  encore,  connut- 
on  sait,  un  grand  écrivain  italien  ;  son  style  nerveux,  prec^, 
allant  droit  au  but,  se  retrouve  dans  ses  lettres  inédites  à  Orslni1. 
La  correspondance  de  Sigonlo  avec  Orsinl  avait  comment  m 
peu  plus  tôt  que  In  précédente.  Orsini  avait  bien  moins  de  diffé- 
rence d'Bge  tVM  lô  Bavant  do  Modcne  qu'avec  Vcltori  ;  il  en 
résulta  toul  do  suite  dans  leurs  rapports  un»»  familiarité  plus 
grande  '.  Lu  plus  ancienne  lelln*  que  j'aie  trouvrie  de  Sigonlo 
;i  Orsini  esl.  datée  -!.•  Vhih's»».  U:  15  mai  1!i')i'V  Orsini  avait 
demandé  où  en  était  le  Pettal  d'AffUfttlrj  qu'on  y  imprimait,  et 
pin-  Sigonlo  de  surveiller  lui-même  le  tirage.  Celui-ci  répon- 
dait qu'on  pouvait  compter  sur  lui  el  dans  plusieurs  lettres  sui- 
pintai  tenaii  ia  courant  de  l'inipressinn  et  de  l'expédition  du 
volumo*.  l'.n  l.'.tWî,  Sigonlo,  qui  est  à  Padoue,  se  félicite  de  la 


i.  v>it.  uoi,  r.  Wli  M,  (G  ".., 

'J.   V../.   ti06    !'.  '.'-'.  Id,  |SS  avril  IWO. 


ss 


3.  Brtli-l.    M..-  .    âd't     mm.  Ii«70.  (I  ID  .-.cl.   1070,37  juillet  ri 

1  ;<|i.  JÇ74,  £4  joillel  -i  -i  bot,  IG75,  olc.|. 
i.  I..M  («Urée  <i«.  Veltori  <h  celle*  <i«  Slgoelo  i  Orsini  «ont  sou*  pr< 
vont  parâKci'  ST»    uni  annotation  touect  titre  :  ConWPOfUforiCff  ffltfdft    de 

l  .  Ûoi     fll    Â     Ci;/"    Si-fiif  «in    Vulv'm  Urstiti,    J'j  lOUf  Ira 

dci&d»  des  sujets  que  j<  m   puil  qu'cfllcurcr  ici. 

5.  V.  la  noie  prcoftdenta.  On  vient  de  voir  qu'OrVmi  rendit  de  bonne 

beun   i  Sigonio,  comme  à  Vcttori,   des  services  philologique*;  il  lui  COQ> 

muniqnaj  t-oLne  autres  mes.,  un  Fronton  de  la  bibliothèque  du  cardinal  lia- 

[C.  Sfaonfi   v'  '"  '"""•'.  Sd.  ArçelaLi.  Milan,  1738-37.  in-foL  t.  VI. 

col.  81 

&  r<tfi  1105.  f.  36.  Sigonio  s'occupait  déjà  du  IfatW  depuis  plusieurs 
mois.  [Cf.  Augustin*  ojmtq,  t.  Ml'. 

7.  Ci.  iv  IlOGt  pwfbi  d  ffifomn  ■  ■/■"■«.  i.  VI.  col.  993  sqq.  (lettres  A 
Panvni.n  . 
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nouvelle  que  vient  de  lui  u;>|>ivndp-  <\m  ami,  la  ih;ronvrrlr  des 
Sastt  trionfalt,  qui  vont  cclnîrcir  ses  propres  travaux  :  «  Kn 
vérité,  dit-il,  quand  je  m'occupais  de  ces  éludât,  je  m?  feiMSl  I 
I'iiii  qu'iinr  M'iilc  priiMT,  c'est  qu'on  découvrit  do  mon  vivant 
loul  dq  qnl  doit  être  dlcouverl  suiTiiniiquiiè  ronulot,  <*t  qu'eprài 
:umi  an  m  Lroaràl  plu  tien'.  •  Ri  la  bon  Sigonioeat  heureux 
■  in b  les  InseripUonfl  doutcUm  lui  fournissent  l'occasion  de  rec- 
tifierles  erreurs  qu'il  a  commises  :  «  Cependant»  ajoute-t-il,  jo 
croyais  qu'un  fragment  si  considérable  nous  aurait  apporté* 
«lus  de  renseignements,   »   Peu  de  temps  après,  Orsiui 
roil  Sigonio  à  Uologne.  et  il  écrit  à  ses  amiade  Rouie  le  plai- 
sir et  îc  profit  qu'il  trouve  à  fréquenter  un  homme  d'un  si 
'i  m  il  »  caractère  otd'uno  érudition  si  prodigieuse  :  «  Il  n  dis 
ildft,  a  co  que  jo  vois,  répond  Bagaltc,  do  ne  laisser  AoeUD 
petit  morceau  d'antiquité  sana  on  hfre  L'anatornia*.  »  a  partir 
de  a-  moment,  Sigonio  iVrit  plai  fréquemment  :  la  bonhomie 
de  sa  nature  se  montre  dans  son  style;  il  s'intéresse  en  toute 
amitié  à  ce  qui  arrive  à  Orsiui;  il  lui  parla  avec  abandon  des 
grands  travaux  qu'il  entreprend  sur  l'histoire  romaine  ou  Ha- 
ine :  «  Je  vuis,  dit-;!,  lotit  le  monde  écrire  des  variac  lec- 
tiones*  ce  qui  équivaut  à  dire  guici/uîd  in  buccam  :  c'est  bien 
autre  chose  de  s'attaquer  a  un  sujet  où  les  anciens  ne  nous 
guident  pas,  de  le  traiter  méthodiquement  et  à  fond'...  »  Bo 
1    'irsini  cherche  è  obtenir  le  portrait  de  Signnio,  dont  In 
modestie  m-  refuse  à  le  faiiv  exécuter;  un  li-  décide  enfui  à  poser 
devant  Laviuia   l'outana  Zappi,  la  femme  pointa  bolonaise,  fil 
Orsini  peut  enrichir  de  l'image  d'un  ami  sa  collection  do  por 
traits  illustres*.  Kn  1ot>5,  Sigonio  tient  Orsini  au  courant  de  sa 
polémique  avec  Grouchy,  bataille  courtoise,  more  maiorum, 
comme  on  en  voit  peu  dons  les  guerres  crudités  du  temps.  En 
1tiS3,  il  lui  parle  h  plusieurs  reprises  de  la  trop  fomouso  Con- 
»ùlatiô9  qu'il  a  mise   lui-même  en  circulation  :  <  Je  la  crois 
di'  Cfcéron,   écrit-il;  je  suis   obligé   de  défendre  cette   Opinion 

pour  l'honneur  de  la  chaire  de  Bologne,  celle  iê  Padoue  tyinl 

émis  l'avis  que  c'est  l'œuvre  d'un  faussaire  V  •  À  Itonie  on  pen- 


1.   V>.(.  tt05t  f.  219  (Padouo,  24  janv.  1,563). 

S.  V.  plus  haut,  t>.  10,  note  3. 

3.   IVil.  4105.  f.  Z30  (Bologne.  0  janr.  1567). 

\.  V  105  rlç  5»>ti  Inventaire.  Cf.  ma  note  dans  ta  fauettt  (fel  B>'>"t.r-Arttt 

II,  p.  135. 
■    Pet.  4104,  f.  140  (Bologne,  25  juin  IM3). 
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Chili  pour  l'opinion  do  Wceobonl  el  de  l'universili-  de  PadOUO  | 
aux  instances  curieuses  de  Slganlo,  Orslni  répondait  tout  miu- 
plomenl  qu'un  demandait  a  voir  l'original,  celui-ci  bien  entendi 
m*  fut  Jamala  mont 
Moins  célèbre  peul  &tre  que  VôUorâ  <'i  SîgoniO»  mais  non 
L8  intéressant  pour  no;  reoberobes  SSl  uianvincenzo  Pinetll  '. 
Il  .srnililr  i]in'  Fulvici  l'ail  rimé  plus  qui*  tous  si^s  iiuii'cs  amis. 
i.n  simil. lu  Je  nunplelc  îles  étUdOS  et  dftfl  gOÛtfl  ta  unissait 
étroitement,  el  lu  -mnde  quantité  de  lettre*  qui  nous  r-imi 
témoignent  de  l'active  correspondance  qui  s'échangeait  entre 
Home  et  Padoue.  Orslni  n'a  gardé  qu'un  petit  nombre  de  Ictiro; 
de  Pinelli  %  mais  celui  ci  a  conservé  celles  de  son  ami,  au  un»  us 
depuis  1 573,  II  y  en  u  plus  do  cinq  cents  reparties  sur  dix-.vpt 
années,  et  colti*  EnQMDM  correspondance  d'Orsini  est  la  plus 
importante  source  de  renseignements  qu'on  puisse  consulter 
sur  sou  rompit*  L    I.r  l'.inirlciv  rapide   de  l'écriture,   le*  défauts 

1.  On  rapprochera  BVCC  întèrdl  .iindes  do  Sigonia  la  lettre  Al 
Muret  a  Jacques  Oillot  ilu  22  fèT.  1384  [àtêUuiQ**  <'"<".  p.  400),  et  sur- 
luul  le  fragment  suirnnt  d'une  lettre  d'Oraûli  j  Piaolli,  du  30  juillet  1583  : 
«  Il  SlgOQiO  lut  écrire  di  nuuvci  due  letton  in  uiuUviti  drllu  Conwtutiour  et 

eflee  'ii  voler  Mftt&ra  U  defenaîoAfl  di  ijuel  titulu.  Mi  pare  cfae  cl  babbli 

Iodi  •■<  iode,  «i  credo  ohe  ne  rit  intereswlo,  coin  ■  me  diter  il  I 
0  non  Tint  drllu  Jilini,  |6nOJ  Che  m  Yniinr  liiuuidrrei  iquid  «pinn  "Mri 
ttft)  ••  mi  Doolna  nelti  u  Lima  letton  estera  l  S'  Frenoesco  Vianftlln 
Heratarîo  ili  Vendis.  Ko  non  rogHo  int.erpormi  in  rpirsl.i  dissensions.  V  S. 
per  îiinor  mio  Lenghi  nppro*xo  di  se  qiiclln  ohe  soprA  OÎC  l<*  nnnfldni,  per  fibf 
tinuevu  a  clii.  «  (junoro*.  D.  '•  ! 

2.  Je  rapoeua  ta  belle  bioffrapnta  par  Paolo  fîualdu  iAug*t>ourg(  ICOT  : 
reproduite  aiM  lei  Wta*  de  Oryphiu*,  pp.  295433),  a  oaueedw  renseU 
inuMitiMiiv,  ourlOQI  qu'elle  contient  sur  »ji  oélAbn  bibliothèque  .  on  uN 
qu'aile  eut  opr<&  In  notlde  Piûtlu'  use  lâeheuse  destiné*  et  que  lac  défarU 
en  furent  recueillie  par  le  e&rdlntl  BorroiBeo  pour  l'Àrehrorienne. 

3.  Kn  voici  U  liste '.  Padoue,  l\    (âne     1500    Val    1103,  f-?9).25ao(U 

■■i  L  0  LrTil  1579  (t  203),  22  juin  ::>v  il    108;,  27  Juillet 

M    II       IU  MM       ':»  Imv.  IM8(I    U7!,  Njnin  ISA!  (f.  253  .  I  juillet 

i585(r.  IT2  .  .'î  Jaar,  I66&    I  D.  122  i.  199.)  Plusieurs  étant  interea- 

[xiur  l'histoire  de  la  hibliolhéquo  d'Orsini,  sont  reproduit*»*  I  l*Àp« 
pendiee  II.  Les  lettres  de  Pmclli  sont  extrêmement  nombreuse! ,  sa  eofree- 

rndenoe  avant  rayonne  sur  tout  le  monde  savuiil  :  rie  grandes  BAriei  sont 
r*loreoeefBlbltOlh*queRioe4rdi,2W8.  ir.  1ô7-l7<> vioUn«*i  i  rûaeo- 

mloi  ,  I  l'Ambroeiinne,  S,  30  In/,,  il.  ii'j  $qq.t  £.  34  u*f.,  (1  M  -il   (ftU3t 
i  ■  i\  Hanuee),  au  BrlUeb  Moeeum,    l  ..<.  |o-j;o  i .  v.ntori)pote.  J'utih- 

lonîta  !  Uuouy  consentes  à  la  Bill  National  de  l'nni  ^»/..  f04]  . 

il  serait  àdesiror  qu  on  pût  consacrer  ;'.  M  grtad  bOtOQH  oublia  «les  travaux 

M.   r.inii.-.v    !■  LftïToqufl  ;i  nuire  Peirese. 

i.  Bilan,  Bibliothèque  iloabroflktaae,  S  «jroe  volumoi  cotfes  i>,  i."  >«f.  et 
U.  V£S  wi/'.  J'y  renvoie  pel  II  date  de»  lettres.  CeUat-oL  en  effet,  sont  ra 
par  onlns  chronologique,  In  *i':rm  oOQUnoo  dans  le   \£è  ( Iô7  ;  ;i  janv. 
dereot  u  placer  au  milieu  -lu  vjv.  Il  y  n  281  lettrée  dan    la  premier  m- 
lume,  233  daofl  le  s«cond,  en  tout  GU. 


OIAHVINCINZO   PiHEM 


75 


le  i  io  ont  probablement  éloigné  les  travailleurs  de 

cette  masse  {oonni  d a  papier  noirci:  on  no  11  IrOttVl  e£t6e 
nulle  part  :  elle  constitue-  n>pcMii];ini  un  document  do  premier 
ordre  pour  L'histoire  des  mtiutrs  romaines  r-l  tic  I  crurlitû 

.  Pour  04  qui  regarde  Orsini,  6Ue  foraM  one  aorte  de 
journal  dfi  i  ttefl  al  de  M  aCOJuieUioni  |i-nd:int  II  période  la 
plus  intéressante  de  sa  vie.  J'ai  dépouille  les  deux  recueils  de 
l'Ambrosfenne.  mais  surtout  au  point  de  vue  de  l'histoire  de 
noiiv  blbUothèqae  et  de  la  provenance  de  nos  volumes ,  Je 
llta  if  u'mi  en  tire  parti  d'une  manière  plus  complète. 
Pinelli  connut  Orsini  en  156»  durant  le  séjour  do  Bologne  : 
-  MtiiHin  J'ftJ  vu  Votre  Seigneurie  à  Bologne,  écrivait-il,  cène 
fui  qu'un  iïisi.-ini;  mais  il  m'a  semblé  que  HO 01  ftVJ  01  ÛOUd  ont 
amitié*  si  étroite  qu'on  devaU  II  considérer  Donnas  une  vieille 
tmStié1.  »  11*  sciaient  fait  des  offres  réciproque!  de  SL-rvirc. 
CV*t  Pinelli  qui  recourut  le  premier  I  son  nouvel  ami,  par  uno 
leliro  du  il  janvier  1566".  Il  De  trouve  plus  rien  jusqu'à 
n  >rsihi  du  3  février  1871 J.  La  voyage  de  HneUI  fi  Naplea» 
sa  ville  natal»',  dane  l'hiver  de  1S73*,  lui  fit  voir  Orsini  i  Rome, 
dan»  son  milieu  naturel,  entouré  do  ses  livres  et  do  ses  amis, 
et.  I  partir  de  son  retourâ  Padouo,  tour  commerce  opistolairoso 
continua  asile  interruption.  Il  parait  s'être  ralenti  vers  la  fin  de 
tau  w  ■  ■  ils  étaiiMil.  alniN  obliges  l'un  ci  l'autre  depofa  long- 
temps d'employer  de*  secrétaires,  ce  qui  ne  laisse  plu«  la  mcuic 
pince  »  niiluniir:  ta  -1  rni-rr  pk  H   conservée  vient  d'Oraiui  ut 

poil.-  la  dete  du  Z\  Janvier  1393. 

i     i  lanl  les   dix-sept  BQI   de   leur    correspondance  la  plus 

a,   les   deux  savants   échangeaient  plusieurs  lettres  par 

:  ne  telle  fréquence  donne  à  ces  documents  intimes  un 


Qtttntto  10  viiMi  V    S.  Ri*  a  Bolognfl,  H  bMI  ■■■  p*f  pnen  ii»mpn, 
te  lu-  tMtOtO  U)  '  IKlli  itia  UMo  Slf6lU  CD*  ru  i;  m  il.ïvcwft  mpiilar 

■  ._.,      "1   jeu'     l.'ifV)  ) 

t.  JVii  oltt  UB  :.i--i-'  qui  loti  resta  l*a  OOlleetlODI  dfl  nos  bibliophile»  ! 

\!i  rieordo  oh'alla  ni  Husa  l'hartr  la  levola  gceci  ohi  Gaêe  Kfa  Nt  tibnl- 
dvno  CCpn  ,  In  qualu  »ono7  annt  pacsnti  eho  viddi  in  mano   riel 

Pc**"'  ,  ot  coow  cho  non  ponsava  attondoro  alla  filosofla,   non 

m*  no  curni   n«i  dl  vcdarla  noncha  di  trascnverlu.  Hora  ia  doiidero  quant* 
eosa  aleuna  per  pol^ro  nggiuUrc  qualche  poco  la  nu*  meraorin,  oi  y<  ■    I 
longo  in  casa  un  Mate  la  vorrei  naver  qui  m   Podou.  »  Cv  utoo 

nw  parait  II  Cf.  Mont  faucon,  Pal,  ff . ,  p   90,  al  Miller, 

.  ■.  'i 

a.  .1  \a.  \nf,  '■■■I  lu  première  lettre  du  recueil  d*  Mian  »t  la 

Muled-  157S, 

4.  Paris,  Bibl    Nal..  Dw>.  704,  f.  L»4. 
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abandon  •!  une  familiarité  qu'on  rencontra  ratvrn<Mit  ailleurs, 
Pini'lli  et  Orxini.  Ions  deux  grands  t'ipislnlicis.  Mit  rrscrvr  Inir 
m-  Il  lire  plume  l'un  pour  l'autre.  Le  Romain,  assez  rfaeroé 
dans  ses  autres  lettres,  n'a  rien  de  caché  pour  Pinclli.  Il  parle 
très  librement  des  hommes  et  dee  événements,  nV'ine  de  leurs 
amis  communs  el  de  ceuv  qu'il*  aimant  le  mieux.  Les  petites 
inlriguos  du  mondo  romain  et  leurs  anecdotes  piquante*  égaient 
los  discussions  sur  les  textes  dUBiqUM  et  la  critique  des  livres 
nouveaux.  La  jalousie  d'Àchilto  Bfttaço1,  l'égoïsme  de  Muret", 
la  Ruseeptibilii.'-  (TAgMtifl  *,  Il  manie  poétique  de  Gambara  fc, 
se  retrouvent  tour  a  tour.  Aide  le  jeune  n'est  pas  épargné,  <*t 
son  raractèri!  vrrsalile  H.  déloyal  fournit  matière  à  mainte  allu- 
sion1. Orâini  nous  paraîtrait  mémo  bien  mâchante  langue,  I  te 
■  .ii-M'-t "r"  ai '.Mdiin:eiiL  eotdidaatlel  de  cette  correspondance  n'en 
excusait  la  liberté0. 

Pour  les  achat*  de  livres,  Pinelli  avait  un  compte  ouvert  che* 
Orsioi,  et  réciproquement*.  Le  premier  achetait  pour  le  second 
sur  les  marchés  <ie  Venise  et  do  Francfort;  celui-ci,  de  son  eôté, 


I    /).  128  in/' ,  31  ori.  I.î73.  KsUço  Dfl  pardonnait  pas  a  Lntini  la  peu 
M>iri  )!<•  160  ducats  de  rhninhre  qui  In  pipi»  ynait  «l'assigner  à  celui-ci  pour 
sa  «ollahorslion   au   Décfti  de  Gratien  :  l'Anecdote  rst  raeonU t  par  Pulvio 
KTM  uno  grande  verve. 

'£.    V     plut  Imnl.  ii.  rU.  note  7 

'H  janvier  KîHO  :  ..  Lii  mOOSlgttOf  >  AngusiiiM  n«m  so  ehedîrvi  ne  non 
che  io  non  ho  colpa  in  questo  suo  htimorwceio,  de!  quai  \-»>do  che  egll 
liormni  «  «in  avveduto,  et.  tutuvh  tl  Sr  Lnlino  fft  de'versi  dove  to  ehiama 
iubtmn  amiam   ••  Cf,  panfmet  ci-dessus  p.  lit. 

i.  «  janvier  1575  :  ••  Del  Gambara  vndo  che  lei  non  ô  instrulta  doll' 
Initioro  dsll'  huotno  ni  nunle  s'aggiungono  quoi  bicchinri  di  vino  el  Li  ','■< 
snni,   «Cf.  pttffffl  el  la  lettre  du  -7  Bhr.  1571. 

5.  Cf.  lettre  d'Ercole  Ciofono  a  VettOrf  (Sulmoai,  1582)  dam  Cto*.  Itttf 
.•]).  ad  l'trr,  t.  il,  p.  152.  Dsni  >■  rectwO  epistolaire  insignifiant  >]<j  am>'  Il 
j.iifh  n*A  pns  craint  d'imprimer  pour  smger  loi  pftrtj  »l  y  ,-i  une  courte 
lettre  û  Ornai,  écrite  de  pite  le  lfp  juillet  Î5K7,  el  apportée  &  Hooie  ITM 
d'nutres  p«r  Lelio  GftvAnii,  cousin  d'Aide  ;  celui-ci  II  prît  ds  reprendra  su 
correspondance  el  l'assure  *  qusnlo  mi  doglia  il  duMiitnr  di  non  mark  In 
quel  termine  di  gralia  cho  rorrai.  »  (/.■■  inri  tt>  Aid-,  Manuxto.  Homs, 

1592,  p.  141). 

U.  Deux  exemples  :  «  Il  l-'.v.lo  Manutio  li  mor»e  Mnrtcdf,  corne  V,  S. 
I  iivcrinleeo,  et  il  suo  malcnon  à  stnlo  altro  ohe  quel  juo  morbogallico 
i  f.nih-.Alo  dt  molli  anni  ;  Dio  li  doni  pace  all'animu.  >•  (10  avril  1574.) 
**  yin  s'intends  ohe'l  Murclo  sta  maie  con  perioolo  dcllu  vita  d'un  morbo 
j.iiîici.  vi'f.-.-iiio  ;  Dm  i  -in  unitàh  il    H"  Soneoi  1  qauJ  Etaito.  i  [SE  nli 

7,  On  trouve  ce*  nol^s  dispersée»  dans  la  correspondance.  Chacun  devait 
payer  A  l'arrivée  le  port  do»  lettres  de  son  nnn  ;  Oraini  les  port*  «n  compte 
le  23  septembre  1584  :  «  lerandosi  58  Iclterc  che  V.  S.  senve  &  me,  che 
sono  giulii  17.  ■  (AmAr^s,  />.  sS3  tnA). 


'-■lANYJNCfiîUO    l'IMMI 


n 


lui  fournissait  la  librairie  romains;  afin  que  les  envois  faisant 

î  -.  on  les  faisait  passer  souvent  por  les  bulloi 

nardiands  vfoltfO&Sj  Ou  sous  le  couvert  de  l'ambassadeur  de 
Venise*.  En  décrivant,  ils  seduiwauMit  l'un  l'autre  de  remettre 
dett  lettres  aux  .-unis  OOIDOkUOa;  Pinelli,  par  exein;  rans- 

maltait  .1  Mercuriale,  1  oltio  k  Latini,  eu*,  lia  vouvoyaient  des 

;irs  :  la  recommandation  de  Pinelli  suffît  pour  qu'Orsini 
t  intéressât  vivement  au  Grec  Jean  Bonafu,  qui  venait  chervinT 
fortune  à  Home,  et  pour  qu'il  l'aidât  à  se  faire  un**  belle  situa- 
tion au  Vatican1.  Plusieurs  Jeunes  gens  forent. mIitsm'-s  a  pinelli 
par  Orsini;  û  propos  de  l'un  d'eux.  Ercolo  Ciofano,  Orsiui  disait 
en  1580  :  «  Il  veut  vous  CODOAitrO,  mon  ami,  pour  connaître  la 
plu  DObtO  DbOti  qui  soit  à  PaJoue  '.  •  Le  compliment  était 
tuai  sincère  qua  mérite.  Les  deux  auiis  sinisèrent  plus  d'une 
fui*  à  m-  11 'n ni :-  :  îles  I.'pTI.  Pinelli  faisait  rechercher  parOrjrffli 
un  appartement  à  Home,  où  il  pût  installer  sa  bibliothèque*. 
II  changea  bientôt  d'avis,  el  ce  fut  Ûraint  qui,  ea  1583,  ;<■  a 
:    i  tabllr  ii  Padouo;  il  voulait,  «lisait-il,  achever  la  Bible 

iuia<[tiitter  Hume  ptmr.se  reposer,  le  plus  loin  pussilde, 
doses  interminables  travaux  d'obligation,  et  s'occuper  librement 
deschoeGSdOSO&goM'.CC  prOjOt  du  Romain  ne  fut  jamais  bien 

■  1  •  ni i:nii  1!  demandait  a  Pinelli  des  renseignements 
U  sur  les  dépenses  domestiques  de  Padiiiie.  C'est  ainsi 


t.  Ct  patate;  c\ê\  wlNttqui  tôt  avoir  oomaianct  eut    relation 

..mi-  te»  A)iilhi>wulcur»  il<!  Iil    Ilfptililii|iH'  .  Oi'jtini    iVril    ni    rll'i  I 

1  ini.iH  :  «  lo  pigliarù  un  poeo  di  domeatiencua  col  »'  Anili'-  Vwnolo 

potprniene  valcre   iu  servit.a  rii  V.  S.  et  luio,   per  i:outo  de  nrnml.ir 

0   128.) 

2.  Jeun  Itonafo  fut  recommande!  Oraîai  el  A  Sirietopar  une  doubla  lettre 

de  Pinrin  du  5  [an?.  1583:   Mercuriale  fioritall  B  S  rtoto  i<s  I  janviardana 

ut.  ti'f.   Val.  fti 95.  partie  I,  f.  0.)  Botutfa  retourna  ft  Pndoue, 


puis  r*MMt  I  B  "i"1  ''i  y  réuaril  !  qualquai  ann^esplui  tard,  Oraïnï  annon- 
çait à  Pinelli  qu'i  axécuter  rt  hmnrimrrlft  Valleane  les  »  DOCft  I  v 
an  gréa  ei  si  latlo;lâ  cardinal  Coraffo  venait  da  donnera   OrsmE 
Iouj  I-                      'édition,  i't  cTétall  Bonaft  qu'on  avait  chargé  du  pte. 
,  l.-t  1580;  n  424.) 

3.  CîoTano  pnrt  n  Mr  atara  in  ooouagaio  di  masser  A  Ido,  et  wnendoa 
Padora  dwidera  vaacrfl  V.   3    eo la    piû  nobilo  co*a  cho  sia  in  l'ado* 

<Z7  sept.  1580;  D    12  ■ 

4,  Oraim  t'en  occupe  <!"^  I«  Zjanv    1574  ;  le  10  avril,  il  dit  qu'il  a  trouve 
mon  dan*  la  rue  qui  va  du  Cafflpo-Martlo  I   Monte-Citorïo;  il   lu 

laVcôrit  i"iit  au  long;  on  wi  demande    i  lu  ■  iafi  pour  «n  avoir  ISO. 

Dans  ta  28  iuin    "n  voit  nue  l'inalli  a  change  d'avis  »t  ne  \  i 

mi  bsfaitov  fton>«.  (/>.  ■" 

Lcllrv  du  30  juillal  IW3(D,   122J  ;  tf.  plus  haut  p.  AO,  n.  3. 
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que  1rs  détail!  di  II  via  gnotidieiine  viennent  animer  sans  cesse 
les  Mta  •  do  KM  Ùm  savants. 

Mais  <•(•  <|tii  fait  le  foui  de  celte  n-rre  ice,  w  qui  lui 

dODIM  son  unité,  C#rt  l«  question  dos  bibliothèques,  «t  stirl<viii 
ions  >li'  manuscrite,  rrsirii  travailla  pour  PlQtUI,  Ml 
pour  lui  des  cnllnUons  i:L  lui  procure  des  repies  ',  Pinolli  s'oe- 
OUpfl  pl||$  univn.ent  OOCOTQ  d'enrichir  SOfl  .irai  ;  00  va  le  1 
I '(j:uvro  au  chapitre  suivant  à  propos  des  manuscrits  de  B 
qu'Orairn  veut  acheter  :  ce  sont  les  plus  beaux  trésors  biblio- 
graphiques de  Padmie  qui  fOOl  partir  pour  lîouie;  on  peut 
admirer  en  vérité  le  désintéressement  de  Pinelli,  qui  renseigna 
son  aniî  sur  leur  videur,  BO  prête  i\  toutes  ses  ruses  d'acquéreur, 
cl  ;  •  réjouii  de  son  euccêa.  Il  n'y  avait  entre  eux  aucune  trace 
de  rlvaiita  d*écrlvato,  puisque  la  savant  cte  Padoue,  ce  l'eiresc 
du  w:'  -.ii-i-ir.  in-  publiai!  j-ninl  dtaivr.iges,  cl  qu'il  avait  acquis 
rv.'.i  îm-iil.  pour  BQB  plaiiir  et  POUT  être  Utile  aux  autres  son 
immense  erudilion.  Mai?.,  comme  bibliophile,  rinelli  pouvait 
trouver  |0D  intérêt  en  lutte  avec  ton  :  IToetion  pour  0 
ropeuilanl.  nous  n'avons  pas  tencnntn  n  levl  point  tu  lequel 
aeeott  produit,  le  ismî inli-t-'  fioihM'uieui  entre  les  deux  éntdRa 
ri  i.:  spectacle  d'une  amitié  lemUalfle  a  eu  ftmc  des  plus 
vives  satisfactions  do  nos  études. 


I    Cf.  poBtim,  et  W'%  lettres  cfOrtini  de  l'Appendice  II.  Le  GOjMSU 
qu'il  employait  pour  Pmelli  êlail   Piaffa   Devaris,  lils  dâ  Malin 
•oui  le  nom  do  Bunj  ou  Uaçi. 


CII.M'MHK  HI 


PMKOPAIX9   ACOOtSITIONS  D  OftSlfll 

L'histoire  des  prfndpalOS  acquisitions  MteS  [MU  FttlVÎO  Orsini 
pour  su  bibliothèque  repose  presque  entièrement  sur  nos  cor- 
respondances Inédites.  Le  dépouillement  parallèle  «le  ers  dos- 
siers intimes»  dans  les  divers  dépôts  où  ils  sont  dispersés,  0 
permis  do  fixer  la  date  de  L'entrée  d'un  grand  nombre  do  volumos 
fin»-/  unif»'  s;iv:i!ii,  et  nous  a  fait  connaître  leur  provenance. 
La  n  n  n  'i  m  n  i  soles  fournis  par  cas  sources  prérifiisi-% 
il  utîlifl  6s  au  cours  du  travail  descriptif;  on  a  réuni  ici  ceux 
gui  portent  sur  des  lértei  oa  tordes  volume»  particuliâremanl 

intéressants.  Quant  aux  négociations  mémo  d'Orsini,  elles  ont 
paru  contenir  assez  de  faits  curieux  sur  l:i  bibliophilie  au 
xvr  siècle  pour  mériter  d'être  mises  en  Lumière,  a»  moins  par 
un  réel!  abrôgé<  On  y  trouvera  êgalemenL  (tes  détails  nouveaux 
sur  plusieurs  manuscrite  illustres  :  le  bibliographe  ne  peut 
Igor  ce  qui  regarde  l'bialoZre  da  volumes  tels  que  le  Virgile 

du   Vatican,  VAvyusteuê,  Io  Ténu de  Bemboou  tes  autogra- 

khes  de  Pétrarque,  pour  ne  citer  que  les  plus  connus  de  notre 
collection*  Le  biographie  des  manuscrits  peut  être  écrite;  elle 
n'est  souvent  pas  moins  instructive  que  celle  do  leurs  poa- 

•irs'. 

l.a  phis  ancienne  des  acquisitions  que  nous  puissions  consta- 
ter est  relative  a  is  bibliothèque  d'Àngelo  coiom.  mort  m  v,m 

Celte  collection,  fort  belle  on  un  temps,  avait  été  très  réduite  : 
aHo  est  la  nombre  de  celles  qui  furent  pillées  pendant  le  sac  de 
Rome  île  1837,  ou  périrent  lanl  de  trésors  littéraires.  Leslmprl* 


t.  Il  n'y  D   | ^  dîna  M  •"'        '         ''    Whtois  aux    DU.  cux-mtfme»;  je 

ivpm»i  au  Boulrnire  uux  r>^iuci;  ni  il  contient,  eu  ilûcrivanl  plua 

.m  !•■    volumes. 
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mes  éI  les  manuscrits  de  Colocci  tarent  déchirés,  jetés  duns  la 
Initie.  employés  pïir  1»m  snUuts  .iiiv   plus   vils   usaffdf,   sou*  le* 
yeux  môme  de  leur  propriétaire  '.  Après  sa   mort.  • 
cueillit  pieusement,  les  débris  de  cette  bibliothèque  inulil. 
souvenir  du  vfoilliird  qui  :iv;i;l  iMieouratfe  «os  premiers  travaux  \ 
11  lo  raconte  lui-même  un  peu  plus  Lard  dans  une  lettre  adresst 
;i  Mcbete  Fortfgaerra,  da  Piatob1  .  «  Les  jours  passas,  dit-il, 
sont  venus  me  trouver  les  héritiers  do  Mgr  Àngelo  Colocci.  au- 
Irofois  évoque  de  Nocera  et  grand  ami  de  voir»?  oncle  Scipionc 
Carléromachoa;  ils  m'ont  prié  de  réunir  toutes  ses  compositions, 
qui  ont  èié  dispersées  aprfca  n  mori,  et  de  las  imprimer  s. 
en  sont  dignes*.  J'avais  une  grande  affection  pour  Mgr  Colocd,  al 
j'ai  accepta  volontiers  cette  i'li;irL'>\  J'ai  chcrrhêdans  la  «  £-uai 
darobba  »  du  Saint-Pere,  ou  l'on  l  porte  av*C  *os  livres  i 
coup  déduises  de  lui  et  d'aulivs  lettres,  do  <".:irlêrninachos par 
exemple;  il  n'\  avait  neu.  l'ai  vu  aussi  la  liiliIii>lhequo  iln  papa 
Marcel,  qui  eut  en  main  ces  compositions;  je  n'y  ai  paa  recueilli 
tfrand'choso  relativement  à  tant  do  boaux  écrits  qu'a  faits  Colocci. 
Cependant,  grâce  à  Dieu,  J'étais  devenu   possesseur,  après  la 
mort,  de  plusieurs  de  «es  livres  :  r'est  1*  que  J'ai   trouve  pa* 
hasard  deux  cents  êpigrammes  latines  fort  belles;  je  les  ai  réu- 
nies selon  le  désir  des  héritiers  et  suis  résolu  à  les  faire  Impri- 
mer. Mais  ennuie  les  epiirrniiunes  surtout  demainient  In  pei-fee 
lion,  je  les  :ii  communiquées  à  des  lettrés,  qui  n'en  oui  garde- 
que  r.eul;  ri'lles-ci  peuvent,  il  est  vrai,  soutenir  la  comparaison 
;ivet:  n'importe  quelle  œuvre  antique.  • 

Nous  retrouverons  plusieurs  livres  de  Colocci  en  .  itnii.uil  le 
fonda  tftttad'Orsini*;  mais  la  lettre  de  i:>jii  nous  met  sur  la  «race 


I,  Cf.  P.  Ubuldinï.  Vita  tagati  CofoM  00.  N*m  «i,  Romo,  1673,  p*  '»\ 

d'uprta   '    /''   înftUciM*  Utt>i:\t., .mu,  (ii-  I  kilo  'lirnldi. 

i    l 'ii.ii.ln.i,  p,  31,  dit  que  cVm  i  lu  mort  de  Merc&nlonio  Colocci,  fil* 
d'ÀngalOi  qu'uoe  partie  àef  Rw<  iptM6a  Orsiru.  Oraini,  dan* 

««.Jottrode  1966,  semtit'-  lndfcqawqac  o'Ml  etfttilAt  aprvs  la  mort  d'Angclo 
liii-i:i'iiic  .  ea  i  -     t\  il  aurait  ou  neulcnwnl  tinn  rîogteiA6  «Tannées. 

&  Rome.  20  juin  1656.  Cette  lettre  n'est  pw  inédit*  :  «Ile  a  été  pu 
en  jon  entier  par  le  (Kontofi    >■'  kttârati  tPÏUtfla  [t,  XXVI,  Venise,  1716» 
:;:,;.  -  i  Sri».  Ciampi  en  a  reproduit  ua  rmgmenU  I  T<  mrU  H  Se, 
rwnaco,  Plia,  18(1,  p.  48.)  Nulle  port  lu  provenance  de  la  lui  ire  n'est 

Indiquée. 

i    «  '.--;  hr-f  :ii.-<  U  mort  de  Maraiiitonio,  Giacorn.   rt   fppo- 

: bael.  (UbaWioi,  p.  JJ 

S.  Dl '"■'    ''»  rond»  Vatican,  trH  utile  poui  i  ■•■   •■tu- ! 

tient  r(u  r  IH4  au  f.  196  un  nventain  complet  >•  l&  bVb  îotlièque  de  Colocd, 
.   peu  île  [eœpt  Bprôl  le  leUn  d'Ornol  rt  piuUiblemtMil  au  Vatican. 


si 


tTuaoaouvaUe série  b  m  arches  dujeune  bibliophile  j.u^mmi*. 

luinirun-l.i  pai.ilr     ;  C  Le  iiviv  <].  .  .'pi-;  r.i  m  D£Sde  ColOCCj  H  a  rit 
ai  rëdmi.   HOU  •   :•  I  Q  .1    ■     i'    .     ■  •  .1  «  m    i  :    i  In  les  ;iulirs 

(i'iiHMimrs  illiiUrcs  i\  M  ;un.  .  :i!in  dû  fuirc  du  tout  un  noble 
recueil,  Je  n'ai  jamais  connu  ni  vu  voir)  OQoU  ^•irienmmclioa, 
étant  oé  n  i  m-  quinzaine  d  années  après  sa  mon,  ma  $J  ;i  vu  beau- 
coup délivres  utd'tïcriis  de  lui  chez  des  lettrés^  lurlotil  çhçzCo- 
i  fui  conçu  uni  ti  1k  .infection  pour  son  souvenir  qui  ,  l.m 
i  grxvqui's  ou  latin. -s,  j'ai  LAq&q   l'imiter  un  homme 

(gui  :i  i'-Ii»  l'ailimialion  ih*  son  temps  ri   l't^l  r'icoir    rln    rmlre     II 

st*  piémûntd  pour  moi  unebonjieoecçaionûVbQRorerifa  mémoire 

a  effet  une  demi-douzaine  de  1-  Il  | ■  ;■  rftnu&C*  laliacs. 
qu'on  imprimera  avec  les  autres,  ot  qui  le  feront  vivre  au  moins 
par  tes  écrits  \  >»  Ûrslnl  prie  qu'on  lui  envoje  loin  ■•<■  -ju'il  peut 
y  avoir  à  i  'umvivs  d*- Carléromechos,  surtout  &n  dpf- 

grammes  grecques;  Goloooi  en  possédait  beaucoup  et  Orsiui  ne 
les  a  pas  retrouvées.  Ildomanuv  am    :  QMlçuitl  PODiieignemeui* 

ûl  èln  le  poiol  d<  d*|  art  rie  reehi  refo 

[i //»  //,'»r/  '/,,'  ( '-./-//.. rii  m /  iki  t/'('/i"  ftr«o  ttW  :7 tf' >HobVs  Î3M, 
et  divisé  en  dix  txtSd      ei   rtS  tljtc,  il  n'y  a  cjur  Ici  doux  pfi  n  i  ras  qui  nan- 
ouvnvea  Ibftalogîqueii  Len  muiiiiscrib  cl  Ufl   imprimée 
u4e  ansemulè  <-t  a'clAvcnt  ;.u  i  ou  S  ■'.'  iuoh  ros.       Co 

ijorur,  ■  i'un  jt'.'iii  m .-■  .  ttafl  livre* 

liais  Apostolique  comme  pportu&ol  de   lu     u<         on   <!n 
cardinal  Ufandro  /"''  a  a  r/wrtii  i  "■  V."  fyvmtnuti  l 'tau  Uui  Unatul  i  conrfj 
raÛi  toi/Va  •  &roa  <>h>i<  t> mtr  mer/ffrifU  curdfrtafto  Brurubutni     i  i 

m  <i  -i  i  n  r.-  -.  piôoee  intéressent  lw  bibliothèques  du  iw      i    i 

Einii  .  ...     poqua  pu   radminlsli    ! 

ne    Je  cilen  I    nu   :al  Juguegn  i  Kscurial,  i 

»;  un  iint:iiir  ri  une  i  réduction  latine  'lu  mime  citai  igua,  <  i  d'autres 

no  bibliothèque.  ujIuuhih  ni  un  index  I.inii  '!<•  i.-i  col 

o  lluruda  i  ■  ■  Mctuluxti  (f.  70),  un  iiivauLajra  des  livrai  i  u 
103)    un  fnrfac  Ubi  mtm  ex   Bîbl     \  itonti    litmutini 
uiiMiji  ■  wrfi  '■''  '■"■'  '■'"■'■•  ■  -  Pjrt*tolnrumjw/Htf/Irfaruffl<{fii 

pn-uiii  «  ■  i)  ;  etc   il  'aut  surtQUl  /utiri'i  l'alluiitioD  sur  les  dwujnenli 

ittittib  à  r£soorlali  qui  tonl  deranuMi  inconnun  I  Chérit    G    u    et  qui 
ftmroui  pcui-^in-  i  comblu  la  ncuna  «lu  DtUlogua  ori|  iaal  fie  Philippe  II, 
•'i  ;i     i      M    .  i  ilans  »n  bwtu  livre  (i>.  lt'i 
t.  y  Ion  abrego  c«  piuuEsxe  cuinow  le  (iréoédunl  :  Orvim  o«i  un 

p«u  prolixe,  >i'ti  i'i  i  i  "*  :i  m  w  i  oe  Porucuerra  de  t'adressai  I  lui 

',  toit  qu'il  t.  nn.i:'!K  '  ilion  pouf  le  «mad  homme  de  la 

•  »■;.■  ■■    ieo,  perche  dopo  l'oraxiona  che  6|  «  LraduMedi  Aristido  0 
.'l'ammi  yreco  ovirero  epifttola  r.h«i  meuei  \i  1 1  Manuxio  ttampù 

Ofl^i*  p- 11 -i  :<    Oi  iku nî   It lut,  itiiii  *i  liuv.i  ,i!li  t   m. ri  1  <ii  quasi'  uoiao  ; 

•  i  moi  libri.  i  quali  Vfg\\  itudiÂ  «  Kfiri*»r.  non  juuno,  aomo  gli 

ho  vi«ti  10  :  e  so  pure  sicueo  jli  vodrn,  non  oonoi  ■■<  ri  obe  qu  i!)a  lia  aûu 
njûTio,  ..i»  i"in  :■;  1  eit  seulement  griot  a  *"ii  InvBBtaire 

.  pu  identifier  turloa  lûrres  l'ôorilureda  CarUromacboii 

im  ii 
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ll'ALRS    A<Â»i:iSITIONS 


blogfapbkn*  i  Mir  la  p  ci  la  fomilli  '1-  Cariêroxna* 

afin  de  rc-di^er  sa  notice  dans  le  recueU  projeté.  Celui  --i  n'a  point 
paru 1  ;  Botl  qu'OrsillJ  ail  conçu  plus  tar.J  lu  plantrop  va*ie,  sort 
qu'il  ail  été  absorba  tuul  de  suite  par  des  éludes  pins  grave*, 
il  rfn  pas  donné  cette  urilhologic  des  poôtcs  latins  du  i 
lldttXYP  siècle;  (AAis  un  rutrouv.!  dnus   SOS  pin 
lii'iin»    pari  des  inaU'-rinux  qu'il  ïivail  rélU 

Les  relations  d'Orsinl  avec  la  Ckinflla  de  Csrlvromaebofi  ne 
s*en  Unreal  pas  là*  En  lot;;;,  se  rendant  «  Bologne  avec  te  cardi- 
nal 11. m  i i-'-in,  il  profila  d'un  arrêt  à  Piatoia  pour  aller  voir 
Michole  Kortiguerra  avec  Fabio  I  iradae.  Les  deux  anuic  . 
lirmi  montrer  ls  bibliothèque  Ibrznée  par  l'humaniste,  qui  n'a- 
veil  pas  encore  subi  do  dispersion  sérieuse;  Ils  prirent  une  note 
rapide  di  ■■<•  tjui  paraissait  Le  plu»  Intéressant*,  Pendant  son 
séjour  J  Bologne,  Oreinl  écrivit  i  Michèle  pour  im,  deiiinndi'r 
huit  volumes  imprimés,  annotée  par  Cartérotnackos,  qu'il 
remarqué*;  les  entrée  livres  de  même  provenance,  ifu^il  avj 
occasion  d'ri  h  Liera  lUnne  longtemps  auparavant,  lui  donna 
disait-il,  grande  envie  d'avoir  ceux-là*.  I- 1  famille  Fortfgu 
paraît  avoir  été  ruinée  û  celte  époijue,  et  une  grave  maladie  de 
son  chef  achevait  de  Jeter  i*'  trouble  dans  ses  affaires,  t. a  pro- 
tection <*i  les  secours  pécuniaires  d'un  lionimc  comme  le  biblio- 
thécaire d'un  cardinal,  <jui  était  de  plus  dignitaire  ecclésiastique, 
ne  pouvaient  être   dédaignés  de  ces  pauvres  gens.  Ans:;)  fout-fl 


1.   Le  projet  n  Oà  reprît el  exécuté  ni    punir   i  m    r.-ilih.    'n..iilrjnco3co 
lIoUl  uu  x.iii' 

:'.  Pfafl  tini,  Francesee  Palrfti  loi  demande!  >■>  Ht  ■•  di  ■  «  eabiaet  les 
rers  qu'il  éveil  é  uloks;j<  cîti  cette  lettre,         i     vite  par  son  su 
par  le  sont  de  son  auteur  :  «  ...Lu  «ignora  Taroumu  M './ 1,  miracolodi  totû 

u-   Iimm   ••  y vt  la  niiompâjttbîlc  ilotlrina dclla  linpuu  volgare,  lulma  « 

IÔ  lildiolla  c  poésie  buc  et  per  la  musicu  cl  per  lu  Lcr.u  et  altrr 
Mi'i  .-lingolaxî  clell'  animo  e  per  le  bellewe  cl  ^ralio  corporali,  arde  di  deai* 
derio  di  movars  ft  di  mandarc  a  posteri  la  memeria  di  11"  *yo1o  buo  Vr.  Mark 
M'Aut  ebo  fù  gis  si  caro  strvilore  a  coaa  Fermes.  Et  lia  r&ccoHc  molle  sur 
composition!  con  animo  di   furie  eUmptirc.   HsbbisiBO  pansai» 
COmS  mjtîlla   che  6,  put  ru-  fuvonre    queatO  BUO  DObElfl    B  pÏ0  •! 
iiiAinJurlts  alca  ia  OOSB  â\  delta   MoU»,  cosi  délie    l'ftccolle  .)    ;  ■  .  uo 
corne  diquello  df:!->  I  5pcra  elle  clic  V.  S.  per  la  sua  nobrflè 

ri  'vu  Ic-m.i   mm  rem  msrCArle,  «pplico  nuautu  poeao...  » 

uiii-  ii  v:rm-!i«>ifi-  qu'e  eus  Omni  en  lui  prêtant  m 
an  Deatssciu     Modeot,  27  juillet  i  !73     Vtti,  il  I  ■.  i.  47.) 

3.  Cf.  la  lettre  V]  de  l'Appcfldfcfl  II. 

■    Ces  livres  devaient  Sue  peux  qui  se  trouvaient  eu  la  poisessioii  de 
Colocci,  de  WiocolO  Ma^giorani  et  de  SeUiuiîo  Orsini  et  qi)  ut  plue 

tarit  dane  la  bihliutliéipie  de  Kulvio.  V.  l'indri. 


i  \\t\i-  nr.  iHnit.nnM  u;iMs 


k:i 


VOïr      IV*        |i:  •.      -  i:    |   •••.,.  ■•ïiiclil      SCSpIOÛQ     F  "l'Il  gaftrffl .     BJ 

Michèle,  ri'|i'uitl.  :ui  nom  titf  son  porc.  ;i  l:i  demande  d'Orsini '• 
Le  «ivant  vt-iii  lmil.  volumes  ;  Sciploxie  Bfl  BOVOl»  Ylngt-dGUI, 
lous  apostilles,  dit-il,  par  SOH  yr.ind-oiirlr.  Il  a  m  ■  ..  ■■  .  dBDfl 
«cherchée  iw  un  lettre  latine  de  Cart>;romuchos  et  sur 
plusieurs  aulros  des  littérateurs  do  son  temps  :  ;l  lis  ente 
même,  pensant  être  agréable,  ei  commence  ainsi  cette  totérea- 
e  d'autographes  à  laquelle  ÛralnJ  plu  tard  attachera 
Uni  de  prix. 

Le  :  ceeeïf  de  pleire  avait  égaré  lee  yeux   l  Scipiane, 

il  irtli  pteeltari  volume*]  an  Plini,  on  Ovide,  qui  d'4 

talent  nullement,  disait  Orafnf,  annotés  par  Carlôrwnachos*. 

.iiiuiiM-s  M.r  [caquels  il  ne  coxnplail  pas     11 

co  omo  de  bonne  prise;  moi*  il  nVu  n  dame  pus 

moins  an  dédommagern*  il  >npioi;<'  soconfond  en  excuses  el.se 

met  à  explorer  à  fond  la  bibliothèque  paternel  Le».  Il  envoie 

alors  on  Marelle  Plein  [De  trtpltt  ivttta  sur  lequel  la  main  de  Car- 

laromachoa  n'eM  pas  douteuse,  TAIdine  des  œuvres  de  Politicn, 

il  an    Texttts  êwmmutarum  Pctn  //<:•/"■><<>  oii  se  voit  Ici  m* m. 

main   que  sur    le   l'lino  *.  Pour  reconnaître  ces  dons,  ursini 

ringt-cinq  ôcus,  qui  arrivent  ft>H  u  pr  rpoa  10  pauvre 

Scipionodonl  i<*  père  rient  de  mourir".  Mail  lea  ex  gencea*  du 

pbîle  ne  connaissent  plus  de  bornée  :  B  veut  avoir  tout  ce 

qui  ix;atc  des  livre»  de  CarierouiachOB.   Son  correspondant  à 

la,  un  capitaine  au  service  du  duc  de  Tarme,  nommé  Con- 

■::.  transmel  tea  ordres  h  Sdplons.  Celui-ci  ai  nonce  un 

nouvel  envol  :  six  volumes  annotes  par  Corlëroinochos  et  un 

septième,  qui  est  un  manuscrit   d'Ovide,  tbOfidexDxnODt  icholie 

autre  main*. 

tprêe  cela  Sclpiono  a  vide  les  rayons  :  il  ne  lui  H'ste  plus  que 

quelques  correspondances  de  Carteromachoa  en  italien,  aux- 


i.  Lettre  l  àr  l'Appendica  IL 

On  ,  ito  Plin   .  If  tan  rphosa    (TOvîdfr,  opuscules  Ho  Hlulnrtjuc,  Bu- 
;  on,  LocUncc.  Ursini  y  reconnut  la  tnam  di    Bû  D  In  11 

■   i.i. 
Uitrw  1I-IV  dol'App.  11. 

min:  |  il-  ccll«  -J"  i.îiri'  iviaaehoe  v.  Pfavontaïrc,  lu  n«  Sô 
.[irimés  lalit 

fcliH,  f.  J-Î7    MU"  <!••  Scif.iono.Jij   15  l'v.  I.'i 

'  pp.    u.  Lw    —        ml  :  !■■  l.o  Loq  qut    d  W 
■i  leP/u/t    d'An    ophant»  ;  3*  uq  lexique  çrco  :  1*  Flippo 

,„„  /;  ,-.  d'Ovi  le   .Sm<;  ri/u/o). 


M 


PAINCIPAI.KS    ICVIÎISITIONS 


•  ;  il  ftlUObt  pOtl  dfl  v;i|.mi:  ;  A  lai  iml'I  Cependant  u  U  dis- 
position  d"Or*iui,  dans  n.i  L-Uiv  du  i 4  mars  1306  Qrsinl  les 
demanda  sans  doutej  puisqu'on  |es  retrouve  çhec  lui:  P  esli- 
mait  qu'il  n'y  a  pas  de  petits  profils  pour  ua  ooUeoUoanew*  cl 
que  ces  k lires  intimes  dôJaiurnéoô  d  ou  ignorant  auraient  pour 
lui  beaucoup  ri'intorel.  C'est  airtsi  qull  revoit  tou 
tajl  .les  livres  et  des  papiers  du  sa van I  collaborateur  d\\M  • 

IImum 

■  :v..'  :rvi;.'Mi'Mi  rais  celte  époque  qu'Oraiûi  conçut 
d'avoir  une  véritable  bibliothèque.  Il  nous  l'apprend  par  une 
lettre  k  v.'UiHM.  tin  29  juin  1M>7  :  c  Si  vous  trouves,  écriHl, 
quelque  autographe  de  Polilicn.  et  si  vous  ne  voulez  pas  le  gar- 
der, viivovoz-k:  moi,  oar. Je  prends  fantaisie  à  présent  de  nie 
faire  liai  bibliothèque*.  •  Les  séries  bibliographiques  d'Orsim 
n'étaient  pas  encore  btaa  considérables  en  I570a  au  moment  où 
eUeft furent  rJsitédapar  noire  compatriote  Claude  Dupuy»  aro- 
cat  au  porlomenl  de  Paris.  En  écrivant  deux  808  plus  tard,  dans 
toute  lo  fraîcheur  de  SOS  souvenir*,  ù  non  aun  Pietro  dd  H 
qo]  vr:i;i:i  il  arriver  ;i  Itome,  il  Lui  donna  de  curleut  détaJI 
lw eollactiûoa ronutiottij  »  ....un quoi  Le  sieur  Pulvlo Orsloo  vous 
servira  comme  de  teftetre  pour  Mire  curieux  recharcUeur  de 
toute  antiquité.  Il  voue  fora  voir  lu  librairie  du  cardinal  Fani  m- 
dont  il  est  garde,  et  de  la  Vatlcane  il  vous  insigoieru  les 
leun  «uuppUlras.  ,  Lul-meame a  quelques  boas  livras  _.-»■ 
latins,  tant  esorils  que  conférez  avec  les  omtiu.  <•[  .-menus  notez 
et  cornez  de  la  ESftiQ  do  quoique*  hommes  sçawis  coma 
|>olitianli:arl.erotii;ieliuilGejililiaOelfloiU8,  Pfl  itagâthus, Fai 
Oaupbre  eL  autres,  qu'il  a  de  toui  tymps  curieusement  rechor- 
cluSs  et  s'en  a  bien  acou  faire  honneur*.  » 

'^  paa«       ;  lui    r  ilal    de   La    bibliothèque 

d'Orsmi  en  1570.  Lee  volumes  de  Cjarltsrojnachoa  en  forma 
au  moins  par  le  nombre,   une  des  séries  principale*,  el   on  > 
voyait  ceux  qui  pjrUlenl  des  annotations  dos  amis  déjà  morts 


1.  L«tta  VI. 

v.  Bi        Mu    .  1 1  '.  su    10  '■"   ;    i:. 

8    Dupuy  oontûju«:«   Bt«a  •«vrai,  qua    at   homtniA  nrabUh,  .i«,i 
u  fcdirei  '  I  voua  offfvuu  praiiu 

il  col  «jurluis  cl  libumlde  parole  pu u  ,i,.  roas  un 

«tre  meilleur,  vous  le  rJena  prendra  lu  mol  si  ne  vous  i  icurai  trop  de 
r-s  prome«srt.  [Amtn  i  <;.  77,  f.  31  i*]  LVi  eml>l<  de  gmi*  tu>«  S 
Del  Bene,  laienuMai  pour  lea  bibliothèque!  di  Floma  va  être  ruMi«  »vco 
U  <ocreapondaaoe  cotre  CUude  Dupuv  m  l'indii. 


la  DiBLwrefconi  ta  157Û 


et 


Etagallu.   l-H-ii).»,   Parivïnio  '_    I.p   Virale   annote?   par 

Politlen  y  figurai!  déjà1.  On  peut  j  joindra  avue  certitude  le 

l'nrphyrion  ot  un  Tittï-Livi;.  pr.'ios  u.u.v  i!i-ir<    .  Dupa; 

manuscrit*  latins  provenant  A'ÀoUUt   Bttaço*.  Il  y  o  loin, 

on  Ko  vi>it,  daeettfl  blbHothèqua  naissante, à  la  collection  céWbro 

ijint  Ttnrr;i  déarin  comme  supérieure  à  certains  isards  a  oallt 

lu  ptpC,  at  (fui  eoftfan  plus  tard  avec  tant  dVrtol  au  Vatican. 

i  ii  dtl  »  •  r  »î  ;  -iuimiIs  les  plus  précieux  vint  à  Orsini  de 
Pupuy  lui-intïMiL-.  (\n\  n  <u  rivait  ;i  cu>uv  do  reconnaitro  lea  ser- 
vices qu'il  a*a!t  reçus  de  l'arcnôoloçrui!  mm;:ir:  at  la  MMraUtô 
laqmlle  Oelai-ii  avail  mis  à  sa  disposition  M?*  livres  rrt  srs 
huMn  -.  Il  lui  avait  promis  un  beau  présent  ;  cependant  06  M 
fut  que  troÏ3  ans  après  son  retour  à  Parle,  qu'il  s'acquitta  envers 
Kutrto  parVea  la  Wwiii,  avpc  tfai  U était  raaîfafl  oowaa- 

jMi:i.i;tin sa  régulier*  ;  il  amroja  nn  doubla  fuulHal  d'un  manuscrit 

rirri-nu  finiOUXi  el  sur  la  provenant?  duquel  sa  correspondant  a 

jette  pour  la  pwnlèra  teia  la  lumière,  il  i*agil  du  fregmonl 
qui  eat  connu  sous  le  nom  d*Augit$tev$  de  Virgile,  dapuifl  QU4 
a  émis  l'idée  singulière  que  le  manuscrit  pourrai!  remonter 
.ni  temps  même  de  l'empereur  Auguste.  Dupuy  nous  app 
qu'il  vient  de  Saint-Denis  :  •  l'ui  mis  parmi  vos  livres,  écrit-il  à 

Hnetiij  una  faufila  d'un  Virgile  fort  anolon  tt  était  fn  lotUvs 
capitale*,  gua  \mcfcUt  tocabaru,  laqua]  a  otld  luiPtaf&U  an 

l'Abbaii"  "le   Sninl-i)i'rii*  i-n   i'i  m  t  m»',  ri    niattil.eiiaiil  Btl   BApaM  çà 

al  i;i  ianquamSibyUat  folia;  laquelle  Sa  lui  [a  Fulvfo]  a]  prorai* 

i  :  ri  niant  rocou  vosdile  livres  vous  la  lui  onvoierez 
en  mon  nom,  6*11  vous  plaist.  Cesloil  bien  autre  chose  que  le 


t.  If»  n  m  pas  retroave  («as  qui  tenaient  de  Delfini  ;  ils  n*  portaient  ian* 
rit. 
'i  •  ii    .  \  .-non  :  «  A  mi'  ■  ■■•■!  i  .'ifM  un  Vtfgftio  Lutto  ituriftlo  <ii  innnu 

o?À.  Poliiiano,  el  fca  lemo  te  buoa    o io    ?l    ono  r*ô  eopialo  neta  osai 

:  r.t  ta  Buoolioa  - 1 ■  Jonio  Philat  tira  du 

ira  1567  ;  Bhiwh  Mua.,  A-if.  m.  IOST70,  r.  F2.)  V.  eétt«  latira 
Itna  la  pu' ii :  -ii":   uni  ■  i  ofta  p.  R,  nota 
:i.  li.Lf,.  une  Irtlre  du  hu  m-ll  ;  -       lo  23  dée. 

inlcrouonl  coi   deux  manuscrits  :  -■  On  mus  el 
Latin  iui    ou  l<i:i;  tincni   faciunt  heno  d©  me   nwrendi,  née  modo  wrm  >ÛOe 

o»,  sed  libroo  ctiam  mîhi  iniperliunl.  Ali  iTlo  praelrr  n\\\  Porphy 
"i  llaratnjm   ixomptar&ntiquitsimurn    Uque  optimum  babui,  quart,  "■    in 

,  ....  ,     lili  -    i,  .  r  t-..-Muli.   In 

•    :ili|itlJ  ■  .  '.  |.|iic     rlmlli   hUDC 

.  i  il       .;,.•.'•  n  nh'ii'l  irji  ne  i  li 

i.    .  .     i.-  'I  ii  ■  l.\vc  nvml   '■!      i  ■  ■  '   i  »llftti<  no<    pai   Bigonw  ; 
■      I  ,  77,  f.  R. 
4,  \  i   h-   fan*. 


Bti 


PMNarut.r..   \'"'.«i  mthwi 


Virgile  de  Carpi  00  celui  <i<:  Bttttbt,  Helrwwn    bûINMVffl 

-t  Htltrti  tam  oaldô  OoUbraU,  r-ir/tc,  inquiet,  flrttm  tuom 
•v.  a  la  vérité  ce  n'estt  pis  mon  naturel  que  de  faillir  i  H  I 
p:ir<i11<\  inesmemenl  si  efetl  ohoss  cru  soll  en  mi  pu  Usa  "'• 
m«Il  'jui  a  fait  que  i'aie  accompli  si  tard  ma  promesse  ouvert 
lui,  c'a  esté  que  ie  me  senlois  pique  d'un  refus  qu'il  ma  fit.  un 
peu  avant  mon  parlement  «1  .  do  certaine  chose,  laquelle 

ii  m 'a  voit  ofiVrt  al  pi-  nnlfl  par  plualeors  Ebtss  comm'ii  •■- 
fort  libéral  d«  promesses,   k  II    RoBMlfM*  SM  have  alla*..*  De 
l'.n-it.  J>;  >i    mars  MDLXXIIIl'.  * 

Lfl  manuscrit  parait  st\journer  longtemps  chos  notre  PinWli,  qui 
:ie  mai»  pie  p:m  de  l'i;i  udlarau  passage;  parti  de  Paris  1»»  ta  mnrt 
iN"i,  il  n'arriva  a  Orsinl  qu'an  milieu  do  juillet.  Dupuj  l'a  n  rèle 
«le   Ici    dedienn:   qu'on    y  iil    cncOrt  :  CLAVDIVS  PVTEANVS 
FVLVIO  VRSINO  D.  D-  Owinl  eat  enchante,  il  ne  aallcndail 
pas  a  UD  don  al  beau  ';  BUdalI  a  cru  s'apercevoir  que  le  feuillet 
double  qu'il  B  rem  coni.ienl  .M-nle-nunt  les  pnges  I,  2,  ".  S  rTnn 
fragment  plus  complet;  Dupuj  veut  donc  garder,  comme 
•m.  n  d'un  texle  unique,  les  pages  3,  4,  5,  6.  Orsinl  n'eel  | 
aaliafalt;  il  insiste  pour  réunir  dans  ses  mains  idus  i 
du  précieux   volume.  Il  demande  l'intervention  de  Pinolli\  de 


i     imbrm.  <;   77.   .    î9    laUro  de  throuy  A  ir  ■  mari  1574 

I    i.i./ns/i7M,  qu'il  RPDiit  mimir  il'nppflUr  fl  preaaai    le  Dinnytittnui 
daux  partlas,  qui  wmtimnent  «  paiaa,  eocoma  oo  ialt,  un  froment  du  m  m  i  ' 
-    mtques(y    4l-28û)eidu  livre  III  (v.  181-320).  Lan*  est  a  Rom* 
v>it .  .--.i.    le  fragment  de  Dupuy  qui   comprend  quatre    Gwillate; 

l'autre  ui  I  la  Bîbl.  da  Barlin  1*1  comprend  troii  feuilleta  aehattai  l.a  Hava 
••11  1832.  Cf.  aurtoul  Rïbbaok,  Preftydsuna    rUtea,  Leipzig  1866,  p.    ! 
.-i  Chatalain,  PotMpr    e£m  ctruatyuai  Catiru,  .»•  tivr  .  Paria,  1886   11  y  nvaii 

01  OU   BUtra    fouill-'!  «In     i.n.    1,     .   aujourd'hui   pi'rdn,  iiui  coi    ■ 

un  fragmanl  du  livra  IV  di  1  /-.(«'■</<•  >-i  laierul  partie  •!■■  la  bibl 

Pith 1  1  aU  mantionnApar  Mabilïoo  al   Ruloart,  Da  n  ttittfomatica, 

"  ad.  Parla   1700,  p.  635*620  (araa  nto-aimUa  da  [uatra  varaj.  Cr.  la 
irarauc  dp  Périt  cités  par  M.  Lôopold   DaElla,  U  cabin -I  <tct  r*$t  ,  1.  I, 
1868,  p«  2132.  Rappelnnc  que  Je  Virgile  k  pointures,  Val.   t867,  DU 
;■     1  ,1  M>quo  Viitieaae,    provient  < 

(ni'tii   da  Saint-DanU.     i  4hai    '-■■•  pêS/ntum  lu  mit.  eu    i  iroiVe,  hume, 
.    wir  daa  W'/-  doreA   rtd'Waf.j 

'.  m,  ni    ..  Ploalll  :  n  II  ro^Hodal  vargtliO  n'a   riuaoito  niaggioro  dell" 
1  t.i,  ci  voçlin  lorivarne  al  Putaaao  al  ringia 

lurlo.  Ma  non  *ô  sf»  sarA  beno  mvure  la  JMlt»;r:i  a  V,  S.  0  a  macaar  liuidc 
Lolgio  m  Porig-i.  aSTjuillat  IB74  ;  Lmoroa.  "  iv.'.i.f,  00  iiuadilPinelli 
&  DupuyJans  ia  Id'.r  lit.  (Paria,  Bibl    Ml 

.:.  PmaLli  è   Dupuy  :  «  G»   iddattoèV,  S.  q  do   etnt*    al 

>r  l*"iih*io  Oramo  lad»'  ^<?h«  V.  S.  $V  tiamanilaie.ct  pui  --^\t 

.  ■  '.  .    irttto  I   !  ■•  ■  lario  ah'  harebba  *ii  onirla  ood  le  «lue  eh«  vnm. 
.Mi.'ii.'  .-ii-  V,  8,  vi  in  mandata,  paoaandooba  V.  &  n'habbîa  n».r 


i.'..  uîfii'vrriii  ••  i»»:  vinciii.it 
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Lolgi,  qui  rôsido  h  Paris»  do  l'abbé  Dal  B?no,  Italien  ifufl 

toH  à  Rorno  ot  dont  I  OfluODCS  MOiealOttt  g.ande  sur  Uupuy. 

Toutes  BM  tollrea  sont  pleines  daj  prières1    Clauda  Dupuj  se 

toocber  \  at,  mallrôurtu$flai«a1  pour  la  France  son  der- 

aorOOttU  dll  grand  Virplc  prernl  le  rhiïiiiiii  i.Ii   riiiilir".  Le 

4  septembre  IS76,   l'upuy  annonce  ;i   l'mclli  qu  il   trouvera  Ku 

•  au  feuillet  destiné  à  ûrsini  dans  un  autre  envol  de  livre* 

:  Pndoue  :  le28janw.  r  [878|  Oralni  dit  à  PJnelH  l'avoir 

n  <  .1  do*  naim  de  Giorgio  Qoni  el  avoir  envoyé  à  Paria  ses 

nmordomocta  '. 

Malgré  ans  protestations  do  reconnaissance,  l'èrudîl  romain 
ne  sut  an  b  von  oonfrèra  da  Parla  d*ttvoSrdopouitttfgtiQ6- 

reusemenl  sa  bibliolhêqm*  d'une  pièoo  de  eolla  valeur.  Sa  CO» 
respondan'V  avec  Pinolli  montre  ;t  IV-ur  i  *Ie  Dupuy  oottâ  D&ftti 
vaiae  humeur  qu'il  manifestait  généralement  contre  lea  Français. 

roi  pnegho  porcli  V.  Si    I  OOnpiasarnalO  aotondo  ;  come  faoûj 

oaldOi      sbonaro  che  V.  s.  habbia  fulto  tnl  pratia  a  mo  pro- 

Pidoue,  S  eept.  1574s  /»"/»   TOI, f.  S?,) 

t.  Uttro  .i  I'  oolli  tin  7  OOÛt  1671  :  •  A    l'uinnno  hâ  scritto  et  al  Lolçïo, 

tt  on  pento  di  non  havcrlofatto  col  mono  di  V.  S.,  cho  eon  oerto  in'harcbbc 

fftvorilo  di   duo   piroline,  à  disporlo  oh  I    DÎ  voltews  compiaeero  de)  fbglîo 

3,  |a6,  fi.  che  tù  dcutro  queMo   I.    2,7.8<  cbfl  »'  ^  tOQndotOi  Bel 

m  diBtitiio  in  ducmioni,  et  lo  ]••  l 'i  i  di  an  are-  m'1    l:i  paliôuit  Torrei 

'jucsto  continuais,  poieba  lu    ni  dloe  bavai  Jtrii  -h  ha  '»'.  Si  rode 

lin  lontano  4  |  crnaltera  ali'  nmico,  cho  n^  loglieeee  qualdie  fnglio-.. 

m.,  h.»    icritlo  di  quonlo  mio  derideriô  ci  cr<?do  ene  V.  H.  norria 

ancora  a  texopo  d'aiuiarlo.  m  Lettre  du  *?6  août  ;  •  Non  pouta 

V.  S.  A  besttnae  dell'  officio  clic  IV-  pmciuto  di  fan;  perme  col  »r  Puteono, 

lio  di  Vîrpi'io  ohfl  w  tni  oel  mandat  tari  *  et  vojçlio  epe-rurc  nom 

di  potor  construire  il   niodi  lîd  ria  rivoi     ■  Il   la  raocoman a  V,  S. 

co  una  parola  tùereerii  col    T  \bbttt  dal  B*  i  &  roderai 

trtflNB  rua...    o  Cl     lot)  :  «.<:t.  I.*>7i.  .      .  I;    M     »t  du  17  juin 

i  lo  pour  l'Amour   do   voui>  au  *r  PuItÎO  I 

qu'il  domnndc,  combien  quo  je   n'aie  1 1  il  que  ■ 

uni  quelques  livre*  que  l'crjvoioriî  c-n  hrief  a  M    Murt  , 

•   leitrefl  ollo»  r'eust  peu  gaetai  poi   lea  pFi$.    Mu.- 

»•    ||   requiers  en  récompense   dune  autre    Hi.  qu'il  me   d<HDC 

niiniiî  it   vomli'i,    un  «eOpUiro  dtft  •  n  pn- 

ici  rrcenteinent,  lequel  il  n'a  pnal    lolrafoia*  .  Il  n'en  doîl  pu  faite 

i   ■  imcur,  «(IT jAuv,  10] 

3,  l,i     •        double, envoyé"  t  '*i  inilaaccondi  fois,  enlndt an  affei  dans 

moi        no  comblQÎl  qu'une  partie  de  la  lai  mej  uc   autrt 

fUit  iit'i  ■-•in-  ;  m:i  ,.    ri  troure  aujour<  Berlin.  Les  ff.  d^  Dertîn  ne 

oirnppftrtenu  4  Dupu.i  (celuwi  déclan   rorra    h  neril  ntavoîi 

que   <  -Mix  qu'il  envoie  à  II  une       ;  -    fiaient  p(  ut-8tn    »  l'iil-m.  En 

tous  ea»  c'e»t  aux  Kuerres  civdei  du  xvi*  aîecli  l'ablmya  de  Soiul 

:ui  i  tnl  i  ■  ufîri      |ue    on  ■  1* ■  » l  ia  di    tarai  m  H   fa  pei ,('  û  ij:i  dea 

ipliic  antique. 

t.  AmtT*.  n.  i      ■  i    107. 


î-S 


phinciphw   voi-Mnoss 


En  octobre  1^7!'.  vieffl  kRome  aag9&tilhomm0flrttû(âfS«ttOBMttl 
LVHouBer;  il  •  mandé  obaademenl  kFtoelHparDi 

ii  PulvSo  par  Ptoelli  '.  Orslnï,  après  Savoir  (tari  bien  reçu  ri  r 
trouvé  d'oni   c  lurtofflte  parfaite,  lui  confie  à  sou  il>:;>.-irt  mit- 
tottro  pour  l>upuyT.  It  le  chorgo  d'insister  pour  obtenir  «ne 
Dijcadode  Tite-I.iveen  lettres  m>j     calot  \  que  impuy  possède 
et  lui  h  presque  protnton;  H  offre  du   rtatn  urm  roi: 
bonnéte»  comme  il  <**i  d*UMge  entre  gentilshommes*.  DHouHer 
emporte  la  lotira,  promet  'l'appuyer  In  demande  ;  mai*  il   tarii* 
;i  faire  la  commission,  il  n'écrïi  pas,  Or9int  s'Inquiète,  croit  que 
D'Iloulier  manque  1  h  promené,  comme  tous  les  Pre  i  -ik qu'il 
a  in. -m  reçus  h  Rome  <-t  qui  se  sont  moquée  de  lai  mu  fbb 
très  chez  mx  :  *  Pourvu  cjtra  Kgr  d'Hoiilfar(01  fasse 

|.:i  :  cruimii»  !  '  :    intrus  l'r:i:i  "us.  |Ottl  ir;i  In  en  :  j%  VOUS  ï  ■:'i"rvr, 

car  il  m'a  paru  un  homme  accompli,  et  II  n'a  aucune  autre 
peine  à  prendre  que  celle  de  m'écrira  .  •  Six  mois  aprèft,  ne 
recevant  rien,  Orsini  change  de  Ion  :  «  CeD'Ilouller  ne  m'a  rien 
écrit  ï  il  devait  pourtant  le  foirâ,  quoique  impoli  qu'il  fût. 
Veuillez  vous  on  phiudre  -lu  ma  part,  quand  vous:  écrirai  à 
Paris-    rar    r:i   vérité,    bien   qnfi    II*    hViinrais    se    suii-nl    tous 

moquée  de  mot  Jusqu'à  préeent,  oeluUd  pour  la  moquerie  esl 
Càeore  plus  fort  quo  ios  autres6  »  s  il  ne  B^ffeeett  de  manus- 
crits, Orsini  serait  sans  doute  moins  en  colère. 


ï   il  nn  auutfon  da  .»e  voyago  dana  la  Corrttpan&nn* 
r»ir/h  :  j  mutin  ici  do  prefiraaca  sur  91  :  ut,  m^n-i 

gMphlqiU 

•J.  I.otwo  VII  da  l'Appendice  II. 
.    Il  rtppôlla  qu'au  jm»  aiôole  lu  distinction  entra  la  capitale  Bl  L'oncittfl 
n'exista  pi» 

i.  On  ai  I  Pinolli         QDM(fl  settiraana  0  ronuto  a  trovnrmi  quoi  aig»* 

Fr&oxMt    ! ' ' 1 1 ■  :  .  col  qtiajfl  1  •  liô  eentito  tanto  guito,  quanlo  non  pUna 

diM  1   ■  obughi   prmcïpau,    oho  io  aovero 

htferfl  V,  S...  h  de  mo  uns  Ml«ra  ol  br  l'utoano  per  ditporlo  & 

COOBDiiCArmi  'l'un..   H.Tii  <li    I . i v : . >,   i'lm    nu  iliso.i  pu  hovor  in  majuscule. 

;  on  havgndo  riaconlnta,  dm  diee  qneato  *i|jf8  oha  non  l*hî  rttn  1  >i  ■ 
buorta  eorao  pcnnava.  Buta  roi,  io  1'linr.ti  oara  por  l'anlic-lulû  cl  por  a»w 
pagnerla  con  quosl  allri  oL  dirci  rieomponxn  honaaU,  C0m<  •  $tti~ 

iimuomini.    Oueslo  su/nore  mo  ne  dà  fpernnaa,  et  dic«  cho  ci  in'.-, 
roflïol    moîi  Bl   10  01  desidero  uim  Rieia  1I1   V.   S..  .   :<   <:îl   . 

du   4  1 
^É 


tmfr  /'  La     <Uio    d'Ortuii  pour   Dupuf   1  lu    4   oot.J 

ii'ii-.nii.'r  qolUa  iiniii-  v«n  I«S0  dov.  ;  li  derait  ftroà  ParitpourJi 
■in  .m  no»,  el  du  5 


;,  Uiti     lu   »janT.  1580  f  Àmbrta.  1),  S23.   D'IIoulier  écrit  le  31 

mm  nfiii»auriî  i  îrtfciblê  Koœn r  .mm  .,  Pil  1  18O.) 

6.  PSaelli,  -i1"  «a  pan  000  plui  dû  l'Ho  ilior,  exprime  en  ces 

termes  u  huhuv  Io mcoontantcÔBADl  d'Oraini  ol  ■  a>  q  :  •*  lia*  ri 

«la  aspetlAndo  con  dciiderio  quel  KogBo  <l<l   Uvic  (li  lellcre  maïuacole...  • 


ik  •  l't'Tr^Nfp-i  »  t»r  TtTï-n%r 


S!) 


Pour  -omble  de  malheur.  IMipuy.  après  avoir  r.ornracncô  par 

[06  le  volume?  offre  un  mauvais  texte  et  ne  vaut  pa*  In 

peine  d'être  envoyé,  nvoue  qu'il  s'est  irouvi>  du  goût  do  Clu** 

li  i  nceatu  de  France,  b1    |u'on  n'a  pu  xe  reftmr  i 

lui  en  faire hommnsrc'.  Ces  explications,  transmise:;  par  Pinelli, 

impatientent  Patvfo .  il  y  voit  des  fnux  fuytnU  ol  de*  n^n 

m,  et  la  promesse  que  lui  fait  Dtipuy  du  mil  feuillet   du 

luM.iw  qu'il  ;iii   gflVdé,  n'arrive  pas  îi  le  désarmer.  Il  venait 

•rdi«ril';tv;iïio«   un  ï:miiiiv':m  <\rs   1'anegfL    ci   vetercs  que 

DOpny   lui  demandait';  mais  il   ne  comptait,  décisrnit-il  :iv  < 

mépris,  rien  recevoir  en  échange1.  Malgré  ces  injustes  d*- 

flances,  il  eut  le  fragment  quelquesmoiB  après  *.  Ce  feuillet  liml 

«I  "sin-  d'Orsini  parait  aujourd'hui  perdu,  Son  origine  n'est  |i:is 


;  quMtO  roflfiû  imprima  poLrà  lonerne  migliorc  speranxa.    E«o 

10  (por  dirla  a  V.  S.)  si  duole  assai  de!  s'   iJ'Ilôulicr,  com»  clic  non 

i-     i.â  vcnulo  meco  a  parLicolan.  OUI  itON  ne  potrà  inUnder» 

quai  cho  o>.  lopoi...  posso  bone>  dire  quetto  1  V«  S.  eb.0  la  oonobbioo* 

I  er  quolla  poche  lions  ehe  fumno  qui  ineionie  ohi»  mi  snraava  digOO 

rruna  <ua  litleriua  al  mono  dopo  délie  *ua  parlita  di  Houou.  *>   (Padouo, 

!  t.  .  KiU.  Nai    Duj).  704,  f,  *3.) 

1.  llu|iiv  j'i  !'ii,l.  :  .■  ...Surtout  n  oubliai  l'oxonploiro  dC8  /'"'"f/.V 

du  8'  Porno  Ofsîoo  loqusI,a  mon  grand  rtgrol,  n  aopul  grttlfltr  du  viol 
livra  df  l'.  l.i'."  qu'il  mo  domando,  daulanL  qua  jo  l'ai  dOBD4  II  y  t.  «aviron 
quatre  mois  4M.  tin   l'ii.  HurauU],  surdo  des  sceaux  de     i 

(U  dornonstralion  de  le  trouver  bien   u   uani  otto  monstre  par  M.  du 
auquel  io  l'avois  preeU*;  mais  il  m'en  ost  demeure  un 
(ouiilet,  lequel  ie  donne  de  bon  neour  audit  a'  Kutvio  no  pouvant  mieux.  » 
21  j'hit.  |58<  'nv(  ni  i     M.  il--  Oiovorni  ne  mo  somme  de  m'  pro 

>u  ■  :  ■:>'.  tflle    ohoaw,  iedit  ?r  1 1 

.   (weuryrde.l'av.i...  |  .  .■>.       Imbros.T.lfffinf.,  IT*2142t7.j 

'1,  U  lui  -> .  .i  ii   déjà  donna  t'odSlioo  imprimée  poi   Frobto,  qai  h  Roms 

iro.  Cf.  lotir  :  a  Pinolli  du  :>  Wvrior  1680.  du  13  ttv.,  ou  25  n  in , 

du  0  avril,  etc.  Dans  la  première,  Oriïni  (ait  une  remarque  Dftlïdonic  Kir 

Dupinr  :  n  Mollo  Volontiers  roandart  a  V.  S,  qur-Ili  Panojrmci  cho  deaidera 

<|ualo   dicami  V.   S.  por   gratis    tè    in    fine    di  20  me.<i  è 

nlurnoto  a  sorivsre   cl  lia  cotmnclalo  I  panegynci  :    perche 

■ittîI  :«  Li  Panegvrîci  sono   in 
'  Abali      »el  Bei     .  .» 
3,  u  D«l  A>g1io  d^TPuteAnoern''  •  i  mi  i  olla  dec& Sntora.  Oueir 

[Houltri    m  ■>  urrinbiiKiirdo   i  fretto.  "(LotlroaPim         i 

30  lui] 

i  -:ii  :  «  J'ai  aussi  rcecu  le  pacqu  •    le  D  ■  roi  detlan 

i-  *r  Tulviu.  .iui|ur|  u-  vous  prie  faire  lenlr  fe 

mllel  crue  \i  iui  ni  promis.    4  il'   jimv.   1581       Ira 

T.  107.  I.  Pinell  à  Dupuy  :  «Manda  rlo  il  fogllodi  T-Livio 

ohe  V.  S.  ra'ha  mandate  pf*r  lui  ;  gli  »'  sLiiu  aariwimo,  nui  por  qutnto  in1  i1* 

iene   lia  ecertalo  un.  mari    ISfti  ; 

lui,  Du/k.  704.  f''7,.').  Dû  e»t  u-  twiuel  de  Tite  Live  en  tti  au  um. 

pas  figurer  à  sou  Inventaire el  persuane  jusqu'ici 

iir  >  ri  Ml    iluiil  ■  inin  \n  l'u!,umii\  .-fit   siiln  iiiif  UlUtilali  ifl  -  I    W   ftlV«  Il 


M 


PfUNCiiUï.E*   ttÛCMITIOKI 


douteuse  :  il  a  ctc  détaché  du  célèbre  Puleaneus  en  onciale»,  et 
il  doit  se  rapporter  «u  commencement  du  livre  XXI  ou  à  la  fin 
du  h  .ti*  \\\.  qui  iii.ii:.jii.'ril  dans  le  nianusenl  ■  !■■ 

<  >i*vî ti j  vient  de  se  montrer  ;i  nous  romrue  nrnbr 
quelque  peu  avide;  ce  sont  des  défauts  dont  il  n 
m  <r,  mais  il  faut  reconnaître  qu'il  les  laisse  appanuWv  t$tM 
souvent  quand  sa  passion  dominante  est  en  jeu.  Je  do  peux 
rapporter  ici  loa  fait*  nombreux  qui  ont  éclairé  pour  moi  ce 
■M-  I*  son  caractère  j  voici  Beulemenl  deux  exemples.  Munst 
avait  empruntchOrsinî  un  manuscrit  auquel  relui  ci  tenait  beau- 
coup ;  le  mfltttteril  W  NAdtt,  mni:;  i' nu  qui  servait  di 
mêJiairo  le  retint  au  pa**nge  sans  rien  dire.  Muret  affirma 
qu'il  ne  l'avait  plus;  Orsini  n'en  crut  rien  et  pendant  dix  ans 
démettre  persuadé  que  1*  professeur  français  se  jouait  de  loi. 
Mus  lard,  parcourant  les  livres  qui  provenaient  do  l'ami  infidèle, 
il  retrouva  son  volume  ;  en  attendant,  il  avoue  lui-même  avoir 
fait  sentir  il  Mun-i  le*  effets  de  su  rancune*.  Une  autre 
Ksl;i<o  a  prêté  au  cardinal  Ranurcio  an  manuscrit  de!  Com- 
faire*  de  César.  Au  bout  de  quelque  temps,  il  en  fl  beeofl 
et  le  réclame.  Fulvio,  qui  est  alors  à  Bologne  avec  le  cardinal, 
;i  i-nvio  de  garder  te  César  pour  son  compte  ;  IL  écrit  a  un  ofiieier 
du  palais  Karnèse  de  faire  toutes  les  recherches  possibles  dans 
les  deux  bibliothèques  de  la  ville  et  de  la  campagne,  pour  sait» 
faire  le  désir  du  propriétaire  ;  mais  en  mémo  temps,  par  une 
lettre  cotiliderii.il  11--,  il  l'avertit  qu'il  est  inutilo  do  chercher  et 
ijn'-l  suflH  de  dire  à  Estaeo  qu'un  n'a  rie»  trouvé.  Il  recomntan- 
tjell  insIainiiieiiL  de  brûler  Ma  lettre  serré  te  ;  le  destinataire  n'en 


t.  Bibli  Ksi  i  '  '     "  H)  Source  principale  du  teile  pc>ur  la3*dic«'l«*.  A 

i.i  p.  t,  cet  la  MKiiolufo  Qaudii  Vutr<injt,<i  Dupuy  u  note  avec  *oin  Ici 

nlioift  mtxiqouUL  Le  f.  Boa]  170,  qui  oit  du  livre  XXX,  o*l  venu  p«- 
joindre  un  peu  plu»  tanl  l'ensemble  du  manuscrit. 

I.  Dnini  àPinclli:-  .M    li  rpi »JW  baver  a  dire  mnlft  dt*  morti,  main  rfTctU. 
iû  ho  travail»  ehe  ouel  Theli  *l  il  Avaiwuli  in   ruteril   li   lîbri  liavevanu  la 
conscient*  fattu  a  for  modo,  ri  un  mit)  hbro  rarÎMian»  ebe  bsrôo  k'ia  près 
lato  dicci  nnni  Mae  il  Muivi  :  del  Theti,    ho  Iror&lo  Loi 

Itbri  del!'  Avaruuli,  con  lut  10  clic  io  iso  no  ma  doluto  molli1  tollfl  n)B  l'une 
e  <ol  l'allro,  mu  nartieolormcnto  col  Th.'li,  il  i^ulc  mi  .Jicrva  Bftpt  n  ohVl 
Murvlo  rittvou  quel  libre  Hollî  Juoi,  oon  lutto  che  aflrriiituv  liivriinrl.j 
icho  lutto  quetto  tempo  ion  nlalo  [q  qurat'error*  et  i«-  itîni  u:-. 
m  i|iiii'  lu-  oooMÏOOa  oonlra  il  Mureto.  Ho  uoi  trovtlo  obo...  alla  sua 
EDorU  (del  Thelil,  l'havca  folto  sua  l'Avaniati  cun  mulii  altri  di  esso  Tlieti 
che  ho  poî  riirovolo  ir»  que6lo;numoro  de  Iilri,  et  hanno  Ttrifl  verbio 

che  un  barbifro  ra<le  l'itllro...  •>  (LftU*     lu  Sjuîfl  1573  ;  Ambmi.  !). 
'       Th  (l     loi     ■'■■■■  H  «  i"  m 'ii!  >--ipi«m«-  Télti  ;  quanti  D&vuiuuti,  M  M 

peut  *tre  BornsnK*.  It  inducteur  d*  Tacite,  rnorl  Kuleiutiiï  ea  |*v**r. . 
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:>   ri  on  fnit.  et,  dans  un  vo!umo  do  correspondances   oubliées, 
nous  trouvoai  aujourd'hui  la  ii'iuo: image <i«cotlo  petit©  porfldh» 
ird  ii'un  sml  b\  d'un  eoaflrftn  '« 

Oc  verra,  dans  lus  imporl.anles  udgOoilUODtqal  von!  suivra, 
queco  n'est  pas  oofi  plus  par  l'aOtièra  franchi*  | m " < * :• 
distingué;  il  est  vrai  qu'il  avait  affaire  à  un  purnouiiujr.;  Ml  téa 
Tnpf|uato  Bembo,  contre  qui  il  n'avail  pas  trop  de  toutes  ses 
•-  Ajoutons  qu'il  est  suffisamment  absous  par  la  conni- 
vence du  loyal  Pïnelli.  Il  ne  sera  pas  sans  intérêt  de  suivre  dans 
leurs  détail*  le*  rapports  d'Orsini  avec  le  fils  de  l'ielro  Uombo  ; 
•  ii  \  apprenitra  tviniuiQQl  les  précieux  manuscrits  de  l'illustre 
secrétaire  de  Léon  X  uni  passé  diXkl  Iw  mains  du  savant  m 
main,  etconnurni  celui  d  Wt  parvenu,  par  des  efforts  prolongea 
Ol  lu  bile?,  b  reconstituer  chez  lui  la  partie  principale  de  lu 
célèbre  collection. 

1/ histoire  de  la  bibliothèque  de  Bembo  est  encore  à  faire. 
M.  VitloHo  Clan,  qui  a  résumé  les  connaissances  sur  ee  point, 
»n  y  ajoutant  par  ses  propres  recherches,  n'a  pas  fait  avancer 
autant  qu  on  lo  voudrait  une  question  que  les  préjuges  et  los 
faussea  indications  répétée-  d<  iiv:v  .-m  livr*-  ont  embrouilla 
Outre  mesure'.   J'ai   pu  (''Ire  plut  heureux   que  mes    devanciers 


1 .    Ribliothtque  Barberini,  LXI,  37,  L  ?33  (parmi  il*»  Irtlro»    au  Wâ, 
V U.  »'.*r»ITa]  : 
-  Ai   m>Mo  fr"  tt  mag"  r"  mi"  *•••  H  *or  Ccwtl  IT  '  <;  f&W,  BonU 
i   M  il)  |    lin ■-' ■■    !•'  itim,    V#rrû  II  fl*r    Adiilit»  SlStJO  a   V.    S.  oon    una 
ttiia  <pu  inclunii  ohe  ftluidfti  I  M  prr  nhawo  eorfi  auoieom- 

manlarii  dl  CÂnrfl  *  p*»nna  f-t  firt  opçni  istanin  paroba  si  nirovinno  a  la 
villa,  o  in  librana.  V.  S.  poli  I  rispoadiftt cho  fara  ceroaln  dtJ  Hondo  w 
tassero  fnx  quolti    lil-n  <lnl*  villa,  et   non  Irovandosi,  oome  credo,  fnUu 

ÏueiOi  dili^onn,  V.  S.  h  dio«  poi  chcï  lei  oerOtri  netl  II  tftrlt  dl  M 
■<>.  dove  »cri2(i  pure  en  tram,  li   re*pond*r*  d'bftvti 'i  BTOftW    (JiHtftOtt- 

»g on.  et  la  foilivAioît  *  psroU  plu   ebo  potra,    moMrando 

dirnaraviglmrii  emportant.  'Inililua  pOtUtl  irov.nv.  Kl  aWAftt 

MO  ne  lui  oeaftfl  la  lihrnna.  Hunau  ù  solo  per  avviiarn 
mnaiixi  V  S.  OOfDO  la  "  bftbblâ  dA  Kovarnara  in  quoelo  nogotio,  -l  J'ab- 
bruoi  subito  rend  m  I  irii  'anima  eha  ne  danLro.  Et  le  Iwcio  le  muni.  Ou 
lologn*.  a  V  ili  ■  !  Vi.'>. 

l)i  V.  S.  11.  Sorvitoro  a(T<"°  Vatvio  Ortin».   - 

Voici    maintenant  un  exlrniL   de    la  lotlro  offtolelli       "Il    »0P  Aolulle 

>nni  sono  al  Cardinale  corli  0Offlfflentar|j   dl    Cefl*M 

1   iieona,  in  enrta  p'Tgamcna,  in  fogtiû,   qutti  rafOAO  alltiora  portail  alla 

i  alla  partitn  di  Mons>Kr  ll"**i  ilululft  cl»e  fue-i"ro  rijin  luli  cou 

ia  libroria.  lion  paron«  il    '"  li  ''i"[»  di  servirai  dl 

llbro.  #1  n'hà    crillo  al  Cardinalo»  S*   S*h  li"1"  il  contenta  cho 

\.  s.   OMthl  'l  latto  fibro  dove   lo  wrà(  ûl  ïo   retatitumea  in   mani  del  s' 

A:hi!lr —  V.  $.  ci  genva  di  ^-raiin  quai  eba  fù  TiuMco  [Zuecaro]  nelu  sala 

[au  P.'  !      I  irm  olocili  &  lavorure  qutrido  ta  veJ 

?.  M.  \'.  Ctan  i  ■•!«  ii-  mérite  de  r-'ipir  our  ce  point  contre  lee  opimona 
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en  retrouvant,  soit  par  In  correspondance  d'Or*ini,  soit  par  la 
dopouiu>ni"iil  rlîri'ct  do  sa  bibliothèque,  un  nombre  asBov. 
sldérable  de  mnnuaerits  qui  ont  appartenu  au  oardlna]  Bel 
Im  première  Boniua  de  dqm  indications  asl  résumée  ii 
seconde  trouvera  place  dans  les  chapitres  suivants. 

On  répète  depuis  longtemps  qu'a  Ifl  DQOrt  du  Cardinal  Bcml  < 
■ti  le  18  jaûVitr  !.>'",  H  HMlOUteqm-,  qui  si-  trouvait  a 
Knjnr,  fut  dispersée  dans  des  collcctiiui*  parliculitres  '  Apos- 
lolo  ZtiO 0  «:i'  le  duc  d'Uiiiin  comme  en  ay;mt  recofitlH  WM 
jrratuio  part'.  J'ignore  si  le  fait  est  exact  pour  les  livres  ini- 
pnmoft  quo  possédait  le  cardinal;  mais  pour  les  maautcrfLs, 
on  peut  affirmer  le  contraire.  La  collection  de  Benibo  n'i  pas 
été  dispersée  à  sa  mort;  elle  est  restée  Intacte  dana  sa  maison 
de  Tadouc.  eta  passé,  avec  le  reste  de  son  héritage,  ou  pr<Miii.-r 
lils  qu'il  avait  eu  de  la  Morosiuo,  Torquato  BOtnfeO  '. 

Ce  Torquato  est  un   ptNODBtgt  asse2  singulier  :  son  père 
l'avait  fait,  rlever  avec  un  i:ra:nl  soin,  surveillant  liii-meiiie   sos 

rtude*,  lui  arrivant  de  itoine  les  lettres  1rs  plus  pressant* 
pour  l'encourager  au  travail  et  aux  bonnes  mœurs  \  Les  exhor- 
tations paternelles  furent  vaines  :  Bembo  s'est  plaint  plus  qVuïW 


courantes:    mais  dans  h  détail  il  leur  accorda  enoorc  trop  de  crtonce.  II 
consacre  aux  études  dfl  hVmbo  srpl  chapitres  de  son  livre.  OXOftUtOt  ù  tant 
ilV^ards.  intitulé  :    Un  décennie  délia   t>itn   di   M     Pictro    S  «'       1521 
1531),    Turin.  1S85.  J'y  convoie  pour  les  détail*  déjà  «onno*,  «Mal  • 

ii«-  nu*  Ih.mihm  i'i  sui  ronMSgaanoiiti  isèdiU< 

1.  C'est  ce  qu'a  dit  DSJ  BZ9iDplfi  FbOildo  Pulin,  <\  mi  l'ouvrage  collectif: 

|         ><h<i  tli   Ihtutr   Ali<i''iri  ;,    S  iTH>.'(    1666,   p 

S;  C(  p'tiM-ikrtirjtn  ni  ,1  rii-  lépetc  tans  <  "ri:  •  >!.-  „r  l'autorité  du  gW*d 
orudit  vt'niiim.  pu  rempli  pai  Mauuoheln^fi  i  Ud  •  I  d  Italie,  roi*  11.  part.  II. 
Brracin,  1700,  p.  7*3  .  \  >i  Iïox»i,  dansleanotcsdA.it  >W  Hoaooc. 

ViM- ■  ponlif.    'ii    hune  X,  Milan.     1816-17.  yol.    X.  pp. 
J>-    ne  confiais,  pour  nia  pari,  dui  !•'  fond*  d'UrblO  nu  ^  il  «  un.  qu'un  *eu) 
ins.  provenant  de  herabo;  cm  \9Orb\  1030  i  tit«  di  Quitta  VèxUdo  1"  ■/„■•- 
mv  }  i'.i>\  >  tradoUo  efal  latino  m  i  oJeara  ctai  Bentou  rt  icnïfti  aV  eu  a  nom  i 

leloa  l'iudicadon  du  tatalogoe.   Il  y  »  p«m  -^it «    uun    r.ho.ie,  mai 
tous  en»  rien  de  bit  n  Irnp  irUnt;  poui   oi  m    -■  \t  ne,  non  n'indiqu* 
fil  ptrtia  il*-  la  bibliothèque  de  Bfttobo,  bien  an  contraire*  Quanti  U  un* 
ditîon,  j  ignora  «  û  Zenc  la  m  uwll  ■    il  Ait  dans  ses  notes  <i  la  biogi 
do  Bembo  ptr  Qlov.  dolll  <:.:■.,.:..  Bibliothecaro...  cotlicibus...  n 

muni    nVmliiis  pnriwnt,  ijuoriiui   non  pttuci    in  Valicunaui  bihl 

Urbintte    iiini  iransfftli.  »    {ÛigtiâUtrini  detU   cote  VenetfaiN  .     fiûfli     El, 

'.  1718, p.  xv.)  Il  cite  ensuite  le  Vtratfa  »t  lu  T 
-M-i.nl  pufaiieroenl  axui,  il,  su  lieu  d'CreinaCr    il  y  atait  rnrfauiiM   lg 

int-  iJfiiiaiiile      t    n'y    i  pftM-ii,  à  l'nri  .îi-mh  «OtlO  kfl  doUI    non» 

tV&rtÀao  il  d"l7i  rfi 

3.  .N.«  .-n  l-V."!,  aiort  Ifl  lor  mar*  IKfi,  r>n«(»roli  A  Pndoiir.  Iln  une  eornin 
notirr  dans  Ma-xuetiolii,  !   r.    pp.  7bv-77f>, 

^.  Sur  Odiii-atlon  i\*>  T(\r(]uMt>,  voir,  nntro  Im  Utlerf  votçart  de  Bembo, 


TORQCATO    «Cunn 


•Al 


n-  léger  al  insoumis  de  son  814  et  eeUe  épreuve 
parait  avoir  t[<    riveoient  ressentie  parle  <  - 
grand  homme.  Arr.       I  i  tgti  adulto,  Torqualo  Malt  ignorant  et 
ol  i'»bile,  tour.ioisolrii'.nil.eur;   toi   nous  le 

trOQToos  dans  aw  rapporta  avaa  Oraini; 

Aprùa  in  morl  de  Pielro  Bftmbo,  ToiÇuatO  tvajt  une  position 
fort  honorable  :  il  t-tnii  chanoine  de  Padoue  ol  prieur  do  Couiolo, 
près  de  BresclaV  II  avait  hérite  dune  partie  des  goûts  do  col- 
li-rliuniii'tir  <lt»  sou  |)t>re  al  dfl  S0j&graiid,p,'*i'*'  Ueninrdu,  ilont  il 
serait  injuste  d'omettre  ici  le  souvenir.  Mais  Torqualo  fr'lntére» 
sait  de  nrèfêronce  aux  objets  d'art,  aux  médailles,  aux  stft- 
lues,  chose*  qui  flattent  plus  les  yeux  que  ne  font  le»  manusenls 
alita  vieux  livrât.  M;il^rt*  lus  volontés  formelle?;  exprimées  par 
i;:nii-ul  du  cardinal»,  il  songea  de  bonne  heuru  ;\  si1  dêbar- 
rastser  de  ces  derniers  et  i-Miiiiui;]  par  n-'er  contre  des 

Diaiï)re<  ',  yu*aurait-il  fait  de  ces  trésors  bibliographiques,  de 
ces  beaux  textes  classiques,  de  ces  recueils  provençaux  si  rares 
alors  en  Italie,  de  ces  précieux  autographes,  rassemblés  de  par- 
tout pendant  deux  vies  studieuse*,  de  celte  bibliothèque,  en  un 
mot*  formée  par  les  don*  des  savants  et  des  princes,  par  le» 
achats  intelligents  et  le  travail  partOuMl  du  grand  cardinal  et 
du  ion  perv?  Avniri'menl  Turquatn  aurail  douiif  !<■  Unit  pour  un 

bénéfica.  En  i.'i.'i.'i.  \\  viui.  ù  Rome  pour  aai  affairas  :  il  exhiba 

nOB>ona  dose»  manuscrite,    'i.in  .-m.wv.-  ir  Vnvilr  ;i  prm 

6erEteD  oajdtatoafeslL8e  parade  la  gloire  paternelle,  flteta 

la  ses  collections,  et  se  laissa  dédier  a  Venise  une  édition  de 

<    par  l'uni  Manuce     II  ne  vendit,  à  ce  qu'il  semble,  am'iiu 

manuscrit  dans  ce  voyage  et  n'entra  pas  en  relation*  avec  Fulvio 

Orsini  alors  fort  jeune;  celui-ci  ne  vit  mémo  pan  le  Virgile  qui 

devait  otro  plus  turd  l'objet  de  ses  ardentes  BODYOitlBi  la  M ..:.. 


«r»lli*s   «]!)•'  loi  .itlr.--..ni    le  l'i  toUQ  Cola  Bruni,  dans   In    rns.  LXl,  'S,   ctfl  la 

EÙbHothi  i  ini. 

•      Son  p*W  avait  nnoaoé  «n  sa  faiwur  A  r.«  prieuré  rlt-5  1837. 

iblkj  pu  m   Cian,  I  i  .  !■ 
3.  Un  peu  plui  tard  ln«  collections  artisLiijuos  SONBl  U  sort  rie  In  bihlio- 
LMqa* 

r*  XIV  do  l'Appondie«  II.  D'âpre  T  »r|m(o,  le  cardinal  do  Carpi 
aurait  >ug»«  I«î  ma.  plus  »'>■-  on  qu«  le  <  ût*p  nsU  la  -mtue. 
6.  dwl  atAmo  Mil  •  dédicace   du  VSrmW  de  1560},  qui  alicsie  le    voyage 
.    Inulilo  de  raittooearrei   oos  les  formules  UuiUiive* 
d«  Pau  i  ■  valeur  pour  l'appréciation  em-le  <Iu   i 

lare  du  Ois  de  Beœbo.  Oo  trouva  It  pi#«i«  r.'pro»  ■■f<i#  d« 

.  i  .  .n;  le  :  pp.  /i-Jï  d«  Pratfattoiw),  Cf.  la  lettt*  a 

Muret,  p.  Ul  d«  la  mémo  édition. 


M 
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le  situveiHrdws  f.i*Ucclion.N  un  momeai  apparues  .1  Italie 
perdit  point,  et  quanti  (rraini  s'occupa  de  réunir  de!   innnus* 
erStl  poor  M  bibliothèque  personnelle,  il  songea  bien  vile  à  se 
mettre  en  rapport  avec  l'héritier  des  Bembo. 

Les  pi'Htmeres  relations  dont  je  trouve  trace  remontent  ;i  le 
!iu  «le  1374;  le  *  décembre,  Orjini  écrit  à  Pb  iiii-meme 

avocTorqualo,  qu'il  esl  en  affaire  ovec  celui-ci  :  ■  Je  lui  dois 
donner  certains  bustes  de  marbra  en  échange  de  son  T 
et  de  s- m  virale  no  majuscules.  Noua  sommes  en  discua 
pour  une  v'iilie;  cependant  te*  marbres  que  je  lui  l<  m 
coûtent  trois  cents  écus  et  je  ne  les  revendrais  pas  pour  quatre 
cents:  éûrivez-moi  de  grâce  la  valeur  des  deux  livres,  leur  état 
île  conservation,  pour  que.  ai  l'affaire  se  conclut,  on  n'enlève 
pee  après  coup  certains  feuillets  des  manuscrits.  Vous  les  con- 
naisse./ el  pouvez  me  donner  conseil.  Du  reste,  ne  parle»  de  la 
chose  à  personne1.  »  Pinolii,  en  effet,  doit  otre  à  Orsini  d'un  grand 
secours,  habitant  l'ndoue,  tasllier  eont&fl  il  est  avec  Bembo, 
et  à  portée  do  voir  facilement  sa  bibliothèque.  Mais  Orsini  ne 
Lu -ti*  pas  ii  s'apercevoir  qu'il  n'aboutira  pas  facilement  avec  un 
lii'iniiH'  loi  que  Torquato  Bembo  >•  [4  |  février  iMJ,  il  se  plaint 
de  la  fb-l'A  autc  que  Oelui-ûl  a  montrée  déjà  dans  un  échange  de 
mi'ilnilles1,  et  dont  il  vient  de  donner  une  nouvelle  preuve 
rompant  les  négociations.  Tout  ce  qu*a  gagné  Orsini.  eTesl  que 
si  Jamais  Bembo  se  décide  à  se  priver  do  ses  deux  volumes,  Il 
ne  les  cc-lera  a  personne  '|U*j  lui.  t  Après  tout,  njoule-l-îl,  mes 
bustes  me  coulent  plusieurs  conlaiu  |  Vécaê  et  sont  d'Jlûe 
bonne  exéouUoUi  tandis  ijue  ses  livres  ne  stont  que  des  frag- 
iihiil.s.  •  On  sent  pourtant  chex  lui  le  dépit  d'une  affaire  mari 
quee  :  il  tenait  plus  aux  manuscrits  qu'aux  bustes*. 

Bientôt  Bembo  se  raviso  :  «  Lu  grosso  fourmi  commence  â 
sortir  »,  écrit  Orsini  le  12  murs;  il  :i  f;iit  savoir  ;i  un  marchand 


t.  Amoran  "  122;  Ce  renvoi  s'applitpic  u  imites  1m  lettres  d 'Orsini  sur 

<vitc  afflun?.   IV.  p.  7-S.  nol »■  I 

?.   «    Perche  i;in    t  •  .■    un    lu 1   impp<-    raprirriosn  >i    per  dir   trmgtio 

iroppo  maUfioiOi  »  (Leuredu  W  JaiiVi  1575. ) 

3.  Ct  it'iirr  1  h  281ani    1579;  Oninl  y  rappelle  'pi'apre»  avoir  envoya 

aTorquslO*IPiii  mtdsOUX  d'irgHTt,  il  Dfl  «CUl  90  •  ttH&T)g«  qu'un.'  in.-.i.n,  a 

.!.•  bronze. 

4.  Au  contraire  <!••  Torquato,  Omni  «'«l  a  va  ni  1  m:  tiihlir.p»ul.\   l'srmi  \v* 
uÂndtêe.  ce  qu'il  préfère,  ce  font  les  i n *o r i [ . t  ons,  parce  que  llnWI 

M  rapproche  du  livre.  DlAI  UM  Itttrt  11  PiinMIi  >lu  .<n  jnnv.  167i.  il  dit  (Mil 
».:lifcngerai(  volofl  l  11  ptlriarchfl  t.rimani.  des  buMei  pQ 

cnptions  :  •■  V.S.  ta  l'humor  mio,  vo  piu  a  lornoacose  don  sia  *crïllura.  b 


ï'IilMiÊntà  .négociation*  avec  touç^aT'i  mbwiio  K 

m,   Turgone,    qu'il    :itii-n<l  les   marbre*  pour   envoyer  les 

omaM  il  doit  wrrir  lutafae  I  Rome  dans  rannée, 

Orsini  ne  vout  pas  courir  le*  chances  de  l'expédition  ol  préfère 
rOtardOT  jusqu'à  00  voyap»  pour  régler  l'affaire  '.  11  comptait 
ttom  sur  le  dernier  feaillet  du  Virgile  de  Itupuy  et  prenait  plus 
btcilanuflt  patience;  l'essentiel  pour  lui  stail  que  les  volinm  x 
nesortivMut  pas  d'Italie;  il  se  croyait  lOUJOUTJ  mit  dfl  1rs  avoir 
un  jour  ou  l'autre.  De  plus,  il  nVtait  pua  fâche  ci'aUOndrt  pour 
r fl  ftTOlr  dfl  SlgOûiO  '.  fie  l'iiiolli,  de  Mcivunnlr.  ijos  [tlMefgne 
nMDta  complémentalrei  but  les  deu*  mamucrits  et  sur  un  troi- 
sième pour  lequel  il  offrait  un  nouvel  échange.  Ce  dernier  était 
connu,  SOUS  Efl  nota  de  Lusi  de  Virgile,  par  un  passage  du  dia- 
logue De  Culice  Wtgilti  lu  cardinal  beinbo,  où  celui»  i  pi ■■  >[.<. 
saildes  corrections  d'après  un  texte  dan  bihliotlu  ipirnnitini.inl 
les  CatrtU'lfs.  h-s  BucoliqttU,  <:t  une  p.irlie  dtl  Bvrt  I  defl 
G6orgiqUM94  Toniuato.  qu;  oonnuiss;uL  niai  sa  collection  ou  fei- 
gQftiidO  la  mal  connailiv,  «h -reliait  on  vaincu  WCUCU1.  Il  ne 
mettait  pas  non  plus  la  main  sur  le  grand  Virgile;  lorsqu'il  étfril 
rue,  il  ôorîvHÎt  .1  Orsini  quo  lir  manuscrit  était  à  Gonlolo, 
et  lorsqu'il  arrivait  ù  Coniolo,  Le  manuscrit  était  à  l'adoue , 
iji.;m!  ;m   VOyagO  i[<>  kom<\  »  ii  allait  on  fumée  >- 

Lus  amis  (lu  Fulvio  no  perdaient  point  Umr  hmips-  i  ilsleron- 

'.  lettri  vin  d«  l'Appu    îoa  II.  Lu  ourioai  «lu  détail,  que  Jew  puis 
satisfaire  i       -"in  :  pour  luuttf»à  col  Appendice. 

.  ui  le  Bolo^oe  le  9  fôv.  1575,  à  Gamine  Bosto:  «  Il  Vir« 

•!<•!  I'.  -iiiliM  ••  ,i:i 'ii'u  in  lelUW  niuiUMtn e  •  ■  :  ■  ■  c . ■  « l m   iiitmro  .  '       piMi:lir.  mm 
BTI  al  proposilu  min.                     nui  unfl  m'-dunla  «M  prru  non   m-    p'is.u     lu 
•  lir  »   •(Coruti,  Lettert  fo<  </.  »n  /"'/?  *m/  <!<t  w    \  il,  Miian.pn  nu//. 
4 
3.  Déjà  la   22  janv.  1575,  Orsini  loriTtlt  I  Pinrdli,  cmifomlani  I«  kïi 
i  ueilitUTOB  :  «  l.u  supplice  mi  fncciu  gratin  quantu    prima 
forai  sapant  sa'!  Virailio  «Je  B**mbo  bi  L'Efieâda  et  la  Gaofvîaa,  avère  6  Dfl 
ii  n  j_-iiii-:i  t  -  -  i  iir'i  Carn,  Bembo  nomlna  la  on  sue  dlalogo,  ne)  quais  aom 

ftkual    !  llllLuti    li    Virtfilm     H   ilin-  r:i\.n.    ijin  -!■■    roirrllumi  ilii    un 

frairmcnin  oha  egll  haravn  di  Vlrgfllo,  riôve  non   «rnno  nliro  cha  li   I.nm, 
Il  Bacaioa  RI  parla  dal  primo  â>Ila  ûaorgfoL  Sabana  la  son  otrio  c 
Mooswnor  Bomba  non  sara  permuta olauoa...,  »  Li  S  avril  :  ■  Delna  oLio 
ladloera  il  Faerno,  gtaeha  leteoifl  di  Frnnoin  vnnno  iiu  N 
i   -  clin  faoci  In  natura  poiche  Padoperaroi  l'atta  non  Bi  /■  toi      Ma  par 
i>k*iii  rlspeilc  non   tara  maie  che*]  ;I  «arc  rîale     [alorm!     ta  de 

u;ilio,  necionhi»   non  «in   f»ollO  ftll'  împrovl*0.    » 

;    Cf.  la  lattN  «le  Tormiato  (IV  de  rappandleo  lll  al  uni  tutra  flcrlti    h 
laaOmlnl,!*  27  août  1579    I  <'     H04    : 

ivoir  de  lous  oôtaa  dai  ranaoignamonU.  I 
it  a  Votlori,  la  .'•  juillet  :  «  besidero  iftpcrr  l'allaha  vedutn  m  lati 
ttinlio  li<•l       n  bo    i  di  oha  lotîehita  te  giudicc,  **i  se  lo    li   V.  s.  che 
iJoeô   alla   lioruria  di   S.   Lownio    -i*    sîmile  COli    «li  forœç  di  ooratlere. 


:.h 


NUVCIMLSS   ACQUISITIONS 


NÔgnsieiU  IUT   les  trois  Vohtt&M,    puis  sur  des  autographes 
latins  di*  Pétrarque,  que  son  ami  Antotmllui  :i\:ut  suicii.-.. .  « ■,• 
Bombo,  et  sur  un  nouveau  roanuscrir,  un  Plndire, 
venu   rajouter  à   la  liste  demandée.    De    plus,   ane   bngae 
lf u f  de  PlneOl.  du  21  août  157o',  donnait  des  détails  cii 
laoetôa  sur  les  nrnnust'rits  principaux  qui  so  trouvaicnl  dai 

p  de  Padoue  :  il  y  avait,  outre  les  /.»<xi  de  Virgile  t»n  lettre! 
lombardes*  dessehoMes  latlnee  eut  TbéocHte,  1m  imleni 

livres  de  Strahon,  les  BoUeutfûâ    d'Oppicn,   VArchéàtogi     <!■ 
I  ><  n-  -  iJ  ikili'-arnasae»  excellent  livre  da  farci  Vamore,  un 
lide  sehollé,  un  Synésius  complet  contenant  les  hymnes  que 
venait  de  publier  Ganter,  ta  l'indare  qui  étail  Incomplet,  mal* 
très  ancien  et  scholic,  enfin  le  Carmen  Ùncolicum  de  Pétrarque, 
autoiïrnplu*  itCO  lequel  licrnbo  prouvai!   l';iutbcnlicité  du 
zonicm  qu'il  possédait  écrit  de  la  main  de  l'auteur*. 

Pendant  les  annee9  157b'  et  1577,  les  négociations  sont  eut:» 
renient  suspendues,  au  mois  d'octobre  de  Tannée  suivi 
Fulvio  Orsini  est  repria  du  désir  d'avoir  quelques  manuscrits 
de  Henibo,  et  surtout  les  liai;  A-lull.  Bslaço  lui  a  donné,  croit- 
il,  le  reste  de  Q€  \olmne  en  écriture  lombarde;  s'il  peut  cl- 
le  fragment  de  Padoue.  il  aura,  à  ce  qu'on  lui  dit,  un  Virgile 
complet,  OÙ  il  ne  manquera  pas  un  feuillet*    Pour  ne  pas  éwil 
1er  kfl  toQpçona  de  Torquato.  qui  ferait  payer  cher  cette  n 
dMMe»  Pinelli  devrait  te  lui  demander  en  même  temps  que  le 
l'un  la  î-e  et  le  Doûyi  d'B&lîcanoâsse,  1*8  deus  plus  Importants 
des  manuscrit*  greos.  Pour  If  prix,  c'est;»  Pinelli  d'estimer  II 
chose;  Orsîni  pense  que  viQgt-cïiiq  ecus  pour  les  In  ils  volumes. 
c'est  bien  tissez  ;  mais  il  n'y  regarde  pas  à  cinq  ecus  près,  et  ce 
que  fera  son  tum  aora  bien  fait.  Pour  ménager  la  susceptibii 
Torqualo,  on  pourrait  faire  traiter  avec  lui  par  mie  au  Ira  per- 
sonne (lue  PbeUI  eu  Iftercun&le  ;  peut-él  b  serait*!]  gén< 
s'occuper  avec  eux  d'une  vente  si  minime.  II  y  a  encore  un  autre 

ll'ImpOrtl  'lu  saper*  QttSÉtD  dftlll  S.  V.  \tr(  fitrtO  miQ  eSpHodo,  »  i  :  ■■ 

Mu...    \hl.  M    l"-'"0.  f.  &.) 

1.  L"Hf''  K  di  !'  Ippendla  11  ■ 

2.  «'  tffl  u  liste.  II  y  \\  ii  '!<<■■•  [tomba  un  nutrr  folume  du  f>»<«<  V. 

in*^  [Appari-tiiiiirni  If  ;■  rin  Pifiellî),  dont  Orsini  ne  voulait  pax  ;  il  en  juri» 
I.   ||  oel.1578. 

:*.  Quelque!  autres  volumes  étaient  portes  «uruna  nota  oui  <  i  perdue,  l-i 
plupart  dfl  c*»s  tnu.  ol  dai  sinmiit»  se  reiruuvi'runl  iUm  la  dexenpt 

,.  Lettn  du  fi  octobre  1578  :  Onmn  dèerïl  ntaeteaufit  lu  «  litro  tau» 
ghetto  ■  *i«  fcnsf|  *t«c  fSflMHvO  «le  Bomardo  Bembo. 
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lot  de  manuscrits  que  voudrait  Orsini.  c'est  celui  du  Virgile  el 
du  i  •ronce»  pour  lesquels  il  débourserait  bien  cent  chiquante 
éeui  . 

\  eette  Mira,  Plu  il]  répond  qu'il  convieol  l'attendre,  que 
liombo  nVsi  pa»  ror  ôfi  affairée  avec  Orsinii  Bfftia 

.  lIui  ■!  I&sJfttfl  :  on  a  eu  vent  do  son  désir  immodéré  des  Lu&i; 
il  ya  à  Itome  des  gens  qui  veulent  1.  ■■  lui  uni  nrefj  lo  marchand 
Targone,  •  un  lerrll  Le  bonune  ».  conipip  lai  acheter  et  les  lui  re- 
vi'iiilti' . •  1 1 1 1  v  t  |K)ur qq trésor"  •■  Au  mais  h*  <lrV.i  ul»iv, 
quiétudes  du  pauvre  savant  sont  bien  plus  graves.  Ce  n'est  plus 
un  marchand  qtu  est  son  concurrent, f/oet  un  prince  eottVOttffl 
le  duc  de  Bavière  doit,  dii-on,  :i<'IiH.t  i<>nt  l<-  rabini'l  de  Uem- 
bo;  BUU*  Orxini,  phitol  qui!  délaisser  sortir  les  livre*  dolUUtlîfl 

<  i  perdre  linai  sa  dernière  espérance  de  i<  ■.•■  -.\m>  ;-.  -.i  h*  ■ni-  a 
imi.  i  looe  :     moyen*  {-*'•*  Wôovxrrth).  n  touI  an  motos  sauver 
lux  itaqui  î    ii  û - 1 1 1  ta  plus  st  <iont  il  a  envoya  la  Haie,  i 
tout  les  Lvti   il  ri"  maotnerlta  deux  cents  éeos;  quand 

m.  m  m-  en  !«■-;  distrairait  dareosemble  des  collection*,  a'éerta-1  i. 
la  dac  ds  Bavière  o*j  i  rail  auctOM  attention  el  donnerait  bie&la 
somme  ii  TorquatOi  Au  besoin,  Orsini  écrira  à  l'ogenl  du 
duc  t  Venise,  qui  est  de  ses  amis»  et  le  cardinal  fr'arnèse  s  adres- 
sera au  duc  en  personne*. 

Nui  n-  bibliophile  se  disposait  donc  à  livrer  une  bataille di  i 
pour  ies  ciicrs  manuscrits.  La  chose  fut  moins  difficile,  qu'il  ne 
pensait,  lise  décida,  ou  sujet  des  Lwix  à  mettre  en  avant  le  car- 
dinal Pantèee;  celui-ci  se  prêta  do  bon  coeur  à  une  petite  ruse 
à  Bemljo  qu'il  fie  ir  n     e  livre  pour  sa  bibliothèque». 
b  arriva  auasitol  ■  Bwnboadreawll  au  prôlat  une  lettre 
pleino  d'humbles  protestation*     la  volume,  disait-il.  était  dejl 
entre  les  mains  de  PinellUqui  le  (brait  tenir;  pour  lui,  il  no  voti 
lait  i|'-iutiv  l'i'.'.oinpi'ii  î.-qiu!  li--  I  mîmes  grtceadeSi  n  lin  inenr.' 
Le  38  février  1B79,  les  LuH  »oni  arrives  i  Rome;  mais  Bombe 

1.  Lettre  du  7  doi     16W   Xlrlc  l'Apptod.  If). 
du  29  no  v, 

in  IS  dfcc.  M.  Konchini n  public  on  no!  i  IW*  Lffïf.  ''<  A.  01  rfni  (ri 

1570&U  i  ,11'Ini.iI  lâirutae  par    l 

de  Bi  Albert  III  le  Magnanime  :  lo  <i ,    •  prédaéineat  des 

obji  a  d'art  pour  sa  collectiun. 
■\,  Le  ETd&embre,  creU      du  oaxdin«  Bppo 

I  Jraini  l  envoie  tussîtot  »i  PtnelM, 
le  choix  du  la  remettre  ou  de  lu  garder,  iuîn  il  "  qu'il  Ju ■•■  ra 
)■■  p)i,*  utile  pour  les  négiHaMioii 

ta    el  re  de  Béni  ■>  au  D&rdiml  net  |  l'Aw&rw,  i' 

r,  ua 

uu  ,  n  itw  onsue  7 
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se  fâche  :  c'est  au  cardinal  Farnèse  qu'il  i  offert  te  manuscrit,  al 
il  s'étonne  de  ta  savoir  entre  las  mains  de  Fu  elo;  en  valnoeJut 

i-i  pi  -terni  qu'il  .1  iiffi-rt  m  .'l'iuifiL'r  deux  figurines  h  son  raaitre1; 
Bcmbo  voit  1res  bien  qu'il  a  I SU  jonA.  Il  von  >r*  refuser 

I  al  le  Virgile:  maie  Orsini  le  tient  par  un  nutre  cèle: 
des  affaires  engageai  &  lacour  ponUflcala;  mm  parents 
qui  habitent  Rome  sont  fort  mal  disposés  pour  lui;  Orstnl  ne 
im_;Ii-.    p;ia  *l«  lui  faire  savoir  qua,  serai,  il  peut  utilement  le 
servir  pour  l'a  n  de  bulle  dool  11  u  besoin':  do  plus,  il 

connaît  intimement  le  datalre  »  et  fera  diminuer  vingt  écu 
les  frais;  comme  il  offre  wni  >  m  .  ■■  m-  ic.  i«i  .s  volumes,  Téi 
Virgile  atPindare.  ctal  bo  réalité1  cent  vfngl  i  eus  qui  revendront 
à  Torqunto*.  En  attendant  b1  non  bgii    im  11  élude  pour  II 
bottrseuu'ni,  ni  :  u  :iv  hmt  :  ul-.-ii  de  l'expédition;  quelqu'un. 
qui  lui  parait  Lien   informé,   aehève  île  le  troubler  en   lui  «li- 
sant i  qu':i  perdra  k"argent3  \m  livres  el  l'ami  lont  ensemble*  ». 
Ce»  fâcheux   pres.sentimtmLi  sent  n-pendunt  démentis,  car.  le 
9  avril,  l'itilli    <nt  :  «  Sur  Hcmbo.  peu  de  paroles»  mais  de 
bonnes  :  le  Virgile  el  le  Térence  en  majuscules  sont  entre  mes 
malna;  pour  voua  la  Mrê  bleu  voir,  Ja  vous  eu\oje  nu  peu  >V:\- 
Mlomlti  •  EU  la  bon  PinelE,  qui  i  ifl  l'impatience  di   son  ami, 

lui  dOûn€    Bille  dulails   délicieux  pu  n-  nu  h;Miophiir.        m   !  .i 
compter  les  vers  et  a  mesurer  les  papes*. 

Les  précieux  volumes  sont  r  mie-v.  i  l'ambassadeur  de  la 
Sérénbafane  République.  Le  iC  mai.  Orsini  en  accuse  réception  >; 
mais,  commo  il  n'a  pas  encore  payé,  il  ne  veut  pas  paraître  trop 
content  de  l'acquisition  !  •  Passe  encore  pour  le  Tcrence:  mais 
lit  Virgile!  C'SSI  un  trnv/men!  mm  p<>iul  un  livir.  I.e  l'inri:ire  et 
le  Danva  ne  sont  pas  des  ouvrages  si  rares,  et  les  quatre  ma- 
miscrits  ensemble  ne  valent  pas  pins  da  cent  cinquante  i 
On  peut  s'étonner  du  mépris  que  manifestait  Orsini  pour  Isa 
volumes  dont  il  enrichissait  sa  bibliothèque,  quand  on  songe 
que  ce  n'était  rien  moins  que  le  Hcmtunttx  de  Térence  el  le 
manuscrit  si  célébra  aujourd'hui  sous  le  nom  de  Virgile  du  Va- 


i    Lettres  rlu  :o  u  in  -  -i  iJu  .Tj 
.'    I.-  lira  da    (i  ftvrisi  1539. 
ût  Muti'o  Coataralli. 

\.   Lvtlrr  (Ju   26  SVTÎl, 

'i    l.i'iiî  t»  du 


.il  (..-     \|.|i.  nd.  lu  Vil    iIn  pi     .    ,     .   :  i   «os 

riinl*'  i  iiuqut  ipprolbndifl     |'ai  trouvé  cm  observations  i  PAC* 

mue,  parmi  km  ■>.  im  inf, 

T.  Lettrs  MM. 
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tjean;  ce  <lr::ii«  : ,  qu'il  traite  dédaigneusement  de  ftofttOOt» 
parce  qu*:I  n6  oontlflQl  gaàN  en  offot  qu'un  cinquième  de 
l'œuvre  de  Vlrgflft,  raltil  I  Uû  seul,  non  pas  lea  cent  cinquante 
écn»,  mais  tauU)  U  forlaiM  do  Ravaat1,  Ajoutons  a  sa  décharge 
qu'une  foi.*»  le**  volunu's  irislalMc  rhex  lui  et  le  compte  réglé 
avccl'ii'inca  possesseur,  son  dédain  tombe  sut  ii-  r:=  il  :  Tor^ueïl 
du  propriétaire  lui  ouvre  les  ven\:  Dt  tfOU  ftfl  bâte  de  son  in- 
ventaire qu'il  plaCS  ï.nou»i>h;iI(?nn  ut.  tVM  KM  formules  les  plus 
laudallves,  le  Virgile  ei  le  Téreno*\ 

L*s  pourparlers  coatiuui  m  itqc  Bembo  pour  le  Pîndare  et  le 
Denya  d*IlalIcarnaaB4,  qui  n'ont  pas  accompaijnc  les  deux  ma- 
nuscrits latins.  Le  ruse  V  uni  lien  les  promet  toujours  et  M  té* 
pond  pas  clairement  qu'il  sto  contente  dos  cent  cinquante  écus  : 
il  prétend  que  le  Denys  est  gros  de  la  charge  d'un  mulet,  qull 
est,  dans  ces  conditions,  difficile  de  l'expédier,  etc.*  En  revanche, 
les  belles  paroles  ne  lui  coûtent  pas  :  «  son  cher  Orsini  sait  la  va- 
leur des  tiKinuscnls  ;  il  ne  peut  vouloir  que  ce  qui  est  raison- 
nable; les  payât-il  mille  écus,  FU-mbo  lui  serait  toujours  pfd* 
rablfl  pour  toute  la  peine  qu'il  prend  dttta  lOMfirim  ■  i«  riu  fond 
il  l'.il  de  mauvaise  humeur  d  défait  de  deux  précieux  vu 

Lumen,  la  kIoi:  l/iut't.  y ue  dira-t-on  el  l'on  apprend 

que  c'est  pour  de  l'argent  qu'il  a  donne  les  manuscrits  si  cher* 


1.  Rcmumiuns,  à  prupo»  Je  ce  dernier  volume,  que  Piuelli  i  >imi*-  qu  II  rt 
Ibii  plus  le  Téreaoe  :  m  lui,  m  Or  si  ai  ns  paraiseeoJ  aUaeber  lu  moindre  im* 
porUiirv  aux  claquante  peinturée  du  vlrgua. 

2.  V.  Ik»  n-  i  n  2  de  dos  m$,  faune.  Cf.  ce  qu'an  ditall  Orsial,  ■<■ 
27  nov.  1682  -  «  ...  in  îuiiii  Buropa  aoa  si  trarano  ii  plùanlicbl.  a  (LpUm 

■'i,  Amfints,  t).  413-)  —  À  propoa  du  T#ranc»,  Roaai  [Pinacotk,  irnag. 
Ut  ,  Coln^)).'.  1643,p.  101  raconte,  unaanaedoti*  trop  sauvtDl  inenlionni'c  pour 
qu«  je  puiaca  me  niepenaer  de  la  rapporter  ici  :  »  Pervetusti»  itodiciliu». 

Îuorum  mu  11  (M  in  iua  u  1 1 1  theca  babebati  imasanû  pre  ia  laoîebal   I  raïnuaj 
tqus  i  lud  ucidll  perridiculfl  nuod  ouzo  die  Quodaa  Fraociwo  cai  1 1  ■      ta 
ri.,  i  i   t  n  niinoâdiaa  oeti  n  lataiiii   nui o i  a  I  le  fui»»* 

ri  pu  .  ir.tt  treraaseeni  uiiiquaapaad  mira  deprauiUe  iiit|tii>niirnpi.if 
atqofl  m  liini  m  ps«p  ppi'iimam  qunp  &ntiqm*Kimi  iilius COdlcIe:  -ipmi- 

BUttloal  pur  pupi  :  l'roh  Dftua,  »  -arrimai!*  tnquil,  quid  audfo?  equidrm  mallcm 
;n  iinum  quanuirnvis  rp^ens  unprYS*um,*pri  rïi*lij7nuimnm<mdatumqin\ 

Snnrn  rtrrom  alfoi  ntpndoKOfi  ptrorrupto*,  quamvil  Sihyllae  miinurxaratos! 
isus  omnium  nui  aderam  p<t  fnclus,  cumvidrrvtil  rerum  parumpr«!tia,qua«' 
EUaia  caclurn  cllVrcImt,  cordinalîs  acstimalione  aie  e.onoidisse.  »  —  Il  n'y 
a  rien  rie  spiritual  i  pn  fèrer  tin.-  cihiinn  oio'terna  ri*  Térence  au  ma. 
d'Onini  :  l<*  premier  ignorant  tenu  *n  fcrnii  autani.  L"hilaeité  que  se 
client  l*"'v  auteurs  ivec  l'anecdoip,  aux  dftppna  dp  notre  bibliophile, 
n'a  donc  auouofl  ration  tfWt  .  ft'aal  lui  qui  en  dans  la  vrai  etc'e9t  le  car- 
I  qui  a  perd      i  101 

i.   V.  kttra  XIV  dp  l'Append.  Il  (i"  juin). 
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.1  son  pèraY  H  ntpplii  du  aurini  qpi'on  n'en  dis*  non,  <'t  0 
qui  n'y   lii.iit   iM«.rc.  laisse  courir  le  bruil  qu'il   a  envoyé  en 
<?chnn#c  à  bcntii  •  quulquM  boaas  objol  10a  goût1. 

fcuiiti,  ":i  Jailltt  1579,  U-  Pindan;  arrive  \  ••(.  «-n   •  ire,  l« 

Deayft'j  aettefois,  ûrainl  aa  r^Joull  sans  résere  Le  ■■  n  deux 
boita  acqulaitfona  pour  km  fonda  g  \ 
Celle  première  série  d'achats  était  a  peina  terminée,  qu'Or- 
ait  a  eu  commencer  une  autre.  I)  s'agissait  d'avoir  de 
Torquato  lieinbo  ces  manuscrit»  autographe!  de  Pétrarque  re- 
cueillis si  pieusement  par  son  pin*.  Le  voyage  de  leur  posses- 
seur à  Rome,  pendant  l'hiver  et  le  printemps  de  1S8I,  offrit  i 
«ïr.-.ini  l'occasion  dS  Imiter  la  chose  du  vive.  vni\.  CO  voyage. 
avait  u:t  doubla  but:  liemlju  vrirul  terminer  ses  affaires  occle- 
FtaSltquOS,  CJUÎ  traînaient  en  longueur,  ri   il   COflOplftfl  *e  dêfain* 

.-il  même  tesnpa  «les  collections  paternelles,  il  avail  avue  tut, 
outre  las  livres,  de»  médailles,  desmarbresj  des  lablaaua    La 
pièce  principale  était  cette  faim"  me  Tcblt  Iliaque  qu'on  ci 
un  prodigo  d'antiquité   et.  qui  est  0  l   aujourd'hui,  dé 

pouilloe  de  son  prefttigo,  au  musée  royal  de  Turin".  Torquato 
négociait  ;iv,ï  le  cardinal  SlrlelO,  qui  Un  nilV.iil  deux  cents  écua 
de  pension  et  voulait  avoir  la  Table  pour  la  pape,  et  avec  le 
cardinal  ftfl  Medicis.  qui  tenait  n  l'acheter  pour  le  grand-duc 
de  Toscane.  OfffinL  dont  ravis  fut  demandé  comme  celui  du 


1.  Lettre   lu   '-  mui. 

2.  Lettre  du  '  '  [olll<  l    "  Vi  dai  Ll  Pin  Itro  ii  Ul<  •  uale  V.H 
dtfcr-tt-.  tiofl  veaei  iad«  inUqu  i  .'.,.  si  m  Em  i#>  ui  [u  Uohe  lu  i 
«  pero  librodn  UaerBeeoote    ■•  "    10  ta  i  PlnelH  d'avoir  pt] 
trois  •••  •'    i  '  perl  da  Piad&n  .  i"  eoui  i  îoi  in  voul  ni    nfne  »ix,  parco  que 

livre  peeelteoixtateonoitel  .  :  i  j  * .  I  .mail  mioux  aim* 

3n  M  Œl    ;   "  ■  Dtion  nu  depurl  H  qu'où  p.i\         irence.  Il  y  rtvionL  lo 

Pi»  h  n'ayant  pa    voulu  croire  a  n&  port  au    i  m  iMiif. 

a.  LeUndutsepteabrc  Comiaeia  nclaosio  librooHnusc  neHceimo... 
A  me  parc  puï  anuco  il  Pindaro.  n  Orsini  dut  avoir  au«i  l'Aristide  xvrs  I<* 
mémo  temps.  (Cf.  1.  XIV  de  l'Appeod.  II.) 

1.  II  on  6uil  uoj.'i  i|uoetion  dunec  la  lettri  da  2S  juillet.  L'affaire  des  mes. 

Agle>i  Beoabe   sti  >avuil  -'uoore  débiteur  de  floixuui^écu* 

svenoes  qu'il  iva*l  faites  pour  son  expédition  de  bulle  :  «  N'y  tumit-iJ  pu 

moyen 'I  ivoii  pi    t\»v    iiviv    pouro.iii  ftomiiif?  .  Privât  Oremi  iPiaellt, 

ti  iiDiiiinuit  te  Çarmm  6W  i  '.  ir*rquet  dout 

on  lui  avait  pari.-  en  II 

ï*.  V.  sur  ce  royale  la  letlrodo  TcobnM  ,  K\  II. 

bw  Découverte  mus  Paul  lil  dans  la  «  \.i  ,    ïian,  /.  e.»  p.  107i 

BUrad'£raol0Boaso«kriU&Nioool6G  ddi, UC  ton    L583,eteoa 

BBatainn;  -  Monaigr  Bcmboèqua  in  RomftldoHhA  i  d'ua&  ^ran 

'  i  RUO  etudio.  Gli  restn  quolia  belll  t  rnrissima  tavol»  di  bronzo...  •• 
ûoUau.  /.  ".  pi«ori  /u-,  M.  de  Milen.  1825,  t.  III,  p.  :.'i. 
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irchéotogue  de  Homo,  envoya  au  grand  due  Une  oople 
di'  l;t  Tabîti  qo  il  :i  iviii  r.-iii  i.iiiv  pour  son  usage,  avec  «ne  con- 
raltatiora  i  d  règle  -«tir  les  méritai  de  l'objel .  noua  j  Uaom 
est  «  le  plufl  mtifOO  •  t  le  plus  rare  monument  qui  axiale  i  I 
qu'Auguste  lit  rapporta  d  Egypte  arec  l'obélisque'.  •  Do  telles 
ailles  n'étaient  pan  faites  pour  lûJ;  cWmrni  morceaux  «lé 

prince;  0  I  rnrisiil.iil  par  ilrs  ;n'.qiiisiliiiris  plus  mod  i 

qui  ;i  v.iiciil  J>;»;i  leur  prix,  COHHM  ".i  v.t  0]  yv.'fr. 

{uato  avait  apporté  bon  nombre  dfl  ÛVCB  :  <':\.ini  nVul 
garde  do  laisser  échapper  eetifl  aubaine;  e*e8l  ;<  sa  Kénatftddane 
cette  circonstance  que  les  principaux  volumes  de  Bernbo  doivent 
de  n'avoir  pes  été  dispersée  II  fallait  tout  d'abord  s'assurer  des 
manuscrits  de  Pétrarque  ;  ce  qui  tentait  le  plus  Orsîni,  c'était  le 
Canzotnrrr  iiuiouTiiplir  forupiel  6cri t  sur  parchemin  cl  dix  netf 
feuilleta  sur  p:ipî«r  ijui  pk  minuti  ;  <i<-  vers  italien* 

de  Pétrarque,  al  portaient  tau  raturer  al  eei  annotaltooa*.  Tûr« 
qoato  reottll  d'abord  ces  dernière  k  Oi-sun.  ;t\<  i<  c<trni<  a  iht- 
eciioum  Wr  parob  a  In*.  OnH'juea jours  plus  tard,  Io4marsl.»si . 

rail  on  possession  du  fameux  Canzomere.  qui  avait  servi 
a  Bembo  pour  établit  le  texte  de  lAldine  de  1801  *  En  échange 
de  ces  trois  volumes,  auxquels  s'adjoignirent  n.p-  méd&IUed'ar 

Dt  les  papyrus  égyptiens  provenant  du  cardinal,  Orsini 
offrit  â  Bombo  un  magnifique  buela  de  maître  représontonl 
Hadrien  jeune*. 


I.  V.  m»  noi»  *ur  la  lettre  da  TeotaMI 

■     I ...  ..  i'inrl  !  dU  25  rèvriee  *-'>Hi,  ÛMÎnidiMn  unie  f|ti«*l  rouiplr 

on  hll  ■-. nr.ft  élu  la  main  do  Pftrt  renie  qal  MOI  ohea 

i  ma  non  piftcmnu  punlo,  eccotto  di  IV»   !■     i  SfOhfitypî, 

.    il  modo  di  feredi  queil'  )momo...[oi  la  Cta  on*n    o  wnpM 
i  qûuue  die*  il  Btmbo  ■  i  •  il  oerdîntlo  seolo  ptg     ou  I  h ■  •  ni  ■   «  Dens  la 

JtUro  du  a  mnr;    !   i     DoiidorO   '.npcrc    nr.. .  i  ,  ■    ■■.-•  cho'l    rollllfti 

■  oftpçtln    dclle  pOOsio  ÎO    r.lnmpn  luise  pngalu  dû!   OSf1*  suddutlo   olUulit 

itooLioi* coma  m'o  dfîio...;  V.  S.  ci ■  ■  rratifl  mena  loriw  qu*llo  eha  m 
ne  pao  iutondero  i  pî<  i  i  el  la  siimu  eno  ai  fà  ooolft  ds  dttlî  llbri,  ■ceiochi 

jo  suppin  fiovcrnarmi   in  doflftre  ad  OMO  BcmtïO QUSlohe  COISO hd 

di  fan.       G     1'.  di    VoJUûû,  L>  ■  "  .  PtW, 

3.   Ù  . i"  l    ■<  i  !..■.    à  mun  travail  sur 

L  D                                    ■  ot'hi  ■!■  i-                    'i .  i  al  il  i  i  |uâ  par 

ir.H!  <  il..:,  .:,-  pi>i  .  -.-inii  «Ju  roluroc 

10                          i  riplutn   I  ■  .»  kl  l<  pj*l    C  trouva 

a  inniiii'i  de  I  .i-u\-T  -lu  m.,  e  Homo,  i  :  du  I  mars.  Qu'on  nVexousû  d» 

y   Lettre    \\  u    I"  mars).  Hembo  B  fuît  prora*îtU*«  i 

Oriim  i  dire  A  Piiitllï;  mais  Oisininc  se  consKlîre  jamais  - 
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La  bonne  fortune  d'Orslnl  fit  un  certain  bruit  dans  le  u 
\r-  amateurs  el  des  LeUréa    Ûranvelle  lui  envoyait  de  Kt 
ioa  fiUdtationa  :  «  CfaataiigniidtriwarquooosttttographABdM 

œuvras  do  Pétrarque  que  vous  IW  WU  'lu  neveu  de  Bembo  ; 
c*est  un  trésor  nouveau  ujniii-  a  votre  bibliothèque'  »  On  ne 
larda  p:is  i  envier  <*t-s  arijuisilinna  a  Drsini  :  un  correspondant 
du  grand  due  dvTOMM  *e  fil  fort  de  procurer  ii  celui-ci  lo 
plus  précieuse,  le  Canzomere  sur  parchemin  :  •  C'OSt  une  trop 
:,!■:.  •<■  !,.;:<.,  i'oriVïnt-U  à  rerdinand  r*  pivir  que  Vôtre  Ulôt$6 
ne  l'ait  pas.  J'espère  que  le  srPulvlo  Orsini  vous  «mi  fera  hommage 
quelque  jour,  tant  parce  qu'un  tel  joyau  convient  au 
delà  Toscane,  que  par  suite dudëvouciuL-ni  qu'il  parle  nu  cardi- 
nal de  hfédicfl  et  I  Voire  Altesse.  Pour  moi,  qui  suis  son  voisin 
daiis  le  chœur  de  Saitil-Joan-de-Lateran,  j'l-  ne  manque  pas  de 
lui  en  parler  souvent  el  de  le  pousser  à  faire  la  CUOSe.  »  O  l»er- 
sonnage  indiscret  était  en  effet  un  chanoine  de  LaLerau  nomme 
TeobnI.Ji.  Malgré  les  instances  do  ce  collègue,  Ûràini  préféra 
son  Pétrarque  à  la  faveur  du  grand-duc  et  garda  le  manuscrit". 
Torqualo,  toujours  à  court  d'argent  el  pressé  d'en  finir  avec 
ses  collections,  avait  déjà  vendu  le  14  avril  tous  les  objets  qu'il 
avait  apportes.  Ces  transactions  n'avaient  pas  ou  lieu  sans  que 
plus  d'un  Romain  n'eût  a  lui  reprocher  «  sa  uiuuvaiso  foi  véni- 
tienne «  ;  il  était  parti  le  18  mai.  laissant  i  Koine  les  plus  fâ- 
cheux souvenirs1    Orsini  s'était  presque  lu'imlllé&voclul  BOT  la 


engage  seec  «on  orni,  et  il  lui  envoie  tous  les  dôtnilo.  —  Outre  Us  manus- 
crits, un  voit  |  ta  d  v«n  objets  antiqun»  des  cotlsetioM  d«  Padoufl  uni  passé 
cbei  notre  e>ulit- On  trouve  un*  piorro  gravée  OQOOti  011  bi  .  "\  dans  £«l 
ColL  't-int.  l:  P,  Qnùtii  p.  1**  i>"  23),  ave-  cette  mention  :  dut  Bembo* 
Plusieurs  fnijç«ifints  d'inscriptions   titréoi  r    m.   .  i,... 

.  ,  lt   mollir  provenance.  Cf.  Coll.  d'<vit  ,   (».   m   .i.--  iî-ij  ,  le  Lui 
rèv6l£  par  une  lettre  du  propriétaire  a  V«tt<)ri,  écrite  le  4  nov.  1575; 
p.it Ii-  a«  m  qassti  frumontl.  auali  sono  in  poterc  mio  trasfcriU  nol  DUO  sJudio 
ila  quollochc  fa  gîadol  Car'*  Ôouibo. ..  [Britisb  Ma....   tdd.  du.,  10270,  f.  33.) 

t.  Letl.  VUd.  M  Qftmi  .   183V,  p.  18  (dans  les  Studi  <  do* 

Oui**,  saads  V.  \>  362).  La  nota  luise  à  ce  passif*  est  incomplète.  On  peut 
remarquer  U  *Ii»créûun  arec  laquelle  Ûniuvelle  mil  de  Turqualo  «  il  ntpola 
del  Uembo.  » 

2.  Cf.  leltriï  XVI.  BslOQ  Je  meiue  ducuineitl,  Orsim  aurait  eu  encore  de 
Beiiibo,  dam  ce  voyage,  un  tus.  de  Pulitien.  Il  dut  acquérir  alors  divers  tuss. 

ijiir  in  m     iitirOUVCrOnS  lIicxIiii.  Si  U0Ol  SB  COl  rvjqiUIMlrtlini'  :i  ■  ;  ■■   ;>  i-       :!  ,  vi  P1I 

liii-nr'iK  a  I  ut  "lit,  le  1  »  .îvnl  «  lu,  ultre  le  coée  dfl  Poirgrea,  Im  hsvulu 
quilcaseltm  ■      i     no.»    ■  !*. .  hpc^s  (Juillet  t  r>  s  i  ».  >,<  ;>Uc«ot,dai)g  Tordis 

i  .'inique,  tes  ucquisilinns  d'Orsim  prOVSUUJ  M  Jeta  LascftTfS.   V.  la 
chapitre  r. 

une  IWlrw  d'Orsini  a  Pinelli  du  ii  mai.  o*ï  il  y  a  tout  un  portrait  de 
TorquM»  BSO 


HAMIlCim    u:n;  i-    RN    158  ' 


\m 


•  son  séjour;  il  s'estima!)  bi  tirera  d  m  ri     ait  a  ig  grtndca 

o s  avant  que  Bontbo  n'eût  termine  ses  affaires  ecclésias- 
tiques, et  alor*  que  celul-i*i  avait  encore  besoin  do  le  menacer. 
-;i  inille  eo  malnSi  il  ne  regardai!  plus  l'ulvlo 
et  se  riait  des  promesses  fa  Luit  notre  savant  avait 

pris  copie  th  l'iiivrrilflire  des  livres  roi       il  I  Oui A  b  Padouc  ; 

il  avait  pu  fîiiii  .!.•-, w  ii.M'inytitnW'inoWi 

continue  :<*  lui  urvlr  d  Intoraiddiaira  :  6*6*1  pu  lui  qu'il  ni i lient 

di-  T(in|u;itij.cM  mars  l.'iS-',  le  Dante  6l  le  PétniQU*  écrit*  dv  li 
main  du  Cardinal  Uni. h",  ivre  un  feu:  lit- 1  rii-iM1; 

annote  de  DiaJ,Torqu&to,  ifi  retour  a  Kotne,  lui  apporte  un  auto- 

graph"  ';     i  depuis  longtemps  promis,  le  DttuHpstW 

ulionttn  ignarautfa  *;  [H*aatortae  anflo  i  hfi  ■•  prendra  par 

Pinelïi  dans  la  bibliothèque  plusieurs  autres  siriOfl  «le  volumes. 

Lu   première  comprenait  le   commentaire  <W.  .■■■uni    \u^u:;tm 

sur  ]•  im'sV  un  IgfdON   dfl  SWUfci  et  les  lettres  de  Pé- 

IrarqueV   Pour  et'   ih*mi.T  volume,  Orsini   e^u-rml    un    nouvel 


1 .  1,-Ur-  du  B9  avril  :  »  Mi  sono  mruo  rollo  col  Dembo  et  noa  0  DOSSi- 
t-ile  allramenlc  :  fi  btBMBO  impraticubile.  et  fa  quel  conto  delta  BUfl  par<«l  |  i  ht 

.  ifn  -.-■-:  ro  ■  10  por  lu,  |  d  rlo,  .  Credo  oerto  ont  tfegl  non  ii.nuMoapofaio 
dao)d<|uîUi  korviuj,  eho  l'hi  foUo  io  fatln  ipedin  tûuïww; 

■  eh*  m  in  'li<     Horo  che  •'■  gped  i  mi  c [iioce  di 

i  <i«  io  offorirai  ad  altrï  poi  nleata   El  *jr''  i  <'> »"  moi  iI.iHm.ij»' 

i  i»ri.  O0ru  icifvtn  Quaotc  dm  dispîaca  che  ni»*  ula  dtbttora  d'un 
ïibf'tLo  di  [>n»rt  latma  dtl  Ptl  irea  /'  >  :  ■  <t  iiii'ii'um  Jgnovanlin,  ol 

;  quando  n  La  ..ni.  Pur«  bû  buoa  «gna  ta  nonidano  mi-ilaglia 
d'oro  da  lui  desinlÎMÎiDBi  *  —  LaUre  du  19  mu  .  a  11  Bomba  parti  bfcri  ooa 
haifimi  urouusaao.  mbiuS  ohe  lia  à  Cornai  .  aModarnl  il  liorello  la  o&fto 

Eeoora  di  m&nodcu  ivtraroi  col  titulo  lu  nti  h»  ta,  i  b   .  Bl  Bfl  woo  Krt  in 
la,  chu mandata  oubito  ua  m  Lpcr  rittovoro  q 

libre    ili  i'"  iIH    Pclrurcii  Hi  m. mu  i|h]   diiimilr   Brin 

■  > «  -  m  pi  r-  Ptnt'lli  ilVii  >•  | •  i ■    ■■-!  .  ,i,i 

i.  ■  i\i:  tir  cotto  ii  n-  «si  daté  du  À  doc.  1581     —  Quant I  'csîutooosde 

l'nivrtii  i  n-  dno    iiiiiiiu  ■■•  f  ilK  dl  I-  iiii.'iit   l'uni  mi  iif    iMimil    Inip 

i   apBpip,  '  i  •  est  rormuiirini".  parOrvfnî. (V.pax ta 

■  VIN  :  ne/r  li  iù     di  v-  uij/i  B>mûa    ,) 
8,  l.riir.  ;i  Pinclli  du  !  :  mars   I  a  ml  déjà  do- 

dsuh5#8  daos  la  kuro  du  14  octobre  IÏVBI    aitao  plus  loin  ;  Orsinî  ni 

u  i  uni  M i  o  l  oaoD6|  qui  t&i  i  di  I 

i  pAiloijfl    es.  h  uw  du  1 1  novon  bre.) 

I     i  .i  |  pnvl  .  min        (i  i|-.m,  .i    l'iih'lli,  le    W  n 

T»    Ci  VOtuma  Rit  OITOPI    par  Orsmi   un  imi  linu    -rli'l.»;  »,  tattTS   XX   Hp 

:  wnd.  II. 
6.  i.r-ii.-i-  du  ld mi     •  17.  S.  Lpnf/fiio  topm  Fniunf,  ia-4. 5.  Utfdci 
n-^.  t'-'.  /'■  ol  m"  gll  m  i1 

Basa  in  otia  >iuinoditA.  ■■  Au  bai  do  ta  lottro 

.  «i-/".  Urtini  manifosto dfljl 
t*n  dé-jir  d«»  trois  premiora  uiss.  d*n«  la  lottrodu  VA  avril. 
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autographe  ;  ce  ne  fui  qu'une  copie  fort  ordinaire1.  La  deuxième 
série,  plus  considérable,  demandée  le  9  juin  1582. comptait .  I 
mono       I       ses    Bàrodole,  Nicandre  i-t  Oppicn,  Lucien.  i>yné- 

HiUS,  XiMiophon    r|    linin;   ouvrir-      tlfl    •u:ili'iiMii:il!.nir'S  ;   2*  trois 

manuaeriti  lai  ni  :  la  t  Ui  ds  Oi$u  <!■■  saint  Augustin,  Stfcèque  et 
Titc-I.ivo  ;  S1  trotl  ni;Hiiisrril  m-o  langue  iiiinîrrnr  tli/n  /  QOtgaa  i) 
\ui  Haute,  les  terri  nouvelles  et  un  recueil  de  poètes  provea* 
Enfin,  qui'lum  B  foun  plus  t;ir<i,  OîftlOd  d  ■    Ufl  troisième 

recueil    m;ii:i<'iii;iii.|u<'.   ou   Ariitote,    d'autres   Lettres  de    I ■ 
Inique  et  un  manuscrit  «le  UruneUo  Lallnl   «  m  Itqgaa  pro- 
vençale1 >.  Tous  les  volâmes  portaient  un  numéro;  ce  numéro 
tour  correspondait  dans  llavoniiiiic  d«    n<-ii:i><>.  dont  ■■-  nvri 

1 1      ni  :  i>ti  1rs   U-ML'iunl  otnsi  f;u:il.>niotil  aux  n'ch<Tolit'S\  l'inolli 

et  Mercuriale  y  conduisaient  quelquefois  d'autres  ami*';  sous 


1.  Cf     lettrofl  «1u  ï:ï  mur* et  .In  10  mai  :  -  \  .  S.  veda  di  pmlia  pi 

prima,  wnin  dire  allro  à  M.  lifSo  [l'agent  de  Torqualo],  te  I  Bpu  tolc 
:  ODO    •  non  sono  tli  nmno,  etO    i 

•j.  Voici  la  liste  ■  ■  r  La  airOrsioi  (Anteres.  i>.  I  1 1,  £   ! i:  ■  ssl  suivie 

d'une  note  qui  est  II*  n"  Wilde  I'A[i|m.'U'!kv  II 
Osa  i. 

Ilrrijd'.li',  ii 

Jfte  .  ■',.-■■.  m- 13  ; 

Byiwifd,  H-  36; 

Uer  -  US  OT  mi  idSV  Aora  V.  S,  Mette,  n*  HO; 
XAfOTW  Oftt   V.  .S.  ta&6c  y».i  m  H  m  I  '■.  ri'  1*7 

Latini. 
Augwtftw  oV  i  foftofle  M,  n"  19; 

■  pi  m.  te  S; 
Zjtfj  ifcoa  prima  et  fer*  brtfaa  n*  8. 

VOL<UHJi 

IKmfi   -.h.,/,,,/,  ucrUu^oi [ssab  numéro 

Cenft)  ftooetfe,  r 30; 

Pin  n  pi  '  •  n  ■  h    ii  ersjon  :  n"  29). 

I..i  réponse  i  la  note  •  'Oninfetf  dans  fat  lettre  XV1U  (du  22  juin". 

3.   D  in&i    lnim  la  lettre  XIX,  ilu  28  juin  ;  »  Lit>rr  'ttirimumini' 

I  Ui  Ut'hiim    tu  iin/ii'</i/iin  în  •  1 1  te  :   mono,  a    3...    I  neru  pliera, 

in  wrh  sfrai  i  .'-.  i:  Tttorttla  in  linguB  proreoMle  tic),  n 
L/cuvoi  I'  premiei  ri  du  IrolBiAme  ■-■  i  annonce  psi  Pinelll  le  '■ 
(lettre  X\l).  Ls  te  tre  XXII  montre  qull  •'.  p/il  i  vldotnennl  du  Trtoor, 

A.  Oraîni  s  pn  donner  miPÎnutfoii  dei  Indication*  plu*  prèoîiu  :  rafei,ser 
exemple,  dsne  en  lettre  ou   il  octobre  i.v-i.  fnmmrnt  il  *  demandi 
impurlrii-   D8S.    ilsfieos  :  R   WelU  sranm  (pmrtA  di  eotlo  k  mena  : 
tereo  II  Cuptdo    n'  30,  Cento  norelle  soliehe,  con  ilcunc  rime  -'i  BOnattl 

n  asrtona  —  NeUe  «roui  ce*tn  u  mu l  di  -îopra, 

n1  5,  i  d    Osnle  'li  msno  dei  ssi11  Bembû; 

n"  «;,  Cône  mtgs       i    i'    rares dl  tnei 1 1  ir1'  Bembo.  » 

neniun  «  m*is*r  Psolo,  "  qui  ae  \",m  eirequsP,  %ietrdo, 
sml  Intime  de-Pineiil     Gusklo,   PÔa  i.  V.  Hnriii,  pp.  56sqq.)  Voir 


nCRNlÈDBS   SÉÛ0CIATI0N8    AVEC   TÛBQnATrt   OEMIin  M.". 

la     «urviMlbiiM  r    de    l'homme    d'nfTîiiri'K  dr    TorqualO  ',    ils    exé- 

outalent  le»  conuniseiofia  :  puia  Qa  conBafa  d1  lea  volumea  au  ne- 
vu'u  de  Basa,  ir  LiDrairo  ràoitien  établi  à  Rome  qui  lea  recevait 
dans  ses  ballots. 

Durant  cas  heures  de  chasse  aux  manuscrits,  du  s  un  cabi- 
net en  grand  désordre'.  Piurlli  faisait  jMrfuis  di-s  d'Vouvrrlps 
intéressantes.  A  lapJace  d'un  texte  on  vain  cherché,  il  met- 
tait la  main  sur  un  autre  plus  curieux,  ot,  ou  lieu  de  se  le 
réserver,  lien  avertissait  loyaR-mmi  «on  ruul,  Il  dressait  ainii 
des  i  nU  s  de  livresque  jei  'aï  nulbeureusemeiil  pta  retrouvée», 
et  qui  achèveraient  de  nous  renseigner  but  t'élal  de  ta  biblio- 
QlIquedeLeniI'u.  '  'rsini  choisissait  sur  les  listes  dePinelli . 
ainsi  ijuii  pu t  acquérir  ta  minute  des  brefs  de  Lion  X  rédigés 
par  BembO,  puis  lé  TréiOf  de  BfUoetlO  Latini,  autour  dont  il 
ne  savait  rien  du  tout,  et  rjue  Ptaellî,  plus  verse  que  lui  dans 
Im  lettrea  françaises,  signalai  boû  attention'. 

Parmi  les  manuscrits  iiiiportaiila -:|u'(»rsini  iirhclii  "'M  t.?»S2,  il 
convient  de  citer  la  Consolatio  de  B  rite  par  iioccace  et 

*uir/  ami  qui  tSceil  la  chose  de  son  col  ■  ..  i,r,  Affunlin, 

01,  /{.  07  *UB*>s  h  De  Marcello  cserii'i  a  V.  S.  Ill"     r. 

BOtet,  ao oo  m  M  «Jk'ron;  escrivo  o^ora  de  Padu»,  que  ni  rllu,  si  aucseuela 
me  plaxo  mucho.  pCTO  en  Qn  borra  bc  lodo  AOStSûCf  en  fila  cl  srïior  J.  \  in 
centio  PfaeUo  y  ^"'s  libroe,  «nie  liono  hartos  y  bu en os  ;  fuymo*  ri  olro  dîa 
los  dos  a  la  hbrefia  iJcl  Bembo,  por  que  so  avian  de  sacir  do  lia  algunoa  li- 
bres para  imbuir  a  M.  Fulvk)  por  OfMQ  de  Torqualo  Uciabo,  que  l 
lluma  haxieudo  fUgOCuui  >:>  ilmn  con  los  librue  de  bu  padre...  M.  l'nlvni 
bo,  représentât!»  coino  «lit*-  los  rraKuimtos  de  Peelo  dcl  cardenal  r'ainc-,  , 
l>  Padua  ïïsel*  ■-  P.  Quito,  » 

■  ne, 
i.  lettre  XV1J1  de  l'Append.  II.  Pom  le  deeeriptioa  du  $tudk  de 
liciiiliu,  v.  un  passage  de  La  Mire  XXIV.  *-•  Ara  divers  LétDoigotgN  connus 
sur  Ir*  célèbres  DoOeotione  du*  Padoue,  «t  qui  loot  nalbeureuicmeiit  trop 
rare»,  j'en  ajouterai  ua  ici.  qui neutioanc  im  lï faolDCDl  deux  I"  nos  volumes 
J  i  il  ai  iii-Mire  inaperçu,  bien  qu'uur  phrase  en  iiil  Hû  citée  pttf  lïraux 
\l.tnim\1.  [i.  170.)  Ou  le  lil  dans  une  lettre  de  Juan  Patl  de  Castro  à  Geru- 
uimo  ZunLa,  écrite  de  Trente,  le  t$  juin  15V0  :  n  La  Hisiona  de  Benbo  uo 
noria  i"c  se  estampe  ;  ««'  dexir  a  v,  m.  qua  Liane  in  Padue  ma  '''»h'i 
iuy  iiuriu,  nu  que  liene  eu  libreria  miy  eopi  im  •    de  nu  i  mu  eatlguatlaa 
e  wiiaUiiih  y  iniii  i-,  principolroeots  una  Taule  de  brono  con  ciertas  pis* 
MM.ili-x.  que  '  i"'n  ft-r  rfa  Intran  IiIwobIj  pbveu   Tlene  tamfaian  un 

huarlQ  <wn  [DUChal  hprtms   y    ArbalM   r*xniiij;it-Oft.  n    laclun   dal   i|iic  la 

tuun  agora  uno  en  Pndua  pnrn  lu  Unlvarsidad,  que 
diien  ïiT.i  In  BiBJor  coaa  del  mundo.  Tlene  entre  mis  bbrox  u'iof*  ArittourieM 

fun  Xdnopiion  do  mano,  los  quali'K  quisiero  prestadoe  cl  wftor  Don  Diego 
.  dar  ;  pofljaae  en  dezlr  mal  <lf  m  estudio, 
huerto  non  •    con  quanta  resoa.v(Pre^resotcEeto  M 

tU'Araijim      .  pai  '  ifnrpu-/  et  llnniicr    Sarj^>>(««,  IfWO,  p.  472.) 

\l\\  XXI,  XXII  "i  les  lettres  fOrttol  du  W  inOltt, 

du  '.'  '  l'index. 


provenant  de  Bernardo  Bembo'.  Torquato  faisait  chercher  en 
morue  temps  dans  la  bibliothèque  un  Dacamaron  tor  lequel  n 
«  maître  la  main*,  il  fat  remplacé  par  l'autographe  des 
frose  de  Pietro  Bctnbo1.  Fulvio  déclare  on  avoir  été  pour  sa 
honte,  puisqu'il  avait  obtenu  d'avnnco  ot  à  jrrand  peino,  on  im- 
portunant sirioioot  le  tnaiirv  du*  palais  ApoatoUquae,  la  par- 

mlssiori    ii>'    riH'i'vuir    i*!h'z   lui   lr    livn;   prohibé   do    Boc< 
D'autres  volinm-s  OODtd&ant  dv.s  iruvn«s  île  IVlnirque,  arrivét 
«n  décembre  158i,  oontcntérdot  molna  Orslni  ojua  loa  préc< 
dents*.  Le  2G  février  I5M,  il  lit  demander  les  Comment" f. 

:oniarini,  autographe  de  Bernardo  Betnbo,  elle*  poé- 
sies de  Cristuforo  Landino*.  Enfin,  le  11  février  15W,  il    n 


1.  Le  volume  était  relié  rn  velours  vert  :  Orsini    en  parle  dans  sa  lel 
l'ine.lli  <lu  2S  IOÛ1  \~>*~   al  ralfii  B*  qu'il   dit  duns  celle  ■  1  u  1'»  ;tptembr*  ; 
••  Dî  qurlli  UnaiJ  ni  villulo»  uuo  nduinenlr  piiccre.  quando  fusse 

scrittu  in  vulgart*,  ciuê  n  lïotilno  ili-l  ltorrm:n>.   Kl  mi  nifiHviglîn  oOOlfl  h:->- 
gnateern  tamfl  prove  ni  parfre  dal  Estobo  i>'-i  provare  quelU  mano,  . 
Eogitril   ><  0000001  Ijenissiroo  et,  pokche  son no  su  le  roani  doit' 

>!i .Mîin  \'  S  se  l'ha  veduto  in  quel  «ludio,  overo  allrov»,  scntlur*  di  manu 
ili  Dante,  et  se  il  TfafSoreUc  I '■  aivhetypo,  0  pure  libre  chi  »ia  passa  ta 
p**r  mani  d'huucau  intelligente  ■  Orsini  accusa  retvplion  du  Boe.ce  le 
A  décembre1. 

'1.  V.  In  lettre  du  4  novemiuv   Bfttnbo  roolftii  aller  >•»  piT-nime  ,i  y 
chercher  le  volume,  car  il    riait  *Or  qu'il  nvnii  un  DeWfftirca  ■  in-4,  foglîoa 
coperto  ili  l'.-ir'ime  l.i.im 

3.  Lettre  du  lfl  ootambn   1583   Daai  pelle  du  B7,  on  roii  qu'il  y  avait 
vlutDêl  du  mAmo  gftnre  :  «  IMh  dui  vohimini  ill  Pi 
|i  l'aolo   Aicardoj  rl*»id*»ro  mi>*i  mandi  il  naig  tore  I  niai  >  di  V.  S.,   *t  par 
irretm  m*»ai  mandi  pur  U*  rnoni  del  Olar»*  Ii.i  it. 

\.  lettre  du  ir>  octobre  :  »  0  qnMaU  la  te'  bolal  per  dire  corn* 

dieo  il  Bembo,  chc'l  Uoenmorûne  non  sia  par  ntrovarsi.  K  pffffff'O'o  I»  v«f- 
Hogna  cho'l  danno.  havemioni'  io  oltcnulo  lieensa  du)  Cari'  bi  •  molli 

lùati  ri  itraooaiooa  il  MaeitroSaeri  Pal.  piû  volte,  H  Bembo  na  Mitra  al 
flgliolo,  caso  obi  lui  non  lhiivc«e  ;  dicc  ono  I  neceaaario  Bia  ne.Uo  iludio  i 
ugni  modo,  perche  lui  tio'i  l'h*  ilato  i\  pi-rsona  atouria.  • 

5.  Dan*  la  httj  du  "24  deoeuihre,  on  voit  que  h."*  deux  livres  dp 
Pétrarque  «u'il  rtAOl  dl  FOMVOti  l*on|  médiooromcnl  s&tialsU,  apeeialemertl 
le  ùe  r/iA'i/io  utriiu'fu-'  /brftmaf,  C'ait  dana  [an  -  qu'y  aoouee  rt- 
«•ption  du  in-.  •!               a  Ltoa  X  peu  B                 .    |  d  Bn 

[U    m  ..ni  l.i ■[  loiifc  les  deux  ffraud  pluiuir,  quoique  le  second  man  |Uf 
d'ua  eabiar.  II  y  avait  on  offul,  huit  fouillote  ubscnls.  et  noua  voj     ■ 
lettre  XXVI  de  l'Appendice  U,  que  Pinolh  porvint  û  les  rclrou^ 

6.  •  Monsipr  Bembo  m'Iia  promeaso  di  sonvrre  boggî  al  5r  Li«o,  che  U*ci 
pigliare  a  Y.  s.  dal  atudio  il  libre  eovarlo  di  velluto  crerocsino,  ecriUo  di 
mano  di  Bernardo  Bembo,  olie  é  frvtwi»eu»  GtHtartnMiS  ûV  $truri<t,  et  il 

'  'lu  vivlntu*'i  verde.dore  sonnakii-M  .•'<      il  r.l». ■■b>itl, ■uul.andinù 
COfl  \'<  ailloli  I  Kern»  B».  S<  lai  ordiiie  sorù  venutO.  pr»  BO  ni  V.  S. 

il  •/  Paolo  m  10  «ho  ni  favori eca  de  pi^liafii  quiiutu  primo,  MDl'cauraifJ  col 
s'  l.ivio  in  eJtfi  porliculari  \xr  conto  di  questi  .lui  libfi,  perobo  l'iiuuco  non 
piK'liaaie  ombra,  eono  fac*  iu  quelle  epiatolc  del  Pelnirca;  se  ci  sari  poi 
ocoaeiuiic  d'inviarmclî...  " 
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réception  d'un  Nocond  recueil  provençal  lire  du  cabinet  de 
iiembo1  ;  nu  liïeriunro  suivant,  celui-ci,  devenu  tout 

à  fait  aimable,  lui  ftaeonlati  i  m;u»usmlfrnii<'aIa,*CtilBl 

sadei-  0  Ire  avec  Torgnato.  Havall  Bfil,  <>:i  le  voit,  par  ob- 

tenir de  lui  tout  ce  qui  avait  une  véritable  valeur  parmi  leiioiflF 
nuacrit*  do  son  père. 

Les  négociations  avec  Torc|uato  fiembo  OQl  un  épilogue,  qui 
iiiit'ri^su  l'histoire  d'un  précieux  manuscrit  de  poôsie  provençale 
de  la  nihlioitii'<jih-  Nationale  de  Paris.  Fulvio  OrolnJ  n'avait  pas 
'nient  de  celui  que  lui  avait  envoyé  Pinelli  en  IS8S  ;  il  n'y 
avait  pas  trouve  dVruvre  d'Arnaut  Daniel,  cite,  dit-il,  par 
Pétrarque  dan*  101  feuillets  QotOgraptl60.  Or,  il  on  uvait  exl*t6, 
cbex  Pietro  Benibo.  un  exemplaire  beaucoup  pta  complet  :  il  était 
couvert  de  velours  rouge»  écrit  inr  parcbâmfa,  ;i  dans  colonnes, 
in-folio,  haut  de  trois  doigta  :  ileontenait,  oulro  les  poésies  dee 
troubadours,  une  biographie  abrêgôo  de  chacun  d'eux3.  Pinelli 
.tv:iir  dit  «  à  l'oreille  »  à  son  ami.dans  s:i  l'-ni.  -in  ..'.' juin  1582, 
ijnt»  00  volume  était  lorU  (h  ctiei  Bambo  di-puis  longtemps, 
pcut-êlra  depuis  des  dizaines  d'années  |  il  était,  avuit-il  ajouté, 
entre  lea  mains  d'une  panmM  qu'il  ne  pouvait  dire,  mais  qui 
certainement  ne  le  laisserait  pas  échapper. 

Il  n'en  fallait  pas  tant  pour  achever  de  dégoûter  Orsini  du 
manuscrit  qu'il  Tenait  de  recevoir  ai  le  mettre  en  quête  \h*  eelui 
qu'on  lui  refusait.  En  vain  Pinelli  l'invite  a  ?e  çn:iLeiiter  de  ce 
qu'il  a  et  à  renoncera  tout  autre  espoir1;  Fulvio  tient  bon  et  tiuit 
par  découvrir  où  se  cache  le  mystérieux  volume*.  Il  ne  peut  eire 
que  cliex  un  noble  I  ônll  i  a   h   do  uznlflquo  Alvise  Mocenteo,  qui 


1.  r,    ii  ||  n..  du  10  septembre  1583,   on  voit  quo  liombo  avait  èftril  É 

lOd  il-  Ctrlo  de  donner  le*  clefs  I   Livio  liarifione  pour  rechercher  dans  la 

■■  :  1*  un  lertullien,  qua  le  cardinal  ^irleto  attendait  avec  impa- 

,  j-  i.ti  livre  provençal  pour  Ornai.  La  il  tevrïtr,  Oreini,  recevant  eo 

&vre,  y  Uouvedouto  canzones  d'Arnaut  Daniel,  des  exposition*  et  d  autres 
chùtot  encore  qu'il  n  avait  pas.  On  voit  qu'il  on  r*l  beaucoup  plus  satisfait 
quo  du  recueil  qu  il  avait  n  A  MRttler  aussi,  pour  les  mss. 

provençaux  che*  Pmtro  Bembo,  lu  lettre  d'Orswl  du  15  octobre  lbti'4  :  Tor- 
qualo  aîfîirinait  qu'il  v  avait  alort  dan»  U  t>ililuiili>>(|ue  pluueur*  recn< 
ectto  lai  [u<    Merounalfl  »!  \l->.  tv*ient  vu*  un  jour. 

•>.  c  ii  rim«  frac  ;'in«Ili  l'avait  mis  de  cil*  avec  le 

ms.  pr  r.   i  tjrsmi  du  ^deoambro  i^i).  La  correspondance  n'ap- 

;  rien  de  plus  sur  ce  voIumm 

3.  V.  In  bures  de  Pioelli,   \\lll  et  XXII  do  l'Appendice  11. 

i  Leur- 

5.  Lettre  du  21  juillet  !W2  :  u  H  libro  do  pocti  provonzuli  non  m'A  pia 
ciuto  punlo,  non  «ïendovi  l'Arnold  u*  Daniel  cho  molto  voile  cita  il  Pc 
lrarc4  in  tjucsli  fogli  axchctypi  et  volontieri  applicuroi  l'anime  à  quollo  in 
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a  un  domicile  à  Padoue  et  qui  a  puise,  lui  BUftSl,  dan?  la  collec- 
IIotî  du  cardinal   Mocenigo  n'esl  pas  facile  à  séduira  :  il  s\ 

ii  I.i  lil.h;r;Utnv  pn.viMi.'.il.-.  «•[.  par  li.-ulilinn   uV   ûmill 

pargoûtp^rsonndfilee  plni  nn\  n-.uw  manuscrits  Copo&dtAt 

«ir:;:n:   n*est   point  pour  lui  un  i:i.v:iiui:   eu   1577,  il  a  aidé  le 
patricien  à  se  défaire  iU>  s:i  rollootinn  d'intailles ':  puis,  dlt-tl. 
il  obtiendra  peut  être  plus  faoileroenl  ta  cession  du  vnlrm  • .  - 
offrant  la  lnuûcript:>>inl>-.s  l.M-r.iplii-^  qui  s'y  trouvent,  avec  une 
copie  qu'il  a  du  recueil  provençal  du  Vatican*. 

l'iuolliet  Mercuriale  interviennent  habilement  auprès  du 
gniflqtie  ».  qui  finit  par  *e  rendra  à  leurs  Instances1    Resta  i 
régler  le  prix  ;  Orsini  »mi  nffn\  dit-il,  tnmtiï  rcusavec  Joie,  qua- 
ivinlr  iiv..-i    .  u nui.    riiupuulr   il.-   livs   r'iauvaia  -n-  ;  m.ii |  n    M 

vaut  on  ftaeuo  oaa  débourser  davantage1.  «  Lo  lîrrc  est  m  bfr 

Jou,  c'est  vrai,  écrit-Il  le  17  novembre;  mais  c'est  un  bijou 
Ignora,  ipti  ne  trouverait  pas  facilement  acquéreur:  »  on  ne 
peut  en  dire  autant  des  quatre  fameux  manuscrits  qu'il  a  payés 
à  ttembo  cent  cinquante  exus;  le  Virgile  et  le  Térence,  par 
exemple,  qui  lui  reviennent  à  cinquante  ëcus  chacun,  sont  des 
livres  de  premier  ordre,  et  qui  n'ont  pas  leur  pareil  *n  Europe 
pour  uttïlquili 


crcoieftiuo,  ?î  quai  Movenijcu  fosse  laie  clie  io  ci  poU-iy  m  '  '  "•'  l"'1  '! 

via.  m  LeUra  (!;i  '  .inhi  .  h  Qaetti  Provenuili  di  uuS  tu  lu»  via  non  ait  piaotoo 

péril  msoeaaieoto  « l ■  awlti,  st  in  specls  d'Arnaido,  rt  <•  anco  libro 

mai  tnalbito*  lo  hri  copia  d'ttDO  ehs  «s  qui  nrlla  VnticAn  Irl  Colotio. 

tuolto  aiiucijt'tiiioliûoopiiixo,  ni  lu  copia  lu  minora  dal  uolotia  et  coa  <|uexio 

me  itard,  floobs  non  venins  ineKliur  oacasîone.  ■•  [Ambres.  D.   123  )  Tou» 

ces  manuscrits  seront  idantS8ëa  au  chapitr*1  i  m 

i    cr  unetetlN  ■  lu  iî  décembre  1577.  Ors im  demandait  des  ompreiates 
di  soufre,  aear  Mm  acheter  les  IntaHlea  par  les  cardïnaun  Peraeae  et 

'i  .m;  ri;.-  il  i*n   |in  i.iic  ;i  un   lin-inrnir.  I  .e   11   n    nhre   H   le  0  m DT8    I 

lU.lt  m  pourparfai  i  swe  Moesnlgo  pour  acheter  un  ; au  antiqu  •  ■ 

améthysu  grnxcc.  (V   toutes  a»  lot  ire*   Uns  l'Amftrfls    Ii  li 

on  trouve  Orsini  en  rrliilions  1VSC  Mnaonigu  nu  nom  du  rnntinal  Parafée 

(Ronchînï,  Utt.  od  Rwn.,  p.  -'i.  I.  X.) 

■'  Leurs  É  l'nrlli  du  l«  septembre  1682  Otto  copia,  possédé 
Orsini.  avait  appartenu  a  Colocn  nomme  le  recueil  Vatican.  A  la  I 
/•«■Ihi-ci.  Orsini  lignait  my  [sttn  ds  Bsmbo  »  Coloeci,  sneoynnt  ie«nom*  de 

I'i'im  lis  | -  provençaux  conienus  iUn*  un  l'xeroplaîre  -i  •  •■>  biblmÛNeottS  ; 

il  y  en  n  roinania-slx  (Lsurs  du  19  novso  »  -  «  *  *  •  cJ   len  du  i  deosabrew) 

J.   Laltrs  fl'Ortini  ilu  7   riovHinhri*. 

À.  Lettrs  du£4  dectDBDN. 

&.  ••  lo  non  nisf^i  cbe'J  lihrri  m   u  hiuuars  eoras  frioia,  ma  »  |Sok 

non  conuso  uta,  ne  aeno  trovarîû  coai  fncilmonla  il  ûOCDprata    M  SbS  BOS  II 

SuO  dire  délit  quattro  libri  ohe  io  pagai  t!>U  Kutt,  perchs  in  e»«i  «rano  Ii  duî 
i  EOSiuseois,  clie   in  tutta  Kuropn  non   u  trovnno  li  plû  snl  ebî  :  «odo  poi 
libri  gu»tevoli  da  ogni  uco. 
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i  raisons  ne  suffisent  pas  a  Moeenigo.  qui  no  compte  pa a  |i 
priver  sans  un  bon  déd  iBa&BgameDt  d'un  de  ses  volumes  fa- 
voris: il  flamande  tsanl  feus  d'or*,  et  comme  Orslni  tient  au 
.1  et  qu'il  DO  roui  pa*  mourir  •  avec  cette  envie  dans  le 
corps  ».  il  Ni  btOD  ObUgé  dtCCCptOT  ce»  conditions  et  de  boire 
le  «  eofM  •  '    M«lfl  sa  mauvaise  humour  g  axholfl  aY*C   l'inolli  : 

En  Vérité,   si  061  Provençaux  n'uvaiimi  apparli-im    ai   canli- 

tat  Mi'inim  n  ne  portaient  dea  notai  da  s;i  main,  n  n'y  i  pas  un 
Romain  qui  dépenserait  un  sou  pour  les  avoir  :  il  n'y  a  même 
perso-niii.'  a  Etoms  qui  comprontK-  leur  langui.-  l-1  qui  ait  vu  le 
nom  de  ces  poêles  ail  I'  -m--;  [  n    i:  t  >  uvres  de  Benabo'  ».  Le 

16  juillet  1583,  i'ïi  riT.i'vrml  li»  volume  de  Moconigo,  Orslni  dit 
ravoir  décidément  paye  cinquante  écus  trop  cher.  CVtaii  en 
ejflbt  le  manuscrit  de  sa  bibliothèque  pour  lequel  il  dépensait  le 
plus,  et  ce  ne  fut  pas  un   do  Cvu\  qu'il  cul  le  plus  do  piaifur  à 

En  158»,  grftca  a  sa  patience  at  au  zèla  da  *<**  avis,  Orslni 

avait  rrimi  dams  sir  .s  mains  tous  h:s  Li-i'-sui-s  du  i.i  ljiMi<<tlmq  iu 
deBcmbo.  kptt  de  telles  acquisitions,  la  sienne  nVtait  plus 
rcconnoissoblo;  elle  était  sans  conteste  la  première  d08  QOUoc- 
lions  privées  d'Haln*.  n  méritait  des  lors  le  jugement  qu'en 
a  pori<  i  -  '>  Roi  i  Voici  dans  son  entier  ce  témoignage 
i  :i,iii'iii|n»r;iin.  le  plus  intéressant  qui  nous  soit  parvenu  sur  le 
lu-ut  complot  da  la  bibliothèque  d'Or-sim*  : 
.  Kiiivius  Unions,  vîr  quidam  trudl  Eaaknus  et  omnium  anti- 


1.  LeUn  KXII]  «le  rAppsodiw  if  (25  Www  1688).  Orsial  marchand»-: 

suivante*;  n.  par  ox.  celle  du  U  avril  :  «...ai  i>obm  reduro: 

o  a  ocuti  di   monotri,  i:t  lovan?  ipiulol      «-..b»  dal 

100,  qusndo   verumonto  il  hbro  non   lo  vaglin,  f»--i  -n.-   [g  non 

,,r.-liM     i    non    i  to-    (Ou,  s'il  ne  diminue  rien,  ini'il  lin  doODSCa 

lutine»,  que   l'irii-lli   lui  a  lïgnil6î  l«   Il     |um. 

Oraini  paria  d'ua  Uc  raidit  eh«  M  >o«nuro).  l'erebo  io  doridero  quasi 

roveiûalî  a  un  ni  modo,  et  sooo  nsol  ito  non  morir  con  questt  rogtfl  m 
rorpo.  h 
9    Kellres  du  23  avril  et  du  7  Q 

3.  L«Dre  du  il  juin  .  •..    d»'  i»  |»»-i  ni     id.li    ><>i iHirno  clio  J 

ntiio  nomia&ro  queeti  pH-ti^wioo  i  n  quant  o  li   l  ■■■.:,,.  nellc  Prose 
»  Lc9  îudloi,  Orsim  d<  Duada  I  Pînslji  l.  traduction  d'une 
Rinmilri  provernjuk'.  Ce»  petit*  détails,  qu'il  est  facile  «i.-  contrôler  tl  dfl 

d*î  l'Ambrosicnne,  peuvent  avoir  fjuclque  intérêt 
pour  l"hï»toini  «I»'-  èlui  ta    &ra  in<        i  liai 
-I.  BWfouVca  Ipui  oKwi  ruiicaiw  .   u  frafi    ^naeb   I  i  ConMrMo... 

tt/pogr.  >  'i.  pp.   WCWfe.  Ptttagi  iii'jii  cite  pu 

-.  ;iti.-   quelques  coupurea,  durs  ton  dmpiLrc  but  h    |         ■„■.  (//fr 
lll,  i»p.  39  il.'  I/aimutilitm  d*  ci-  document  frrait  riouhl*  «m- 
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iRixapu.es  ACQUittrron 


-|iiïl;ili:;ii      DOtiftfl      ■1.i;;.-..mimiin.    HiljhnthetMiii     ha  bel     nobilissi- 

raom,  tum  librorum  varietato  et  bonilnto,  tutu  multarum  etiam 
renimantiquitatc1;  quamvisenimadmodumnumeroea  Ubn 
sit.  <o(l;f<?^i:nnen  If  seleclissiml  aunfl  fere  omm»-;.  »>t  vere  *inga- 
.  [mu  lir.ïi'i'i  hun  Lalinl.  Nazn  Intar  Graecos  libros  sunt 
quaedamscriplam.-iiin-:ili:.  liiirriscxarata,  ctprae^cTiiin  ^lebre 
Dionia  historici  btgDtd&AttB),  itiblus  lir.u'cisquac  in  Bi 
Vîiliraiin  ivprriunlur  aiiliquius.  EXlSnl  rtiarn  tu  r.l\  libri  al 

a  Thtodon  San*.  Conalanlfno  et  ftoanne  Lascars,  ;i  SdpEono 
CaxiaromtfihOi  et  ab  aliis  huius  ^enen's  docliaainn.i  ei  ::i>r_.:.- 
bu»  vins  conscripla.  Sunt  item  inler  Lalinos  Jtbros  aliquot 
■  odfc+fl  lUteriBquoqucmaïusculismanuscripli,  el  praesorlun  Te- 
renlius,  quem  Petrus  Hcrulms  CardJnalIsoIimpossedil,  tempoiv 
Alexandrl  Stwari  topgMtofa mmcrlpina  ExtatlnJbJ  Virgilius, 
quem  priusPonutmi*,  dcindc  Bcm  bus  posséder  uni.  De  hoc  libro 
manuscriplo  mcntioncm  feoSI  Pioriua.i.  Ilic  codex  anliquior  est 
Virgilio,  qui  oxiat  in  Hibllulheea  Vatican»,  nec  non  Virgilio,  qui 
olim  fuli  Pomponil  l.neii.  dttbktte  ÀogoU  Colotil  Rptaoopl  Bfuo&- 
rini,  et  in  biblioQieea  exttt  Ifodiom  \s*ervantur  praelereain 
hac  Fulviana  Bibliotln»™  libri  Italicact  politiori  quidein  lingua. 
qiUID  Ilotru3cam  novam  appellanl,  QOQ40Xfpti  :  qui  piirliin  ex 
Blbliotbeca  Pétri  Benibl,  parllm  ex  aliis  désuni  pti  «uni,  ot 
serti  m  Petrarea,  hue  esl  liber  ille  insignis  non  nïsi  vwtfbtlfl 
rhytmid»  constans,  et  ipsius  auctoris  manu  conacriptua,  quaa 
res  singuieris  est.  Quaedam  ctiani  hic  aasenantur  lingua  ill;i, 
quam  vulgu  Provcnzalern  vocani,  eonscripta,  in  quibus  Petrarcae 
manu>î  apparat.  Quaedam  iteiu  loannis  Uoccacii  et  aliorum  viro- 


plol  me  ijt  notice  de»  ma.  qu'on  tfouvara  aux  chapitrai  suivant*.  —  J'ai 

h:mi:imii.ii''  lin  li'iiiiiiKiiftK1-  |>»*lHwiir  'If  i|iirl(|iifs  i'if»Ô«»,  (liais  )*?  curieux 
iûnpram  il  luln-  <:<•  I ■i.nn;tu  ■  ,S  Lui!.  !i  |d.il<f  il'Oifiini  fit  deux  paMagèBi  la 

Ï:i:  foi.*  i-n  dêOfinat  11  pllftll  F.ifii»>r,  Li  *rruttilf>  :;  propos  'le  la 
ationnn  :  <  In  iuperion  oontlgDalioDe  Cardinale  Hihlnitliern  *'-i  'ju.it-  *»l 
Bcriplus  unlamo  liliros  habet  plurimu»;  Musaaurn  iii>m  est  Kultu  Ursmi 
roiuaui,  liumiiiifî  dootiflînit,  qui  non  urhia  ud  orbi*  ram  xM|rït>u  niimixrïit- 
luui.  gaDUDarua  u  Bbimun  Incredibili  Buinptu  coliegit  nommunicavitquo 

ni:i"i].in:  {imiU'iii  rinn  [in>t»TiH,  < -i  'i  ifl  ?ir\      in      -ni  tnonummti*.  otimrinieriji 

nui:  Latinis...  nuper  vim  imagînei  illu*tHuœ  amplius  nu  AntvcrpîM  lypis 
TIiwmI.  ijiillari  Phil.  I7.  fvul^Hvii.  »  —  «  Ï.Hnii  innumerav  privatorum  bibliD> 
Uiaoai  rnroriim  libmrum  iwvniqiM  Dratiflcaraoi  *  qualîa  **<t  Folfii  t*r*ini 
Romani,  homme-»  utriuiqun  tfnguaa  dooùniini  pi  altéra  Udi  \t;t rmiài ...  qui 
nuper  in  madto  viiue  cunu  vitaiacoden*,  orto^  nu  mlllluoB  librorun  blblio- 

Iheram  a   *i*  DOllêOlaffl   Pisanac  Acailfiniai1  in  Rtruria,  Ul  au  impnto 

lagâiiL  n  BMejfliJ  UafAw...  tt6fl  i>«ii  a  Pr  SeAotio.,   "'/  /(   BcUam 

tu,,,     .i     Mnn-tUB,  1600,  pp.  L'07  «1219. 


rum  IcsîgaitXD  manu  exarata  inibi  videro  est.  \\ncr.  deuiqw 
Hibliollioca...  a  Fulvio  Ursino  quadragiula  iibhim'  aimift,  ae 
pluririu)  ;*(!  U  rflîriiNidiirn  t»\  patrlmonlO  ;n*rv  collftto,  iimiruiler 
conslnicU  est,  mullis  aliis  rebus  antiqui»  exornata,  ob  magnain 
codîciiin  irjh  iiiii.iiiMn  et.  wrUatcmct  {quod  OipQt  tïftt)boriilalem 
■  ■  dltlatfmi  ftb  omnibus  qui  t*B)  vidorunt  existimalur. 
hisce  tribus  la  rebut  pruiêrtliB  alla  H  BibUothacMi 

atque  item  P&Ueaoam,  qnftM  alii.-*  •!<■      insist  non  solum  F  ni  vit* 
nam,  sed  cotera*  ornne.t  .supftrare  iudicalur.  » 

Bien  quo  Rocca  parle  ici  da  quarante  ans,  la  période  active 
ri.-«  acquittions  d'Oraini  n'a  guère  duré,  COIBXM  le  montre 
noir.-  rédt,  qu'une  vingtaine  d'années,  dfl  L58B  -i  i?>8l.  I*»  bi- 
bliothèque ainsi  formée  se  maintint  Jusqu'à  la  fin  du  siècle  à 
l'étal    de  collection  isolée,  mais   elle    ne  ruirvrrul  paa  à  son 


UIM'ITIIE  IV 


etAr      VII  M.     Dl       I.V     ItlMl.IorilLMIK      D-'OMUIl 

Cette  bibliothèque  Lan!  oé!ébr4e,etqui,  pour  la  rareté  et  l'cx- 
(.•(•liciirc  di»  w*  volume»,  passait  pour  supérieure  à  la  Va  U 
ellemC-inc,  eiaiL  destinée  a  enrichir  sa  glorieuse  rivale.  Sa  fusion 
avec  la  Vatican*  a  été  pour  celte -cl  une  acquisition  de  premier 
ordre;  aU8  ftemble  avoir  donné1  le  signal  des  grands  accroissc- 
ta  auecessifa  qui  marquent  son  histoire  au  \vn"  siècle. 
Aujourd'hui  encore,  les  plus  préaux  manuscrits  du  fonds  Vatl 
r.Tii  proprcnn.'i  '  dii  vit  mn-nt  il*OrrfOi  ;  et,  bien  que  La  collection 
iir-lrntlr  n':iii  pas  élé  explorée  dans  son  ensemble, ces  quelques 
rolumofl  suffisent  i  II  reooaunaoder  aux  savante  et  à  en  con- 
sacrer le  souvenu. 

La  bibliothèque  de  Fulvio  Oraini  est  entrée  dans  ta  biblio- 
thèque Apostolique  après  la  mort  de  son  propririairo  ri,  ct.mme 
on  le  sait,  par  son  IftgtftfnrTTf  Ce  qu'on  connaît  moins,  ce  BOfil 
les  négociations  qui  ont  précède  et  motivé  ce  legs.  J'ai  pfl 
livre  les  traces  dans  la  correspondance  de  GraaveUo  et  Je 
vais  tâcher  (Pédaircir  l'histoire  do  cetto  importante  donation1 

Par  la  lettre  du  22  mars  1581,  on  voit  qu'Orsini  avait  eu  <*nvn 
d'offrir  IViisemblede  ses  collections  à  Philippe  II,  qui  réunissait 
alors,  sans  épargner  ni  les  homme*  ni   l'argent,  les  fonds  de 


i.  Dans  If*  Mmorl    têtorieht  deofi  m'h^i  dctla  Santa  St>U  <■  ■  <•/.'. 
teca  Ottohonùina  (Roms    typ,  Vatk  .  L8S9,    n-^  ila  51  gp.),  outrage 
publEi  par  A.  Mui  et  aujourd'hui  inlrnuvubln.  l'ubbi!  CoAluntiau  Ru 
a  eu  le  iiiriitv  de  deviner  t  ialèrtL,  pour  U  ipirjiujn.iiea  Mur*  de  OiBiivrlir 
qo/ll  .iv.ni  rua  inenusaiteB.  (Cf. m  pige  42).  —  J'emprunte  i  U  p. 
mot  qui  jutiifli  ce  «i11"  .)•'  (ïww  duelir*  de  l'importance  ih  -  volume»  d 
dans  la  Vatican!    i   S  conserrtao]  la  ogRÎ  ukIU  blblîoteca  Vatican»  con 
tanta  riputiuiorn  r*mu\,  .  <smi.A>  fin-™   i  piû  Mti  r.  i  ptù   p 

ehevt%ltm<     \ 


i:k«ion  a  i\  VATICAN» 


n;i 


Il    nrfc  i  Le  .«avant  romain  avait  prft  *  b  amij  ït  p  amier  mi- 

•  ',  d'en  parler  à  Arias  Monlano,  bibliothécaire  -lu  poL  Grtn- 
velle  sans  doute  ne  pou\ air  lui  refuser  Bon  office  ;  mais  OOBM&e 
il   Bavail  que  les  cardinaux   sii-U-io  i?i  Coraffa   avalent   di 
d'offrir  d'abord  l'acquisition   à  Grégoire    XIII,  il  conseillai  h 
Oraini  d'attendre hi  ivpim.-u;  <in  pape:  .  j  -nup  plus 

content.  âcrivail-U,  de  voir  vos  ooUooUQM  rester  è  RoÙo«  Je 
al  iiii  rjuelquefoia  mon  regret  qu'on  en  ait  enlevé  déjàtAQl 
si.iiui's  et  d'antiquités,  aujourd'hui  dispersées  en  Enropo... 
tout  cela  demeurait  dans  Home,  elle  serait  l'école  publique 
du  monde  cl  les  crudits  et  les  artistes  de  tout  genre  y  accour- 
raient'- • 

Aucommeneoiuonl  de  mai,  11»  pape  paraissait  décidé  en  principe 
.1  l'aiijui.siliun  île.  la  liililiollièqm-  d'Orsini,  qui  s'ar.runlail  avec 
ses  grand-*,  projeta  relatifs  à  la  Vaticane.  Le  13  juin  1531,  Oran- 
v.  Ht  écrivait,  revenant. sur  ses  idée»  favorite»  :  ■  J'ai  lu  avec  un 
très  ^rand  plaisir  votre  lettre  du  12  mal,  ou  J'ai  appris  la  lilarale 

ntion  prise  par  Sa    Sainlei.<  d'aï \,t  a  la    Vatifam*  1rs 

livres  que  vous  avez  recueillis  avec,  tant  de  soin  et  de  romp. 
i  ftee.  Il  feut  tâcher  que  celle  ceoto  de  l'univers  a'enrfchfflM  & 
tout  eo  qui  peut  servira  y  attirer  les  savants.  Je  suis  parttcu 
aenl  obligé  a  mes  collègues  les  cardinaux,  et  surtout  à 
riU"10  SWe  LO|  'le  rappuiqu'ilsilnfiiiciil  à  cflli-iriiviT  sainte    Sans 
aucun  doute,  je  desire  tout  ce  qui  peuL  être  utile  aux  projeté  du 
lloi  mon  maître  pour  I IfeOUlift]  :  mais  j i  aime  beaucoup  mieux 
que  votre  bibliothèque  el  *0«  ornements  restent  à  Home  :  on  los 
i  i1-  ri  nu  les  y  cslime  mieux  qu'on  m*  ferait  ici.  cm  p.-ii  ne 
gens  vr  plaisrnl  a  C68  choses  et  uu  plus  rares  l'i.i.ni!  sont  eux 
qui  savent  les  apprécier*.  » 
Bientôt  api-  :  ,OraiOi  eiaiinommecorreclein-rreùa  la  VaLicane'î 


I 


I.  tetttrt  Intd*  dcl  cord.  dé  Qramelle,  p.  il  (lettre  V).  Pourquoi  Oraitu 

■Il  i  ti  h  défaire  *!o  fes  oollectiona?  noggfen  suppose  qull  citai  m  il  on 

iircr  nue  lenraïc  d'nrc-Mil  compUnt  destinée  à  tnooiToator  sa  itooanait' 

i  la  famille  Delflni  :  o*oal  au  reetc  lo  Lui  qu'il  aUe'u*oît|ltia  mort.por 

son  \cfia  au  cardinal  Odoattfo, 

2.  M.,  p.  13(1,  VII  . 


3.  v.  plosbaut,  p  30,  Mp  Clçcoliol  b  bien  voulu  ■>  tiquer,  «.toc 

■  •;  marqu<S  '    In*  uu  lnv   \>t<\  . .  .]<■  i .  \ .. 
i  on  ent  tout  èo     rj  Islives  au  l<  :    d'I  taioi  pi  n'a 

f<d  ouïe,  .l'v  ii  trouve*  il.  i  fê|  un  petit  oui  tutO|  iph*  Ltaoigstat 


du  releb'gni  d'Orsini  nvec  la  Bibliothèque,  longlenpi  avant  lVp<H|u<'  «|ui 

ccupe;  le  toicî  :      lo  Kulvio  Orsîtio  ha  pîcemto  '1a  M.  Federico  Ha- 

ziûtdi  5f:uii  (Im*  et  loldi  50,  per  tnnli  eue  havrrosborsiito  dcl  mio  al  ■orîUOM 

che  traicrisse  l'indice  greco  Bopra  Aristophane,  Demosthcn-;.  Bpittole 

.V.'UIAC.     M.LVIQ    ÇUMM.  8 


Mi 
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mais Id  n'-'l'-iiuii!  délîuilif  iJo  l'affaire  de  sa  bibliothèque  se  tH 
longiwnpa  attendre;  une  maladie  da  Sîrloto  le  ratifia 
ancora ;  N  lira savanl  élall occupé  pendant  ce  temps  ;i aea  ;i  *  ju: 
kitjoiu  Ohw  Torquato  Bembo.  Il  avait  nusii  reçu  d'autres 
propositions,  dos  qu'on  avait  appris  son  désir  de  se  d 
ses  livres  :  «  Un  prince  voisin  »,  é^rivait-flà  Granvolle,  lui  offrait 
litres  et  dignité'*,  i'i  il  i»u  facile  de  voir  qui!  rVinil  logrand*dlK 
de  Toscane1.  GranvchV  l'engageait  iiislarnui  -m  û  tout  réaarrer 
jwur  le  pape;  i!  écrivait  lettre  sur  lettre  a  Sirleto  pour  rr- 
Ghaufltor  «a  benne  volonté,  et  il  lt»  fil  intime  une  foia  d'après 
une  minute  qu'Orsinî  avait  rédigée  et  envoyée  de  Rome  b  Kl 
drid.  (1  mettait  en  lumière  toute  la  peine  que  se  donnait  leur 
.mu  pour  servir  les  desseins  du  pape,  pour  revoir  la  Bible 
grocquo,  les  décréta  il]  Concile  de  Trente,  etc.;  il  montrait  que 
le  savant  avait  la-soin  do  ronger  UO  peu  k  si  saule,  qu'il  avait 
lii'-ji  lêl  iurlrimiés  de  l'Age  et  du  travail,  et  qu'on  dovait  l>î«*n 
lui  tenir  iMinple  de  «es  fatigues  passées.  Le  cardinal  Farncsi* 
s'occupait  aussi  des  intérêts  do  Fulvio  ;  il  écrivait  do  Caprarola 
que  loulce  qu'on  accordait  au  serviteur  était  considéré  pur  Je 
m. uire  comme  une  faveur  personnelle*. 

Toute»  ces  lettres  à  Sirleto  étaient  failes  pour  être  mon! 
au  pape  ;  elles  ne  furent  pas  inutiles,  et  c'est  alors  que  i.rï- 
goiro  XIII  décida  i|it  Orxini  toucherait  ur.c  pension  do  deux  cents 
ducats  sur  les  revenus  de  l'ûvôché  d'Avonsa»;  il  lui  promettait 


proche  et  Luoiono,  por  BOfYÎliO  délit  libruna  »J - --  PP.,  ol  in  fede  di  qototo 
bo  scritto  la  prescrite  _<li  nia  maiio,  quosto  giorno  xiv  d'Aprile  1573.  » 

K  luK'iu  Orsino,  rem*»  <1t  lOprt.  » 

Oit  ici  le  ca*  de  proteelur  contre  la  tradition  m  fut  d'Oraîai  un  , 
do  In  Vatican*1  ;  la  "*.  bibUothcMCpractrat,  que  ee  iraiisuiuttent  jesp 
philoloariquoii  repose  sur  Uû«  oooiuaioa  facile  àcoropren'lic.  Orai-ii,  comme 
bien    l'oulrt's  mvuiiUs    a   M   attaché  à   la    Vaticano    seulement   comme 

H  recteur. 

I,  Uusn  EfMd    pp.  16 «I  10(1.  IX  ci  XI). 

S  UiUn  Inédit  p.  lô  (i.  XI.  ou  1 l  janv.  iSS2)  ;  .<  Non  iatendo  du  soi 
quel  nom  ob«  traita,  corne  V.  S.  aenve.  d'intrare  in  oraitica  delta 
bbràrÎB  000  afferîrli  grado  e  diginlà .et  credo  clie  ei&  uiejclio  peroguî  ri:>|  >  Un 
aLMcarst  nlla  prattica  cou  S.    S'*  par  honornru  cl  accrcBcere  la  I.luvii.i 
Valhuma.  » 

3.  L-ti'i'  busta  pp.  23  al  *'"'  (!■  XV).  Voir  i*n  note  la  lettre  de  remercie- 
•lu  eurdinal  rurnèae  â  Sifb'to,  du  I8a0ft1  1508> 

;.    \      p.  •".»,  I  .i  piMiBion    -        ii'uLi  tiinw*   |'..i    i  irai  .  .  p.  29),  *t 

Oi   ::..  es  ;   il    daflfl  uoa  lotira   »  Pinelli  du  7  juillet  1583  qui  eo  ■!■ 

poil  i  i    ■  Ii  'l  il»      «  Il  vttfrcoio  chc  mi  paga  lu  pension*   <■      ■  •  1 1. 

<.rn-M<    Qgllob  d'uni  sorellu  del  car1'    Palrollo  el  rloJ  *'  Ce 

(l'nlpoln     ||    ■  un  -luvmc  t'eiililisaimo.  •  (Amdrrtv.  U.  *2J). 
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SA  outra  de  remployer  a  divers  travaux  iviiiuihmv*1.  Colle  pcu- 
■îqo  était,  en  quelque  sorif,  one  rente  viagère  dont  la  râleur  de 

ta  bibliothèque  constituait  lt:  capital  ;  mais  ce  capital  reslnii  i 
les  mains  d'Oral  ni  tant  qu'il  vivrait.  L'inventaire  don  livres  fut 
dressé  :  le  savant  demeura  en  possession  de  ses  c liera  volumes, 
et  prit  seulement  l'engagement  de  les  léguer  au  Vatican.  Voilà 
du  moins  ce  qu'on  peut  conclure  de  nos  documents.  C'est  donc 
à  Sirlclo,  à  Curuffu  ot  à  Granvcllc  que  Rome  doit  de  posséder 
encore  la  collection  do  FulvloOrtiaJ  ;  et,  b fil  est  vrai  qu'elle  ost 
aairtfe  au  Vatican  sous  Clément  vw,  c'est  |  Grdgolrl  Mil, 

vlngl   ana  plus  tôt,  que  revient  h*  mérite  d'eu  avoir  assuré  la 
poaieastOQ  a  la  Bibliothèque  Apostolique1. 

Dans  son  testament,  dressé,  comme  on  l'a  vu,  peu  de  mois  B  W  Ot 
sa  mort,  le  21  janvier  1000,  Orsini  consacre  â  6a  bibliothèque 
u n  passage  vraiment  Intéressant.  On  y  voit  que  l'un  des  senti- 
ments qui  Tont  déterminé  à  léguer  ses  livres  à  la  Valicane  pour 
lu  sage  des  travailleurs,  c'est  sa  propre  l  VO)  nnaissanco  des  se- 
cours qu'il  an  s  retirés  durant  iaa  pramitras  études.  VqIcI  du 
g  texte  complet  >  ■ 

«  Quoniam...  patrlnuinfalia  boaa  wiliî  non  aunt,  quorum  causa 
consanuui:i Si  RUD  ne  rum.siqui  surit,  ratÎQpeS]  liabcrcdcbcam, 
es  bena,  quao  mihi  sunl  a  Doo  colla  In  et  todoi 
tria  inea  parla  et  acquisila,  in  pias  causas  e!  in  porraman 
li  fOO  de  D4  méritas  dislribul,  lure  legati  do  et  dono  blbliolhe- 
cae  Palaliaae,  quae  dicitur  Vallcana,  wmnes  et  sinaulos  mfloa 
libres,  latn  fii.iecos  quam  Lalinos,  manuscriplos  et  irupressos, 
in  quibus  licet  impressis  est  aliqua  in  margimbus  iiolatio  manu 

doctorum  vlroru&Q  ;  at  emnai  allai  praatsraa  scrlpturas •  quae 

mm  ilirlnniin  lilimnim  noiiiiiithus  degeriptaa  sunl  in  Endloe  xru 

itario  i  »"•  subaeripto  m  eoque  sigillé  aSguatOiQttoaquIdeB] 
|U>r0Sj  qui  magni  aunt  nominis  et  prelii,  et  scrîpluras  TOlo  ad 

nuncm  siudii^orum  utilitalem  servari  in  ea  blbUollnvn, 
quae  magno  mihi  ollrn  adlumento  fuit,  cum  iuvenls  ibi  graecis 
lltlerîs  et  Lalkils  opéra  m  darem,  tum  ettam  ut  extet  pefpaluum 
quoddam  quasi  monumentum  meac  ergtt  Scdcm  Apostolicam  de- 


L  Ici  /.,  pp.  25-26,  29  (!.  XVII  ot  NX). 

"est  en  1602  senlemenl    ainsi  nyon  le  verra  plu»  loin,  nue  lo*  fifres 
d'Oreini  oïii  .  la  Vaticane.  Mai*  le  ru  doit  *l 

«idfr.:,  «lima  l'histoire  de  la  Bibliothèque,  comme  ririataienl  capital  du 

ivi-  »... 

3,  On  en  trouve  i.i  ipe  lo  douter  (\  I--  t.  v    <ii-  Caeii^Iione 

(pp.  50d»S69)c<*lUikiimAl  >ur  l'original,  est  plus  rorrect. 


ut; 
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fotloois,  mai  qpua  euplo  imiusmodi  legntu  cooscleoliam  uerai 

cxoneraro,  si  quos  fruclus  ex  redilibUfl  tneia  ecclesiaslicis,  ri  uni 
vixi,  maleforsan  perceperim.  Volo  aulem,  el  a  Uibliolhecan 
dîna)),  qui  urlt  pro  tempo  re,  enlxs  peto.  ul  per  Custodes  BiMIo- 
Uin'.ii'  curi'i  in  ilngulifl  mais  llbrls  Enscrîbi     *  t'ulvius  Urtthw 
huic  biblioihccae  doaavit *.  Et  si  eonligeril  ab'quoa  libroaet  scrip- 

rn.Hioiii'  Indus  tagatî  non  repcriri, odmoncat 
MblfoUltGaïitU  l'<»;.  qui  ïilu'os  huiusmu  ii  ;ml  s<*  ri  plural  clam  dftti* 

iniiTitit.  loeldfsaa  in  earn  exooYnxnunlcationem  :i  qua  non  potsEnl 

abflOlvj  iiiM  ;i  Homaim  E'untiuYi-,  iuxla  privikîgium  V.iticnnir  B* 
blioiheeau,  adquaiu  spectareel  pertinere  debebunl  dieU  Ifbri  a( 
-  •upiuraeliuiusIegaUiure.  Curent  igtlur  tain  custodes  Vattoanf, 
quam  alri.  oe  sclieda  quideui  aliqua  ex  lis  libris  el  scrlpluris 
ir;ii  —  >m"  ri.  n.  <"l»MutMiti  Papae  v  1 1  !  gra  tl  a  mm  i  monumentan 
liect  i-xiguuin  do,  liuno  licoque,  memoriae  causa,  dm 
nuuiisinola  ucrca  magna  tuccn  rubco  incluaa,  quorum  ait 
babil  OftpuiContlaniini  inip.  allcruin  CrispiCaesaris,  iiemque  duo 
;n'i-':i  p;irv:i  Tiimiisiii:it.i  rinsdem  Coiisl:uilim\  in  quorum  uniu* 
antlqoa  parte  capulaart  ipsîua  CaostanUni  galealum.cuDicelebri 
:l|i>  ^itrno  Clirisli  luuimri  signifiante,  in  altcrius  nuleni  poslica 
J;il.;inini  cum  eodom  slguo  ;  quae  quidcm  quatuor  num;. 
cupio,  et  ab  eodemS">uhiunilite!-peto,  ulpost  eius  obituin  111:1:1 
det  servari  in  ItiMiulheca  YaLicana,  ul  omnibus  in  promplu  sint 
eccleaiasiicaeanliquitalis  curiosis'.  ■ 

Pour  nous  en  tenir  à  la  première  partie  de  ce  passage,  ctiU 
qui  regarde  les  livres  dn  FulviO  Orsini,  nous  voyons  que  celui  CJ 
parle  d'un  Inventaire  algue  da  M  main  et  scellé  de  son  sceau. 
donnant  la  notice  de  luus  les  mainiscnLseLde  tous  les  imprimés 
annotés  par  de*  savants  qui  doivent  entrer  après  sa  mort  à  la 
Miniue  YaUcane.  Cet  Inventaire  original  est  celui-là  mdinc 
qui  1  tU  lo  point  de  dépari  de  loul  noire  travail,  ol  qui  est  eon- 
urri  dans  le  Vol.  lat,  7i05. 

Il  a  été  relld  sous  Grégoire  XVI  avec  deux  autres  inventaires 
du  même  temps'.  Il  ouvre  lo  volume  cl  so  trouve  procédé  d'un 


1    Os  monnaie.  Alt  M    dfl   RomI    ont  dft  19  p«r<lre  dans  la  dispersion 

tiumitniAtifHjos  du  Vatican,  qui  a  nu   lt»u  |>«inl;mi   lu  république 

romains,  I  lo  lin  du  utclo  dsrnior,   hi  hibhoUca  tului  s,;>u  Ap'ttl  ; 

iQabintW.  .  aaneui  alla  n>"    1  >/.,  ftono.1864,  p,  61  \, 
:    |>a  I    13  ni  I   96     bi  I   titn  i     mil     h  fi .  QivtfHo  !'• 

■    ,...„,-...  j-  reparlerai  plu»  loin  de  ottla  bibliothèque.  L'invaniuirc  des 
1    P6  ;  il  est  suivi  d'une  iorlc  de  registre  d»* 

cl  des  ortarK'-s  dfl  l'.invun»,  nmHé  4  1550.  D«  f.  07  au  f.    105  :  Mer 
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feuillet  préUminalm  portant  INVBNTÀRIYM  LIBRORVU  PVLVI 
VRSINI;  lo  texte  occupe  clnq^ante-deu  feuilleta  numérotés, 

en  papier,  contenant  dix-neuf  lignes  ;i  ta  page1.  Le.  Format 
(22X1&  cent.  I  ella  disposition  ont  été  Imitas  dans  les  ■■  i  :  i  : 
fu  (-xi-st-nf  ;i  h  Bibliothèque  \inl>r.>%irni|p;  ils  devaient  frlru  les 
*  dans  rinvoiitftiro  -  ii-'inal  des  collections  d'anliquitrs. 
qu'on  est  en  droit  do  croire  perdu  *.  A  lu  tin  est  lo  souscription 
autographe  dOr-.un  H  un  ciehi  :  rnu»s.  Le  preiiik-r   mot 

decbaqoe  article,  quel  qu'il  aolt,  est  en  capitale  d'imprimerie; 
dans  les  article!  qui  contiennent  plusieurs  ouvrages,  \<-  premier 
mol  de  la  descriplion  do  chacun  d'eux  est  écrit  aasez  souvenu  de 
la  mémo  manière,  sans  qu'il  yeiteur  ce  point  auonne  régularité. 
Le  copiste,  dont  l'écriture  élégante  n'a  rien  do  caractéristique, 
a  bissé  partout  i.'i  place  des  mois  #nvs,  i^ui  ont  été  ajoutés  aprèa 
coup. 

Cet  inventaire,  qui  est  publi  .nie.r.il-mrnl.  ;i  la  suite  de  notre 
dernier  c)iapiir\  comprend  <ix  parties,  portant  CliftOUD*  une 
Dttmôrolation  distincte.  : 

1«  Ltbri  'jrrt:i  smiti  a  marin  (Iftè  m>v  graeft). 

:Jl  Ubri  greci  tfampati  ehc  sono  tordu  di  mMO  d'huomîni 
dotti  [101  imprimée  grecs). 

3«  Libri  tatini  sentit  a  penfM  (300  m? s.  latins!. 

i*  £i*&ri  fatôiJ  sfampatt  che  sono  tocchi  di  ffWWO  cPAttOmfnà' 
tfoMi  (128  imprimés  latins). 

5*  £f$ri  wtlgari  teritti  in  penne  (33  mss.). 

».    r.ipyru-  et  papiers  (non  nuineroii-sj. 

Lo  texte  qm  liîi  défectueux;  le  scribs  est  d'uno  Ignorance 
extrême  el  les  fautes  d^rUiographe  abondent  dans  sa  tra  n 
lion.  Il  m*  ronuuil  pus  les  au Umis  anciens  cl doilDp  leur  nom 
d'une  manière  bizarre  et  inconstante  :  il  l'ait  d*un  titra  d'Ou- 
vrage un  nom  d'auleur,  et  réciproquement.  Les  majuscules 
lesel  Is  ponetuaiîon  sont  mises  arbitrairement  ffeuvaim 


tibrorvm  Uwk  <t  l//ml  l>.  I  pfceepl  Pûtcntfaf  .1   Dfl  comprend  qiM  fol  KvfM 
grecs.) 

i.   !..  iff      ■  1  Ve,  il  *♦  fit  51  v°  ne  sont  pn«  éoritl. 

2.  t'eus  onpic-i  flr  l' in  Ten  taire  île  la  bibliothèque  i  Oi    ftl  :»nuf  h  *V  partie, 

?<   (couvent  dana  lea  papier*  de  Pinell  i  de  l'inventaire   de 

I     ■  ■  •  inf  ).  Cf   Ut  Cotltct.  etVurf.,  p,  i.  L'une 

envoyée  û  Pinellî  pur  le  proprii  1 1  rc  lui-mlm  :  [a  rareté 

i|rs  MbUotlioni  liililiir.-  .ijili  :i{i:i  -  m   v.i*  :i--   o  rendait  trta  précisas  Itfl 

cilofogur»  mnnuacnl*  d«  bîblioUièques  pmtes     I  -us  pouYon?  OOnSttttCf 

3 ue  dos  deux  >artnl       toroyaienl  tout  ce  qu'ils  trouvaient  d«  doûunttotfl 
c  ccllr  nature. 
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incnl  In  plupart  de  cen  faulcs  sont  nsse-z  grossi èTM  pour  être 
■  i  u  r-  correction  fait.  J'imagine  que  bea  eu  à  copli 

brouillon  d'Inventaire,  écrit  rapidement  par  Fuivio  Orstailof* 
inèmi   ',  cl  l'xèrulr,  ;i  r^  qu'il  SL'inhle.  vrrs  rr|>oqUO  dâ  SOn  i 
;V'-:nr:i(  .-:iv« ire  In  Vaticane,  au  commcinviit  'ut   I     l->*2  '. 

On  aorendrn  compte,  en  parcourant  ce  document,  de  l'inlervl 
qu'il  oiïr»>  par  lo*  pQentlOQl  de  provenance  et  l'identification  des 
•VriWnvs  dé  savants  qu'on  voit  aux  gardes  OQ  aux  marge--.  Ûi  fl 
volumes.  U  s'en  faut  cependant  que  ces  indications  soient  tou- 
jours exactes,  non  plus  du  reste  que  le  dépouillement  des  ma 
nuscrit8  :  Orsini  parait  avoir  rédigé  très  vite,  aprô« 
superficie]  :  iiim'  tells  négligence  ôionne  d'un  bibliophile  somtoe 

lui  i-l  '|iii  uni   était  pas  a  suit  pr.  -un  t    flV   nliiin-  '.  Un  a  | 

i  -. .li.irr  ;•(:«•  aussi  qu'il  n'ait  pus  reconnu  dans  certains  nu- 
méros la  m  iQXQ  main  qu  il  a  signalé  dans  d'autres*;  s'il  l'a 
reconnue,  on  no  Inexpliqué  pas  qu'il  ait  oublie  delà  mentionner, 
alors  qu'il  le  fait  dans  i|m>  ra*  moins  intéressants.  Sur  ln-aurnup 
dV Ecritures,  il  se  trompe,  quelquefois  par  son  désir  d'ujouter 
du  prix  à  ses  volumes,  d'autres  fois  par  une  confiance  WWC 
dan?  lo  tcmoijrnage  d'aulrui.  Ce  son!  d*J  questions  qui  seront 
discutées  (Mi  leur  lieu.  L'ensemble  dws  ren.sci^uements  ne  rous- 
liiin'pas  moins  un  document  extrêmement  précieux  et,  à  ce  que 
Je  rmis,  unique  en  son  genre  au  xvi°  siècle  •■ 

1.  Certaines  fautes,  lollflfl  <jue  TAioeitUo  pour  Thtocrilo,  ne  t'cxpliqu*- 
ruieot  pas  ai  lo  scribe  avait  *>crit  sous  In  dicton. 

2    vcioi  lui  quoi  y  fonds  «-  -ito  supposition  :  Ortini  s'engâK**  «a  '■ 
léguer  sa  bibliothèque  dans  l'étal  où  elle  se  trouvait  alors  ;   m  aoquisilipns 
postérieures  ne  pouvaient  évidemment  pas  y  être  comprimer..  D*  fut,  dans  un 
petit  mvenliire  je  ms.t,  trouves  chez  lui  après  sa  mort  «t  'lont  il  ter  I 
lion  plus  Ioin.nous  voyons  (iguicr  bon  nombre  de  tnefl.  »  ■  i 

a ■■  :  or  pluoieurs  d'entre  eux  ont  été  certain  itoofit  fcequu   on  ! 
14  :  158  '  :  et  ils  auraient  1 1-    lie  iw  d«  praaJrs  place  dans  le  ^rand 
ïire<  (Cf.  Appendice  I,  n"  18,  26,  61,  03.. .)  II  y  n  pourtant  quelque» 
livres,  cnirfcs  chex  Oreîni  sa  1583  et  1584,  nui  fl/çureùi  daoa  l'Im 
dressé  pour  le  Vatican  ;  mai»  ce  soot  surtout  des  rois. provenant  de  la 
Lhèque:  de  Bsabo  (v.  p.  100);  il  meparnU  clair  qu'Or  si  ni,  par  un  Bcruputo 
louable,  n'a  pfti  voulu  séparer  \c*  volumes  important»  do  celtS  colUc-U'»»,  Il 
qu'il  looo  ajoutés  plus  tu  I 

3.  Il   doit  avoir  fait   celui  .le»    manuscrits  de   tlrotlaferraln,  ain; 
l'otiwut  au  otrdinol  PtrotH  le  il  sept.  1571  [Lell*  <«'  Fem.i  p.  I*     l 

1    «'dileurv  du  catalogue    des  Codkcs  l'ryph-ir.  lUonooot  pas 

ce  sou.  témoignage  du  séjour  dvraioi  à  t.lroltarerrnla.  v.  ra 

lettre  a  Vettori  du  21  sej.t.  1560  ftintish  Mus.,  Àdi.  ms.  10270,  f.  IQ  . 

t.   Par  exemple  l'écriture  de  beinardo  Boiubo,  qu'Orsini   lodiqu- 
son  ras.  latin  149  et  n'a  pas  recoonue  ou  75  et  au  119.  De  même  pour  l'anor- 
nula,  Poniponius  Lnetus,  etc. 

5.  Aussi  l'intérêt  du  catalogue  d'Orsîai  a-t-il  été  signalé  depuis  longtemps  ; 


fïinrnns  db  l  [nvbntaïri 

[    ftltfHmtteil    dp   bien    ilrs   u&lttfl   :i   îles    siècles    reculfo  riOHK 

pareil  suJotird'buJ  bizarre,  u  n'y  entrait  p**  fteulemenl  la  va- 
nité ilu  proprù-i  ii.t.  nais  encore  lignorenoe  du  temps.  La  \>;\- 
léojrrnpiiip  n'existait  pus  encore è  l'état  de  tciencûH  (,t,  longletnpi 
Dprèl  Onfttl,  la  fantaisie  préside  à  la  date  qu'on  assigne  aux 
manuscrit».  Nota  uvanl  a  du  moins  le  mérite  d'être  arrivé 
empiriquement  à  une  connaissance  assez  jusle  de  l'âge    (ta 
•  Tritures  les  unes  par  rapport  aux   outre».   Kntrc  plusieurs 
m1:;  .wiens,  il   devine  aisément  quel  est  le   plus  nneien, 
et  le  mot  anlwhisvimo   n'a    pas    tout   |  f'iil    dans  sa  IxmcHe  le 
sens  du  ruoL  ù&ttco:  criuf*ej  ta  rapporta  Isam  souvent  aux 
manuscrits  antérieurs  nu  xv»  siècle.  ttlui-tt  aux  manuscrit*  an- 
ira  au  xivM.  A  partir  du  xir  siècle,  Orsini  n'y  voit  plus  clair 
du  tout,  et,  quand  II  se  met  à  évaluer  en  centaines  d'années 
l'Age  di'  «i*s  volumes,  il  se  trompe  généralement  de  trois  à  cinq 
s.  Les  remarques  sur  ce  point  ne  manqueront  pas  à  propos 
de  «on  Inventaire  grec  dt  la  Un.  Pour  le  mot  antico  lui-même,  en 
latin  vêtus  codex  ou  v.  c,  il  est  assez  Important  pour  D01 
cherches  de  no  pas  lui  attrihuor  une  signification  ôtroïle.  Les 
philologues  ont  éti*  si  souvent  I rompes  par  des  indiealion*  de  ce 
genre,  qu'on  doit  attirer  leur  attention  sur  la  valeur  exacte  de 
formule.  Notre  Orotal  1*60  est  servi,  par  exemple,  quand 
ils  mentionné, dans  ses  Fragmenta  ùistortcorttm,  un  Tiio-LlV« 
I  hihllothèque:  »  c  qui  est  apud  mr  jcrijpfua  vimm  tfortis- 
viri  Poggii  PlorattM,  Or,  nous  retrouvons  le  manuscrit 
Cffgio  dont   parle  Orsini;  il  est  tn  deux  vnlunu ^,  dates  de 
1453  et  1-ioii'.   Il  faut  donc  conclure  qu'un  texte  écrit  au  milieu 
xv  siècle  est  considéré  au  xvr>  comme  vêtus  codex. 


In  cardinal  Qui  ri  m  )-■  uir:ih<  :  In  lettre  IX  -le  jo  D--  ■<•  •)>'"<<■> 

Vctm  ïï<>>t  -  Rotne,  W43,  p.  ni  :  Chi 

Marioi.  Mai,  MM.  de  Rossl,  Monacï,  Y,  Ci&o,  etc.,  s'en  eont  servi*  i-ii  itnt 

.»!  i  '  l'attention  par  le  n.r-.  cpii  le  renferme  r-t  .lont  IC.  0.  VomI  donoaft  en 

mecoteioexaetc  s<  rnj*  um.XII,  p. 3041.11  vient  mi  I  publié  r»nr 

iv,  Relirai»  sous  ce  titre  :  /  Ubri  ûi  P«  Ûtoîni  nejfa  WWfofpeo  rat« 

c«n«.  rtotnr,  |MH0.  Malheureusement  oeUfl  publies  tî©n,  lofta  trtfl  rapidement 

«t  nm  sucun*  «• ;  du  sujet,  rourmîllfl  ')'■  Etuti  i  di  Itcturs  si  dïm- 

iut  u-  toulfB  le*  erreurs  du  copiste  en 

.,jnl  1er  pieilOSI.  Il  n  ttwiM'ril  1*089*1  d'idantifloOUOTI  qu'on  lrou\-       I 
une  partie  des  raarpo»  doOS.  »l  qui  Ml  KWVtnl  di  nature  àeçarer  !■•  lad  (Uf« 

Cf.,  su  surplus. lu  n  ru.  trltiqm  nouv.  icr.NXlV.  t880.vol.il,  p.  467J,  si 
l'on  veut  être  renseigne  sur  celle  brochure  et  savoir  pour  quels  motit»  il  est 
impoesiblo  d'an  lenir  compte  ilan*  un  travail  sérieux. 

I  roi.  9990  et  3331.  Cf.  Fruvm.  UsC,  p.  390,  M  le  dubul  de  notre  cha- 
pftn  rii 

2.  11  nV»t  iiullement  queilion  pour  Orwni  rlo  la  tittera  aniica,  qui  n>ur« 
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L'inventaire  on. 'mal  d'Otdlnl  devait  BûTTÙ  dû  btBO  aux  rwlo- 
matioos  dM  custodes  do  la  vaticine;  il  fui  atlliad  pour  i> 
!•  ii  ut  exécuté  non  pas.  commj  on  pourrait  le  croire,  an 
après  la  iii'iri  li'Orsîni.  mai»  seulement  dix-neuf  mol»  \  h 
•  «rie»  diverses  do  l'inventaire  furent  ulors  auccessli 
consignées  au  Vatican,  cnlro  les  moins  de  Domenico  llainaldi, 
tes  quairo  pruniers*  al  ta  aixlèma  le  20  Janvier  1603,  1 
Ijulinw  i''  --  janvier1.  Ces  Lislea  lit*  consignation,  que  j'ai  pa 
comparer  avec  l'inventaire,  sont  presque  partout  dans  Tordre 
mémo  (toi  nunaéraa  de  celui-ci.  H  n'y  a  d'exception  que  peur 

I    :  manuscrits  lalins  qui  sont  classés  a  peu  près  suivant  la* 
matières  qu'ils  contiennent;  ils  se  rencontrent,  dansetd 

■  >ih  i.iii  m»  u;  duiiî  i  ordre  des  numéros  qu'ils  onl  reçus  an 
;  1  a  ;>lus  lard  au  fonds  Vatican'.  A  la  Bu  des  listes,  son 
plusieurs  volumes  qui  manquant  t  leur  ranj:,  soit  qu'ils  aient 
été*  retrouves  postérieurement  chas  OrainI,  «oit  que»  sou*  U 
Tiiunace  dont  parle  le  testament,  les  détenteurs  soient  venus  les 
rapporter  au  Vatican  \ 

Cet  état  de  la  bibliothèque  d'Orsini  en  1602  eal  précieux,  non 
seulement  par  le  témoignage  certain  qu'elle  fournil  de  l'annexion 
de  chaque  numéro  au  Vatican,  malsencore  par  les  ob«orvaliens 
penannaUaa  de  Raînuldî  il  ses  reciillcations,  doui 
quelquefois  usage  dans  mon  travail.  Il  constate  la  condition  data 
volumes  et  les  différences  qu'ils  offrent  avec  leur  description 


'extraji 


»î  Bouvmi  h  u  ftaraatairs  d'Buatqe  IV,  celle-ci  désigna  une  feran  •!- 
U'Ure  WBOUTSlé*  de  l'auliiiuité  et  mise  en  vogue  par  NiccolO  Nïccoli,  an 
waunsucestait  du  *>'•  siècle.  Cf.  De  llossi,  Ik  origine,  tustvria,  indidhui 

*rrinii  rt  bUiiiulh,  Sidis  Apost.,  Rome.  typ.  Vat.,  J8d0,  p.  CWII. 

1.    D.ins  1»'  dûfSÎSf  CàXt  plus  liuul.  Ch"a'|ue  liitt!  est  suivis  d'un*-  formule 
de  ce  genre  :  <  lo  Coiisalvo  Durauli  ho  coiisegnalo  li  sopi.  u  i  gn-ci 

manu*cnUi   ri  i    num.  —  al    it$r    lA»ir    Knialdi  per  le  libri  riel  sic*   i 
Lntino,  questo  dl  20  tli  geuuro  1002.  lu  Cuuwilvu  Duranii.  »>    L 
lestamint  11111%  Im  dossier  t*.  est  do  l'écriture  <Ju  intime  Duranti. 
v  pp.  I2M2& 

3.  <jiiel'|ues  mstt.  d'Orsini  rscureol   imi liateraont  les  honnoure  «1*  \\ 

parue  réservée  de  la  bîbliotbàqus,  qulextetali  atori  A  la  Vatican* 

ill  d'un  ptua  dUBdla.  Oupuy  nous  eo  parle  dans  ta  lettre  à  PsHro 

de  B*oe,dtesp.B4     in  ntà  1  plusieurs  boas  exemplaires,  les^uaU 

tu  n'ai  peu  tractarg  tzWKrrefs  mto  »;  il  l'oppose  à  *  la  Vatican*  oavâna.  •• 
Il   rtranefl  d'Orelnî,  j»*   Hro  le  rensAigneineni  du  livre  loreph\  I 
HflVUll    H'tt  observation  mu   m  çritù    ••    nVfiit  J,    [ticiii've1,    It-US,  p,    ti;    :l 

s'agit  d'un  ti*vt. 9  :  ..  i  blnam  ganilua  vetui uoret eodwtf 

canis,  BdditO   praesertim   Kembino  ti   testamento  Kulril   1  ralni.  ajurrori 

Ïjtemus?  Al  In  hisommbua,  qiù  forulis  eonditi  in  tteretfore  Bîbii»tktca 
attoma  '"s:- diuntw,mt  >• 
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dans  l'inventaire'.  Pour  l<'*  livres  imprimé»,  il  donne  le  formol 

pltu  exactement  *l  plue  complètemenl  qu'ûrslni,  ei  aussi,  ce 

<|i iî  est  utile,  la  dote  de  l'édiUoa9.  La  rédaction  est  fort  incor- 

St  la  copie  est  duo  a  OQ  scribe  aussi  mal  prépare  que  celui 

d'Orsini  1  Mlle  besogne  délicate.  l'eut  être  lu  riouhlo  gardé  pnr 

Durjnli  êtait-d  moins  fautif;  eu  tous  cas,  les  erreurs  du  récole- 

ir,. Mil.  MHit  rarement,  les  mêmes  que  ci-Ile^  dt:  ritiveulaire  et  on 

poufl  souvent  les  corriger  l'un  par  l'outre. 

[I  y  a  quelques  niunueerilfl  marques  manquants  dans  le  : 

ni  de  1602.  J'en  OJ  retrouvé  plusieurs,  qui  avaient  échappé 

I  RalflaU  |  o  rpeadant  l'ensemble  île  ces  numéros  peutétre  con- 

ildérf  comme  n'étant  probablement  pas  entré  à  la  Vallcane. 

i       al  pas  MM  Intérêt  de  les  connaître  pour  les  chercher,  soit 

:  m    .•elle  bibliothèque,  soit,  dans  d'autres;  je  vais  donc  drosser 

ut   des  absences  du  récolement  qui  concordent  avec  les 

Ucunei  de  mes  recherches1  : 

MANU5CB1TS    MASÇ'CANTS 

Mûnuscrik  Oreca  :  6t  Démoslhêne  scholiê;  29%  Euripide  et 
llôsiodo  scuoliô*;  M,  Àristoto  {Organon)*  etc.;  M,  Rfaéteuri 
grecs,  CornuUts.  etc.;  >' 7,  XéaophOD  (c>/rop.,  Annb.%  ffeil.); 
9$,  PoétoMee  [jrecqueB,  ms.  de  G.  Onorlo;  90t  Polémoa  et  Mé> 
lampode,  ïd.,  102,  Chrysoloras,  etc.;  notes  de  P.  Candide  ; 
Qregorii  tfkWMf<  itâlùgu&î  -"/.  Commenlaira  sur  17- 
liadn;  1  iti.  Paraphrase  sur  la  sophislique,  avec  un  C.  Lascaris 
:uijirir:i«:  ;  I  I  ',  Epistoia  Petosiris,  etc.  ;  à  la  fin,  des  Imprimés 
annulé*  par  Carléromacbos  ;  120,  Plêlhon  sur  Zoroaslre;  noies 
de  J.  Lascans;  JïL  Porphyre  (lntrod.)i  Sirnplicius  imprime 
avec  notes  de  Cartêromachos  ;  ;  .l 'J,  Xbéoerilti  et  llêsiodescholiôa  ; 
notes  de  P.  Bombo;  /X>,  Denys  d'Alex.  (De  situ  orbis);  /37, 
Iim'mi.v  rie  :  ;m!,)L'r.  de  Chrysoluras  ;  /  i  /,  Àleandru.  notes 
autogr.  ;  /  97,  Décrète  du  concile  de  Trente;  i •>.*;,  Lexique  grec 
il.,  autour.   le  1'.  Chocon;  /oy,  l'lutarque;  notes  de  J.  Lasca- 


|.  Mr-iur  lei  dinVrtoces  de  reliure,  qui  abondent. 

2,  Kn  publîanl  CCI  l'iulir»  de  l'Inventaire,  je  donne,  entre  crochets  cl  suua 
h  rrétrvcs,  <■■-..  indien  iona  de  boni.  Raioaldi. 

X  Je  prie  h*  lecteur  iji-  *e  reporter  pour  le*  deuils  nu  lejle  infinie  de 
inXtt  lareoteÛT.  Lex  ms*.  do  «'«-ni'  litte  nul  m  papier,  suuf  moation  coa- 
traire. 


m 


rr*T  arrirci.   nu  ts   nintroTlii^Uï 


ris;  H>ff  Index  do  la  bibliothèque  du  cardinal  Ridolfl.en  partie 
aulogr.  deDevaris'. 

Miinujtr.rits  Lutins*  :   S4,Ùvu\*(Mrttm.)  .  "/,  f'facidi  fUuÈùé  ; 
t8,  Cteéron  [TutcuL);  95,Tér«nc6  <  di  iOOanni  »;  flM 
[Tu/tcul.);  137,  Platon,  trad.  do  Lconardi ) Bruni  ;  965,  PO 
latines  uutographea  d'Ange  Polilien1;  i69,  Ifarttafltn  Ca 
:<v.v  -mimmi'ïi!.;  unlos  de  Panoniiil.v  Pnrrlwiiiiri  ;   ?J.>,  G 
(Ora/i'piw.*),  Parch.;  tfû$  S.  Jean  ChiytOSlOme  (I*  paiientia  rt 
fie  cteemospia).   Parch.  ;    ?£/ ,  Lettres  de  Niccolé  Judeco  à 
J.  LMOUfl  et  Alcnndro;  lettre*  :>u  tntaiO;  -'•"'.  Trait»**  «l'astro- 
logie,  avec  flg.    Parch.;    IM,    Commentaire    d'Alanus   sur 
la   Rhèlor.  de  Cicëron.  Parch.;    ?.?.),   Comment,  sur   Home. 
Porch.;  ?Jff.  Troiti:  philosophique.  Pareil.  ;  937,  Écrit  adresse  à 
Sixte  IV;  JiJ,  CwàroTi (De  oratore).  Parch.;  ï S»,  M0,  ?45$q$<% 
index  de*  mot»  de  divans  auteur*  latins  ;  ?74,  Cahier  autour,  de 
H.   lttitilio  [Snmrnr.latura  hislnrictirum)  ;   ?7Xt  Trad.   du  Prn* 
mtthêt  d'Ksdivh!  ;  US,  Inveclive  contre  Q&za*. 
Manuscrit  en  langues  modernes  :  i  7,  Lettres  de  Porcaro,  i  te.  : 
"   Poésies,  abrégé  du  Trésor  de  Brunello  Laiinl  ;  32,  Traduc- 
tion italienne  de  la  Castramètation  de  Polybe  parJ.  LMCariS. 
Parchemin. 

Telle  est  à  peu  près  la  liste  de  uoitlesùierata  •  ;  on  voit  qu'elle 


1.  J'ai  retrouvé  les  n«  *7,  H*.  154,  qu*  le  réoolemonl  laisse  croire  po- 
ilus. Il  est  i  remarquer  que  les  nA*  6,  1 12,  I  \'f  iS5,  150  sont  porle»  &  1  Ap- 
pendice l  sous  les  !."•  103- 107. 

g,  I/autrcs  mss.  latins,  on  dehors  des  index  d'auteurs,  sont  port**  man- 
quants a  la  morl  d'Or&ïni  dans  la  liste  indiquée  i  la  lin  de  l'Appendice  1  ; 
mats,  tout  en  me  servant  de  celte  liste,  je  l'ai  prise  en  fouteà  chaque  instant. 
Dans  le  eus  présent,  comme  les  mes.  ont  été  retrouvés  au  Vatican,  et  qu'il* 
Wf: urcnl  déjà  au  reeolement  de  1602,  je  suppose  qu'ils  «ont  rovenu»*  dans 
l'mUTvalle  et  juge  mutile  da  !<■?  neotioanef         La  }•■■  nargua 

ilf  les  a**  06,  202  et  203  :  je  ne  crois  pas  à  Poiistom'o  du  promiei 
menuscril  ;  iiuaul  aux  deux  autres,  il  me  semble  les  avoir  retrouvas,  i  V.  lai 
renvois  do  l'Inventaire.) 

3,  V.  au  efaap.  VI. 

\.  Ces  deux  derniers  opuscules,   vus   par  Hainaldi,  doivent  Hto 
tlana  dew  Mitcfilanc»  qui  m'ont  échappe. 

6.  Y  ajouter  les  imprimés  grects.  qui,  d'après  ta  reeolemenl.  ne  sont 
pas  eiilrV-s  a  la  Vsticane  ;  n-  [2,  26.  32,  35,  M.  72,  «1,  03;  et  k 
primés  latins  :  n-  'M,  H2,  l'i.  —  Les  insa.  1  ri  2  de  la  série  m 
(Pétrarque)  ne  figurent  pas  nu  r^coiement,  non  plus  que  quelques  autres 
m»s.  latins,  qu'on  retrouve  comme  eux  nu  Vatican,  cl  qui  sont  par  con- 
séquent entrés  isolément.  Pcul-ctre  les  deux  autographe*  des  ver»  italiens 
ds  Pétrarque  ont-ils  «16  retirés,  aussitôt  après  la  morl  d'Oreini,  el  mis 
à  part,  comme  plus  particulièrement  précieux,  dans  la  partie  réservée  de  la 
Velicanc, 
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n'est  pas  très  considérable,  eu  égard  à  l'étendue  de  la  bîhlio- 
thèquc,  cl  peu  de  manuscrits  y  paraissent  trèa  intéressants, 
i  i.iii;uistr:iiion  de  la  Valicane  n'a  pas  ou  tropâ  se  plaindre  de 
ï:i  iniiKiiiission  '.  Loi  manuscrit*  tarées  d'Orsiui,  malgré  lai 
vo[inu'-s  n-slrs  au  l'in'iiiin,  uni  fait  iiiuîiliu*  1rs  rôles  t\\i  fojvh 
an  grec  du  nC  1287 .  où  elles  D'ftrr&ttfoDt  alors  au 
DP  142 1.  Hm  ont  pris  plnn;  iTistiurthaternoiil  iiprv*  I<1::  manuscrits 
légués  par  le  cardinal  Antonio  Caraffa  ',  et  ont  été  suivis  do 
mx  qui  avaiifiil  été  BGhotéa  dans  la  bibliolhèque  de  Slrleto*. 
Le  gros  d» ^  ni;niusrrits  latins,  et  les  manuscrits  en  langues 
modornes,  qui  sont  une  trentaine,  ont  formé  une  série  unique 
qui  a  été  versée  au  fonds  latin»  aucune  division  spéciale  n'exis- 
tant à  la  Valicane  pour  les  langues  modernes.  Cependant 
•  ii  ;  <-l«'s  :i  [îDini  iniMés,  et  les  manuscrits  italiens,  pnnvncmx  <-\ 
!  ii -.lis,  où  Ton  reconnaît  la  provenance  d'Orsini,  vont  du  nniH  95 
au  n-  8124  du  fonda  Vatican  latin,  tondu;  t{CU  1M  IfttfM  vont  du 
i.'  SU8  au  n°  3483*.  Les  volumes  d'Orsini  oui  clé  cotes  après 
une  série  de  provenant  varie*1  *  et  avant  le  legs  du  cardinal 


l«  Quel  euit  Tèlal  da  la  Bibliolhèque  Valicane  avant  ta  Bjn  d"Oj 
L'inventaire  drogue  sous  Sixlc-Quinl,  qui  parait  perdu  auj&uranat,  répon- 
drai! awc  pr.vu.ion.  Pour  ce  qui  est  du  coi»imrneemenl  du  wii"  siècle  et  de 
Il  rédfloUOil  da  jrrands  inventaire»  de»  Rainaldi  H  d'AUsoel,  on  Ml  ren. 
par  les  beaux  travaux  d«  M.  de  IVmsi.  Le*  détails  que  nous  ajou- 
tons Sri  ailleront  a  5e  rtodre  compte  du  point  où  en  ât&JeDl  les  pollutions 
(  raoau I  latinds  à  la  (in  do  m*  4ttli 

2,  lit  portent  sur  leur  N(lufl  61  M  U  \Â  lu  volum**  les  firmes  du  cardinal 
(f  15!>IJ,  aJfitt  qui  r.'li.'  mention  :  AAfOOft  MNi  l'nrafae  btbltotAéOBrii 
manu»  ta  feffaflûftfe. 

3.  Les  n0'  1V.'M  aqq.  ont  la  note  :  Empru/n  px  tibris  eardinalis  SirUli.  Il 
n'est  pu  douteux  que  le  1422  (CiatefUM  sur  tes  Psaumes),  avant  d'être 
relie  a  nouveau  sous  Pie  IX,  no  la  portât  aussi. 

I.  (Juclques  autres  do  nos  manuscrits  latins  ont  ele"  classé*  en  dehors  de 

limile   .  ce  sont  les  nM  3IUI,  1018,   1600*  Il   faut  y  joindre   U0:i-4105, 

»ftW,  peuteire  3617,  RJUU  et  d'auUes.  Les  trois  première  sont  précisément 

DX  qui  eont  portée  absents  ù  la  (in  de  notre  Appendice  I  et  qui  s.ml 

rMntri'H  Q|ir»4  OOUp.  —  Le  D*  ^  152   i*tl  dans  les  mfloies  condition!  et   a  été 

ajoute  nu  cUsaemeol,  car  o*«tt  un  Aalu*OeQe  md  n'est  pas  A  en  place 
normale  parmi  le»  autours  latins.  Le  3453,  un  Aulu-'îclle  aussi,  n'était  pas 
destine  a  la  VftttesAO  et  il  a  accompagné  par  erreur  le  précèdent.  —  Je  serais 
prciauc  porte  û  eroir>*quc  les  3451  et  3455  proviennent  d'Ursini  (Cf.  Appen- 
i  I,  no#Ô0  et  60.  J  —  Eu  tous  cas,  le  premier  classement  des  ms«,  latins 
I  Orsioi,  de  ceux  qui  sont  entres  ensemble  au  Vatican  et  ont  reçu  un  rang 
diaue,  sarriHc  au  n°  3451  inclusivement,  Cf.  oc  que  dit  sur  lu  ques- 
tion Mi  de  Rossi»  De  origine...  biblwth.  Se<tis  Apott.,  p.  vi  11  p.  exu;  nos 
tableaux  précisent  ces  indications. 

S.  La  3190  provient  de  la  bibliothèque  de  Léon  X  ;  le  3102  (Juvénal), 
acheté  à  Fcrrare  en  1466,  avait  un  nom  de  propriétaire  qui  a  été  gratte  ; 
le  3103  (Annotation!  ncl  Vente  fnUc  cou  il.  Trtphon  GaMcU  in  Btvsano) 
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liaraffa".  Dans  le  fond*  latin  comme  dans  le  fonds  grec,  le 
classement  d'Orsiuî  a  été  rejeté  :  on  a  réuni  les  volumes  autant 
que  possible  par  ordre  de  matières,  en  groupant  ensemble  les 
manuscrits  d'un  même  auteur. 

LV>.  icufi  des  volumes,  au  poinl  de  vue  de 

identification,  a  permis  de  dresser  les  deux  tableaux  ÛM  pa; 
suivante»*. 


n'a   pa»  d'indication   de  pro?en*nc*  ;    !♦  31'Jl  iMiacoImneofl  connues    du 
x»*  siâclit  :  Ponorraita,  PniltJpht,   liuarmo,  etc.)  porto  au  ba*  dn  la  pre- 
iq'Uri  page:  ExHbrltAl<Û  Wo%utH  (.■■■■•iilfinmcnt  Aide  1*  jeune). 
1.  A  punir  «lu  3 IM*  inclusivement,  les  mu.  offrant  la  mention  -Je  m 

Cf.  Korcvllu,  Cntaloyotiei  mur.  rtltltiiA  'i//-i  >'•-/«<  */i  /ium<ï.  t.  I,  pp.  20  aqq. 
U  est  assez  remarquable  quo  ce  bibliographe,  don»  son  ulilu  ouvrage,  men- 
tionnant un*  quinzaine  do  nos  manuscrits,  loi  oUribus  au  lece  du  OOrXsYMJ 
>  uh  ,i,  Ors  in  i  [!j.  Dans  ta  préface  (p,  m),  il  'i.mn*  même  la  datecle  •  ■ 

tendu   lega.  L'erreur    itogulièN  de    M.    rofoelU   montre  quo   notre  travail 

ne  «cra  poe  mutdn,  mflme  a  Home,  puisqu'on  peut  encore  y 
rie  pareille!  confusions         II  y  a  «u,  on  ©ïwt,  un   cardinal  Klavio  Ortini  ; 
c'ait  à  lui  quo  tVlrotfo  t.  r'ogltftUa,    an   IViH,  «luns  sa  description 
villa  du  cardinal  Ippolito  d'Elu,  a  Tivoli  [Cf.  In  note  de  Lapomarsim 
Poyiani  fpist.  et  oral.,  Home,   I7f>6,  L   I,  p.  13.)  Alonco  Chocon  l'appelle 
Ffovtu»   BMlU*.  (VHa  pontif.,  L  lu.  Home,  1077,  col.  371.)  —  Il  y  u  un 
autre  prélat  qu  il  cat  plue  facile  encore  dû  confondre  avec   noire   I 
parce  qu'il  porte  le  même  pronom  aue  lui;  oo  KulriO  Oreini  lijrure  aus- 
sitôt après  rlario  dons  \'hhna  dcitii  t<w  tVefaâ  de  Stosovlno  (YVoist, 
1&65,  II.  13  et  7;  ;  il  tt  une  «lé  licace  ilon«  /  ETÛC  i/nwi  nçr. 

ii',-/-,  n\DfSrs,  I5T7,  p.  3rt.  (A*/  Futcium  F/*.,  /"/<<  f-  rpbe.  S/,..//-r.).  Car» 
correspond  avec  lui.  J'ai  a>mi  vu  de  lui  une  Icltro  écrite  au  cardinal 
À.  Cnralfa  comme  evéque  de  Spolrle,  m  ITifiO,  et  signée  FaUfo  Qrtin* 
(llibl.  Barbcrini,  UI>$7)> 

ul. .imux  montreront  d'un  coup  d'mîl  quels  numéro»  oni  fait  partie 
Je  In  collection  d'Orsîni;  en  se  reportant  à  l'InTentaire,  on  sera  renvoyé 
au  passage  du  volume  où  il  est  question  du  manuscrit. 
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Un  certain   nombre  de  numéros  de  ces  listes  ont  éld  corn- 
prlldaDB  la  série  «le  marins. tUn  eniV-s  par  Pfe  VI  iq   goi 

ncment  du  Directoire.  On  retrouve  sur  presque  loua  le  chiffra 

de  lu  BiblioUiôquc  Nuli-enl-  de  Paria,  dont  ils  ont  fait  partie 
jusqu'cni  1815,  époque  où  Us  ont  reprit  H)  Vatican  leur  place 
naturelle.  Les  ro:iini!ss;iiri'S  fouirais  qui  ont  présidé,  «n  1797,  à 
l'exécotiûO  de  celte  déplorable  clause  du  traité  de  Toleotlno, 
avaient  puisé  largement  dans  la  partie  de  la  Vatlcene  qui  repré- 
sente pour  noua  la  collection  de  Fulvio  Orsmi;  lie  y  i? 
fait  un  choix  fort  intelligent  el  pris  plusieurs  des  rooilleors 
volumes.  Je  les  al  relevés  dans  la  note  officielle  imprimée  à 
Leipzig  en  1803'.  L'opuscule  étant  fixlrêroement  rare,  on  bm 
saura  peut-être  gré  de  donner  Ici  une  liste,  qui  rnuMjtne  un 
document  de  plus  pour  l'histoire  de  noire  bibliothèque.  Les 
volumes  provenant  d'Oraini,  qui  ont  été  demandés  par  les  eom 
rnissaires  du  Directoire,  sont  les  suivants: 


1288  K 

'  1905  (rr  -277   de   In 

nnleoîïieielle)'. 
1.MHÏ  (11-278). 

1333  (m   1J7«)J. 

8199  (ff  8*4). 
390S(ii  345). 
3203  {n- 340). 
3904  (d*  347) ', 
SM1  <n*348). 

3227  (ip  350). 


FONDS     CHEC 

1341  (n*29(B. 

1363(0-281) 

■ix.7  jirîW2i». 
13f«(n-283). 

rONDS    LATIB 

3sl00  tn-:ir»i>. 
3262  (n  :i.vji 
:vs:i  (>)■  883). 
:WH0  (rr  :«M). 
:*2»7fn*3W). 
9296  (n*35Ô). 
3318(ir:t:>7). 


l:t7D(n  2XT,)>. 

1410   ri   VM. 

]',|s(ll  •'■ 
iV20(n/288)«. 


y:*34  <n-  im. 
;m\i  (■■   ; 
334$  (h- dam*. 
83W  n»  38i\ 
•3093  n- 362). 


I,  ftfearurfo  manuacrtotnruih  cocUntm  qui  pt  ttnUwta  Mbliot heea  \  i 
sW'W,  „1FCfi  fm».  .Vn.  hi  \  '  ,■>  1 1   m.  prirf.  i<f.  firf.  im.  Mil  CCLXJ 
nrocuratorfoûi    ffattoruoi   ture  beiti    tcu  pactarum    induefarum  •  i 
""'"■■    Mdi    tadfH  fmrc...   Liptiac,   mpentln  Paul  Ooithfilf   kuvwr,, 
\l)r<  r///.  |,oj  manuiorit*  ri'Orsmi  sont  <J0crils  aur  pp.   71-75  et  flï-06. 
1  i    "ni"'  !<■  m  r.-  due  006  OOtt  a  pari,  a  la  fin  no  la  Rcc  Mio,  i>.  145, 
:  eoM  Pflf,    I  ''''•  Bail  >'"  'l111  pPOUTObian  que  c'est  In  nuire,  c>M  que 
le  J2HH  (fragowni    I"  DlOB  Ouata»)  port»?  le  timbre  français, 
\ .  5.  Compta  comme  double,  (IwCfJttfO,  D.  132.) 
6- Le  Vaf.  1  iT7  ost  ainsi  décrit,  p.  75       !8  '  Cod,  "imrtnc.  in-f.  000 
pp    902  exarat.    saoc.  xvi.  Conltnet   Annao   Homnpnao  Alcxiadcm.  Profit 
noUila  Fulvii  Ursini,  qua  monet   hoc  in  codiez  p  carrare  qo 

trustn  qu.ieraj.  »  Je  n'ai  pas  vu  co   volume,  <|ui    no  figure  ù  aucun 
do  nos  inventaires  d'Orsini. 

7.  O  manuscrit  cul  le  seul  ^cs  nOlres   nui  soit  resto  à  la  Biblioth-pic 
Nationale.  (V.  le  chep.  vin),  Sur  In  loyauté  do  In  resliln  .  injus- 

tement attaquée  p*r  Mai  el  Angrelom,  cf.  le  rapport  .1  ■■  Mot.   Manni,  on 
tcle  du  l\oj'Klvm  |  ttmtnlii  ptfJRM  I  .  RCBO,  typ.  Vatic,  1885. 

'  8,0.  Compté  comme  double.  [liccct**i<>,  p.  î&i.) 
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DanaoeU*  Hat*),  loi  volumes  marqués  d'un  astérisque  n'ont 
Jl  lavogragade  Paria,  nomma  la  note  prfnrillvainaDtdreesée 
par  los  comsûssaïrefl  excédait  le  nombre  de  cinq  cents  manus 
oritseoQvoDQ  parte  Irai  M  doTotoDlîno»il<ni  s  6té  rendu  quelques 

i    rruJ:iiMi:-:irMtion   dû  la  V;iliea:ir,  "l,  p:ïr:u:  cuv.  flSttq    i 

m    -  ■  Eûrevanchfi.plujfeurjda  nos  imprimes  les  plus  préelaua 
oui  subi  la  iorl  des  vtogt-huil  aulrai  manuscrits,  ei  il  m'a  èlA 
de  les  reconnaître,  en  comparant  les  cotes  annul<       gu     i 
imuve  oncore  sur  Jcs  volumes  avoc  celles  qui  Boni  notées  dans 
:*le  spéciale  annexée  a  la  Hecensio  des  manuscrits*. 
Nnx  Identification»,  qui  Baronidlacotées,  Lorsqu'il  y  aura  doute, 
au  cours  du  travail  descriptif,  auraicnl  été  rw  duea  très  faciles, 
si  tous  le»  voiuu.t  :.  fcVftiaal  conserve  lu  note  quo  leur  avait IDÏ88 
Orslnf  :  sur  beaucoup,  en  affttf  au  feuillet  de  garde  ou  a  l;i  pre 
■  page,  on  retrouva  aocore  la  numéro  at  la  pailla  notica 
de  l'Inventa  re  an  ii.ihen,  quelquefois  en  latin,  avae  la  atgn&> 
lurc  Fui,   0hM.   Mais   la   plupart  ont   perdu   leur  relmr 

-,  qm-Iques-uns  mémo  ont  passé  à    plusieurs  repi 
dans    ratallav   du   roliotirV    Dau*   I*'s  opôralinns  de  C8  genre. 


I.  L'Bùmahia  rtâditorum  r<i,  aux  pp.  133-135  de  lu  H'xenriv* 

qui  IquotMini  qui  ne  laissent  poîol  ■  !<'  douta  !  exsmntaîraa  de 
YAntfu.i-uj»  de  1494,  anciennement  cotai  lff40J  ftqq     ""  '>>■•.•>.  iti  ISdei 

riiipfiïiH--  l'i-r-  .in  rinvi  i.i:iin   (i'i  ii--nii),  ii        ■     641  m"  i  '>.  Catulle  al 

Sue»  10H7 |  ::■!..  Isims  d'Oi   in    n"  :;.'.),  immion  Marctlllnltt)!  (n*76), 

l-Vsiu*  M 803  (!••'  "'V  daui  Vit  glla  l(Mdt  tl  10880  (n- 2  al  t),  «ta.    (3t. 
fn,    pp.   137-141.     Sauf   le    dernier  Virgile,   mut   paraît   avoir    ■■:•■ 

3.  On  en  voit  un  exemple  aux  planehes,  n°VIIÏ.II  (».-ir.i.i  <-i*r' ;i in  que  l'i-i  • 

ttnbta  da  ees  dou  i  i  ••>•  mfi  pif  Orriol  sur  le?  touinaa  après  In  rédi  i 

in.ti  da  ion   [nveotairo  :  j'ai  trouvé,  en  effet  dea  Indications  da  ralfurs  ei 

■<i  dem  on  trois  fois  par  tnadtanance   pi  i|in  rnoritr<*tii  *|u"ji 

t  t  »tia  il.'  la  noie  à  l'Inventaire,  Il  avili   sans  doute  juge  plus 

lui-ineme  son  souvenir,  el  no  «Vlait  pas  Ae  ft  la  demande 

<]i  il  f/ii;;.ii  pour  sala,  dans  ion  testament,  a  l'administrai  n  m  da  ta   Val  ■ 

i     tl  Lut   hi.'ii  I».'  i.-Hiim:ii   m-     ..  :  .-•:  'lu  d.    vue  la   v-i'i-nle  I'mi 

ii  ;  alla  h  ■  point  inscrit  la  inanlion  qu  il  demandai  lui  attaqua  '.(ilume. 
et  a  mente  Insu1  perdra  trop  souvent  oella  qtia  là  dOMWUJ  IVOfl  DBlssda 
w  nain. 

kl  en  mentionne  quelques-uns.  Il  y  8*8tt   UD  grand  ni 

loi  i  iinf.  —  Plusieurs  mes.  reeouwri-  (k  ''iiir  rouge,  portent  om-firc 
fiur  les  pl&U  lai  Bi o  I  des  Oraini  et  aux  angles  ou  bu  dos  lour  rose 
d'or  c<>  :    o'ornement  C'eal  ce  module  oui  sembkatra  le  module 

etracUristioiifl  da  II  bibtiothôque  d'Oraini.  Les  plus  intéressantes  partiau- 
rtliuro  («ronl  notées  dans  Indosonptioa  des  volumes. 
5.  Ainsi,  boooooup  <lc  manuscrits  ont  sur  les  plats  les  trmaada  Paul  v.    | 

il  de  IV  IX,  ce  qui  indique  qu'ils  ont  «"'t"  muni.'-  par  la  raliaUf  au 
laui  foi: .  CTast  pour  cela  qu'on  n  jugé  utlla  dlndiqmr,  «lung  la  des- 

soumc.  ruuvio  OM  0 
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exécutées  aulrotoïl  avec  moins  de  soin  qu'aujourd'hui, 
arrivé  ai  u  i  in!  que  le*  gardes  anciennes  oui  clé  \  I  (vves  ul 
i  nnui  i-   /.i.-.ni  pi.i  v;iîi«ur  cl  ne  Faisant  pas  partie  int  punk 

L«. L&OOtQ    i  I  ':    ru.  01  d03    indications   plu: 
ont  disparu  ainsi  sur  beaucoup  de  volumes,  el  leur  pi 
B'asl  trouvée  par  cala  môme  tubUée.  Do  ta,  du  conftisïons,  des 

(Uons,  par  exemple  mire  deux   volumes  répond&nl 
m. une  signalement;  de  là  aus.^:,  | 

■■k île  do  tous  los  manuscrite  do  noire  Inventaire  avec  ceux 
du  Vatican. 

j'ai  été  guidé,  pool  te  fonda  latin,  par  le  récolemenl  de  1602, 
qui  a  mis  d'avance  les  manuscrits,  comme  je  l'ai  dit,  ii  peu  pres 
dans  l'ordre  qu'ils  allaient  occuper  lors  du  classe  i 
11  y  a  aussi  but  lei  BUtrgea  du  t..'/.  7105»  doe  cotei  i-mcnl 

modernes  iju]  m'onl  dté  fort  précieuses;  a  >is  elles  onl  61 
crttes  sans  pleui  airâLj  ;  elles  manquent,  un  nu  sait  pourquoi,  .\  •■>  r 
tains  noméroa  et  donnent  quri'im  i  i  chiffres 

depuis;  je  n'ai  accordé  i  L'ensemble  qu'uni  valeur  d'orienta- 
tion. Pour  le  fondu  grec,  J'ai  été  d'abord  privé  do  tout  secouri, 
les  marges  de  l'Inventaire  ue  portant  que  doua  Identifications, 
demi  une  fausse  11  0  fallu  retrouver  les  volumes  un  par  un.  d'a- 
près les  indication.",  du  document]  au  moyen  de  l'index  sommaire 
du  fonds  grec  rédigé  par  Leone  Allacciet  m:<  a  la  dispo 
i  :  i .  uIKurs.  de  lu  Vatlcane.  Après  quelques  tâtonnement», /«I 
n*i-Miniii  que  lesmanuscrits  grecs  de  notre  collection  h  va  féal  été 
également  cotés  à  In  suite  les  uns  des  autres,  et  j'ai  retrouvé  les 
limitée  extrêmes  du  classomunt.  Comme  j'avais,  do  plus,  parle 
rtOOlemenl,  l:«  liste  «les  îii/musi-riu  manquants  en  IGOi.jeneme 
suis  pas  attardé  il  chercher  «les  manuscrits  qui  ne  sont  proba- 
blement pas  entres  au  Vatican. 

Le  travail  devtiii  su  borner  flans  l'origine  aux  manuscrits,  qui 
consumaient  la  partie  la  plus  importante  do  la  bibliothèque 
d'Orsitu;  mais  j'ai  eu  le  désir  d'y  comprendre  certaine  imprimes 
annotés,  qui  se  rattachaient  étroitemenl  aux  séries  de  iii.'uuxwrit* 
provenant  de  savants  de  la  Renaissance.  Celte  étude  de  In 
.liMiMi ime  et  de  la  quatrième  partie  de  l'inventaire  était  fort 
différente  de  la  précédente;  toute  base  manquait,  pu 
cotes  marquées  sur  le  manuscrit  ne  correspondent  plus  à  rien. 


ortptioo,  ni  la  i-luire  est  l'ancienne  ou  de  quoi  pontificat  elle  liai 
eau  il«  osa»  retouches,  comme  la  première  e»t  quelquefois  douteûi  i 
Bien  Ifl  parti,  poerobrégerj  d'indiquer  etsulemerit  lu  seconde. 
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mprimés  ayant  subi  à  Ja  Vatlcane,  depun  le  ■■<  mmenc*- 
imiii  fin  mi"  siècle,  plusieurs  remaniement  A;i  inomeul  où 
je  travaillais,  ce  département  tic  la  Bibliothèque  ét&il  môme 

0110  nouvelle  période  de  transition,  pOttf  d<  I  H 
d'ordre  Intérieur*.  Il  existe  un  catalogue  manusent.  rédfgé  avec 
une  oompâtenee  bibliographique  Indiscutable  par  m  le  cha- 
noine Zappell!;  il  porte  Mu-  les  tneunablefl  et  les  aldines,  et  In 
plus  grand  nombre  deelitrei  <iui-  j*r  désirais  voir  appartiennent 
à  l'une  de  cea  doux  catégories.  Mais  comment  les  reconnaître 
dans  les  multiples  exemplaires  d'un  même  ouvrage?  Cam- 
menl  savoir  si  tel  volume  porte  ou  ne  porte  pas  Pécrll  ire  du 
savant  que  je  cherchais?  J'avais  fait,  fttec  Une  difficulté  cx- 
.  -l'H-lqucs  sondages  dan*  eus  immense»  collections  d'im- 
prtm4s  rares  do  la  Vatioanei  iftie  le  publia  ne  soupçonne  pas, 
quand  j'ai  pu  obtenir  la  permission  de  visiter  moi-même 
quelques  armoires.  Le  caractère  des  reUnns  ou  le  numéro 
conservé  d*Orsini\  d'autres  fois  l'aspect  d'un-    écriture  Utui- 

b  mes  yeux,  ont  suffi  pour  1  n  retrouver  promplement 
la  plupart  des  Imprimés  Imp  irtents  de  notre  Inventaire,  il  en  a 
l'ti-  niîtf*  quelques  autres  chemin  faisant,  qui  seront  Indiqués  à 
leur  place  ;  mais  ces  recherches  n'ont  pas  été  poussées  jusqu'à 
Identifier  tous  los  imprimes  d'Orsini  '.  Pour  beaucoup,  du  reste, 
la  poursuite  eut  i»t<5  inutile,  car  j  n  acquîl  lu  certitude  que  celte 
partie  des  collections  s  subi  des  muMIatlonsauxquelteB  les  fonds 
il*:  manuscrits  ont  heureusement  échappa 

La  Bfcdème  partie  de  l'Inventaire,  la  moins  considérable,  rfs 
pas  reçu  de  numéros  du  propriétaire,  et  n'a  été  classée  dans  les 
séries  d<*  la  Valicane  que  longtemps  après  le  reste  de  sa  biblio- 
thèque. Elle  comprend  deux  séries  de  pièces  :  1°  les  papyrus]; 
2*  les  papier*  rnodenios*.  Les  premiers  documents,  réunis  en 


I.  Malgré  lox  modifloatiOnl  lUJrVenaM  dans  les  catalogues,  je  me  suis 
SSterf  que  les  COtSI  [U8  j'1  barats  au  lecteur  pour  le*  imprime*  permettent 
toujour*  do  !«•*  retrouver  racileraenl. 

'  La  ration  moderne  n  moins  afin  hui*  1^4  imprim-n  nue  mr  les  oui.; 
en  revanche  In  note  initiale  d  Orsini  y  a  ■■[<■  bqIm  rari 01 

3     11   na  lertil   psi  dîftlcilc  à   un  employa  de  la  Bibliothèque,  pouvant 

in»r  A   lomr  tous  los  volumes  do*  armoire;,  'la  comploter 

eUt*  partie  dS  mOD  travail  d'identification.  l'our  moi,  je  n?  pui«  qui  remer- 

lifltmtion   dfl   II   Faveur  >;ui  m'a  «le faite  et  qui  m'a  p**n. 
joindre  un  lUDpU  tiniOt  Utile  à  me*  recht*rcl)>.*t  *ur  Ipt   | 

4.  L'Inventai™  d'OriInl  est  pour  oettl  pSrtil  plu*  connu  et  plus  mex.iei 
que  pour  les  sutrss.  I.e  récolemenl.  do  Bainaldi  au  contraire  olïro  une  pré- 
cision assez  grande   pour  la  séria  des  correspondances,  et  demande  a  Stn 


ai 
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petll  doui  .     .1    tintât  .1  litre  de  i  iiria 

comme  oh  01  h  partie  aujourd'hui  l<  otîon 

■  Upiwnatioi  6ttuUé  par  G&aLatoo  Uorlni  '.  i.a  corre* 
pondsnee  (iii-ii  ni'.'i  fait  retrouver  quelques  renseignai 
sur  leur  provi 

Les  l'iux  !•;  moderne*  reeuedttia  par  Pu  lui  onliu 

ntiiIjUï  LntÔr6t    ;;ii  point  du  TUO  spécial  OÙ    nous  nous  pi;i 
■  Unis  oe  livre   I)  y  avait  des  vers  autogra 

lîi'i.t.  Mais   IVriSCinblfl  àlfl  I    l  -  *  r  r  1  *  ■   dfl   G  •nvspotiflaDces 


i"    1  ■    rnafe.   —  Tre   pepîri   —    ' 

Ui-olctic  targb  ui  di  '■.    li  1  '■  tU<  ci  nOTf,  nello  quali  i 

.  —  I  -i  mugi  .  di  l<  l'i rt?  sentie  di 
•;t  1000  i«-   16.    —    I  ';  D     '.'     ii  lolUl  iûi  aouo  n" 

mauo  'ii  lattere  -Il  di«  n    MX  —  Àlcufie  copie  di  lellere 

\:.i  »,  in  feg.gr.  :  eerita 

a  Berardtoo  Ratilio.   —    Ueittra  no  3  scrute  al  CoJotlc*,  —  LeiL* 

1 .  ii  <■  .il  t  ;i  !.  I ;  -  -  1  i .  —  L n  raoï/u  di  (citerez  olgon  soi  lie  a  Pulviu  I 
—   Un  -titra  roozzo  <!i  tetlere  rolçe-ri  icrilte  ni  medeuo,  —   Li 
n"  20  icritl     il  mi  l«œOi  —  Lel  ■    ranno  a  dircisi.  —  l.w  >  ;  ■ 

■  U    il  Cololio.  —  Uttcre  u°  1G  &ciilt<    1  a  1  aj      .1  .       la  % 
1  qu&ndo    û  ci    ilfl   Prtpa.  —  Akutm   ellere  sentie   ad  Aldi    Mai 
--  i  ...    ûftoli  .h  clivei  -"  poc»ïe  Jtjl   Bemb  .  »,  IVu  . 

Curlio  itsluri.  —  Direrai  rrtgmcnli  logliotï  de  varie  inwirîUkmi.  —  Tra 
m. i.-.-i-  dJ  divaree  ><  rîtti  ro  p  ■-■:■    îneii  me  et  <li  divers  ;o$«  ••!  Ira  :mw  ii. 
quali  il  primo  nuuo oomincia  /'(  quadrants,  il  seconda  li>  rtytentii  h 
ritnu,  3  lenoDi  ponderloiu    I  ui   k  formula  de  ooasJçnatioa 

ilr  Dm  l 

|.  I«;iu."  le    1   tul  \ir,  l  papiridiplom.  rûcc,  etUlwtlT  daU'ah  fî    Ifar/m, 
primo  ciat,  ofeUa  BiM  ■  .  fali    ;-"..  Ruojei  1805,  p.  2fc;ï,  »e  inoure 
1       1  ■■■  m-  l'Inventaire  d'Onu  ni  relalH   ..in.  pipyrus.  II  en\  malbeamm* 
ment  imposai  Ma  •  J  *  •  lentifi*i  !<•*  wpii  premiers,  !.<     u&triei 
li.ivr-niiH,  ai  1 1  '■'•  chai  un  1  ni  M  ui'i: .  le  cai  lin  il  Mai  la  n  1 

ri  pnli  ï-    <■!!   1  .  iprlani   le  >ouvtT      d'Orsiui,  i   u  ■  li-   lome   Y,   p.    .;i 

I  auctoiYi  e  t'atfomii  coid  ecHH  fRorae,  1 
'.  \.r  ;;i  jjaroj.  11  écrit  u  Mnelli  :  ■   Mi  ions  capital!  qva  rvrti 

1  acrilti  ili   [«liera  longubardi   an  tien,  delta   yuit!<    •■  rezemuii   o 

1 1 1 1 1  -  il  ligniflealo,  qutndo  che  russe  mlearl.  Sî  v.  S,  ne  deiiden qnalebi 
.   .  .   .in   -  on  1  ih-    iiiri.r  ,u  ;  >i.  m  Le  21  janv.   i"d  :  »>  [0  non  m< 
,i.n  <it  1  ajMfl  yi.iiï.i  iii  qufîlli  pnpiri  ch'  «-lia  m  tiobeo  -i'i>  «he 

i  .lin  l  rtUu  1.1  'Irila  rorirs.11  snn  m  pr  inmcii  il'nno,  po 
.  >   ih  1  1 1  -1    ?hn  ha  io  |»t:nj  i  che  m  i  Fcritlurn  n\  trn  mitlo 
dod  -'ii'    trovniio  sJtri  al  mondol..    n  Ki   le  propneinîra  le»  roaiportl  I 

.     1  li  ataervo  ci    uili    pi'ils  ni    li  infini»   orthoj 

lafraf mtntiIflDupuy  :  tubteriM,  mltatma,  [Bibl.  Ami 

BGQuivr)  tfae  p  ■  1  de  Beml  1 

f. .  Ti  cactiliidi  do*  renie    nement*  4'Oraînl  t  montre  dîne 

ce  fait  qu'il  Indlqui         dpi    autographe*  d'Aleaiidn  i-i  '!■■ 
i,i  ou  I  mrfooriïpftfs  ti«  mlm  '-npo*. 

(Je  vai-  puplior  1 1        'i  d1  uoondro    ei 

mi.  Je  \*1nv4Hta\  r  de  J.  te  *■■  •>.  iXea  *tm 

aulo  ffOpbM  ou  non,  reliant  par  Orsinî,  «((  dont  i(  a  *i«  cjucflion  [t'.ut  haut. 
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originales  d'ordre  littéraire  '.    Li  réunion  dos  autographes 
■  rii'  iiiiiits  illci^ires  était  un  des  goûts  dominants  d  Omni;  I  watt 

ivrlirrcin-  COUS  île.   Dante    d<  .c-iis  île  snn    lemps  ::  il  av:iil 

bettreaxpourmeurë  La  main  sur  beaucoup d«  voli 

par  l'olrarque  cl  par  b     grands  :  ta  St-  BIÔC 

possédait  aussi  quelques  tetiivt.  as  temps'  ;  mais  û  i  - >lail 

enrichi  siit'iniii  pour  Lea  premières  aiudos  du  çtfngvaatstco  Les 

collections  qui  onJ  formé  la  sienne  aoni  celles  rj , -  » *:* i-ir-- 

■iios  (  t  de  '■  Lo  cii  il  <juisont  adressées  la  plupart  de  nos 

iduconu  clo  '.Lee  lettres  &  Aide  Fan 

qui  en  sont  une  &  •■;  lo*  plus  curtouaesi  proviennent 

iiu  moins  en  parité,  de  CaHéromachoe;  pout-êlra  an  vienl«fl 

quelques-unes  d'Aide  le  jeuut?.  Ces  autographes  grecs,  latin»  OU 

■  -  sont  restes  jusqu'ici  inaperçus  des  historien*  d a  grand 

Imprimeur;  on  en  Lrmivera  le  texte  dans  le  re  -m  :l  u.lihnv    f.r\ 

m,  resportdanttd'  ïlde  \tfiuwr    Vrompiantpas  mi  autres 

al  ncbanl  l'întérèl  do  oac  documenta  d'histoire  littéraire  pour 

poque  où  lia  sont  moins  nombreux  qu'an  no  croirait,  je 

:.  publier  Loi  une  Mstealphïil.eliqw;  plusicur:;  sont 
'!'|ji.ii:i::i:-.  ■- -asseï   connus  qui  parsiseenl    II  im-  BOtre 

livre. 


'.  ont  dû  tftn?  diapertil  liants  le»  recueils  du  Vnlicnn  ;  nou*  n'en  avonî 
KÛ    'i'i  fïi.  Je  iuii  lent*   «11*  oroin»  qoflj    l<* 

vit  VI,  o  »ntu  d1  '|:i"!'|i.''  ah  i  -  ■  da  ta  00II1  al  on   I (  \t 

Bini  ;  il    v  |  nnti<pi«t    i  !    mmlcn  \\\  ri,    i|.«s 

.  UoUij  Fracasior,  Tofc>a<      ,         Cf.  ma  oolê  au  i 
On  a  réuni,   tiaiis  l>-    \'<tt.   2W36]  1     1  Cft!  le  pi    ■ 

non  '.  n'A  4n  la  lin  du  iv*  sièûïa  ûl  da 

mi  t  !    i  .  m  /  :  n  .1  de  l'écrit'  •  oeci   et  beaucoup  (Udî&fl  A  In  : 

un**  partie  au  moiri»  du  in?,  a  «?t'r!  Hic*  Colosaj,  inni*  non  cIioe  Orsini. 
I.  L'usa  ip  connu  au  yx\"  s'iosle  poar 

que  j'y  insista.  Je  oroia  pourtant  1  ipoalcr  un  | 

.  ai.j.   le  jeune.  Paul  Mm.u.  ..  •i-\    la  m<  ri  e* l 

U  uoiunu  iUiisU  >  ;  la    aua.nl  rieni Itl  .1    on  fil 

■  -liin.i.  ;n  tuiiltif  clarorum  virorum  ^pistoii*,  Ponl 

t,  quorum  jvlvn  iialieo  para  xx<  '  dû  ù  I      i 

Ame  m/.,  f.  145.)' 

.'.  On  s.  tu»  p.  i*1".   nofc  L,  Oraioi  demander  A  PinHIi,  m    !..  -il  n'y 
.11  dans  i"  cabîn      li     '■  rnbo  des  autographes  «  i   I' 

■  Julc4  II.  cuninie  i  ai    n  il     lu  '<    Jée    liîl     I  il,  1103. 
.■/.'•   M',  comme  pupi»,  au  cardinal  -  amai  indnut  la  IloUe,  d* firai 

,,|         ,     <        f  .....  I      r 

■      0      I, 

irai),  Annoncé  par  le» revue»  depuis  1883,  pafnltta  rai 
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Bom.  Ama/tfio à Carléromachoa, Bologne, IMS;  à  Bern.  Rutiliu. 
■■...,..:  i;.  i  ,  :.'  .-i  i;.:--; ..  ',  i  .!!■;  .-..■  lijrnnïi,  1 547;  an  roi  d'Es- 
pagne, 1540(4103,  ff.  34,91,91,  HO,  140)'.—  reiwue&ifaol 
éronitehot,  Rondin  S(4108,ff  MO,  Si  4, 317)-  -  GùrrgioBir* 
nardo  i  CsrtAtnnaobo»,  Vanité,  s.  «I.  (410.%  f.  04).  —  Ont* 
I  Si  igonwfi^évéçuûdc  Touion%b  CarlrromachosctàFrancPiaeen- 
tiiif).  PÎM,  etft.  1511  (4103,  IT.  25sqq.,  lfô)\— J^carrfftialrftfCflrpJ 
à  Colocci,  Korae.  1541  (4105, 1 180).  —  OiambaUitia  Co- 
Colocci,  Hunif.  i.'iiî.'Uiui;,  rr  7i\  t'«.  io.v.  —tiorrNu 
Colocci,  Spoleto,  1509  (4108, t  22).  —  Angélus Cosputt  à  Cartê- 
roUBchos,  H  il  'L'ii'  l''!l  ■■!  l'-lJ  103,fl  32,63)  dianjn'cfro 
Cmmi   fi  HuliLio;   :iu    nnl.  i::,lo!li,   Itmiin,  1533  (4108,  fT.  97  Pt 

281;  4103.  fr.  85,  87).  —  Pittro  Corti,  Cvrsbu,  wa  laUna  aux 
it.  78 «i  "7  du  rnètne  ms.,et  de*  lattrta  ■"  lui  adresaéttavi  IT.  7I< 

7.".  SI,  8a1.  —  (iiammattfr)  tUhtrli  ;i  .Iran  tir  Medins  (*UT  Co- 
locci), Home,  1524;  à  Colocci,  Bologne  L53S,  \  anlee,  I-V'-i,  Wrone, 
1536  :  au  card.  Trivubio,  Venise,  1534;  à  lluM  •>.  Pérou*,  1536: 
(4104.  I  89;  4105,  fT.  178,  PO,  138;  f.  90;  f.  9B)\  —  Le  cardinal 
Ûrtoumi  h  Colocci,  1538  (4105,  f.  128).  —  Paolo  Giovio*.  — 
titfO  k  COlOOCi!  Vi-iiise,  1580(4104,  f.  8-J)7.  —  licrnardino 
Maffei,   Ma  à   Aut.  TeUildeo,  Vi»:iis<\   s.   'I.  :   :i    Ctlnni, 


I.  V,  cTmilrrs  lettres  d'Amasen  an  cardinal  FarnAsu  dans  ta  archiv 
Pnrrne  (papiers  des  Aurais*,  carton  \).  Cf.  Brïtîsh  MuMUiD.  Add.ms.  102Û3, 
rt  A  l'Ain  iroslenne,  l(*  enhier  des  minute*  d'Amasen,  /»    Î75  In/.,  Slo. 

5.  r.f.  f.  f-7.  un  brouillon  da  Cartèroraaehos  destiné  au  savant  prêtai  fraa« 
çai*. 

3.  Cf.  Amfcro».  B.  30  inf.,fi.  104-105. 

4.  Ajoutons  uni?  lettre  rte  Corsi  A  Paul  Manurc  pnhllee  en  nr.to  A  me* 
ïfitre*  mnt    •'>■  f    Sfmiitir.  I.t»  h»|lre  I  */ins  riateda  ce  pptlt  recueil  do 

liîit.'f  <!r  l'HO,  comme  la  montra  celle  de  l'imprimeur  vftnitirn   Glus 
morzini  |  Cotai  (i.  73). 

».    i-  connaît  diautras  lailrai  do  l'illustre  ftrtqns  de  VArono,  'Un*  l* 
fat.  8435  f  au   ■ .  .  VXmtrof.  iJ.  i'.M    m/.  [àR.  Araawo,  o 

nu  Brftish  Mus,,  Àaâ  nw.  10'J73  (A  Vottori},  dnm  les  «irr,  Sfroistaie  an* 
archivât  de  Florenco  (corresp.  de  SaJviati),  a  la  Bthl.  Barberfni,  \.\t.  ■'• 
(vix  ii'tîrt-,  dont  une  &  Rembo,  une  n  ViUorn  Colorinn,  OUn  <•!•  -. 

0,  Vôlûl  un  billet  du  célèbre  historien  à  Colocci  •\u'^u  \n-u\  •!":■,  p* 
COUrt     ■  Vlgll  [FlbiU*].  lilosius  [Pallftdiijftj  rt  Mapbaeu*[Bern.j  rn>- 
debunt  ii    aa  |q  pirinliBo.  ut  velerle  Aeaâ«miae  laela  todalitas  reno* 
To  naximo  oniniiim    !■„  iiv-mnim  •K|M>ctniuijK.  Si  p«r  t^hirargra 
vcniftf  te  eti&m  atqueetisrn  prwamur.  Valo  o{  roupond*  <jn 
pote»  roavult  Blovui  ut  oeoomui.       Une  copu»  h  en  trouve  ou   Ko*.  1*180, 
f.  330,  qui  contient,  ainsi  ijuo  los  n°*  voisins,  plusieurs  transcriptions  des 
documents  de  notre  collection.   —    De  nombreuses   lettres   do   Qj 
i'   Mattel  "ni  dans  r.tm&roi.  te.  31  mf. 

7    i:  v  :.  Lrôfis  kHtrâ  du  mtftne  h  P.  Bombo  à  la  Bibl.  Borberini,  IM     :. 
d'autres  A  Vetiori  uu  Bfltish  Mus.,  AM.  m«.  10367. 
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Vérone.  1S3f,  «103,  f.  88:  MM,  f,  76).        I  /  1 

GirUrotaiCbM,  Florence,  IMS  (4105,  R  3M).  -  Fran* 
Marctiisio  £li>  I  <.■■■■■■.  Saplfts,  IMO  (4105,f  2T*ï ■  —  tHrutamo 
VênoeMo  \  Cartéromachos,  Lacques,  1811  (1106,  f.  MiJ^  — 
Marzûtto  Pacini  'a  Carléromacfaos,  Rome,  1818  (4105*  ff.  313, 
-  Hcrnardiifj  PclUm  l\  f.artrromnohOa,  Rome,  1512,(4105, 
ff.  318-320).  —  /o.  Franc.  Ph><  .  *Qtpù9ituê  PUam 

à  Colocci  Paearo,  iMi),  [4105,  f.  188).  —  '■"' '•■  '   Ptatfni iCarto- 
rvmachoa,  Rome,  IBi9  'lin."..  ;  SU).  —  |  Tomrnaêt]  Pittrataniaï 
Rome,  1530,  (4104,  ■'.  Tii-  -    Franc*  Placmtirws(P 
iptor  ArchMBom,  i  an'oai  Cartéromachoa.Rome,  1511 
(4105,  f-  308).  —  /.<?  cardinal  /tûlol/l  à  Ratillo,   Cologne,  153". 
iii-i,  f  Bftj        Anfnnii)   TébaldêQ*  &  Cartâromacbos,  Lucques, 

I,  Rome  1827(4103,  f  !4:  M04,  f.  70),  —  0fa 
Tcfcifcfco  à  Ant.  Tebnldco,  Venise  1546  (4108,  r,  89).  Cf.  l'index. 
—  Mwhctangeh  Tond  à  CartéTOlQ&Clloe,  PillOlfl,  1M0  (4108,  f. 
312).  —  le  cardtncl  A.  TrtwMc  i  Coloccl,  Rome,  184!  (4108, 
ff.  lu,  iW).—[Gianluig{\  Vcpisuoi  Colotoî,  Nazies,  1517, 1819, 
1888(4104,  ff.  67. 68»  88) l, 

I  m  grand  nombre  do  Mires  le  Marcello  Côrvîai  'Marcel  III. 
coœm«  cardinal  de  Santa-Croct?,  sont  écrites  ;i  ColO0d,4  Lodovko 
BaccadeRI,  et  à  Haiiiuvin  Fiinicsc'.  KIIi-j  si-rmil  une  mine  in- 
téressante de  renseignements  sur  I;i  COUT  romaine  ara  ni 
dant  lo  concile  de  Trente.  Quelque!  copies  di  l  tire* de  Paul  III 
se  rattachent  .i  la  mOttO  époque*.  Efifin  nous  arrtvotM  .i 
la  correspond;i n ee  d'OralOl  lui-même;  il  a  éliminé  ce  qulljogcall 
Endigua  d'aire  coi  lervô,  el  ce  qull  a  gardé  eel  dté  sans  cesse 


I.  Bn  raapvochar  tea  daiu  lattrea  du  nôme  lu  t&éoe  Bu  2083,  £363 
3*4.  Cm  aoeumenta  etdsiilrai  d«    i  ■■  u  w  spondai  a   de   bloeol  oit  ftft 

:  ■  .i'..  ■■  ;  :-  quelques  teMrasdi  pralau  qui  tfon 

;  d'autres,  d'ordr*  liltaralr*  R  Coloocl  oa  fi  Cartâronâ- 
pfnni  îndîquédR  dnnu  7.r$  corrcxpotuivifi  fi'À/rfi  Manice*;  il  ••*■( 
inutile  rt*>  W>«  mentionner  drux  fuis  ;  il  suffit  d'avertir  le*  wtvnnui  que   •■-.  ri.' 

idli  nr  -<*iM-i-îi  pai  tenu  fla  rtmaobaràca  nobla 
pontiii'-ai  Aphémèrc  >i  fttt  launortaliai   ,.i-  i;i  m*-»**»  .1"  PaltJb 
La  Mvrupond&aoa  aua  Ja  ilmala  ■  <>  U  >ur«  au  i--.  ùoi,  8.  i  A  10    il  y 

*unil  a  voir   une   rerla   'lo    lAitr.»*    du    m.ini-  lempg  I    SlrietO, 

Trwntern  1510*47,  tons  ta  fol  iMflO,  (V  :t  «rm.,  nnefi  Pantinio.  Vax,  841  S, 
f.    l.Mt"."  '-   lo«  fiulros  «lt'|  ■   Romo,   \m  Britilh  Mi 

»rvînia  \  itton  vont  di  IB60  I  1561  —  Le» 
rtnwU  l  rvini.opnrt  dnnt  notre  livro,  pcmvnl  (Ir*  groupt 

ItwJax. 

:J.   Kilos  iont  danf  l«  second  volume  du  4U»:'.,   If.  123-188,   la  plupart 
rêlntives  au  prolostnnlismtf. 


i  ;i, 


ICTUEL   M   l  v   BMM.iinn.nl  , 


BU  COUW  île  ce  livre1.  Oratsi  avait  on  outre  réuni  une  bonne  pari 
arcs  reçues  par  Paul  Manuce;  la  plupart»  rapportant  à  la 
période  -I  i  a$ourda  i  imprimeurs  Rome  Noire  collectt  i 

:  î  sans  ili  ulc  de  son  fi  1rs  Aide  Elles  remplissent  an 
dirai  trois  rotanifti  du  fonds  Vatican.  8488 à 8435»  etpeutwiétfa 

d'un  secours  eoaaldéral'lt*  ;i  'jui  .;  <■<•.«•  ope  de  cette  époque.  On  y 
trouva  la  réponse  à  un  grand  nombre  de  lettres,  qui  figurent 
<bua  tas  racueJ  -  Italiens  ou  latins  de  Paul  Manuce.  Je  ii b  I  M 
indique  pas  ici,  lesdocuraents  sur  la  seconde  moitié  du  xvr  atâ -l> 
a'ajaat  pa»i  i  beaucoup  près,  l'intérêt  de  rareté  qui  a'attac 
ri'ux  des  premières  années1. 

Outre  la  bibliothèque  destinée  à  la  Vatican*  et  déer.t.   <1.hn 
rinvfiii;iiri'  ilnni.  nous  venons  d'examiner  les  diverses  pal 
Orsini  en  a  possède  une  nuire.  Celle-ci  comprenait  de  moine  fol 

manuscrits  et  des  imprimée.  Lus  imprimés  étaionl  naturaBamanl 

des  livres  usuels  et  ordinaires,  ou  qui  ne  portaient  pas  d'an  no- 
tation!   particulière  me  nL   précieuses;   ce   smit   ceux  qui    furent 
tés  j  0.  Laucelolti;  on  les  retrouve  un  peu  partout,  quelques- 
uns  revêtus  do  l'ex-libris  d'Orainî  ou  avec  des  notes  di 
main'.  Les  manuscrits  étaient:  1°  coux  qui  offraient  un  trop 


1  Lai  i«rUi  datait»!  fi  Ofajai  qui  ont  *w  publiées  sont  celles  ow^tutm, 
de  Haro,  de  Manuce,  <le  (iranvello.  Ajoutons  i:  (Appendic-  Il  , 

d«  Veltori  et  «Je  Stgonio  (v.  p.  72).  Il  y  a  des  leitros  isolées  «ont  y  R  u 
pat  fut  utage  et  que  je  note  ici  pour  être  complet  ol  conserver  la*  uorat  : 
Cirillo,  Pîalro  MaK'no.  Giov.  Fr.  Cannobio, écrivent  a  Ursini  do  Rome  (4101, 

60;   W    .('    I  ',268);  Vmc.  Sururi  lui  adreise  unesuppliquo  de  i; 

!4105,  1    :>  I  ;  Sidio 'Hosolli,  de  Vieovuro.  parle  do  lui  4  Grec.  Moi 

'J.  h  i r,|urr  qup  ■'•'  6i»nt  il-s  lettres  Aifiiu**;  les  lettres  ital 

adresse  -:  B  ÛÂ&aet  (kureal  être  ahan  hoe«  4  l'Àmbrowonne,  dana  i.'  30  In/. 
(ir.  35  S'il.)  Ot  Us  n6*  qui  suivent.  Il  y  en  i  lu  i  lalifiaa  dons  ' 
(tT.  îW  sqq.) .  —  Le  savant  PonUnmi  a  pris  quelques  copie*  sur  Ice  origi- 
naux romains  fie  la  correspondance  de  Manuce;  je  le»  ai  trouva  A  VenJMi 
dans  le  Marc.  Lat.XltQ$m  -G.-C.  Amatuzxi  en  a  tire  des  IfUm  de  C,  l'u- 
ld  iUÎ  impriaéafl  dans  les  AftaaJcJfl  fitttrarùt  do  Home,  t.  I  et  111. 

3.  J'en  fttgnaleraî  quelques-uns  à  l'occasion.  Un  ancien  eatalûKue.  que 
m'a  ooitiiiiuni  |ué  mon  ami  M.  Henri  Ginont,  se  recommande  eom 
dei    livre      mriolv;  [éi    «iiv-\-      -nv;n;t-  .U>m,   Or-iiii      '■'/■■t  >:i<i<  UbrûrVM,  ■ 
l'oit,  m  liwt   Mhm-i...   Dordruci,  npwl  Corn.   U  iilegai  > ■(•,   L696.J  11  M 

de  Parrasio,  Scalijcer.  Saumoisa,  Nid  RiRtuIl,  Dan.  ot  Nia<  lleinsius. 
Le  n»  747  de»  m-i  {V'>rphyrït   intr"L    ,\n<<t  <.-,   Florence, 

Junia,  1521)  aurait  eu  quelque  imir*  «rOiaiiu.  Cf.  ■  i   reatain 

au  n*  40  des  imprimer  ffSCS,   —  Grtevius,  *an  tétrdr.     i  préface  au  tome  111 
des  Antûjuti.    H>m.  (UtrechL  Ct  Leyde,    1 ''-■>■'.  .    parle  d'un   Ifarféori    t'roia 
Jl  9fMC  >"i"U'm>.  aciieU  a  Home  par  J.  de  Witlc,  avec  de*  uulas  mai, 
qu'oo  dirait  être  d'Orsini.  Il  public  cea  noir*  avec  le  texte  rlc  B. 
pp.  W  sqq. 


sittmiK  iiini.inTiiÈouB  d'ormm 

œn  ifiMrèt  pour  cire  portés!  l'Inventaire;  fc-J° ceux  qui 
furent  acquis  après  la  rédt0llOQ<  Us  ne  tardèrent  pas  à  former 
une  collection  nouvelle  et  d'une  certaine  valeur,  comprenant 
près  d'une  centaine  de  manuscrit»,  dont  vingt-cinq  grecs.  L'étal 
de  ce  petit  supplément  est  conserve  dans  un  document  des 
OrobiVM  <•*•  Naplefl  intitule:  Libri...  cfie  non  sono  descrilti  nel? 
indice  de  libri  lasciati  dut  siy'  F.  Vrsini  alla  Libraria  Vati- 
cantt  '.  Lfl  préteooe  lii-  ci 'lie  sni'ic  d'inventaire  dans  les  papiers 
des  Farnèae  et  le  fait  que  j'en  ai  retrouve  un  assez  grand  nombre 
de  numéros  dans  la  Bibliothèque  nation,!!-  d<  Naples  montrent 
que  1  ensemble  de  ces  manuscrits  d'Orsini  a  fait  partie  des  collée 
lions  «in  c;.tiIin;iI  Odoardo.  Il  n'entrall  pas  dans  mou  plan  d'i- 
deûUfier  ces  volumes    décrits  du  resta  ;i  vit  moins  doprédrfon 

•  qui-  eux  du  Vatican;  mais  il  pouvait  y  avoir  quoique 
Utilité  à  donner  le  inrumrul  :  il  forme  n  tin-  Appendice  1, 

Ce  petit  inventaire  et  lo  grand  ont  un  caractère  commun  qui 
frappa  IU  prrniier  ragttrd,  f/flSt  l'absence  presque  complète 
d'ouvrages  OCClésitttiqufiS1;  Après  ce  que  nous  avons  dit  des 
^oûts  d'Orsim  et  de  ses  travaux  préfères,  il  n'y  a  rien  d'ctonnnnt 
a  constater  dans  sa   bibliothèque  la  prédominance  des  auteurs 

ques,  grecs  ou  latins:  mais  l'exclusion  BjvténuUqpM  dtl 
auteur!  sacrés  est  tout  k  fait  digne  de  remarque  pour  un  h0tt2Q6 
d*égtuM  et  qui  a  travaille  dans  les  commissions  romaines.  Nous 

I  du  resl<;  Orsini  se  définira  des  ouvrages  des  PéFM  b  01 
il  devient  possesseur  :  il  cède  un  Saint  Grégoire  û  Sumbucus, 
il  offre  un  Saint-Augustin  bStrleio  '.  lient  volonUi-rs  généreux  de 
ces  objets,  qui  trop  évidemment  l'attirent  peu;  ii  semblé  m  lea 
conserver  que  lorsqu'ils  offrent  un  intérêt  de  provenance,  comme 
son  Eusèbo,  ou  d'antiquité,  comme  son  Sidoine*.  Ce  choix  et 

eoncoatnUûn  de  recherches  sur  un  seul  domaine  ont 
psnnls  à  Orsini  decomplèlrr  plusais^m^nl  se  ;;  et  l'unité 


le  q  [313  des  Corti  Fanutitme ;}tn  dois  l'indication  à  un  article 
d«  M.  Boltrtni  dani  i'Archtoie  -Hta  Sot-,  rem,  dû  stvna  vatria*  innée  1879, 
p.  î 

l'  Au.-.i  i  ncfit-ii  point  question  de  la  bibfiotUqa«  d'Oroïni  dons  l'Ap^u- 
ratuâ  tacer  do  Po&sn-v  i  c ,  V  enïi ■•/,  1606. 

3  V.  pp.  63  et  103.  Qûtnl  ;i  II  Citt  <k  JH$u  pcOVOMal  de  ftcmbo(p.  104). 
Oraini  »  dû  ^paiement  reo  dctiiri  .  j<  a'tn  trouva  iugudi  Lrao        e  lui. 

•  on  nulle  pari  dans.  tel  livra     d'Orfiai  I-miis.  dontptde  Sc&Iifei 

m  1003,  A  propos  a»  l'éditeur  de  Tcrlulliciii  J.  va»  ttn  Wbuwen  ;  ■  Cour 

illwnura  curn  Vatican ia,  quibul  uaus  est  Loliiws  LftUniu», 

pojteu  cuiu  cxiinio  Kulvii  Urjini.  ».  (Dan»  Dcrnuv»,  J.-J,  Stu/ii/cr,  Berlin. 
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de  sa  bibliothèque  fait  que,  pour  les  études  &•  ■•  «tlaofclDt  à  l'an- 

i.iquib1  i<I:issif{iii-,  kps  mamiscriK  (ml  pn-sipii  .-ur. 

La  bibliothèque  d'Orsini  a  un  second  caractère,  plus  importanl 
i  BigMler  :  olltî  m  cherché  i  NOttOUlSr  les  collections  des  prii 
CtpBQI  humanistes  do  l'Age  précédent,  ot  n'est  prosquo  formai 
que  de  leurs  débris.  Orsinî  professait  un  respect aJaeàfe  pour 
M-vi-liiiciifs  de  l'antiquité.  Il  appartenait  a  une  génération  *U* 
savants  plus  réfléchie  et  plus  méthodique;  il  maroh; 
dos  premiers  parmi  les  archéologues  et  les  philologue*  de  »< 
temps;  mais  il  se  rattachait  aux  humanistes  par  une  tradition 
de  eenUmexil  doof  on  voit  les  Iracw  dans  toute  notre  étuaV, 
il  les  vénérait  comme  des  ancêtres  et  s'intéressait  a  Unit  ce  fol 
yenaît  d'eux,  il  irtil  réttlli  u]D6lcpi63*una  de  leurs  portraits;  il 
s'était  procuré  la  hirti/raphio  de  beaucoup  dVnlre  eux',  Il  voulut 
aussi  avoir  leurs  livres  ot  ne  négligea  rien  pour  lus  retrouver. 

On  sait  ini'à  iV-poque-  de  l;i  première  RanahfttQoe,  Si  même 
plus  tard,  les  livre-  i  lai  i.I  rarea  encore  et  devenaient  pat  eeb 
mémo,  pour  leur  propriétaire,  dos  objets  de  prix,  auxquels  il  lui 
plaisait  d'attacher  de  mille  façons  6on  souvenir.  Outre  son  nom. 
il  r  irivi'rivaii  souvent  des  mentions  d'événements  de  sa 
plus  souvent  encore  les  notes  et  los  réflexions  que  lui  suggérai! 
la  lecture  du  texte.  Orsîni  ptirait  avoir  senti  le  premier  l'intérêt 
qui  s'attacherait  a  une  bibliothèque  entièrement  formée  de  ma- 
DttSOrm  et  d'imprimés  ayant  appartenu  aux  Bftvents  des  géné- 
r.itions  pii'ci'deuteic  et  portant  sur  les  içardtas  au  sur  les  marges 
di's  trace*  plus  ou  moins  nombreuses  de  leur  possession,  fi  a 
manifestement  cherché,  comme  lo  prouve  sa  correspondance  ot 
la  rédaction  même  de  son  Inventaire,  à  recueillir  dans  toute 
l'Italie  les  livres  d'une  telle  provenait™,  et  presque  tous 
qui  Viamwal  ^*'  M  lonl  ennoblis  encore  par  le  souvenir  *)<• 
plus  anciens  propriétaires. 

I/cxistence  do  collections  de  livres  aujourd'hui  oubliées  est 
attestée  par  les  ex-librls  qu'Orsfni  conservait  avec  soin  sur  set 
volumes  OU  par  Bon  témoignage  personnel.  Il  y  a  nu  véritable 
intérêt  pour  l'histoire  littéraire  à  mcUre  en  lumière  ces  rensei- 


1.  Jo  par!*  du  recueil  do  Vosptmano  cl  a  Htutioci  publia  par  Mai.  Le 
Vct  82&,  qui  vient  d'Ortial  et  qui  est  un  m«.  do  petit  format  de  ftfli)  fl\ 
(relie  KOI  l'ie  IX;,  en  est  uno  copio  anonvmo;  it  port*  sur  In  rardfl.  une 
note  de  jvnsoipncmi'nl*  sur  l'autour,  tirée  du  texte  infime  <l  éont«  en  plu- 
sieurs fois  ou  cours  do  la  lei  tac  .  <  'd  sans  Joute  un  dos  m*s.  «lotit  1*0*4 
MF*!  Mai  pour  sa  publication  de  i*3Q  dans  lo  roluraa  I  du  Spicitcgiwm 
romrmvm  ;  cf.  la  p.  XXV  dl  l'êd,  de  M.  Ad.  Hartoh,  Florence,  1886 
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ils,  ne  serait-ce  que  pour  permotlrc  d'en  grouper  d'autres 
ilour  d'eux,  et  compléter  ce  qu'on  sait  déjà  sur  ie  nombj 
U  formation  de»  anciennes  bibliothèques  italiennes.  L'intôrètest 
plus  grand  encore  pour  ces  collections  illustres  du  \v«  et  du 
xvr»  siècle,  qui  sont  venues  se  fondredans  celle  d'Orsini  ou  tout 
au  moins  y  déposer  quelques  volumes  de  choix.  Celle  deCOM- 
tantui  Lïtucaris  y  est  représentée  par  un  petit  tonds  intéressant 
et  qui  pourra  lÛre  figure  auprès  de  celui  dont  s'enorgueillit  la 
bibliothèque  de  Madrid.  Les  livres  copiés,  annotes  uu  possédés 
par  Jean  LMOttCto  WDt  trta  nombreux.  Cem  d'Antonio  l'anor- 
l,  do  l'omponlus  Laetua,  d'An^eio  Colocci,  de  Carloro- 
machos.  forment  d'abondantes  séries:  il  y  en  a  de  moins  nom- 
ltiiis(ts  provenant  d'ErinoIao  Barbaro,  d'Ange  Pollllen,  etc.; 
quanta  la  bibliothèque  du  cardinal  Bcmbo,  si  célèbre,  mais  si 
peu  connue,  elle  s\  laisse  sa  fleur  riuns  colle 'i'Or.iini,  ot  faire 
l'histoire  .1"  l'une  est  faire  «mi  même  temps  colle  do  l'autre  !. 

J'ai  groupé  dans  les  chapilres   suivants  DMA   renseignements 

relalifsà  ses  bibliothèques,  qui  peuvent  ètrecoiiaîden  Jei 

comme  formant  de  petits  fonda  distincts  dans  la  bibliothèque 

d'Orsint'.j'ai  fait  de  même  pour  celles  qui  n'y  sont  représentées 

que  par  un  plus  petit  nombre  de  volumes  ou  même  un  seul.  Mais 

ms  seulement,  dans  celle  étude,  à  considérer  1  Intérêt 

qu'elle  peut  offrir  pour  l'histoire  littéraire  et  bibliographique  de 

lu  Renaissance'.  Paris  un  grand  nombre  de    textes  classiques 

do  nos  bibliothèques  d  humanisiez,  la  philologie  aura  souvent 

quelque  chose  a  prendre.  Le  xV  et  le  xvr  siècle  ne  possédaient 

point  d'éditions  critiques,  et  l'étude  raisonnee  et  méthodique  de. 

l'antiquité  n'avait  pas  encore  pris  naissance.  Ce  n'est  point  dire 

que  lus  crudils  n'étaient  pus  preoccup-  E  <;.■  Ifl  pUTdti  des  textes 

mit  sous  leurs  yeux  par  un  éditeur  quelquefois  peu  instruit, 

souvent  per  on  simple  libraire,  et.  qu'ils  n'attachaient  pas  une 

grande  Importance  i  la  différence  des  leçons.  Ou  aurait  tort  de 

trop  vile  que  le  dilettantisme  et  le  désil  de  k'oùtor  les 

nouvel.  »UVerteS,  è  mesure  qu'elles  se  produisaient,  aient 

empêche  entièrement  les  humanistes  de  contrôler  les  textes 


1.  On  trouvera  au  chapitre  nu  un  essai  do  restitution  de  la  bibliotli^uo 
de  Bcmbo. 

'    mpfl.  ont  ou'  vus  rt  utilisés  pur  des  plûlologuesi 
commit  on  le  verra  pa»  loi  rvnvou  bibliographique!  ;  ttaia  on  avait  g 

les  indications       rapp    i.uit  u  la  Ilennutoncc,  du  worto 
n  parlant  do  mss.  connue,  il  m'a  <lê  possible  d'apporter  dos  faita 
nouveaux, 
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qui  leur  élaienl  nflerls  pur  les  derniers  eopjfllea  OU  par  î"impri. 
m •'.-.»■    naissante.    Nous   a 7008    II    an-nve  du    Contraire  d;«n>  n  g 

nombreux   volumes,  sortis  des  anciennes   presses  d'Italie,  de 
fane*  el  d'Allemagne,  et  que  des  maina  savantes  ont  tant  de 

iL-uiUetês  el  annoté*  avant  qu'ils  vinssent  s'enfouir  dans 
n  uiaîres  du  Vatican. 

nu  y  trouve  souvent  de  véritables  éditions  critiques   el  qui 
en  disent  long  sur  la  manière  de  travailler  de  IThj     ■ 
Cbaqne  manuscrit  qu'il  rencontre  leni  I  ■  o  loltit  voisin,  dans  la 
bibliothèque  d  on  ami,  est  mis  a  profit  par  lui  sur  les  marges  de 
son  texto;  les  variantes    sont  accompagnées  des  deux   lettres 
v.  c  (veto*  eedaa  ).  el  la  différence  d'encre  ou  de  main 
souvent  que  plusieurs  manuscrits  entêté  suecessivemei 
tée.  II  n'y  n  pas  que  des  leçons  omprunloesauxmanuscni 
les  réunions  BruditeSi  dans  les  lectures  en  commun  où  chacun 
■  iritiut  de  sa  science  personnelle,  on  «'■«■h;i:ige  des  dis- 
cussions sur  le  leste;  quand  on  ne  comprend  pas  on  que  l'on 
comprend  mal,  on  code  volontiers  au  désir  de  corriger  ce  que 
Ton  a  sous  les  yeux.  Le  propriétaire  du  livre  ne  manque  pas  de 
transcrire  en  marge  les  corrections  de  ses  amis  et  les  siennes 
propres  Ce  sont  des  corrections  sans  méthode,  je  le  veux  Mao  : 
Nitschl  m  Cobut  ne  les  avoueraient;  on  est  fort  loin  même  des 
Lambin  et  des  Scaliger.  Mais  dans  ci-s  efforts  des  générations 
passées  pour  interpréter  et  établir  des  textes  qui  arrêtent  encore 
aujourd'hui  le  philologue,  n'y  a-t-il  rien  à  recueillir?  Doit-on 
passer  BnU&ram  ni  Indifférent  devant  ces  trouvailles  eldéda 
d'y  jeter  un  regard? 

L'exploration,  il  est  vrai,  u'ftSl  pas  sans  difficulté.  Les  diverses 
écritures  courantes  de  celte  époque  sont  Fort  difficiles  6  iirc  ;  il 
faut  at  faite  un  alphabet  pour  chaque  personnage,  trouver  [a 
clef  d'abréviations  qui  lui  sont  quelquefois  tout  ù  fail  pi 
nelles.  Laetus,  par  exception,  a  une  belle  écriture  calnti    e 
large;  mais  celles  de  Colocci,  de  Cartéromachoa  ûl  de  bfc 
d'autres  sont  assez  confuses,  et  Lascaris  trace  quelquefois  son 
grec  d'un  caractère  menu  qui  fatigue  les  yeux.  C'est  une  patéo 
graphie  spéciale  â  laquelle  il  faut  se  rompre;  toutefois,  chaque 
philologue   n'ayant  à  examiner  que  lo  volume  qui  l'intéresse, 
!'  ni  le  idi'Mi.  facilement  au  courant  de  l'une  de  ces  écriture 
peine  aern  rarement  tout  à  fait  vttino.  Plusieurs  fois  déjà,  des 
relûmes,  annotés  d'après  un  manuscrit  perdu  depuis,  ont 

rendu  .service  aux  éditeurs  modem  es  el  soûl  rotisïdfrû*  C 
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il  la  valeur  du  manuscrit  lui-môme.  On  trouvera  certains 
n.i'iii.   dans  les  livres  d'Orsini  - j * j *-  j'ai  pu  ela.s.ser  el 
q  i  i  jnoAilururiKMiU.lu  mémo  genre.  On  sait  le  grand  DOfnbredé 
l  dits  qui  80  «ont  perdus  pendant  les  guerre»  d'Italie, 
fini  fU*ttfl  •  critique,  méthodique    ail  pu  leur  otro  appliqua ■■•. 
SBOOUp   des   leçOBS   de   nos   volumes   si>:il   empruntées    à 
des  sieroplaires  coofifirvés,  il  en  est  ftarUineznonl  d'autres  que 
leur*  maîtres  ont  tirées  de  textes  égarés  ou  détruits.  Chaque  spé- 
cialiste pourra  rechercher  l'origine  do  ces  leçons,  et  poulôtro 
trouvera-t-on  dans  la  bibliothèque  d'Orsini  une  petite  eouree 
(TtnfcrmaUonB  nouvelles  pour  la  philologie  classique. 

i  luire  ces  annotations,  où  la  critlquedes  textes  a  probablement 

quelque  cliosr  ,i    prendre,  huit  :iil  inouïs  d;ins  CéUeS  qui  pOTteOl 

des  leçons  certaines  de  manuscrits,  il  y  a  sur  les  volumes  une 
autre  série  de  notes  dont  l'intérêt  D'est  pos  moindre  pour  U 
connaissants  exacts  Im  sentiments  qui  présidaient  à  l'œuvre 
des  premiers  êrudlle.  Oo  os  saurs  bien  précisément  quelles 

Idées  Qs   s*î   f.iisaieiil   de  celle  antiquité  païenm    restaurée  par 

eux  avec  tant  d'amour,  qu'on  compulsant,  outre  leurs  préfacée 
souvent  diflfusos  et  déclamatoires,  leurs  notes  au  jour  le  jour 
jetées  sur  les  marges  des  livres  dans  l'émotion  de  la  Lecture 
Du  reste,  les  ailleurs  des  préfaces  dontje  parle,  les  Leonardo 
Bruni  par  exemple  ou  les  Poniponius  Laetus,  ne  sont  pifl  les 
i  .iviur  étudié  l'antiquité,  et  lelvoluim-  pweédé  par  un 
isseui  moins  illustre,  par  us  prélal  simplement  sml  des 

belles-lettres,  pourra  nous  renseigner  mieux  encore  sur  les  |  |>  - 
nions  du  public  lettré  du  xv°  siècle. 

On  parle  surtout  ici  des  incunables  et  des  autres  livres  impri- 
més, perœ  que  Fuivio  OrSinJ  OBI  Le  premier  qruJ  «omble  avoir 
aUaohédu  pris  i  ceux  qu'avalent  étudiée  OU  annotés  les  autres 
savants,  et  ijui  les  ait  assidûment  collrrlinuués    Mais  ee  qui  t  si 
•  ra   pour  Les  imprimés  s'applique  au  même  degré  b  ceux  de  nos 
scrits  qui  portent  des  noies  critiques  ou  exégéUque».  La 
!i-i-  entre  le  livre  iranseril  et  l'imprimé  n'était  pas  1res 
grendeaudebutderimpr1merle.ee  dernier  coûtait  moins  cher, 
il        rrai,  et  le  pauvre  humaniste,  dans  sa  chelre  d'université, 
pOUTaiteoquérir,  eo  'ii^lqucsannêes.  une  bibliothèque  d'auteurs 
aussi  rirhe  que  les  «  librairies  »  réservées  aUlrofoSl 

s  ou  aux  ruuveiib..   iJeau-oi;  p   eê|  enlanl   avaient  des  inn- 

uuacrtts  et  plaideurs,  fort  connus,  les  copiaient  eux-mêmes. 
Tantôt  ils  Lrouvaienl  moins  coûteux  encore  de  les  écrire  de  leur 


il:/ 
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mata  sur  grossi      apicr;  UuMtiliéprtxmia&t  bai 

ro  à  mellre  sur  beau  pair  -  puin,      -  trop  de 

soin  quelquefois.  —  l'ouvrage  qui  les  avait  Charmé*;  peul-èire 
atual  jugeaient-ils  nécessaire,  pour  sa  mieux  pénêumc  des 
formes  du  grec  ou  du  latin  classique,  de  s'astreindre  à  tant* 
criro  des  textes  entiers.  Ce  qu'avaient  fait  ai  souvent  Pétrarque 
et  Boccace,  leurs  successeurs  Je  faisaient  à  leur  tour.  C'est  ainsi 
que  nous  trouvons  tant  de  manuscrite,  parmi  ceux  d'Orslnl,  qui 
ont  été  exécutés,  au  iv*sidc]fl  si  mên  b  bu  conusenoamaal  da  xvr. 
par  les  principaux  humanistes  d'Italie.  Pompon ius  Laetus,  à  lui 
::nil,  nous  offre  une  vïn&taine  il'auU-im;  latins  des  plus  divers, 
Ifl  plupart  entouré*  de  BCbOUw,  CBOfl  compter  relies  -i 
Copies qil  si-  sont  perdues  ou  qu'un  retrouverait  ailleurs. 

Lea  volumes  qu'on  va  décrm  peuvent  donc  fournir  trois  SOltM 
de  renseignements.  Les  uns  ae  rapportent  à  la  biographie  de* 
humanistes  et  à  l'histoire  des  bibliothèques;  les  autres,  à  la 
philologie  et  aux  recherches  directes  sur  les  textes  ami 
d'autres  enfin  servent  à  faire  mieux  roinnilre  I  lai  des  esprits 
et  la  direction  des  études  pendant  la  Renaissance. 


CHAPITRE  V 
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tfant  tes   cÀapitreâ  luttante  t  les  manuscrits   grec* 
w:s  pat  fas  lettres  M.  G.,  ttê  imprimél  grecs  par  /.  (i.  . 

tanascrits  latins  par  M.  L,,  ks  imprimés  fotinspor  /.  £., 

1rs  miinuscrils  en  langues  modernes  jmbp  M.  Jf,  ta  numéros 
qui  suivent  fa  lettres  correspondent  par  caneéqueni  à  celle 
de*  cinq  série*  de  la  Bibliothèque  qu'elles  désignent.  Pour 
éviter  de  répéter  deux  fois  tes  mêmes  reneeignemente,  les 
notices  de  l'Inventaire  n'ont  pas  été  reproduites,;  /••  lecteur 
est  pru':  de  >//  reporter,  car  elles  sont  parfois  nécesuiirrs  pour 
établir  noi  identifications.  On  a  également  supprimé  t  devant 
faj  cote*  du  Vatican,  tu  indications  Yat.  gr-  et  Val  l&t.  ; 
mais,  après  avoir  jeté  un  coup  U'irit  sur  1rs  tuhlraux  du 
chapitre  précédent,  il  sera  facile  de  se  rappeler  que  ira  cotes 
au-desitix  de  ÎIHHK  »**  rnpptirtr.nl ,  dans  notre  travail,  au 
fondf  Vatican  grec  e*  /«  cotes  au'dessus  de  9000  au  fmids 
Vatican  latin. 


Nous  oomaUDçOfiS  la  description  do  la  Bibliothèque  d'Orsini 
par  le  petit  b&da  grec,  qui  formo  la  première  série  do  numéros 
de  l'inve-niaire.  Quelques  manuscrits  isolés  seront  décrits  plu 
lard  a  propos  des  bibliothèques  lalinrs  auxquelles  il-  s  • 
ntUchent;  Las  renvois,  mis  nu  bu  dos  pages  du  texte  de 
l'IflveoUlre,  permettent  de  retrouver  facilement  dans  te  volume 
le  passage  qui  Igb  intéresse. 

Doux  collections  du  mv«  siècle  sont  représentées  dans  notre 
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fonda  grec'  :  colle  de  Ciiioco  Pizzicolli,  le  eélâblti  num 
d'Ancone,  cl  relit»  de  Manuel   ChïySOlOrM,  lo   premier  htllAftO 
qui  ait  fait  refleurir  en  Italie  IMlude  'l<i  u  tangua.  La  manuscrit 
de  Puzicoui  est  le  1309  <   M.  G.   JH   >♦   transcrit  par  tfeu 
mufofl  ii ti  mv'  siècle.  La  |  cûDttonl  treize   des 

«i'Uvits  morilles  de  Plutarque;  la  seconde,  les  épUres  apo- 
crypbfis  de  Phalaris,  Anacharsis,  Brutus.  etc.;  entre  le*  dam 
esl  une  longue  note  latine  du  siècle  suivant. qui  Indique  la  pro- 
venance du  volume  et  donne  les  détail»  le»  plus  curieox  sur 
les  VOVBgftfl  pt  les  acquisitions  dO  Ciri:ico  *• 

poux  manuscrits  dûs  k  la  plume  de  If  Alton.  QmYfOtOlui  figu- 
raient ilaus  la  hiMinihi-qm*  iI'oi-muL  Je  n'ai  pu  retrouver  le 
premier  qui  contenait  Isocrate  <  M.  G.  137  >  *,  mai»  le  seeODll 


f 


I.  Orsini  nfUrniP  avoir  dans  un  MblioOu'quo  un  m*    >or.t   par  le  i  . 
«oholiaste  Demétrios    Triclinios   et  qui    «omit   aujourd'hui   le   Vaf,   f.".'l 
M    0.  S  .">.  Triclinios  Ht   «lu   uv*    ifèOlt  *t    niOme  d*  U  fin  du 
uisqu'ou  posséda   k  OxfOrd  un  nia.  de  sa  mita  dtfé  dl       "'■   SI   un   aulra 
VeahM  dill  d*  1315;   M.   V     'ijir.lihauaen    met    un   point   d'jntei 
tloo   pour     jiii'iijiiee  aiitms.    {GrircMisthe    PalCSOffrcpMf,    Lolptîg,   1899, 
p.  ïiÔJ  *rt  "fl  i"?'''11   pa*  p'"s  affirmant  pour  I,-  ma.  <10r*ini;    In   commen- 
i1   et    la   lin    manquent  et    rien   na   confirma,   dans  lo    l/ixle    dee 
arholios  qui  sa  rapportent  a  Aristophane-,   l'attribution   de   E'êradil    roman 
A  priori,  je  l'avoue,  la  date   de  I  tenture  ne  c'y  oppose  pat,  «t    l'on  sa 
que  Tncliruos  a  compose   sur   Aristophane    des  scholicc    dont   s'f 
Muvuru*.   [FabrîciUI,  bihlinth,  tir.,  £d.   Maries,   vol.    Il,  p     380.}        I. 
!  "',  a  '.'7'.»  ir.  pÉp,   [Pt«  IX)  et  comprend  trois   mas.  distincts:  n)  f.   4, 
Aristophane,   l'hitt/y,  .w.  *,  Qrmouwt,    Chevaliers,  xiv*  s.-. 
ArittoU,  Qrganw   prw-    '     ■!■■  rKlnTM^y)  da  Porphyre,   x**  ■ 
Stitont  •!"  ByjLaiien,  llipi  rtaViuv,  «'arrêtant  au  mot  'Âvutaii  xt-  siècle. 

:\  818  II.  pap.  (Pis  IX.  S  roi.)  P.    1.  Plularquo,  pries"  |«  d'un  iodfSi  ft\ 
2iO-SH,  nota  latine  du  xv«  siècle!   f.  213,  epltrec  grecque*.  VoiOÎ  t! 
pasagea  qui  donneront  une  idée  de  l'intérêt  de  celle  note:  Kiriacur 
tiit.inui,  a   evtUI  ncpolc  in  Anconn  lîbrwn  hune    mn^.Mi  fui  mus,   'I 
m  -    '  m        Phthxrokum  hune  ri  epittota*  crlvj  hic  dctcrtfitns  a  n< 

•  •  uimdarn  m*>wvita-ie  Htjhrric.   (Suivent  I ;*  laide-  des  epltrta  et  Tin- 

m   i      1m  i3  tnta.  proofl  qUfl  Cinaco  disait  avoir  trouvé  dans  d'autre» 

tnliliotiiequos  espftfffiolpa  et  dont  il  avait  transeril   les   pneroien  moU]< 

/'.  m    !<><'  tfi  n  <n  l»ri'ji  ah  h«''  m»nn.it''itto  ttlitoi  wbîUsc  ubi  ROOtfCn  npp€- 
t  >'  t.i',li-th,  rvim,  tn  '/(M  '!"  il  <>•  t>><jiMr.  in  grcea  iïomcvi  nriti'/ii-nn  Uiwtem.  . 
[Liste  des  manuscrits.  La  (In  de  la  note  est  asscx  curieuse  :]  hn  <t  M  l  f 
pmsM    Ovidium  Stctatuurph.    s  fa/fao  »;i  (jremm  trans4nctumt   ft 

mnUoi  mtsui  oreeos  de  eata  ttrînriph  rt  fine,  et  nos  etian  Ugiauà     ^  ' 

r/nori   Jirfl    ■"    rqtjt'Tissc  in  Louretmo  mnruutcrio  'jrreo  in  vm 

Luvri»]  corpui  09ttM  Athnnosii  itrpultwn,  uïi   mutlii   lampndibua 
<iù*  algue  (i  tria  mu/fij  cimifauiioiu  fpii  monucAi  rt/i'^i  iM#rnv  piaitotf« 

—  En   fiUunilûnt   i^  iraviiil   complet  qu'a  fait   oopèroi   Ed,    <!<■    rtOffi   aur 
Cinaco  d' Anconn,  il  faut  recourir  aux  notieiM  du  Connu   In*  r.  Aif. 

::.   Il   est  plu*  que  probable  que  c'eat  lo  ms.  acquis  en  K>7;:,  cf.  l'imita, 
OU  mot  barniiuUi. 
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ur, 


hcileoiant  «"idontiflor  avec  le  1308  <  M    G,  180    -:    Il 
COnlfOUlqUii  li    -ours  de   D^mostliriii',  ;iv.'i:    |i:çl<|Ui'!   Iivon 

m»rgiunlm,  «I    d0U3|   épHrex    sur  dus  qiirslinns    ili*    ■  :  M!iin;iirr' 
adroMéoi  i  Coluccîo   Salutati.  Li  taoondo  Loltrc    osl 

:    \;^::- n.;i,-  UxWV^)i    :    RTC     tfl|     KwWWCntvQU   ::/  :m.  ;  OD  y 
trouve    celle    tndle    phrase:   ;■"//  ■        il    TiOtl ,    DaSin  72c    -<;»■• 

m  ïlf;  Ti/vr(,-    -.}//.-,<..     IIV**I  m  »u  s.-iyu  ci  lïTond  qu'in- 

voqua ici  le  savant  grec  pour  justifier  les  minuties  de  son  • 
£iicmoiii  grammatical  :  il  n'y  a  rien  de  polit  dons  la  ad  i 

S'OUJ  filions  ili'vri^  ions  !.••-•.  i m  * t ! n ^.- ri  1-  d'Orsint  copias  ou 
|)mssi'«Ii's  par  d'autan  grecs  at  nous  passerons  iMisniii-  :m\  u\~ 
lili(>i]n-i|in-N  l'xilïi.sivrnient  italiennes.  Dicn  que  nous  in- 
UOM  pM  nous  astreindra  ;i  l'OrdM  rigoureux  des  temps,  lu 
nulle  chronologique  do*  Grâce"  illustres  du  xv*  BièeU  appoll  . 
iprit  Chryaoloraa,  la  non  d#  Tafionoai  GfE*.  Un  précieux  vo- 
lume, le  1334  <  M.  0.  30  >'.  est  on  partie  âcrll  par  lui.  On  > 
trouve  quatre  opuscules  de  \onophon,  le  De  perturbation ibuâ 

ironie  Collisle,  trois  opuscules  do  Synfeiua,  ttt  la  D$  in- 

K)flintod'Al1SlOleat>oinii.iiiiiiiL-i!tg!osê.  L'iieépigrurnnir  dr  c.-r/.a, 

publiée,  d'après  Ulaccî,  par  M.  Lograod  \    Bxe   sur  l'histolro 

du  manuscrit  ;  Gaz*  l'avait  copié  pour  Phflaipho,  oouuno  aa- 

,  il  avait  eu  poux  oolloboratâbr  Goorgoa  Chrjaoî 

s,  qui  a  icrit  les  opuscules  de  .Vt-noplion  \   Tout  1»;  raalO 

1    K27ff.parch.ftn  Uou  XllD.  F.  l.n^Xwfé»»;  (.©▼».         '      r««vft' 

i.\it,  v-,  1.  104 1"  -■  r.iit,  fcpMi         '        BOta  de  Salutaiï]. 

2. 1047.  parafai  rot.  ut.  Ntampti,  Oroamenu  ai  lettrei  nil   le  Iraniens 

IiipI><  eontaoporaîn  qu  oit  lut  ta  pi        1        rde  en  yculanl  l'indication 
de*   ïoli".  ;    &n*jph>mtt&  HipparchtcuA     l  -  3*  e yuUatiasti    libttf    10   1 

/  .'/1.1-..  ■■inK'i'-ih    J-' .   \.>i;-t-,n.,<,u,)i>i»  rtsm,  ttuâdtm 

niait  Peripatetieutt  de  perturbationibus  43  .   Syntffi      Icpypffl  f*/  » 
procfii  Ui'i    'i\l\.  > if  •'!>•  run>>     lu   I   p    [71   •Dianu    institut!»  cnisfcm [H \\; 
1 1  * ./  .1.7...  ■/■•  iftfotnnJu  '■'  ■/" (nn/ion*  quoi   fit  1»  1    Romnufn  [081;  Gnwc 
I  rnnai 

oVm   104  rH 
\\i--ii-i-jr,i^i,,.- h  11  niffue,Pari  .  1885,  1    I,  i>.  xlyii.  1.    n        1  îndioufi 
|.:n  nrr  le  n»  I3i7.   il  est  mutila  de   reproduire  loi    l'tyigi 

;  ollu  «l  prtcéofc  iJnns  foripinal  <lu  nom  -    1 

.1  monogramme  .   don    P«    Au  ooint   <.■    rae  philol> 
"lui*,  1  1 le  a    .  a  6W  ulilis^pur J.'iJ.  Kribio^»'! .  ffyncêiî  /u« 

/«.,  t.  I,  p.  XXI. 

Lan  1   ■  noqui    pûi  Omni  von  1681,  oar,  bIam  une  lolU 

rotlo  anofro  1&, qu'on trouronx dans  lacorrerpondauMtaaoïMiêa  p.  72,  Oraini 
(li-in.ui  1    .,  1  Atofi  s'il  a  entendu  ptflei  *  irj  Oooooào.umi  di   l'hilel- 

plw  «4  roui'     1  de  G&m*   AjouluiiBi  comn»   déûhil  oui»  [A,  que  lo  groi 

a  ployé  ave    ''i'.i  à  ja   BiMiutln '|ur    \  1  n-in^,  •  1    <\>.  ,1    M.him'ii      ■* 
.  iiiiiin  ligure-  au  Vatican,  Pn/4/.fff.î.  £Cf.  -' •  on  00  .  1 

!    -'>   [>.  I). 

1M  1[> 
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FONDS    OFIEC 


l'sl    de   *;i    uniii,    llotl    <]m    (SS    1)0108    01    snniiiwiïivs   gre 
L'«ncra  rougeu  On  reconnaît  ausei  daiia  I  i  lYrriii. 

Pbilelpfa«;  MWl«B»u.siiiipivniii'»  litn  fois  I.-  1  I;. 

iod  da  i^-iui  ••. .  arec  doux  monogrammes  représentent  le  non 

de  tnesscr  FrancêiCQ  t'iUlfoK 

Noua  trouvera  u  un  manuscrit  annoté  par  <i;»/.;i  dans  la 
cripUoa  du  fonds  latin,    lu  t^ic    ltcc  d'IterodaU,    la    1350 
<M   0.  B>*,  provient  d'une  bibliothèque  contemporaine  d 
co  Bavant  Le  tu  pïslooel  fort  inconnu,  b!  nos  observations  sur 
lesmanuscriu  d'Orel&l  précisent  pour  la  première  fol 

. .  ita  sur  ce  personnage.  M.  GardUurasao  i    m,- un 

Hw  Rtaii/  IToteftej  dans  sa  liste  '!<;.>  copistes  grei 

iiremenuflcrit  dont  U  no  donne  paaTcpocjoc  . 

L.-:    :i.ij.  ii.":uoi    istti    nombreuses   du    copiste,   on  lotoct 

surtout  ;>  la  Bn,  Otenl  cependant  tout  doute  j  cet  égard.  J'y 

ivli-vr  ci;  qui  pcul  >iivir  a  la  datn  :  (f.  48(1  n  Ir^r-.y.u  pssUb 

.:,    aal  pu^orycCou      *YP*?T   w  .^'-».'  -,  h  .. 

>l   v*'|  I JXijpcv;/.: /: v  :;-    .  . 

.   rfw,  EgOpXV  WT(  ;'-//,  yz:*:-j:  &  |  *ÎC).  Co  manuscrit  est  donc 

rie  i  isn,  aniiHu  de-  la  prisa  d'Otrante  parles  Turc*,  et  nous  ap- 
prenons de  plus  <j ii*-  l<?  i-npislti  sparlialt?  Déniêti-ius  Hhailôs 
Cabacès,  an  1487,  troisième  année  du  pontifical  d'Innocent  VIII, 
se  trouvait  i  Roms  depuis  vingl  ot  un  ans;  il  s'y  était,  par 
conséquent,  établi  un  I40t>*.  Un  auirx*  manuscrit   du    mente 


l.  Joij  i  ■  Dportank  autographo  de  Theodoro   Uaia  un*  lettre 

!<■  il«i  lui  iocârta  par  Oriini  dur»  un  i  de  loti 

opussu.ctf    dj  xv*  &,,  aujourd'hui  Vat,  I3V3  <  M,  U.  143  >.  I 
...i  f.  i1»  ot  adressée  "ii  1451  aux   rùreu  ■!<  fia**,  <*...,.,-,...«  ,.i 

■   le  h  ■  tpai  iftooDOu  (Legrand,  /.  c  ,  1. 1,  p.  xivi     U  as.  a  133  K 
pop.  [Pii    \  I   n  Di  '-'"it  i  nt,  .'  pari  celta  lailre,  qua  dea  copies  du  xri«  *., 

lient;     loâ    CûrrotpOiidftnOftf   da   lU&i    *ur    lu   pemphtel  do    Y 
Apoelolios  contro  Gau    ri    An-note,  publifei    par    Uoianonadv    (ko*   ses 

ta  vr.,  t.V.  |».  877aqq.(Bewurion,  Nie  S.-cu 
lialo,  ei'.i;  opucculoï  - 1   mires  Iollroi  do  Th    Gara    M"  30  squr.)i  uw  d 
\  i     59)  ;  desaripfoa  rie  Ssinta-Sophia  di   Con   sntiQople;  ChrOBO- 
lorâ  àtes  empereurs  romains  el  bynntiD  .  Puc/ica    KImsi    (4c 
2    Wl  n;  pep.  fi'"-  IX.  2  roi.),  Ltn  lettre    mil,  en  rouge.  F.    i, 

"i !;.->•'/. -.-.'.  ii<  Lucien;  :'.  î.  Ileroilotea  Au  '.  '■'•  y,  la  si 

ni,  il  au  f.   101  ;  xv  rwpevpièlio*  xir,*»  t*n  ♦evXSiev  'OMp#tv«^  IV 

\u  i".  i  go  trouve  un  pria  marqua  :  to/g  80,  Cf.  i  ftd.  Stem.  Berlin,  ISG9. 
.{,  *;,„./,  ,  p.  31'.*.  —  V.  laurenaoïgnemonlf  d>'  IlodiuioompU 

".v,«(  Athènes,  iS6S,  p.  76,  arl. 

...     I'  titi>J7Ô|UvDe  KnÛMrjc. 

i,     MM.   5ug$ne   MûnU  •■!   I*n»il  Kabro  nyaiil  t>toi 
aîquei  les  buiiHca  feellJcs  de  lour  livre  intitule  :  L«  Bibiïothi>pn  -tu  \ 
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Rhaliôfl   la  i-".'.1!  <  m.  *i.  88>,  porto  aussi  une  dalo,  la  rfngt- 
«epliùnn   :i iïik     l         i a  prise  de Conslantinople.  soit  1479  *    M 
COâti«nt  Thucydide  et  les  lJeUênttjuv.s   île   Xêuuphon,  av» 
carte  géographique  muette  assez  bîi  iSEthiçw  i 

maqttc  et  d'autres  traités  d'Âriatote,  renfermé»  dam  lo  1843 
<M.  G.  93>,  offri-ni  mît  tes  pivïn;.  :■-  fouillai*  divan  extraite 
d'auteurs  grecs  et,  ;i  l;i  lut,  plusieurs  souscriptions, qui  donnant 

le  non)  dll   :urinr  B  «piste*. 

Le  manuscrit  de  Txeltèfl  U89  <M.  ("•.  ISO  >' porte  .-.m  i. ■■, 
gardai  dkn  notM  de  dîffdrentes  mains,  parmi  lesquels  ;  |'al 
relevé,  BQ  marge  d'un  compte,  les  noms  di  'I '■.',>.  k\  et  de 
KaÇî/.r^  répétas  plusieurs  (bis;  cela  suflll  à  indiquer  que  le 
livre  s'est  trouve  entre  los  mains  d'un  personnage  de  la  môme 
ïoiuillo  que  noire  Domètrius.  Il  y  9,  ad  ■  ■ii"\  k  ROlbe,  .tu  com- 
mencement dU  xvi- siede,  un  po.-v  lutin  -I  un  »cej  laine relêbriU*, 
ï|ui  esi  Mm  iiK_  <>  poêlé  fui  archevêque  de  Moaemhasfa  et 
liiliuisiiîl  mmi  di'jiii  tin  MnniliiM  CûbaCtUA  H aUltS  ;  C*68t  aÎQtiÇU  El 

Bgura  dans  learaoueUe  de  ver.;  du  temps  ot  notauimont  daualae 

Coryciana.  En  grec,  il  s'appelait  simplement  II  BLOuaL  Un  de  nos 
manuscrits  de  niwrpiiau'Vs,  le  i;i7s<M.  o.  iio>*,  conl  en1 
des  notai  marginales  do  sa  main,  a  ver  quelque*  extraits  latins 
at  grooa;  lia  ligm    sur  lu  garda  daùa  las  doux   langues: 

'[';>::    H     ,.-.-  îtV    :;'.:.     i|IOV0VrjX    X«6*3llf    ttQ   pÀty    //'■-  iib$* 

rst    i/iri  BttUmUôlÙ    ijritrri  i't  rr(ri'it  {atc).   Il  uffre  Un  exemple  de 

cette  seconde  génération  de  Grecs  établis  en  Italie,  qui  c^l  déjà 
plus  qu'à  moitié  latine  ■, 


au  l\  :  rol6r»,  ilap.  288,  r«apnwtd'un  Sutton  fm  i  ii  V  .[i- 

emne.  •  p4i  nota   D<  m  rlriui. 

!.  WOiT.  pnp  .  rat.  ut.  MUnptfe.  \f    t.  Thuoydida;  ir.  Pi  :  v     : 

<*re  ;     f.    ftu,     Xlnopbon.     I*".    M.',    IOXJ 

souri  frmgmwi  d«  PUllioi  , 
S.  in :' ii.    p»p.  [pig  \u,  i.  i,  Miruu  oreei  i  f,  6,  Kthiqur,    I 

B'    ;     I.     ISO,    fliii   i^i'w'i     I.     !.V>.  r.    ap-   «I**    PUUlOI    !      ,     I'  .. 

«i^«  «»vi»t  y£ff|i6v.    Ttlrps  H  uboliof  u  l*«nora  rougi»,  glose*  uiar^innloe. 
pop.    il'io  IX),  xiv»  t.  iilros  et  fidiolios  *  l'encre  roi 
pp..   du  ptusivuri   maire,    kv*  xvi»  c.  F.    i,   irait.-  -I-    Il 

pr*po*  ira  de  taxai  f.  il'î.  extraits  d'AriBtole;  i 

/•*f*actp:wvi-Jiaiïc-  "i'ci.'.oô  ;  f.    1  i  '      Il.orl.  ProdrutiK*.    \t<  f    ■■■'■.!■;.(  .,/i.7i/- 

.     M         '  irion  û  Mictiel  A|  01  '■  :  on  A  iterbo, 

:.  I60j  i--.  61 1 n  ■''■'/    ■■  Vru lopbtne, 

1    ;  i    Ift  Hibli  ■tlii-.)!!.'  A. ih. > ii.ii4'  •!•    l'id'lh,  Ht'piH  0QQ       !.   ^|    sqn,), 

dcui  leûrrt  d'uo  coftdn  a!  rdina  Tdu  Bellav.ici 

Home  ctj  155«>.  11  no  o'apil  pas  do  noire  pertomin: .-,  oui  mourût   pa  IM7. 
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.-...  \r,r,i,ii  q  a  eop  ■  •  do  sa  m  un  un  inagid&qu  i  Bu 
it/r  fff  [ui  fui  a  iwtê  b  J  aolse  pm 

v.inm  PWTASiO   [/dJIU*  PcVTfl  C«)lUi-Cf,  qui   fcl    I'1    | 

dO  Déifié  m  la  i  ihalcoodyle,  a  rempli   l"s   marges  *!•  -  schol 

de  aammairos.  Le  volume  fu  :  talonioSai  pandit 

carttiaal,  avec  les  autres  uiamiscri  la  de  Parrasio;  1 

,i<-  i.i  oolloi  lion  i'  Seripaûdl  p&aaa  prosque  &Qtiôro  .m-.  F  . 

ci  s-  tM  m  a  1  '  fUbliotli&que  nationale  dû  Naplos  '.  L'Eu»  I  6 

bo  fui  peut-ôtPfl  distrait  en  faveur  d'Oralnl  ;  en  i  ■■ 

aux  ex-librla  qu'il  porle,  son  histoire  est  aaaez  complète.  I 

anjon  "d'hul  au  Vatican  i    1908  <M.  <;.  &i>", 

Guida  par  i  Invantair  •  1 1 1  iinaii    mr  un  i  pro% 

clouai  coUocUon  da  laltrtaj  '!<'  Michel  kpostolios,  Lraascrila  daw 

;    '..  -    m.  «i.  ISfl>  -  Biles  •..  m  au  nombre  de  12%  al  b  - 

manu  ■  '.-il.  i     ploa  complota  connue  ju  qu'ici  n'en  donaent  que 


M.  S.illi  ir., 'l'.i|ir-T    Hmlui.Oi'  rin'iitiwiuir    I,;  .'.  -..V-i-. 

!>■  retrouvarao    1 1       «lu  ieun  f"ii  daa  ^re. 

i    Cff.  Cataldo  Jannalli»  fkr  irifo  et  iaiptia  luA 
t844.  cl  le  calulutfue  dus  uianustrni  -.  Itlms  de  la  Bibliothèque  de  N  ipli 

El   ■    i.      i    ■    H  Gurrobpon<lanc<'   d Wu-d  i.    un    i 
[uttrcvaaol  >>"  Wltc  :ol W.tuiu  ;  il  éi-ril  < J* -  Supte*  a  llroiai.  Ip  3  mari  looÛ, 

OUTBI    UUC  b  l  i  ii|iri|iii'  (//iirf  hruni  lit.i,  .  •••  i  cb 

mot  nul   ili*  :- 1  i  fïiovttnin-iii-Carldiii  r.  .i .  elle   es!   toute  com| 
•  ir   Parrnsio,   do  Seripandi,  d'uni!   infini!.'-  il 'nul  ■    u| 

i  »  n i  .  avao  bfauaoup  ue  on,  anciens.  11  y  n  des  ma*,  do  P 
mia  de  lui  sur  un  grand  nombre  .  rie*  in  il  ai,  ne.  (>  fond* 

lîi  -i  l'on  vi n:  passai  il* 'm  mois  a  Nantes, «ans  s'oecupof  d'autre  ch 

POUF     W    déUllle,    '.nu       tr,/       AuplUfrili     «pera,     i.    VII.  p.     !3*.  Cf.  fl 
Hil.hnlh       \pott     Val  .   0,  SOT, 

2,  380  i   pAp.  anearwda  pArch   (Pin  IX),  Souscription 

M:-;i/(/a-   dflo*rro>fic  p^âvtit,;  uxîs  tV  :  itptfta;  Aaioiv  i«x*'  ' 

sont  dciK  mention!    i   demi  ofïkceei  :    Kn  fini  p 
fenrttoc  /*/'«■       (ne  étoffas  est,  ffmptui  aurefj  XX-  —  /'» 
tcsComcnfo  /Mm    •/    Infonfi  v   (jxmrfi     ùrsini  a  tranucril  a  nouvi 

i  p|  ras?)<    n  8fll  iiiii'-:i;<  n  de  oc  ma.  mi  1588,  dau«  la  Ici 
f  t|  |  endl  8  u 

.:   i.7  ir.   f.nn.  (Pfa  IX).   Toutes  loi  lettres  sont   nui l*ai  an 

■  l  Jui  pi  é   f»    (v   roi.  ôtf,  où  le*  ch  loJwal 

D'aoln  part  «rnn  (euro  Ml    i  i-  Indication    numérique  (r.  (>7  v«     \^- 
•i  y  n  doao  eu  «omine,  selon  s  e  ilculqu'a  bion  voulu  faire  pourn 
roûsioiux.  :•■      dant   lu  eolleetîoo.   n  y  flgon 

quartnlr-sepL   loin-    qi   ,    pubËésa   M<  B  i    'luu«  cetl<' irr.|" 

Uihtfomwphu  httUniqu  >{\w  noua  sommes  obli^rs  de 

!•  "la  portoroii  à  75  1"  nombre  des  piAees  inédites 
iptioi ■-  ".'(iliqucsde  nolro  recueil  :  AfXeia»  Mi, 


onecs  m    ■ 


iW 


4fJ   mi   47  ';  Iot    principaux    dwtinalairM    aonl  Gémiate  PI<;- 
Em  manuel  Chryaaphèa,  Bewarion,  Pierre  Catlergi,  lean 

Mosclius ,  Jûftn  ^riryropoulo-: ,  Clmlcondyle.  1/mtnôl  IHW 
rairo  de  ce-  manuscrit  est  considérable.  Un  autre  opuscule 
■lui  paraît  Jgnorô,  du  môme  tyoaUd!oa,aa  trouve  dans  le  I3M 
<ll  0.  7>  ';  il  nfral  pas  Impossible  qui!  soit  autographe  .  ta 
LStn  rst  ainsi  OOnÇU  :  A:,-:;  \T.\zr.'t.\i.i'n  %  iBfl  09Q*VQ?.  o^k 
rr.r  OsÎ:(o;:y,v  y.it   7.;Vj;a*/;t:-/  l    LYCTtOl  M'./ir,/  SU    A-;:::.- 

-;j  BuÇaevdogiu  cSWÇuwrfRira  xvwQ.  (afc    La  souscription  da  celle 
âpltre  «M  <U'-   1472.  Sur  les  trois  autres  maOUBClita  <i<4  mains  di- 
verse* ijtf  contient  la  l99S»rufl  aal  <iù  an  «tMois  Antoine  i  >;  t  t  ■  i  î 
ton",  r.'tuirf  6 un  personnage  moins  connu  comme  eopisie,  ai  qnl 
aulra  qu'ArlstobuJa  Apoatolloo,  la  propre  Bis  da  Mtahot1 
.:  cmscrlptlon:  'Apmtfoutoc  'ÀswwWtotfabvuwôÇ  " 

r:^  fv  Kffaq  ';{'t^ï'j£v.  \v".  |  v  ■/  >":  trfXôC,  W  r».    Le 

transcrit  est  i'Éthiqueè  Vfcomaqut,  Lan  Olympiques  de  Pîn- 

daiv     eut  du  même  copiste  dans  le  1311  <1L6.  K9>*.  Il  s'intitule 
uutanenl  tffoera   (Wy.z-.iiy*),:;  mofutoc;  gcpofanowg   h 

t.  rt  .  tes  deux  manuscrit*  Boni  donc  antérieurs  ;i  Pannes 
toque  où  noire  Aposlolioa  Miccinlii  ;i  Maniliu8  Ith.illi -> 
oorame  archevêque  di  lion  obeet  :  ilaaoat  Lrèa probablement 
de  la  fin  du  \v  siècle  et  contemporaine  da  Ea  collaboration 
il  àpoatolfos  aux  premiers  travaux  d'Aide  Manuce. 

^  i.i  niriHi'  i;|m  ijiif  paiMîi  se  rattacher  un  copiste,  qui  mai  çp» 
également  aux  liste?  de  M.  (ïardthouson;  c'est  Alexandre  Agn- 

I.   Il  faut  (iiin    <\     ;>ti'>ti  |»tnr  !.■    m,;.    I''tlatiS7$t    qui  emprunte  iV  l'nti- 

blc  une  importa  ru  ■  spéciale  olqui  contient  05  lettrée;  il  vïoni 

M.     ~  < 'v<  n  Oli,  pp.    ISO- loi   du  récent  catalogue  du  fonds  Va 

l.ll    M. 

:'.  11-1  fT.  pop.  (Pir  IX'.  Quatre  ms?.  dirlu    i       ■  .  !.  f    Epltrc  d'Aposlu- 

[iaeetdeaei  coq  '-;  f.  il,  Ettitmu  ou*     .  98       uecrip- 

tîon  'l'ArbUbulc  ApoM  Im    i  :     If  101.  II  d'Àphro- 

1 1   ,  Qui  <!«■  Ptulirquc  (f,    I  »*,  toui  i  rîp 

1 1  Durai  tu  .   iViobos  et  eomaMiin      I 

:.  Lu    souscription  donna  une  forme  nouvelle  du  nom  dr  ce  copiste; 

ri  pwltf  «A  . 

I,  Apprit  ,\/."«t  depuis  ea  promotion  A  l'«  i-; 

;    ,-.  t.i.|.  er«xvi     Cf.  <  l'Inrentaiie  M* Cr il."..  —  On   roovera  la 
D  lomU  Pn  al  i.eopù  -  ou  pose£àV*po  : 

■  .  Mm  M.  m-  ten  ou  .  ï  m  1    /'""  ■■  1  »  '  i 

.  [X      i  :  i     mai*  du  ir 
:  /  1 1/.  rnjj  trut  i  ■■■    'indare,  a.  ■  i  |  crfflun  .  liti  ■  ■       omi 
l  j'nni  jiodr,  (Èifun  ■  ■  I  iourvi  a«  i    irei  d 
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«OS,  q  i:    i  I  -inscrit  la  troisième  partie  4a  manuscrit  1410 
:  m.  G,  i  ffi  .       La  1384 < M.  G.   101  >    «t  tout  entier  i 

:-.'i  d  d'un  erudlt  assez  Intéressant,  que  je  n'ai  pas  Identifié  il 
nriti.'iii  pin  .  >  i  ir,  le»  Argonn uiitjws  <>rpht'}ttes9l&  l^olymi 
do  l'i:idaro,  Isa  ûffuvrw  e/  /eurs  d'Uéaiode  a?ec  le  com 
df  i  ROtsfl  l  60  forme  do  wtfffse  \  A  la  tin  da  la  dernier*  scholie 
M  lit  imi  r:i:n'_->-  la  dol ■-•  de  .sa  transcript:  m,  «iXof  xi':7  •-  mkta 
[tiûf  pour  «R^fr'  =  1466  Sur  les  "lorniôras  gante*  eslunc  data 
[M  effacée  (rfi'e  (5  rij>r>i.\  si  au-  lossous,  de  la  main  fa 
copiste  :  K:îjw;  cvm  pXta.  Plus  bas  deux  mrs  que  voici  : 

Les  gloses  <-t  acbolies  peraounaUes  du  copiste  sont  Doxabreueu 

au  commencement  ;  les  dcrtiierâ  feuillets  sont  remplis  par  quel* 
ques  courtes  pièces  de  vers  grocs,  et  les  gardes  par  des  extraits 
d'autour*  grec*  »>ll:Uin.<  ivlrr^  an  "OUrailt  (!*•  la    Ir-cliire'. 

Le  manuscrit  1886  <  M.  Ci. 80> *,  qui  commenci  par  l<  -  i''/'"  - 
rniih-.s  i]<-  Séoophoo,  porta  sur  la  garde  l'cx-librSs  daté  de  Marc 

Mineur*  :  M:,7ij-.yj  t.r,  yhv  /ptopé-wv.  F  fore  ni  80,  1493  -  X-uo. 
ir  Socratis  dictis.  Dionxs  os  aurct  meralia.  Dans  la 
marge  supérieure  du  feuillet  199,  00  lit  t'infcription  camM.  I  i'M. 
rjin  si'  rapporU*  ppiil-i-lii'  au  l'ioivntin  Pirlrn  llandidn  Les 
BChoUefl  marginales  sont  extrêmement  nombreuses;  colles  de 
MnsuïMis  iront  pas  toujours  beaucoup  d'importance;  le  véritable 
inlirnl    du    manuscrit  est  d'ôtre  lul-mèraS  un   autographe   do 


TMUH  «t  <l?a  r1os«8  intérim.;  t)L  Mi,  Wôoorits.  Us  trois  mu.  poruni 

i1u  XV*  flh' 

|.  JJap.  roi.  nnt.  Timbra  H e  la  Bibl,  Nationale.  Quatre  tiss.    xv*-xW  t.: 
S)  I.  i,  Inique  aiphab  ;  f.  63,  noms  iii>*  jnux  dû  la  lircco,  dosdix  oral 
oie.;  f.  M,  ThoruM  Mailler,  laxiqus  filphab.  des  roots  attique*  ;  *-; 
/.  •  iperri  tffosrtoruin  ■■■  tfonum  bifcrpftfotione*  ,p'   cOTw/ruci 
123.  \  o  l'Apollonius  «l'Alexandrie s  f.  Is3,  grarnmairo  d'Apoltoniui  - 
t    103,  II. -r.Kli.Mi,  twnumw  ■  95,  Phrvnioho  . /'   nominibui 

it/io  .,   i\.*c  d'outrsi  morceaux.  À  la  'i"   tu  enaau  onl  • .  ■>■  ■ 


<"! '  '  'Sjio;  'A;iftr,jitpa;  n4v  tô  r.jpov  jUSXîav  î«rp«^>  • 

"•vli  i.-  ■  ;    I.   7, 

'),  |»ri»l  ■_•  it.'i  ' ■;   il«-  TwÛèS  I  ri    ioaSi 

I.      i.j  !.!■:'.'.'/./'        ■    min  ■  ■    '•  ■•     •  ■    I 


î.  xi.  i.  Mp.    Pii  \D.  I-.  UPbocj 

■  i  ■     ,   I.    'A\   V",   I  |  ■■■!...         .   ' 


J,    Kluch,  Lsï&tigi  i>*78(  p.  iavii. 
3.  Au   :'.    05,   w    oopUto  a  desain^    loâ    instrumoaU    araloicw    di 
ni;    iode,  avta  leur  non  au   lossuf;auf.  7,  sont  deux  minuiurcs  dans 

ob  rnurRcs,  P.'prcaontant    lirou  <t   Orpbéo,  une  guitare   dano  lt  raain,  »u 
milieu  'l 'animaux. 

t.  2C  Vi)   P.  l,Xéoaphon;t51vépltroigroGques;17BL 

DiOfl  «Itiryw^tomc;  f.  tW,  |>rolvf?omerie3  a  Aristide. 


i: 
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\in  m  as,  Wêlgti  La  silence  d'Oreinl  ;i  ce!  égard  el  quelque! 
différences  esses  sensibles  ^nlre  les  diverses  parties  de  U  COplC 
i  :  e  brève  souscription  .;i  l'encra  rouge  ù  la  An  du  Dton  Cb 
tome  0v4  i  moota  ipir  cette  partie  'in  moins  «al  con- 

temporaine gVi  rex-librle,  ô'etl  h  dire  du  i^Jourdu  savant  pro- 
fesseur ii  Florence  '. 

Pi  at-41  rapprocher  de  Manousxos  Saecllnr.o-.  "••■-i  ■  :•  Mufttt' 
rua,  le  Manousaos  dont  on  trouve  !••  ooxn  au  i  MO  <  U.  0.  I06>*î 
Une  première  meln  s  fait  dans  oc  manuscrit  les  8tme§èmes  <!<• 
PûIycOi  une  seconde  la  /'"'tique  d'Arisiote;  n..u-  -i  ;,  j<  té  wr  II 
dentfère  garde  les  mots Msweeçj  *YP"ï*  (*te)i  Ce  personnage 
reste  Ibrl  donleax.  Pfoati  Identiflons  bu  contraire  Bsns  difficulté  e 
copiste  des  JFymnee  de  Gettimaque  du  18TO  •    U  0  91 

le  frèru  'U    I>i'in-l:-!u:;  M  .    !       i-tirliuh    lîj-mir.r::    M<     mv>.  Ui 

fitet  a  la  tin  :  *'„•>■,,/;>.-  eoftaerQMâ  m  0sop*^ms  Voj 

I  /ffhi/ifiilii   t/ y  m  nos  hoir/'  itmit'i  [ifi/Milt   I  i%    '  ■   <■''    rHCtfOS  Celte 

note  bIbbI  pas  une  souscription  du  copiste;  elle  est  de  la  main 

de  Ticlro  Cniidick),  qui  a  mi»  d'autres  annotations  curieuses  et 

(ISS  v;in;i;il  •-  dS0l  I  ■  iv^r  <ln  VûlUSlQ  '. 

Le  grand  pro]  Bgal  toi  de  rbeUdDfsme  en  Itelte  av 

CcWSTABTfll    I.\m  0JU3 ,  ;i  t&fstâ  ihins   l;i    bîbltothèqoe    *  I  <  i  :  --  :  :  i  î    ÛM 


1.  Cf  hi  BlranseritM  r»;ir  Musurui  ri*n*  Ir  r 

■.■.'■'  .i.-'i  DDlfiiil  m       <■    iîfTM  uu  oordinol  Rieïoia. 
LmannuuilioDi  rt  les  corrtjclîoasdfl  Muaurus  au  Lexla  de  L'Aatholo- 
v'«-.  qui  iotii  dam  i  lilfl  <  n"5,  M.  0.  IV4*  >,  ttec  queln,  mas 

•n|i|ii.'ni.<n!:ti'.'-.  jonl     i  n    po  ii.  «  '■  la  ooaffl 

'      I    T.  pnp.,  ri>l.    HtA.    l'Kl.lll.p.'l'.  P.  |,1     <!.:;       !        M.      \i,  .'. 

■  ■;:<!.■  itt-dMRoui   ii    mrnai     i  ii    Inl     do  lit  un  pfa*  annifin 

Snn.sur      i  ri.  iirnTnUradfl  ljttlm  A  Vottorl 

n    toi    tof.  rpfci    t.  II.  p  i;*'.i 


|.  1 1  î  u    pap.,  rel    uni   Tîtnbi la  BibHothAqui  Nil  kmala,  Ctnq 

"  r,  l.  Théoarite  (ron  un  tdyttia  di  pià,  OnînS) 

i  ;  t  plume  01  ni- 


tquo  ^i   '••  'i( «qui   pleW   6)1    &,Ba<flf  «u  tMnpo;  «acpArnx*" 

!  î  mu      reO     cfttourftvnu    R 

'..*  ■  -■    I    15    Ci fui  ■   d 

IÛ4  v,  Extraite  rl'HypAririfl  *l  qui  ;  F.  111,      in 

di    l'<:>      ia  au  foi  NoetfpfiO*  (ttvftfi  flfl 
6, Atl     I  ■  I  i •  ■  ■'•  Ci  du  xv*  s.  paraît  la  mUachftl    tfluldiDAmMrîtl 

u  boj  du  f.  211  v*  du  ft'JUO  <  U.  Q.  130  >    •      ;   lip 
du  »t«-xv°  iièôli.  Li  nu.      M    I  pip.(Pifl  IX)  al  contient  ui 
iiofiil't  Julien   P&nâoyriquâ  i    l  SaloLB&nle,  Moi 

néon.  A*'irtHi. .  - 1     i        ription   l'ua  oopUta.pr  i  plitoolitUi 

0  i  114     -,'-  —  fi*iov  (i.:  xûpiJ  »1  'i:'i:  pou  ■    .    <Civ  ^i.* 
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manti»efitadantlaprov('!i;iii((  jus  |u  nppésonl  n'apoini 
lée.  Toul  le  monde  connaît  la  précieuse  *4ria  de  mannseï  iUi    rlti 
'•i  ii.il>''  pai  Lascarla  quf,  i*  igués  par  lui  ;i  la  ville  de  Messine,  foui 
ard'hui  l'honneur  dr  i;i  bibliothèque  de  Madrid  '.  Quatre  ma- 
rilB  analogues  se  retrouvant  dan*  notn  collection,  si  I ; 
i>!"  pettl  v  i  i.i -in"  an  v\r  siècle  de  la  série  d 

$100.  Lepluxnnrien,  If  i:;.'i:;<\l.  fi    38>,  contient  les  Epislolit- 

graphes  grecs,  Phalarîs,  Abaria,  Pjthagore,  Anacharsla 
Aux  feuilleta  préliminaires  sont  les  prolégomènes  de  Lascam, 
une  lettre  de  Hossarion  aux  enfanta  de  Géfflfstti  Phithon,  lia* 
des,  ata.  Au  dessous  de  l'index,  on  lit  de  la  main  du  iranserip- 
teur:  Kwttftmfau  rot  VaaxiywexTtywxai  *:':;.!. a  date  approxîuu- 
M  fournie  par  une  mention  do  propriétaire  sur  la  première 
garde  :  Etui*  . &9tfi&*ffi^14M; l'exécution  du mannscril 
donc  pas  posiprieunî  :iu  séjour  de  I.ascaris  à  Milan.  DOUX  autres 
non!  contemporains  de  son  professoral  à  Messine  el  offrent  des 
datai  m  d  ne  figurant  pas  dans  la  série  dea  manuscrits  de  Madrid. 
La  1401  <  M.  G.  108  >  est  la  grammaire  de  Laaearia;  les  der- 
i  ri  i  parues  do  l'ouvrage  ol  les  notes  grecques  ou  latines  daa 
marges  son!  de  la  main  de  l'auteur1.  Ces  notes  témoignant  ave. 
••■  rtitude  (pu-  la  livre  .*i  servi  ii  son  enseignement,  v  la  Bo 
grammaire  proprement  dite  (f.  164},  on  Itobv<  ti  sousoripiioa  : 
h  paaa^  rt}î  sntcXCaf  ,au  s&(1  6891,  °*  au  bûS  dfl  Ia  P°Ê°*  à  ' 
rooge     i  i'.'i  -'   i'"'  noeainMlr.  La  manuscrit  se  termine  par  des 
appendice*  toujours  autographe*;  ili             ne  ii: m--,  exemples 
grammaticaux,  etc.,  ont  été   mis    par  l'auteur  sur  le  feuiOet 
prélimiûaîra  qui  contient  aussi  une  table  dos  matières.  On  n 
reiî-1  ao  tels  six  feuillets  contenant  de*  vers  gi s  et  latins,  qui 

-mit  autographes   pour  la   plupart  el    signé*  de   noms  oh 
peut-être   île   disciple*   de  La^caris.  Le  maiiuscnl.  pimri.iïl 
a  'ii   que  lea  jaunes  /énlllens,  Angelo  Gobrielli  cl  PictroBernboi 
avaient  rapporté  de  Messine,  ou  ils  étaient  allés  étudier  li*  gros 


i     Cf.   lu  i  ta,   /l'V   btbliotk,  Uatrit.  codd  ur.  mis.,  pasitm,  ni   I 
/  d  .  '  i  xvi.  II  y  ;i  ut  !  une  p  ■'•■  de  I  èttni  i 

C.    I  ■!'•■'■  iiih,   d'âpre?     in  ni*.   'I<-  rniifi  imIIi      ion,     Unlrit     Y.    7?    <lins    l.\ 

rtfi  ni  •  pi.i      il  me  d«    Onu»  -    Lw  r<  rf^ 

i'h.  tii.ttt.i.  Pari  On  ?  trouwra  un»  nolf»  lru£fc     i  i     La*- 

I,-  /■/)  i  r.  .'..''ii  rsi  un  n  mis. 

i'    II.    p    [..    p  Uf    S     I      |.fvli[M.    n  lin  i'-r , .'  -■  -     \     .,11      l'i       I\  *      I 

di  Llbanius  ronl    lu  I    181    lu  f.    sa    Etudia  par  Imm,  tMfcAr,  ptafonù 
dfai.   pal   1    Berlii  .  1816,  P.  m 

S,   H53  Il    |i:i|>.  ■  I*  t  IX).  Ltt  0  0    rotitS  avant  lo  m*.  conli.-in»on!  dM  »«*■ 

i.     \ .  ••,-,  Hentdtetvi  Bicttus,  Attrfaua,  «ta. 
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sous  Constantin  Lftsc&rfc;  •-•"lie  poHMttoa,  B  itoiwai  I  -miilable 
à  mes  yeux,  lui  ajouterait  un  QOftTMKI  prix  '• 

i  «•  I8$1  <  M  <;  U»  >*  n'n  qno  Bontlanl 

YF.nirv.fmt  M  ûlMèlèM  da  ColluthuSj  précéda  ôTuns  notlee  sur  le 
m  uni  de  quelques  variantes  margtn&les.  La  SOllSerïp- 
llOR,  QUI  OSt  (ic    IV.IS.  i'sl    ilili-IV>s;i(]l'':     I  .a;.;   TÏfc    <--'.',:     '■         -, 
KoXc^OU  ©IjWoVWOfilWI  '£fï«p    :         -        I ■;.  1'::;  :;:/  Tiïiv- 

•/#;  ■;-ni--r,,<  uà  TJrffaiiptof  Jfyvwrrw  iMpoçcrityofovsu^ijJpsdi 

-;  f'ii;-;;v.i:  *'"  /"  !»  if  xàrca  tz  vîx  ipioxat.  Noln-  quatrième 
mnnuscrit  autographe  de  COQStAQtiû  LttlOftril  fit)  p°",r  PM  dfl 
ripUon;ea06l  la  Destruction  tl'llnm  purTrvpliiodora»fteaMk- 
pagdéa  d'une  nota  IUT  l'auteur  et  ses  ouvrages.  On  peut  rap- 
porter COttO  COpiQ  du  poèuu?  à  la  Mii>tm*  ••p<H]iH'  i|(ic  la  i-npir  f.iilr 
i  Milan  BU  146B*;  '-11"  forme  la  troi*  lu  curieux  n- 

eoefl  cote  1406  <M.  il.  10B>  ■■ 


i .  a  oplaîra  u>n  ôdili  1 1  ta  I  ratmott  tla  1 1 

1494-96]   VoW  tu  effel  ea  mil  cMl  dans  la  prèftioe  la  là  première  paru*  ■ 

Itl   f|fo  .  mi  ikI.i1i.ci  mnnn   Ipfilufi  f'.iinxturilirii   liliruni    uubtfl   (Meta  ■•nm- 

ivtrus  Ranima  et   A:k-.  loi,   patrftll    rsnalf,   adao  nobllat 

I  intlqiH  in^rnio  niwnes,  qui  nim»*r  m  in&ula  SidlU  gnutCU  litl*n»ft 
ab  eo  ipso  Lasori  ittdfcorant,  etnorac  Patavii  meumbunt  un.i  liboralibut  dis- 

CÎpMmf    * 

II  M     Dtp     PBCOUTVrt  -'le  soie   rerto.   Ce  m*.,  &   beaucoup    da  litro*. 

■  [,:ir  li' ilnrnic-  .,  K,.iie  ,1,'l.r  !  mHhi':.    \\    Km*     M.i-I 
l.ulir.    I     • 

■-    I        -.:•--      |0H|  I      l     Cl   I   ou   r(   (|ti     |    fin.iv.'   .',-   "  I".-.  ■-.  -ï  i  r  i-   .(  i  :».■!  ■ 

lanim  .  do  Col  Juta  IV.  oalui  sua  mentionna 

;nsa.  d©  Jean  Las  ci  lia  publie*  par  M.  K  -K    .Uni  ■  i 

.  su).  Parmi  les  livres  mi  le  trouvant  racfiquai  aha  oi  par- 

cv  'AiwmM**),  ligure  prv-cisùmont  un  munuaoril 

<l,     I  ...:l  il  t,u*. 

I     lufoord  I. ii ï  le  ini.  grec  hXl  de  la  bibliothèque  de  .Madrid.  CI*,  lriarlc, 
-   ■    .  I     .'15. 

■    9)1  ir.  f'ûfi.,  roi. m.'.  Ce  rohirae «si  Eanol  dtnts  e1  d'imprimé1!  pari 
euiièo  i>:ir  Ortini,  au  par  CarUramecbog  euivanl 

Ettpj    non  ■  ■ .    ï'.  ■.  18| : .  |..  ;»'»,    u  vm 

I 
y  ImprimA,  i  Kn/AMm   <'  n/ 7- m* par  U' m.  Me 

Lodoriea  Pantîco  Virunia  cl   I6di6<    i  Loui*  XII    M    Uoctvnd  althl 

à «Uc  rare  plaquette,  poruo i  Raggio,  la  data  do  1400j  t.  it<<<h  <■<>•.  !,  i/.„.. 
66 
U  ..  t.  i:î.  pi  i»  aux  Arponaufifiifia ;   MO,  Arponaul 

puis; 

. 'i"  p-ir  .livm  l.i   ■  I  l'i'i  ■ 

t.  Uffrnntl,  t.  1,  p    -  :F.  Beulemenl); 

Ha.,  ff.  Kl  a  100,  Trypl fora; 

npr.,  f,  103,  IhiliftchomyoTnathi^itiiù  rn  ttoîral  glo  <■•  îaterlinteln 


I.': 


n»srw    ami: 


i'n  moonscril  posodcH  Beulemenl  parLascaria  peul  ftlrtjofnl 

:i  C«UX  qui  [in-rnlciil,  ffest  Ifi  UiHj<"M.  0,  I5>,  un  ffTOfl  SiiMns 

du  tuf  ilèclf,  accompagné  do  qnolanoatonolatioDs,  qaU  d  a 
Ordlni,    sont  de  Loitcnrij:,  al   ûdfraûl  du  porta  pou  d'im< 

Le  MB  <M.  <i-  88  >.  qui  est  de  l:i  ni;iin  d"(>r<ini   lui-même. 
Contient    dM    sclmlies   sur  Arisliilr,    l'oli'iiiuii,  l':il 

phiquc  d'AgaLhém&ros  et   la  fragment  do  i"à^â->;j;  )!:- 
d  •  Dri:y<  -lû  Byzance.  Je  le  citerai  parce  quo  la  souacrïptlOCl  in- 
térosas  la  blbtiotliôqae  da  Constantin  Laaearla  :  'Boom  h  v$  àwi« 
7S25I;)  xot  x-  pufXfoev  wawWaiw  W  Kwwufdvou  ?j-nrfivz*\.  ^;  71:  - 
Xmv.  'Hf  lï  xoi  w  j%$)Jo?  2»*    ;'^   ;;'/;ox-!/*    Kuwarvtîwi    rit£- 

On  doil  1  :oler  le  1490  <  M.  n.  11S  >\  pour  lo  nom  de 

copiste  qu'il  révèle  et  l;i  répétition  d'un*'  parlip  d ■■  riptfol] 

.if  LBSCaris  lui  même  dans  m  m  manuscrit  tle  QuînUucde  Smynw  •. 

Voici    lo   aOQBCription  du    nôtre  :   ']'*'/»:,- tV.;  Ijjt'jzl'.aj  ~:'.i,:. 

Hl   (p  'Pr/Jr/.z;  s    ItMWfjktof  ïzvt-zx^  h  M^riy/r,  r?,;  SuuAAif 

âç  fmrfttfWtot  toptitaHoa  xr  seftttareu  RuvttttttCwvioOÀBxapaMç 
mS  a&taO  B&ftex&do    v  bojtoe.  ËËtypa^ni  fcij  Mo         |  ryewî  ; 

c&|*4  &pW&îWPaW,*w  EwiaToOwywî»;  'aul,  ;  i;;/.  :;.-....    -,  •>.-. 
;av::.  Hafgrti  II  sumliludo  de  millésime,  d  omI  nisc  do  voirquc  |* 
copie  do  I. ascaris  est  de  juin  1VJB,  tandis  qaa  colla  de  son  élève, 
loasco  Joannelll  011  (Movanellf,  se  rapporte  au  mois  de  jan* 
vii  1  J4ÎI"  (nouveau  style)1. 
Lo  pôlfl  de  Jean  Lascuus  dans  le  développement  de  la  Renais» 


rn  ronge,  publiée  a  Venta  *n  usfi  [24  (T.);  v.  Legrond,t  J,  p.  8.  Quoique* 
gloiM  DanoHor  I 
f)  Me,,  f.  1  87,  Lraïul  -le  ntuHqua  grec  rue     '■ 

i    5Sfl  11.  pana   [Lton  KHI,  3  roL),  I  deux  col.,  mu*  e.  Lee  ctaMm  sont 
lU-K  fragmente  de   nuu    BoaMeiaiUqua   •■        <-i  xii' s.  I."  PaCaf.  or    111 
B>»l  Lroun   '-nu   Iai  m  ni  11 8  de  Constantin  Uscarw.  [p    Slcvorwon, 
PrtJ.  '/■""  '.  Rome,  ■  B85  ;> 

I'.ui    Y    dOi  Hi«  DC).  F,  1,  scholics  *ur  ArUl 
Polemon     r.   ."v,  Igatn^indroi ;  r.  9  ,   Donyï  deByisnee.  l.'edHauv  il- 
l'i.l-MiKni.  \i .  Hugo  llinck  (Lfltpsty,  1873),  utilisa  ao  mi.  suris  mevtini 
M  "ii  .1  pu  lo*  noj  nH  la  x*<  : 
107  IT.  pup.  (Paul  \)    .      >.  d«  .:.  Bibliothèque  Natiocftlo  Sorla 

inl.-,    fin   lil   ce   m-tiut    de    tr»riEcri|i|i<>n    ■    tnrwtwn 

{.Aujourahui  tfatroTeiuii  Mi/,  ci.  Iria  te,  /.  ■•  .  p,   19 
r  en  1.  Ii  p.  unvMi  ','n  -Lu  m. «lit  1,1  coutoription  de  Lai  nipîa  On  nutnila 
■  ter  l'anoie  di*  n  naînaaiica 
r».  Le  """i  ni  >i  .ij  miel  kux  latiee  di  1  ipt  1 1 . 


niouoTiiJ  )i  i  nt  jmn  lucams 


ISS 


ï  n'a  pas  6Lé  moindre  que  oelul  de  son  dluatre  homonyme. 
.e  supplément  que  je  puis  ajouter  à  une  biographie  déjà  laal 
de  fols  écrite,  renseignera  avec  quelque  précis  on  sui  la  biblio- 
thèque pers'iniH-iic  do  cet  importait!  personnage  politique  M 

lilici'iuv.  Les  iir.qinsilif.ni:;  d«r  mmmscnls  greOfl  faites  on  Italie 

■  i  .  ■  9fèoa  i »:» i  Jean  L&eoarte,  pour  la  compte  de  Laurent  le 
Magnifique  *,  ont  élé  l'objet  de  recherches  spéciales  qui  l'ap- 
puient sur  l'un  de  nos  mss.  le  141*2  <  ht.  <l.  Ifl0>:  on  trouvera 
la  description  complète  de  ce  curieux  recueil  et  la  transcription 
intégroïc  des  plus  intéieesaoïaa  partit»  denala  JOûeoiencJeux 

I  da  M-  k.-k.  NflUar  '-  C'OSt  la  cornet  de  voyage  de  Las- 
i-;iris,  i*l  voici  le  résuma  la  sa  qu'il  renferme  :  quelques  inscrip- 
tions latines  transcrites,  des  textes  grecs  antiques,  des  cxlraits 
de  V.\nUiologie.  des  ôpigrammes  grecques  et  latines  do  Lascoris 
lui-même;  puis  trois  longue  listes  de  flfta&uscril»;  qui,  d'nprùR 
m   Muiier»  sont  un  catalogue  dadcvftforala; llnveoUbe  delà 

biblinMirqur  ih    Laurc  i  l  ilr    Mnliris,  l;i    n  \U\   da    manuscrit*  vus 

ou  acquis  par  Lascaris  dans  ses  vnynjpw,  avec  da  P 
EDjdkaUons  da  prorenanco,  QDJtn  un  inventaire  do  livres  grecs 
qui  se  sont  trouvas  antre  las  mains  de  LasearU  et  que  Je  crois 
avoir  l'ié  possédés  par  lui.  Le  volume  bb!  aujourd'hui  trop  connu 
pour  s'y  attarder  ;  Je  dois  toutefois*  y  rattacher  un  autre  sou- 
v.nir  que  celui  de  Lascaris  ;  la  main  moderne  que  signale 
If.  MuINt  comme  ayant  écrit  en  grec,  au  premmr  feuillet,  la 
eontana  du  manuscrit,  al  rayant  Mt  suivre  du  la  rut»  «•  6,  est 

relit-  de  Mathieu   Druir: 

Si  I ■■  -ivatil    pr0feBS6ttr   avait  pOUaaé  plus  loin  ses  investira - 
LtOBB.   il  aurait   trouve, dans   les   manuscrits    1413  et   iWit   un 


i.  De  précieux  rtoMiignemanU  sur  eesaoqulfllUons  <-i  -  r  !<■  rnii-  ir  .Iimm 

Lascaris  4  Floreooe    on    t     fcrnlnfa  liant  La  u  arèll  da  M«  Bnna  Piccata 

IntoMQuUi  rnit'ftzi'iti  tii  ailt  oteende  deValÀkreriaMedietaorHuUam¥Ui' 

>  i  (eau .  de     IrcAn     ttartea  Ual.,  années  1 374*75! .  CLIa  Dontmi 

in-  i  Candie  rn  1492  el       ■  tire   I"  Luuarii  k  Chaiooadyla  publiée 

ml  i]  uifl  la  Rit»,   i'  filologia.  i.  II.  ci».  101   I  '  I 

-'.  *<  pn  ul/er  Jatvvt  l/vtoirlt  und  dit  Ws&iceUcht  BUMotfiel 

/i./  ItititiuUu  km    fcm    |a  I  &ip*.i  -,   !■■  .ifiticc,  I       .  il  ' 

I  »;;.  une     m: ■■  rrlmprajiafnn  D  tribnn  Mi  ms     lu  00(4  SOI   dOrtlni  .m 

/ 50;  i».  34  .  \ï.  Minier  e:  u  inii-  l'impoli    [tm  Toxanisri  dite  entres 
chec  Orcini  pourrai    ipporter  dee  talairolMainenU 
i*  fahi  à  i  e:  foi  f«  regret  Sa  lai  ippi 

n'ai  rien  rencontre  -i  ne  sujet  Pour  cr  <\>û  v*t  <\p  latrantmitsian  dei 
du  .ii'.ri  i.i-.mi  :  loin  sur  MalMeu  De  varia. 

■  .;  in  Pt  l'index  grec-latin  d*i  liTin..-.  .ii.  botanique  (fi  02-107] 
iur..ii  na  la  main  In  Deverlg,  qui  a  au  le  rclumc  an  lai  ïoa 


i  ;o 


|-..Sns    ..m. 


Intéressant  apiwndiea  à  sm  raharctias.  Le  lil.'i  <~M.r..  1..1    - 
est  un  cahier  de  notes  cl  minutes  de  Jeun  Laeooris.  On  y  trouve 
divers  eilrnits,  notammoni  .In  liémule  Pléllie-n,  des  vers  grecs 

cl   latins,  i-nlin  le  broulloti  (le  rjuaLor/.e  lettres  latine*,  grecques 

ci  italiennes,  plusieurs écrites  de  France** 
i..i  partft  la  plus  curieuse  eat  inventaire,  écrit  par  La» 

d'une  hib'iolhequo  italienne  encore  inconnue  et  postérieure 
;i  l.ii'-î  ■.  Kile  est  classée  en  cinq  coffres  dont  les  quatre  pre- 
u  1  n  ion)  1  arqués  .1.  IK  Ct  t>,  les  manuscrits  si  ta  imprimas 
sont  mêlés,  mais  les  livres  grecs  gui  sont  dans  les  trois  premiers 
coffres,  sont  distingués  ÛOB  livres  lattZkfl  contenus  dans  les  deux 
derniers.  Lo  reste  du  oahler  parait  avoir  servi  à  tous  les  usages 
courants  de  Lasrnris;  il  y  marquait  par  exemple  les  ouvrages 
qu'il  pnMnil  tvOC  le  nom  de  l'emprunteur  \  une  fois  le  volume 
rendu,  la  note  était  rayée.  On  trouve  ainsi  un  Giovanni  Villani 
i/.win  Villano)  prêté  ï  me&ser  Angelo  Colotio*  un  XénophOfl  nu 
enrdfnal  Hîdolfi,  etc.  Ces  noms  indiquent  h  peu  près  qu'on  doit 
rapporter  le  manuscrit  à  la  dernière  partie  de  la  vie  de  Las- 
caris,   celle   de   von   Séjour   prolongé  à  Rome  sous  Léon  X  et 

l. Icme.it   VII. 

A  la  iiiiinc  époque  se  rattache  le  1414  <M.  G.  !î>2>  '.  C'est 
nu  autographe  de  Lsscarlsetde  Malliieu  Devnris,  son  élève,  qui 
parait  lui  a\oir  servi  de  secrétaire.  La  première  partie  '*i  le 
brouillon  très  corrigé  'l'un  discours  latin  de  Laacarfs  l;  la 
seconde  est  la  minute  on  italien  de  Dcvoris»  revue  en 
endroits  \v.w  l.aseuris.  d'un  mémoire  ainsi  désigné:  font  Lat- 
WtH  in  format  îo  pertinent  ad  prûninciam  contra  Turras  ad 
Ckmentm  V//,  Pont.  Max.  N*  W.  Ce  mémoire  diffère  de  celui 


I.  81  fT.  pap.  «lent  beaucoup  (le  blancs  ça  ri  la;  rpl.ant.LInrantalrodont 
fa  parti-  occupa  tea  n.  65-ftfl 

l,  1  h  tet&H  i"'  aont  Indiquées  rmliA  pAri;  cependant  j'en  ai  tu  une 
copie  i  VenfM  dans  !■■  stew    Haï    CJ    ISi    Ellaasoni  adratsétt  ai  papo 
Alexandre  VI,   A  Aratnn  Apo&ioliov,  a  Angfflo    LAirarU.  ele     De  | 
document!  «ont  éssoï   rares  fi  ansea  prAaaux   pour   qu'on    n'en  oublia 
au  un  ■  M.    agraad  se  proposa  da  le*  publier  procni  : 

::.  u  setrouvr   1  1 1  1  .  it  mon  fnw  ni  A 

caria,  Rome,  1  «84    cf   rmtroduetJon 

4.  13';  n.  p^p.  [Pis  IN:    Plusieurs  mas,  distincu  :  «1  ï.  1,   triants  * 
tris;  I        '  -.  minute  da  Devaris;  <•)  r  ^,  r*uïllet  contcnnnt  un 
■  1 1  1 1 1 . 1  ■   Liort  "     '  (l)  t.  09   cotat<  ;  1 1   de  la  biti 

-    f.  uni,  i^ohiiT  de  minutas  dn  Devons,  qui  n-ra  dceril  plui 

S    iir>-h.  Habite  ",   Gyvmario  Florentin»  e/ 

1    H.  \.>i    h.  >■■  ■     fou  foni   lattutt$t  Paria,  1979,  p.  ita  «I 

).p  2ft-3t},  'l'-ipiv.  |o  Rtocordwnw  H98 


r.iuf.i'-riit  ji  r.    i>k  ji.\i   U 


:ia..i,  eonnall  de  1508  '.  et  II  ott  d'an  Intôrôl  hSatoti  pu  coosldé- 
râble  p»iii   le*  reusalgnemenU prêcU qu'il  i    [forme    Lupofal 

i     bibliuu    ipliiquo.  la   véritable  valeur  du    1*1»  lui  viaot 
d'un  catalogua  dcsrnnn  irroivi  (if  i.nsonri»,  lonl  latitro 

, .  ,i  .-.■;  EM  *''"•  ftaroii  tffJ  **"'  /■-  H»*  raïa- 

logue,  écrit  par  h     uii  aprèfl  taomrldu  propriétaire,  #ft  pré* 

Dédlf  (l"ii!ir  lish-iiii   :in-::ir  BOpblO,  iiililulrti!  :  f.ihri  d'onsrrvatùim 
•  -.it.r. !■<■'.  l/dfa  ttff*  Liisrhcri  fter  uaa  xno  pTCpf  0 

Cottej  Nsto  nom  Intéressa  pastleuliéromeal  :  su  loa  sw  volume 
qu'elle  décrit,  cinq  au  moins  se  retrouvent  dans  la  biblioUi-  pu 
I  plus!  'in-  ool  ■••inservé  leur  numéro,  par  exemple  ta 
DM ,m  n  ,i  Qémoof  VII,  dont  le  ttlX  correspond  k  cotlo  li^t-  . 

iui  porte  ii  son  premier  feuillet  la  cote  iv  8,  Ces 
iiuuiiscnts  «oui  proIcili'munMit  VOnUl  :<  OnÔXD  par  le  e:ui;il  <!•■ 
Mathieu  Uevarib.  Bl  peuUétra  la  plupart  îles  VOktflQfJl  do  LtMtrifl 
'lui:  IMIU&  relni  .iii.s   noire   fuuds  iuiL-ïU   I;i   ria-inr  pmvo- 

.Entouscas, nous  savons  par  les  lettres  de  notre  bibliophile, 
qu'après  la  mort  d<  «  h  manuscrite  lurent  mi:      i 

ul  H  devait  y  figurer  CttU  qu'il  tenait  do  son  illustre  maître  *. 
Parmi  lu  maouMcrilx  poaaédfr  ptrcalul-ol|  lm  ir*  I2fi  b!  tM 

i!r  rinvnititiiv  (j'iJrMhi,  ipii  étftiftût  dos  QMtTNfl  (tfl  PUUtOtD  et  do 

rhiiarqui-,  pareiaseol  ft'ètre  point  ontréi  i  lu  Vaticine,  i.e  i;u;i; 


i .  j  ■  oali  i  "    r«ri  '"    lofa  p  i    J"/  i  Cas  aa  ■■ 

nd  \tl*\llt,  dons  le  J/' /<'"'•     '"""<n  A.U  .  .•  655;  .im'v  ■■'■  mi  m 
.  11). 
_•.  i .!  foi  nJ  m     '  ■■  rnjfl    n  m  4e  Jean  Lanaris,  publii  d/i  .-.  le.  vw/mf//-» 
H  Stùit.  •'  tîi     i  pari;  Rome;  1860.  J'y  ai  joint  deux  stlra   ni 
dil      de  Laecaris  &  Giorenai  Ruecell&i  et  *i  Arme  de  Montmorency    rieui 
■  ir  i]uiin:«:i  ci  uni  lel  re  crecque  Je  Lan  i  de  Bal  B  Lu  caris.  —  Lîiw 
tloa  île  \i.  A,  Elttr.  m'apprend  qu'uoe   uitre  radao* 
lm  •  cal  i  la  Dibl  I  lIIIci  liane,  C  W,  f.    !il  - 

3,  Voki  un  spécimen  «*L  un  atm  ^;  >     'i  •  /    f/n  HVa  /mhj/u 

ùi  fea/Jo  pfeyaco  >n  m  sa  par  faaiffe  contient .  Pi»  i&tifa  m  G  rnefte  ''•'%■  . 
i         CboaiTi  /Jj:  SiifuKti'j,  Macrobto  et  nwttU  ûUU  auctnrihui  cm 

anuca  HonnuUa    V*  8    ETn  uttro  nrf  »■  i  drrftfl  [OEuvrei 

ipbiuuw  de  CicAixki,   Apulée,  Otetr,    Boeoa,    nnnicue  Matei 
rtSm  [ut   rhftonl  pttuiti*),  ArisloU    Ciceron  [oroti  graca),  $ai- 

.  >"■  i.    Bi>orxi  MvfutaATWat  rît  A7jjtooftf»^<  ."f^','»     ■ 

■   ;■/.-., ,i  n  Sii^opoi  ni)  ua  w<  ■  . 

■  ••  .  V  C  iDt'cnl  Iq  l'<i^t  lii  '     ^ 
tic  du  i1'/'.  i  H .'.  mi.  i  de  iOma  de  plaolcB  ivoolrad,  [ftUneJ.  V  s.  >■  .v. 
latin  ei   le  mémoire  <\e  Le  otrlî  oonianua  iluîi 
al   UH  •  »V"  '".  /•'"-  I  ik  (iffum  littcrurtm  artuc.  vpUt,  lai. 

m    H   ftcCTi,    Peut-ôire  IwIT.  delà  préAu .«■  nnprimêe  de  l'Auiho- 
Ireinî].  .v-  \f.  lie.  i  ito  I  li  i  U8J, 
\  Oi  ■        ■  de  Davadi  atée 

i  rendre,  dam  une  lcUredu20  juillrt  1581  (Ambrus,  l\    UA). 
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<M.  G.  85>  ',  contenant  lea  dix  orateur»  attiqu .■  s.  »  . ■!.■  plu 

Min.  i  ■-.  et  leçojis  qui  sont  en  marj 

supposant   qu'elles   soient   bien    de   Laseari*.   n'offrent    rjuNin 
médiocre  intérêt*  Ln  souscription  cat  anonyme  cl  oV 
uiiMii .du  18 mars  M  ommei  plue  riches  en  livrée  : 

nél  annotât  p:ir.le:m  LiKrcirW.  i.i*  plus  Imporlanl  esl  I  fJo 
édité  ii  Florence  par  Chalcondylaen  1488;  il  asl  roUi  aujourd'hui, 
auxiinncr  iréaei  réeadelaVatioanej  f*  .848*  <  l.G.Î>1  Lea 
marges  de  cet  exemplaire  sont  couvertes  d'un  commentaire 
perpétue]  de  Luscarls,  dans  lequel  figurent  quelq  i 
lie  in.-imisiT.ts  il  y  aaouvenl  dans  les  Interlignes  des  gloses 
empruntée!  à  la  langue  classique  ,  aux  Feuilleta  bla&ea  qui 
auSrenl  la  tle  d'Homère  et  kceus   lui  Imminent  Ko  volume 

sont  des  notes  plus  étendues,  il  y  aurait  certainement  i  foire 
une  élude  profitable  sur  cul  (''nonne  commentaire,  suil  qu'on 
j  rechercha!  dea  fragmenta  aujourd'hui  perdus  de  seholiaauas 
ou  d'écrivains  grecs  connus  de  Leacaifo,  soit  qu'on  y  recueillit 
aeulonieai  dos  renseignements  sur  [Interprétation  d  H 
;i  la  Un  du  .\\°  siècle'. 

Trois  exemplaires  du  célébra  texte  florentin  de  YAïUhologlt  A 
Ptanude  [i  ÏQÎ)  portaient  des  notes  autographes  de  l'éditeur  cl 
se  trouvaient  ehet  Ontftl  <  I-  G.  4»  S.  G>.  Je  crois  les 
retrouvés  parmi  lea  toeunablei  du  Vatican,  août 
8H%  818**.  Une  partie  seulement  dea  annotations  du  H  • 


1.  III  fînap.  /Léon  Xfll].  Index  grec  en  tôle;  le  oii.  l'ouvre  sur  Ljraii 
et  iv  forma  sur  Deinudr-.  dM  ténea  m   Irgaes  WOl  Inisaéc»  en  blanc  pir 

.  ijin  lisait  mus  douta  un  maou*  ni  acat  w  mutin  . 

2.  Êtef.  i L;  lu   !«**  (T.  inaoqaent.  Sur  U  demfere     i  de,  Lubcari*  a 

aotl  deus  '  hWj  i  mi  do  IBaepI    1507,  à  Ptdouc,  l'autre  du  ""  [aillai  1&08 

U  rt)  vimit  tîjc  *pb  f!l«  *£'  i*0  'Ii/v.  —  IfiGH.  ilôo»  **ï  «jv»>  -r,v  iiv-fe*  l**v 
tatwgaufixv. 

:!.  LÂCriture  moqvt  de  Jean  Losobuj  n'uynnt  jurnAÎd  M*  donnée  en  lie- 
inniir.  r.i:  cru  inïereaeanl  d'en  reproduire  quelques lignes  aux  planchée, 
n-  VI   BlltJ  I0D(  précisément  tir  i      de»  menre*  de  notre  llom<  I 

4-  Pour  f»  finir  arec  tons  DOi  <  xemplaîres  .i.  cette  édition,  j«  ûgnelefal 
loi   ii.'  unabloa  »¥/.*y  ri  #/J'  .  le  pfrmicf,  qui  porto   le*  annotation 
intérêt  d'Angelu  Colocci,  doil  p'idoatïfïer  etec  l'impi  av  rrec  d'Oraini  i     M  . 

le  Aecurid  pourra  t  In-u  i  le  :c;.nl  II.-  ,i\-.-.  !<■  D    46,    l  U<      101  I lOUire  -i'' 

avoir  éu  poaaédépai  réréqoad'Âlfcriaipn  y  rencontra  I*  010004 

—  Observai  .  toui    lea   excixpi.-r  I 

r  i  '  ir.  in:  :  ont  iiicorn|ileU  de  la  lin  ;  li  1  ajout*  lui  mémo,  drina  Je 

84$   iVpi^r.iiiiuii-di-Lascoris  lux  tyi »ïïr    i    Pierre  de  M< 

et  l'achevé  d  imprimer  de  Laurent  il  Aiopo  du  M  aoù.  i  ivi.  V.  lu  A 
lion  Je  •■,  prfc  Jeux  monuuieni  il»,  la  pn/mu'i'.  ripoqu  ■  ii.  l'imprimerie  p 
clie*  M.  Legrand,  /.  <:,,  i.  I,  p\>.  2fl  9<p|-  K  >^c»  ont  fait  partie  du 
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de  Lascar!*;  L'autrd  pourrai)  frire  rapportés  an  proprii 
donl  l'cx-libri.s  gratté  avec  soin  laisse  apparaître  les  mots  sui- 
vants:   ....vfotfvttfS  'launuoeft au:  ><  'i-obablemnil  I'imu- 
C6SC0  Giusttatani].  Le  813»'  est  le  plus  intéressant  des  trois;  il 

maniement  surcharge  de  noies  grecques  ;   m  ••• 
manl  iont  iriterfollèes  dix-huit  pages  blanches,  cl  à  la  lin  aafoe 
■ntret entièrement  couvertes  doi'ccriUuv  •;>-  leatl  Lascaris;  ca 

des  5cliolica  cl  doi  additions  à  nN/AoV/^'  <:i-  il:)'.'.  LV 
norme  Suidns  d  l  hSXJ  lu,  publi  ■  00  MM  par  DàmétriOS  Clnlcon- 
dyla»aapparlonu  h  i.a<c;in.s  ;  .■'.  si  n.»-  ioj;ï<i.  <;.7>;  Fan- 
notation  consista  surtout  an  mots  renvoyas  dans  les  marges.  Le 
Plutïrqur  tl'AMc.  pu*. lu-  .-n   1  "iOQ  en  deu*  tomea,  aujourd'hui 

l.îl1  <!.  (1.  17>,  olTro  plus  d'tntôrôl  :  los  notes  do  Las- 

iOl  tic  i -tractere  critique'. 

Trois  ou  quatre  livres  latfa»  annotés  pHr  Lascaris  sont  portés 

ii    l'Inventaire  d'ûraini.  One   édition  vénitienne     1»    Ctéonide, 

\ilnivr.  etc..  de  H07,  aujourd'hui  Inc.  Mil  <l.  L.  23>,  n'a 

de  sa  main  que    IftUS   mois  dftQS    II&S    marge.   Si   le  t 

de  Venise,  1608,  <  i.  L.  i-*;>,  avait  aussi  pan  d'Intérêt]  il  n'y 

.«  pas  Heu  d'an  regretter  l'absence^  non  plus  que  da  l'Eonnès 

tiismigiste  traduit  par  Yw.w  (Venise,  1491  .  qui  sa  Ir  nrait,  i 

L'époquj    EX>rslnli  ni;-  dans  I  Imprimé  latin  124,  1  la  suite  des 

ihnn.t  gramfruttc  Mcrulti  Imprimas  à  rioiv.nv  ru  iv.i7. 

i  ai  retrouvi    si!  -mont  le  Mamlle  dans  {'Me.  936;  les  noies  de 

.  i  n  insignifiantes;  n  s  transcrit  an  verso  du  litre 

distiques  lûtltulétf  .  liptt't/ihiun  Mavulli  puetae.  lovianu* 
/'  MtfOtlIM  / '.'•;•  u/titr. 

I-<-  lîorQote  Mathieu  Uev.uii?,  que  j  Si   d$ji  pluSÎOUrfi  fais  meii- 

lonné,  fui  i  élève  d  i  Lascaris  su  collège  grec  du  Qalriual.  viia- 

ohé  plus  lard  comme  correcteur  içroc  n  Is  Bibliothè  |&e  Vatican», 

il  passa  il  Rome  Louis  sa  «arrière.  On  l'appelait  vulgairement 

Maittu  (irreo;  los  dOOUinOQtfl  :u;iuu*Tiis  douije  DOS  SON 
désignent  jamais  autrement.  La  dernière  partie  du  141  i  '  sa  wp« 

polil  sombra  cTirajtfiinftjs  pria  i   h  \  ■•'  pur  te*  Pi   n         on  1707  ;  lo 

■  i   -i mes  ooWi  <|ii«:  portent  locoro  le*  volumos   uonL  •^•ïi\>  <\u  iii<li«|iif  l.i 
iprimo©  on  I80.'i  [7.  pluo  luul,  p.  130,  DO 
i    C'etl  <■>■■      i  m  >D|  la  M.  *'..  118.  Lo  rôoolom.nt  dû  [002,114  l'ayant  paa 
.    p.inm  les  ineo.,  lu  considéra  nomma  man  nunt. 

I   lomont  iwuvoau  on  coure  i*  lu  Vatican*   il"  m'a  \taa  permis    rie 

rwîtioii  ii  édition    tlo  lo  ■■" ^if  iluTn.  Ûaia,  qu'avoil  po 

i .  i.  s,  loi  > ,  L.i  premier  ,  d'api       larentoiM 
do  Huoàldi,  i  it  I  '.'.»:». 

J.  Dvoritp.  t06. 
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pOfUi  riiiurriiicMi  ;i   QS   poriOnOflgQ.  '-'rsl  un  (ta  SCS   ■ 

minutes,  écrit*  o  mou  I  Indiquent  les  dates» i  i  courant  deai 
Oulro  Irolfl  teUrea  on  grec*,  il  contient  des  épigrarami  » 
ques  à  Jules  H  et  Pie  iv,  oi.  à  divers  cardinaux,  notam 
Itcgiïinld   Pôle,  Mnn-flln  i>rvirn\  Ranuccfo  et   Atessandrti 

il  >  an  ;i  Bur  Paol  III,  mit  Giulio  Clovlo,  sur  Nlccott 
ArdlnghelB ,  eto*  One  part  souleioent  de  ces  poèmes  a  h- 
pulilac  par  i *i  .  neveu  do  l'autour,  on  1688;  ce  sont 

00UI   qui    :nU'rt'ssi'iil  plus  dirL'cliuiumt   U«s    ftiruôsu1.  C'osJ    M 

grande  partis  par  l'intermédiaire  de  Mathieu  Devarla,  soit  gprfc 
>.-i  mort,  soit  de  son  vivant,  que  Fulvfa  Qr&SnS  eat  devenu  pa 

iir  de  restes  assez  importants  de  la  biblioilitsque  de  Lu- 
carte4.  Ile  fréquentaient  tous  les  doux  le  palais  Farnèae 
gèrent  ensemble  la  traduction  grecque  des  Décréta  du  0 
de  Trente,  qui  fut  dédiée  è  Grégoire  Xlll  et  imprimée  a  itoun* 
eu  1583.  La  ivii;i<-lion  principale  fut  cimticc  ii  I avaria,   COOUDfl 
en  têxri'n^iii-  !a  copie' contenue  dans  tu  l.'i'Ui  <  M.  <;.  Hft>,  qui 
eal  antièremeol  de  sa  main6.  Elle  est  corrigée  a  toutes  l.'s  pagH 
p:ir  nrsiiii  et   portf  à  la  fît i  Yimprimtiittr  -lu  maître  des  Patata 
Apostoliques. 
Devaris  avait  rédigé  avec  Nicolas  Sophianos  le  catalogue  de 


\.  Da  r.  UM  au  r.  137.  G  pourrait  être  Je  tv  i.v.  dec  mes.  graoi  d'Oi 
Mm,  qui  snta»1  par  erreur  dédouble  le  152.  Ramr.Mi,  iiaua 
r ipi  do,  1 1*(*   [>n»  I  tTigà   •  i  H  ion  asiica  vrni*omblablo  et  a  marque 

(thucni  le  151  intitulé!  ÏAbrodivariitpigrarnmi  IfaM 

i. ;.f"  ûrifto  fi  mafia  WD  in  poptro  in  4*  foglist.  Cette  âcsoriptîoBi,  avec 
lot  lettiei  dr  DcYaris,  aorreepoa'l  plu*  exactement  A  la  second*  partie  du 
HJ4  que  celle  du   I6& 

*^.  L'une  d'elles,  de  iôfn,  est  tdreseeo  ïi  Hermodorr   LeeterchOS    I  * 
autre  fori  iulércssanb',  d<*  1556,  cal  ù  Aiifjn  Vergées  (fie  'l'^nr,;  -7  *»tv*v»s 
uowwxiûivoc  t»0  .aïrT'  «'•«;).  —  Il  y  ti    l'nuli  -e  documents  sui   De 
dan*  If  I  "'   MOG  D    649  des  billet*  de  Coloocl   la  I5M 
DOIWdI  l#l  réponses  uU^rraphesdc  noire  grée.  Aux  archivée  do  l'arm-- 

1 1  .mi  :  ui lance  des  PbnifrM  [carton  G),  est  une  icriorlc  lettres  suçai 

1  ..m .■    1  SOUB  le  DOIB  ne   sTtftfeo  uVere,    la  demierti  est  de  151  '     I 

tignalcrni  eneore  la  piéOf  de   1541  publiée  fur  M.  K.  Munit  dttll  Ld  HiW. 

d  h  Votfc.  ou  xtib  iii'i'ii-,  p  99  Tous  ces  reuseign  menu  permettront  al 

-  ion  >i"  DomplèUr  II  Douce  d<   M,  i-    Legrsnd  [Biwiojr.  Mt.t,.,  1.   i, 

pp.  excv  CXCVlll 1. 
3.  ITeffAOfl    [irnivti  UUn  dt  gnmeae  linguat  pnrtitvtii     Id   \/fi'iii.ir«m 

fan  r,i,.h,hii<  m... Rome,  ï&HM(Cf.  Lcpromi,  /.    .  '.  Il,  |»j- 
1.  |..i  .  nrr»»(poi)danco  d'Ortini  avec  Mnelli  nous  apprend   la 
mort  de  Davaril,  Iota  juin  LSèi.  (LeU       1    A  juin,  /mot       U 
!  1  ■..  l.i.    iprfti  la  mort  <1»  Devins,  v.p.  157.  mi 

■'i  11.  pip(  rteouvèti  di   oie  ferle.  11  •■-'  à  remarquer  qu'OfeSol  a  rey* 
.,,,  i,.  titre  !"  son  du  rentable  Inducteur  Cei  exemplaire  ••! 
.  1 .      01         iretiion,  (U'.  Legnind,  1.    .,  t.  il,  p.  33.)  L«'  W  ••■pi. 
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llil 


la  bfhiiothi  pi t  grecque  du  otvdlntl  EUdolfl  '  Ce  catalogue,  auto 

graphe  eo  parité  do  notre  copiste,  est  décru  par  Orsini  sous  le 
ir  Ifil  ;  il  in-  *"esl  pas  retrouvé  Ji(>r.'s  <;i  mort.   Ln  ozemp] 
de  Ib  main  de  Devaris,  se  trouva  h  ta  Biblottri  pie  Katloialede 

btm  ■Repartie  ooneidériable  des  livres  grées  de  Ridolfl  : 
;iil'i  lin  foodl  gvtt;  Ht exemplaire,  qui  csl  de  petit 
format,  ne  peuL  s'identifier  avec  celui  d'Orsinî  fa  foïxo  ï< 

il  empêche  d*en  regretter  l:i  perle4.  Le  vm.  ixu< 
<"M  G.  13I1>  a  appartenu  à  Devaris;  c'csl  un  Sextns  Bmplri- 
cas  de  trois  main»  du  xvi*  siècle,  dont  ta  rieniM  fffi  I6â  I  16  : 

il  Ml  rviie  :iil|nuni"l:u:  en  trn;s  viuiime;T.  Ltfl  fflaTgOé  pOltOUl 
IIH     prend    nombre     le    COtreetlotte   de  Devaris,    ordinairement 

précédées   tl«-  l'un  des  signée    M   ou  M   ou  «lu   dOUldC  ligQO 

0 

M    II.  quelquefois  avec  le  mol  ptjfo 

l  i.  condisciple  de  Devaris  au  collège  grec  de  Léon  \.  Cnuis- 

topiir  Costoléon,  a  laissé  deoe  le  1352  <M.  0. 153>  un  grand 

<:v  d'oposoolee  inédite  *.  La  tin  du  roanuecrlt  contiout  un 

DOUnnentaîre  sur  les  êpigrammes  de  Jean  l/isearis.  nmposé. 
:f,r,-f-.i'.:'j\  çtX^aOtTç  îTspYî) ;  cl:  n"cst  pins  seulemenl  un  leste 
autographe,  mai*  la  minute  même  de  l'auteur.  In  autre  grec 
de  la  môme  génération»  Balsamon,  a  pu  clro  lié  avec  Dninl  ; 
un  exemplaire,  annoté  par  lui,  du  Tliêocrîte  Imprimée  Rome 


I  MToyail  un  epéeîmen  au  cardinal  Farnftte    on  devait  commeooarâ 
imprimer  huil  toura  après  (Latte  m  Fèrn  .  XVlîl,  p.  31) 

t     ■  Est  el  no'lif  qui  iQltditeîpulul  LufteliAiU,  Mnilhaeii»  Avnrms  Con  . 

!  kir  I  en*  liuei  i  i:  ■  >■'  •  !  udl  u  ■    euln  ■  rai  pral  B  laiplIwUmu 

ftodolphui  eum  min*  rii.Mi-. .  hmlllari   doml  halièt,  et  cwm  eo  rimul  Con 
m  Graeeum.  -  litti  Qrtç   Gyratdi  fararirn  m    u 

■    M 
■:  '  '■/■.  rlirtUi  .iid'l    uiiiiit'n  fiffius  .J.7.*»i     .V.  S.S  IT.  |i,-ip.  |,c  m 
■     Lit  ment  |fl  catalogue  de»  livre»  lutins  du  cr. Iii.nl  W«eWO  Ridolfl 

«t  d*  bi  ranges  sou»  ce  titre  :   Mort  tttvtrwim  unnofixi 

hm  il1"  (m1  ■   iegidii   Vitorbien&i»   Ucm plcrifTHf  aUi  tibri lum UUixi 

tittn    h.l.ri:-!      .M    Jti.ruut    ntiMilan    H""    II'"      \<>ji<ln    t'tir'  •   (!'.    7|    I  \ 

.   i    i    |  ■■  -',«.7  </-.v  nonueeritt,  t    i.  pp   20?  el   uj<j«  On  peut 
m  raoroy«i   i  u  woe,  pour  rmlarfiMntecollQctiari  Ho  Hiilolh,  bu  u 

M.  i  Inv  ;       ur  los  origine»  rtu  fond*  prec  dt  Pari*. 
;.  *;(K)  ir.  p.:-.  [Léon  XIII).  Sextui  commença  au  f.  26;  Devarii  u.' 
•   lacune  dans  ion  exenip'aire  au  f.  507.  Le*  (T.    1-1?  sont        ! 
Main  il  i  ii   loi  et  intitulée:  M^t'i^iou  A*É«fî(  rear|>mvf)(Ut(int<  ?'.>v  t&impàxwt  iï,| 
f*dmu);  t.;.v  EMiou  ip«*itnioCl    btcowiMSaiin   ■  tiv/ûv  rnofii^pivfiiw  *[fl 

•■"   Cf   Lpffmnd.y.  c.t.l,  p.  ctovn  Idenda, 

r>ap     Pie  IX).  Du  f  Î18  eu  i   "-■»  texte  en  nrimii     Lej 

liai  mu  l'-ir  fiiililn-.'K  |iarMaironge.(4nt#v/MM  ;;ii»'"(/  pp   I7&620  . 

vi  IUC.    n  i.vh     OBSItt!.  il 
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par  CâUWgti  M  iroavait  dans  noire  bibliothèque  <1.  O.  8>. 
Pour  GfoftOitCoiiMTHioi,  nous  avons  un  témoignage  plu*  | 
de  M'-*  relations  avec  Fulvio  ;  l»  dcrniêra  partie  du  1370 
<M.  G.  W>'  est  un  auluf-rnipho  Je  lui;  c'est  une  tel  Ire  do 
c  •.,;•■■.-.  i]<  i v  'i,:/.-.u.,i  •  |  l'amparetu  loan  Paléologu*.  Orsinii 
ajouté  la  OOtO  suivante  :  Vmppoç  i  K;pV).;;  U  *: 
Snsuvgianaç  t:>  Bqmçwisx  (tnttvyNBVi  Au  feuillet  210  du  1371 
<M,  <ï.  55  >  '  se  trouve  insérée  une  lettre  relative  à  l'auteur  du 
r::  nnmtgtue  qui  suit,  Michel  Syncelle ;  Il  i< ni"  Ml  signée  par 
un  monogramme  où  se  Usent  les  lettres  T.  KM.  Kzp.  et  dool 
i  donne  la  cM  pu  ta  maallon:  Pte5pYto<  KopMtafi  ■ 

le  savant  grec  portail  en  effet  1<*  lilrc  «I-  m  m  te.  La  Ici' 
adressée  à  Orsi ni  et  permet  de  reconnaître  facilement  Jfl 
de  Corinlhios  dans  le  1370*. 

Un  calligraplie  né  à  Ûtrante,  établi  à  Rome  et   attaché  au 
MrviOB  de  la  Vaticane,  Giovanni  Onurio,  fut  employé  très  s<  rt 
ptx  (  Jrsini  pour  copier  ou  réparer  des  manuscrits :.  St  BllO  nvail 
aussi  une  u<\\<    -■•rituru,   et  il   y  a  de*  détails  assez  pretis 
sur  tes  deux  copistes?  dans  un*'  latlra  romaine  d*An&Uwl  Quot 

adressée  le 31  août  15GI,  ,i  l-Vlice  Pai:iu  Ut), qui  lui  avait  iltuiiamle, 


I.   ai*  EL   pop.,    rai.  sut.  aux  armes  d'Orsini.   Quatre  m*s.   révaù 
(xt*-xvi«  >.|  :  a)  f.  l.eomm.  sur  YlUiui*   et  t*--.  Olympiques  âe  P 

|.:f.     ReilSI     -Lui:.    1-    PJW  ofcf/".",     IV.    p.     .Y.'  .     (.     T».      I!  i. .|.]nsr  ri'AlciOO- 

di  i .  ouvre*  gnaUMU);  o)  f.  171,  feuillet  de  ics/ds  du  mis.  suivant,  con- 
Laraal  un  index  ainsi  oooqu:  Scbattia  >L<  eonsfruclfoiu  v/rborutn,  l.  UUhià 
SingeUut,  l><  eorutruett/ma  urationU,  -H.  fataphrosi*  Pbidari  Ofymrfoo» 

mm*  89    H  n';  a  que  la  première  partie  tic  l'ancion  manuscrit,  petr" 

1  d  .'tt,  qu'on  retrouve  don»  celui-ci;  if)  f.  211,  lettre  rie  fie-orges  rie  Trrbi- 

xoade, 
t.  205  ir.  pop-    sL  soi  aroiaa  «rûrsmi.  Cinq  iu»b.  distinct*;  o)f.  1. 

d'Aralo*  *vi:c  la  vu-  «in  j>-«';ii- .  si:iioiif»  ••!  tflnswM  à  IVncre  rouget ;  r)f.  M) 
I        nia;  schotiei  et  sio»*;  f.  ho,  ffymnifl  orn/Ùauoi;  i-  120,   Piuta$ 

tl'Ari:i  i     IÛO,  t'Unmle.  UinVfjwi  sut  l\  <i""^'»"'"'-   e)  f.    211, 

ocelle,  tupi  vvvnttcuc,  *uii  a'sstt  cottaintinsnt  pas  l'eMiupluir-' 
quant  au  1370. 

t,    lui  iront  appartenu  s  O.  Gorintbîos.  ef,  Omutit^  IVbtcfl  sw 

Ua  nus.  'irr/.s  i/u  ftrîff'xA    Husntw  .   Purin,   18*2,  p    17  (EïtT.  rif  U   MU,    I 

f/.r.  ■/.»  i /uirir.M,  SteransoD,  CMtf,    ni»,    P«/'f/    ijvm-ii,  Huaic,  iw<>, 

|H».    SIC    ri    230.    li    r.hhnih     \  ,|     .!.■   l'.iriH    en   |Hih>.nli>   i|n  il  i .       \\     '<■■     ' 

bouton  oroït  û  iott  m  .ûfiisrc  .lu  tT  iléclo.  ■'<<"  A    Paiaeoqr.,n.  3S2}. 
•    M.  Otrdtl  io Mm  dis  foaiws  tfonoriiM  commp  r.opi*ir  an  Fiai.  v*.  27 .S 
i    oublis  ri«  ridpnt:ii.T  ivtfl  VEffdnmtlmu  qu'il  i  nttls  plui  lafak 
(OrtocA   ViUtwmjr .. pp  ..  m.  Mflnlx  la  rwoontro  dani îles  dom 

roae  qui)  .\  uepoulllos  uni  arahivoM  ri'EUt  «lo  Homi\à  partir  il* 

■■"'  ;  il  est  qunlifli*  >■•■  eusto»,  ds  .    le  oariarius,  r\  raad 

o  lo  Vaiiiînn*»  Ip*  niâmes  tervii-e»  que  nou»  lui  royoni  rendre  pin*  urd  a 
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au  non»  du  dm  d'L'rbin,  des  copistes  greci  p  W  Uwaïltar  I  lu 
Valkana  :  ■  Scrittorl  cl  sono  pochl,  e  (guaflli  [a  più  parla  lerrono 

alla  Lilinirin  sopradelU  [VltiCUll],  B  000  i  lor  lecito  aerivtT  per 
altri.  Turc  n'  ho  trovato  fino  a  tre,  di  duo  do*  quali  \i  m 
mostra  goltoquesta....  La  BKXtn  grands  ê  d'una  putta  BgliUOla 
dt  M.  Giovanni  Oriorio,  il  quale  *■  il  mighore  verillOffe  greco  ûhe 
sia  oggïdl.  Non  puo  scriver  esso  propno.  peu  kUpalO  da 

N.  sonore,  ma  piglicrà  cura  di  corrcggore  tutlo  quallû 
liuliuola  scrivo.  Dîco  voler  dure  10  carte  n  seudo  délia  med* 
iiiisura  île'  versi  *•  di  qaUUtt  M  vrrsi  imIi  DUUglafl  I  bo  qOfiStl    • 
ma  in  sut?™  du*  <*-  mu  ila.a  ancora  U  irarte  a  scudo.  •  La  fille 
•Je  «  Jean  d'Olranle  •  avait  aidé  son   pure  dan*  IVvciUion  d*ttO 
<ornplairc  dos  poi Uttf tt  grecques  qu'Or*i Cd  dûitinail  à  son 
maître  Kanuccio  Karnese;  le  cardinal  éûffl  mort  avant  l'adl&VO- 
inriii  du  volume,  celui-ci  resta  dans  la  bibliothèque  d'Orsini 
<M   G  B9>.  Il  n>at  pu  entré,  je  crois,  à  la  Vaticanc1;  mois 
quelques  autres  de  nos  volume.-*,  entièrement  écrits  par  Ofl 
nous  inl  dejugtf  do  lcl.'yance  el  de  Li  neMetë 

plume,  c*  sont:  lei  f'rohfèm.-s-  d'Alexandre  rTAphrodtee,  à  l.i 
fin  du  UHi  -Oi'tt,  M.  G,  '.H  >\  la  première  partio  du  ISM*, 
la  dernière  du  13X7  <  M.  G.  6*  >»,  et  les  romans  d'Euraatmos, 


Onfcri  \U  BtbHtfk,  Ai  ftrttan  nu  wn  ri  fis,  Parlai  f8Wj  pp    10MO4J. 

—  Je  le  trouve  teatomtot  parmi  la    sop  tttgfl  tredts 

ai  'i"  la  VatH.inc  <!..•  1M8  a  I5:i6  |  iv  HWI)  •  i' ■  principaux  copis- 
i*«  il*  c?u>  période  lOBt,  avaa  Osorio,  Kmanucl*  greeo,  l'iPtro  gr*co  «t 
Oi»nfr»nni>r.ru  di  Cnn-hi. 

J.  Non  plu-  .|ii.-  iViK'nmn  H  U-Unipodo,  volume  .leorit  BOUI  (fl  B'  00.  — 
l»,»riv  l'Appondic*»  I,  on  trou  i  ..  u.  i  rJofll  la  iMCriptlOIl  rappelle 
ceux  oui  BaranquarDi  ici  :  m  sont  Isa  a*1  -"  al  M 

lÛB  (l.pnp.(pip  vi). Su  mu.dadinrsfbroatttpiffiDAaiiolAmtfl 
arbitrairement  dam  la  nouvelle  raliijro.  lin  tont  tout  «lu  xvi*  SÎMl  et 
un  ***?rit«  par  Omni  lui-mArno.  Voici  lot  u"-  <i->  l'Inventaire  auxaucl* 
rrespoodoni     -'i  :    i,  M.  ti.  Mo  (autographe  iTOraiaiJ;  l]  ■ 

\\  ■  i    |  l.V;  ('•  partie],  A»mtt^Kii  t&0  jUY«io^  IvM^nr/tlwv,  &t«o  •iu"!(|u*'*'jx<rRits 

biatofiqiMs;  c)  r.  13e,  M.  0.  Ii5  (autour.  l'Orsioiï,  KxtraSl  u  Pléthon, 
corroï).  lol'IWhon  ivec  Uassarion,  h-i  rgaa  An  h 

(ritn  de  Th.  (Sasa  :  dj  t'.  it<»,  M.  'i.  115  (-,r  partio),  *A^«av(m  À  mu 
««•fiw;  d'aprèi  l'Inv -ni.it -. -,  ot  0M>  «émit  paat-ttN  un  autographe  d'Artone 
Apotloliofi:  il  n'y  a  quo  le»  proverbes  de  I*  lelti-e  A  avec  leur  eomnienUirc 

mon   «sdaD3lInvGnUiro(v.n«da*cua,p.  140<o  î; 

«>  r.  230,  M.  <i.  U8 (T.  ci'dtftffUi,  p  iôl  n.  *J;  uuloprr.  -J'Oninil:  f  f.  r.\, 
tti   G  da  II  nwxin  il'Uuorio  a  une    paiçin&tioo   do  ÔV  puft^s*  U» 

rccoUotont  dVutrrv  dr<ssé  par  HainaMi  li  uiMitiunna  cuuuie  «  tcrittopcr 
Gio,  Anjnonfe   (À 

3.  Dccr.l  p.  16^. 

i,  Dvcnl  s*>ai  ||  n-  0*   d«  rinvcni.. 
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\. -iulleTalios  et  Longas,  réunis  avec  leur  pnpinalion  distincte 
*l;i!i-   I  ■  l'IîSO  <  M.  ".  13S>  '.  !,i.s  litres  sont  ordinairement  à 
l'encra  rouge,  en  capitale  accentuée,   la   place  pour  la    lettn 
iniliolc  est  laissée  en  blanc;  l'cnscrublo  est  d'uno  régularité  ot 
d'UDfl  perfection  telles  qu'on  croira. t  fOlr  mi  texte  imprime. 
Les  manuscrit*  ripante  h  complétés  parOnorio  étaient 
nombreux  cbexOrdni    il  restituait,  dans  l'un  la  titra,  dansl  lutna 
une  page  absente;  il  réunissait  les  feuillets  épar.-*.  refaisait  le* 
marges  et  donnait  à  des  manuscrits  fragmentaires  uno  valeur 
et  un  intérêt  plus  grand*,  tout  au  moins  aux  yeux  des  bibliophile* 
du  wic  siècle  Parmi  les  restaurations,  Js  citerai:  un  taxi 
roman  d'Achille  Talios  du  au*  siècle,  dans  le  1349  <M.  0   il  >\ 
un   benu  Thucydide  du  \tv  siècle,  aujourd'hui  Ntté  «I  IWÙ 
v ..lumei  sous  le  rr  1183  <M.  (i    4>';  quatre  comédies  d'Aris- 
Lophane  avec  scholies,  dans  le  129*  <M.  Û.  &>*;  unSlrabi  p 
<!<•  plusieurs  mains  du  xiv«  siècle,  le  1320  <M.  (!.  77>î;  une 
BOJIfl  de  poêles  classiques  à  l'état  frojrtncntuirc,  glosés  et  sclio- 
liés,  transcrite  ëKalomonl  on  piusiours  fois  au  xiv*  stocks  le  1332 
<  M    »ï.  74  >•;   la  Rhétorique  d'Aristuh*  et  les   commentaires 
d'fitlenno de  Byxance,  deux  manuscrits  distincts  du  mv*  a 
réunis  dans  le  1340  <M.i;.Co>1;  les  Vies  de  Dlogéne  I*a<Tce 


1.  I'ap.  couverture  ont.  <J«  purch.  ^uetquee  leçons  et  aJdilions  sont* 
irgwt  sor  la  guis  uflvlnta  dM  écrîvuu  .  —  Il  y 

chei  Ûreini  mu   mm-  -<»pn-  du  in"  ilecUdu  lexto  dp  Longue  ei    i 
d'Achille T&lIoSj  ftyanl   tu*  mm  :.■■■:•  de»  variant*»  eldc*  indication»  dm 

iiui.mi; ncnt  (f.  102  lin  rapprochement  avec  Mu»cc.CV*i  l«  i:tw<  y 

297ffi  |Hi|t.,  rcl.  nnt.  portant  sur  le  plat  antérieur  le»  mots  Lkkjua  ti  A<hU* 
!>■*.    imprime»  en    capitales  d'argent.  Au  titre  du    1.   90,   deHoC   TàSesc. 
on  a  ajoute*   un  -,  qui    fait  du    nom   du   romancier   grec  celui     i 
il'Oiîiini,   Achille  Slalius,  C'flrt   «lu  reste  lo    nom    «ou»  lequel  le   di 
Gesner  dan»  sa  BttftolAsca   VniwnalU  (1646).— C'est  apparemment  de 
BU.  uu  rie  M    <>.  71  QQ    '  prito»  les  variantes  ftur  Loijkus  'l'un  in». 

Dosé  'lu  m"  itètl*,  Porto  or,  8013.  M.  Omool  m  y  Biynste.su 
cette  touKription  :    Roiiwe  ad  Fw/pfl  uVj&u1  r«emj>Jaf  eraeiuftit**.  f507. 
—  rîoi  «">>.  'l'Ai.liillr  Tatiofl  sont  cites  par  Fr.  Jacob»,  dan»  I-;»   j»rulOjço- 
ineaosi  ion  Million    Leiptig,  1*521,  p.  utxxnt. 

g.  V.  1  ta  fin  du  chapitre,  p.  190,  pour  Achille  Talioi, 

8-  3TI  II.  psp,  'Léon  XIII).  Scliolîee. 

t.  Sur  te  ms.  'lu  oommeacamaBl  du  xiv»  s.,  voir  plus  haut.  p.  141  noie  I. 
5.  ion  ir.  papi  (Pie  EXJ.  lacomplel  du  commencement  eloe  la  fin. 
0.  230  IT.  iiap.  (Pie  1^).    tout  lw  feuillets  sont  rongeant!    bord  et   la 
HiOD  fOiiniin  û'.»  pu»  étA  ÎQutile,  Li  lîesr.npdiin   «li-    l'Inventaire  me 

parait  Inexacte:  je  n'ai  trouvi  que  lu  un  dea  PAiruEc  d'Euripide,  Sophocle 
tt.  tij,  i:  i  :  i      el  Hésiode  avec  Ifcetzes  (t.  1251.  Le  n  &  pour 

Ki'sum!.'  dami  rfiditioa  OûtUing  et  Pla<  I;.  Leipaig,  1878,  p.     evi 
7.  190  n.  pap.  (Pie  IX  .  «)  r.  7,  Anatole;  U)  t.  43,  Etienne  i*  Byrnece; 
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suivies  de  quelques  autres  ouvrages  et  des  six  pr  mon;  citants 
da  VOdfssée,  dana  la  l-^Oà  <M  i;.  n>';  ITtiTufo  da  Giorgio 
Vaiia  dont  je  parle  plus  loin  ii'iiiï);  irois  sutres  macnscrila  do 
LVfttefe,  du  mv"  ri  du  rv"  lièoto;  lea  1317  <M.G.  81  ou«8>\ 
liîlK  <M.  g.  51  ou  lis  >'.].;:•>  m.  G  »;!>•;  enfin  unmftBttft- 
ertl  <io  y  odyssée,  le  i3io<\i.  G  6S>*.  LeBféparaltQflad'Ouorlo 
s'étendaient  aux  livres  imprimés:  une  aldine  des  Morale  dfl 
Plularque.  aujourd'hui  au  Vatican  J.  20  \n-foi<\.  (î.  10  >, 
porlo  on  161e  un  w/*>,r  terborum,  do  105  feuillets,  écrit  do  sa 
11  l'opiîiii  des  tchoUtS  aux  marges  des  volumes*;  Il  colla- 
tiounnït  le\  lexles  ;  les  Iravaux  1rs  plus  varies  relatifs  aux  biblio- 
thèques grecques  rentraient  dans  sa  profession*. 

Avant  de  quitter  les  Grecs,  il  faut  rappeler  qu'Orsim  <to\  ni 
posséder  un  ou  plusieurs  autographe*  «lu  irraml  mnlinal  Itessa 
rion.  Kova  regrettons  rie  n'en  Inmvrr  tu ■  -i ■  lion  ni  dans  riimm- 
l;iin\  ni  mit  1rs  volumes  tic  sn  rolleclinn;  mais  le  fait  paraît 
bien  altcst**  par  une  lettrfti  Bacdo  Vulori.n  qui  Drsim  parle  de 
son  goût  pour  les  livres  comme  du  trait  dominant  de  son  <  ■.»■ 
1ère  «  Speualuiento  ho  bauto  amori  alll  llnrl,  delli  quai]  poasu 
dire  ha\er  eonsagliilo  qurllo  che  da  molli  curiosi  et  in  molto 


tdjooclioBi  dWeraao  oar   les  gardes.  Utilise  api  kkoe  pal  H    AdoH 

ii  érf     Âfiit,  arsrhetoHeo,  Loipiuj,  I88ft 
I.  21K  ff  psp  Cinq  moins  dfstlnotaa  »  "i  f.  I  »  DJof    Lofteafxrv"  a,}; 

i>)  f.   B3,  Tfaéophruto,  j>>  fait*,  •*••«  f  i^s  v*.  Àrtetou),  t*  miratilibvs 
kbtariU   »v«s.|    c]  I    169.  Odyifléo  È-Vl,  m.-omplrt  [»»•  sj;  d   I 
Mamlltaos,  We  tù  Thucydide  \  Xtouyt  à'Btïïc-  tk  Thucydidti  pryprieta* 
Ii'.uï;   extraits  tic  Thueyd.  [imw  s.);  <?)  f.  VÛ3,  Alex,    o  kphrodios,     Dt 
wtàciioriê    ■  auymenio  (xv*  i.j.  Loi  parties  o,  c,  d  ont  hoojiooun  ttufTerl 

Sur  H  mi,   'm  lira  inw  l-litv  d'OrOUH  |   V.-Uon,  "tu    |£   [«fil      I    90,  d«JM  la 

ipoodanns  :  ooon  .■<•■..•■  :,  note  3. 

QQ  il.  pop  [2  roi  .  Pis    £]    sobolios  oorg.,  kIhoos  inierl.  (xiv»  s.); 

il  promis  i  !  .  Dl 

il  ir.  pap.  [Ma  IX).  'iMtA  i or  deux  oolonnos,  0*10  trfrf  aonbn 
Mholitfl  uux  encres  roaffo  ot  noirs  (xr,  «  s.j.    L#s  26  pronrion  tcuillois 
purariscnl  avoir  disparu  depuis  Orsini. 


4.  ?2t  ft".  pap.  [Lion  XIII).  Lo  corps  du  m*,  est  du  xv"  s.  Beaucoup  de 
gMM  partioubcrtatol  tes  IT.  1  ù  j! 

i  IX).  OlOMI  cl  ici 

,).  La  dentiers  >rardc  cet  un  f.  do  porch.   d'un  me. 


sont  dus  4  Onono. 
[99  II    pap.  Il'ie  IX).  Glottes  cl  icholice  surtout  au  debut  et  A  la  lin  di 
•.■<■  (XHr>-21 
occlosia?in|ue  du  xi1  -    Dons  la  rnargo "du  haut  du  piBDÎOr  reuillol,  qui  cet 
uns  r  ti  i  rxdjon,  en  1 1  eo  nom  :  f  4r,jitrp*o;  c  tp«v«i«  ,-  [sio).  Ce  Troobi 

ftiotos  ou  Tarchanioti-a  porall  Cti  ■•  •  ■■  lu  ifn'uie  l.»uiilic  ijijr  le  potto  Mi 

V.  l'art,  do  VI.  feathas,  .\(*i).  iO»X,  p.  77,  tur  Mix«,X  WâpoOo;  û'iai/a- 

6.  Cf.  I.  G,  47*148. 

7.  Cf.  une  Iriirrd'OnorioA  Vetlori  au  Bnlish  Musoubo,  Au*'/,  mi.  10270, 


m 


pomps  ..«fc 


tempo  era  stato  rafftmato...  Non  tanto  nulle  cose  J3tine  quanto 
nette  grecbe  tOCOHt,  utVWldo  lo  sepfnalatifwïmi  libHxmlti  anli- 
cémente  <-i  modernstnenLe  dJ  mano  dl  essi  autori.  corne  di  Bes- 
sarione.  di  Gaza,  deU'uno  et  ]*altro  l-ascari,  et  do'Iatinî  et  volgari 
prineipalissimi  '•  » 

i  n  MSez  grand  nombril  ilo  bibliolliAques  d'Haln-n*  Illustras 
ont  laissé  dos  volume*  déni  Belle  d*ÛrsinJ.  Eauûuo  Bamj 
mis  drtseholien  greetyiefl  et  latines  et  suppléé  quelque»  feu 

le  1804  <M.G.  18  >,  qui  est  un  Josùphe",  dan»  te  I  IM 
<  M.  G.  81  >,  qui  est  un  Alexandre  d'Aphrodm;'.  Tous  eei 
iiiainiscrits  sont  i  peu  près  eontaroporann*  il»  poseeeeeur.  Le 
1841  <M.  O.  .'14  >,  iju:  .Nt  un  ncu  plu.vincien.conlient.de  <i»  n\ 

copiâtes  dlftï  unis,  Lee  Topique*  d'Arietole  avoediver»  traitée  de 

logique  et  de  musique  *;  les  ploses  et  scholies  sont  de  plltttaue 
mains,  dont  celle  de  Barbara  ».  LeThéophraste  |3flK<M.G.  24> 


1.  Celte  inlt'resBonlc  Icllrc,  du  \  juillet  1587,  rient  d'elH  EupffSw 
M     S.    Morpurffo,   dan*  lu  Hivîsta  rn'frVn   delfo  k'Her.  Uni,,  t.  III.  p,   1/K. 
Cf.  peut  ripv  le  ii"  81  .le  noire  Appendice  I.  —  On  ifl   BVûll   UO  port 

.  ion  {LtsColl,  (Tant*,  p  9Cft  »'  K  des  TùbUaw)  ;  c'était  une  copia. 
!    ai     eonogrephio  doi  (ries  du  aV    -■   «  ,  j'ai  noté  un  nassa^r*  d'Orsini 
dan»  uno  lettre  u  PinHIi  :  ■  Q  |  LQtC  'il  ritraito  dcl  ijnwi,    io  non   oo-nosco 
persona  ehe  l'huhbiu.  Bâa  DM  ncordo  linvcrc  inteso  del  card.  S.  Agnol 
Pupa  l'aolo  III  li  mostrSfa  ndln  cappella  di  Sixto  IV  uno  di  quoi  uuadroni 
■  li  DUO  'lel  CorlOne.  dove  cra  il  ftes&nrione  non  cinque  de  euoi,  ira  qnali 
jpulo,  il  (jma,  il  Sipontino    Terotli    etc.,  ot  eae   I  (HBM 
bftvvn  Qfl  osppstlo  m  tcata.  »  (À\m6ro*.  D.  488  :  16  mers  1585). 
01  :i.  |  web.  rel   iot. 
:î.  -:M  IT.  pap,  (Pie  1\),  Corrections  au  texte.  A  partir  du  f.  I7(,tf   Kl 
texte  est.  do  lu  nmiii  de  Barbare. 

4.  207  IT.  pap.  (Pie  VI).  xiv'  siècle. 

5.  Dans  le  1 421  <  M.  G.  35  >  SOOÎ  cinq  tut*.  rrngnvïnUîrei  .lu  Xf  s.  : 
a\  f.  i.  Lucien.  opuscule*;  M  r,  83,  ilètïodo;  c\  f.  68,  Pindare,  tilymw- 

g  f.  137,  Euripide;  c)  t.  200.  Lvcnpliron  avec  TzeUôs.  243  IT.paf.    l'<    IX  '. 
Surir»  gantes,  on  déchîûYo  Jeux  noms  d  denii-*flaa-s  ;  Fnmcuci  S 
ii  jKtiri'ii.   Alvixi  BarbarL  II   ne  l'agîl  pat   de  Fronooeco  15a 
;  auteui  cfu  De  tr  uxoria,  ni  'li*  l-i  famille  vénitienne  ù  laquelle  tpp&fl 
ICiiiiuI.tu.  — Puisque  je  pftrlo  du  Dcrv  wxuriw,  je  doie  stimuler  le  lostS  qut 
nous  en    avons  dans  l'un  d»-   nus  nss.fle  Vol   t<ii.'.\\()7  <  M.    I.     [04  >  . 

89  fl*.  pan  li.  {Pli  IX),  Soanon  routll*.  Deux  mslns  du  >v  s.  a  f.   I,  Psrt 

ÏinstiMiji.    tir    inyen,    moriôuMlt  21  V»  Trid.  de  suint  ftnnilc  pAr 
Bonarao  Bruni,  dédiée  .i  S&lutAtl;  f.  :tl,  Tmd.  du  Phttlrr  ,\<-  Pluon 
[fl  un'Mir.  dédiée  kAnt.  ioschi;  T.  41    v\  Hmuri  m  \ttona,  Inul,   par  le 

iin'iip-.  I*.  i8.  D»;  srrivloribus  itrihttn.  Inc.  :  Tlieologu*  npud  gniecus  Linus 

Pus]      tpud  Fatino    Varm   el    novtrl   lempurn»  Io»u    Soolue,   .;  M    f.   M, 

■>,  j:.i/f.«i»i  uhrr  'U  nusorta,—  l.e3U0<  M.  I..2I9>  inW h  Dâau 

bunuists  :  193  H".  pup.  (Pu- IX}.  F.  1.  Fi  .  Barbari  tq,  w  l  oral< 

ntsmi  ..  Briria     . oranacaT.  adclvar...  */.  li.'tX;  mnvni .  d»«s  lein 
mémo  lernp*.  Au  f.  ".'.  oommanoARt  on»  lnltr»«  de  Pn^rglo  et  plustsan 
traités,  dont  le  (ht  infdit'Mntr.  yrinrApum,  X  la  fin  des  lettrei  de  Barbara  est 


(iimixiti  \  *.i.r  \,   noarxici.  ne. 
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serait  même  en  partie autographe'.  Toutefois  je  dois  dire  que  ce* 
attributions  reposent  sur  te  seul  témoignage  d'Orsini.  Nous 
n'avons  pas  non  plus  d'autre  autorité  pour  rattacher  Lt  l.'iliï 
<  If,  G.  73  >  à  la  bibliothèque  do  Gtoaoïo  Vaua\  C'osl  une 
fifodf  sur  deu\  colonnes,  Tutu»  portant  ]«.«  loxt<\  l'autre  la  para- 
phrase d^lCe  niai.i  pins  r/TiMitrt  (xiv'-w1  -;.,'.  Li?  volmut*  a 
conservé  IVx-libris  tutfatJBtfqUO  d'AtOIRTO  Pio,  pnii'v  do  Cftfpif 
ire  protecteur  d'Aide  et  [Painbaseadaur  do  Ma\iinlllori. 
L'attribution  a  la  collection  de  Giorgio  Valla  parait  assez  vrai- 
xoniblable,  si  l'un  suii^c  ojifun  inamiSiTlt  cl*Arclt  îiiiMrlt*,  ijni  vr»n:iit 
dn  Valla.  se  trouvait  avant  1523  chez,  te  prince  de  Garpi*.  Los 
traces  do  l'humaniste  de  Piaconzn  ont  dû  disparaître  dm 
reliures  successives.  On  les  rotrouvo  sur  le  131-1  <  M.  0.  30  >  , 


une  feuscripiioti  indiquant  qus  le  volume  n  Ml  M  6cuM  I  Otranli  :  /->,,/.- 
cïunf  fotheUer  j>>  n»  lftameiH  ConsfantfoopoK/enuni  (a  efoftati    r*d  ■  ■.-.■'/ 

divi  Xii.hvhn  *tr  f\i*nlis.    4»nu    Ihli     MCCC&IXVU.  XV*    foi.    A  \ 7 

f,  207  iT.  pnp.  Une  2a  nain  commence  au  T.  2!.  A  la  suite  dll  De  p&Xfltfi 
d*  Thèophraslc  se  trouve  celui  d'Aristcle  (f.  tîW  v").  La  seconde  main 
Mlle  «-le  Barbara,  d'après  Orsini  qui  en  parla  à  Vettori  dans  une  lettre 
de  1591  (Bnliflh.  Mus.,  Add,  nu.    10270,  T.  m, 

S.  Cf.  sur  MUfl  bibliothèque,  le»  renvoie  -î  lleiberjr  et  autre»,  ditus  I<r 
travail  cil*  de  M.  K.-K.  Mûfier.  p.  35*.  et  Ip  docoa  i  ni  3e  M  p.  386, 

3.  331  iT.  parcs  .  plut  6  fT.  blanc»,  plu»  le»  IT.  337-353  uarch.»  contenant 

Huilubï,  Ot  le*  IT,  353-3W    |..ii  ,.  i-iinlr  i.iil  un   Fi.iKinnit  d  Andiiiurde  (2  vul. 

Pîe  ■  "<>.  Marge*  refaites.  I.n  psrspb-rtsc  de  I  fllrâ  dépassa  pu  I*  chant 

I' .  les  cha.nl*  A.  M.  N  manquent  aussi,  la  où  h  paraphrase  est  absente, 
le*  «los* -s   iolerlÎQi  sont  nombreuses,  Lr  ms.  est  rite  par  Tycbo  Mamnisen, 

.  rut  d'après   les  ScAedaa  di   d'Orville,  Pindari  oarm.  ree.    r.  Jf.« 
Berlin,  1801,  p.  il.  On  ht  au  f.  332:  'Àlftlftev  EKvuKafBcUttv^Cpxonocif^iûh 

Ihmvri  Vins  ti(\t\, 

\.  Bibl.  N*l.  de  Paris,  flr.  B360j  cf.  le  Ca(«/.  codkum  arase»,  »,  48& 
-  m**,  du  Giorgio  Vslls  sont  signalés  che*  le  prince  as  Ctrpi;  l'Bs- 

f.ui  ûilrnâU  U ,    J.    f.  lus.   dr    I'  \lmnut'.itr.    ilr    Plulânéf,    u   SU   r.npir    Mil'  un 

<  ii,  /«  njtj  de  celle  provenance  V*.  n  souscription  dsos  Miller.  Cotai  An 
esse,  prêta  rie  rftfflurfaf,  Pari»,  imk,  [..  151  —  La  bibliothèque  d'Alberto 
Pio  se  miuiche  trop  directement  X  plusieurs  autre»  tneulioniiri-  dus  DOlISJ 
livre  pour  que  nous  ne  rsnsflûnifonsMl  le  lecteur  sur  son  Bori.Sler&OoBorgis. 
parlant  de  la  bibliothèque  d'Ascnnio  Colciuna,  dit  :  <•  Biu»  LnîtïuB  primura 
Ab#»rlo  Plu  CarptMwiuni  dure,  qui.  teste  Ambroajo  Morsndio  (la 
Y\t.\  Kuij,  Stmchii,  i.  I  Operum.  Venet.,  l.v.U),  susai  Dlbliotbscani  doao 
dsdl    AogusUao    îtfluchlo,  Eugublno  Csn,  Rsa,   9-  SsJvttorlg  Bplscopo 

■  ■    M   Ssdle  Ariost .  hlbllothccsrîo;   bnnr   iir-in  mHpna  ot  p.irli    ImIi:ii; 

!..  fr.acr  MiircniloOrviiiio  Igulnar  l  rbls  ini;  ■piseopo,  RM  tani 

liînnli    implissûno.. ,    largitix  est;    tum    ipitnm    Mss,  Codieum 

Arlllsneneis apoirraphis,  eeteriittjur  «tiumle  ijunrsiLie  nmpliflcainiu,  M«rc»-u 
lus  Poniifi'x  caruinali  Ouillelmo  Sirletio,  qui  eïderr  lueni  a  leersli  u  tasi 
isin»nto  Isgsvfi...  »  (AnecdoCu  Wierarto  en  msi  wvtQ,  sol   l.  Ron< 

Bon  hlfltoîrt*  se  <'<"iri  nd  slor*  avec  ci  Ile  de  la  Dlbllotneque  ds  Slrteto. 

;n  ir    pep,  (Pic  i\  .  rWnril  rta  lôopua    ■  bouts  ions    qui 
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»oni>s  onsf. 


Dumuterfl  du  w  siècle  écrit  •*:»  phiaienri  fois»  ci  qui  pon 

tetû  et   à  la  fin  l'ox-libris  :  Vmàprfat  to3   BAta  :rr. 

Je  joindrai  û  ces  ren*?» ornemente  un  passage  d'une  lotira  d'Orsinl, 

pouvant  Mrvir  i  IdmUfler  nn  Plotln  qui  n'esl  p«s  nslédanssa 

l.iiiliniîH'ijiir  :  •  Mi  v.  stalo  porta lo  un  Plolino  scriLUi  à  manodi 
ftnticblth  fii  00  ctMitn  nimi,  m;i  »*i  rivtl  i  scrillura  «1  rivrdula  da 
QlOrgio  Valla  di  clii  fu  il  liliro.  Snno  300  carte  in  fogli 
doverrebbono  valere  più  di  1îi  scutf,et  *o  no  dimanda  trata    H 
Hun  ê  raro  ne  si  Irova  altrove.  Se  V.  S.  )i  vuole,  arriva  quelle 
che  ho  dû  fare,  perche  ê  in  jnano  mia,  et  questi  dolla  lîbraria 
del  l'apa  ml  dicono  che  non  l'hanno.  Il  libro  c  li^ralo  alla  <• 
la  scrittura  buon.-i  h  polils,  corne  ho  detlo,  «  dislinto  m  sei 
t/i  ciaacuno  tomo  la  Boutade,  itelia  II  UUslo  b  lltafou  trafiic, 
oon  la  vît.-*  <li  otto  Plolino  scrïLta  da  Porphyrîo*.  » 

i  ;i  magaifiqui  rjianuscrit  d*0rainit  le  1291  <*M.Cï.  .')■>,  con- 
lenaol  loi  7Vi&iV*del'toIernoe*,  a  Aid  la  propriôW  «1 III)  pcélitdo 
tnèma temps, Domenico Domenicl.évciu  >i  mvsn  v..-[  momede 
sim  prédécesseur  Hartoloinmeo  Malipiero.  Au  verso  du  feuill-'i  ï, 
le  dernier  des  feuillets  préliminaires,  on  lit  .  Hic  liber  est  mei 
Domini    >'r  Oominioû  I  $MtitytocopiBrixicneiê%etfliiteiclibrù 


ne»  »ur  la  Bâtroehomftmaûhk  "i  Boîl  »ur  les  Von  >hrr*  do  Pytlio- 
■  .  I  Fo  index  lutin  du  x\*  aieele  prycôdft  N)  recueil;  on  a  omis  lo  îrlivrt 
(Us  PAjptca,  | 

li    11  ïaut  aan»  riotilo  ntUlOber   u  Lorcnxn  Vallii    I.-  MKS  <M.    G 

ou  loulou  moins  la  loconda  parlio  d m&aaaoril.  H  a  \t~  ff,  ntp   rel.  ant, 

surchargée  de*  armes  da  l'aul  V.  Trois  mains  du  xv"  siècle  :  o)  f.  J,  ; 
jn    |  l  i.  m.  v-h'[Hc d'Artstole ;  f)  f.  ho,  opuscuK:  frr&mmi 
rouin»  /.  t»t  ç  forment  uo  ms.  unique.  —  Au   f.  70  01  1  6erît  :  BpHOh  **ro 
tWl  itfo  »  atonri  (le  nom  dans  un   grattage);  nu  rerso,  ai  la  otéoM 
n.  n  m    ountre    d  unique*  eur  la  Kfiunmairc  ;    lanwi   tum   ruditMi  ^  riinan 
ovpîçnalnu  arien  .  -    le  terec  dnne  l'interligne);  au-de^30U5,  un  esta  de  ira- 
'i  «  ii"ti  Uiinc  «lu  dé  bol  ira  la  jrtmmajro.  Sui  le  nom  de  Loreaxo 
Vftlle,  Vultawù),  f<  uni-  ooU  àt  Fr.  Fioi  inlino  .- 

/  Ua  ;-//-/(,r  fiai ,  188$,  vol   I,  p.  uo. 
S.  Amorat.  D.  122  bi/.  Ultro  I  Pinalli  du  S6jaia  1573. 

3a  B0  tl,  pire  i.    I.    'ii  Xlli),  Trace  de  pagination  antique  aux  If.  20  et  02  , 
hlauon  nu  ba>  de    la    première    page.    F-   17.  canon   dei   n>;n-> 
NabonaSBar;  fT.  17  t*»21  t*.  canon  des  ville».  Des  mnini  ^:f.  cquca  et  lnllne^ 
nquea  ont  annoté  Ir  manuscrit. 

\.    l'k-in>;ii    >t    Ôutrini    rcoMÎipiQnt  iur  sa  bibliothèque:!  [Canooid 
rUgu'arti  Sairaiorit  Bon  ■  ■  i  iusdem  excossua 

OQSjniiKriptûnia   codicum  copia ui,  quam   ipsv  &iLt    paratenit,  coea 

u«  ptrUta  dilIgeiitiftMiiii:  mHuic  niirrvuiii,     ii  -aiii  v«ro  porteon  intu- 
la    m  vatîoaoajD,  .  •■    \,-M.  Ûuirini],  Dcozi  tpiatotarum  •/«"-*  iwoprorfo 

ttidan'x    rV.    Itartmit    cpitt.    <utl<:cUunc    ttaruin    ><tiu.,i ...    in  linon   tmiiit. 
lircjcia,  17*C,  p.  30. 
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bone  memorie  tiomini  Bartotomïj rpisr/ipi  />rt»tr ressorti  mei,  rr 

flH/ihtxrstmihir.;  f.ri.fjr  r;tnii<tw\  t68<ffl RI0IM septembrîx-i^Qfù't, 

l,n  première  page  du  texte  (f.  ri)  porto  en  gros  caractères  L'ancien 
numéro  t7  LÀ  recueil  eal  on  bollo  oncialo;  les  tableaux  ajlro 
n  niquessont  entoures  d'un  double  trait,  qui  M  à  l'encre roujfo 
comme  les  lignes  qui  se  croisent  sur  les  pngi»s.  D'uilénmantcM 
mlolal  ores  ajoutent  du  prix  au  volume  ' .  La  date  est  donnée  par  la 
table  chronologique  des  règnesqui  se  trouvo  au  feuillet  17;  une 
prcmiêro  main»  collo  du  copiste  du  manuscrit,  a  «<;rit  toute  ia 
partit»  de  li  ffttâ  qui  va  Jusqu'au  régne  de  Michel  leRbangabé, 

innrt   imi  812,    Lai    mots  AEUN    Kl]    kuMI  A  s TINOE,  qui  MliviMll, 

lOnt  (l'un*;  autre  main  et  sur  un  grattage;  on  voit  que  le  copiste 
avait  mis  à  cette  place  lo  nom  do  Léon  seul,  précède  dune 
épithèle  indiquant  que  U*on  l'Arménien  était  l'rtrapereur  sous 
lequel  il  écrivait  VCe*  observations  permettant  de  dater  approxl- 
matîvamenl  le  manuscrit  ;  maîa  mon  rouvre  et  ami,  M.  in*s- 
roussenux,  qui  va  lui  consacrer  une  élude  spéciale.  démontrera 
qu  00  p#Ul  \t  rapporter  exactement  :i  l'année  SI  ',  ' 

Esl-cu  à  la  famille  vénitienne  du  peintre  ou  à  la  famille  mila- 
naise de  riiïslnrieri  qu'il  faut  rattacher  le  copiste  QtorgfoCrl- 
vellir  Je  n'ai  pu  trouver  aucun  i -enseignement  sur  ce  personnage» 
non  plus  que  sur  l'Anloniano,  qui  acheta  le  boou  manuscrit 
transcrit  par  lu»;  c'est  le  1289  <M.  6.  i  >,  contenant  l'a- 
brégé de  l'histoire  romaine  de  Dion  Cassius   par  Jeun  Xipliilin  v 


1.  La  plus  belle  do»  miniatures  est  au  f.  9,  et  représente  Bélioi  et  son 

'fiuvirice,  entoura  des  douze  heures,  dei  douic   mois  et  de»  doute  signes 

I    indoritl  dftM  des  cercles  concentriques;  le  tout  sur  fond  5*Or. 

•  mes  du   Kvdiuque,  reproduit»  00  U  tfl  'I  M    doUM   OOlOllDi  B  «lo  IL  32 

<-t  £3,  Mini   pflntl  mjr  fond  bleu  ;  nux  tT".  quiftuivml,  tafl  QSêOMJ  BUJala  sont 

,  iosis  sans  fond  ;  au  contraire,   •  8 lion ■■-  p  II 

tua  aouvcraaol  i  '!■•  la  lune  sont  sur  fond  d'  h  (if  tu  *~  .  Oai  ool,  dans  loi 
non  tiii.i.i  km  nr,  botogi^aM,  l'imluaticf  tria  proche  ati  narras  clas- 
sique». 

.■  La  data  da  la  In  1 1  n  pue  otl  de  doaxiesia  mais.  Li  lista  o*u  reste  bc 
s'arrête  pas  là;  elle  .i  Été  mise  au  coursât  en  plusieurs  foi*,  par  des  lecteur» 
du  vuluioe,  jusqu'au    règne  do  Léon  Je  philosophe. 

X  Da.ua  i-'-  uéUtnyea  cfarcAdol   et  •  ï'n-t  in  de   'Eoota  de  Hume. 

».  188  IF.  pap.  i'i''  IX).  Souscription  :  LY«JpTïei  KpnJiUaï  ivpr!/i  (IJ*  ■*♦• 
En    tti  '^'   ai9.i  ou  leltrei  majuscules,   aioxis  MMAmn  riptoru  axoMi1 

l      (tl'ijiu-    .mire    iiniiii  :)    hvkm    CVM    LYCOPKH09U    iSTtnPftKTK    XII    UNIS 

oonNwrs  MrroNUHri  uni  L  i  eripltoncti  nfepéutapn  -  bbbmOiH 

Usines   Sommoiro  ..■■.!•  •■  ni  m.irgs  d*  la  mitin  «le  i>ivolK.     -Jo  Mils  par- 
Ebitsmeat  sûr  de  r:d<-nuflcntion  du  cp  m*,  irea  ta  B'  2  i  Or   ai;  ton 
le  numéro  et  la  note  de  garde  manquant  au  volume,  «I  celle-ci  te  retrouve 
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m  vos  cirki: 


Ce  copiste  d'Italie  manquo  aux  listes  de  M.  Gardthausen.  ains 
que  I.iavori  de  Bologne,  probablement  parent  du  peintre  l'ielro 
l.innnri.  f.inq  ojiusruli'S  de  Plutiirqiie  oui  été  «Vrils  J>ar  Liai  OVl 
<l.iiisle1ft)8<M.  G.98>  '  ;la  souscription  porte  :  iôÇa  Osê>  -i»- 

un  index  du  volume  avec  le  prix  en  grec  (r:  arrive').  On  trouvera 
peut-être  d'autres  manuscrits  grecs  souscrits  par  ce  copiste  :  | 
met  une  certaine  affectation  à  signer  en  grec,  dans  les  deux  ma* 
nuscrits  latins  que  j'ai  vus  chez  Orsini,  et  dont  l'un  a  l'avantage 
de  nou«  offrir  une  souscription  datée:  Ego  f.ianorus  fiononientis 
tranteripsi  hune  librum.  LausDeo.  Amen.  Kxptieit  SuetoniUM  de 
duodtuUmCmsfiuribus  ptr  me  Uanarum  de  Lùmorijs  ctVêm  I 
niensrm  M^CCC&LX0.  Ego  Lianoru*.  Te  Deum  laudamus.  Te 
Deum  laudamus.  Ce  manuscrit,  lo  8836 -< M.  L.  86>,est,  comme 
on  voit,  un  Suétone';  l'autre,  le  3310  <M.  L.132>,  contient  le 
De  tingna  (mina  ds  Varron,  le 0e  re  rnstica  rl«  Cnton  ni  celui  de 
Varron';  dans  le  Delingua,  le  copiste  note  avec  soin,  enfeullleu 
et  en  lignes,  les  lacunes  do  l'exemplaire  qu'il  avait  sou*  les 
yeux. 

La  transcription  des  olympiques  de  Pindare  du  1313  <M.  G. 
î\'i'j>,  ,'iv.m-  quelques  gloses  eL  d'abondantes  catenae * ,  c%l  l'«ruvm 
d'un  poète  des  Medieis,  Giolio  va  TiriaNo  (de  Città-di-Cattello), 
qui  n'a  pas  été  jusqu'ici  signalé  comme  copiste*.  LVx-libns 


sur  1*  n*  145  du  fonds  Val.  grec.  Elle  y  a  «HA  placée  évidemment  par  fuite 
d'uno  confusion  postérieure  et  a  causé  ainsi  l'eiTBUP  da  I  ;irirint.iieii-  da 
noire  Inventaire  nui  marque  VtU.  1-V5,  en  faCê,  du  ft*  2.  Oison*  en  passant 
que  c(*  m*.  U5,  doni.  le  contenu  «si  signala  pur  K  Gf08.  porta  mir  ta  re- 
liure la  fleur  de  lis  el  la  salamandre.  Ni  Dion  Caaflttft,  m  Xiphiltu  ne  fl/u- 
r.-ni  paml  les  ronnuscnls  grecs  de  fllois  (OrmKtl,  i'nhituyitpj  ritt  nff,  gr'rrt 
de  fil  Mt.  (k  Frunrnis  I"  au  tMteau  dt  Mois, -  IMfMMa.  Paris, 
cependant  In  provenance  du  ms.  ne  parait  pu  douteuse.  Comment  celle 
épave  de  ta  collection  de  François  I"  est-elle  venue  «'égarer  dans  la  Biblio- 
Lnftqttfl  Apostolique? 

1.  2?3  (T.  pap.  encarté  He  pareil,  gratté  {Pie  IX). 

■_'.  ^  u>  (T.  pareil,  (PU  i\,   LaUrM  ornées.  Au  r,  de  garde  :  •;•  Ai*v*ip©ç 

i  Kovdviiv;  Toyto\i  Bt'O.tO'j  l  «xttijUV»;  (lie). 

3.  170  fT.  pap.  (Pie  IX).  K.  I  :  Aucveipev  »0  lSavutiiw;.  Titra  :«M.T« 
VaROntl  de  Imgua  latins,  de  disciplina  originum  verborum  ad  Cii 

llher  «marins   explir.it.    Incipit   quintus   manu    mei    I.inncri    Rononlentd 
iv!rfvft)4i  ifo^ûc.  a  F.  Si ,  Galon;  f.  113,  Varron,  de  Aartntltuva,  lit).  I. 

4.  ?>7  fi*   ftflrita,  pan.   rel.  ant.  ijui  devrait  être  décrite  pur  l'inrenuln 
in  roritmr  rnaj»».  Au  f.  02,  sont  des  vers  latins  nindenif-g. 

5.  Il  Était  l'élève  île  non  compatriote,  fireo'irit/*   H/1  rnn»,  hellénîsln  plut 

connu que  toi.  ai  itaJi  rasai  Gôastantinople.  V.  Tirâboaob^éd.  de  Mdan. 

I    VI,  p.    1220     Ll  iOUacrlplIon  de  noire  ms.  nous  appreud  ion  BOB  'I-' 
faoïille    CI'.  Vunli  et  FatffB,  /    r  ,  pp.  27rt  cl  •JH'A. 


IfcONICO    TOMtO,    ETC. 

ff.  61)  est  ainsi  conçu  :  hte  liber  Pindarus  est  mai  Ulij  de 
Arehitibellis  de  CiviUtte  Castelti  legnm  doeloris  COgnomâttO 
Tyfcmatis  rtica  propria  scriplvx  vuhmj,  Dca  gratins.  Le  fonds 
latin  d'Or*ini  contient,  aous  le  ir  2i)(ï.  le  second  livre  des  poésies 
de  Gifflio  da  Tifcrno  intiiulô  :  xcrundum  ftfOttt'toutt;  \$  u-xu* 
grec  et  le  texte  Uitin  sont  en  regard  sur  deux  pages  '.  Un  belle- 
nUlf  du  même  tt-iiijïs.  lia  rniiialilulc  l'it.imi  CaXOIDO  ,  avait  pOS- 
si-dc,  Kbollti  et  collationnê  avec  d'autres  textes  un  manuscrit 
de  Thôocrito,  accompagné  de  plusieurs  autres  du  xv«  siècle  que 
jjii  tl^Jâ  décrits'  Li  main  in  même  annotaiiuir  «e  rotmiivr  -n;- 
le  1381  <M.  (i.  1 1 M  >,  recueil  de  traités  de  grammaire  de  M*. 
goire  deCorinlhe,  Michel  Apostolîos  et  Chérobosctw1. Lesobser- 
rations  de  Candido  sur  la  grammaire  de  Chrysoloras  <  M.  tî. 
|0I>  n'ont  pas  èiè  retrouvées  à  la  mort  d'Orsini'. 

Niccolô  Leonico  Tomeo  a  mis  son  ex-libris  sur  la  première 
page  d'un  bel  Aristide  du  xi-xip  siècle,  le  1298  <M.  G.  I23>1: 
Au^Aiv  tc5  ttu>u,*:su  frfàlarê  w  tflff  çîXwv,  Au-dossou»  est  une 
mention  plu*  ancienne  :  MCCCCXXt0  JVonis  Novmnbribut  oneà 
t:j  Mr/ï;(:'j  KV/ctt^cu.  Les  premiers  feuillets  sont  des  pro- 
légcmèaea  ôcrita  au  xv*  siècle  et  en  partie  teédlitj  atoll  que  loi 
scholies  marginales  plus  intéressantes  encore,  puisqu'elles  sont 
contemporaines  du  texte  •-  Le  dernier  quart  du  manuscrit  est 
palimpseste,  ei  le  cardinal  Mai  y  a  mis  à  découvert  une  Poli- 
rtyu*  d'Aristole  «lu  vc  siècle.  Tomex)  possédait  encore  l'aldine 
in-folio  dftl  Fw»  de  Plutnrque  <l.  0.  19>;  le»  leçons  qu'il 
avait  relovées  sur  cet  exemplaire  sont  probablement  perdues 
avec  lui  ;  mais  on  retrouve  cellos  qu'il  avait  recueillies  sur  les 


I.  N«  18  U  3444,  IT.  teO-lCT2.  II  y  «  uni-  letlW  :  «  RMflrtN  Cmcft»  et 

rrffroitifl  donino  Acisrol»  |.\»-i:m}u>.iM|,  Ror.-ntiae,  Xknl.Nov.  1409. i* 

,,.  Ifil,  ni  lr  1379  <M,  G.97>. 

X  87  ff.  fup.  rUon  XMIj.  K.  I. Or. d»Corintht,  B  ftaktitt;t  41.  Apos- 

f.  '»;»,  QicrabMCOS.  Marge»  entièrement  couverte»  de  notes  grecque» 

et  latines.   Au  ha»  du  f.  3  v\  aignaturc  :  M»intst>rij  Angcfarum   Vctrus 

Ctmdldut, 

fr.  Un  témoignage  des  travaux  de  Catidido  sur  Chrysoloras  se  retrouve 
au  t.  UT-  "I"  lent,  où  il  dit  de  Chérvboscos  ;  Omtuti  GWtt  Thtodori 

eommaUariU  Chrysotorae  nec  non  Uucareot.  —  L'inventaire  de» 
raprîmei  gtecs  d'Orsini  indique  boui  le  ir  \:>  un  tatoue  frtc-lalin  ia*l*, 
incunable,  revu  par  Canriidu.  —  Les  Pulat.  ur.  I£W  et  101)  sunt  annules  par 
Ctnilido.  [Stortnion,  Codd.  ma.  Valut.  ora*(rf,p.d9). 

5.  354  (T.  pareb.  (Léon  XIH.2  vol.).  F.  l.prolég.;  f.  8,  index;  f.  9.  Bm- 
trpaftic.  —  On  verra  plus  loin  que  ta  DM.  a  appartenu  BUItî  a  B«uibo. 

0.  Ces  BeliulieH  util  été  éludées  pur  mon  regretté  eonfrerc  Charles  i'ui-in'l. 
dunl  le  travail  est  reste  inachevé, 


i:î 


h.\i»   r.im 


Unvres  morales  dans  l'aldine  de  1509,  annoter  par  OrttftJ  toi- 
mtone  <l.  G.  I8>.  Orslni  mel  en  eflW  II  nota  nu:v:i:iIi*  £W 
hUMâ  rxi  cum  codice  quem  Sicolaus  Lconieus  r.asligaral  :  Hic 
codex  Uttcra  L  tigniflcalvr  ;  litlrra  R  notanlur  anttqui**imi 
codicex,  tum  ex  Vaticano,  lum  ex  Car"'  Rodutphi  bibtioSAeta; 
A  fftfcrid  bonati  Poli  codiccm  siyniflcat...  liane autem  raxtiga- 
titmum  cojiifim  mini  /rn1/  Dtmrdux  lunnoctuê  Florenkinut* .,. 
//m  ou/mi  adiecimus  castigaitones  quaeerant  in  Pétri  Viclorii 
codice  el  notantnr liftera  K.  Cetto  précieuse  édiUOQ  '"niiquoosl 
aujourd'hui  cotée  4.  21  in-/*.  Noire  Lunulcu  I  mon»  a  encore 
ariunlô  Y Ahlholoijif  ;ililinc  4g  l&OS,  aujourd'hui  >4.  IS  irt-S*" 
<l<  (!.  Bî>,  rxfmplaire  ornr  de  deux  curieuses  miniatures, 
et  le  Lucien  in-folio  du  Florence  [1400)*.  Sur  la  garde  de  ce 
volume  est  le  même  er-linris  grec  que  sur  le  manuscrit  1S98  ; 
IPKrurriTiinris  nu  texte  sont  rares;  les  passages  remaïqiuNw 
sont  indiqués  en  marge  par  des  fleurs  ou  des  brandies  (festi- 
iii-i-*  ii  b  plunit. 

On  n';i  ptl  retrouvé,  à  la  mort  do  Fulvio  Orsini,  un  manus- 
crit de  noies  diverses  du  savant  archevi»i|ur«  du  Brindisf,  le  Car- 
din;!] liiiolarno  Aleandro  <M.  G.  142>;  il  rst  ju-ul  rlr<- rntré 
plus  tard  au  Vatican'.  Je  n'ai  psi  s  idenlilit-  non  plu»  un  uiaiius- 
crit  de  IMndare,  qui  paraît  avoir  appartenu  au  cardinal  Egidio 
do  Vitorbe.  et  qui  est  porte  a  nos  imprimée  sous  le  n°  42.  Un 


I.  Donald  G  aveJI  appartenu  nu  groupe  irudît  qui  *o  rèun 

Cfc«|   |<  rnnliiia)   Hidolli,  V.   In  préface  'I?    P.   Dtfvuris  UH  rertunl  .-il.      [■     (ou, 

uou*  :\. 

î.  Anj.  BOtl  fur.  flriV  O  volume  pnrlP,  par  un*  [nltrverslAO  H'Hr-    . 
n*  iîO,  nu  lion  du  n*  £|a  qui  eai  sur  le  S*»4  »•.  ce  dernier  volume  *«  annait* 
par  C»rti'romachos.  Les  deux  exernptnlres  ont  gard*  i.-ur  rai  lu  ri  ani 
nïinrnpiM  >nd  a  Im  plat*  ornés  de  petites  nn'rlatlles  Botiqat*  r*pr*s«n- 

lanl  une  LHelaurte-  deux  feuillets  d'un  bonu  ms.flcclesiiutiqucduii* 

lui  icrraai  rfi  gardes. 

3,  BêtIKftun  de  Bit*  SUlOgrfipbl*  d'Al^andro  se  trouvent  à  In  Vaticine. 

il, m:  H  ru:  biDlioibèosire  Aucun, je  nroit,  ni  peut  se  rattaobersortmii 
bibïlothèq rurvini    Un  nvrannura  ms.  di    1    '•".  oité  par  aou 

pape  81     DOUm   iviM'in.ff  dnwtftni  :  piirtiH  *1 .  m  du 

rnd  inll.'iii.ir  piasti  au  Vatican.  J'ai  vu  a  11  CAfofdnfl  '• 

l'.t,  un  ms.   iln  xn°   lUclo  qui  eontteni  ries  ixlnuli  dis  pn>pr«»  not*i 
d'Aleandro.  Elles  sont  dans  le  plus  prand  désordio  et  n'ont  puôro  rntr«ci:^« 
qu'un  lien  nlpImU-tiquc;  les  questions  d'histoire,  la  philologie,  la  Ibl 
»'y    DJritOl;  les  citations   bùbnnques   sont  fréquentée.  Dans  la   âeuxirmo 
klion,  ou  trouTf  nu  f.  12,  u  la  suite  de  noie»  sur  U  Inngue  «rt  lésant» 

3-T-i>rqi)fft  »  i  roiD&iosi,  une  dut»'*  totoreBcsat  la  osrrii  n  univtfsHain 
'.M'-ii:ii      \lti\lli.   Y  \dib,    VlUir     Pariivjrum    Lut  mon 

Caio  travail  lur  Atendro,  et,  pour  sa  bibliothèque,  Val«nUn*<lb,  CaUl. 
lit.   S    Ah»r,,   t.   I,   p.   68. 


v.txuicfUTi  laotta 
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pelil  psautier  du  w  rm-cic,  le  i:)8U<M.  <;.  1M>\  wM  dau 
sa  reliure  estampée  avec  la  fleur  de  lis  italienne,  porte  mi  8Q 
couverture  la  date  suivante  :  /)■>  4  oer  1498  [1$  Dto  tftmirfl 
ci'rca  horam  1 1/J  ftie£  Celte  dale  mystérieuse  n'a  riendVtim- 
nanl  sur  un  livre  de  piétc;  mais  l'imagination  aimerait  a  cher- 
■  ■lier  dans  iret  élégant  volume  le  psautier  grec  du  la  docte  Luere- 
zia  Borgin.  On  Ht  en  effet,  sur  Tune  des  gardes,  un  distique 
un   jh'U   proftCM   répété  plusieurs  fois  par   une   main  Inhabile  : 


-■1C  («nj  Tpitiv  lunitic  Bo^fi»  n$Xtv 


Plusieurs  autres  manuscrits  isoles  rappelaient,  chez  Orsmu  lu 
souvenir  «le  collection*  peut-être  importantes.  Le  fameux  con- 
dottiere Qiaoozno  Pïcrirùno  avait  t'ait  mettre  son  blason  (u.  pic. 
u\m}*  uc$  cA.iTr.cLx  posvit),  sur  la  première  page  d'un  magni- 
fique r.-r;u:ii  de*  amvres  naturelle*  d'Arislote  ;  ce  volume» 
I  1886  <M.  (!.  1Û>,  a  la  souscription  :  M  Xttpàf  w8  :vjà  ;•**■/;!; 
efettootiteo*.  —  Le  13ii  <M.  G.  IÎ7>,  presque  entièrement 
rempli  par  des  œuvres  de  Lucien,  est  du  xiv  siècle';  l'annota- 
teur appartient  à  la  fin  du  xvf  ou  au  commencement  du  wc,  et 
Orsini  nous  apprend  que  c'est  le  célèbre  Haffacllo  Rcgio,  pro- 
"iir  a  l'Université  Je  Padoue  depuis  1483.  —  La  OOpfoquJ  a 
servi  ;i  imprimer  l'édition  princeps  d'Elien,  parue  a  Itoim-  mi 
IMS  •-!  dédire  a  Paul  lit,  a  est  aulre  que  le  1378  <  M.  <i.  1  H>1; 
la  transcription  est  entièrement  de  la  main  de  Camdlo  1  > 

I  auteur  do  L'édition  S 
•juolqut»  autres  renseignements  sur  les   manuscrits  grecs 
dOrsiui  nous  snul   fournis  par  sa   correspondance.    Le  13  mars 


1.240  If. 


yrt 


|.i|.    (Pih  VI).   Ct   ArialoUU»    thUrktode,  *<lit.  oritiqua 


II.  AubiTt  et  Fr.  wïmmer,  l-tipilg,  1860,  l  I,  p.  1H  :  d'aprèa  Foggîni,  m 

wrnii  un  ms.  du  XII"  sieclr;  il  pnurruit  Étni  r.cppndant  bien  ulun  moderne. 

■  i  il.  p&p    Au  !       0,     immunisa  am  woonde  main.  Sur  Regîo.  v. 
■nu.  êtl   de  Mi  an,  i    VI.  pp    157  I  «"jq. 

.-  il     |i.i;i      l'n-   IX1.  Maitin-  i\?ï  M  In*-,  ri  iniltulu»  d'or,  I"  m*.   im.-M 

:  :  -'  r  :  *  '  1 1 1   UH9  Ullt'   n  i;.u-  il.*   Inxr;     i  ■•<-.,   i.illlir:-,   jlilil  lions  n:.il- 

l* ipnpni  <pit*  r-fll**  (YipiK  p«i  |ir^pnrA<>  pour  l'impronion. 

|UPI  id  un  PZ-Ilbrls  du  XF«  m'cclc.  rl'oru'im;  iviiitn>nni\  mie 

s  n'icta  :  trmi  dt  Zu<  ,»•  t    Bottùulù  cttriou  futkicam    II 


lu  1353-    m.  G.  Grt;>:  :(T7  ir.  pn.  \!  vol.,  l*io  l\i.  P.2,  Euripide; 

jdiocle;  :.  273i  Th ritti  i.  112,  hWïode;l  330,  Pindare;  r.  :t:o. 

B»tr*rh.  Scholics  nombrcu«cs,  vies  Jet  poûlci,  etc. 


.:i   Sophocle;  r.273,T i 

f.-dfA.  Scholif 

I 


do   tnaiu»  diw»i  l, 


174 


■ 


1582,  il  cent  ù  Pinolli  :  -  Il  PodiftÛO  rn'lia  donalo  quoi  Ono- 
sandro  cl  Mauritiu  che  fù  (M  Muiartmlio,  Cho  b  lil-ro  (la  lirci 
l'amure'.  »  Li  recueil  venait  'l'un  profeK.sriirpêm^in  fin  \v«  lEècli  . 
PrtDOOOûC  Mutarazao;  il  ne  figure  pa*  a  l'Inventaire  cl  dm 
ohi  rAéi  soualo  numéro  lt>,  parmi  les  volumes  de  noir*  Appdfr 
dice.  —  Orsini  s'était  procuré  un  certain  nombre  de  volim1 
provenant  do  la  succession  du  philologue  flamand  Arnold  Ani_r- 
mus'.  II  est  plusieurs  fois  question  de  cette  acquisition  dans  se* 
lettre»  à  Tinelli;  à  la  date  du  24  décembre  1581,  il  lui  annonce 
la  conclusion  de  l'affaire  avec  l'héritier  d'Arloiiiu*,  qui  reçoit  en 
échtûge  des  livres  et  objets  de  prix  :  «  yuanto  alli  Ubri  délia 
permuta,  io  ho  donato  al  car1*  Sirleto  tutti  li  «arri;  me  snrm 
riaerbalo  certi  matliematici  et  philosophi,  con  alcunl  Ubri  OTt« 
ainali,  et  <li  UiUï  xuaodarù  nota  alla  S.  V.,  accioche  aelei  o\  rew 
il  sr-  Paolu  [Aicardo]  vi  cooositstaero  quiilche  cosa  che  mogllQ 
sLesse  in  uiauo  loro  che  mia.  se  ne  ptrasino  stcvirV.  »  Il  serai 
difficile  aujourd'hui  de  reconnaître  nos  manuscrit*  de  cette 
provenance  et  d'en  savoir  le  nombre;  on  peut  croire  qa'Orsiu 
avait  choisi  dans  la  collection,  suivant  son  habitude,  ce  t\\x  il  y 
avait  de  meilleur*. 

Une  vente  de  bibliothèque  faite  à  Rome  eu  t.VTM.  la  hildm- 
Ihcquc  Davtutzati,  ;i  fourni  ;i  Orsini  l'occasion  de  quelqueaachii  v 
notamment  d'un  «excellent  •  Isocrate1.  Il  yamème  acheté  pour 


1.  Ambroi.  /).  4'J3  iuf.  —  Le  Podi&no  dont,  partit  Orainl  eal  cerUioemeal 
celui  dnut  ftacc*  inentionue  la  bîblioLhcquu  (/.  e.«  p.  '.M\).  1  Premier  Podîa* 
tïus,  oîrii  Ptrusiaai.».  exatruxit  Bibliotheoam  Perusiae  min  du.  codïcuai 
ownUBXptt  liluorum.  qui  ml  liane  diew  in  luceui  juddu-runt,  raricuii'  nfW- 
tïiiîaïuD.  •> 

2.  La  seule  notice  un  peu  complète  donnée  nur  cet  érudit  tft  dm  I 
cher  maître  cl  ami,  Charles  Oraux  {Essai  sur  te*  uriaint»  <tu  ftmdi  $TH 
tii-  rp*rtni<il.  pp.  |H.r>-186),  Le»  Ira  vu  tu  du  savant  <!•■  Boift-lo«Duc,  c 

copiste,  oûouné  bibliothécaire  de  hie^u  il#^  Mendosa,  eomne  imprimeur  a 
Florsoca,  «ont  mi»  ou  lumic.rr  par  «in  oombreu*  reoseignemeati  j  jo  suis 

heurmix  d'avoir  A  y  ajouter  qnrlipio  ottOM. 

3.  Amhro*.  n.  423.  Cf.  lattre*  du  7  juillet  i.vœ  (pranAera  motion  rite 
msa.  gmos  d'Arlomus),  et  du  mois  do  novembre  ria  la  miHne  année.  Piotili 
en  (inrlc  dans  In  lettre  XXII  île  notre  Appendice  II. 

4.  J'ai  trouva,  dani  le  m»,  cite,  p,  .su,  nota  5,  un  inventaire  de*  li vr»  ■ 
1!'  4rxi-rii.i  Artenio  fiamtnga   Artoniualt&it  donc  quelquefois nomme  Arttnîui, 

Probablement  par  çnmipiion.  car  il  ne  prend  Jamais  ee  nom  dans  m* 
ar  ta  tiiri»  de  cet  tnvrn  :  .*  »:-.• ,  K,   Millorae  trouve  justifié  do  l'inox  a-' 
ijiic  lui  reproche  Graux  {t.  c,  p.  IHfi),  fur  le  nom  d'Araeniu*.  non  ton 
de  colin  qu'il  a  commise  sur  la  nationalité  de  notre  personnage,  dont  il  tait 
un  Grec.  (Miller,  Catalogue  êtes  mss.  urnes  lie  CR$wriaI,  pp,  m  iv.i 

5.  Ambrât   /'    422.   Loitre  <lu  5  min  1573.  On  voit  qu» 

avait  signalé  le  ms.  A  Oraini,  Pour  I  IdentlfîcatiOD,  v.  plus  huut,  p.|»». 


INPIllUES  ANSOTÊS 


in 


Piimlli  six  volumes  imprimés,  tous  iiUërvssauls  p;ir  leur*  anno- 
tations manuscrites  el  qui  peuvent  être  cherches  ;t  l'^mlirn- 
sionne'.  En  revanche,  je  ne  puis  affirmer  aucune  acquisition 
de  noire  savant  parmi  les  manuscrits  grecs,  dont  AnlOlfM 
Eparquelui  envoyait  la  liste  en  1566.  Ce  copiste  les  avait  recueil- 
li* 60  Grèce,  à  grands  frais,  sur  la  demande  du  pape  Pie  IV  . 
Pie  V,  moins  ami  des  livres  que  son  prédécesseur,  refusait  de 
los  acquérir  pour  la  Va  tienne .  Le  malheureux  <ïrcc,  endetté, 
s'adressa,  sur  l'invitation  de  Mercun;il<\  ;t  Kulvio  Orstmi;  il  est 
probable  tout  au  muiiis  que  celui-ci.  aidé  de  Sirlelo  et  du  BU 
dbtal  RarnèMfa  l'ottupa  AS  le  tirer  d'embarras*. 

Plusieurs  bibliothèques  d'humanistes  plus  ou  moins  eoOBttl 
ne  sont  représentées,  choz  Orsini,  quo  par  des  volumes  impri- 
més; il  y  a  cependant  Intérêt  à  en  prendre  note*.  —  SiNOBI 
AOCUJOOLI  :  I.  O.  4fl,  nujourd'liui  coté  A.  2.  in-f°,  PbflotlratB 
(vita  Apoilomi)  et  Eusèbe  {contra  Uieroclcm).  imprimé»  par 
Aide,  avoc  la  traduction  du  second  ouvrage  par  Acciajuoii  lui- 
môme.  Au  tllre  la  signature:  t\  Zenobij  Acciolj,  —  Bknedctto 
Eoio  :  I.  G.  64,  Anthologie  aldine  de  1503.  oûtfc  à    M.  tn-8;  avec 


I.  Ils  furent  expédié*  à  Pmelii  par  renlwmiw  ordinaire  do  Dom.  m 
ftoan.  En  roici  in  liste  telle  que  In  donne  Orsini,  dans  uno  lettre  du  moi» 
d'août  Ï573  [U.  422)  :  Etytats  in  Ikmoêth.  "ifogUo.  —  Euripide,  in~8° 
,f0  „//„  çrccQ.  —  /W<m,(  ûi-i"  ICollationno  av.-.-.  un  l'jndare 
di  PnWQOiB  Port  us).  —  hhyw  L>icrti"t  >tt  itosilea,  in-4\  —  l'hifa</r„t., 
[Vie d'Apollonius]  toccato  dû  mon1  Ubatàhw  Bandmeliij.  —  Cahûh  chefA 
.t>t  rVfflMffM  (Guido  Postumo,  le*  poclcdc  la  cour  de  Léon  X],tocco.  —  Tutti 

£•  La  longue  lettre  grecque  où  ICpurquo  lait  sa*  eontlilonces  a  Orsini  ot 
lui  demande  son  appu;,  est  pubUèfl  par  M.  K.  Legrand,  d'npr  ■-  le  •  mttwp, 
dans  le  t.  Il,  p.  37»,  de  sa  aibliogruph  II  sana  date,  maie  lea  lettres 

d'Eparque  aux  cardinaux,  qui  *<■  rapportent  a  la  mémo  négociation,  aont 
dalèea  de  V«ttBft,  JuilhjtHiOÛl   1566   ÎJq  attend  de  M.  Lu^rand  un  travail 
menUira  bui     •   intéressant  fournisseur  de  munutfonts  rreca.  dont  la 
ipres  sa  mort  nour  l'Escurial.  (Oraux,  p.  I  |6j, 
i    l'-ulrui  tlrteu.%,  la  bonne  loi  d 'Orsini  a  èU  surprise  et  sa  »-  IfOM 
itil.  Il  a  admis  dans  sa  bibliothèque,  comme  annotes  par  le  grand 
profr-soeur  bolonais,  deux  livres  parus  plusieurs  annexa  après  sa  mort.  (Cf.  le 
:  <Ie  M.Carlo  MaJaôoU.  AflfOMO  Urceo  Ir'i-.Codro,  Bologne,  1878). 
Lca  volumes  ont,  du  rcHr,  le  rralMI  et  valenld'élre  décrits  ;  —  I.  G.  lit, 
aujourd'hui  coté  au  Vatican  .t.   18  r/i-A*,  cal  \' Anthologie  aldine  de  1501$, 
hti'  [tikni'-nt  Burclitrgte  de  notes  k,*"c<Iu0*  d'une  ttès  fine  et  liés  nette  écri- 
ture .  lt-  déni  npigramYDCa  du  dernier  U  ont  le  DOl  rA5q\oi  hiirré  el  rem* 
place  V't'   Kvpta  'lw.  tov  ,\«o**p*u>;.  Ileliure  intéftmntoj  —  I.  L<  38,  auj. 
eoU  VII.  A.    VU.  /.,  est  l'édition  d'Ausont,  prr  Hunm.  Avant  m  m    \-i'»\. 
/»>     loanncm    Tucuinum    de    Tridino,      inno    uni 
CCI  //.  IMe  WI  apriih).  Lea  notea  d'un  premier  annotateur  donnent 
KIM  de  m-»,;  elle»  sont  peu  uumUvusex  :  j'ai  reconnu  aussi  <;àetla  la 
main  d'Augetu  ColocoJ. 
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l.i  ajg&atur    i  .  —  I.  L.  28,  Pline  le  Jeune  l'Aide  [1508;, 

col*  .1.  49.  ft»*,  Blgirf  ji.  âtfftt*-*  [tfc]i  gardi  nuftn 

Chargées  de  notr*  de  mur  a,  extraits  lutin*    et   grecs, 

x..iii]i);iirr<:    qiiflijiirs  ronvclinn>  ;    —    I      !..   101,    Ùumlilien    de* 
Alilf  [\-'it\  *'* »tt:  A.  13.  iit-4\  iiirrut'   si lti  alun*.  ;ilhindan' 
notation.  Ce  sont  les  seuls  ouvrages  provena ni  d'Egio  que  ftia 
pu  retrouver;  l'Invenlaire  en  mentionne  une  dixatne'.  —  Pua- 
Mattko  Ebcolaxi  :  I.  G.  70,  VBtkiçuê  d'ArîstOteet  Is  Potiliû*e, 
d'Alile  (li98);  --  1. 1-  lt,l6*  Métamorphose*  tTOviÛB,  impi 
a  Florence  en  U8ÎK  in-folio,  et  corrigées  à  lu  main».  —  Hossi 
(fryfftrotlfcfl  :  I.  G.  58,  le  grand  KiomèrO  <!<■   I488a  imprime  à 
Florence,   aujourd'hui  coté  /ne.  S48*  '.   Il  est  tiçuv  i  la  lin  : 
'Eputysrfea  ta!  atXojitJpoo.  Seize  feuillets  ncihiiscrll*  sont  M 
remplis  de  textes  anciens  rclalifs  à  Homère;  tes  BftgM  MOI 
pleines  de  scholies,  cl  U  début  de  plusieurs  chants  oftV 
essai  de  lr:iàu<Mi- m  latine  inierliuenirt.  Un  petit  carré  de  par- 
chemin sort  des  tranches  à  disque  livre,  pour  la  commodité  du 
prnprïiHrtirr. 

Niccoio  Mmioioiuni  :  I.   i>     2!',   édition   princeps   d"Euripidc. 
imprimée  a,  Florence,  in-4°t  cotée  au  Vatican,  Inc.  \t\-i%\  — 

I  I  i  ;3,  Philostrate  d'Aide  (1503),  coté  À.  3  fn./»;  —  I.  G-  55. 
»!  .nu  prlnceps  de  Tlièorrile,  reliée  dans  le  Vat.  *jr.  1941 
lequel  J'aurai  à  revenir.  Tous  ces  volumes  ont  appartenu  a  Car* 
têromachos  ot  sont  IDIlOi  i  par  lui;  des  inscriptions  indiquent 
qu'ils  ont  été  offerts  à  Orssini  par  son  ami  Nicculu  Maggtonnt, 
celui-là  Btàme  qui  fui  correcteur  a  la  Vaticanc.  pois  ëwftqu  t)fl 
Molfctta,  de  15511  à  1556*.  Voici  la  plus  complète,  qui  r*î 

t .  Cf.  <!«n»  nmnt&In  l.  O.  inn;  i.  l.  tin.  n3, 114,  1 1 . .  1 18,  I  : 

eu  occasion  ila  voir  on  Vtttut*  des  Aid*  0522),  signe  en  ieio  h.  i  g 
«obi  #l  noie»,  qui  a  dC  fntr^r  an  Vatican  par  une  autre  von-  ma 
if.  u  astc t.  il.  fri*|< 

■j .  tuinaldi  a  vu  let  volume»;  il  indiqua  le  premier  connue  portant  en  leï* 

II  Ikon  d'KrcoInni.  Je  n'ai  pas  tu  Je  loisir  <!■■  In*  r.fhorclier. 

3.  La  reliure  moderne  a  conserve  ta  oota  d  I  IraJoi,  Quant  »»  poaaaaeear, 
la  00  puis  l'identifier  :  e&t-<«  le  bibliophile  florentin    U' 

■Ions  le  catalogue  de  la  Lâttratlfeono,  par  ex,  l  >■'.  ht.,  t.  III  col.  443? 

4.  Il  y  a  rat  doul  II  erreur  sur  ce  volumo  L"1  dam  le  ratalo^uc,  ordin 
menl   esetlltnt,  quo  l'abbo  2app«lli  a  rédigé   pour  l'usait  intérieur  delà 
Valioaaa.  Il  a  lu  Haïaavrlau  «u  liau  de  M*iomw  rur  la  note  manufcri 
raitriblM   «  Mnreantonio  ajaiora^io.  Il  »*  demande  ensuite*  ai  les  sel 
rracquaa,  Irai   ;ilx>ndantes  aux  trots  premières  tragédies. 

M  Lioragio.  Files  ne  ïonl  ni  de  l'un,  m  <J«-  l'autre,  ni  nn'  -     •  '<   M 
mm,   mais  bien  rie  Larlèromachos.    La  reliure  0  tempe*  cal  in 
porto  Una  médaille  antique  au  centre  des  plats. 

5.  Il  y  a  une  lettre  «le  l'êvsqM  de  Molfelto  a  Omni,  dans  le  4104,  f.  366. 
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garde  da  Philostnto ;  $oM(t  Paiiwfog&weci 

«;,-    W;/,ï:-;vj    bnmfaOB    i;:<o',X'.îJ.    -       LODOVIGO 

.  l'édition  aldined'iloni'v    l    t    ,     i  lauxvoli 
■  i      i    ":i  ■'!  i   8l«  ■  il  y  g  de  m imbreuses  notes  et  oorreetioDs 
.m  textes  i(n-i  iik'-  pj ■.■_'  s  .lu  chant  S  de  l'Iliade  lonl  suppléées  à 
titre:  Et  G  28;  proboblamtnl  pur  suite  d'un  don 

■  mol,  I  'im!u  p  -..;r.;:iii  lr  \  iDOphOfl  d  lûdrf  d'Asola  (1 

enrichi  de  quekpj  e  ri  notations  dn  &ébtt>ra  cardinal  bibl  i 
calra;  Il  est  aujourd'hui   lotd   l    ;:;  in-f\  \u  dernier  feuillet 
eal  la  date  du  !3  •"  I  :  "i  a  Joint  .i  exemplaire  la  oopïa 

Hcace de Leonerdo  Bruni*. II œt parlé  lei  naousc  i 
>u  leto  ot  de  8ee  rapports  avec  Onlnl  en  divers  endroits  d 
livre'. 


Ettfl  cat  du  13  août  I5G8,  i  '.-!• .- 1  ic  postérieure  à  la  résignation  •  i     >Q 

I  ■     .-'  u    ■  I  i,      pi: 

exemple  Ytti,  01  0  Cf,  E  i  ttibh 

:      i    .       .  .   .         ,  |    i    -,      :;'.»70.   — 

du  :ardin  <■   t  l'aeheti  i    Gt  lu  i 

•  u  ut.  ■■',;.!  U  ai .  /    PEn  "  i"/,  p,  30*).  M.  Ch.  Dcjob  a  publ 

te  icotsion  ou  roi,  par  Alonto  Chocon ■>■ 

liin.iiiii.  des  diverses  partiel  de  la  collection.  [Û  Cîn/Uirru 
/)/< ,  pp.  35(5-301.)  L'.'ï  ni:.  il  cardinal  Sirieto,  qui 

4  la  VoLicane.  par  rore  -I'»  ibflt,  onl  i 
du  ^  .  oui  ft'arrôJ  al  au  ri"  i  i  j|    V.  plus  haut-  d,   i 

ii  collection  fui  acheta  pou  la    ■>  dloal    \  >tunna 

i   de  doute  mille  écua,  wiutne  le  i-i  mve  le  lettre  i 

■  tin   i  i''.'  ;  i'ii\  lu:  u,   Ot. ■   :.,n|    .i ■■•  ijr-h:.    r.\  t\r,\  Ii\;r  if 011 11,1 

ri!      l 'i   -I  :      '!  M\.-.\|if.      \ll>!ii|;.     jiiit;.    ..    A,i  AJU'Im'     \|l|.    il     Boni 

iÎui  l  ■  ut,    i   i  ■».  note   1.  Roi  ■  i 
■    oit,  Mm ....         .  •  .  .:.  dan 

.  p,   '.  Mai,   Rome,  1825).  —  Sur  te  sort  ue  la  i 
Ltiéqac  <li   Sirieto  entre   les  uiiûufl  du  cardla&l  Coluwiu.  00  lira   peul-Aire 
1 1  ci  n  eapond  ui        (      ai    ■■  Hier  niouLj&j  lui 
ool  cardinale  tocanli  un  buon   •■■■■■/.-.  Il  ottalè  ni  îoee  vedere  U  étante  die 
lui  idorni  pei   .t  blb  I  iteca  en  1 1  de  tlbri 

lia.  V'ci .imi-ni.-  crâda  il  i  la  aonv&r- 

■iii>slo  «i^norr,  [  m    .  i,  olirn  il  bel  la  ingpgno  ci.  h  tualla  erudltioBe 
q  mj  g  A  nrr  il  •,  lin  nai  infinie!.-  La 
o^ert'  lu  ■      ■    i  '  ■        ua  I  i  he  è  qudla  del  curduialn  Si  leto  i   inprnm 

eulî,  ura  i  i  rio  I      pac  Elgoni 

bon»  incominaio  nelle  leitere  n  (Lettre  du  i  [ulUel  L589j    Lw£m»a  /'    12Ê 
ne  nient*  de  M    Dejoh  el  .-Hit   miens,  euxqunb  neni 

n  d.  i/enl  ptai     evtnii  d'û 

ijoulof  quelque*  autree  renietllii  po»t^ripitrr*nient.  !>    Vat.  D004  footlenl 

i   (f.  :;i  1 1.  J'en  ai  n  une  autre  lPUoi 
i  rloe  iri'i-  •-  prpcqurs  à   lui  m  r<'-    •'•■■  d   ■■-  uoe 
leceltiana.  v  m  Brilmli  Muwuiu,    \  >  •   m%     H 

0IU  (  ■  .  ma    pù>ii  tutt    lai  warcti    G    Cttppvnî,  Florence,  1910 
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i'.  -\\is   nnr.i: 


.  ••  7S  a  appartenu  à  un  certain  Sbttimio  Oj 
Folvîo*.  Co  sont  les  balles  àrffonauiiqws  d  Apollonius 
D  i  193  ulour 

du  texte  60  capital    aujourd'hui  Aie.  89j|;  il  n'a  guère  dans 
aigoa  que  des  renvois  aux  mots  remorques,  ma  l  l'ir^crip- 
lion  finale  est  à  noter:  S*^:.,»*  :  rô,-:?:,**/:;  rp<.»::j  :/.: 
:;v  JJîtAîv  •   Enra  'AyylXou  cdS  Ku&kCsu  -v.Huv:  ,-*'":; 

feotÇft.  A.  ::j  Easnpfeu  ''  bpooivsa TtXtuT^TZvtoç  tsj  KuX)  : 
Nom  apprenons  ici  un  doubla  feJI  Enteraient:  la  transmission 
d'un  vnimi ,   il.;  Cartôromtahofl  1  ColoceEi  et,  aprï    la  mort  de 

Lia  Ûrslnl;  do  Sellimfo,  le  volume  est  alla 
Pulvlo.  Il  y  a  des  chances  pour  que  celte  trx.  Il  pu 

i-ti-  Isolée,  et  nous  allons  trouvor  tout  ou  mo  n  s  quelques  l 
livres  qui,  de  lo  bibliothèque  de  Cartcromachos,  sont  pi» 
sa  mort  dans  colla  do  COlOCCf- 

Nous  retrouverons;,  en  étudiant  le  fi  n  itfo,  ces  deux  Lmpor- 
Uinto  ((Obviions,  i'l  mi  ;i  il.'jii  vu  ;ni  rjt.ijiitce  m,  riimini'itt  une 
partie  en  est  venue  à  Omni.  J'ai  dressé  la  liste  des  livres  grecs 

UTÊH0MACM03  qui  BO  rclironlfiMil  iv  1'<..|hI...   M»;»  nom, 

comme  copiste  grec,  n'a   il       gnalé  que  pour  un  mai 
Parla*;!]  Bel  cependant  certain  que  les  volumes  suivant*  son! 
main  :  I8S4  <M.  0.  â7>,  Bpistolograplie  (Brulus,  Apol- 

lonius.  An  ...  il  lion),  avec  des  marges  pleines  de  ren- 

vois»; —  1374  <M.  «i.  W>,  manuscrit  double,  dont  l'un  con- 


I.  Je   M  IfOUVfl    [UO  doux  ScLliroio  Oraîni;  l'un  fie  In  branche  rlr  Pili- 

gltmoj  qui  fol  un  chi  i  i    ■    :    Malte,  I-  31  non  i5&*  (LiUa,  J  .< 
eWecn,  foniri  U  Romo,  tov,  WJilll  l'autre,  dont  j'ai  parlé  p,   i.  m 

il  de  Cûlai  ci,  -i  'lue  c'est  le  môme  penDQDBge  c^m  *crit 
:,  Sirl<  t..  pour  lui  doaujubi  d«  ta  tàrt  n  rtîr  -ou s  caution  do  U  prn 

1  v  I  S|   OÙ  ;  .ivail  Tait  jol  L  fl  Itifll 

Val.  fol.  6103,  IT  886  cl  330),  Cf.  uni  m  m  ti  de   i 

S.  Orïni       lu    :i   <iôcembrc  !■      '     |  H     ut,        10).  Ji    D'ai,  du  rMU     taoOO 

I    liions  personnelle!  sveo  Puma  de  l'un  ou  l'outra  dw 
deux  Seltimi». 

t.  >■'!  "i  I  .mencement  :  /(  ■         ■    r   ■, 

'"'  -/'"'  ■  ■  im  La  pa  i  i  i  ion  os!  inarqu 

■i  ebl  Tics  t-rre*. 

11 H   du  fooda  $  <n  tSOI    II  provient  du  -'»r 

dirifll  Kido  ;!.  -  bt  une  di  les  ootoi  iJu  avi'  rieele  [«•  Ai  gmuv)  su  rctrome 
dan$  lo  cftUloK'ue  Je  Dmi  3074,  f.  6)    C*  Cafôibjpu  eorfd. 

'«>*,  '"'"'•  >tne  II,  p.  Vt'7. 

;    ' 8  (  u    pop,    Léon  XIII     La   tt.  tl  :  wq.  ont  M4  utiliM-rt  par  M 
m  édition  de  P<  lèmou    l*vnpiig,  1873.  CI    -<i  p    nu;  IV 
'"•  i 'Il  le  nom  tlu  co|iiftlr(  vi  il  ■!■     :  ni    lîniplemilt 

cuniuii'  i  i.uii  du  av  lîeole). 
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linii  plusieurs  ouwa    i  Paul]  ■.  des  nottw  o4   ixtraltfl 

>s  et  une  ira-ludion  latins  lu  cob  m<  a- 
laîfo  d'AmiBonios  sut  PorphjFOj  EmprEnUS  b   l  on 

I  .lue  probablement  à  uotiv  t-nidR  ':  —  1405  <M.Q-60>| 

manuscrit  doubla,  composé  comme  le  précédent,  el  do 
seconde  :  une  granunata    de  Data,   non  écrite,  mais 

seulement  annotée  par  HarléroHJûcuos1  ;—  VMH,  qui  commença 
p.'ii  l'édition  princeps  de  Tliêocrite,  glosée,  sciioliée  el  annotée 
par  Cartérotnacboa  <i  <;  •'•»,  *  ■  la  manuscrit,  composé  do  plu- 
b  parties  distinctes,  est  presque  rniinvin.'i.!  >u-  u  main 
<M.  G,  I18>-;  i  ■:  U  0.  S  ;  >  \  quai*  de  ces  foffos 
i  qui  onl  tant  sert]  &  la  rédaction  des  premiers  dli 


u;  !ï.  pp.  (Léon  XIII).  a)  t.  1.  JfeHodori  C         ■  >  oplé  i;  i.  I  ■■  . 

ftjifrirvÀi  (fi   nranca;    r.    L5.   11  •.    riiçtftv  &*)<  p  ■.»:  (fao*  - 

t;  .  ,',  :   .  :   r  38.   Exlr&ita   puaraiaceuuuue»;    fi    >'.   Syniaiua, 

IIf)V    ll-iv.'iv.r.-.    T:;,ïlft'vfou;    n  50  V\    Toû  HOJ.  intt  c .    I\  ty.r..     .■>-.     -, 

FTUkN  ci  i  lion»  Gi 

■   •  lei  •  d'Aman  an  /al   ...    :  .  I 

f.  i'.',  l'.u  Incirt,    i'xL»!         !  Epïi     Le  Ira  Lui  ta  "ii 

F.    r-  i;i.    1    0    1 fcO     : 1.     I.'il   V,   M-j-, ■■.r,-.    s  MCCOXlCM 
■  :  »,  nif'i  <•'-'  nu        t*;f.  Ifîrï.    ToU  1   UOWlbftta    rni  t.,»   sÙtdm 

.    fc),  f   i7o,  c.niii  iir  noies  u>  Gvtvutoachoa,  d  'in  fa  mal  ploi 

<l  i  •  le  iris.  a. 

ni.  uni  anwfiri''  ' 
i  ;  n  ion  d ms.    '  i  w»r«  don*  l«  ■  Viumi  ■  •  i  •■-* 


■    .    ■  :  i.  sis  \».   h-  rodUn,  De 

D&ni  uuft   lettre 

Lombra  I8U    v  g|    f  rf.  BTHt,  r.  186),  Amali  décrit  «l  sutogr.  d« 

-omichoi  ol dit  lui  Jo?oir  In  ■ltaoumi  '  '  '-"p  *■!■■  ■'■■  ''<'"*  '""■ 

:  lo  pncmivr.rcuto  inconnu  d<  Btë,  conUimit  un  taxUd«  ! 

tu  "'  de  i.i'M/wr    li lier eni    la  lu   vulçaû;  lo  second  est    oerUl- 

il.-  annoté  oontonu  dan*  l>>   HUS. 

Idt,  dani  son  récolemeol  dci  imprimés,  ajoute  en  fac«  du   ''      ' 
""  "<■''■        nfl  p'erl  pas  aperçu  aue  la  partie  mlQUIcrîte 
Bon     pond   -M-  G.  Il**,  nu  il  |<-»n.«  abwnl  au  rcooloment  de»  rosi.,  »t  dont 
Boripfcon  :  -j\v  il  pap,  ii'h-  i\).  [f,  l.TheoorîU  Imprimer 

.    i  .t  ,_t    .  ■   Liai  Ldi  imncl  aojc  MitQUf     ol    t'''1'1! 

l-laoh,  LeipxiiCi  1B7I  .  m;ft    r.  H8,  Denyï   lo    l'6i  i      ] 

r.  118,  Sopboolo,  /■',.  r.  [es 

I4y»î  n*vrj',.i:x'î;  (lV«   .irlo);  .')  f.  2S0l  'I'j-'/'.mS/,.    .*.■;.• 

àt  Tûéoorite,  avoo  conuucnlaire  foopit  paf  Amuli. 
m*,  c.  i.  wj. 

».   113  fC  pop   (Pi«   LX).  L'Inventaire  mot  par  erreur  Bj 

il t-xiitûiL vruiiipni  dani  le  œocuBcrit, 


i  alrea  ctaseiquee.  Cartéromachofl  od  a  Ml  beaucoup  :  I 

i  -  :n  h  -\\\<  ■-.  <iuïl  soulignait. sur  ses  livres  muiniscrils  ou  imprime» 
.-!  i  i:i  p  portai!  d'ordinaire  t  ta  a»rg#,  m;  rotrou 
Index.  Los  Index  -i.  -  el  '•  du  1 181  -•  i  rapporteal 

[t    I    .    !  H*  -Il     f.    '.  .'>  "|     [)êl!l   11    fit!  !       '!  ■     ■-  i 

(f.  IY)  \")  :   'Ay/r,  ata  r.iz'x   -*r;  -."»*  ï:x}i;.  ri    Sf^M 

■.»...■.  \ I    xi  ',7j  Ha  i 

•;,   «   9H«9rJ   fufttAH   JlXwwvtfOvwç;  —   |  iU*  <M.  &    il">,  un 

Index  des  mois  <ta  Thucydide  d<N  lorwctlonaau  i<»xiedeWa- 
t.»  :■'  i  h  '*    'i  ■.-■  i    traft  i    I<  Ere  d     S  i        b,  etc.,  el 

une  oopie  n  tu  iufc  pr&pb  •.  oq  lise  rrigéo  en  beaucoup*! 
do  i  iptlrfi  latine  de  Gartéroma  ibos  1  Cotooeii  an  la  rage1;  -138U 
<M.  t..  M>1,  quatre  index,  le  premier   (f.  1)  des  quatre  tra- 
gédies d'abord  connuea  d'BuripId  i;  le  second  ir'.  :i  v]  ■  !  ■    i  ■ 
autres  ir.i.;  ;  api    -  dnix  uianiHcrils  appartenait 

romfl  lh08;  lO  troial^   B0(f.i7v*)  d'Apollonius  d  *  Il  lu»  les,  d'après 
un  maauaerlt  do  Unième  bibliothèque;  le  damier  (f.  5Si 
Méandre.  Beaucoup  de  feuilleta  lont  reités  blancs  el  Oraii 
LratiHorll  l'ode  tl j  Sappho  à  ÀplirodiU- ;  ,r..iul   lui  il*w  moine* 
d'un  couvent  de   Rome  avaient  utdiaé  les   premier 
blanche*  [ff.  78  et  TJ)  pour  donner  des  reçus  do  binls  di 
aux  hériUora  de  Mgr  Coloccl,  évoque  de  Nocera,  &  la  dal 
mola  do  septembre  1349.  Voilà  donc  un  autre  volume  de  C>\-i  i- 
rorna  shoa  (fui,  a&na  aucun  ioul  ■.  m  trouvait  chez  Colocci. 
Le,  iii:inuacrt te  simplement  po&aé  lés  «mi  annotés  po   i  i 
machos  sont  les  suivants:  1301  <M.  G.  8>B,  Procope  do  plu- 
sieurs mains  du  ut*i    ■    ■■  avec  des  renvois  et  sommaire*  mar- 
ginaux de  notre  savant .  un  propriétaire  plus  ancien  ut  non  Ham 
gloire  estiiidi<itir  a  la  piv  n.  repog^pareonex-libria:  |  t; 
Pttapyfeg  w0  Kx'/t »./.;,, "■/;.:,:  —  U99<M.(i.  I20>f36 
culei  d'ArUtide  datés  »«n  souscription  de  l'an  du  nu  n 


i.  M  if-  pap   I     " m  '  i    «nttzw  occupe  le»  rr.  S3-i3.  ricaucoup  6 

.  iti.'ttih  _<. 

143  numéro  *,  pap.  [Pie  IX)  A  la  Hd du  premier 
l  i  nui  ou  ■•'  ipûon .  d'abord  A  r ra  rou  .",  put!  à  L'eaora  aoira  d  ■ 

\ll9*ï  •  ■    *Xl8f»,    V>xr(rti;  xx:    Av2pO)lXj(q.    "K;i  2<    «4.    Kijj 

MOWJ*"!"    =i;   t*  X*tX    "I1?W    f  IfUVTl   Y^pTl-TJ    «      [llS   PU)     ■ 

,-..  ,     U    ..  .-.     ';>•;.    -      ■  ...... 

a.  ^37  rr.  («p.  (ivui  V). 


End.  |$,  soit  IMO*;—  IÎW<M  G  1 9>) EtUflidd du  W  Btèele, 

avec  les  figures  el  le  commentaire  de  Tli^on,  annoté  p;ir  (uru- 

roiaochos1;-  I826«  M  u.  1«>\  i:ï7ii<m.<ï  :;*>,a»partle  \ 

<M.  G,  ïï)>,  jii.vmx  rils  du  w*  aî&de,  conlennnl  surtout 

:  do  grammaire,  ■  ■■■<  ■    -    i  nnoletfooi 

de  peu  dToiïpèt*. 

i  ennl  i**s  livres  Imprimé**  grec*  provenant  ddCaru&romacho**, 

|e  citerai,  oulre  l'édition  princepa  de  Tbéocrile^l. (i..'ifl>: 

I   »;.  ];î.  Soldat  imprime  à  Milan  on  1409,  auj<  wni'lmi  coté 

'  iàt,  où  l'annotation  manuscrite  constata  surtout  en  mou 

iyéfl  on  Induits  avec  dos  retraita  greea  tort  -  on  brous  au 

verso  de  ii  'i'  otèra  page;—  I.  *i.  18,  Apollonius  de  EUiodea 

.  iii'j.:)  ddcrîl  ■>  pi  a  Sciiimio  Ontinl;  —  1.  G.  EO, 

1(1  î%i.  &  je  d^'::l    »   propos    !''  1V*>  mphiro  'là  1.; 

»:  —  i.  <;.  S9,  Euripide,  décrit  eourau  ayant  appartenu a 

.  :  es!  que  la  I  Irftoslratt    <  i.  G.  Ï3>  ';  — 

E,  G.  30.  Euripide  d'Aide  (lB08)»aaJ.  coté  A.  20  fa  »        I.G.M 

ti     !AU<<  ii;..(.^),  anj     i    11     •»  S'  ;  -  1.  G.  H,QuJOtU 

Suyrned'AUto,  luj    t.  M  cr*8*ï      [.G.  98,  Baop*  1508  , 

iinj.  ^.Uîù*-4\  ;ivi"'  une  page  da  nota*  mvDuacritpa  de  Carte* 
r.  machos,  el  une  m  e  d'Oreiui  mcntionûaûl  la  possession  par 


I.    .'M    ..  i  ,i  !..  A  l.i  'in   Ml   l'allia  Baie  du  volume: 

1  ■•<<•/.  '  i',    L  i  seule  m  i  i|ue  'i'-    •  p  :•■•■:■•  i  dfl  ^artëroroacboe  eal 

. .     •         i  , 

,  rel.  t-m L .  estai  i 

.,.  r,  l  .  i.  ■  ■:  ..■'  .  \     -.-.'■.,  naufcwvj  f.  153, 
■  islol*;  FT.  231  et  386  v*,  Coi  l'ÈI 

Carter'  é  i     turun  r  de  fosnli1  .  Carte*  U-'l.  hito       ÏÏi  if  I. 

4.  Cf.  plus  haut,  p    lfl2i  Il  a'j  aqu*  la  1 1  «»«  v  i  lorapai  [e  du  mai  m"1  wïl 

-in    -liii-ti!    t!(    l  !  i    1 1  ■  1 1  •  ■  1 1 .  n  - 1 1 .  i  -  ;        Mlr\    »  -1    |]<     -  i    iii.iui 

5,  103  :;   ;  .'p     Paul  V).  F-  i,  n<  f.  19,  i  plgrejmnci 

.  manuel  ■  .  i  i  pliettion     i    01,  Irult    ri<  .  1 1.', 

ifniAi'  W/  ii.i./'r/i.  ;  r    i:w.   ..ru.-il  rin  li  >pp     poétique»,  autre 

les  iliiih'ihs;  f.  h/.'  uhlrauj  ri*  con  oonlraculi 

il  en  m-  f*w    nènli  )■  i     iulé,  I  on  qu'il  lemhlo,  [jour  Cartéroaiacboa.  — 

;  ourquoî.par  Cinrapi(/.  0.)oonimoaoiitaaanl 
il-  ■  'i  uvrai  ■  CartAromncho*. 

8    Un  certain  nombre  l'imprii  éroinacbot^aawljainaîfl  Boirai 

su  Vatican  h  oni  frté  portei  pu   Rnlnaldl;  saaonLpoor  [m 

■  '     .  •      5  H  41    rOrstnî    «  In  u  mi 
.  m  i]  |,:r-   prfi    li   In  ali  lie    i 
:  'i  orrlfni  re  li  •  ln»pi i  am  ot*i  pu  ■ 

■■!;<'.    \      IOUI    IM    H'"     1",    il,     ii. 

R).  4(1,  49,  5(1      '■ 
•■■    :   .   i  -..    -ii.         !'■''■'  ta>«>i  ds   raliura 

■r  i|uo  les  doux   i  i  mi  »     onl     ir.c  rtrùdailk 
ursorneinont*. 


18* 

«fl  '<  !^;-.'*iv).  —  l.ii  i|iiant(U'  de*  éditions  aldines  possédées  par 
unaehos,  en  beaux  exemplaires,  s'explique  par  ses  rap- 
porta  bien  comme  a wc  ria      i      io  d'Aide;  comas*  il  p 
directement  pari  a  beaucoup  de  publication»,  on  Irouvail 
s;t us  ilini !••  du  lui  réserver  des  volume*  de  chi  El  . 
Le  bibliothèque  de  Coeooq  rôcûJ  le  avoir  été   i 

pour  les  llvrefl  tfittQS,  fi»t  peu  pour  les  livres  gratta  Je  m 
trouve  à  citer,  comme  ayant  appartenu  à  Colocel,  que  le  manus- 
crit 1389  <M.<i.HM>;  Il  lui  w  lait,  comnie  nous  l'avons  v. 

omechos,  ainsi  que  deux  au  moins  des  trois  volumes  impri- 
38,  44 (rt  78*.  Nous  savons  cependant  qu'il  f  avelt  clicx  lui 
H  :mi!;v:;  ii  i  :■  :  m:  <  i  ils,  |  ui.inui'.ciil  un  recueil  d'ocriva 

passé  plus  lard  y  la  Vatican*     i    an  Héi  »n  d'Alexandrie,  qui 
]    "«l    jm-i:I ■' l:i'  aussi  V   fin  sVx|jli(|ut?  œltrt rarèti'    d'oun 
greei  chw  Cotocd,  puisque  cet  humaniste*  malgré  ITW 
de    aes  connaissances  ot  l'usage  répondu  do  son  temps,  ne 
savait  pas  le  grec5. 
L'idée  qu'oc  avait  Jusqu'ici  de  La  bibliothèque  du  cardinal 


I.  Les  rapport»  do  Cnrleromaelioit  IVM  la  moinon  •  -iftnlcaifcra 

fcV.p.  :  poui    'Anthotogii  pnis*dé«  parColoca  <!. 

SL  v.  i».  6,  note  \. 

'. .  ii  q  :  paupi  ibàbtaqui  m  wH  te  i*  I  •■'■  l'Appsndîœ I on  l«  n*  i5 
du  grand  hvonUii  i.  Ctlui-el  oorreopond  nu  \'.'< ■>  '..'i  il.  pap.  tel.  *M. 
Moneoj  .  I  i.  .Mann.-;  Bryonntu  .  \     Li  loQuinlilii 

I  m;  r.   150,  Pi  rphyro:  I    lui,   \l  ■  u    I  a  ■■ 

\vi  i..    Il  Ht  intÂrostanl  d'exlnifo  do  la  Gorrcap<  ndi 

ropos  do  ce  dernier  autour,  un  pussag* adresS" 

iquo  : 

i  .  fralollo  rimando  h  V.  S,  11-  rorn  erooo  uo,  i !  •|uella 

fsb>   le  ne  1  psi    i  ■  •  1 1  ■  hsiidii  non  ho 

irnio,  ■•  ..-..,  i  . .,  htrovandi 

Sinfiii.  i  .  içioninu,  non  lia  volurla  ' 

olo,  eno  quHIa  p»i  cttSO  penicre.  i   p*trt 

racla...  Ci  rc*tn  racco- 

i  .  ii  ..u   cl  al   I'  halrii  o,  eon  tutli  Ii  altri  amie 
"//i  90  ii       .'  m&i     MDXXXIIJ.    Scordavami  advism 
m  un  Iin-i.  I  éoaardo  Pianno  clccrlc  ultre  lndle  cose  di 
piam,  rt  lislanlti  proportion?  et  via  matlieraolica  solo  Tedtmlaji 

in  l  ireot   îa  ta  1(1  de  M  to  Hîpporr  • 

.    aanda  ■•  \  ■   ■         I       L104    ;  I  . 

(uîllct   r.  23k  Ccrrii  i<  u'U  iva  :  ii  i  Itiil    ircaqua  tout  ■ 

l\  Il  ,.!..        Cl  1. 

M  iri  0-    » 

■'•■  Ii  î"  (i  -ifi:  poi  -.  ■■  Cervïni.  Cf.  Noîa^c, 

nu  t.  /»  i  ■  I    '.  -.    lus*  p-  ■'• 


HANT/îOITS  0!1FC<    ÏIE    RP.MRO 

ItFvno  nous  In  represcntïiii  Qui      cûUH  M  fort  pnu\Te  en   livrw 

A  côte  de.   preVii-ux  BiaZIUeCrllfl  teliM  OU   ttftliWl      0J1  EM 

eJtfiU  guère,  pour  le  grec,  "i"'1-1"'  OioffraphU  <!<■  PtoMmée  '.  fca 

renseignements   recueillis  dans  notre  chapitre  m   pennetlcnl 

nuer  qu'il  y  avait  chus  Hetnbo  un  nombre  d  i  table 

BQQSerill  ure-'s,  pMi-.|u'il  BDQBt  passe  6h6l  l'ulvio  OrtinlaU 

mohu  une  douzaine.  Malheureusement  U  n'est  pas  facile  de 

retrouver  les   traces  de  Unis,  a  cause  du  silence  de  !1nY8Dl&fre 

et  de  la  brièveté  dee  indications  qui  nous  viennent  d'un  autre 

■■:     [I  til- ■:»>:::    ijin  lqu«-s    îclrill iftcationfl    qUC    le    leet.-iir 

pourra  contrôler  Juf-tntouo  par  les  d<vt;ni.  nis  de*  l'Appendice  Il 
I  oxatnen  plus  minutieux  des  volumes". 
Le  Pindare  de  Benl  o  tel  ta  !8tS  <ll.O.  tS>,  donl  le  v.ii -  ut 
pliiioiogiquoest bien  connue  ».  Vofcdlttfl  raisons  qu:  me  Font f être 
un  fcm&fouj  de  ce  prédera  !  nfifetonus?  d'abord,  c'est  le  seu] 
manuscrit  (POrsInl,  (pli  c.nnl  ienne  plus  qu'une  parti*   île  l'iiulare*; 

étal  le  ital  également  qui  puisse  justifia  t'estima  ■ 

nfln  il  n pond  ou  signalement  que  fournil  le  savaui  de 

:  &  atfei  '  m;  ■ii  orl'/ittffiiffw/Ft^.Miywû  î*Moatqae 

PinelU  signala  verj  ta  On,  torldorameRl  uiietffttn  aperçu  qui 

encore  quelque  chose  après,  el  il  est.  cornue  le  manuscr]    de 

Betnbo,  Incomplet  de  dernier  douillet  *-  l/iieneloie  «le  iii-mbo 


I,  V  .ApiiHioloZeno^daDsIos  note*  u  l.i  Vit  de  Snoba  par  Oîov.  dette  Casa 

/.  o .  i».  xv.  —  M.  Clan  (i.  fi  .  p.  101)  conclut  i  lort  du  tetle  >!''  /«'ii'1  que 

i>>  i-i-  de  rinifi::.r ,  ■  ..u  i i,    \pr.    &roîf  cïU  le  Write  ai  I  ■  Tè  pnee. 

Z«rm  ].  (    :iill  -i'    ]  I  -    ,-       ■    l    I',    c     |,i  1 1 1  -■"■;<<  '    i/i'< .     lit  t  :  '  ■  s  :  «  t  >    P     iln  u.;  ri 

■  iphin    ,■!   .■.,   n  ttll  ' 

rnp-ii  (pi.-..'  ad  Hili    uiam  »  ml   n  coities  CXXXX, 

ir   1 1,  d  Mi  6   -'"  •■  1 1  mi  lll  ....         B   ,  ,|    j,| 

n  am   \wih  >     t  Hyt  ■>"■'     vol   II,  puis  H,  p.  24    ■  33 

i\i.»i  i,  UAfi    mu  trour*  t)    i  pu 

i;  c  M.  S.  Pot.  Bembî  eard.  •  C'est  c  lo*  opuscule  contenu 

I  io  <u  col  <x<'  'le  la  Trinité.  Je  08  BU 
indicfiL 

iux   eardei  «l"  IVi   ou   fa    fauti 

Vol  Uni1  ,  Ini,.!!  -■,|iii.  ,:  ■    |'<mm|i.  i  i|ii  ■    |':n    il..-ii  •      ;  .    {Qk     nOti»  fi. 

Ici  mon  1 1  m<  ouu    le,  i   r  [e  n  n    pu  n  te  ni**. 

S, m-  cK'poui  I  <'■   ini    il    !<•  Pinclli. 

■  ira  n  .l'un  /*.  tftffcj  d        ■  u      rnpmcus,  Lcquïe 
...  r-.*  v.  p.  to;n. 

pû|  .  !  ..  pou  pr&i  complet.  caf<norj  abon- 

,  Ty<  ne  Momnu  en,  ■  i  Rn  rlu  xu le,  on 

mU    pour   Le  leste  de  Pind  iroj  ef,  wn   bdilloa   orltiqu*, 
;.  pp.  m  s. u. 
;.  i  ■  u-  .    .  lice  II. 


IKt 


ON W    r.im- 


esl  apparemment  ta  18S9  <IL  G.  M>|  Ip  bouI  qui  existât  dflJM 
la  bibliothèque  d'OndnJ  :  il  est,  DOUA  I  fcv  >ns  vu,  du  temps  de 
iiir.M'  roGntfl  .!.'.::■  ttfdi i  déeril  on  ISTfi  par  rinciii  cornu 
trouvant  ebaz  Bembo  est,  sans  héritai  a  le  I298<CM  G  I 
o  DaauuaerH  eal  encore  ao  t<  rtôde  haute  valeur,  et  il  offre  cette 
particularité*  qu'il  n  été  possède  avant  Hembo  par  Niccolo 
Leonlca  T<  naeo,  chez  qui  nous  l'avons  reocool  L  •  Sir  &■ 

boa  Incomplet  nieiitiouné  à  la  mftraa  époque,  doit  £irt?  I*  1899 
<M.  <;.  77>3.  Orsini  marqua  dans  jea  demande  i  Torqualc 
Bembo,  en  iB8S(  un  Oppicu  al  un  Byuésiua,  deux  recueils  qui 
pournrie&l   Mrc  EdontiJMe  avec   1348  <ll.  G.  3I>*  et 

<M.G.128>a.  Le  Xénophon,  acquis  a  la  mémo  date,  ma  parati 
l'-irc  la  I83B  --.m  (i.li4><;  j(-  nu'fomk*,  pour  cette bypotbèee, 


:    i  :.  n   l«. 

'i,  V,  pi  ai  haut,  p.  |T1.  Ce  gui  me  penne!  d'identifier  lynx,  de  L 
Tntneo  avec  celui  ■)''  Bonne*,  oeei      rti    iripllon    i  ureaseroent  aises  pré 

ose  que  ROM  BY0M  ..  M   demi*'r.    l'ncl  i,    dm  i      v    i\v    l'Appen 

'i  oa  M.  ttoui  ici  rend   pj  i;  OU  plein  dfl  icboliM  luoqu  &u  delà  d«  la  moilii; 

■  i  M.t    ff:  tîî-l  I'Ihiii    jilfl'|U'nii     .'       2i5      t'tn.l:     nOUfl     •  :  il    <|  u--    i" 

doreiër  u»rt  du  volumo  a  beaucoup  eooffart  ;  e'ast  io  cas  pcui   ù  1208,  DÛ 

beaucoup  <!•■  il.    IqdI  Imparti    doM  Cl  ■■    Enfin,  1< 

•■■■■■■<■  i    .  lin  lie  lu  lettre,  WV  Iû  uble  du  m«.rcorrcfpon<i<-iti   i  tv  !■■ 
lu  nôtre  ivw  ■  >  plu    prandoprocuibon. 

:■■<>  H.  pop.  (Pl«  IX).    L*1    l«JCte  commene'.'  von  la  lin   du  lir; 
G.  Kramcr  y  a  OOttpU  UWW  mains  du  kiv<  eieole.  (Cf.  Di  Q  i  ft«i  yo  Sfra*. 
I     /■        -'■'    i  -t,  I  i  ilm,  i  -  i",|i  11).  ■'>-■!)  «nom  ob  couiam  maxime  momo- 
robilio,  »  dil&it  Kramcr;  «  Iniuria  negleclu», .  dit  L.  Dmdorf  dons  son  édi- 
tion d«  Pol        I        gi  J 91  S,  i.  I.  p-  xvu, 

4.   Il  COI   icntl  'ppii  cmcol  [-'uripide  | 

le  tocri  ■  !  ili6.   Outre  ;      lions  çrec  et    loi  n  d'<  n   Bt  en 

!'■•-■  du  m. .  :  v.  ■.  b0  Tû)t_Ô«i.5tipow  n6vo»v   Jonc  i  quoi 

il     i  .     \t%  .  as,  c  '■■  i  le  ■   'i  qui 

roi!  ki  n  i'i.-l-  oc  ui  dont  parle  Piccllidar.      i  .Ur.X 
doJ'Appcndîoo  II  :    u  NOO     ■   iiovatoaltramcnle  Appionu»,    ma  Opi 
"ÀXmoi.  Ûroini  a    pu  foira    uno  confusuni  en   1 6   '. 

tidant  Nicandro   ovec  Oppiea. 
6.  Décrit  comroo  Tennnt  de  Gior&noi  Loronxi  (t.  ce  nom   à  l'index).  — 
[Vur  U   I  li"yn  our  pcirclicmiu  dont  il  «'si  uucetion   dans  la  Gorre^pODOODCO 
:    il  oxctDpI©,  lollre  XTX  de  l'Appendice  II),  on  i    trouve  à  l'Ini 
Mi  <■.  10   ;  ipporier.  Noua  atone  ru   qu'il   cal  onnoù  pat 

Cort^ri     i  -i  n'y   i  t 

m  m  ii  -  Bembo,  qui  fcUil  i6  avec  tu  el   i 

Uroini  demandai!    oocorQ  ■'•   Piaelli   (leltr«  NIXj  un  n'eu**!!  «troiiu 

3.!   m»,  de  riiiwiil.ui  -,  M.    t'i.    l 
Nui  POlc  1411.  commence  par  le*  ^ffiorvwj 

u.  .  ri  ».  *  i  -  il  ,i  i?:i  iî.  do  pa|  iti 

aettn  uno  erroui  dans   l'iudei   de   Bcmbô   ojùi 
i  ■         iil  le  lien  in  mi  mbranU* 

r..  :-n.i  .[  •  :ii  i  ;,i  flju  Bu  obopîtrft  Sur  ce  ma.  doXénophon  olica  Bi 
et  >ur  fAriotote.  v.  plus  bout,  p.  105.  atri  ■ 
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;  ir  la  présenoo  do  124  dttfii  navoûUSw  la  millet)  demanuscriii 

p:i  v-imiikTiI    ri'i-  .lin-tit  Mil   ■!-■  ISiMllbO   Cl  parlicullèremenl.  «'Hlïv 

deux  volumes  Importent*,  l'Aristide  et  !*■  Malachite.  Si  cjUo 
supposition  **»f  exacte,  comme  Flmportaitoo  philologique  de  oc 

texte  C3l  analogue  à  celle  du  l'indaro,  on  voit  quvlb'  EBftgOi- 
îique  collection  grecque  figurait  chez  Jecard:n:il  BODQbO. 

Pour  le  Lucien  et  l'A  ris  to  te  de  Hem!"»  kiIivs  rher.  Orsini,  je  ne 
peux  les  reconnaître  avec  cerlihnlt-  \v.ir,w  lus  divers  manuscrits 
de  ces  auteurs",  t'n  volume  qu'il  Bttttil  intiMMtnldA  ivlrouver, 
porlc  chez  Orsini  le  n*  132;  il  contient  TUOflHIe  et  Hésiode 
seboliés,  ftvee  '!':■  note!  autographes  d6  Bombe ;  il  n'est   pas 

i  :i  I:i  Vulioaiie  \  Enfin,  iJ<-ii\   ni.i  :m;v<tiK,  donf  l'un  BUTiOUl 

i-UuiUf-.pli^'-Mi'Mili  i;:l.|r>,  il».-  MriuLo,  peuvent  être  idcnlifù 
COrlUodO.  Un  très  gros  in  folio  de  Uenys  d*Halicnrn«ssi\  1 8  1800 
<M.G.  14>f  est  évidemment  celui  dont  il  est  question  duu  les 
négociations  entre  Torquato  bembo  et  Orsini  :  il  a  les  litres  an 
îles  ri   krtl  "  iiv  rapporta*  au  ix8  ou  au  x*  sîôeir  \  l-e  13uTi 

1<M.  0.  12o>  porte  à  la  fin  la  signature  autographe  fetn 
-'•';  il  contient  les  élêmcnta   DôtroiwtmqucN  do  Théodore 
avec  iWs  scholius  do  Jean  Churlnsnirm',  t;l  figure  aussi 
;  :;i  <'omw|iimd;mrt;  \ 

de  l'Imentniro  qui  luttenl  .<■  u*  122,0a  9  B|  Si  QOil  qu'il  }  I  toute •  lérie  <\c 

minutai  i  celle    que   dov        wons  stoÎi   figuré  ■ 

BcuiImi,  -i  qui  b  <•.<•  acqai  m  \  ri  I  h  sîoi  an  10        i nou       eatiOa 

i  ■  .  il  125,  r|  taéma  124  dI  i.,1<.  La  u-    136 

I   I        c bleui  ta  villes  «ont  de*  mu.  dt  Luciani  l'un  d'oui  i  bdI  do 

.  peut-être  loua  les  deux    Osant  aujourd'hui  lus  1325  et  1328.— 
Sur  li   i;;-'<M    fj    :    .  bout,  n   173.  Le  1S25  <  M.  »>.  186 

;  "i  il.  pap.  [2  vol..  Pie  IX),  ol  >o  ittonl  oin 

ris  Lucien       ençani  par  le  Parusfa  >•!  [bal 

/.  lucunfl  rii ■-  gr&odoe  séries  de  rilaloguts;  il  y  u  dei 

)1ÏM  margintlM  dfl  muni  i  i*tahorn1antPS  rlans  I»*  prOfl)  n  n)  UfflU 

2,  Il  r.iiu  pout*Atrd  uppiDehsr  ds  08  ms  dsi  lehollei  latinon  sur  Tbèn- 

oui  le  n*  a",  Ifrïl  nom  I  •.'  ■  il-tiiv  \  dfl  l'Ai>|>'*"- 
dSsi  M ..  M  pour  lesquelles,  du  rtsto,  jfl  n'ai  pus  ouatât*  rontnVs  0061 
i 

psreli.  mesuron  !  I  cent,  [Pio  IX). 

'aul  v  .  Timbre  .le  !;<  B  i  ■  [Ufl  "■  .        J|    Le  F.  de 

jurioiqufl  clu  3DV"  n.  ftlfl  Ml  un   Touillct  de 

;  "i,  tlugu  le  Pt  nia  (uQtj  c,„  M 

Xeprxff|xfvoy^;  I      »,    ThtiOd  M  •■>'.-.  ■'   .-,      i''.rii«i 

mi  <  •  <  >  iw  i  eC  rn/(  ■■  fa  i  ;■  onrii    '  h/aîa*- 

icetfl    Aonuifl 
cf.lfl*  lettres  XVIII et  \l\  do  l'Appendicell 


propos  'I*:  LuGien9  une  observ.i  -:«'  ■ 

1  ui    icfil  dVln  Iflite  puui  lu  Xénophon.  SI  l'on  examine  lu»  numéros 
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Il  nm»  reste,  dans  le  1347  <M.0. 71  >  '.  un  témoignage  plus 
préclfl  defl  travaux  d'hellcnisto  du  cardinal  Buinbo,  pa  i   ; 
d'ordinaire  aux  eiudt?*   grecques;  il  s'agit  d'un    dfetioauiaJre 
L"  "irraphique  en  celte  langue,  aven  n.vr  s-  de* 

.-itiiciirs  i  omposé  nu  l<-*  noirs  ja  Bambo  par  FuWo  Omni  loi* 
même»  en  iîiî>4.  Cfat  'in  moins  oe  qu'atteste  ta  souscription 
autographe:  T:>.:;  wï  -^'.it;v  T^T(jt2T;;  t/,,-  comvypo^Uf 

fftl  pMpîloN    ÎOtfft  R&MM  :/;;"•"  -t"*;,lwv...  fuÀXk/0:*'-'.!'   -:■•■ 
BusyofOW  ptO/wV  tafeur  V  ftft£  ft Xiput&v  faî   lhr;:v  r:  ■    I: 
MpaWAftttÇ,  SoteptH  N  ^r/OevTwv  xx:i  reqçileV'XfOt  ;i  IvzCfCOttfOl  ^J; 

■■»;    "^:*  MWÛ   fcvMfaj  t;i   O&ptffAl   '!'<.>;m:;>    ;r::vïi;>;v:;;   fad 
::/,:::?•;<  fal  in;  tft  Kvpfoj  YWlotU^  gtXieoiÇ  fGtff 
t=:â^T':>.  |W&Ç  fWtmiJpÛVÔ^  t-:7x;.tt]  W  ?t«  .\    "I  tr  :v  ir.   rit    •  i 

ta  tjy.r,-;;u(>;v.  La  copia  d'Orsini  est  très  élégante.  Le  reste  du 
manuscrit  est  aussi  de  sa  mail)  :  ofoat  une  séria  do  transcrip- 
tions de  texte*  p-ecs,  où  plusieurs  spoûiypbos  gardant  le.  uinr 
qu'on  leur  allrituiaii  BBQOffi  au  xvi°  siècle.  Il  y  a  le  ft-ag 
du  livre  XV  d'AUiént-e,  découvert  niiez  le  cardinal  Pari 
Oraîni  fil  sans  doute  connaître  <v  [V;i-inrul  i  M ï 1 1 ■■■  i  : 
Muiri  en  transmit  lo  leste  à  Guillaume  Cantor.  Ceim-ci  le  pul  Ha 
on  156V,  dans  ses  Novae  lectiones%\  la  copie  d'Orsini  et  proba- 
blement l'ensemble  de  imln»  recueil  ne  s<  ni  i  siérieius 

i-i-lh'  ll.ilC. 


1.  Î54  ff.  pop.  roi  ant.  aux  «rmot  d'Orsini  (avec  qualr*  flonr*  do  lis  aux 
OOloi  ÛM  plats,  Mj*collnn*oi  fornuint  des  cihiors  diaLincU,  lou*  do  Et  main 
d'i  min)  :  |.  1.  Il  ;..  ;.  -  ;,...  »vou  ;  f.  7f 

(Qttfl       r;.(«Ty|it  ...»v     .     f.      l'_'.     \i\it-J',u      IflmtlêmW      ^ 

'AOir^vaiou  n',  l'un*  viennent  uu  grand  DOmbr»  de  textt  :  /'ut..-  i. . 

'!••  Longut  (r.  51),  l'Hymne  do Cl^niitln 

sur  i  .m  ■:.!■    r.  101),  uo  fac-similé  de  anlifuetr.  ?*uss 

do  Liiofçîiûc  |i  |  m    [ue  (t  !£W),  lo  lettre  tJ'JeocrnlG       •  .  . 

v    •■!.-,  Au  miaou  <!*•  cck  iranecnpl  a  it  i«  j-t  fouillait  inpriadf 

LftBcnrifl  I  pierre  a*  Msdioi  l  probildev 

H  de  l'un  dei  exemplaire!  de  l'Anthologie  de  i  (94.  f-  DtatienoMPftgAogf** 

pblqu fcupe  lot  ff.  1 16-177  ;  loi  USIeidarl  I 

m*.  0*1  K>s  popieri  d'Amali  dont  j:.<  ctu  occasion  dopai      ,  Val 

lut.  U7KI,  f.  ST71i  L'nchonn*  doStobÀtt.   ot,  initoiit  le  Irmvi- 

TBini  don»  lot  Çarmina  IX  f-tn,.  c<  ' 

■  i|u'm  aurail  emprunté.  Mus  iiapunvoirconicniinioatîoiidu  Leîd 
m*.  d'AKUslm.  (V.  Kubncus,  6d.   Ilorlcn,  I.  1\,  p.  571  ;  Graux,  Et 
pp,  -jm;,  ïUfli. 

S,  V.  Nolhto,  La  BibUothtqiu    l'un  ttum  ni$i  ,p  33  (n'  XLVI1  . 
i.imi  ï.-  tnga  n1  |  Conter  peodani  ton  royture  a  Paria.  Suruo    atra  ■#■ 
d'Ath6n6e>  non!:  ri  par  Oi   mi,  .?r.  r'atTiciu*.  i.  VI,  p.  007, 
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1347  anflit  a  aBSUW  »  ihttixx  inui  plarn  dan»  les  tables  de 
ksl*8  grecs';  mais  il  y  a  d'autres  DMUMUCritl  de  sa  main,  pu 
exemple  une  partie  du  13-46  <  M.  a.  33>.  j  dlaeUoo  d'ouvragai 
ttlroffoiaiques'p  1 t  louih  1344  <M.  <;.  70>^iadex  ingénieuse 

m. m  .'oii.,i.-uif  pour  to  (Burraa  complûtes  d'Aria toto*.  Itappc- 

loxi*  encore  lo*  COJTOetiOlal  tttlOgnpn  =-  aux  U.mtoU;  * i ii  Honcilo 

(U   Imite,  par  De\aris,  dans  l.<   l.;.a)(  la  plu*  grandu  parti.-  >tu 

El  MIS,  déjà       -il] -s  eu  parlant  île  Oatfl  al  da  GOQSlIiV 

Ltcaria,  enfin  les  ma&ttacritfl  î.  8,  Sda  1  sic,  qtd  a  M  ■ 

à  propos  du  copiste  Onorio.  Les  141»  et  1418  correspondent  â 
deux  parties  du  n9  113  do  l'Inventaire*  :  la  première  est  uno 
copie  du  fragment  de  Dion  Cassius  d'Orsini,  et  du  fameux  texte 
/jf  legalioniàuê  envoyé  t  Orsiui  par  Antonio  Agustin1;  dans  \m 
inur#c*  Ot  lu*  interlignes  sont  des  corrections  et,  pour  deux  a  u- 
ICUffi  'i'":  rapprodicrneota  hfta  par  notre  savant;  :iur  l'olybc 
ces  rapprochements  sont  des  passapos  de  Dtttyi  dWttlcaHUttafl 
et  de  Tite-LIve;  sur  DfOD  C.assius,  de  Tîtu-Livt»  seulement.  La 

vci.iim;'  partie,  le  I4r.»  eoBtloQt  lo  manuscrit  autographe  des 
notes  d'Oraini,  qui  ont  été  imprimées  par  Plantin  dans  l'édition 


1,  Surate  prai  tfhettenbt*.  tf.  at  ptmgi  ,u'  II  tattti 

Valuri,  cit.*-»  p.  I«j6:  m  Nelle  [cosej  greche  ho  hauio  inamuri  dalla  naiionn 
le  prunî,  - 
.".''*  IT.  [imji.  r.'L  :mt.  aux  nrmoa  d'iiniral,    K.  i,  Ptofli  m  WJ   •t'Aratiw 
miiiiik'iii'i  ini'tiL  d*  collation)    i.  180,  Mfluuque;f.  ■_'<>;  Horaoni 

lio  ii  nombrem  u  e)  coll  itioo  >i  un  m*.). 

L  pup.  t«*t  non  .-  •  •  i r.  commo  dit  l'Inrontaira)  rel  int.  au*  armai 

d'Ort-i  idax   Oit  en    deux  parties:  Jlpftai&re  (If.    L-ôU)  runiprmid 

foui  l*s  mots  do  la   longue  dMristoie  par  ordre  elph Ib4 11  i ■■  -,  af*    des 

ilfl  aux  ouvrages  par  do*  lettres  conventionnelle!;  curr^poiidri!    i   une 

table  spéciale;  la  aoooada  parti*  x>oUaol  un  index  parUaullef  poar  abaque 
ouvrage  d  Anstoteavec  I  indication  de  Loua  les  pusiaires  ou  0    IN  la   mnt. 
i  fus  table-  !   ni  :  00  ctiurccio  le  ruot  <lune  la  première  pour 

mroa    i         tans  Anatole,  puis  oa  se  reporta  A  tio4ex   apecial  du  trait* 
ou  de*  Unit..-  indiqua 
t»3l39ei  KK  IL  paa  (Wa  vil). 

r,  pour  id  oopirt  de   Dioa  ol  loa  corrections  d  Onini, 

l'.-.lii  ,  Pari*,  1846  Sfjq. 

6»  Au  travaux  groc    d*Oi  au     i  ratio    ie  !<  PartiMu    ir    t.'.'iti  que  m'u 

iiii.  la  prcraicro  partie  du  ms*.  due  »i  Jeu  «l"  Sainte- 

■  -te  qui  travaillait  a  Homo  ua  15V3  êl  I    I'1  'a  Bouaaription 

■uiraotc  ;  'Bltew^  t;  «.'yt    ivfiYs^f«iv  **;.*  ri  >. . ,- 1  ■  ■  -l'ov/..;  ivpTtv.;» 

BMfwCftp4ven       in  '  <  SayavaiwÎMK  K^apwÇ'ô  x^ti- 

Y-i'r-x;   |.    >.-■!»•  si  le  caluloguedeau'uvrei  de  PluUrque,  par  Làmpria 

l  •■/,  1347,  f.  1-|.  Lw  copiste  a  mis  cfl  marfio  'U:h  correc  ion    d'Omni,  indi- 

mjôo»  oin»i  ;  D    I  uJ  tu  .  i;    cf.    PabrioiDSi  Biblloth*  gtm9  W. 

Uiuica.   roi.  \.    pp,    158  cqg.    -    MoDtfottCOa  «pu  donuo  la  oouocnplioa 
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pliant  aux  imprimés  grecs  corrigés  ou  annotai  par  Orsirn  .  Iti 
sont  extrêmement  nombreux,  et  [Inventaire  ne  les    a  pas  loua 
notés  '.  Voici  ceux  dont  je  peux  i  .ultj  u»  j*  1a  cote  actuelle  :  1.0 
18  (auj.   A.  21  tn-fol.),  qui  est  le  Plularque  dont  il  a  été  ques- 
tion ou  sujet  de  LeOOtoa  TOmeo  :    - 1.  G.  60  (.1 .  10 i  n-8°),  Sop 
il  \lde;  —  i.  (.;.  68  [A.  18*  in -h-  .  Anthologie  d*JU  C  l'ax- 

IJbrta    fou)  I  Oupa&oaxfqiiaiLlirâaç';  —I,   G.  78(4.  H  >-| 

40*  m-6*),  fttacfc  i'Hhiiisstr  d*Alde,  surchargée*  deecholtaa  el  le 
gloees  talindt  interUnéafree;  —  i.  c.  76  [il.  Îû^ift-S1), * 
volume  do  l'Kuripide  d'Aide,  ne  portant  dos  noies  qu'au  ffoétus 
et  aux  Troyennes;  —  I.  Q,  77  (A  lïi  m-8*),  lesdeux  volumes  de 
la  même  édition,  avec  correction^  ri  variantes  de  msfl.ï  —  I.  0. 
80(i7//.&  4.  88),  Pindare  de  Callerp,  imprimé  à  Home  en  1MSS 
lo  texte  porte  dM  VttfttttGl  manuscrites,  leacalena*,  de  simple? 
renvois    uWglMUX  ï   :m   litre    l  .-x-linris    d'Orsiii:*  ;  —    I.  G.  83 

(4.497*  fa*),  Qnlnto*  de  Sttyrne  d'Aide*;  —  l.  (i.  ko  [armûirê 
84S,  ""  T3),  Dtodow  de  Sldto  de  Henri  Kstienne  (1BI»);  —  l.  (i. 
us    H//.  S.  4.  H),  Aristophane  dftt  Glunta  (16*5)*. 

Kn  terminant  la  description  du  fonds  grec  d'Orsini,  Je  dois 
parler  des  manuscrits  les  pin  atu  si  lésa  collection  el  de  ceux 
auxquels,  î  ce  litre,  il  attachait  le  plus  de  prix.  L'Intenta  Ire 
nous  apprend  à  ce  propos  que  la  science  palcogrepûiquc  d  ï'r- 
smi|  était  beaucoup  iut-i:is  ;i$stine  pour  les  numusenis 
que  pour  les  latfoa.  H  date  sans  hésitation  un  très  grand 
Ire  de  n-.  derniers;  pour  les  premiers,  il  eal  un. mis  afflr- 
nialif.  Il  risque  bien  çà  et  là  quoique  npiu  ise,  romim; 

pour  cette  lih''(»riuut:  jl.Yrîstole  du  l.'.in  <M.  G.  Oî>>,  qu'il 
déclare  ftgéfl  •  dipih  <ii  SUÛ  annt  »,  et  qui  n'est  pasaniêrieuro 
au  xiv  siècle*;  mais,  on  généra),  il  se  borne»  dire  «  M6ro 


[PfXtôeOQT       ijriirn/      p.     ill).  ffl     |  v  -  ||  >uh     I  Kiiiiu .    M  .1  jmiiiii  ioS,  flfl 

ol  paraîtra  a  in  rtJlaffl  h  i     I  ouls-PhlUppai  carjonn  lu  rctrouvapla*. 
1.  i.in-  l'Iavcatafra   ous  n  n»  ï .  GO,  M,  M,  B7,  fiH,  73  A  77, 79.80, 

•    ». ■  <  '    fl  no  iont  pa>   natrta  a  li 

\  lllcaoa    nnn  plua  qui»  lo  n*  M,  qui   ftotl  pcut-âlro  dan*  In  sfrrio  uMioitc 

1  u  OrdnL 
li.  Roiiurc  moaaiquo  lrî>*  flne. 
8.  Sur  la  purdo  pm  colite  une  ôpiprnimiir  :  El;  peMfmypa   n 

4.  La  marna  Jdition  coMa   1.11  liconi  n  appartenu  a  Sirleio.ma 

par  Icflmncnt  ù  ccttif  bibliolhe(|ui' i"ii^  --eux  1I1 
n'avait  p*i. 

5.  Belle  oliuro.  Kn  louxJc  IVpttre  1  nalur* 

&   ISO  ET,  pap.  (Pi«  IX).  Deux  mte.   dUlincta  :  a    1    T. 
deux  aiaîi  r.  i:t,  oonin  1  ri»  RMtetiyui    d'Elu  nos  da  i;,>  1 
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eÂ($tùno*i  tt  L'on  M  Mtxrfllt  trouver  à  reprendre  dans  cette 
v.i  'un  qualification 

Au  ii'  !  de  sa  bibliothèque,  I  trstci  assigne  doute  cents  ans,  -i 

au  n°  8|  mille*  an:;,  foi,  l'écart  cuire  non  appréciation  et  lu  vérité 

n'est  pas «xsasstt  Lotdtoz  tMUUierftetOQX  00  MUooq<  iaU:  IftOfl  i 

todie.je  crois,  dfidàUf  l'un  d'eux  ,1e  IS91  <  H.  G-3>,t'!  fOO  Q  l 

s'explique  juuqa'Otflfol  n'ait  ]>:»s  vu  I:i  IMe  d'empareur*  bjrxna* 

Uns  qui  aurait  rabattu  quelque  peu  de  se3  pif  i(  :iihns  ;  il  &p 

parlicnt,  sans  aucun  douto  possible,  aux  premières  années  du 

■•Ho'.  Le  1288  <  M.  G-  l>,  qui  0  ITlOnn  lui  d'être  exposû 

;  les  vil.rinr.s  lie  l;i  Vali  -aiic,  iîsI.  d'une  érnliirr  pllU  ancienne 

VG*êil  un  i'' l  l  iv  fragment  de  LHonCassius.  commoflçaal 

.:•-:  i.xwru,  s, et  Bntooni  sur  un  piMtge  du  livre  LXXIXt 

V   i  ■  m  m '.-i  ■.:  rderal  pas  a  I  torire  ee  maatbHri'  ;  on  stil  qu'il 

ji  trois  colonne*;  mais  il  h  éiê  rogné  île  telle  manière,  qu'il 

manque  dana  chique  feuillet,  au  rectu  la  moitié  de  la  troisii-iim 

colonne,  au  verso  la  moitié  de  la  première  L'oncre,  on  beaucoup 

d'endroits,  a  rongô  les  lettres,  qui  BOmMe&t  découpées  à  jour,  et 

ecl  de  m  a  ist  Leuenienl  vénérable  qu'on  cnnipremi 

lient  le  rvsp  ri  iveo  lequel  Orsiui  ï'avaiL  mis  ni  tète  de  sa 

collection  grecque-  Nous  avoua  vu   dans  h:   lieuy.s  dû  Hetiibu 

(Vat.  i. '5oo). -lu  xr  siècle,  un  b* mi  ipéolmoa  &  Ipôi  uidenno 

minuscule.  Notons  entîn  quelques  autres  manuscrits  antérieure 
an  vin' siècle  que  nous  n'avons  pas  eu  l'occasion  de  mentionner: 
18 1 K  II.  0.(tt>,  Lucien  du  xi'-wi»  siècle*  ;— 189i<M.G.43>, 
u-uvres  âtora  -  le  Libunius  et  de  Thoophylactoa  Simocatla, 
iranacrilea    au  xu*   siècle  et   d\mo  main  fort  êlégunlc  $;  — 


l.  V.  p.  109. 

..    LS    il.    patch,  me  un  13*  éorit  d'un   muI  oOW  cl   d  ino 

mliure  fU<  de  cuii    mt,  lus.  Timbra  ■  !>:  la  Bïb-lio- 

in.    .N.ii.-.  i...  C<  llttioané  pu   I.  Bckkcr;  CE  l'édition  d'K.  Gros,  t.  1. 
(  ■  KUl. 

3.  Onlnl  iiii.  |ui-  ion  fra^moal  confient  Ih  Kvrea  70  ci  80  incomplets; 
il «îre du  I  .m-  ?.*,  xoqL  nu  bas  de  la  pa;je  80, 
..*  il'  paroi  i.  Au  dernier  feuillet,  naatiODi  graltées<   J'ai 

;:..,  incomplet du  début,  dans  la  Jtaw  A  f/.i'.w >,'-.  i 


. 


|]   ||)l  !     ';    ■ 


5,   £i  ir.  patch.  Boarurt  d '-  Lia  du  pareil    0   >    i 

i   IVncr*  i"u;_.     I*     l     L  i  aui  ;-    \'<"'"    tpx  «*î  otvbw  i.  i>  v".  "ËMnoli* 
(■paxc^K;  T  10,  Th flactoH,  'Il  .  ■-.  BttX&rv*  :  l    M.    il   B, 

.     ■    .    I      lî    v*,    'Kr.iT.t.Vi;  i)0tMt  .    a       ■  I       -M.  C<! 


i   volume  d-''    ■      33  mill      n'es   qu'ai   [cLgaionj   d'un  un.  pi -m 
tin  mm  ptginftliijii   ii'-ci-nt»!  ilaui   !i  m  u  _.-•  ui'i'i'itMi  ■'■,   ri    h 


(M 


fosps  c.utc 


■iïi*7  <  m.  G.  8  >,un  Aridlide  enloor  m         IW9 

<M.  <;.  44  *>,  \rhi\U'  Tîiluis,  du  \n°sn  tir,  |$kI  :nir<'  ji:ir  «  M     i  ■-■' 
—  1335  <M.  <;.  li'i>,  un  Xénophon  donnant  l'un  dos 
meilleurs  textes  de  la  CyropêdieK 


',\  IV.  parch.  rul.  anl.  estampe  avec  Omii  de  tis  :  a)  f.  1  lii^v  ■  !■• 
rein    Gr*jcoire    pu  Tb.  Métocbilt  {*  ;    I  I,  ■■  •  fia»  Je  PUtoo 

(xv  liîcta]  ;  «-J  I.  a  ri  «i'ÀrïaUiie  |xn*  sied**)-  Oestcholtcsvn  forme  l<- 

cal  nat  .-..  compagu  ni  \ç  m».c,le  plu»  iûler  csnant  du  recu<         et  sont  rare» 
et  ûpliriftif:iri.(  .le  main  postérieure  h  partir  rlu  f. 

blanc,    nne  patin  moderne  n  ajouté  le  IIfC96tvT<*'><  npi<  'À^iMi*.  'Jiirci  «t 
ornements  (k  l'encre  rouge,  connue  pour  le  ma.  >i  :  i"  i  uutt  '   t 

&  I  niijk'le  du  haut;  le  dernier  a  viv  rempli  au  ir*  aiècle,  par  I1>W|m*v*ç  :ï; 
cptWov  **'.    Ka}Vp«'{«v    if,  408  v*.  \i-x\c  utilisé  par  M.  H.  HincJc). 
E    a      ■     ;  '     I'.  (Lc'On  Xtll;.  Lettre»  ri  ornement»  roupea  relui 

Quelquci  Kbolitc  «a  petite  B-acâeb    Premier)  r«r*itej%  Cf.  le» 

Prolègoaaènti  cbFr.  ftoobi  exiih».  —  Ct-i.  zaasdoule  «P 

dm,  qu°Qrsioî  icngto  a  publUi  le  texU  ilo  ï**\ï*  M 

nom  r#t  rtrf  16  py  le  Conyponrignçc  ci    ïlanttn    t.  n   (     t.*.     l'impri 
nu  ui  iUTtrKÔf  écrit  iOisinï  :  <•  tcbillca  Slnlium  (*i 
CÎpCT  «t  Glitoptiuntir,  si  detcriplui  est,  \elim  cum   tua  prefationo 
UllDptlbtM  renmdun  cures.  Uuuil  li  r-c^ris.  data  primo  quoque  iIi'\oprrain 
ne  tuoe  honeatisainiae  voluninli  defuïeM   vkknr.  a  (Mars  IB09.  C£  t.  I, 
i .  3i3«  lettre  du  l  juillet  1588.)  L'édition  princepa  est  seulement  do  lû»M 
[HeiJelberKi  cr.  '^T.  Cow«û*niuno). 
:i.  240  il  îxtich.  i'mI.,  Léon  Mil).  Il  y  adci  auppllmiMibiiu  an"  et  du 

IV'     li£dt;    li     l'iulir     du    *H"   mit..   i-i»:iimi-ini-   IU  f     00  rli|i;c- 

HIPOllW  COBttniponUBW  v.u  uiuialr.  V.  li-  tiiivml  •  Ir:   M.    Slirnk  ,  t 

Graux  (Acurbu,  p.  169).  Il  nVat  pas  imponibb  çus  ce  soit  !<•  (Uoopnoa 

•  le  limita, que  nom  cherchions  p.  181. 


CHAPITRE  \l 


US   Ki.MiS   UkTiH 
ni,w.n.rin\.ïT.s    vmi.iui  i  UU   ai      wi'    mm  LC 


\A  fonds  latin  do  I-'ulvio   Uraini   renferme,  en   plus  grand 

uonilirr  que  le  fonds  grec,  de  ces  manuscrits  que  leur  beauléj 

antiquité  on   leur   valeur   philologique  rendent   célèbres 

i  lettres,  ouanl  à  l'illustration  delà  provenant.  Il  ■■ 

ios  recueillies  par  le  bibliophile  romain  ne  le  eodont 

ries  grecques,  Sam  parler  dos  reste*  précieux  «Je 

lUûlhètJUS  dt  Pétrarque,    les   principales  rolliïeiitinh  que 

alinn.t  rrnconln  i    sunl  relies  île   PogglOj  di  Philulplie,  dû 

PoaipoalUI  LtetOA,  d'Ange  Politien,  d'Antonio  P.tnonniLa,  de 

Colocci,  d  ■  B  rncrdo  si  Piètre  Boinbo*  Sur  eu  grands  érodita et 

sur  d'autre;  uioint  illustres,   eu  trouvera  chemin  faisant  des 

■neraenU  Inidl  s. 

La  plus  ancienne  bibliothèque  qui  soi!  mentionnée  par  Omni 

lit  au  xin°  siècle   '       tC     ■•  de  Niooltfl  III.  qui  fui  pape 

de  mi  è  IS80;  i-viiiit  Gfangaatano  Orsini,  ot  l'on  ne  peut  don* 

1er  que  l'ulvio  n'ait  .  :  i  soin  tout  ce  qui  su  rappur- 
■  ce  glorieux  membra  de  sa  fwnlila  UalhaaretiMBent  il  n'y 
a  pas  apporte  toute  la  critique  désirable.  Voici»  par  exemple,  un 
manuscrit  qui  est  certainement  du  m\*  siècle  et  qu'il  n'hesile 
pas  à  attribuer  ;i  la  bibliolhoquod'un  pape  dv  KUt  BièGto1-  (?68l  le 
YtU.  32V7  <M.  L.  !12>  contenant  les  lettres  t'/  fùmitfàm  dS 
CIcéron»  copie  qui  doit  êl  re  rapproché*),  pOUT  la  date,  de  selle 
qui  fut  frite  pour  Coluccio  Sattttati.  Ls  première  page  est  enca- 

1.  I.  :  o  reportor,  p^iir  chaque  manufliïfit,  aux  iruJica- 

l«  l'IavenUiro  Ot  do  te  rappeler  les  obaerirutiona  générale»  «a  tOtc  du 

■•  V. 


îi)û 
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dr4e  'l'uii  ornement  d'or  ricin'  .-t  irfa  artistique;  :»u  bas  i 
•irini 'H  iliïa  OreJaS,  sunnontôes  du  chapa  d  card  nalici    'jui  a 
trompé  Fulvio;  ellessout  répétées  Irois  fois,  en  plus  polit, 
rciHMihTnii'iii  où  lîLruiviii  tu  ors.  Le  manuscrit  doH 

STOfT  appartenu  au  cardinal  Gl  ■:  lanO<  l  tinj  i  ;  <  m  tout  ces 
saurait  remontera  Nicolas  III-  LeSiifi  ci  un  manu» 

cril  tic  Ctcéron  <  M.  !..  109  ;>  Indl  [w5  dans  l'Inventaire  comme 
ejenl  appariena  1  Nicolas  IJI";  une  ob»  r  ati<  n  :  mblal  I 
appUiJUe  :  il  oal  du  xiv*  FÎéote  SLUlcmont.  cl  tout  souvenir  d'un 
|.  In!,  el  même  de  Fulvio  en  a  disparu  Ce  qui  semble  po; 
autorisera  rattacher  es  volume  h  la  bibliothèque  du 
Ûiordano,  c'est  qu'il  parait  figurer,  comme  le  précédent,  dan* 
l'inventaire  fort  snolt  D  quo  QOVS  en   possédons  et  qui  a  M 
publié  pra  Caneelltal;  on  y  trouve  en  effel  :  EpùioU  Tait»  <\ 

TuliUS  'Je  nntitrn  tteorxim  ». 

Los  bibliothèque»  latines  du  mvc  siècle  que  je  puis  nommi 
sont  celles  de  Henvcnuto  d'Ioioia,  de  Pétrarque  etdclt<      i  i    i 

.■<  îimi'.  niatoup  do  Dante  &  Bologne,  Bbrvsnoto  Rahj 
d'bnola,  mort  en  1391,  aurait,  suivait  Orslni,  annotô  un  \ 
complet  du  an*  siècle,  le 3384  < M.  I-.  10J>*.  Outre  les  ma 
qui  contiennent  des  acholies  ot  des  leçons,  les  gardes  onl 
notes  de  doux  main»  distinctes;  l'une  d'elles  sérail  <  i  ; 
llonvonulo,  d'après  WtUJ  tradition  qu'il  ne  m'a  pas  été  poa 
de  contrôler.  En  témoignage  du  goût  d'Oreini  pour  cet  écrirai», 
Observons  qu'il  posséda  sur  la  Divine  Comédie  {f'unjtitoire  el 


i.  175  IT.  pareil.  (P*e  IX}.  Quelques  laciifi  :   ;àeUù   ndiquentua 
Ireuieni  lobumsatit;  on  soîl  que  la  question  dei  pre 
!eiin\-  de  Ôcéron  t  ■■•  parThurot  elMM.  G.  V  \\M, 

•'.  Cfl  i  i'  !'■■■,  fui  m.  bibliophile  distingue;  i1  légua,  pow   : 

pub  le,  BH  livre»  «limés  8000  ducale  I  Y   m  jivntif.  i  ri 

i.  Il,  cot.TSO.  Henni,  Archiatri,  i   II,  p.  i   ■      ■  tire  de 

célèbre  Codt  :  Praïufamu  «le  INaute,  nuj.  VaL  3690a 

3.  77  tr.  parebi  (Pia  IX).  F.  I.  De  imitint  tleorum .  i.  i  I    De  d 
quelques  lettrée  ornées*  accooipugneee  oc  demi-fleur*  «le  lis  auperpo. 
alternai  reaienl  iFor  el  d'eaui 

4.  De  ti-riitnriix  n/.n*    N-fsi/n<.r    YoCtcOf  I     FtOOM,   178 

(eol,  ?)  11913  (col.  £).  Le  Piaule  est  (Icnu-uA  ,iinsi  .1 1.1  p.  *  m  ■  :  F7«ufui 

OU  01  Rini  ■  ■■  miv/n  .    h:  Tii  ni<  ■■   ■  I  i«  |ti«-  di-   Pli       -l'ii-rr?  «»l  (il 

.!  Indtaoe  pir  Tirait  <•  p.  90Î).  C  p  u 1  iln 

Caiicaliinri  quoti  Irouw  te  plcis  de  renat'igneiuml    pn  ■■    sui  In  nn  : 

du  cardinal   Oimiii.  qui  Fiil annexée,    - ci    o  de  la  liaaÏM] 

e  (pp.  891  695    l  loi  onl  euli]  riepu  ■  divers  1  mul 
expliqua  1  présence  de  ces  volumes  ehei  FuItJo, 

5.  1S1     î.  |.i|i        !m     !\        X.ir.hi    tVI«  S.        /W.r    lt,„  :•  ,,,ltl   h'h.U  U>tf.  M*. 

tu  j>  U*  en  Ifl00(cf,  Hnrmnnn,  Sjjtl.  epist.,  t.  Il,  p.  6 
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fr*J  "bu:;  l<-  li  \h   hit  in   cl  ni  dmililr  i-m-  m  >l.<    ■  ■    ilniv.  p:n- 
:    nu  in  Lui-',  an  les  trouve  aujourd'hui  dans  les 
manuscrite  8*87  ©I  *W8  <M   L    103  o1  H»>'.  Fulvio 

lit?  R(!iiviMiul<  uni'  lettre  :i  l'im-lli,  ;i    ptTjpOt   d"U60 

:  .'.jnisilini.  <)■■■  n*  .•nnininil:ii:v  Balte  ni    1584,  Si  ';"     pOttlWl!   86 
rnpportiT  il  nos  YûhimrV 
Je  renvoie  au  chapilr    dea  manuscrits  en  lasgues  modérai 
Rien  de  plusieurs  volumes  lalinu  venant  do  Pétrarque  et  do 
Boecace,  pour  classer  dès  I   prfeeul  ceux  qui  proviennent  dea 
bumen  vi< m  du  >v"  slèofa    frôle  manuscrits  dXtarinl  onl   âlé" 

par  PoooiO  BlàCOOlïHi.  Le  premier,  de  petit  format 
cutO  sou:  r:iïilipïi|K:Ji::i:i  Wlll,  e*est  :i  (lin  ■  !••  h',10  ,-t  I  W.'i,  ron- 
tiont  Ick  Acitkmiques'JI) et  \q  De  UgfèUtiê  I .h--  k>d;  O'OSt  II 
<M  h.  isi>\  il  fut  ofiterJ  «  iternardo  Bembo,  lorsque  Poggio 
cxiii*  vint  lui  demander  ^hospitalité,  et  ce  Ml  historique  ttité- 
rcssanl  eat  otlcatc  pur  une  curieuse  lettre  de  Giaconio  Poggio. 
i.  iii-  du  grand  humaniste,  placée  i  ta  (ta  «lu  manuscrit,  et  dont 
t.i  ii-Ui-i'njiiMr!  mirante  respecta  rorthQgraplie  :  •  Querwiefur 

y/(ir/-/    ntii/riu    l'ii'j'jius   patrr  se  pntrijs  prîmiri  fitr/lms  ${    Qstlfo 

ptetUlmmo  de&ïtd,  ni$t  facile  pu  iptrrt  n  ■■•■  vwplisttiwm 

ornoàitùnirruu/i  t<i>n>tiamaprt-  quUc Btsrtusrdc 

liwnbo  cooptari.  Quoi!  cum  equo  anime  ferai,  susape  eum  ut  t$ 
digmtm  est.  Hu-spex  nit  mm  tii/rnhtx  •  prenerthn  <inn  phyloso- 
.■  Cii  ai  ><»>•  éditât,  a  se  vero  lohannù  xxni  pont. 
iempore  scriptas,  afferal.  Vale.  —  Ttws  Jacobua  Poggiua  Flortn- 
»  —  Le  toxlcï  :»  oit»  revu  par  Poggio  Braotioliai  lui-même, 
qui  a  mte  aux  marges  ses  c  rrecUons1  On  volt  aussi  quelques 

mais   c.'i'sl  Mirliml  l,-i    Hue  n-rilun 


i    i2û  fl    ||  [(g  il.  i  û|     Pw    X     i  i   Dp  -t   i  un  M  ■  tulra;  dm  ils  IU 

lo  S»  ('      i  !■■     ■  I'    du  IW    K.j.  Cf.   J>OUr  lu  Sri*.. rn!  | 

■'.    i  ■  ./    !..  tli     du  \  i  IftpUl  il. m-  I      |     v    \\       ujulnlo  «pu 

i li  liiTivi'inii      -  i  .    i.i  i;it  ii"  hi»|nt  «i  i  'h  il-  .ii  >:  ic  '■!  Pàrftdi  «•  il- 

. ,!  i!  niy.oli      i  -  ipra  rjnfrrmi nouooonmodai  '■■  u  ■  i  hi 

il  »-ol^aro  întugro,  10  inlogro  vl  di 

,ir(|.   »  La  datedo  l'ecqui   lion  ma  laino  croire  ou'od  psut  ktaiitOai 
octu«i  clui<Jc l'Appondicol,  qu  i  iIuiopsUu 

m. 

::.  70  [Pio  VI  .  I  Lro  ancien   lof  la  çardc  ;  m.  iao.  paiBi  m. 

ktoi».  F    L    v  < '.  patt.  lu   tlhu  Ulrt  "'.  Di    '■  /"'<"-    Aprtolc 

.  p    III  ;  /i/m-'/  f 

i.    J.  ilô  de    l'cdriluru    do     PuggiO,  lit) 

In»  II)  ci  qui  -  :t  »  mpr  iat    au  lu  raioa  Qi 

finale;  ko  auLrca  9"iii  h-  I'mIi  ■  tt  m 

^->i.bk<.    rutvio   OftSINI.  I  : 


1ÏH 


du  cardinal  Bembo  qui  tfasl  glissée    lans  tontes  le 
relevant  les  latines  iln  vocabulaire  de  (Hcéron,  ou  transi  ; 
en  caractère  rm-i.**  rîc  i-ciie  langue  écrits  par] 

m  earaol  >n  i  latins. 

Le»  deux  autres  eutographea  de  PogglO,  contenant  la  Crc>it»iôaf»c 
et  la  quatrième  décade  de  TUe-Live,  sont  de  gri  nds 
liijuo  \utuii;f8  de  parchemin,  ave.'  ta  première  page  rîdi 
encadrée  dans  le  goût  florentin  et  ornée  de  fines  minlatur  • 
comptent  parmi  les  plus  riches  d   lr  In!,  et  rappel 
i     beaux  manuscrits  exécuté*  pour  les  Méd!cls,qul  f6nl  r  > 
de  Ee  Bibliothèque  Laurentienne'.  Le  blason  qui  Figurai 
de  l'anoadrameal  a  reçu  une  (paisse  couche  d'orqui  le  rond 
ii  fiaR  iiii.sii.ic;  toul  oe  qu'où  peut  constater,  e'eel  quii  ■ 

m. ■!!)('  il.-ius  1rs  dciu  fpouLispiccs,  -in  3330  <M.  !..  7d>*  r 
SU  .  .i.ii  <M.  L-  T7>-. Celui-ci  a  quelques  notes  marginales  où 
je  reconnais  ["écritnrade  Bernardo  Bembo;  las  manuscrits  do 
donc  provenir  de  sa   bibliothèque.  Itemarquons  que  Poggîo   i 
copié  ta  quatrième  décade  en  IiV<  1 1  i  >  t|.  parconséqu 
la  troisième  qui  l'a  été  en  1455,  comme  l'indiquent  les  souscrip- 
tion*4. On  peut  supposer  sans  Invraisemblance  quo  cas  tnanus- 
Bont  ceux-là  même  que  Poggio  vendit  pour  s'acheter  une 
villa  q  Florence'. 

Nous  avons  déjà  rencontré  dana  le  fonda  grec  la  bibliotl. 
de  PaANJOD  Pim.Ki.piir  (F.  Piui.ro),  h  propos  d'un    Xénoplion 
exécuté  (unir  lui':  nous  devons  y  joindre,   d'abord  un  autre 


1.   IU  sont  plua  beaui  que  In  i1"  Dtoid«  do  Tiic-LÏ 

h  ■  v  lr  :       i  .  [a  Lauivnlicnnc),  «t  compuibU* 
a  la  Vite  dt  Dùm  de  isînl   lu  fUltïn   i>l.). 
S.  253  ii-  parob   [Pie  IX     Sot  la    tarde,  un-  noie  |  ->.  t-ri.-ui 

qu'il  ;iiiml   6U    Wl 

3.      [\H\  IV      p.'il.'h.    (l'r  \\\. 

i.  Le  formai  du  ihrh,  a  QfigBgt  Poggio  i  "tm'i   en  -  iracttro  IfSa  £f«. 

an  ii- 1:  qo<  celui  'lu  i-»'»  ni  irai  Un  .  »  pari  oeitu  différence,  l'écritoro  cet 

■   Voloi  t«i  ion  '.<3$ï  : 

/>   i   fp<tfta$,  rÔ-  Sspttcifl  TUi  tivti  Palavini  tihfari'iynijihi  Un     • 

.  W   ffWamwri    If0   f-153  if<   :  -  13  10  .  Pinte,  D   i  [fni/w*<  l  ' 
funti     w    '■■' ■  ■■   IV.  H       -  T.L.V.  Uhi.  »u    i-,iu    CartAoffin 
kit, 
:>.  Lfl  fait  esl  rapporté  pur  Panoroiila,  dans  une  Ni  i  r.-  an  roi  Alph 


<•  lï    [POKIUftl    'i        :      i   i     I  [    n   .      i  .        i 

ÏtflfJien  im  ■  i  ripw  pal     i  S    l'an  Pilota  mis  •  en  lutniûi  o  |      Oa 
irii-nifiiri, A  i  ;ir ii.-if  Pcaormfta  (non  Kj.  <■(  par  Drakenboreb»  éd.  d> 


Tile-Lite»  1    VII  ».  slvi.  —  Orvini  elle  le  nu.  dana  ace  fl'agwieia 

aCaîoi  «  ■    ri  h  ml    |    1 19 

ti.  CC  p   145.  J«*  lignalaral  dans  un  autre  trava  I  orîg»* 


MiNUSCRITS     DE    PIIILELPIIE 


m 


Kénophon,  ta  1887  <N   Q.  12Î>,  qui  .1  g  d  Iw  tscril  pai  Plii 
IdpIiO  lui  11.'  m  0,  'tqui  porte  sur  Ice^rdos  et  sur  la  première 

de*  nolos  latines  dosa  main1,  puis  nnWreœBBi  Si  ■ 
3901  -or.  L.  I>,  G*©*!  h.  1  boau  rnanusortl  du  îotoi 
du  mi'  siècle,  qui  oontïenl  aussi  le  Loxle  do  VirgHo  cl  sur  lequel, 
rfi  -'t  l;i.  l'auteur  rie  U  sfoniodêt  écrit  dos  vora  gr»  es  -I  Homère, 
i|<    Musée,  d'Orphée,  etc.  Après  lo  dernier  vers  do  ITfttA  !  [I 

mention  autographe  :  Francisa  PhUetpfn  Uber%   '.'  si  par- 
irrenr  d'Oralnl  que  le  SSII  <îi  L  17>  porte  «nr  a  1  g  irdela 
uni»'  de  riiH'enlmre  relative  au  3281      1  '/  ■      i  1  ontf- 

thwimo,  eht  fi'  de  Fitciphot  in  perff amena  in  f<>>il\<>   l'.r     ri  i,'i 

.  no  contionl  p  m  Lo  Eoxto  do  Wrgîlo  ot  d  o  jamais  appar- 
tenu ii  PhUolpbe;  e"esl  du  rosto  un  mnnuscril  d'une  haute  valeur; 
eo  écriture  lombarde,  qu'on  peut  Mre  remonter  au  débul 
ilu  *■  siècle,  ci  qui  s'arrête  malheuroueexn  snl  au  *ore  417  du 

livre  II  AûYEnitoo**  il  futpitaé  parOrsioji  Oirolamo  Cotonna, 
pour  servir  a  ses  commentaires  sur  BûDlua*.  Ol  parla 

aussi  parmi  ses  notes  i  Servîus,  dans  son  recueil  Imprime" 
en  1587:  Uy  signale  trois  manuscrit  s  -ii*  servius,  l'un  h  la  v.iiî. 
venant  do  Colocci.lcs  deux  autres  chu»  lui.  l'un  prove- 
nant de  l'btlelpkû,  qui  est  ••ortainemenlk  82S1,  l'autre  Scrîl  OD 


,;..  ph  |  •  pb< .       Un    boni     pari  do  lu  collection   ii.  ,■    ■  1 

&  la  L»><  ■''"  •  Ih'lt/i   Oildi  I     •   M  n:iam% 

mu  p.  i    Bumini.  Val  ' '.  7'"v-.  FiOMaoe,  17154-70,  el 

lca  rrc|,        ;  nlloui  -  <l<-  M    l.:i.  .1   Vu-   -»  .lutin. 

ptp,   I n  Xlih.  Lottroi  oraéi   .  1.  I.  RtpublljHc dtt  LccM  ; 

i.    11.  ''1// ■!/< '■■/'■■.  On   •"'    ''i'  sur  :..  peuple  on    >apici   portai)     01  mol» 

i/.  .  j .•     1  '  a<luo- 

1  lMl  r.f,    b'Addi      Mij/in^  .1..,  p,  10. 

•.   :;.•  |f.  urobi  (Pio  IX     !  ,  o»t  du  am«  siôolo;  fi  a.  loœlji      «ni 

10-1311,  six  j  I    15,    131   a  1 50), 

«ictus  >:  ,;r    laiaore  du  ix*  HÎecle ^Orifjinc*,  11  «I  tltirt*^ 

.-i  lu  pu  Mai   La  mai  ■     aux  soholiet  d<  Sorvio»,  cl  qui  •  ompn  pd 

noiiii  do  !■   p  '■■'.  1    it  pu   toi  ;  'i  ■    reapjio .   le  eopUL    du 

cm*  »u  toOdoi  ouvrage*  ooioa  elondua    P  ■     w 

|  .,.».  |«  invective*  apocrn'lu  •  J 

»,  \  Kuint'hii'  de  Te  ronce  «t  le         i  de  l'An 

uutoùon.    Tf.Vta    miiiiatarcs     grooaière»   oux    pi 

•if. 
9    Luxa  iT.  puprii.  roi.  .11.1.  do  boi*  a  la  ro   1  d'Orami.  L*  n* S7  do  r*In- 
la  gardu,  l.ci  (T.  iv-t  ont  6W  rajoutée  «u   eu 
■  1  rpaternioiM    ont  uuoiÂrolca.  Le     w  ta  d  1  Virgile  sont  à 

Mtlt'MIIpUlMlllW, 

EurmaiiD,   prefaoa   h  »uu  Odiliuii   d«  Vir«  i    ol    ou»»i 

u  p,  131).  Burm  ne  mal  du  reale,  le  Uxt«  rOraioi,  qui  m  parle 

-  mua.  de  Serviua  et  uoti  <\m  qualre, 


m 
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l'M:c;    [m  h  ï  »:i  i-.  :■•  - .    le    .'.HT1     C  Sllii-Cl    B8l    Vfl    m     t    Ûfjlnl    de   la 

IribUotlièune  dus  tfanuco;  i?;i  effet,  M.  Kt-ii  ;i  ■  1  -  - j ■  *  remarqu 

iIod  ii   nsaouaorll  de  Scrvius,  doni  Orainî  ci  tire  las 
nonU  de  Ptiiieigyrku  tar  Jus  Gàor$t<jues  qu'il  a   p 
)7votdoal  îi  ifflrme  dans  n  préface  la  provenance  de  Pau] 
Muouce1    <     ••'  ti'Milr  le  jeune  qu'il  avait  reçu  !<•  inann 
en    1880,  ainsi   que  l'établit  une  de  nos   lettres  ù  Vellori  du 
*G  février1! 

Di  u  volumes  latine  attributs  ;»  ta  plane  de  Niccoio  Panom 
sonl  chexOralnl  toua  las  numéros  S3S4  <M.  !..  1S>*  el 
<  m.  L  BB>\ Le  premier  commence  par  un  abrégé  de  Me- 
Live  portant  aux  eocrea  lou.Lce  i'l  verte  la  souscription  :  Vocabis 
nomsn  i/ifn/it  NicolauB  PârcUudi  Le  second  manuscrit  est  moins 

i  _:)•;  il  coniiiiiiqii.;lrjuesgrammairien8latlnaol  Pétrone 
des  extraits  d'auteurs  grecs  dana  les  marges  al  sur  le  fruillet  de 
garda.  Un  autre  autographe  de  révoque  do  Sîponto  Bfure  dana 
i.i  collection  d'Oreiof;  c'est  uni  \>-aw  r-rAv  <u*  \<. 
H  juin  1476*.  —  La  nain  de  Leoxiardo  Bruni  n'est  pas  aussi 
BÛro  que  te  croit  Oreloi  dans  un  fragment  du  ses  Iraduclloni  d  i 
grec  qui  se  Irouve  a  la  findu3UI  <«♦  18,  M.  L.M>'s  mais  il 


i.  CI   plm  baot,  p  ".'.  Dote  :t.  Voici  in  pau«£«  d'Ortini  iotôr 
>.....  Si-i\îu:  in  duobus  opud  mo  co<tictbut  emeodati    irai 
iiiiorifl  Larif»bardïcifl  exaruto.  altcro  votustissiino  qui  fui)  Ph       eî  Ph»- 
Itiphi...  —  Quon   Icetionem.  ut  veram  pulamuf,  adducit  nos  primurn  libri 
pwvtufti    i  lOteritBi  (tes  Luti],   oonBrm&li   prnrsertiio   tastimaroo 
mm'hi  -ti[.i  .  qui    1ml  elim  ADgeli  Co1oUit  nunc  Bibliotheeao  Vol>cana«...  - 

t  A  •  / .  «d  i  nionem,  p  281) 

:     L        125]        .■;         ,,,'!    Hll    I"     33)    f,    Cf.    H-K.mI,     (fliri- 

Lfli   rAumiwtet.,  M8  iqq.  ;  Tbilo,  Bfft/r.  :urAn"<i*  der  6ei 

i   i  <'■■■    i    .  v  /""',  clans  In  Rhcto.  tfu*.  XV  (1860),  p.  319,  tf  la   pré 

!•  fi   tioD    ItServius,  por  MM.  Thilo  ot  Hru,en,  Leipnff.1881,  l.l( 
p.  LXXZrx,  Un  no  Mumil  rapforaef  ;i  N.  Koil  do  n'avoir  pu  dteooU  la  pro* 

,'  i|-     |'|ill«'lpli<'.    Iriul    .»     !:n'    i'l   '    ■  on   lUJet. 

;;.  'in  |«  trouvera  dans  la  corr(*Ki>i>ndan<io  annonce©  p.  7J.  Il  sera  inUrea- 
ii.i  iv  ootnp&rei  ans  Itttrt  du  17  nan  1580. 

4,    ..  D    pareb.,  rai.  uit. ,  nu.i.. .  t**\'u\  kxix  v°,  Juliua  Oram- 

maltoua  lExtoparantivi  .  Ds  Mario  tt  SuUa:i,  i  kivi  i%Bpiâi,  t .  îuiii 


,: 


uFr, 


r«i- 


ii;f.  cl  v°,  lollro  <lo  Bossarion  u  Fr.  Foncnn.  [Borit*.  m  W«  /«i-) 
5.  (17  ir.   pap,  oncarto  do   parah   (Pio  VI).   F.  I,   /'.    Rult/ij   /.  /,- 

maM  /*»'»»  .»'."  ca  71-/..    rerva  l'rotaft  ■'■■■■'.  [Hoc  cclucia  iluubu 

!'    10  *  A'/uil'ir  Hh-'iorir»*;  I.  :;i  v«,  L'xirails  du  S'Jfyncon, 

i..    Ai'i-iil-ti    P#ff    HSraMflieU     K<   .      «■  '■'     beaucoup    de    blanc*.   L<ttr«s 

■    ■ 

6  iw.    U     '.i1»'.,  fol.   SK   ;    ,\\    Sv/i>..nfiiiui   fonnni    P  1  Ko 

7  n.  -.'d'i  _•.'.'  da  m»,  pao,  Belh  ter.  Dorant,    i-i  ït*  <ièclc.  lacoeRpIsl, 

contient  la  tin  de  la  tn.d    du  RitfrON  do  X«nophon,  ri  jf.  £80)  Jç.  .;o»irucncr- 
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i  aucun  doute  pour  un  outra  célèbre  am-hh,  Gi  «  wm  Ton- 

tci.i.i  [toonnes  de  TorlettfSt  I   f'oyTënituSyi   AMiMtê).  Ils  ir.ins- 

cril,  dans   le  3J37  <M.  L  xjv,  la  /v  oraiorz  et   kYbufer 

,  i. îcoroa,  an  j  ajoutant  pltiatewa  variai  la  La  aonacrlption 

•lie  :  toc    ■     imffliw  ùàiùtviiviif.  Kal  lanut  ritu   WQCi  QXXtt 

onne    Vrurf 

le  m  sais  si  Oi-éiini  est  bien  on  droit  d'attribuer,  comme  il  le 
à  la  bibliothèque  leQtov  Anl  Cttapano4,  le  Suétone  annoté 

<M.  L.  74>#.  (  no  rpure  do  l'cpudit  prélat  au  cardinal  de 
sienne,  etot-àrd  ra  i  Fr  Plccolomtnl,  se  trouve,  il  en  ?ro.,  sur 
ii-  fouillai  dr  garde  ■  Campanoj  parla  du  obann&qa'il  a  éprouva 
à  retira  Buclonc;  muis  lt  -  iirwes  qui  figurent  Btt  fronllajdoe  ne 
aOOtnl  Mies,  ni  celles  do  Pi'vnlomini.Lc  même  éCtt880Jl  se 

retrouve  sur  un  autre  de  nos  monusems.  la  3IQB  <  M.  L.  79>, 
qui  contient  les  letlflea  da  l'Une  le  jeune,  la  Dt  târiê  QiustFibv* 

l'âtlribu'ion   h  Pline,  cl   une   ftnvts  nnnoUttio  tin  dnabuê 

■■«  Vcroncnsibus  OMtOTÏàUê  ex  mu'tis  //me  t.olttcta  j>v.v 
toannm  JtenafonarftMi  I  $rùntnam  K  Ca  m  msionori  de  \  i  ;■-■  i 

l  atra  ta  copiait  du  volume,  peut*  dira  lo  proprJ  i.uv.  i-<> 


nenl  du  litcouni  dr  I'    :  < i  À  Alexandre,  En  KcHa,  dol*  audo  d'OftinS* 

!    Croi        I  J  "  l  ptum  imt»  •  i <■  fil>è <    fwi     m-niu  ww    tcrîptft  l   """)  hu    !"•■ 

'/  /..    Vul$ciun   ut  'i''ii  apwi  .1.  Co/ofùun    nom  Ams    J/nw  /"//« 

/     ipfff'lIJ   hf'TOrum   rclifjttin.    *.<     IV.  i   .inrnl     vi'  ni    lluilC     (li      '     ■ 

Coloo      ■  mip 

i,  ]•'.:  •     ,i  ,  ii.  iin  (iv  in     Lo  : ■  ■ .  i  r.  to8m  rougea  ■•!  i 

..  i     m  . 
2,  i, ,  :.■;..!! .,  di    Mvtnl     tcrAUira  poolifleal  tenu)  éludiez  arc* 

.  .m;-  i<*  \'"'.  /«/,  3  |'1'1    ctUi      " de  L<   duo  Voila*  Guariro 

n m  i.uiv.m,  .s   Peroiii,  ele.).  Dca  copiât  de  cet  piûcoa  k 
•■il  a  m    i  >  i  a<  9085  '-i  »uîvanui. 

M.  D toppelJi  i  tort,  coniioti;  OunpibDo  fui  ieul  ■■ I*'  T«Tûmo, 

ii   150  if.  niiiixM..  pluj  80  ÏÏi  non  r  um.  pareil    Pin  IX).  Au  l".  do  p  u 
i     npAJiui   P.  eurîrf,   Srneru*,  U>i>t;î  nupef  C,  Suct-wittm  ...  au  dciruivr  f.  : 
ru»  in  XU  Cttf*.  SouKDuifo    si  tiolc»  «ux  encre»  du  rcmleui  djuic 

ins«B.  !*<■  (rootiepicts  astti  lourdocnMil   ,  porte  i'tcuwou  .  De 

•m  (?)  grimpant  iuf  une  1 1  bel  c  d  d  r  I 

;<■     .1    iliolhftqoe,  dont  Onini  inroaufl  li  tonrtnl  lo  brçonj 
dans  m  Jtapuifn/ri  WiroHcorn/n?  Ûi    nit  que   '<  ttthtte,  dan    ubouebo, 
ie.  l.'-n.!  '   S  icioi  L*  do  la  le  nf  86,  n'osl  ionj  i»  un 

i    En  lous  eu»,  il  n'y  a  au  eu  m  nueou  do  douLcr  'I'*  lu  banni I  Oi 

Miii   Domcae  le  (ml  C--L.  Rulli   •;■'!.  de  Suél  me    Leîpiîjj    1871,  p   w.n.  oui 
ii.iu vnritnleti  '!*■  roiHmriitieîri. 

.       r|.     ,1.1     ,    in,    |   |  ,.,;||        |  |    Q 

du  froolUpia    P    î,    .otlrenj  f,   !lî   /"  ofrfjj  '    Î50    i\mi\  cmm>- 

|ul  >'■  ii ; .i  iui  lei    ireiniû  ■■    -  n  In  da  rokimn  .-i  d.-  ..i  in.ni> 

.ti.isii-  «h-:-  in  ifi.'i'>.  Ciilui-ci,  parraîi  tlioiidiint,  Rnn  bla  pouvoir  l'iden- 
lilliir  »uvr  la  copinle  lui  mên i  nve«  le  leboliattc  lu 
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nom  io  Campano  appelle  oolui  d'un  nuire  ami  do  Poxnponins 
LaelQ8i  Bartolommco  PiaUnû.   N  ■       root  l'original 
fintfreasente  vie  du  cardinal  Giovanni  Melllnl,  ■  i  alai 

Mriiini  par  rbxsiorian  des  papes ,  il  est  dans  le 3406  <iM.  I..  40>* 
Parmi  leiaotûgn  In  tafimi  savant,  qui  n'appartiennent  pas 

ii  la  Mbho  hèque  d'I  toinl,  jo  me  permets  do  signe  1er  en  pas- 
sant un  manuscrit  fort  important  pour  ITilstoiM  «J^  la  Vatican*, 
lu  :\\h\\;  c*(?-i  le  registre  des  prêt*  iN-  calla  ]»ii>i:ciiii*-ijn*-.  tnata« 
i  i  .1  bI  portant  lëa  reçus  originaux  datés  d«  Uni» 
.iipruntcurs  pn-lals,  humaniste*  cm  ufliciers  d«  la  cour 
pontificale.  !■«  .':  dCn»i«  ri  sont  du  t. mips  'lu  l..il>I:Olhr 

•I  Ai<'.-iiniro.  ii  contiennent,  â  la  date  de  1531,  des  reçna  do  notra 
Cotocd  «ii  de  notre  lean  Laacarii  Dans  hi  partie  du  ki 
trouva  mention  de  divan  tohnnea  prêtés  au  grand  prafèaetut 
romain  dO&l  DOUA  allons  parler". 

Poupomoj  Labtcm  fut  exclusivement  latiniste*.  En  un  temps 
où  l'élude  du  grec  BlUreit  lai  wprilatea  plus  cultivés  d'Italie, 
les  h  ;i vaux  de  ce  granit  pontife  des  humanistes  sa  poHâraal 
uniquement  sur  Hmliquiic'  romaine.  Los  texte*  qu'il  a  édites 
Bufiïscntè  Indiquer  ce  rail;  mais  ta  wtnpi  litfon  de  n  biblio- 
tbique,  exclusivement  latine,  an  f*  omit  une  prouva  nouvel!*. 
j':ii  i'i        i    heureux  pour  retrouver  une  bonne  partie  <i<t  *e% 

.         .la    plupart   lia  hliunnrs  il;ri-.    'Iir.i  nlairfi.   lis  *  ï  -  - 

rangée  en  Irois  catégorie»  :  1A  les  m  a  nu  se  rit»  de  i 

Bcbollés  do  sa  main;  i°  les  manuscrits  do  tr;i  srtla  et 

ordinairement  annotés  de  sa  main;  &  les  manuscrits  etédl- 

linns  rnrilcmpnraines  annotés* 

I  i  ■  iii.iiiuM-nis  tir  luxe  de  Pompnnius  Laelus  ont  été  i: 


1,  ■.*?  IT.  non  BUUOI    pareil.,  rel.  anU  l-*>8  If,  I  et  3  ont  dos  encadrements 
orm  .  Sotomtirsi  coargTQaax  û  l'eoan  rou 

v  Pendant  qui  m  travail  l'imprime,  lï  rerôtn  de  P  i  l    iUlî»ê 

dans  deua  înpoi   tût     pablieatiooi  tur  In  Vauceoc  :  K.  M&nti  il   i'ii 
/,-/  Btbhoth  ifw  rfu  Vatican  "»  kv"  .»<■/<.  Pai  |  .  MuttLx.tVu 

Bfi/iolA  I    fferin  an  xvi*  siïcfr,  Paris,  [Hrti»,   I. 

.i  Aleaodro  tout  textuellcneoL  reproduits  dnna  ee  damier  volume,  pp.  tu 
Le  eorpe  du  reçi  t       oatani  pp.    SODsqq.  du  preniei  i    y.'S/'i. 

|  -"il  1  >n        i-ti  l'<»mponiu5- 

llttvaux  de  t'otnponîus   Laelus,  sur  l'cpipraphie  ri  lu 
pliic  rvtooini    onl   éU   Étudiés  pur  MM.  de  lioa-i,  Mommtes*  1er» 
dan,  et-..  Vo  i  u  n   bibli  li   personnage  dans  1a il 

de  M.  -lo  llo.'.ii,  l.   1.  |»,  7  ,  iliM..:-.  *n   pOMOQt,   qui  le  DU.   .1"" 
'/•  iadiqa  ,  ni   lionl  jcu«k  If  s  promesses  du  litre  ;  Jfrmei 

ademia,  .  race*  \  \  ■>.  il  y 

■  ■  na  te,  p  utiei  i  ai   lion  d  I  li  loi, 


vi  iiH.iiM'iirs    ur.    poMM'ivii"»   LIKTU8 
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•Ha  probablement  «inns  sn  Jeuneeae,  I  bm  *  poqye  oii  il  nv*ii 

besoin  .le  gagner  quelque  argent  pat  I"  métier  de  COpIftU)  lifl 
Boni  d'une  extrême  dttigan  se,  d'un  petit  formai,  sur  un  parchemin 

I  bien  réglé,  bt«c  lettrée  oméee  ou  mlntailiiresi  enr 
preeque  Loua  da  œholfei  margintie»etdeglo80slnt9dinéaîre0i 

loi  so  coniiiiiii-:  i  ifana  !-""'i  agréable  à 
l'cetl  Le  plus  petit  <îi  non  ItmoSni  eotgfté,  la  U59  <  m.  L.  ir»4>, 
if  sur  ii : j i -  jolie  M'i'tifl  de  labour,  exécutée  d'apràa  UJIU 
rcpn'éenlalîon  artlique;  elle  aerl  de  faffltff]  ;  ;e  aux  <iwtr<ji<jucs, 
dont  les  mfifgoa  sont  couverles  de  eonunentaixfia  aux  CflOTOt 
rougo,  jaune  el  noire.  Puis  viennent  les  Valatecla*  la  v 

De  par  Pompootua  Laatua,  les  dbllqaae  en  k'tunuieur  de 

Virgifo, VAefna et  !»■  i/<"vr»/w  mis  sous  *n:i  h  mu  <  lc.f* L'uianien 

i       II    olIocUoa  ne  manqua  pasd'ink'pHpr.iursc  rendre  compte 

(if  ficUo  «iifon  se  faiaait  nu  w  aficlc  'i';  L'ouvre  al  de  la  per- 

BODIM   lu  poftl#*. 

...'<'.  <  M.  I,.  105  >'  fonliiMit  Martial  :ivi*r  ijuclques  xrhri- 

ii«\N  de  promit  re  n  ah  .  PomponSua  l'a  exécuté,  ;i  non  avla,  pour 
un  membre  de  l'ancienne  famille  romaine  des  Vespi,  dont  le 
blason  est  peint  au  fronUsplûô  dam  une  couronne  do  laun  r 


ï     (t«)   ir.  parch.  (Pid  i\..  :-.  i9Qeor0  u  i.  .;  \°.  <  1('^m  (i  „,,  , . 
0      .  lutn.  Ptwj  ptfa  /'.    ifij/t/c   Maroni 

Qel    Can     itigvfti...  ArncidQs  comfntntoHo  H  QpprobùUù i 
i  d  itlqu4    le  Ptlladi  >ius...  Âem  i  ue,  ■  i  P  Kurç/afo 

i  ■   p   «  ,'  fi  ,.■■/.,■    i  .  ■  a-  :  06  \".  P   \ .  m. 

■i       .f     ur  ndatio  vtti  fiwtuli;  i.  WiRotae  verrvu  taudantu 
an   i  choqua  lettn    ottiato.  Au  v  >iu  i.  i < w» ;  i / •  »  /-'-.    rJ  Hnriei 
Bttêtt>,  |  (|  D,  Vtouftfj  /'.,    w-d     oui  Bf  rrettaga,  puis  Hto  Mer 

■  aunr#y  Hammi  (ter-  du  »vi«  ■••     l.  w.  ftibbi         tpp  i '« 
p.  37,  oL  Baohrons,  Portai  («4    mfnon'4    »ol.  II,  Leipsig,  1880, 
mi.,..    Ion  ut,  on  outre,  possédai  lia  mi.  eoele- 
Ï'J  f»tf,       '     -      :  ineomplMomi*nl  loi  lof,  la  lcUf*-pr»t  • M 


n  lus  dnn&  l'ed.  romaino  uV  v  ll?l 

J.  1  m   f/to-moilo 


tiré  .lé  f^ 


turc     m  pan  hoen      ■•    Po  op  mu», 
Virgita,  n>:r*  aux  |  l m  m       n°  IV   Geory.  I.  /,    161  IT1   (Ci  M  . 

'•■  loi  H   p«roh.(Léoi  Xlllj.  Aao.  tranobea  doréca.  In  rabaaa- 

■ .  * .  ■   Quoi  ruai    -  betit     b  tr|  n  i 
Dina  la  bibltolhôqui        Uo  ■       '     norli  ■■  lui  au  linàlaurvani- 

Ul  i   D  ivjuI,  ou  »vi  i ■■tiumo  quo  Tomreasinî 

aph  im  m  Ou  r.tili.i  iutn,  Msrl        ■    ■■ 

■    ...  Mine,  !<■•  i 

Bibl  ris./tal  rxvï  ano.  ma. de GaîiroîSfaa), r.  104:  D'asur 

■  reUaanlo  »ic  gueules  et  uno  étoile  do  o&cdo.  Dans  notw  écuaaoo,  il 

y  a  Baulemenl,  dans  une  dlspoïitinn  pareille  :  d'uzur  à  quatre  cr>     ont    d 8 

ûcilitr  avec  laquelle  les  pièoefl  BeooiidaSfaa  dos 

bluons  tombent  ou  se  œodiQoQl,  l'identîfloation  n-  semblara  ps»  douteuse. 


ÎOfl 


rnst.S     !   MIN 


■H. ii  e  unira  vdomai  de  taxe  que  J'ai  étudiôi 
une  sér  e  <i  Blinde  el  proviennent  d'une  mèn  0  bibliothèque.  L  1 

1ère  de  l'onefliacttt&tlon  est  Identique  dans  les  lettres 
,-ni  débat  dO*  livres,  dans  les  enroutantntl  do  branches  qui 
encadrent  soit  trois  marges,  »  [l  d  us  de  I*  prêtai  we  pi 
DDserreaJ  iirii.iv  d*or  Los  pattaee  tî^ures  ornementales  ou 
.i|]«-jcii')in'MTilrentdans  colle  décorûlion,  notamment  uq  perro- 
qu       tunlapi:  lu  traniispice,  dans  unu  couronne  sou- 

i.'i.ii.-   par  Ji'iix  amours  *ans  ailes,  est  un   folSSOn   ocr« 
portent  :  d^estir  nu  lion  d'ni' <i  la  m. issue  de  I  ta  blason 

serait  relui  de  la  famille  romaine  des  Mnxziilosti.  Je  ne  connais. 
je  l'avoue,  aucun  membre  de  cette  famille  DiW  tu  .w  |j 
<|uïl  s'y  rattache  ou  non,  le  possesseur  1  [ton  M  fui  uti 

blbUophlle  disiinguô  et  un  ami,  probablement  aussi  un  pi 
tour  do  Pomponiu. 

Les  ouvrages  transcrits  pour  ce  personnage  sont  les  suivants  : 
IseFoK  rd"Ov  -  Il  8B64<M.L.169>%LueeJndnule8l85 

<M.  L.  isr,>\ia  m&alttdoSLsoedans  le3*79<H.  L.187>\ 


1.  Gratta*     11      i.TiiK  d<-*  infl,,  111  uia  icconnoïft*uble  imreompnr»i*i>ri,  V.  Bibl, 
'/<■/.    f.7,7$.     .   7î   (indique,  pnr  erreur  proLalilnmen1.ua  foc 
gueules  i:  cf.  n"  453  du  recueil  manuscrit  de  bliiona  romains  de  la  l>  I 
H    ■         i  '  lonu 
î,  96  ir.   parai»,    Pif  IX).  F.  1.  lUmi'inico  Cou,  Druii  C«S.  P.  P.  '*»'- 
v-mo  Tcmp'>  -,  iif>:sta  ptfrcwiinn;  f.  ^fl  v*(  «lén- 

ifiai    main;  :  90,  in    econd  ivec  le  titra    MitmcUtu  aiutia. 

:i.  13»  if  patch  (Pie  IXJ.  F.  13&  v*(  KpitûpAiuiïi  Lucani   M    I 
Pompon  fum  ■>"■  .  .*  iii  une  vie  la  Lucain  ol  une  table.  de*  Kuerraa  •  <* 
llome.  La  vir  de  Lucain  o  ête"  imprimée  dans  iV-dinon  priacap*  d"" 
Home  en  1W9  par  l'cv^que  d'Alcitû  cl  Pompon  UI3,  l  tua  va  non  de  i 
nba  înforttmatusi  alla  o«.  termina  ici  par  ces  mou  :  ••  Iloec  batuiî,  mi  Fabi, 

■  ■  i     |      ac  putrî»  owts  od    te   saibtrrtui;    copiosius  acribeot   mulii. 

■  ■  i  di    ■•  •  «ni ■  pro  lâo  studio  aulli;  quara  mbi  Mlts  e*t  »»  Libi  profucro.  •■ 
*i  Pabio  Amiorio»  coiuuii   nou    l'eppread  la  dédicace  du  m:. 

4.   iflH  if  ptrel    (PSa  W  .  ■•  plu    p«til  de  le  »*rw,  En  UMe, uns  tiède 
Si  t<  ■•  et  de  ioa  pirci  in*éri  c  plu»  tord  pai  Lilio  Oiral< 

Fini  lil»  do  l'Iavio  Rionclo,  evidcraai*'Ml 
in),  indiqua   pur  lu  IcUre  (i .  Ea  *  iici  le  cituuurnceiucnt  «t  la  As 

■  utai la  îiitérevennU  .  ••  f'ompon^us  fî.  Sa/.  Kupei  de  Pepi 
nïi  Sta  niiu  idii  i|iim]  ikiioIii  ' ■•■'   ul  aliorum  f    i   poeUimoi      I 

lUI     iMi-      Il  |  :        ■;:ii:n  :  ■.■■■.     llofUUI    11) 

reduxiti  tpeM  i    d    i  non  aueo  i  uotui  lulmre  de  qun  I<kuu 

siimua  vitam  pi*rqui»ivi,  mi»  putri    m  <di*u  miii  il.ii.    m  !.n"  k.;      i 

ea  deux  Slaoc;  Pompon  u.   y  mrnlion  :    le    $U\   -      .     Iloi  ea  oufii 

Btths  vi-.-iii.i  d  l.iinlaliili  en  lu-:  tu  NicoluUS  I'- r  ;i  i  !'  • 
iouBs  i>'  ijuo,  ul  inen  fi*r1  opimo,  Innlum  ucuminix  nique  i 

interprelandtun  est  iiunnuim  veliirea   lubnrrunl,  i*mendftt  api*ritqtic    i 


U.\PflK9    DH    POMPONIt^    tAETI!» 


*!! 


Italieua  Aum    le  S904  <M.  L  188>'    Le  tnanuacrfl 

i    n-    ]tf*v\fi  de  Achulio*  uu'iiux    <ir;«|    | uvim  ti*.h  pitres; 

de  Siiua  B'nrruieni  au  feuillet  28.  l.e  travail  a  été 
pousse  i .  *  ■  ;  n  i . .  ■  i  :  :  i  plus  loin  pour  le  I.ucain»  complètement  ach&vo" 
poui  la  Stsoe;  coa  doux  deroîere  ont  ainsi  dea  gloses  tnterft- 

«  i  r  -m  ri.-  rouge,  il  ne  eoraii  pu  hratilode  Icodépouil- 
I. ir«  les  noies  marginales  deum1.*  diverses  sont  hialoiiquea, 

).. logiques,  géographiques,  ôclatrcissent  les  instiiuUons, 
font  des  rapprocfaomanbi  littéraires.  Au  I  Airain  surtout,  BODl 
relevés  des  textes  d'une  grande  étendue,  tires  des  hfstûrtaia 
latins  cl  grecs,  ceux  ci  traduits  en  lalin.  La  bcaulc  des  manus- 
crits on  fait  des  éditions  do  hUCO  Ot  lOUI  BD&OtftUon  a  lout  ù  lui 

:  .M'iriv  .l'un  i  i  iKimirnlairi'  perpétuel    • 

Le  Sllius  offre  dot  pvifoularltéa  totérceauuiee;  il  est  la  seul 

de  la  série  qui  ail  conservé  sa  reliure  anriennc,  une  des  plus 
belles  de  l.-i  rellivlion  l'Orrini.  Klle  est  BU  mur  vert  plein,  n 
KroncbM  dOféea  ■•!  ganfr  es  ;  le  do*  est  à  quatre  nervures  sans 
ornements  il'i  r.  -  il  les  pl.iK  seul  dêrorê*  d'iimbesques  dur 
-  .m.-,  ptlits  fers;  qualre  fermoirs  s'adnplaient  aux  trois 
frtéa  ouverts  du  volume,  qui  parait  encore  plus  soigne  que  les 
autres.   Ce  qui   appelle  BtirtOul   1  .mention,  c'est  une  suile  do 

:is  a  in  piîirni'  sur  un  cibler  préliminaire  de  quatre  fouli- 
h  i     .i    loul  aemblabla  aux  autres  Nftbferedu  manuscrit,  et 

apparemment   rempli  ;i  l.-i  ineii.e  époque".    Lis  r.imposilion* 


B0d  .!■   'i  :  i  tantum,     «1    i  di  pur.  quae  agi    pavquira  lu,  farta  uliqukl 

UDplîUl  mlicie*.  naui    allIOUbratk)  duoruili    munir  eM   <|imm    iiiiiii-    I    liTi-ii 

boo  Hum':  hoc  legenlibus  auproiuivns  ijoiiiii  ipiiii.-  i.hm.h  «iinonon 

:;i.im.  Kaliin  MnblUlO  ICf  |i-iimi,  gnUiim  fow  Sfii'ni     Va  8     "  Suivent  ipintre 

qu«a  »ur  \*v  Stac*  t\  un  tableau  tie  In  dascandaoea  rj'laaahua. 
I.  1  ff,  prAUiD,  ri  184  (T  parch.    raya da  33  lignai  tla  a.,  rai.  ul.  Ls 

plus  gmmf  <io  In  «.-iip.  Aui   ■    i  ■  ■    -  ihollôa  nt  loaunatru  I  l'onerc  rouge: 
omis  eL  leçons  a  l'encre  noire.  Pompanlus  a  publia  lai  VtmiqtM  i  ivre  jnK 

lannioaa  par  les  mois  :  «...  opu«  Ira  neflleelucn  Pompon  lui 
:    amio  Domini  MCCCCLXXI  VI  calantes  Mai,  Roma    »  Cl  0 

An     impretsiont   a    la  UOr.rvy   À    ttroiey,  daoa le»  Mélangn  (taux, 

•J.   Voiei  In  cWoriplHin    ■•..mm,  .-i.    île  .-i"  ili'kiinl  :  f.  A   '",   bU»C      \   N, 

.,  liion  plus 

ipï.»  l'AnMiiml  .-i  !-■  iim'i îl.'uf  doi  »p|  norc  I    -<■  *jh< 

li  [lollanU,  ■'•  i^onoux  oL  paraissam  tuppjïar;    <1  \",   UHO 

:  it  .i  deux  tbovaux,  richcmenl  haroaohla  et  aooa  un  p&vjl* 

(on  cout'pii- .  eïlo  p  rlfl  une  euirawu  (st  li^nl  une  norlû  do  iavalotj  I    I 

li  ;■  ■  n  -!■•  :  •■  nr    i  maïaue;  D  r\  co| I  un  !"'  U 

,  ipp&r«inm«n!  Soijuon;  H  v»,  l'ôcuBion  nu  li<  a,  dans  une  cou 
:■•  Dcui    il  de  li  ■  i  I      nool    w  I 


Mr. 


FONDS  LATIN 


sont  relatives  au    sujet  de*  Puittyiiei  •  lanU- 

rpiili'  .1    ||    l:iri  u   des    .l'inné    lloivnli  :n-s  H  II    w    vit  ■  I.-.  tic  i  .Jrr- 

landalo  pa  exempte  ou  de  Botlicdlî.  Je  a'o*e  prononcci  la  m  m 
d'an  do  ces  naltrce  pour  le  -  toIuihé,  mais  Je 

que  te  goût  florentin  n'y  est  pas  contestable,   m  D  plus 
que  dans  l'ornante niai  île  de  tous  ces  manueerite,  M 

qu'ils  rnéritereienl  d'être  itudléa  bu  polnl  de  nie  artistique1. 

De   la  colloclion  do  poètes   on-  ion*   que   Pompon  ius   I 
avait  forméo  pour  son  usage  porsonnel  et  pour  ses  cours, 
nous  reste  qu'une  Induction  da  t'Ontyaafe,  3290  •    M   i.    im8>j< 
ci  n:i  DBiniunril  'Us  f-'fixtrs  d'OvSdtt,  ttittô  <M.  L-  1"9;>,  înl«;ros- 
snnt  par  ?on  commentaire3.  Le*  prosateuri*  »oul 

.  La  vi'1  «ilUmicrii  par  Hérodote,  dans  la  IrttdnolfOÛ  de 
l'rll  'urrino  de  Florence,  u  été  transcrite  par  Poropomus,  av. 
«•xtraîts  do  Cicôron,  de  Poggio  et  d'autre*  traductions  du  grec, 
dam  laSMJ  <n°  I,  M.  L.  121  >'.  Après  avoir  écrit  de  sa 
deux  manuscrits  des  discour»  di  I  i  ron,  Poinponiua  le*  :i 
munis  d  un  abondunl  ooiamantuire  marginal,  formé  par  adjonc- 
tions successives  aux  encre*  rouge  u\  noire  :  l'un,  le  siiv 
<M.  L.  183  >,  l'initient  lr-s  Philippiqx les,  avec  quelquea  proie- 
jromi'iK  s  i  ■■     .ûln*  iiuin.inislr  *;  l'autre,  le  3232)  <M.  L.  1K't>. 

exécuta  oq  pkrateuiv  foie,  commence  au  /*ro  ligorio  ci  finit  au 
/Ta  Ctfcina".  Noua  avoua  i<  mo&aagc  d'un  autre  texte  d< 


I.  A  lastfrteiles  mse.  d«  luxescrJlti  pu  Pompoolu  taebeal 

d*  i.  ■  Mitrai  mas.  d«  poètes  i'i1  ins,  i  aptfa  pue  un 
conipagn  1 1     !  ma  U  viiitt  il  nul"  -•  /'". 

ni  lo*  Kit'i/û*  ris  !v  i  I  <  M.  L.  50  >  si  loi  Sf/i 

3B9R  (ma.  nui  n«st  pns  ri'Orshii).  l/ar [■■  ■  l  des  \  du  mus  In  nnluri»  lira 
rt  de*  xcholii'K  font  «niifrer  Loul  à  fuit  u  ceux  «le  l'umpuiiiu.-»  :  un  I 

••i  détail  «'ion  n  tdantflM  leur  auteur,  Parlheiiiu         i     un  PsHina, 
quelqu     i  i'.'.--  'i  tiinli't'i  :  HitIh  n  ht  turutifnntiuiynnn   '    '     ■  ■   liai 
pur  P.  u>  r^olïpnc,  Rome,  1888.  [Exlr.  ilts  v./»m./i-«.  rf'arrn,  rf  rTÀbC,  t.  VI, 
Dp    I  ::■  >- 1  ir . .  i  J    r:i].|.i'llf  .pi»  Ip  Proprn*r  pnpir  un  autre  p\  I 

lu   km ' ""  '•'  <iiiiif->ituit 

■  w  ir  pap,  (Paol  V.  Pli  IN'    tulogrnph*;  nu  rtPhitt. 
gnfflanti  d'une  lui 

I,   Ile  h.  pap  (L40B  Xllt).  Autographe    tri-*  abondant  commentaire  mar- 
ginalité Pompcnlui,   l  hor  du  3sït,  ci)  !0 
lion*  au  Lotis.  Aux  garda*,  deux  listes  ma, 
molO|rîc  de*  noms  <lo  MtfvIdeB). 

I.    U.  ï-x  du  Bf.   pap.    In    têU  :    PeWjrllltll    ''"'ju-m-iUn  Allait   KMnm- 

.-.    170  u.  pOf    (Pis  \'\\. 

6,  161  il  pap.  [Pie  IX).  Sur  2  i.  aratîm  nairst,  Pompeaûii  n  n\nvè  dos 

ttl-  •  'i    |  i\    |     |      pa)      lui     »|     qm     me     |..ui:--<'nt      ,"u.  ;  ■      aus 

savant.       •  •    -.-ii..*  di<  M.  do   Kc>wi  :   !•  rinsortplion  donna  car   0 


m  inun.M'iijr*   nr  niui'ONir*   i.mcti< 


[0  ; 


Serti  Iflamain  do  PomponiuO  tk  tSenaotuto',  ii.  Floput, 
itement  satogropl  \  li  :;:;::--  m.  l.  IM>-,  n  m  ■-•  - 1 n i ■  ■  <^ : ■ 
Mre   Iilslorlqua  perpétuel   plui  rantlctfrable  encore1   Lu  7i$ 
f  \gi  facto)  écrite  par  Pomponhu  w  rclii-i  à  la  mita  de  rédllton 
piintepl  de  Tacite,  dons  !c  <Î4J*J  <  M.   L.   2-'J;!>,  ne  contient 

<\\w    i  SOTTC'li'ns  il.    •-oTiiiMiiin-s  iliiiis  lit  iini;,v     mail  II 

;».'iiii'      »[>ii>  d©   l'huiiuiiiistc  Ml   Mtffl   connue  cl  eXtM&AOnaal 

cV.«sl  iiujciiinrimi  II    principal*  source   du    tttxli*   d<- 

Un    volume    important   pour   l'élude   de   romponius   eal    le 
3311  <M.  L.  181  >*t  qui  comprend  plusieurs  manuscrits  dis- 


-■   indiquai  i  !<■-.  efforts  que 
«t  mm  Lnuwci  i  tîon  de  vers  de 

., ,._J       1     r  ..1.,.    ..     .1.. 


comme    venant  Je  h'ttlenif ,    p.    a-;it,    n*    11;   Fomponius  ;    lu  TitUomo: 

'."  l'inpcr.  doui îruiei    co  ■     au    xvi"   ^t>c]»_<  citer   le  Cardinal 

Co»ï,  j.    uclv,  ir  •.  Pomponûis:  Wu  Apmu.  fntifo feeundf faplrift  st'nùfrrx, 

i    mil»-  .  /n  maracre  noaerani  îqsJUoïiAÀi    sic  .  8*  I  inscription  du 

fiucr.   toi.,   i     VI,   1928)  donnée  seulement  d'aprèi  Giocondo  <!»■ 

mill«       Vù:     l/j/iid    *r</    jiiiwtim    IniiUt'in.   —    Ces     im'1.1  ■ 

S.  :  ,i     ri  (!r>  notes  »!•■  LÔtill  Mplee,  par  ex.  :  une 
lato  de  mot*  grecs  avec  leur  Lreneeriptlan  latin 
.■    pour  apprendra  le  grec,  et  t 
Luoîttui    (1  i.  avec  dos  venantes  qui  manques    k  l'édition  Jde 

M.  Un    affilier,  XV.  g    tua  it.  4-6  «t  une  table  des  MimiK  «l''K  destina- 
ii«  Pline.  Pompon! us  l'e&i  seni   le  premier  du  Pline  ©I 
Dts  il»-  Saliuate  contenus  déni  le  SWî  \\     ■■■  ■   :     m-  «•••  pinm 

M  sur   l'ciiilii.n  i!<-    IMini'   ilfinn.'i'    p.ir   l'ninpOOlUS   M    I  i'.Ni     »,    IViIftHiii    Keil, 

i.  A  propos  iin  pflisnçc  du  Da  Sfnpffltitf  site*  In  p.  "4  <ic  ses  Notas  >n 
i  m.  optra,  Ûrsini  msntl  mne  ce  ms.  ;  «  Poil  hune  renom  ia  lihr«<  -ni  •■■;! 
npuil  me,  sciiptos  nmnti  Pomponti  Leetl,  legttttr  slius  vertus,  euiu»  prîor 
■prninr  in  vclustissimo  ttism  nlta  pense  tnr>  eodictt.  i  Le  m*,  annote 
pif  Loelus  n'est  pas  sîgfl  lié  I  ritivoiil.we;  il  n'y  s  que  deux  voluin-»  wul  • 
n.iiit  |t  &  S  ii''"'  ,  ■.•t  je  n'y  qi  pi»  remarqui*  M  DU  i ..  V  loi  n0'  133  PI 
ire. 

.    blanet,  1-i  ,35  IT.  DitMt.  Pap,  rrl.  «M.  -  :l  mj,.-,..  Les 

u|  («ni   |»:iH  ii  pratqd  I  Iftll  i  «    Sur  l«  ffnnl^, 

i  du  bis  !  '"'  fceTG  t' /'>'<•  m  tWrurn  hune  -",  >"'»  ffl  /  BM  ■/  ■■/■  pw  Mfrd- 
1       c  i      !■.:,."."..  eu       .  l'it-iro  Coi 
:.  i.  .  sans  doute  pu   vindelti    dt  Spira,  oom- 

'.  i  i..  ■    tnna  phoIi  onp  ind  le  "'"/.  du  oj  ''f'  tn  r  et  1 
le    Poroponiui  n  doa   eorrMtîoni  marginale* 
irr*.  Le  rns.  do  VAftneota,  qui  n  IV  IT.  pap.    Paul  V,  PI*  IX),  I  M 
i   fncMiimilô  Ivposraphiquo  par  M.  '.  .  il  dan*  son  i  &• 

ignée  parue  à   Wurabourg  en   IB75.  !.'■  ailleurs  dietinguè  dans 

:  ■  I  ' u       |   >  '  '■  '      Mit  ttt  - ,  -f  "'' 

,  ■  i  -,>i  .),;;,  ,/  ■'   r    01  rupi-  s  ïoeos.  I  ■  r  -  -  W«r,  ;/  H 

Il  UOÎ, 

*.  l«l  (T.  p«p.  d'i.  i.n  :  o),  r  i.  Varroi  ili  pne  co  ms.  ilgnoli 

par  les  editeore  de  Vftrroo,  Spflpgel   >u  Ulfried  MQller;  il  i  pourtant,  ainsi 

:,  mon     ui  que.) ,  6  ,  '.  13,  fil  ■  Ltvt| 

aixTiij  ■•;  f.  '.»•,»,  Claudj  n;  i.  ii'^j  v  ',  CArWi  f-i'  n  ....  Rer  idicri  •  Pouitt...; 


IM 


un» 


Imk  K,  ■•!ii-t':i!  ICholféS,  Ions  :mlo;-i-;i[.Iirs    1.0  Vsrron  i 

BVftoddfl  litres  spéciaux  pourtadivi  i-  fragm  i  '  •.  presque  toute 
l'édition  'lt'^  œnvroa  jjranïmotica'cs  do  Vnrron  du 
par  Laolus  lui-même-  Pull  •  ■  QBtDl  i$  livre  V  de  1  ,  une 

partie  des  OBUvresd*  Claadi.oOj  qoalqué**nlIquwTer»dirt 

el  (te  fr.iLMnriiLs  dt  l'Histoire  Attyttslr.    Suit    un    pâlit  Stlùa 

formai  uVagendtj  aux  pagesdechiqueteeieliiKi.il  in,  où 

M.  de  Kossi  a   reconnu  un  fragment  du  Syltoge  d'inscription* 
recueillies  par  Poniponius. 
La  34M<?M.  L  lil^1  contient  surtout  \\vs  compositions  ori- 
II  est  daté  de  1184  el  porte  pour  liLrc  ;  Pompon  t.- 
ciarissimi   in  Vorro item  d teinta.  On  dirait  11 ■  •     I  meQtfl   'i'um 
cacplIettSoo  df  VarroBj  pn-pan-c  pour  un  cours',  nuire  lurîode 
Yarnui,  il  \   a    ■  1**    tout   dans  iv  rnmruiMitaire.  etymolo^iç,  «mi- 
quitta,   topographie;   beaucoup  de   mois  i envoyés  à  la  marge 
permettent  do  s'y  reconnaître;  pour  mieux  fixer  les  yeux, 
ponius  s'est  omusé  à  esquisser,  en  quoique*  traits  de  plume, 
de  grossiers  croquis  des  lieux  ou  des  otyslS  dont  il  parla).  C'est 
ainsi  qu'il  représente  le  fiais  ruminalis,  le  pont  Subticfos,  les 
Thermes  de  DioclûtieUi  etc.*.  Ce  volume  est  tout  h  fait  bail 


f.  170,  Julius  Cnnitolïniis.  I.ampruftuB,  etO,  (Cf.  t*4d«  d«  VHltlOV>    AUffUStû 
4e  M    Jordan.  Bariia,  p.  s,  et  l'édition  de  M.  H.  Paiw,  t.-  : 

f.  tvt  •   .   i  nritirict    hicuhiriifiium.  <  Ij.iliuui.  \!:u:miiu'h,   \i.'.t(<oidrU1B 
17.;.  lasorlplions  ïof,  Hantao,  C.  1. 1...  t.  VI,  p.  xlui;  U 
doeum,  •>'<  tfôrfa  b  duitto.  i**:'.  p.  ticj. 

t.   tHi-   II.   Mp .,  dOOt  beaucoup   sont  rcslii  blancs  ;    II.     .M  I  | 

nmem  ;  ir,  lW-t.tf.  Oratfe  Upidi  [di    "  ■'    re»  de  Salhislo];  û\  II».    i 
le  Pn  Mthnir,  laap  litre  «t  incomplet,  avoa  un  coin menc.' tni'iit  do  MfctMJ. 
Noua  avons  ici  l'original  du  oommonluire  d«'  l*oinj»ofitus  *ur  Vnrron,  dont 
mcm  oopia  att  ngo.al6  par  Bandmi,  ''<»/«/.  codd  /a/.,  i.  Il,  p.  308. 

l'.  Lciiiion  pnnccpj]  do  Varroa,  por  Pouponiu  ,  Kkui    parmi  li 
mtfa  d'Oreini  <  1.  I..  80  >  dvn:  <i.  -  pur iiculaii:.     inivrci  our  lu»- 

nniii.',  elle  ajl  aujourd'hui  eoliv    \n/i.  :ii>7.   lm\  i**'Oi»,  r.l.  ant.,  UtU» 

colofloei  |  i  msjn,  pagioation  msU,  Au  i.  U,  qui  eat  blanc,  ootca  auf  Y»r- 
roD.avac  ce  Litre  ;  Suit  Pompante,  indiquant  quelle»  proviennent  de*  ooura 

'!;■   Ponponlati    II   y  a  plus  loin    d'autres   Annotations  et  gloeeo.  aa 

•  l'une  main  aatarîeora  a  Colocci,  propriétaire  du  volume.  L'étcnd 
Ltaunai  du  m»,  m;  laquai  Pompomua  u  imprime  eat  noU«  avec  aoio  dans 
le*  marges  :  *  Pferoa  qui  Icgani  »,  cliaail  a  i  >b  hb  »ouscti|  Lu 

i  [qui  minus  polit»  inv*  uem  ■  nuin  ito  «  i  omni  i  urto,  sîvi  bocu  i 
bits  tibrarii,  v  i  umoo  quodvia  eorruplum  rrnt  ni  necesto  fuofitaucupûri 

■tiatî.  »  l'A,  lu  deicrîptîoii  d<  i  •-*<■!■  m  par  &paogrl|  p.  ami  *!•"■  m 
profne<-  1 1/.  /',      rafrwuj  i*  (imim  /"/.,  bcrlio,  Ift  Bi. 


'S.   Sur  un  muiiubcrit   prici  j  ..i  IroilTd  on  mar^e  unr  Matue 

JupiUr  Stal  >r  de  au  i,  trioîn  qui  témoigne-  d'une  v^ril 

Aa  ehtiPoBpomaa;  cf.  3S33«  (•  53  (tlflualratîou  porti     iu  In 


de 

Ludd 

■  i    [q  p  ■  mi  n  '  util  .  ,>,■•  \, 


vr.Nr  ni:  I'omi-omc* 
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sur  ri?  qu'un  pensait,  .ni  w  -m. -le.  de  l'antiquité  latine,  el  sur 
les  erreurs  qui  avalent    cours  dans  l'enseignement  de  Pom 
pooftut, 

Uneslsurpi-is.rn  étudiant  la  bibliothèque  manuscrite  du  grand 
humaniste  romain,  de  l'abondance  et  de  la  variété  de  100  éru- 
dition PrODOU  par  exemple  le  commentaire  aux  discours  de 
Cicéron  (S3S8J1  Ui>-  1  n'y  manque  de  ce  qui  peut  érlairerlc  texte  : 
arguments,  remarques  du  grammaire  ou  do  rhétorique,  renvois 
d'un  passage  ou  d'un  discours  a  L'autre.  Ajoutons  tel  rappro- 
iils    historiques  ou  littéraires  avec   des    tOxUi    de    tOULfi 

eepfae  :  l'annotation  historique  do*  Co^tfnainu  parexemplee&l 

pnsaqiM  entièrement  empruntée  aux  letlr  ron  lui-même 

et  à  Sallusle.  Les  discours  sont  divisés  en  leurs  diverses  pari Lefl 
■  I  apr&a  les  préceptes  de  La  rhétorique;  des  notes  marginales  Jus- 
Itlîput  ces  divisions.  Uimi  plus  ,  eerininns  pagp.s  «>ut  eiê  annoires 
au  point  de  vue  spécial  de  la  prosodie1  :  les  derniers  mots  des 

«■ado  Gieéroo  portent  l'Indication  dot  ptede  métrique*  çulta 
ferment  u  l*orillte<  Probablement,  arrivé  en  cet  endroit,  le  pro- 
fesseur traitait  devant  ses  auditeura  la  question  de  harmonie  do 
tur  faisait  une  démonstration  Urée  du  passage  même  qu'ils 
sous  les  yeux  1.  Les  allusions  nux  institutions,  a  la  topo 
graphie  anliquo  de  Konio  el  de  L'ftaliO  BOQt  l'obj.  t  de  •  holics 
for)  itudléos;  quelle  que  soii  la  valeur  de  ces  explication*,  elle» 
devaient  donner  UM  vie  singulière  aux  cours  du  maître.  Nous 
royoae  en  OUtre  qu'il  n'hésitait  jamais  à  faire  appel  à  l'archëo- 
I  ••-•  le  pour  l'illustration  des  textes;  il  renvoyait  ses  élèves  aux 
monuments  qui  les  entouraient  el  dans  lesqueW  se  réchauffai l 
anlboualaama  pour  la  vieille  Rome.  On  comprend  que 
l'enseignement  de  Pcmponius  soiL  resté  fameux  et  qu'il  ait  laisoé 
dot  Iraoci  durables.  Boa  manu  m- ni.-  munirent,  qmt  *om  il  >■ 
apportait,  ;i  quelles  sources  îi  savait  ta  puieori  >"1  ?uol  Estera  tl 
y  aurait  peut-être  encore  ;■  recourir  h  eea  tohêdae  oubliées. 

Qui  voudra  connaîtra  n  fond  la  science  et  lei  méthodes  de  Pom» 
poniua  Laetus  devra  examiner  encore  quelques  autres  volumes. 


!    Dans  m  nr  ..:•■[•>'<    mi  établi;    I  a'j  a  preaqafl  point  de  reliantes 

Au    .  I  i-'.  I''  niponiufl  dit  qu'un  fouille!  uuii'|uuil  duiis  le  ui&. 
;  il  ri   laisse  un  en  blanc  1  ■<<>• 

■  npl«,  IT   73  tqq    ■•    le  long  j ■ . » ~  - .  1  >•  < ■  ilti  I.  7,  uih|>ifr  iln  Mniiili* 

liroi  lui  las  pîHiis  !"•'•! n'|tir.  i-iM|ii"\ i*:.  (mi  Doferon. 

rul  Lnilioq  ilu   ..il,",  «vit    le  tcxlr.   lu    noU    *UT   li"-    Titi/i"i 

Irrm.i  [3333,  f.  130),  "tt. 
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wrila  an  édition»,  que  je  vins  indiquer.  Oi  |ao  II 

3304  <M.  L.  83>'  contient  lH  BtgU  :rapfce 

<U>    l'ompmiius,     fiiutioo    et    publié»  par  M.    de  Roaat4     La 
8191  <  M.  i.  191  J>,  qui  -i  l«i  fi  ivecli    u  n  de  l'ublîus 

Violor,  ;t  filé  .'.«iM  roche  du  précédant  manuscrit  .  s'il  a 

appartenu  à  Pomponius.il  n'est  pas  do  son  écriture  et  1  attribu- 
lu  n  i.iorsini  doit  être  regardé*  corn  r,  pu 

certain*  cotés  extérieurs,  le  volume  indiqua  bien  las  prdo© 
lions  néo-païennes  du  Lampi   h  texte  eel  dédié  fcmvaluafû 
lu  frontispice,  assez  groaaitremenl  daaaio<  -  oui  un  peUtauotd 

antique  avec  une  inscription  d'Offrande  «   Jupiter*;   au   fl 

quatre;  ver:-  e:ir:iH  ■risiiqutïiii  i  tprÎŒ  ml  "M«  iniquement  le  mépris 

porté   il    la    lîouii"    liiuivclh'   au   nuril    'le    r:i!il.i|;lît>-     id«;aU«     fJi'* 

hnmanisli  .v  Voici  eai  deux  dÎBtiqu's.  <|ui  semblent  un  écho  des 

ti  (1847)  al  daa  SleCauo  Porter!  <i  «;;;-;>  : 

Rom:,  rai  :  ■  ï u  1:1  In  raxerc  Quii 

Nec  bonus  LfimunlB  11 

Bxiinotfi  patrfbus  niouettît  prava  tortolt», 
CnSoi  a  i-i-ii  i-.  debilli  i;i  rata. 

Le  Dèofflcliâ  4609  <M.  L.  Bt>',  ûerîl  on  i  140,  oetannoW  par 
Pomponiusjsurles  gardes  lia  mis,  antre  autres  choses,  uaa  table 
de  prononciation  des  diphtongues  grecques,  et  aux  derniers 
teuitteta  une  table  alphabétique  des  matières.  N'oublions  pas 


i.   %i    n.   pp.  (Léon   Mlli.  L< 
Front  in,  Rutus  Ftetua,  Cenaorinus,  otc.   Autographt   dM 
i.  i.'.  pow  riant  un  îloce  funel>rede  Girolamo  Mh 
S  a  dernière  page,  le  Jeune  o 


!■    B   ,r    fap._{L*on   Xltli.  Les  AtflfofU»  font  Sun  i 

iii*  Loetue  ju" 
■  ci  i 
i  :  ïcrtt    i'  mponf, 

paUtr  OpIîtRCj  fcÙqUÛ'l  p»(«i  </    a   cricri  tatt    ut  tu    p'*itf*\  ijttt 

nfmj   v ■■('('■■    PMffl  ■  •/•-  difcfpuM  fu  /i""  p(orM  ofll  i        Im    : 

Ji  mifte  'jnniih-  ciUm  taah  mriina,  Au-dessous,  en   ligne  verti  i  c,  Pom* 
pooiui  i  répondu  :  'huma  •  m  \tr/u  ta  i  i    /.  uanA 

8,  >/././,  i  ■  '..,.    JJ   ,i,  rffli   rfirM      in  ,,.,.•  Jh82,  pp.  7i    A 
''•"'■    Drtti  i(" /"",'..    |'.     i",  Jin-iiiti,   Me  r  met,  11,    pp.  114  KM    il 

T'\"     |   '  .      ■.    i  '      ■ 

3*     t'a    IV.     |.u[i.     (l'i.'     VI);     |>;iL'ill.    pltM    a;i-      illli.i'.'        Ir    ;      ■!. 

numéro  t<   i",  lof.  i.  10,  ol  ainsi  de  suit"  jusiprnii  F.  I  (  umufroU     i    M.u> 
Hqjsî,  |.  ■  .,  p.  63,0  déjà  observe  que  le  rii,  nV  »•     M.  For- 

clla  If  décril   hTOcdeux  erreurs:  il  le  plier.'  m      r    n  .  :.■  ,-    Ia  nul  *»n 

1    f)  Pulvio  Orsïnî  (Cut/il,  uW  wanmni/n  refat  <illti  Horia  ili  Borna, 
t.  1,  ,..J0;, 

I.  Ion   uitiqulsa.  i  opuscahiœ   In  |  quo  omnia  urbî  n  Tin  | 

dîjrn«  înscribû  I  lur  vi  praeaor  I  lloa  en   leraneitû  |  (o  qui  maria  i  H 

.*;,  IGSflt,  Mp. (Pie  IX).  Souscription  :  Werrariai   w  K>tl    InUat 
u  .il'<if>fw.  trarut  rfyiri  14 10. 


i  ivnsç  ^nnotbs  nu  rovr 
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an  ouïra  manuBorll  de  CIce'ron,  d'un  grand  formai  bI   tria 
138  <  M.  L.  100  >*a  conUraanl  le  Brul*s%  i'Orakn 

Dr    Oratorci  il    porlc  aux    pr Btnli •:•  M    pagos  quelques 

i  us  i,t  main  chi  LÏunitAldii 
des  a  i    ta  leçons  qu'on  y  trouve,  quoique  du  Rotaue 

■  •%.  ne  saura  I  lui  Are  attribué*.  Aocuti  de  noavolumee  ne 

parait  ae  rattacher  au  voyage  de   l'oini/oinu*  m  Alk-in;i;rm\ 
i|it';illeatd  son  biographe  Sabellico et  qui)  nuraii  h,;.  | or  | 
d'Alexaundra  vi,  pour  rechercher  dos  textes  anciens1. 

!    rmJ  tas  éditions  Imprimées  annotées  parPomp     i    ;  letua 
ouii't;  1»'  Tacitr  inr:it:oMin-'  phi*  haul  'JVi.  ai  pu  retrouver  deux 
aulrea1. Le  Sailusb-  véûiltaj  »Jc  1*81,  COld  tu  Vatican  in 

<l.  L.  t9>,  qsI  précédé  do  quatre  pagee  oontonanl  nnedSeeer* 
tation  tk*  Pompoulua  en  beau  latia  sur  Loa  hfelorJene  de  Paalt- 

quïti'-;  aux  marges  da  texte,  il  a  Jeté  des  noies  al  des  varii  ;t  >•< 
qui  pareSaaeol  lot  n  •  anies*.  l/rdiiiousans  dute  >\u  PanéfflNçvè 

de  Plan:  le  jcaii'j  et  «Je  onze  anli-  riquee,  dbdiee  par 

Prenoeaco  de  PouzsolM  à  Jacopo  AnUquarto,  porte  aussi  dea 
EuAeeetdeacorrecUonada  Laetos;  c'est  Vf  ne.  I2i;><l.  L,  12*  >T. 
a  Ifl  îin  sont  tmprfméa  Li  vie  d'Agricole  Bl  ce  qu'on  possédait 


pieli.      l'i.    i\    ;   1  -  h  *:        :!.■-■     ;    \  v>   l  i    .   .  JtmUtiOll  (lo  Inncionnc 

île,  P,  (.  /:.  utut    i'  16,  Onttor;  t',  7",  M  OVaft , , , 
i  ;Wir:  i,  i  a  chapitre  tumnt,  la  p<  s«ej  ion  du  */■  h  ■■  b    do  Virgile 
.  fi'  ■  |  cl  je  .       ri|     1er  d  ins  ■■■  lui  g     l    fra$uicnuj  de 
.n  ivooi  trace  de  quelques  ;iuires  ntss,  île  sn  collection.  Gtamiinl- 
tixta  !*!••  (I'n      dit,  doai   !n   préfl  :  Bologne,  1511),  8'otfe 

serri,  entre  autre*  mes.   de  c  po6l*(  d  un   ceoft  i    ponuionM  Rcwfcaft*.  Cfi 
Lui  rèca,  188Ô,  I    inbi    lg<     p.  4.   L'index  d<    !  i  bib  io 
AI  lie  ri  rignala  un  ma.  eoté  V-  P  v  i  même 

mtuL  ;  «  /'.  I  >mitantiuin  fûstyriuc  ta   inJcrifa  GordiuaJ    BUk  «on 

me    ■    I  ■  uim  ,  ■'■'  ■  'i7«  .  m  ■*•  i  wwi    fui*  <\  '  '0  [lingue, 

•   ■ 
3  <::'  M  ni  ibre»  Lt g.t  p.  311.  £avan*noui,  qu  mentionne  l<  *uil, 

toute  L'ancienne  bibliographie  »ur  Poopoului  Mw, 

.  ',~;, .,  lin,  j'J  nia. 

P    »3 

li  traduction  imprhaee  i    Idro  tien(     ':  I  Milieu 

<  L  L.  KSQ  >,  où  l     aoli  -  de  Pompoaiin .  sel  n  Rtunaldi,  qui  li  • 

Mal  »lr  pi  u  d'importance.  —  une  édition  %lva  s^ommûrie  i  '■  '"•l 

oub  '■£  w  U.)  il»-  rinvenloire),  —  si  »It'u»  volunts  d'épbéuiêi  idea  pour 

ulion  il'Oi     ■    .i   la  bitill  il  lu  i  ui   di   i.  u  Lui    pamll   î-Ius  qat' 

■."!(i.  ! 

i'».  l'.i- .nii'iMi|  «ki  li-çijriH  im;iiii|iii*iii  jl  lïiiJiûon  critique  do  Di  I  oh.  Ou 
troun  mi9 «aire  Difiiti  il'annoUUeur,  celle  qui  .i  ûcrll  A  »■•  I  o  une  épigramne 
Ui  pajnpwiium 

7.  I..i  rognure  m  i  are  i '«■  .■  munir  tes  nolca  i  b  Lni  \a».  aux  ff.  113  ri  I i-S» 
il  avait  11  in*  rïl  di  ux   ^randen  in«cri|ilîuu5  relatives  A  Uaxïni  i 
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alors  du  Salyricon;  i  enthousiaste  liuinaniale  parait  savoir 
i  Lndiéi  dans  ce  dernier  ouvrage,  que  le  grand  panégyrique  de 
Koma  mil  da&S  ta  bOUGhtf  d  Eumolpe;   c'est  le  .seul  pat** 

Pétrone  qui  sn:l  enne/r  H  .1  : j 1 1 * ■  I > 

r>  que  Pompieiius  fui  ;i  Home,  la  PCpi  §fl   ni. ml  le  plu 

de  II  wtoûce  de  L'aotfqvité,  Ami  Pownia  le  fol  i  Florence 

l;m  ■.  lautakl  LflBopa,  et  d'une   mnnierc  moins  exclusive.   Lts 
deux    littératures  lui   furenl    également   familières,    beaucoup 
da  Rea  livres,  comme  an  ialt,  sont  realéa  dam  u  rflla  d'à 
doption '.   Quelques  autres  sont  allés  clirz  rimni  H  mit  m;I 
des  fortunes  diverses.  L'un  de  ses  marjusenta  autographes  non 
signalés  jusqu'à    présent  est    une  sorte    d'anthologie    d'épi 
grammes  grecques,  qu'il  avait  réunie  pour  son  usage»  et   qui 
forme  Aujourd'hui  au  Vatican  \eGv.  1373  <M.  G.  72>\  Eu  Iiaul 
da  In  première  page  est  le  double  ex-libris  bien  connu  .  i.-..- 
Potitiani  rt  oifiicortun.  'A  ritai  EImXkunqS  wA  aùv  pfaov,  I-es 
piieoi  Oui  AU  rôtttOUUeeà  diverses  époques  par  nilustro  huma- 
nitio;  la  plupart  sont  ;ir>t:<p.->     i  y  qq  i  queiqu^-unes  de 

l'olitien  lui-  iiiiMiu-  ou  de  ses  amis,  parmi  lesquelles  l"épl 
d'Audronii:  ('.altiste  sur  le  livre  de  Besttrioii  De  cabunniatar* 
riutonis  (f.  -4),  un  distique  de  Uesaarion  sur  son  propre  tom- 
beau [f.  S),  une  ûpigrammo  de  Polilicn  traduite  en  grec  pai 
Callisle  (f.  26),  etc.  L'ensemble  de  ce  recueil  est  intéressant 

Parmi  les  manuscrits  latins  da  Politieu,  la  traduction  des 
deuxième  et  troisième  livres  de  \% Iliade,  dédiée  à  Laurent  le 
Magnifique,  u  Ole  acquise  par  Orsuii  e:i  157-4,  romme  sa  correa- 


1.  Sur  oei  livras,  et  p&rtieullérttnent  le  7Vri  ma .  v.  Bandinl,  pou  <  1  iv 
codé,  fol    tthL  Vtttieeae-lMurrntinnitr.,  t.  Il,  < * >1   L'iVï    Suc  If  srnipluin» 
r.-.iii  on  prinrpp*  iIp>  >ih  •  -  >\<<  Slaee,  annota  par  Polition  d*ipi  '■-  [9  nw.  <!*> 
POffgiOi  8l  qui  Mt  •  la  bîbWolIrfque  Cors  il  i,  ■>  Heure-,  rf.  I  l'iljii     1  •'<■ 

de  M.  Baobrrat,  Leipzig.  187A,  p.  1.  #l  surtout  Knca  Pineolomiiu,  F* 
.•//.  .nmii'..  0d  aitt  tir.  fiilln  fîf>r.  tfcM'c.  privuta,  Florence,  1875.  L'Incfej 
■l«  coi  important  travail  r*ntôto  û  beaucoup  île  n  1  .     !.  ■ 

livre»  da  Pulilivn  rotléS  I  PlOiWk»   l..i  i.r.it-  ih*  li   p    05  01 

M,  .1  ix  pp   IflfHOS,  nu  roprodnîl  [nnn>n  Rouai  n  Hnnafo 

invenUlfft  dl  Sa  «"*«■   rvaM  npnnrtnnu  à  Polilicn,  qui  onl  oUll  en 

1  105  pour  Ift  blbfioU>6qu«  dm  Mèdlcif.  Aucune  di  cai  indication*  no  fan 

I ■!*»  emploi  nvoe  les  nùtrr* 

\  0  :   (t  pop.  rai.  anl    A  In  rose  ri'Orsini.  Sur  la  garde  ofl  une  aaaitfin 

v  tXV.  Timbre  cl*  la  Wbl,  Nutionale. 
:;.  Sur  l'ohiion.  ji*  um  ptii  besoin  ti*1  renvoyer  aux  publications  du  tarani 
ûnntll  le  mieux  les  dttûllt  du  mjei    M    fwdor»   [)*\  Lango.  Jo  1 
soultmont  loi  raflt  d'ollw,  frorc  volpari  f»  tt/<     ;/i«m.  /.en.*  .  .;i-.. 
.w    Lm«/0    IWofoyftH   Po/CCfoafl  U.  ■***  1  i.  i>. /..,  Kioronc»,  1WT  ; 

qui  noLn  mi.  n'y  ait  pus  oU  u| 


aCTOOïUI  !.!■■     PE    l'OLITlBï* 
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ooeratti  '•'''  i  U+wtcoatenuedeneli&ttB  <  M.  L.  163  >•- 
On  savait,  par  PolÈtten  lui-même,  qtfil  ivaII  fuit  dans  ta  Jeunesse 
rtv*U  <ie  cegc  ,  mu  u  aroyi  I  perdu,  iptan  i  &ng>  Lo 

n  retrouva  la  prentii  iv  partie  dana  noire  manuscrit  et  lo 
i    lira  fait  précéder  d'une  prtâceaem  nourrie  pourvu  «Mi 
use  de  ie  |i:i-  n  l'f  itr  mi:-  i'e  suji  i  connu*.  Il  a  imprima 
ment  le  livre  m  al  le  llwe  \  de  le  même  tradn  tioDi  1 1 
i    8617,  qu  il  dil  •.•■  ni  r  d'Orsini  comme  lo  précèdent1.  Cfl  DO  UMU 
ertt  mi  Botognphe  Brpapitretxnofni  i  uriui-ws. 

la  ne  le  trouve  pofni  enarqu^i  l'Inventaire  ■  en  rtvsnohe,  nous 
lisons  dans  Dûlro  document,  sous  le  ir*  1S5,  le  davcripUon  SUi- 
vatin  ;  /'oltti'tnt  vtirin  juinnala  di  irunio  flM  fa  pCpifO,  i'/ï-4" 
foglio*  et  coperto  di  cremisïno;  de  plus,  noua  savons  qu'Ursini 
acquit  de  Torqualo  Bembo,  en  1581,  un  autographe  de  PoUtioo 
dé  \é  ■•  i  i  iren(  de  Médlds*,  qui  est  évidemment  notre 
M.  L.  1o.>.  Comme  le  3011  débute  par  un©  dédicace  à  Laurent 
,qn<  i<  ;  ip-nlionadcmatière  cldcformat  se  rapportent 68962 
[M  :  U  195]  j  Mail    l'aliorci  liante  île  croiro  qu'on  pOttV&M  IdODtl 

Ser  eea  manuscrits.  Uali  Iq  eareoUre  ds  U  h  liure  1  )  oppo 
il  nVsv  pas  vraisemblable  do  supposer  qu'Orsin!  aurai!  décrit 
sous  le  titre  de  Varia  poemata  la  seconde  partir  de  le  traduction 
do  VHiadû.  On  devra  donc  continuer  a  chercher  la  tf  Iô5.  qui  du 
reste  n'esl  pas  entré  au  Vatican  en  1002  •. 


i.  AmbTQ*.   I>.   182  htf.  Lettre  d'Orïir.i  I  Pim-lli  du  0  juill-i  !..    | 

to  «Ho  muni  un  librolto  onporilo  del  Politiann,  oho  fi  1<>  CradotlM  ne  Q 
verw  hrxnrncfro  dei  îcooado  et  Imo  liLtro  di  Ilorntrc.  cl  6  l'originale 
istc»o.  H 

.  rel.  fini,  boi»  et  cuir  roupe  à  la  roer  d'i'f-nii.  Timbrai  .le 
1 1  Dibl  National o.  Quelques  sommaire*,  DOÏoa.  rapprochement!  bifttoriqui  r. 
doua  li  ■!    beaucoup  d'endroita,  Poftbflfl  n  mil    le  pan  leuiin 

m  ]  ■  sntiare  ;  et»  reu  i  ■    i 

||     (D.0  fait  riuirr    qui-     ,  VMïii]>uu:r    it'.i     DI  n  I  -  ■'■!  i  ••    |  .1:  ■    •  :  ■      uflVl'l     'iLuinul 

:m'u    porte    ''n    l»Hr  IV'pili  dit    '■    n1.   ?in     lo   ^  -n  I*        :i    Cfipi 

ll.lAl   '  ||la 

3.  $piaiUq\um  rom  .  t.  II.  Rome,  1839,  pp   v  iqqaj  ci  dioi  Ih  publias* 
lion  cweasua  dt  M.  I.  del  Lungo,  p.  xxxiv, 

i   fi',  pop.  DOD   Miiiu'-r      A  Cl     ■(  Il   l'il-I'iillii(|iir  ili-  Piilis  ;  il'.    QRfl  DOtlc* 

tlceensta,  \.  90.)  Simple  .-muni dt  parcbèn 

■    nu  pardi,  un  lil  ;  ïîumt-ri  Uiatita  tihtt  i'  (um  ib   l  j.  r    Pi  /  m 
ia,  sur  lu  pareil.  ;  f/<  Ifc   li/i  ^r  v 

Mcr<  Çalle  demièrw  noie,  riun  odlque  bien  que  la  couvi 

V!      ..l.i  h-:i  M'       \ih  iinr    Ii.iit  ..!■     i  i-:-f  '- 1    i:i    |..i:    (  ':  -m; 

XVI  iU  i  Appaad.  Il 
8    li  naniTiie  iu  rb  d«  BainaJdi.  —  Dar    !•■       .  lodîûu*  p   im. 

oo  vuil  iu  f.  h7  v  «j tu-  llukilU  puffttilnii  •<   tt,  N"  I . 
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tl  finit  joindre  t  noa  prédeui  ori rax  d'Ange  PoliLie 

<  m.  L  2it>  >  ,  i[u>  lui  a  seulement  appartenu-  <r«!*4 
l'apocryphe  longtemps  connu  sous  le  nom  de  I 
talla.  Le  nom  de  l'auteur  a  ■'•!.'■  ••«>  ;i|>"  sur  !>.!  lilrt».  quî  eel  I 

|        I  i!    rt  •   ...,/,-   AonaROnifll    NUI  ir^r<:h/>u* ij 

a  au.v  disparu  tffl  nom  do  lieu  de  I;i  souscription  .  ftg -V.'um... 
//■,;.<.  naesmArii  sieeeetas  rfd  M<tnr.  hora  xrij*.  Nous 
sommes  en  présence  d'un  fa  il  curieux  qui  se  rattache  très  pro- 
.1  fltislflosUOfi  K-ii  haut  «le  ht  troisième  page  est 
ITex-Iibfil  '  Ang.  Poliiinni  y.i\  -<>v  :  >>■<>.  et  M  bas,  un  éeusson 
.-isst'z  grossier. 

Pour  montrer  le  prix  <p  il  j  .itlachc,  Orsini  catalogue  le  Vir- 
gile do  PoUUOT  en  tôte  dQ  Ml  imprimes  latins,  <I.  t..  1  >. 
Cet  tncunable,  pris  a  la  VtUetoe  en  i  tv*t,  mI  demeuré  à  la 
HiljlmUiôque  Nationale  de  Paris,  où  personne  ne  l'a  BlgMltf 
et   OÙ    il  porte.    jumni    les   livres   Imprimé»   de    l:i    Hè.serve,   l;i 

oob    k  +  808.  i4.  a,  bt~foïio\  C'est  la   seeoade  idStloo  de 

8,  colle  qu'ont  imprimée  a  Home  Sweynliehn  et  l'atmarU; 

en  loto  du  premier  feuillet  de  garde,  on  lit  :  Angett  l'oUtiwd  et 

>fn!''»mm.'\;";:'-:j  ■:-  ritAitbrteS  Kfffpa  Kaltfin  fCtav*.  A  ce  livre 

ae  rattache  un  intéressant  problème  de  rblsloiredelapbiloiogte. 


mi  Hiin  nnnotattrmrrn  iHnxrsntum...  Çnp,    (n  pertj,   in  [tjQtia,  C'est 

I»i-ii;-  '!tf  un  nuirr  ;tniu^r;irilir  .i  chercher. 

t.  Xi  iT  psp  Au  bus  do  II  ptomisra  page,  Écawon  :  tVaim  R  un  i  , 
rsnvsm'  d'or,  aacompngne  <!<■  0  oloilea  de  i  en  chef  Al  .T  an  n 

je  n'sj  pu  iftrâfr  li  m  iotiI  la  les  armes  da  Polttian.  A  la  garda  i 
il*  rinviMiUir.'  :    Lfitonfu  /  /.r  utctrdtttibut  H  mag    cJtc  va 

^.l/t.l  nonu  'ii  Fraesteiln,  fw«0  '/"'  PoKtfanû    /'"■'    t7w  —  La  prvraii   ■ 

f passion  asi  nta  wnian    U77  Sur  lits  tuteurs  quî  onl  irait*    .'  quasi 
entststb  ■    G    Vo\gu  Die  Witttertxttb. ttts tta9i    lit ■»•//..,  i .  il.  r.  3U.  Oo 

S^SMOrdfl  A  attribuer  ce  trait*  .*  Andreu   l'ion*      ...•■■n-i  un  u 

;i  li.  onlavar  I"  PMpon*tbiliW  du  fout.   Mai*  roi  •    qu'Oraini    pfoi 
nom  d'un  autre  secrétaire  pontifical  du  memn  t-mps  «t  &  <jui   kfi  îu 
tîlil  du  toxto  et  do  la  dedicice  conviennent  .^nUavnt.   Ani 

'K  |  (  iii  )  :    i  mon  aria  cependant,  le  toraoïgnaffc  de  Flario   I 
en    faveur  de  Fioeoo  :i  plu»  de  poids    que   celui    d'O failli       i    favour   «I» 
Loschi,    Ajoutons   que    te  a  sas    travail    <tu  btoçraph"   da    Lotebt 

nouai  sUesion  I  ans  suribution  di  es  ftfnrs>  (<jk>v.   >ia  Schio, 
SvUa  "'"  $  y-ntjii  terittl  éî  à.  Lsjs/M   Pa  (eu 

■j.  On  troSTS sncon  la  cote  n°  it,  stdsui  <-ini]i<'~  Hpondsnl  *  d'nn- 

cient  elssssts  i  Vatiasna(WWat  iuhs:iJ,  comme  *n  portent  tousnoa 

impnmea;  la  note  d'Orsioi  ai  également  coQServfco.   Timbre  de  la  Bibl. 
i  iate. 

.t.   l.ex  hbria  latin  est  roppoduit  --n  t.He  ■)<;  <'„„,.  aprAs   loa  piiew  litxi- 
nairoe  (dédicace  d'Andréa  d  Alonu  à  Paul  II,  leltro  u  l'omponius  Infoi 
Lus  [LaoluaJ,  tabiee^  otc.)L'ei  libris  grec  se  retrouve  en  Wtedes  Hi 
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Orsim  di(  s*etre  *ervi,  en  publiant  Plul.mryriiis,  m  iSHT,  d'un 

dont  les  tnnr«:rx  pnrtataal  des  acboUea  écrite» de lfl  ma  !i  de 

P<dilicn!.  Ce  manuscrit,  a-t-on  suppôt-,  n'a  fOUTflJ  >•  Fulvio  que 

bolloi  atn  .<■  ^  B  '  otiçucê  al  il  davefl  avoir  k  Htra  donne  par 

;:  iunius  Wtilanj'ir ïUê  ■//  hucohea  Vtrffl 
nu  m.  Mal*iln*a  élé  ra  pur  personne  :  M.  Kcil  \\\  •iieivh.'on  va  a, 
et  M.TbEIo  h';i  paa  fttë  plus  beurenx*.  La  recherche,  il  sal  vrai»  a 
petdQ  UVOit  aliliW  philologique  depuis  que  ce  dernier  vivant  h 
retrouvé  Jo  manuscrit  do  la  Laurontieuiïo  dojji  P  il  n  tt  l  lire»  se* 
scbolies  de  Piiilargyrius  Toutefois,  il  irtal  paa  «ans  Intérêt 
rTldentHler,  c  a  tma  doua  pouvon*  la  finira  aujourd'hui,  ta  texte 
da  Polltfen  avec  la  firgfle  de  la  Blbllothéqai  Nationale.  On  Ul  en 
effet,  parmi  les  acboltea  manoacriteadeU  première  page,  la  titre 
qu'Orsini  a  imprime,  et  loulos  celles  qui  sont  précédée*  do  la 
mention  de  Pbiiargyrittt  se  retrouvent  dans  la  publication 
de  1597.  Orxïni  9  égaré  laa  oharobanrs  par  la  mot  codex  qui, 
d;uts  sa  boucha,  1  un  sens  beaucoup  plus  larj  a  çua  ta  mot 
fiwniwftTif  otdé  ouvert  des  imprimée  annotéa.  Oc  anrell 

pu  ohewher  ion-temps  encore  le  manuscrit  écrit  ou  BdboUd  par 
uns  les  conditions  spéciales  qui  ont  favorisé  notre 
travail*. 

Ce  volume,  aiviuis  par  Orsini  en  lo67',  cat  certainement  l'un 
rjM  plus  pr-riiniv  |.viv  :  /iiniJi'^  du  w"  :,i.-.-l".  Il  <-4  0KtoinQm6&l 
instructif  sur  In  manière  dont  on  comprenait  alors  IVxi'^ése-  du 
texte  daYSrfUau  Pour  les  ffueottyuatel  làtCéorgiqua,  las  marge* 
sont  CÛWettas  de  l'écriture,  souvent  tivs»  fine  H  In*.**  si'Mi'i!,  de 

l'oliticii.  rjiri  aal  revenu  bien  dea  fois  sur  la  môme  pa^'  .  1.  iintidr. 

notas  plus  rares;  lus  Catalecla  et  Isa  Prtopèû  non  onl 

ue  aucune  -■   Dans  les  BvcoliqUëê  renies,  OU  trouve  slWB, 


sur  une  paoa  à  grand  frontispice   frnè  avec   In  T  initial  d'or  | 

Sftce  vide 'l'an  (canon,  U«  leUrof  d'or  &gurent  en  t#|e  dea  0<     , 
30  v°)  et  de  YBnddt  (ï  60  •> 
!■  Vvir  le  pn»aaKrc  >i>:  la  préfaça  d*a  Kotat  uâ  Caloncm,  EÎU  pin  hsut, 

,       '.  note  3.  Tour  In  parti 0  d™  at'hoiito  eur  )<.'.•  Où  l'pigui  h  cf.  p.  llHi. 

'•.  V.  lr»  renvoi»  p     Ï96j 

■il  t 'a  appris  l'eiiatence  de  eu  volume  d  m  ; 


U  aîblîotbtaue  mul  uounnlt  *>  b  en 
4.  V,  |..  v   I,  : 


parvODDM  m"  [>©uvenl  alnterttaei  .'1  seita  question  trou- 

veronl  dèi  dôUÛla  nouveaux  dan*  les  leltrrs  d'Or>ini  â  \**Uurr  iiiilirjiiiVs  dnn* 
U  ootfl  -'. 

."..  Daoi   les  troia  pftgr5  blanchw  qui  procèdent  1er.  Bucolique»,  PolïtÎCT 
<  trnnacrit   un  Loi  ^re  de  Vaïerii  s  Probui    «'i  rtunl  101:*  l**  jugi». 

'.t  l»:ujonfiiu(çe»  qu  il  a  pu  trouver  daub  lea  auteur»  ancien*  «ur  I 
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outre  Philargyrtos,  les  autours   suivants  :  .Nonius  Marcellus 
(indiqué  .v.  Et,  ,  SerrlUB,  Macrobe,  Colunielle,  i  'mai, 

en,  Porphyrfon,   Acron,  àulu-Gellv,   Verron,    Qcéroo, 
Cénr,  Pline,  Suétone,  Vopïecus;  en  grec,  Plutarque,  Paua 

uidr*  d'Aphrodite,  n  y  a  dee  reppr  «b<  i  e  Haute. 

llttr: Jiiv.-ii:iI.  i 'i-i'.'i',  M:irt::il.  i  ta,  Catulle,  Ovide 

avec  Aralus.  ThéognJs,  Sophocle  et  Théocrlie '.   Dans  I '/  '<• 

U-S    |»;is-;i:''-%.  so,  .\<  ;il     Lrèfl    iQQgfl,  Gltéa    SE    marge   BODl    pi  N    H 

Hcsiode,  à  Apollonius,  û  Euripide,  surtout  è  Homère.   Polilîcti 

ire  pas  non   plus  Ira  emprunt*  de  Virgile  i  Enjoiue,   à 

Ni'-vius,  i  Lucrèce,  etc.  Il  o  fuit  d.\j;i,  avant  (Jrsmi,  un  véritable 

VirgUiuê  illusirnius,  el  l'on  reste  confondu  de  l'immense  lec- 

le  rhuxnaniate  florentin  et  du  profil  qu'avait  su  en  tirer 

son  poieaiQt  ri  lumineux  esprit.  Il  semble  avoir  attaché  do  la 
valeur  à  plusieurs  do  ses  sebolies;  il  les  a  marquant  du  mol  Ang.t 
qui  désigne  évidemment  des  observations  personnelles  OU  dea 
rapprochements  qu'il  avait  eu  quelque  satisfaction  «;<  Iroi  i 
lui-même.  Cette  annotation  si  étendue  et  ri  varice  est  un  beau 
témoignage  do  l'amour  de  Polltîeu  pour  Virgile  et  un  monu- 
ment, important  :i  plus  d'un  litre,  des  ôtudos  virgiliennoi  nu 
&de*. 

Il  y  a  parmi  lei  livres  d'Or.sini  un  in.ii.iisc:  ;i  qui  a  un*1  impor- 
i  n  i.sidërnblo  pour  la  bibliothèque  de  Pohlien.  Comme  la 
question  [ûtéreete  plusieurs  des  personnages  dont  il  est  souvent 
parla  dans  n-  livre,  on  me  permettra  <i»'  ne  pas  abréger  ici  mes 
ObetTta tiO&S*.  Il  nV.sl.  parvenu  aux  ôruditl  de  U  Uenaissance 
qu'un  M'ui  manusorîl  de  Foetus,  le  nèrae  qui  est  aujourd'hui 
ooUS  a  la  bibliothèque  de  Neploe  f\-  .-t.  '•>•  u  i         ■   deux 

COtOniieS.  comme  on  sait;  la  colonne  de  droite  de  rli:i  | 


h-  Virgile.  Un  Ion  reconnaîtra    fucilcmonl  ;  il  cilu  Mocrobc,    Quml 
llotnce.    Martial,  Propencc,  Pline,  Ta  '        ■■"<  ).   Sidoine  Apollinaire, 

Chrîatodôre. 

i    (  >■!  (..-u.  antre  née  oessi  •  Thco,  •><  thalytiia,  in  cyclo/x,  do.  Oi 
ijup  Polit  leo  coodi    '"!  raeeï  bn*p  i'm. oc  nie  que  vïrg  le  «'t.  en  général,  lf<* 
Kjue  |i     uiUan   lutin*. 
■    i.  ■  i  et  liitiui:  <irr  Poil  tien,  qui 

Slauclies  Ion»  VI,  offre  pr£ci»àmcri|  un  nnniplc,  peu  iiilcri  ..:  vni. 

inaoUtk>na  preeedéoi  de  l'indication  Any.  l-c  rapprôcbefflsot  Htlarac 
d     livi     IX  de   VEnéùU  .  sur  l 'au tu  uurgr,   Politi 
pu    oublie   I'    rapjpi  «h    Dent  avec  Lucrèce  :   Aap  r  acerba   lutte   H 
i  wpm  t  in  \i»  a'    l         i   i    IÔ5  »". 

■  ■  - 1    .:■  ;■■.  i,  un  yt-u  uiuins  complôLes,  daim  In   H 

Pkllologi  .  taaée  I680j  \.  pp.  li-VUtf. 


rr   rrsTtr*   de   i-oi.mr.v 


:!: 


el  Délie  la  gauche  de  chaque  verso  ont  étd  eu  grande  perde 
dél  fféee  par  la  lïu.  Otfi'ied  Mîiller  a  constate  qu>-  !••  inamiM-ni. 
primitif  avait  seize  qnau-nin;;-.  <  r  «na-  dans  LMiat  où  on  L'a  vu 
pour  la  première  fois,  au  \vy  siècle,  il  éveil  oncoro  les  qu 

vki  :i  xvi1.  Les  quaternlone  IX  t XI  I  X\  sont  seuls 
a  nscrvi's  fi  fonnûDt  te  ntanascrfl  de  Kaptes,  CV»t  cette  partie 
i  dans  la  bibliothèque  du  cardinal  RaiiUOOfo  Pftt 
nèee,  en  155»,  époque  où  AgUBtio  Vu  publiée  6  Venise*.  Dralni 
en  a  donné  en  1581,  à  Konu\  uni-  édition  célèbre'.  Il  y  a  joint, 
d'à  pré*  une  copie,  quelques  fragmenta  que  i<j  poule  Manille. 
dit-il,  avait  donnes  a  Pomponiu*  Lncius  1 1  qui  provenaient  du 
un  m  .  manuferil  •-  0-  Mùllor  a  justement,  observé  que  ces 
■■  eehedae  Lauti  »  complotent  le  fragment  Farnéslen  et  r 
duis<  ;i;i[t.-:-:iiuim  VIII,  \  r!  \ \  1  tiu  h -mutscrii  primitif. 

Prédsona  tea  renaeignements  qu'on  a  sur  < ■■■  mmiuimt;!  :  mm 

ne  Mi!  rien  de  sur  û  son  sujet  avant  1  iS.'i'.  A  ce-tU:  d; 


1.  Dons  sa^ruml*'  édition  daF+stui,  donn< •••  \  Loïpslgca  l639;T.ipêeSsle> 

li  -  pp,   [j-tii  di  Lintroduetîoft. 
•J.  V.  plu*  haut,  [.[>.  ii  ol  fin.      Le  mn.  provenait  du  pardiosJ  S  I' 

■  il.!      »  IluDuicnuf...  hoo  monuraontum  ftnliquitntifl  ex  locaplrl 
biblîotheco  amplissimi  viri  Raînufiî  Faraoeiï  oardinedio,  cm  propl  :i 

.►onarum  lïtrrnuan  umorcni,  inveniumque  praeclarum  ataaein  uli  iqne 
linpua  mnximos  progres-sua ;  et  non  Toljvarcui  cm-    ion  n   D  Vliohoeli 
miento  relictum  Ut    ■■  Cf.  Il  DOb   <!.■  l'ÀDMOdici   V. 

3.  v.  ,,,,  r.  ',:.. 

4,  1,6  cèpîfl  bui  laquelle  Orsini  inip  îcneîl  ■■    rragx&eol  .  ■  i  oa  Fou  n'a    tjl 

^  i  euriifi  m^rr»  par  le  fou.  BVBÎI  <•!■■  ÛÛlC  sur  lr  iiiuiius- 

i  lu  moins,  que  jet   «lu     Dette  phrase  de  la 

.    I  >   i       ■  i  »  .  .     i  a  ■  i.  nos  edtriîmus.sunl  illne  |iiidem  o  doi :ti 

vil     /■  crïptno  ehirogropho...  »  (Cf.au  Lrsii     0.  Mûller.  '-  c.< 

p,  Hominien,  '    o„  p.  ou).  —  le  itfai  pan  ' 

■ii  pu»  par  hasard  cette  copie  sur  taquelli   0  nui  ili  sou 

■     manu-crit,  non  ei dont   'écriture  est  un  peu 

rieur"  au  tempe  de  Laehut.  conu*  *  1  ■  *  '.  99  \tt  ••  wbedae  !.. 

«■i  je  puie  sasurei  qu'il  topa  ensll  ■    <t:  iai.  —  Le33<M)<M«L<  8 

prêlim  uni»  numéral  b  contenant  l'index  alphab.,  plus  lS71T.de  beau 

Pmïfl ,  tri.  .mi  ii  m  rsp,  orne.  F.   i .  t  ••■  n>f  <  du 

tupuftfux  ineux  ,.);  r.  90,  Peslus,  qu&t.  VIII (Jfd  luifu     \  >  ■ 
lotre  motn  que  colle  du  copiste  n  dressé  l'index  alpbabéti  lue,  fait  quelques 
eorrvctiont  au  texte  el   ijoul    I  s  mol    en  marge;  au  f,   la  garde  flnnf  est 
un  fruirnienl  ricColutnelle.  Le  dcohiuYeoH ;  mrtouttrèa  incomplet. 

■  m-  avait  été  apporta d'ffly/ie  par  MsndiuB  nlw 
i  |  ,  i  i!    !     mini    rlt%  ce  ftrec,  rien  de  ptoi  Quanta  le  pro* 

pen«rtci  d'I   i  ie  elle  esn  aitet-i^   pni  rXffuetin  cl  Ortinl  d'spras  un  auteur 
mporain  ■  rîo,  qui  i  laureusameoi  |  sa 

rm  [inrlnni   lu  h-  lui  (0.  MOller.  /.  r..  p.  u.  note  tl-  On  a 
ru  ii  pi 
Nuivnnl 


1        lilll       •       till      .         III         jIMII.iril        1(1  |l  111     •        '.    1     •.         DIINHI,         ,.«...        II.  il,        M1IU-        .f.       \Itl       1* 

une  confusion  enlr*  Manîliua    Rhnllài    al  Marullt'j    Bar 
ni  rtodius.  [DtQraech  lUustr.,  Londres,  1742,  p.  201).  Mail  il  m  art 


i\* 


M.M.v    LVTIN 


PoUlien  le  voSI  a  voyage  :  R<  m-      i  mi  ■  deux 

partie*.  Foae  ahes  afaotlfus  Rimii 

rable,  t'dt*'.  Poniponiui  La  'tus  qui  en  avait  ganlc  ijueU] 

/os  ictii\it--<it\.  PoKtien  prend  copie  du   tout1.  —  Au 
ècifi,   quand  la  second*'   purin      L-nl  il  |A   perdue,  Piero 
UM  bimiique  de  livres  de  Florence,  rencontre  des 
frHgiuriiis  da  !  islui    II  reconnaît  la  main  ili-  Pi  il  î  i  i 
;n  bète.  La  oopJe  da  grand  humaniste  avait  eu  lu  -  rapide,  d'un 
i  i  in  menu,  lea  mole  écrite eoovent  en  abrégé1.  Maigri 
la  difficulté  qu'il  eut  pour  la  lire,  Vetlori  put  s'en  servi 
Un    'les  leçons  atsez  nombreuses  qu*!l   mit  en   margif 
édition  Aldine  de  1513  qui    loi  appartenait!  On  retrouva  l^ 
volume  ainsi  annote  à  la  bibliothèque  de  Mun  A  le* 

livres  d<  fottori,  ooto  v.  /y.  86,  0.  Huiler  l'i  ■  goalé,  mais 
m.  tfommen  aai  le  premier- à  l'avoir  utub 
Lee  leçons  prisée  par  Vetlori  parlant  seulement  ilu  commeav 


nemblc  pas  qu'on   puisse  lirtc  des  texte*  nuira  chose  aue,  ceci  :  !■. 
trû  été  apporté  d'Mvrie,  Rhalles  la   po»5*dé,  Manille  eu  aurai! 
Sêdae  a  Laelus.  —  lu  autre  fait  qui  pourra  peul-Olr"  nppnrt.  r  <|url  \  i  ■ 
n  d<  Fealu»,  donnée  à  Home,  en  U76,  p&f  Vim'Jiu* 

H-iiffiu.-  ft|   l'HTi-  I  -,■  (Tin  ,•  .l'iirc-  'riln.jiT  ili'  ,i  . 

i  .     ^.     |   \   :  I  lln-.li   ,   Valili  QiU    /('-'■  •ri-'u-i''v  '/s   }\-  m- m.       ùt,..\ 

1783,  p   108;  cf.  p,  22a,  C'«*t  Oidamuenl  RhaJIèe. 

1.   Potitien.Gp  ra  •  ■.-.  .    :  \tt  util.  LÏ.VJ/J 

ûhifl    "  bine  quadrïcnmum  Manimij  CUIIur. Graecu»  bomo  aedl 

lîtterïa  apprimfl  oxcaltas,  Iragmenlum  quoddara  Scx.  I  Mm  peu 
;W"//,  i  ,1  f>rr  :  noo]   ils  r-r.ti  m   iiiulo.  n  retuaUim,  aed  pleraojiM 

mutilaluQ  |  ibus...  »  [Poliueu  lîl  avuû  pu  faire  aJora la 

ilitl.-iriic.i     avec    !  i  ,    .      ■    .    ,  ion,     :  :l(lj    iln    pi 

h  Noanullsi  guoqiic  ex  eodoui    rHiiiii  n  m  l'uuipiuiiu»  Laelu 

r-t   liiri.irnui    bonaruin  coasultissmu       ■  i  pa^cilas  relinuerût.  quas  i 

Itgead  u  a  ben  la    [as  dédit.  » 

^.  Vettorii  Varia*   faction*'*,  I.  XVII.  z  .  ••  Owu  Mipru    ■<    ■  au  me 

librura  liait-  -  .   Pompe ii  Bssoriplum   d<;  auliquiBsimo  eiemp 

rru,  aoeuralluSi  ni  Hdes  nus  uucloriLasi(ue   augeaLur,  oommem .. 
Ann'-iuh  Polltieaua    In   LXXIII   capîle    MiaoelUueoruiu  narrai  w    Rossas 

m:i:r|ii>M'    .1    M.uiil  n    lU.to    l'i  a.'  iiii'iitUUI    ijuuddmn    >r\.     PuiUpf'l       -  .un  i  ■  —  ■-  * 

valusluRii  noanullasqua  itidora  payvllaa  kium|p(h  pxfioplaria  i  PoaipoDÎa 
Lasto,  quaeoaiaîa,  ul  oslandil  illic,  cum  ilcxcnpjisaet.  pauciaal 
ego  iooidi  in  sdra  :  uilcrnu  libraria,  quibi 

bautur  eLiaui  bac  rolîquiat  Fetti,  Uqun  rmi,  manu  Politiaui  eogoîta.  Tauta 
tauieu  ill'    * Bttîril ail   in  loribeado  usub  ruerai  liUerisqup  adeo  Uiiuul 

!■>■  Btûui  pu    nuLas  lotis    *  icibuB  indioatis,  qurnl  mji<iu  propriumajac 
boaunis  rral,  cum    iuiuscfiii<Kli  nliquMl  ijuvl  îpaiun  I  u      <-\  .    ,i 

lo  ruiii:iii-iii:i!  1. ... itn .i.»  h  i ,  ul  ru  Inielligi  pU-aillt.  »  (G    I,  XVIII,  7  i  Ptwi 
■ .;  run    ui  :'  1  Itlen, 

;*.  l):iu>  ^i»n  imnorlu  i  r  M\  •  in  parii"ll«  •!»■  P«*tu*  .  f<  .■:. 
ntonm    X  \'i  [Aokandi     i  .    *fln.     ix-j  /     /       w  » ... 

pp.  .17-8rtj. 
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'.  du  gnateraloD  \i  ci  vont  jusqu'à  la  fin  du  qnaierofoii 

XVI,  oo  qui  laissa  supposer  que  la  copie  de  Pol  tien,  parvenue 

à  VeUorlj    ne    comprenail   pas   la  commeocemenl   «lu  trsuj* 

itn-;ii  iii'  l'eslus.  La  plus  grande  partir  'le  ce*  leçons  est du  reste 

sans  utilité,  puisque  nous  «von»  la  manuscrit  originol  jusqu'au 

irfiiOO    W;  Tiuns  il  n  «'il   (■■;!.  pas   de  Mi.-in- •  pour  celles  du 

rûKWl  XVI,  dont  f  original  »<■  perdu.  M.  M  >i  uns-mi  nttactie 

iMMil   du  pril    au    texte   île    Pnlilieu   &t  i!   s'appuie    fur  sa 

m.iUVaiM'   i-L-riturc  pivsumée  et   rinsultïsïince  du    divliifTn-mrnl 

do  \ettori  pour  conclure  que  le  silence  de  celui -n  n'indique 

rien  sur  ce  que  lisait  l'olilieo. 

Il  y  a  va  n   lime  q  aelque  Inlérêl  ii  retrouver  la  copie  de  cela:  al. 

u  l'identifier  avec  le  3388 <  M.  !..  BS>,  qui  n'a  pu  été 

piûlé  par  les  édf!  ond  à  la  pel  11 

description  do  i  "inventaire1,  lia  perdu  tagftrdtO&sa  trouvaient 

répétées  les  Indication'»  d'OrsInl  ;  mais  la  main  de  PoHllCB  uVst 

pas   dmiUiise.    Les   autographes    que   je   connaissais    de    lui 

m'avaient  habitué  à  une  écriture  pins  n  gultftra  et  plus  précise 

que   celle  do  notre  manuscrit;  celui-ci  est  d'une  main  uxirr- 

memeni  Etati  et  CODTSnW.  qui  déroulait  au  premier  abord  mes 

litres  fJ'wliclM  IrSTOpOrtéS  .1  tl  EQBJ  11  un 

pan  plus  posai  un  peu  plus  posément,  permettent  d'identifier 

lun-   :    r\     [    tout    a    !;ni    relie    qu'on    trouve    sur    le   Virgile 

annote  dont  Jl  a  été  question*  En  écrite,  Wttori  a  fait  du 
manuscrit  une  description  fort  exacte  :  Polliien  a  écrit  très  vite, 
.uni  )ir.ïui"ou|i  lie  ii'an's,  Lranscrivsnl  dos  groupes  de 
-  souvent  fort  étendus  sans  se  donner  le  loisir  de  les  com- 
prendre; atwun  déchiffrement  de  texte  de  la  Hcnaissancc 
n'offre  une  meilU-ure    i.-.-a   ;,-;..    ::i!iu;iK>r  les  yeux.  I.e*  phi;.. 

ntéressent  au  qaaternîon  KY1  devronl  pourtant  y 
ecourir  el  je  leur  lais     le  soin  d'examiner  le  parti  qu'ils  où 

pourront  tirer. 

Le  manuscrit,  dans  son  état  actuel,  compta  li  feuillets  de 

papier.  Il  s'ouvre  précisément  avec  les  premiers  mots  du  qua- 

|011  M    rsl  'i"ii  "n  mm  t/ititjrsfratUtf)Q[  va  jii^qu'.»  la  tin  du 

quaternion  XVI;    le   texte  de  celui  ci  commence   au  recto  du 

fcuilJei  [6  Ce  i  Dtbïei  le    fouilloU  possédés  par  Vettori;  nais 


1.  Ftsi'  PompMo  teritto  di  man>  dcl  Potittano  1»  papito,  ta  J°.  rUI.  mod. 
»Monn»-6.  Bn  tau  .  Bi  /  Afincnfo  f  <■  Pompctt,  La  premier mot  port! 
•»  mar^e  wt  Pcrihv/ht,  le  dot  m.  r  \  mdieiûe 


m 


rosM   i  »ih 


sa  iniuviiill.-  :i';i  priit-iro  portd  qu*  :  nr  h  dernière  parlSe  de  !;i 
eopta  de  PûIlUen  ■  ;  eetof-el  semble  Indiquer  qu'il  avait  copié 
lotit  ce  qui  existait  de  t'estus  à  Uome  itidtm,,,  dtact iàcndas)  i 
•l«-  plus,  bu  i-.i  es  de  notre  manuscrit  est  une  pagination 

UN  qui  va  do  13  à  29  et  porait  prouver  que  h  copie  d 
Poiuiei.  AtaU  plu  étendue  qae  ce  que  nous  eu  raîroui 
yuan!  ii  la  Lranamisvfon  du  fragment  ô  Orslnî,  nous  somrn 

red'eo  fixer  la  data  :  dans  uni  lettre  du  15  Janvier  i56û,  te 
POHMiii  i'1  '"(Uii.ir  l'i-nvoi  qiu!  cf-hii-ci  vi"nt  ■.!<■  lui  faire 

d'un  autographe  de  Polltfen»qul  est  évidemment  te  nôtre  Oo 

constate,  par  le  même  document,  que  les  leçons  de  Politi»' 

i;:ii.n  un»;  certaine  mesura,  utilisées  par  Orslni  pour  son 
texte  de  UMS. 

En  quittant  la  bibliothèque  do  i'olition,  nous  rencontrons  une 
nuire  collection  florentine  très  connue»  celle  des  Gaddi*.  On  se 
demandera  comment  Orafol  ;»  pu  en  avoir  plusieurs  volume». 
Mus  nous  trouvoBi  notre  eavant  an  correapondanee  -"ivre  sw- 
coio  Gaddi,  «  qui  il  offrait  dee  marbrée  antiquoe'.  Cette  cor 

pondniieo  v.f-t   ci  n.-.l:ilri'   pour  les  rmnoi':     K»72  ri    IliTo,  pn 


1.  M,  Monimaen  (/.  i  ,  p.  50)  avait  conclu  <lu  ii-moia-nage  tir  L'AldÛse 

■    pu    Vallon,    que    Politien   avait    pris   copie   nea    seuls   i| 
nions  Xl-XVI.    —   A    quelle  époque    remonte    l'acquisition   de  V< 
El  idenuncDt  jLvanL  1553.  miioqu'il  oilii  plusieurs   fuis  lu  copie  tfi  F'olitlwt 
nouera  livres  de  ses  raruii  ketiona,  dout  U  1"  éd.  e5t  de  KJnrene», 
:      I. 

2,  jr  t  mis  ûgnalei  bous  it  u-  M  de  l'Inventaire  un  outre  Petto  PùmpHù 

ntm    tpilntihtl'i    srritt-i    iti    0)0910  uW    t'ulit im,*       T.  ri  tU8    Cfl    HUM^rO     n*CBU    pUS 

porté  présent  bui  llaveotaire  d'entrée  do  Kainaldi,  *'t  que  je  oal  pa  en 
ITOUTOi  tnoa,  je  suis  porta"  fi  croirn  A  une  cireur  d'Oroîni;  ritins  non 
liypnihf-ai*,  fustiOta  par  d'autres  exemples,  il  ferail  double  emploi 

.  -   Il  vu  a  in  Bibliothèque  Nat-  oeParis  un  Kaslus  il 
pu  st.Tbawrevrkde  Ponor  dans  les  Manget  Gratu   p.  6G9(R<-    i 
et  ralii  uto  XIV;  il  oooUenl  A  l-'i  fin  32  pages  manuscrites  intitu- 

lées: Hœm  liint  /Vaommfa  ouoe/iimi  Pompri  Fcs'i  ra*  n 
/.-. la    i.r.niiir.'  oti  Elan  donc  main  Italienne  riu  x\  o  oo  U 

oonn  da  pi 

.    {ittl.  m*.   I02"0,  T.    :t(î.   I.n  i-i!:v    ..m  i. 
qan  plu   n  nulros  intArossnnl  frétas,  daim  In   ( 

ii,it\<c  ib  p    v  cOûd  ef  C    Sfyoftio  anec  t   Orafni. 

4.  Voir  tu  préface  de  Bandini  eu  t.  IV  ..    <  [altos  de 

lai  iUl  'nlfemie,  et  \nzionij  ji.  //./  /.'/'./  u-r/,,-,/.  IxiurcncinniT,  Floronoo,  1H7?, 
p-  i8.^i  i"  ineaUcnni    paroi   lei   colircuon»  da  xv  l   du  passa 

oaJèbre  laurl  do  Dom  m  Oaddi    Giovanni,  doyen    le  In  chambre  nposto- 
Fique,  mon  en  1542,  c'ait  qu'oa  peut  pu|'|».'wr"qu'il  lenojl  de  ramilt 
i  ui  do  loi  Daauserl 

..  i  de  Giampiero  Gtnmpieri  »'i  «.:'   l'arehitaoïe  L»ian- 

tOllio    !»<*:-i  tB.iLin,  Uit.  pitterichf,  M.  t\a  Milan,    *>  w.  ï.    III.  DB 

Dô,   114 
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mont  a  l'époque  où  il  t'oooupeil  activement  de  former  la  eoUec 

limi  iio  manuscrit*;  le  noMc  florentin  dut  sans  doute  lui  ea 
donner   !|!ii'Iqtii's-iiiis  kii  iVlmnge  de  sea   présenta  artioftpaes. 

do  nos  numéros  prorji  urienH  an  effet  «J  •  fiiovaum  ('.nMi 
.  i  pi.ri'  ut  il;i:t:;  le  beat  de  leur  première  page  la  signature  : 
foâilnû  pofcff.  L'un  deux,  le  l'aul  Urose  83*0  < M.  L.  30  >, 
éUll  un  dos  plus  beaux  échantillons  de  paléographie  lombarde 
que  poflBédftl  OnSol.  L'écriture  nt  du  moi'  rièclfl  et  «w  28  pro- 
miera  feuillets  onl  les  morjrcs  couvertes  do  dessins  n  la  plume 

OuLftnl  les  Mvims  de  In  chronique  iVOC  lM  costumes  du 
kl*.  Kulvlo  en  fait  un  manuscrit  ■  di  000  anni  •  ;  e'esi  son 

■;itiou  nrdiiuiin*  '.  Le  S2ft2  <  M.  L.  Sft  >  porte  des  scho- 

lii  -;  do  Gaddl  11  î-ni.  imQ  el  de  plusieurs  autres  mains;  il  contient, 

en  deux  volumos  distincts,  les  satires  de  Perse  et  )68  Pontiqucê 

•  d  plusieurs  fois  au  sa1  ou  au  xin*  siècle',  te 

8399  <  M.  I.    SU  >,  Ml  SSulsnwfil   du  vve  sit'^U» "  :  le  Liber 

inaiiê  de  SeroDoe  et  toatus  en  laUa  y  sont  aocompagnée 

ii.hni.-.s  QOkO    (k   pou  de   voleur*.  Les  livres  acquis  par 

l-'ranci'-Ncn   Uudrii,  fila  'l'Anirelo,   sont  représentés  pur  un   fort 

beau  Juvénal,  le  3â8G  <M.  L.  31>*?  d'une  l'eriluiv  lnmï>:inic 

du  xi*  siècle,  avec  gloses  el  BGhoties contemporaines;  la  satire  XI 


i.  95  ff.  par  b.   Pic  IX».  Incomplet  du  oofaaianoaneni  ci  •  I»- i..  lin. 

6  ft".  pnroh.  (Paul V). En  tele:  Sakuium  vtetua  uniut  ttûi,  lo.Gaddj  : 

au  feuillet  da  garde   final  ;  *n»  01").  —  0)  l\  1.  Perse.  &i  f.   10,  OvUf, 

sans  BODoUliona  d«  'iaddi. 

:i.  «H  ff.  paroh,  (Pïe  VWi  Trofa  iom    oolièreuenl  :  «0  r.    i, 

n      'm  f.  39,   >i<  iiii-iiiiri  .\,n'i  ^1,1,  .  .i  i.  iti,  Priapra. 

AlJ   ï"    'II)   I.  di,    <|l>l   1       !     m:  '   l.l|>|)iil  I.Lllt    ACiili'iMi'Ill   411   Ui^.    '■   i     0OHO 

»«tAi    <'■    Kl     Iflf.    tffin'd   i'ii-rms.    I>   P  .    UQ   uu-tli-on  iii-  RODU,  doOl 

Il  bibliothèque  fui  an  venta  su  1573    sn  même  temps  que  aa  lettre  dm  20 
ni  t*:i  mandait  l'index  è  Pine  ..  CI>   Imoros.  D.  123- 

4.  J'ai  noir  lu  lignalura  de  Giovanni  unddit  en  pnrouiinnt  Ih*  armoires 
--.do    l;t    Vatican*,  sur  une   (irnmuifun:   <!•.'   tinta   \\  \U\    1»'.<Y 

«lin  uv.iii  encore  l  ancienne  oote  11805.  Elle  &e  retrouve  but  Jkux  volume* 

d  m  de  la  i'»ii»ini!iH'<]ui'  de  Naplw  (/v*  D,  Î8,  rv  9.  i.'o.  mmi  1^  second  au 

moins,  i»-  /i.  fiiibun  du  CIcAron,  écrit  sn  1479,  .i  paul   km  appartenu  ;i 

Orsini     in    ^     nie  da  la  mera«  biblioltieuus  (/V.  /•:.  lA)  i  fez-lioni  d'Alaa« 

s.ii.tlfn  Qadrii.  t:f  la  cnUtogua  da  JannslH, pp.  132,  £81    IfiS,  —  Pouf  H 

m«.  de  ti  ijiunMiiicnnp.  voir  l'index  du   catalogua  ilr  Budbd;  poar   m 

■r'i^  qui  wnt  a  Paris,  la  pnamga  de  Boivin  cite  par  M    Léopold 

i    raMnrtftes  mfînusontt.l.  I,  p.  158. 

Me  I-.     Au  recto  du      95    uni  l«  recueil  primitif*,  sur  lo 

ii.-nir,  uira  \    nu-rlesiouB  \r  mot  rane;  au  rerto  commatioa 

ihir»*  imilani   ranalannn,  Au-dasaoua  •  B»(  Prwndsci 

rti   8i*bti*  rt  tiniivitrutn  hmefàMTUotwn,  (V  doroiar  mot  SU  ajOQté 

apiAfl  eo  i  -  mi   .  propriei  lire  l&venu  m^Oent 
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a  été  ajoutée  ou  xv*  rièdo;  \êê  lettres  initiale*  da  In  partie 
nnt'imnc  sont  améai  da  Bjpnm  Ca  manoat  wora  pour 

nous  un  autra  prii  :  n  vient  du  célèbre  Gioyamw  Abris**, 
comme  l'Indique  au  premier  feuillet  l'inscription  :  Uic 
^JvxspuK  uk  La  main  qui  a  tracé  cotcx-li  bris  se  reconnaît  dai 
certaines  annotations  récentes  du  manuscrit. 

In  nuire  volume  prova&aul  d'Aortspa,  suivant  Orsini,  la 
<M.  L.  1Ô8]>(  f.'us:iii  partie  lie  l;i  bïbliotbàqa*  d'Antonio  Bac- 

iMlrlIÎ,  i'Ii'M-  Û?Â  iii   ipa  roiuui  M)ll»  In  litun  da  Pvw»n*i7t. 

Ctsl  un  Luerèoa  écrit  t  Naplai  as  1441  et  annoir  pat  b  *  deux 
:;:ivuits.  I/annolatinn  n  un  nnn  (ique  ol  offre  descori 

lions  au  texte  et  dos  luppMinaatfl  lux  lacunes  nombreuses  de 
la OOpla,i  ans  don  te  sur  un  mm  mplairaen  mauvais  état1. 

Si  nous  y  joignons  le  Plante  3804  <  M.  L  19G>  do  l'on  1449*, 
nous  aurons  indique  les  seuls  manuscrits  datés  nyant  ippi 
à   Panonnita,  que  nous  ayons  rencontrés.  LldanUflcataO 
second  pourra  avoir  quelque  IntériM  pour  l'histoire  du  tftfl 
Piaule  :  cm  sait,  en  effet,  qu'après   l;i  deconvarta  du  in:i!.; 
du  cardinal  BJordaiM  Drshli,  !<■  roi  Alpiionsede  Naplas  fit  faire 
une  recension  dos  vingt  eoœédiaa  dôsormalfl  connues;  ea  texte. 
.lu  rtata  torl  arbitraire,  fui  établi  par  Panormila,  et  nous  avons 

nnvi.vniH-nl  d;ms  le  A'AO't   un  i.  •>;!.■  ■!>•    II. m  le  ijiii   .si    postérieur 

da  vingt  ini  1  la  déooaverta.  et  qui  csl  revu  et  annou-  pai 
Panonnita  loi  mAma*.  Go  rocuai]  ne  aompivnd  ii'aiiicurs  que 
tes  huit  premières  ooinêdie.-:. 


i.  208  fT   pap.  eOCftlté  dt  pnreh.  (Pni.il  V,  Pir  IX).  Souwriplion  :  iiit. 
unû  pat  eopfcna    v  npohtn  ab  A/pAonv   /(<■/»   invkUniïM.  Ce  ni*,  n 
:  pool  It  taxia  par  M  Muoro.  qui  n"  m-  n< 

ri.    in  4"  Adiliou  da  !.'  .    p     "'..  —   lin  Ultra  ; 

Lucrèce,  provenant,  eORKM  la  nfteé  n-ur .  fin  i.-iir  découvert  n*i  1  i 
irontp  ilnns  nolro  collection,  c:'n*t    II  \\  ! 

Pftlll  V,  !'■   IX).  Sur  la  garde  :  .V   >*;.  Titm  Lîtcrfit  us.  LoluxU 
al  1 1  Mf  de*  titres  partiels  A  J'encre  roujyo.  C*nl  encori?  un  autog 

l'huaxsnl         va      notations  critiques,  mue  je  n'en  ai  pu  reconnu    i 
tort, 

•i;  ir.  patch  [Paul  \ ,  Pie  IX).  La  loutcripiion  «at  auf.  W  v©T  a.\*c  it 
dlut,  «te.  :  f  *>V,  non/i  fiai    mari   GIoCM  InUrUatsifâs  du 

i'0|«(.tle.    t. iMs  annotations   d«  Panorama   10 ni  qu*lfju#«  jjlo*»'*  a 

innst,  dea  no/n  et  un  pont  nonibrv  da  Ipqobs  marquées  a/  ou  /-  L 
oraèti;  un  fronUftpica  [tarirait  de  Plmii*  #l  un  «eut  u  par 

deux  ange*  («al  oa  ealui  da  la  lamiUo Gorona  '.').  Un  de»  ff.di  orta  un 

la  jnijif  1. 1  m.'  Ki»s;neuicmcri(  pralti'  ol  mi  desious  : 
l'im/i  hmwi  •  <  i:ii.  <i,<»,   \,     foii  ■  ''  oi  noinrii  << cet . Anownm 
n   i/. 

3.  Nous  savona,  par  If*  lettres  de  Ouarioo  de  Vôrono,  quu  le  ma.du  car- 


nniM  vnii:<jnr  ne  panohmitj 
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Le  fameux  humaniste  avait  dirit^o  à  N  xeeuUOD  d'un 

.  contenant  pour  ta   plupart  des 

rliKsiqiK'S    cl    il    nv.iit    plis    Ini-'iiciii''    l;i    pttSoe    de    fa.re 

quelques  copier  ■  i  ^  »  :  1 1  Je  n<  •  point  [tt'oo  e!l  parle1.  La 
petite  oollectioa  :|ii 9  i -n  pu  reconetitaeTi  etea  l'aide  do  notre 
Invtmimrv,  Ml  assez  eonsldéftWO  pour  offrir  quelque  inté- 
rêt, Plusieurs  volumes  sont  d'un  même  tonnai  moyen;  ils 
offrent  les  mémpi  signes  extérieure»  les  mêmes  ornementi  en 
couleurs  ou  par  hachures  h  la  plume,  et  la  main  dêfl  « 
indique  au  premier  coup  d'ail  la  provenance  napOlftêiOO v.  Ofl 
|  trouve  des  COrrecUOM  ou  des  sommaires  <!<!  la  main  de 
Peoon&ite  ;  quelques  signes  qui  lui  sont  todlierfl  w  n-neonirent 

aux  passages  notables  ('  »  et  N  )•  Ortfoi  n'indique  pas  tous  les 

mdnmei  venant  de  Panormlta,  mais  je  erola  pouvoir  affirmer 
a  if    origine  nu  moins  pour  les  suivants,  loua  manuscrit       j 
êele  : 

3270  <M.  L.  168>,  Tibulle  et  le  ftemedium  d*Ovi»it\  r.in  ■ 
notes  de  Penormfta*. —  3S73<BI.  L.  I54>,  Properoa,  entière* 
:  u  ri  autognpht  i  avec  la  division  en  quatre  livres  et  suivi  d'une 
élégie  du  trnuK.-riptcurV  —  817$  < H.  L.  108  >,  Lucrèce  dderil 


(JinaJ  OiMin,  lonl  la  decouverL*-  était  annoncée  par  PoggîO  leîôféTrisr  ti29, 

ni  e  Isa  mains  de  Penerruiiii,  nmi^n    i»-  mu*  iiu  imarinoi 

■  .  |u-|:.r:i   1443    Cf.    teui    âaobadini,  Quartna  Veronest  i    >//' 

ru/,*'.,,,     -.,      |       ,'.,,     ,      /'A/.jfn.      l.iVMUIIM',       I88O1      pp.     67-38,     SOT     1.1     .  !'<  t  11  ;,  Mil 

iTAlphônaa  i"   Uagi    ntmi    cf,    RiUehl.  OpiucuJa,    Lnipsig,   HW,   i.    il. 
pp.  i-.ti,  et  tuitoutli  partis  rlu  travail  oa  H.  i*.  Ra  i  ri-dessous, 

qui  ait  intitulé  :  Sfuttfi  -. fi  Piaule  rii   tntonio  1/  l'nv^unin. 

I.  L  t'anseoible  l«-  plu*  complet aur  Panormila  aal  aujourd'hui 

••(■lin  de  si.  G.  Voigt,  au  t.  Il  île  lu  \\     ferod  '<""  1  cîtrï  etow     t aTi  rtkums, 

,  :.'  pin.  noa  trava  ji  c-i  iiu  ..  v  l  «lie» 

r£Afifï  uUÎj  ttnria  bionrefica  v  eritica  41    int,   totxuiteUit 

t,  1883.  Jn  l  ai  In  il, m*  l' t-  efcfi  In  itfoi  tefl  •"  iUantit  inoAu  VI |  i*«i  I, 

,  VII  (1888),  pp    'l  I  U}q.  L.mitMir  n'ii  tu  mnrmisxiuice  d'aucun 
miss..  e|  m  (uimenLs  qiut  nous  apportons  «ont,  pin  corm'ijin'ul. 

ï.ni  nouveaux.  Puissent-ila  tngtgar  la  «nvant  ■EUeiao  fedonaar  biaaUN 

UD  llfl  lur  ?on  célèbre  catnpatnoti*! 

non  -i  La  Un  du  ni   3401      aVoni  VirgUH 
I  iruro.  (jiit»ii]iip«-iiiis  de  cea  oolumes,   qui  Mal  tfl  paplar,  ,,!>t  un 

.   la  parchemin  •  1  -I !  1.1: m  chaque  cahier,  toui  deanerpuii  de  solidité 
1    Boitmtn    Praaqui    ou*  oot  416  raHsi  a  nouveau  sou*  Paul  V 

eael    ehû   M    d'une  autre   main.    La   ruhncitiMir   1  t'ait 

Suivre  de  dum  rubrica    0  1  tra  de  choquo  pwre,  oerit  on  do  r  I  1  1  a,  areis 

n  /(  '    '  )    ld  puiago  do  Panormita  cad  par  M.  ilamorino,    ("A 

ttor   K<  .  VU,  p 
4.  83  If.  pareil   L<  rteolemcBt  da  1608  ranacqua  M  1  [uX)i    ni  ■  indiqua 


-<l 
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plus  haut.  —  328*  <  M.  L.  172>,  Silves  de  Slace,  prôo 
dune  épijrramme;  Panoimita  in  staluam  Statii;  la  copl 
rvli  vi    on  mnrjrc,  avi.se  le  pltis  jrrand  soin,  tout  ce  qui  louche 
i\;i|.li-:  on  M|  onvirODB1.   —   3296  <  M.  I..  iï^>,  Martial,  où 

l'on    m  ci  I    observer  l:i    nirmi'  préoccupation;    ItÇOM    n.argiltales 

de  première  main;  notée  rares  «le  Paoonalta*.  —  SSW 
<M.  L.  171  >.  SQItU  Italicua,  avec  un  aaaex  grand  nombre 
de  leçons;  noms  propres  reportés  à  II  marge  par  Panoru»ta\ 
—  .330*  <  M.  L  196  >,  Piaule  décrit  plus  haut.  —  .1316 
<;  M.  L.  2.'tfî>,  Aertrn;  une  partie  «les  renvo  i  <■:  'les  leçons  est 
du  copiste,  l'autre  est  rie  Panormita4.  —  3341  <M.  L.  170  >. 
Arumjcn  M.-ircclIin,  à  peine  annoté,  ût  prOSgCe  poiitt  pur  Panor- 
Ulila*.  —  3-ilS  <M.  L.  197>.  Noiiiii<  complr!  :r.  ".•: 
Antonii  Panhormitb*. 

Six  volumes  d'importantes  traductions  du  grec  doivent  êtm 
joints  à  cette  série  :  3344  <M.  L.  173  >,  six  livres  di 
de  Sicile,  les  livres  fabuleux,  traduits  par  Poggio,  mais  sans 
BOXA  d'auteur,  avec  de  nombreuses  corrections  marginales  de  la 
in;iin  di1  Panormita  et  d'autres  lecteurs*.  —  3345  <  M.  !..  S07>, 


a  tort  Tibulle  avec  Properce.  F.  t  (lettre  ornée},   tnripii  monol  rf        ' 
p&tii  .1  ur<  Ui  fiautOi  <>  ■'  '  •'/'>  n  r  i  .i  ih  i .  (Addition  dans  In  marge  en  lict>e 
verUceJe s]  \'<f  Bteyiarum  leeunaum  Ncniurn  Marûettum,  La  plupart  «le* 
élAjrtet*   ont  dee   titres   [Vtr'-u   *<tuwti>  fiif/utn'uiir.,    .1/  amimtit    i 

animi,  rto.J.  (Juclaues  noliohuv  au*  premières  pages*  Do  l.  -i  u 
f,  BS      Lftfôflfi  Psiiwwiioi  etrgïit  «rf  Lomofarn,  ,v   /  !  mofu* 

(//r  i  ,    H' m  '»>•'  net/H  iVn'J  twtforc.  'X  r*rï'di>rio  Ple&eie,  /  h 

tfOIIA    *«r    l'r>-f«rrr    ,t    ..,..    .f.1-;.-,,    1-iS'i.    p.    J'.',    ,■[     Rmu  .1  n  <    .    /     ,     ,      . 

qui  .-ii>    une  1.  un  de  Paaoroita  a  Cambio   Zambeectri  :  -  Prcpcrtium 

ioeontlmsiiniii:!  podium    n-trepi...    Al-um  TtbuJIum,  quum   priuturo   lovenci 

qui  defarro  nos  rravolur,  u  le  mlliai 

1,  Oi  it.  ptp,  (PaoI  V.  Pic  IX)  F.  i,êpiçr.  ot  :  P./'.  Blotti  S 
Ko  i  l  $ih  arum  ,  i.  H8  v,  vers,  extrait»,  eto. 

S.  229  IT.  pap.  iPaul  V.  Pie  IX  .  Bfl  M  te,  la  lettre  do  Pline  *ur  ta  mort 
de  Marue  .  Pour  la  provenance  du  cet  exemplaire,  cf.  les  trxlc*  rappela* 
pur  M,  Hamorino,  /.  «:..  p.  342. 

3-  173  If.  pap.  (Pie  IX).  Très  *rand  formai;  ornement  ou  frantispl 
aux  [ni lia  i 

4.  I3H  II.  pop.  (Paul  V,  Pie  IX).  F.  «fc,  le  coomeoUtenif  il  Horace  pari* 
«leMniM  ,  Pmiuniiiu    ■  Sut.  rratebristîsnuslsnl  i  easÀ  Mjyw.» 

r»,  "..'  [Pou]  V,  Pie  IX).  Je  reconnais  U  pre  retreiii  ■■  A   Es  simi- 

Gtttds  d'écriture  .r.  i-.    h   3900.  M,  V.  Gardthauicn  n  indiau4  II  pjsi 
ma.  parmi    Ira    textes   d'An»  mi  en    Marcelin.,  dm»  les  Jahrbfiçhet  f><< 
phihl.  de  Fleclui-m,  in.  1891.  V.  B&O. 

0.  il*i  IT.  jmj>.  (Pic  \\).  U.c.  ;  tndt  i  earurn   rtrum  qut 

n(ui  ffmià   Varcelu  pcriptttetici  Tiburti*  tendhsa  i< 

/.n  hii'  nu,  a  «.  Si  alun  est... 

?.  '-M.'>  r.  psp.  (Paul  V.  Pie  IN).  Lettrei  loït-  t*i  freniiHpiaf  décoras ,\  U 
plume,  un  y  10 il  le  lila&un  uVAiutruu,  j  prmo  tcliauoiftt  d».'  couleur. 


"iiUnTHÉQUlf    PF    MMORlflTA 


m 


1rs  loi/,  de  rialcn.  Iroduitcs  par  ('.ctl-p-:  fie  Tréhitonde'. — 
;i:J46<M.  L.  I7B>,  IQ  RSpUàMgu*  de  Platon,  traduite  par 
Antonio  Cawarino,  de  Païenne,  avec  des  sommaires  de  Panor- 
mila*.  —  W*ï)  <  M  !..  1~f»>.  htiil  opUBC&î'M  des  œuvres 
moralet  de  Plutarque.  traduits  par  Cassarino,  ainsi  que 
ùûhus  do  i'Iaton  ;  les  marges  dune  bonne  partie  du  volume 
sont  chargées  de  notes,  addition»  ou  corrections  de  Panormii  a, 
quîa  refait  en  plusieurs  endroits  la  traduction  rie  son  rompa- 
trloto*.  —  8401  <M.  L.  174  >,  la  Cyrvpidle  do  Xênophcn,  Ira- 
duite  par  Poggio.  avec  dédlOtOO  ii  Alphonse  d'Aragon  *.  —  3422 
<M.  L.  213>,  lûft  discours  11  et  III  d'Isocrato,  traduits  par 
Lapo  da  CasUgllonchlo  le  jeune,  avec  une  dédicace  à  Panor- 
m.ta». 


1.  233  IT.  pap.  (Paul  V,  Pie  IX).  Ornemente  or  et  couleur  au  dôbul  dtfl 
livrev.  Li  t<viiiii«':iinui  Ml  IMtl  "«,  E&llgfti  II   parti  «les  gardée,  do  mflmo 

Mniini.a:  .i  PtnoraiUf  iHJiiujrê  l'ahience  d'annotationa,  l  otai •   i 

...i.irici'  avei  i"  mi,  BuiranLuiit  une  irnur da l'ia viotiin  d'ttthbutr 
attti  traduoitoo  I  CmmjIoo, 

fnp,  (PaiiI  V).  Urn.  A  Ia  plume.  Il  y  a  tncore  uum  i.Tpcur 
LSI  l'Inventaire,  ou   il  hit  *lu   nQ  IÎ.'j  une  IndUOUofl  dM   I   M 
Au  contraire,  il  .>st  cxacI  dans  U  nolo  coosorvAo  cur  la  garde,  K.  |,  .An/  i;/ 
fnri  sftculi  i  m  Plafond  't]<nn  ac  f1isctpl(nom\tl  ■■''*.  rrt> 

duolion.  Soueariplion  Botlo  i  PUUwùi  rt'rum  pubtiearum  Hbtt  ottefa 

oticii  i  arrucc  in  i<t>  aian  convenus  ao  {ni  taie  '  atêorhùi  Siculo 

\   \un    ■''■'"•     ■'■    ■•■    » -.{'t.-  .,„,,  .i.ih:      ,>j"i    tmtiMlum   Mute   f,,''!'' 

'■>»tiis  est.  Cf.  Voîfftf  Wi&itrbtUbunût  t«  1 1*  p.  1T7,  note  2* 

3,  'J05  ir.  pap.  (Paul  V,  PI«  IX).  Au  r.  I8i  v  et  *ur  U  dernière  gardo 
ex-fvbHfl  di  P.   |  \NT  .  PANHORMITAE  L  !  ru;  n  .<).  Troîi  partie. 

1,0*  modoquUH  loudart  po$*tt, et  autre»  opuac;  t.  lui, 
,\]».|i|i'  f«   lii  v",  flouecr.  :  TiXec  «fin  K«M6eri*dk»v  ton  (Uovi 

Jny*  'Avi'i^iOi  -S  Suumjc  |itW,pa4i  ovîi*  W|*  D&V   «îr!*i  î,  aA4t&   .r.v  Enqeiv> 

l>)f.  i\">.  Ajpôphthcgmata  taeonica',  partie  la  plue  Buronargoo  pirPauor- 

ntta.?a}  r,  isi.,  Platon  (nu  litre).  —  Laadedtoueefl  <io  Caes&riao  prccodeal 

'i.  Loi  notée  de  P&aOrfflltl    >Ql  d  cfM,  parez.   OtlU 

•m  *  '!■■  \ .  pin.-,  à  propos  'li-  In  tVimiii'  Spatiale  qui  se  inon- 

UM  luxueuse  louieimo  a»ti  pour  seulu  parure  :  h  Hoc 

imltalUfl    GutrlDUI  DOlter;    KiHacho    AneoniUuo   k'1'""'"»"     x'nb'-nli    niios 

osUriilU.  m  (f.  183  V). 

4.  13$ ff.  p^f».  (PaulV.Pio  IX).  Sonjoriptioncitéoi  ,2t^aeU2,  elplus 

■'  t  le  tout  en  capitales  rouçi  i .  Ini  ti .  -     or  et  cou- 

I  »ii(*lques  sommaires  et  corrections  ae  PanonniU.  —  Il  ,i  comuare  un 

iour  u  !ic  a  la  République  de  I*lnion  [Hamorino,     IrcAiote  itot, 

ri      ''il.  p<    ÎEfi);  cï-Uit  évidemment  d'nprfîs  nu»  manuscrits. 

16  flN|   pareil,  belle  r-l.     ml.  •    Iimyire,    lu      Buta  conserr.-.    de    eatU 

.  sur  le»  Rurdea  «ont  des  f pïjçrainmoe  iutinae  <|uo  je  crois  do  la 

iii.iii]  dl   Panormïtl    L'ouvrage  lui  e»t  dMit",  mais  ,..r.>  oOup,  et  pur  des 

gralla,-'  :fa  II    i      m  tilM  8i  'lansi  le  corps  <{>•  la  prcnao.   Voici  le 

irhtitnum      \<t  doctit  îmitm    I    tojutrUUxvnum 
inuntiittn    {ntvniurn    IMufoiimitam  fn'tnm  >  mum  Ulpi  VottcU 

prefado  in  hwrutU  tmlionç*  incipii  ftticiter. 


tto 


roMi*  i.vriN 


Outre  les  manuscrits  contemporains,  Pa&OrmiU  en  avait  une 
collection  de  plus  anciens,  fort  inlér^ssnnN-  nous  eu  jugeons 
par  r.equi  re^le  :  3S46  <M,  I.    169  >,  Cicerûn,  7Wm/,.-. 

i  olonnee,  rjn'on  pourrait  faire  remonter  jusqu'on 
et  qufQrsini,  arec  «on   assurance   ordinaire,   tfhè    tait  pas  à 
r  au  vu-.  Ils  portent  qaolÇUM  notes  marginales  de  Panor- 
ïnit.i  qui  n'îijouteni  aucun  prix  à  un  manuscrU  de  cette  v;i! 

-  8888  <M.  L  nm>.  Apnlée,  r><^.  Sacrait*,  ta  eu 

-  3417  <M.  !..  161  >.  MaCTObô,  S.iturnalcs,  lourhe  par  plu- 
sieurs mains  «lu  xv  siiïole,  surtout  par  •«■!■■•  do  notre  huma- 
niste; le  manugeril  est  do  deux  mains  du  xo"  siècle».  —  MIS 

-  M  L.  m  >,  Julius  Ftrmiais  Halerno*,  fragment  de  la 
Mutins/'*,  annoté  par  Panormils,  du  xur*  siècle4.  —  ."W2! 
<N.  L.  161>,  entièrement  es  onoitk  et  de  plusieurs  main*; 
«"■•si  un  livru  scolaire  du  vin.  slèOlO  dont  la  composition  est  fort 
intéressante,  et  qui  contient  notamment  un  Curtoswn  Vrèi*%  te 
plni  ancien  manuserii  <!<•<■. -n»'  iviiartiou  <Irs  itrfjiotitsK  l'anor- 
mita  n'a  po.nl  ;i:ii.<jU-  cl.  s'est  borne  à  mettre  son  nom  sur  In 
dernière  page  sous  cette  forme  :  Ant.  I'amioiïvit-i 

.i  ai  retrouvé  enfin  chez  Orsini  quatre  uianuscrits  se  rapporUDl 
dirucieroonl  à  la  vie  et  aux  œuvres  de  Panormita  et  sur  lesquels 
j'appelle  t'ait,  i.iion.  Le  premier,  lo  8871  <M.  L.  1BG>,  con- 
tient se*  lettres  latines;  il  es!  eulie:vment  autographe  et préptlé, 
h  ce  qu'il  semble,  pour  être  publie;  plusieurs  lettre*  sont  bar- 
rées transversalement*.  Il  a  évidemment  plu»  d'importance  que 


i    M)  il',  pardi,  reli  sali 


2.  71  ff   pardi.  (Paul  V,  Pir  IN).  Copie  iuoouiplèUf. 

3,  129  ir  pêrcb.  d'u'  IN}.  Sommaires cooleuip,  La  Dada  »-0Od 
tv    jusque  '■>-'  I-.  600 1  occupas  l'-'i  un  lexie  ilu  un*  siècle,   D 


1-5  I». 
Mil  Y      jll»(|ll  il     '»-'    i    ,     M>lll     uCCUpftl    |i.m     un    tritr    illl     MIT    flCClt,     l>f   MIKto 

/- <//"  nova    Pan  ifaûû  indiqua  va  nuiras  •  o  Hic  demi  liber  fer* 

unir-  M.n:ioliî  eu  lus  loco  iiiU'lferiiiilm  dtVÎ  NUolsJ  ui'i.iniU .  u  Le  v»  «lu  f .  92 

est   tiliihf  ;  r.   93.  le  livre   VII   «Ji-   Maarobs  rwprand,  d'une  notre   onefa 

du  xu'siecti*.  jusipi'u  la  (lu. 

4.  33  ÏT.  purcli.  (Leun  XIII).  Incomplet  ;  (en  pages  «les  H.  r<  v-C-»  v\  roti- 
teiiauL  l.i  lin  du    ivi*'  I,  sont  dp  main  moderne.  Au  tilrn  du  lus.  sent  |Hir 

Ptaorri)  !■•  imi  ni|  iule*,  i!  n'.i  piunl  .  itilif  lYpilIiM*  <ly  S/rufcu 
7.    j;ii  II',   pui.-li.    P. ■I\>.     i    m  pur  Bi-llmuinn.    ihui»  l'ArrAn    m»-  iVrli, 

vi il.  XII.  put,  I,  p.  £35;  utilisa  par  M.  C.-L.  Urllch 
(opoor.,  Wnrabourg,    I87i.  J.-J.  ftounharii    mil  vu  If  m*,  m  itiTâ.y 
relevant  pour  Pcirtsc  lei  deux   pngpa  *•  PoR/fertAtis  et  fctawuril    qui  s'y 
trourenl  (J>ï/n'i  irif'ic   d  B   écrites  at  fttrmcà  Prfrwc,  p.p.  Tamtzcv  rio  Lot- 
p  ril    i  -.  - 1  .  d     I  »  et 
B     (Ofi  il    PSp.  I  contsrvé  n  I.  snl    sn  vclourc  rmiftp.  Sur  lf«  Iftttl 
ï'aininiiifM,  cl'.  Wij-'i,  /  '.,  i    I    p.  'i8«^.  Le»  lotlroHb(irfi>flB  offront  pluad'in- 
ter*l  que  les  auires,  car  cl  être  inodites.  Voici  la  disposition  du 


AOTQOR.U'ru>  DI    i--*.nRum 
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les  ni;ntu:;i -ri!  I  connus  jusque  présent1.  Le  8871  <M.    L  137> 

■  demODt  ;mioL,"iM|'ln'^t  a  pour  titre  :  Kpislolat  dii>crsontm 

fttuHr&an  vtrorum  ad  titminum  intonUm  Panhormitam.    !.<• 

siivani  i  pris  la  peine  da  classer  6n  groupas  et  de  reeoptar  toutea 

les  kUrw  h. portantes  qu'il  a  reçues  des  êrudits  de  Sun  leiupï, 

et  1  ensemble  forma  une  dos  plus  eurieusos  correspondances 

qu'on  ail  a  dépouiller  pour  l'histoire  littéraire  du  xv>  siècle'. 

mont   moins  Intéressant  es!   la   Ihw   Dr  far.tti  et    diclU 

i  .  -    /.    H$ffU  composé  par  Panonnfta  al  toril  ptr  un   scribe 

napolitain  dans  le  3.TO  <M.   L.  138>;  je  ne    sais   pourquoi 

Orsini  cria  f.iii  u:i  %  liliro  originale*  ».  Observons  imlin  ;i  pr 

Ht  <M.  L  IS9>,  contenant V Hermaphrodites,  que  le  lion 
Orslûi,  qui  dan  uods  I  des  pei  ma  ecclésiastiques  pour 
avoircliexlui  le  Dccamcron,  parait  sacrifier  beaucoup  à  Pliuina- 
ti  en  installant  dan:;  M  MMIOUiiquc  un  pu  m  •  hi'iuicmp 
moins  uinn,"-i;l  ;  il  Ml  vni  qu'il  n'a  pas  o*e  en  transcrire  la 
titre  dan  m  son  invantaffa  oi  qu'il  i'.i  rollé  bou&  oeitri-d  :  P<rrw« 
m, i'.'\  varie  pometa fc. 


.  .-si  mi  uVux  partiits:  <i  ff.  1,  Anf.  Pkmorm.  (a  HOrum  famtiia 
j*i/;;(  protoatis  ;  b)  m:  <le  ntu  a,  pagins  par  fauteur  :  L  I,  A.  /'.  dm- 
penararn    jkii   pro/omi*;!  lil,  A.  !■■  ovinCumapte.  Dotomsnad  ÛJfarluni 

■PMrtcrmtfgTO. 

i.  Sui  b  Rfeeardtatia  h  l'Amaroifmu*,  af  Ramorîno    lr«A.  ifor  >»■ 

vi      .i    ï.\j  «,]!)    v    H--     .m  rit- M.  a.  « i.'i-p.'ii'y  ii.m-i  m  Vicrteffokn* 
\\.  i..  Gi  i.-  m    i   p,  174. 
2,  115  ir  p&p.  (l'i--  IX]  voici  i  i  >i^«  prisai  dtni  ce  rocuoii,  qu'un 

lli  i.f  plus  muraux  qna  mai  aura  II  loisir  de  dspaulllsr,  Ltttru  >\c 

i«,  commea^iini  ;ïu  .'   1  Bt  pa**fa  ;  Aunspa.  I.   ■  Si  pOJsfai; 

François  Phiklpbe  [4  IsUrtsJ  et  Mario,  ion  flti  iv  laUrat),  I    lv\    Uari. 

Pbggic  .  :    l  (Urei   ,   i     "»..    LOMOtO    Vallfl,    I.    ".H; 

a t*i  Caasarinv,)  31     Franossad  s  i  b  iro   ■■  ii  ;  Théodore  Gexa  (4  lettres)! 
i   iii  ;    i    i  i  monde,  Mi    KUsio  Calenzio.  I  W  ;  GiorannS  Tosoa- 

0    •  i.-  m  m  i  i'.  :  taao,  r.  113    i  a*  i 
i  Piccoloinini,   .  10  I 
■  h    ...  .  'Pi  ;  i\  .  i-  i.  in!  i1  m      proA  mtm  tndpU  .  t  ti-f  v\  ai> 

Îlncipit  tua  I  ->«  frmw/)/iuy,Urimi  a  C 
irroor  puroo  qu'il  luioitvtau  avooloi  autres  mis.  do  Psnoi 

•  -.  4e   h  première  pa^u.  'leur  anges  BOUtitOttOAl  .    I  LOS  uno  eou 

la  LaurUrt ,  U  bluoa  tuteaat qa<  y-  a'aipai  idsnUua    l>unr  u  uno 

bsmts  d'or,  accompagne  'I».'  d«ux  Moilea  «t  4n  poïtttt     d*QOI    >a<jnU^ne  do 

i.  M)  n   |i  iv;  i,  :î,  fiuarinï  ludicftfm  fn  BrrmaphrodSo  (sous 

rbrift»  <Jo  lall  «iini  Ljimola);  1.  -I  v°T  ifeem.  lift.  '    t  <    ■    i  .    I    M    h 

ci*);  !.  .  li;  f.  30j  U  disoussîon  épictolatro  entra  Po^fcio  -i  Pan  ir- 

iiu  sujol  do»  «  tarpiuscuU  »  du  livro  ;  f.  i5  v°,  J'  l  irgitH  Waronu 
prîapeia  ndWT  ;a».-.leisus,  ajoute  âpre»  coup,  le  titre  Etcpfumti'iùi).  Aux 
gari-3  j,  plusieurs  êpigraœmos  latmee. 


RHUM   l.vmn 

Parmi  les  humanistes  do  second  ordre,  amia  ou  eoirtapoft- 
danUdePanorniiia,plu*i''iirK  do  h  •  >'  '<  I  ippelèsè  propos  des 
livras  d'Oralnl.  Giovanni  L&ntola  a  transcrit  lulu-Geita  de  aa 

main,  on  1488,  0t  il  t  mis  dans  I.-.  DQtrgVI  dtS  sommaires  et  de» 
leçons.  Le  manuscrit  a  dt-  curieux  pour  noua  que,  bien  qu'il  ait 
appartenu  h  orsun.  il  ne  figure  point  à  rinvenininv 
acquisition  pOBlAtottro  qui  ilevuit  uller  chez  les  Famé 
par  erreur,  est  l mitée  au  Vatican,  où  il  a  le  numéro  3453'    I 
erreur  a  été  causée  par  Oralûl  lui-même,  qui  a  inscrit  sur  la 
garde  la  mémo  noti-  r\  :••  uu-nw  nn:u-:-  >  que  sur  un  autre  Aulu 
tu-\h\  bien  plus  précieux  à  tous  égards,  el  qui  figure  rvgulj 
Mir:it  .t  L'Inventaire,  le  34BS  <M.  ï..  47  >\  Ca  damier  Ml  du 
xiu*  siècle  et  provient  de  la  bibliothèque  du  collège  Capranfoa  à 
Home*.  11  est  très  connu  et  Martin  Hertz  n  examirn    lotîtes  1« 
questions  qu'il  soulève4. 

Un  grec  latlnlaé,  Gttngaa  de  Tréblzonde,  le  t  calomnia- 
teur de  Platon»,  a  annoté  un  Df  nattera  deorum  da  ûcérati, 
manuscrit  du  xr  siècle  qui  lui  a  appartenu,  aujourd'hui  3243 

L  iôï)  il.  pareil,  (Pic  VI).  Lettre»  ornées  sur  It  sarde  ;  Ute  liber  va  mué 
lohatnit  lamolat  avttn  prepria  manu  tran$cripsi  bou  i  ti  m  le  h  utfiœ 
■iLJiin  :  4nfl   ffeiln1  rVoeraon  AMicarum  rt&n  vîptfinus  tt  iiltîmiiA  f» 

\<>t<r\\xit   fll'  eniitu  wAxmhrias.  ieni   If 

n*  GO  de  l'Appendioe  1;  peut-être  le  chiffre  dft)  il«-  la  garde,  avec  le  -'i  eflhc  . 

se  tiippuilc-l-il  à  aile  iiuiufrylalioii.  (,'uoi  qu'il  en  euit.  et*  m».  *  tté  Cata- 
logué le  dernier  de  toute  Ih  série  entrée  eu  Vatican  en  l  102  :  -,  ml  eli 

«iuiion,  Indiquée  pu  oe  dueement,  a trn-t-elle  qu'au  éveil  uejl    e 

sur  In  validité  de  le  possession. 

2.   134  If.  parafai   (Pfc  IK).    An  f.   I.'tt  v-  i-niiimnie«  n  ti 
xv»  siiM-lf.  Au  f.  tu  v,  note  signée  «le   Mai.   Sui   le   gaul*  :    Bift/û 
Coltegii  GapranicauU,  si  plus  haut,  h?  n*.ï6fi  où  le  3  m    pinte*.  I 
ehlffrfl  et  la  mOrne  particularité  se  retrouvent  mit  le  3*53,  ainsi  <ii"'  I*  doM 
autographe  de  l'Inventaire:  Auto  QelUo  antichîts"...  et  le  n*  j 
et  le  numéro  ont  eW  barrés  ilnus  Ir.i'i.Vi  et  rcmnerve?  dans  le  34ft 
voila  assez  pour  ex|  iKMiei  une  confusion.  —  f>  sont  cm  msi.que 
vit  dans  ftwvef  de  ICDO  chei  Ûrslnl         AgvUiue]  cuiue  mes  in  V&ncano 
pool  iwini,  apud  l'uivinm  opumi.  ■  (Burrosnn,  9yll     nfri     i    II.  n     i 
Miit.i   eue  tir»'  leenn  «  in  vcicre  hltrn  V.  Iruim  »  (Vm    i>n  ,  \'l,  m,  H 
Martin    Bevts   [p<  lxx-ii)  l'etonne  de  nn  pas  In  roirouver  de 
seule  c.)»/(Vi<   huliuuii  quil  connaiwe,  le  3307  d  le  3é&2;all«  «et  peut-étr*> 
dant  la  34 

'J.  Bibliothèque  (ondée  parle  cardinnl  Doucnico  Capranica,  )h 
ijxuri    \ .//..  p.  301  i 

a.  Dans  sa  niapulnili-  édition  n'Aulu-Golle,  Berlin,  16S5,  &u  1. 1 1.  fp.  <  v, 
nvM»i,nix.  On  verra,  au  dernier  renvoi,  riiypoiliese  que  Nartii 

.iicili     mil*  i.i   ,  :i  kfi\  -n  ijiicnotr»  m*,  i|'Hr>iiiii|Hiiirrail  Stre  le  ramoui  i 

couverte,  inoonoee  in  I  12W,  «cita  lanl  oTéoaotion  dens  k 
■onde  dai  tmataieles,  «  i  •\uo  J'opK>v  r**K"*llail  ensuite  de  trouver  *>  tmneus 
••i  mucus.  ■• 


I'0.ST.\N0 


"•'". 


M     L.  !0Î>*.  '•io\;iniii  Tosr;uj(-l);i   :f  nu-.   ;  |Q    r\  lilni-;  sur  mi 

Prootia  du  mtofl  tempo,  le  3408  <M.  i..  [08>,doiillc  texte, 
...  et  complété  dans  Issu»  I  èclaird  par  dta  rap- 

prochements varléV.  On  copiste,  qui  30  fait  honneu 

Toscanella,  a  transcrit,  pour  la  bibliothèque  du  cardinal 
Marco  Barbo .  le*  commentaires  deOlovannl  Torlelli  sur  l'ortho- 
graphe grecque;  on  les  trouve  dans  le  3310  <M.  L  t"7>\ 

'ou8  ces  souvenir*  sont  effaces  par  celui  do  Ciovanni-Gioviano 
Poxtano,  qui  continua  l'Ao:  nohi; nnr  fondéfl  par  l'nnor- 

mita  i*l  le  fit  MM'iii"  :ivrr  :iswï  dWlal  pour  In  -un  rxun*. 

il  n'y  ;i  de  celle  provenance  chat  Orslol  qu'un  seul  manuacrit, 
Dais  d'une  Incomparable  valeur,  il  s'agll  du  S  trgita  an  oapil 
ii  ioufl  it!  nom  de  virgttodu  V6iican}  qnl  a  paanédunala 

i  ilhuiii  .[uûdesBembo.etdelà.coinmoonl'a  vu  au  chapitre  ni, 
cette  d*OratnJ  <  If,  t..  !>•,  Où  n*a  ad  résilié,  pour  attribuer 
i;i  possession  «lu  mannacrll  ft  Pentano  ou  h  l'Académie  ponta- 
mi-une,  qu\in  témoignage  unique,  celui  d'Oraini.  et  Jo  n'ai  pu 
jusqu'à  préacnl  en  découvrir  l'origine.  En  tout  cas,  si  PontSDO  :i 
eu  enire  les  mains  ce  vénérable  volume,  il  en  a,  cmim-  lai 


1. 104  fr.  pardi    tPta  IX).  Bcuam    Bewi  ni  pélican  d'argent  Noti  lu 

il  !.. 
in.  (...ni    ,i'.r  IX).  A  la  On:  Kir  PhmWwu  ni  fobmnii  Rua 
ifcorurc. 
<j.   rai.  .'fi.  An  r*  du  dernier  r   :  Gonunent   EmbaIi   4  rtfiti  r\C. 
■  .,    rrtkoffruphta  ritetiartum  'ri  finit.   Th  Sucl  nefl  oflun  n). 

;  tm  /'/'■    fuxiTU    fMJ    WflffJ    /ir';'-.    l'iir/.    iwlili   riij'liiii    v 

Au  v  :   Uoei  RcU  Bai   If.  Il  B"J  a    i  icun 

Nftlra  originale  da  fauteur  tu  papa  Mari  n  \    D*ja  !;<  aaldî,  apraa  arok 
■  -n*  qaa  l*li  joa  •■  :  -  Ma  la 

Îûgnato,  non  v]  ••  eplsioletu  d«  TorUûio,  nadi  Andréa 
ontmrlo  aPUtfoGrtmmatlto  ■  C«U<  «un    fa  i  ©t  i  parchemin, 

•  du  volume.  [Quanti  i-t'.i  facto  v  al.  alquepraeet.  Eoaa.  IrsCumid... 
nom**  ni.  na\    | 

t.  La  B«m6fnui  «I»  Tv-roneo  pOtH«,  COrunm  on  le  verra  plu*  lofa,  HM 
mention  «l'un  nuire  napolitain,  la  p  »'!«'  lauréat  Poroello.  Pour  Ip*  m»,  d'un 
outre  il'ualre  napolitain,  Sanneiar,  ■..  Ifl  eh  ip.  cm. 

ut  comptai  aur  la  £#&,  dont  iîi  plant 

■■:/'.  |    .  |  1884 

[Kxtr, daa  Hthmn  ettfh    I       i  i«ol  témoigna  aqinnooepR 

'■>   la  provenance  napolitaine  du  ma.  da  Bcmho  »■■ 
ii'Ur»n  \  l  ir  tf'i  fafom  >«.  Ptt .,  | 

lilcniu   l'octant,  grandioribufl  lilloru  txaralnni 
crtr,  >  M  m  <■■  point  rfee  rapprooticaienu 

,  [•.  103.)  Je   rappellerai  au  li,  I  [>ropoa  d«i  i 
Bteabo  avec  l'^.  ilui-OJ  à  IB.fln do  f*Ul 

do  Bembo   intiiul--  S>trrn  it  publia  me  Mai  fs'iii    I       m.,  t.   VIII,  Momo, 
p.  503;. 


XOLIIAC.     rUt-VlO    OftSIfll. 


i:. 


tu 


io%ï)s  uni* 


propriétaire!  111    tritura,  rçspaeté La  marges  el  Ton  n'y  trouve 
aucun*  traee  de  m  plume  Bn  1   ranc  te,  deux  Irnprl 
ont  été  annotée  pal  lui.  Je  n'on  ai  pu  rdrouver  qu'un,  17*     I  . 
<l.  L  io>.  Calotte  ot  TUralle  do  Brc     h  I4W;  uni»  il  est 
d'un  réel  taitfrM  par  MM  ourieuaea  adioUee  qu'A  renferme , 
tout  sur  Tiiniiiiv  de  la  large  ai  ferme  écriture  de  Pontaniv4. 

nnlrv  main  apparaît  ri»  et  là  dans  1rs  Dl  :    nbullc. 

celle  de  Colocci  cl  noua  apprenons  ainsi  que  ce  volume  avait, 
avtu^  d'arriver  u  Or.Miri,  passe  par  la  bibliothèque  do  rèvôqofi 

uV  Noccra  '. 

D'autres  manuserits  Kaotta  provlenneût  en  aaaei  grand  nomhw 
il.-  prélats  et  <!■■  savante  du  quattrocento.  AntuuioPatmi,  érèque 
da  henaaft  14%)',  possédait  un  Porphyrion  du  ixft  etèctoi  du 
cornmcncomenl  de  la  minuscule,  le  3314  <M.  L.  o>  <nn 
fort  estimé  d'Orsini*;  celui-ci  en  faisait  un  manuscrit  de 
an*  de  date;  ïl  ïc.  croyait  contemporain  du  Tèrr.nr.r.  â  (igu: 
|;i  Valif.-irir.    nujuunriiui  liMK,  r«  qu    n'était  point  al    OU  I 
serve  K  —  1,'ex-libiïs  do  Giovanni  Ti  nsi  dl  ReniO,  franciscain, 
évéquedeFano  (f  1 499).  se  trouve  à  la  fin  du:i3*4<M.  L.  18>: 
Orsini  donnait   à   ces    Commentaires  de   César  six   cents   ans 
d'existence;  ils  sont  seulement  du  xnn  siècle,  mais  d'un  texte 
fort  important  et  d'un  aspect  1res  soigne,  avec  leurs  lettre* 
onifoa  et  laura  titrée  ;i  L'encre  rouge.  On  leur  a  joint  quatre* 
feuilleta  d'un  manuscrit  d'origine  française,  du  mv  siècle,  por- 
tant un  inventaire  du  bibliothèque  en  partie  gratté  et  on  acle 


1.  AfiaoUUon  aux  ancro»  muge  al  noire   Mol    renvoyai  hi  mar. 
qai  eal  neoemfrt  pour  lai  <>,(>>\<te.irH  compactes.  i'asaag'-  notabfc 
i|ii  -  pai  H  "  ou  aai  un«  ■  h  te  d  i  uefa 

mur:.-   l'i  ilrr  i'X<'lli|il.lilt\  *  i  ill    ■'  .  .  |:i   !ii  t)  il    '!  i.i|  ni  '.- . 

3.  Cf.  /••no,  Dtoi  Vpt$.  t.  11,  pp.  '.""  vqq, 

4.  t.""  ir.  {>.■)    i   (l'ie  IX) ,  gr.  furuiui.  Quaicraions  da  Su*  oitrqaeaefl 
chiffrai  romatus.  La  première  pagt)  es!  occupée  par  la  Win  nfuntlii  coolan- 

K traîne;  ea  haut:  .A.  fritritij  epacopt  finir. m.  Si  cr  prélat  «M  dn  l.i  m^m« 
inilU'  nui?  Fruoaiao  Palrîii,  uoua  noua  expliquons  facilement  In  trnnsmix- 
Iîod  du  volume    Noua  avons  trouva  I"  célèbre  professeur  en  rotations:  aT#e 

ÛTSloI     p,  82]     i  -i  propOfl  (le  mnrluscrita.  t'1  DOUA  laVODi  «l'autre 

pari  qu  il  .a. ut  une  bibliothèque  Interostaote    (Miller,  '.  <-..  p.  xti;  Oraux, 
l  <■     p   i  ■:-!  'i  i  En  tau    '■!-    Ifl  i-niiiiiii'  i-i .h i  cin-/  mi    i..         .  .    ■ 
qu'il  fui  prêts  n  Dunuy  (p  85), 

:>.  OnunipowliiiK  un  a»  ira  nu  rlnn,le3315<  If.  I 

.)•*  ii  im  «Ju  \v°  ilèclc:  i'<*\  ir  pap. (Pie  IXj    Prontwp.  orna.  Mou  oVfforaea 

soulignés  à  l'encre  rou^e   ' Ju*  !•  ni*---  viiriaium  rnargîn.de  premiers  main    Sai 

la  garde  ili*  pnrch  ,  roie  du  xw*  siècle  :  Pompon ty  Porpaurfoali  '""/.anafa- 
rfu/a  in  tiowtium  tr  32. 


VIAMCcniTi    D  IUMANIJTES 
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do  l'abbaye  de  StlnUftfarlii*  La-Manaj  ,  au  dîooèad  <:«'  Bourses  '. 

i  il  vnUim»  curi*Mi\,  ii-  :uii  <  m.  1,.  147 >,  contient  Ionien 
ii-s  pièces  d'une  polémiqua  dâ  1464,  eniiv  QslooUo  Marzu»  do 
Nanti  cl  rhilcipii'1.  ;i  eropos  de  la  SfûTsiafa  de  ci  lui-ci  i  bivec 
livnl  réponse  dfl  Plul-lptie,  riposte  de  100  ;*ilv*rsairo*. 

lo  1";»  fui i  p  *i  ■<•'!•  t  d'une  longue  lotira  dédiwloira  au  car* 
tiiniil  dfi  San-Sislo,  qui  ne  peut  èlrcquc  Ficlro  Miario.  La  lin  de 
relie  leltrc  30  rapporte  moins  au  rocuofl  (JU'ûU  ttanuacrlt  toi- 
même;  celui-ci  pu  ni  il  'loi  ■  •  ii  •  l- fflïOl  Original  tic  l'auteur  qui 
a  figuré  dans  la   bibliothèque  «lu  ranimai3.  Je  lie    .;•  ■  -■  il  l'util 

en  dira  autant,  malgré  dea  corwettooa  assez  DOtnbreusaa,  do 

MS3  <  M.  I-.  S90  >,  qui  contient  un  Siratcgicon  advenus  7 
de  l.i:n|  "  EtifagOt  dédié  à  Nicolas  V  '.  Un  consultera  encoro  avec 
fruit,  pour  l'histoire  du  xv*  siècle,  la  petite  collection  de  niis- 
du  3399  <M,  L.  liS>'. 


I.     Min  17.  par.  Ii.  rcl.   ant.  (ex  (T.  seulement  sont  du   ,\n  .  Burofl 

ms,,  collntionné  déjà  pour  le*  éditions  aritiaaei  A.  Frigoll  i -<  I  '  cl  A.  Hol- 
der  I8©)i  w*f  l'aott  -:  auf  les  hvmnca  qu  il  CCD  tient]  voit  Llaportanl  itt~ 
vnil  rie  \l,  |f,  Gîllbftuer,  Philologuc/u  Strrifzàqc,  riFriboufg-an-Br,,  1*86, 
p.  4I8(eJ,  i>   76).  Voici  l'«a  libri  Rrfi  Dni  D.  faxnaij  '•■  Ion  ■•  ■■ 

,.  h'anru  ia    /•  <>r>ti,u   minorum   wauiti/>ti    Ou   svith    |iI«i:« 

i  -  ■  i  *  -  oi mt  î1'   ait  ush  ■  ce  m*,  à  h  bibliothoqu»1  J  \  <li  >  1  «•  l\>t  *<■->. 

■  U     ■'-,   v  i  m'  .,  |      pi  tofu     I  R<  « ... 
cm  hnakm  titulo  Suncti  iutlai  I  patum  iwnfnf  Pow/ty  ta  1  -um  diu 
oociU-  ato  libcIJum    hune   oVimrem...   Conlinel   ivKcm   hic  codex 

Ganottî  M.  N  cartamea otim  cun  Ffonoeaoo  PhUalpha  habitum.  Libdlus 
Dealer  non  forutia  ornutun,  uorj  irooea  membr&aa  u  nptUBi  non  p-iclii  umb^ 
tien    ooi   nun  !  ion  in  tî&li  >uj  Gta  b  '"mpiu»,  Baao  onin  II.  l\ 

i  i.i  h  ■  d  imiIIi.i  -:i  liUris  nf|iiiie  i*>'i  pometeo  ipcdoCB  ipan 

I:  '*:>  1.  Mit,  iii'.i.-    M-iti.-f  I  COlluîtîOllfl  t|ii.iiu   ft,  I'.  V.  m.'    acul         roo 

-•i  l-.'ni  Iribuol,   ■  l'iMMcura  [ip.  hl  .■  ■    i  IH,  Mnicio»f  I?  f*.  Pbîlelpho  ; 

.'  :ii    i tau ■|in-  et  le  m*.  *ont  eoonoi  da   tfMatorieo  de 

M-ii'no,  M.  E.  Abel;  of.  Anal  ad  /<*■/.  rvnoicaafHNN  la  Cf avorta  Jutt.ajwo*- 
;ih.  1880.  pp.  233  et  246, 
3.  Iji  date  est  a  peu  piea  fixée  pot  la  uioii  Ai  Hiario  en   1474  ;  il  éUil 
cnnlmal  depuis  1471. 

""•  (T,  pap.   rel.   Bl  \d  WooftEUffl    ffUlnfUM   P.   U.  /."'/'/" 

i(fa/    uel».  Fuie.  Sa  [aie  Nicolas  quemadmodum  iactataiu  diu  anle 
[un  roni  murn  Recto  M*«ni  n  :-ii.. , 

pii  i\     i.  i  tnu     !>■  i.i  f'"ii!ujif  il  Aii-i'  ■!!■  ;..'  Leonardfl 

ui\«i:  pn'f.);  f.  177.  ElUSiU  m  !..  .Irr/zn/  truigin/icum  mOrtitU  >/>'■•*<  (j 

/i»f  fSnvoofuin  llïi  m  ttmtaim',  t,  107,  Vw  ddCIc^ron  par  le  m<oic 

1.    Bruni    ivw     i  .      i      .    ..•  Trapezuuttt ouaniâvn pttfttcultu  <,/',,< 

■  p.  »  /  IWi  um  •'  Ni&itiu  Pct  n*H  In  ■  a  ■  toi  'c(Ïmm  ;  f.  2M,  ÏVroci 
I  aanartonem  In  Utuitew  dm  tibn  futdef  m  i  raCoaù   wertofftir; 
f.  250  t*,  miii.-v  1 1:  i     iD       rîoiiBur  lememoeuJci.ii'OgDibenedaL 

pbi      Panorruiln.   Jf.-.n  Ar^yrnpnulnrf  f.   263,   f".  <*'»'' 

rAfjttlJfe   '      pA»/u  /    IWIJ    Qi    I    (n     )■/;//)    fi,ll,tut    tu   fUlUff*    l.'itnn   ffBVl      I  I  "n 
2SI     !  v  omis  tin  m  ,  prononci  oV/tol   Paul  II,  ■/  priuralan/ia 


**4 
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1  ii  bumanMa  fort  Oublié  dv  la  cour  d'Innocent  VIII.  Qfa 
Loivnr.i  «i  ,  ;i  possédé  deux  manuscrits  de  notn  M 

tkôquo,  un  Iniin  at  un  grec,  Le  premier  cet  un  texte  du  xn'  i 

iioBesdeSoverus  surlo  De  nuptiis  phiiologîae,  deManiauus 
OBpdlfl  .  c*osl  le  3428  <M.  L  &V>;  il  porte  sur  l'un 

«fc  garde  celle  mention  :  Die  xxviij  teptembris  1-iTO  emi  n 
fAAcmne  Caurentio  pittotofwn  pfo  centum  sw1.  u-  manuscrit 

-ivr  «.si   le   1891  <  M.  G,  12$  >,  OÙ   tOM    réunis    U-s   hymnes, 

iraiit'.s  i'i  lettres  (]■   Synôaiiu,  des  opuscuiis  d'Aristii  • 
Llbanlui*.  On  lit  au  dernier  feuillet,  parmi  niions  ds 

matas  diverses:  Jwfcnw  -..^  Àon*pcnbi»iuâ  tûv  ^îW*.  Ilaph.> 
Volterra  meoUonne  -cpressëinent  cette  collection*. 

Sait-on  quoique  chose  de  la  bibliothèque  d'un  êrudil  pre 
contemporain  du  procèdent  et  beaucoup  plus  célèbre,  Giovanni- 
Indrea  iii>  Bosd,  de  VJgevano,  mort  en  14751  Après  sea  tmpw- 
tants  travaux  dans  l'imprimerie  de  Sweynheim  et  Pannartz,  il 
fut  fait  eveque  d'Alcrin,  en  Corse,  el  devint  le  premier  biblio- 
LhéceiTQ  de  la  Valienne  réorganisée  par  Sixte  IV*.  Totale  k;i 
OOrriôre,  ou  le  voit,  ;i  été  consacrée  ans  livre*.  et  il  e*t  inléros- 


,'.  Aiffnitat   mHwas  Uçit   ■'  auctorttate  tactrdotil  :  i.  295-  discourt  du 

rn.'Miif  devint  l'oul  II.  </.:  .\iminititiivm<-;\.  'SA),  lotira  de  Guarinode  VéTOOl 

à  Tra  Giovanni  dn  Pralo  (Qunm  oeseia  mon*  hominum...).  A 

le  blason  suivant.  surmonte   dune  mitre  :  D'or  aux  troi?   i  -  -  *  I  --    I"  subi* 

(CuloT). 

1.  Ju  ooioptu  prochainement  mettre  en  lu  i    ■-■    ee   P  'iponnoge,  qui  fui 
hoIléaUt*  et  fort  lie  arec  Dèmclriu»  Chaloondyle.  Cl    G.  '.  •    i 

f.tiiii,  et  bibUothécaSr>  rflnnoctni  VU/,  Rome.  LW7, 

2.  :m>  ir.  pi, p.  (pi.ni  \ ,  pu  ix  :      i.  lot  |  ii  . 
(;/..</,   rupi  *■  primum  Uhrum  Vym  <  Hartian    h;  nup  <•  pi  U    -, 

OUrN.  Nuptinfn  earaien  fmxit  Martinnua  ,.;  '.  3fi  :  fiay  -    ■/""■ 

f  rftn  cempofufc  icÀofeuiffciu  urfift  H-nnm-.  Noie».  mai>'.  fonkm- 

porainc;;  soulignés,  divisions  de  chapitres,  et  quelques  nok-s  modernes.  Le 

mol  IniiraitCe  est  •  nril  hmr,,  mais  ju  as  le  aroî»  pi»  douteux.  Le»  ff,  £• 
■    ii>  de  lu  Ha  [fl\  37-38]  sont  des  fragment»  do  livre  décompte  d'un 
tint  i!c  l'iTinise  eu  xnr  ■'■  'Hi\ 

Cfl  m.  ,,..,,,    jrou  XIII),   K.  I,  Synesiue;  f.  SfcW,  ArUlide: 
Liban»*.  Pet  erreur,  U  ttrd«  du  volume  :  e  lrou<      Ire      le  de  M.  i 
avec  In  noto  autographe  a'Oraini.  Pan  H  inconnu  nux  éditeurs  de  Srnesiu*. 
4.  Omm.  Mitas,,  Baie,  1630,  i.  2«$. 
.    i  ■  i  u  i  i  :  i    [ao      cal  'lani  la  dedïceoo  u  SiiU  IV  du  Nicolas  de  Lyr»# 
imprimé  en  117'.'    In  demi   Prfrî  de  5faaÀni'<)v  que  notre  entant  i  iosfn  le 
catalogue  <Jw  volumes  publies  parle*  deux  typoirraplios  allemands  jusqu'au 
i     I  îT'J,  avec  le  cuHTro  de  chaque  Lirngê.  Il  y  fnilt'eloeedcs  cardinaux 
ButrunUi  tOUi  bien  mcritarits  de  l'humanisme  ;  Bcoearion,  Koderico  BorK*a 

IAlexandffl  VI     Anrelo  Cnpronica,  Marco  Darbo,  Oiiveno  CiralTa, 
tlarieel  GiuSano  ailla  Rovere (Jules  II).  Cl   [Audiffredi  ,  CafatoficJ  W#- 
Ikûâ  Roman  '.  taee.  «r,   ,,  Rome,  178! 


\\\n\v\   i»  it.Fftu 


■_>■>., 


sant  Je  le  retrouver  à  plusieurs  reprises  dans  notre  Inventaire 
BOVl  ls  DODU  *V  Andréa  Alertent/!.  Avant  du  discuter  les  affir- 
mations de  ce  document,  i\u\m  ma  permette  de  rectifier  les 
erreurs  courantes  relative*  i  notre  personnage.  Sur  la  foi  de 
son  inscription  louabnle,  où  il  y  a  certainement  une  faute,  on 
l'appelle  GtoVAfmi-AnloaZo*,  tandis  que  M  Lilrfl  d*l  volumes 
demi  il  h  dirige  l'Impression,  et  toutes  les  (Mdloaeei  qtt*fl  a 
signées  te  désignent  sain  exception  «nus  le  nom  de  ioanneê 
Andréas  \  Ugbcllî,  avec  dos  doutes,  il  est  vrai,  en  fait  deux  per- 
sonnages distincts,  Évoqua  d'Alérlfl  tous  les  doux:  le  premier 
s'appelle  Giov. -Antonio,  et  meurt  en  1475,  le  second  e6t  un 
Oiriv. -Andréa,  ri  meurt  en  1493  '.  i>  second  évê(|ue  n'a  jamais 
existe.  On  serait  tente  ■  It-  !;i Jnn-rt :■<•    il  <;|    vrai,  *\  tùlï  «*en 

lenoll  i  l'Inventaire  d'Ontof,  Qui  moûtionno  comme  annotée 

l»:ir  Andréa  d'Aléria  des  volumes  imprimes  posterieurum  il  ;i 
1i7S;  il   n'mi  ext  rien  cependant,   cl   nous  sommes  en  présence 
d'une  de  ces  erreurs  d'ullriniilinn  si  nombreuses  île  notre  i-oller- 
tionneur'. 
Le  seul  do  nos  incunables  qu'il  no  «oit  pu  impossible  do 


|       I  I::      ui:  -;if  .'.r    I    I  Iti'.l  :nt<,-  ,,,,..1,1    Yut.  (Il,  :  \      tUclc,    MM      E. 

Issni  c  ■  le  lecture  ei ma  erop  qas 

lion,  I  in  i».  irw  i.n  pweg  Mail  uetwtoïi  |  s   Pli  110  n  \iim-mIi   In  n'ai  pu 

-.    lui-   il.ms   CiitlA  tglilft  i    j'Aiimm  voulu   ui'.l     i  ht  t'il   y  avait  bien 

■  i  non  ro.  ami  ,  «-i  il  la  tes:.'  Malt  eaael    noui  la  date  da  1475i 

I  iu(  nu  moins.  In  mention  ak.  «     <        H  kBÛM  nui '.un  OOUl 

2.  et  AuduftaK,  /.  e.,  pp.  i\  17.  19   aie,  Certains  ôrudUi,  oomma 
M  uzuflhaîli,  font  d'Anrfi  ■       m  non  de  bubHIi 

3.  V..UI  ec  ,  n.  lu  i  i  halli  du  itaond:  «  loannej  Indfsaa,  taostollcae 
Yaiîc*  ■  I  laila,  vlr  in  dftvInlH 
lerîptiirîi  rtudlosuaet  In  raeeularlbus  lilteria  eruditlssloius,  luraoontttlUiH 
H  orntor  eloquenliasimus,  vila  el  lîonversnliono  praecînrns,  morilur  rpinro- 
pus  Alerieniis  nn.  1403  ut  lestniur  Trltheaiius.    »  (Ilûfifl  ia<  .  "  rfw  tb  epi+ 

llaiitu  t.  III,  Venise,  I7is.  p,  604).  Garni  [Sériai  epttotmonm, 
Kalisbonne,  1873.  p.  705),  a  rectitn?  Uçhelli,  puisqu'il  manl'-uuii'  -••ulenu'iii 
lOMMJ  AM'io  \$  ■'<  }i .- . -v,  nomme  i-ti  K'-'.i  -1  i I  le  'i  Carrier  1475.  Il  cons- 
tate que  la  suilc  «les  évequrl  iJ'Aierîa  csl  troublée  tosqu'ex)  I 

i  .i  d'abofd  «"i  exemplaire  de  l'Ant/w/oflie  de  1 W  <  l-  <»-  46  >, 

S  813».  (Voir  plue  haut,  p.  i5e\  nets  lOOtatal  lurapaut- 

ii|n   j.  i  ii  CDonofrfarame,  qullauia  int^rpr^w  pof   aiMfcraw   ' 
Bn-tU.  —  Lu  Cmudian  <l.  L.  i0>  serific  lu'j  (Vi- 

(«unv,  liSS,  ni-ful.j,  annolû  d'un»  bol    ftfirilure.  —  Sous  1.  L.  H,  Dom. 
Kàiniilrii  lîiduru»  avoir  reçu,  en  1002,  un  Kmûbo  \Pratp.  nang  i  da  \ 

m  lui.  )«  n'ai  vu  au  Vatîoan.ious  la  coLa  Inc.  30,   [Ui    'Buaèbfl  11 

imprima  par  Nie.  Jonaon,  avec  quelques  annutalion*  oui  do  eonl  cor- 

ut   [>■■!  inmn  annotatrice  du  l'Arnmiva  Mareclliu    QttaM  %9t 

l'ai  pu  les  rapprocher  le»  unee  des  aulron;  >■  l'on  :     > 

oceupe,  il  Duidra  n«  pus  négliger  <io  rooherobor  I  i  \\  on  la  MaailiuSj  indi- 


ISO 


rilfTD*     1.1TIS 


raltachor  à  la  bibliothèque  du  laborieux  humaniste,  os!    m 
exemplaire  de  i'Ammien  Marcellln,  imprimé  à  Home  en  1474, 
.1  Meboujtement    incomplet.;  on  le  demandera  aotu  ta 
hti .  108  <  I,  !..  "3  >  :  on  la  trouvera  rouvert  dfl  notes  uiuinm- 
aux  en  en  s  rouge  cl  noire»  compreûinl   dee  rapprochc- 

Himls,  ttQI  vnn.'irilrs,  oY:;  srliolirs  de  lui 

est  intéressant  et,  >=î  tout  w.  travail  est  «le  ItWeque  d'A 

il  faut  adimdliv  iju'il  a    l'inplow*    a   l*étude   d'AuumVu    Matrelliti 

Qfte  bonne  p&rl  dea  derniers  mola  de  sa  vie.  Nous  avons  encore 
OU  petit  manuscrit,  qui  offre  des  garanties  plus  certaines  de  pro- 
venance; c'est  le  3350  <M.  L.  5o>,  contenant  la  Iradu  I  00 
d'un  opoicole  de  Plutsrqve  dédiée  à  révoque  d'Aléria  par 
Théodo  '•  Qaia  ;  la  longue  lettre-préfaoa  du  lavant  grec  ocu 
des  additions   marginales   et  dOI  OOireeUMU  de  M   main,  et 

ri\v'iiijii;u;v  aal  aertajnemeQl  celui  qull  a  offert  au  prêtai '< 

Cette  a-uvre  de  Gaxa  est  inconnue- 
Un  ni:i:iusrrUt  daté  de  11.'.'..   I-  3347  <M    1.    ISÛ>, 
révèle  le  nom  de  deux  possesseurs  de  livres  de  la  pr< il 
moitié  du  siècle  ;  c'est  le  Soffffef  de  Mo  Ion,  traduit  par  Leonardu 
Bruni,  et  suivi  d'un  petit  commentaire  do  lui  sur  Loi  Ètowmiqim 
d'Aristote '.   I.a  BOUftcriplfûll  donne:   MCCCCXXV  aie    Venerit. 
JÀher  t-r/iwis.i  benini  Niccolai  fUH  tir.  Redolflniê  guem  \y  kl. 
li'iuj  tran&cribendi  t'xplfvil.  Sin( rjrntinc  Deo.  Puis.  d'une  autre 
main:   //'/•  hfur  tfeslttit  esse  prions  Domint  y  nona$  nu 
COâpUçUB  esse  JVicotai  Scyttacij  [de  Squillace']  Quem  émit  duo 
fms  docatù  UesâanM  anno  pose  pestemêedtttatn    —  C,  Scftotii 

cf/r»<jrtt}>h'fm. 

D'autres  noms,  un  peu  moins  anciens  •  is,  nnu*  son! 


qoéi  dans  riaraolnre  sou»  I.  U  30;  il  s'agit  évidemment  <îu  Rtn  paru  I 
huait*,  en  MM,  sous  le  litu:  !siur>-iiiii  Houim-untrii  \tiniai  ruii  m  r.  V«- 
iiîUinii  coiWMRftfll  (fivoc  lu  texte  ;  cf.  ÀudifTïeiJi,  p.  2ÛO). 

i.  Outtt  U  nota  «lu  l'Invaotoirt  d'Oreini,   un   IrOUVu  une  mention  plus 

.nu- in-  .!.■    l.i     |i   ,:i-.-i<>]      'In    volume    ptl     1*4 TA  la     Jl    riftMl    i  rt 

Jropov  qu'il  y  *  â  la  Bibliothèque  Nntionaln  de  Péris,  un   Amcjnpr  Ha 
•  • )mf  Mition  que  U  autre,  qui  purtr  Ton  lo  milieu  qu*k|U6l  notes  dp 

mnin   ÎUfiMDO,  nL,  nu  frontispice,  le  lilason  rpisfiopnl  nuiront!  Parti  SU  I" 
il'uf  n  fttgffl  fi  deux  tetei  de  Bible,  becqué  et  mmiibre  d'or,  mi 
deux  |»iecca  il»-  mul<  ut  or.  On  y  lil  cette  nwnl  i  i   :  htonastcrlt  ftonei 
vatorû  Bon  "«ï"<  |  1568  Coi/«  I   l •■■'         fi  / 

.'.  |0  ÏT  paroh.  non  auniér    couven    >  >■    oie.    K    1,  7/ 
Si ,  muftn    fan,    */"/.  tvUtcpvm  ffalerimstm  preftxtio  in  m  Vt>t- 

\<:,,hi  -.'.  fa\,iiluui\ti<   fhiiOinphd  (nrun/la  mm  principe;  I"   "■    ! 

:i.  BB<  n.partth,  (PU VI).  i.i-ii:.  NolMfl  „,  lommairw  mai)  : 
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donnés  par  le  manu^'rii  de  plusieurs  dca  C$UTr#j  da  D80embrfOs 
&416  <M  L-W>'|  ainsi  siuimtîI  :  Tnniscrijisif  ntqiifi  absoU 
vit   Florentiot    Dominicué    Abram    PtttoritruU   mno  tahtito 

MCCCCLXXU  "'vemtris.  Au-dessous,  d'une  autre  main  : 

Hune  titn  QutocfardiM  Pyfius  ipse  mtttU;  cl  à  la  pujro  sui- 
vant» :   Hic  liber  eut  JS'irrnlai  PyUi   PùtortmtÙ  /.    V.  D.  — 
Efoifti  Mû  Petro  Ou<ciardinio  iurccomulto  Flnrrnii»,,  fa 

fiorjt'iita  rtaui  commoranti  Hono  datus,  Voilà  un  manuscrit  11 
duquel  rien  no  manque,    piismèiiie-  l'explication  de  sa 

enoe  îi  Rom*,  al  nous  appranoni  an  mémo  icmps  qu'il  a  6tti 
à  Plero  Gucclardfnf,  pèra  du  grand  hfoloria  i 
Un  Parmesan»  qol  fui  bibliothécaire  de  UalhiasCorvtn^Taddeo 

leti,  et  qui  appartenait  à  uno  famille  dnnpri 
nnuc,  possédait  un  fort  beau  Martial  du  vu"  fi  •!■  .  I.  ..".»: 
<M.  L  6>.  l/avjiu-ii  apporté  cFÀllamagne  comme  cet  mm- 
plaire  des  Égtogut*  de  Calpumhis  el  Rémésiainu,  qui  larvil  à 
l'édition  de  1I921?  En  tout  cas,  ce  fut  un  livre  aimé  et  feuilleté  - 
le  texte,  qui  est  très  fautif,  9  ÔlA  revu  fit  corrigé  par  le  pro 
taire  qui  »  fuit  image  de  manuscrits  pour  su  QOllatlOl  çtftôltfcfaffl 
rtniirihitx)  :  des  vers,  des  pièces  et  des  BcfarlSH  enl.iêrrs  ont  élé 

ajouta  '. 

i   i  h;ivail  décollation  non  inoins  BOigné  I  et.-  fait  pour  le 

nanaMrfl   BUG  <M.  L.  81  >  des  lettres  de  Cteâron,  drttiné  à 

être  otferl  h  un  bibliophile  véronala  du   même  temps,  AgOfttiQO 

tfatEaLCa  personnage  vêcui  i\  Rome  et  ,\  terni  l'nlfl  an    c'est  un 

des  premiers  collcclionncur.i  d'antiquités.  Le  volume  est   un 

xcenté  pOUraOO  nsa^v  porsonnel  :  les  corrodions 

nuv.'i.i  place  dans  le  texte  par  rature  ou  surcharge; 

tioii  ce  qui  peut  faciliter  la  lecture  et  la  rendre  plus  iiislruclive 

est  accumulé  dans  les  marges  et  les  passai  sODt  Ira- 

doits  en  latin,  C'est  l'œuvre  do  deux  scholiaatcs.  Karlolomu.co 

Sahcelo  de  Bologne  oi  Lodovico  Regio  d'Imola:  ils  s'en  expli- 


1     ifl  :    pap  i ■■■!.  ni:,  lettrei  ornéas*  Ancienne  table  rai  Ifl  oauvartm 

M.!  roi  foui  lie  la    /*  i'iihttnii  -ijn ■!■•:    ih  tosm/toraphia  i  -  /.  ■  /  ./  noua 

ta»  I.  i>f  /  iiuui  t±.  iir  muntrtbui  [romanat]  rti  puMkat 

ï.ï.  Dt)  «nu  antiqu ilote  m  brtuli  il.  /»/•  proprltlaù  tttrba  un  taUnarum 

7<5.  Lu  Irm*  prcmirr*  opiist'iilni*  (ont  partie  àe  \*HtsiOi  Ul  pu    /    M 

2.  Ct  Urnirtch  HauptU   îputeuln,  Leiptîjp,  is::».  t.  I    p 

3.  9*.i  i   pareb,  (Pia  IXj.  Carrt.  i  dcoi  celonna  Ko:,  n    i-û  rririii#nnfnt 

-,.  Au  v°  «lu  f.  C»  ïi-oloiDftil  coœmcne^  lon- 
prerot^rc  pag»  du  ïoIudm  an  •  ■  ml  «<- 

.  . 
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queni  dtsa  mu)  prôtec©  d'envoi  très  curieuse,  nuiographe  de 
l'on  d'eux,  et  qal  ne  leralt  pas  sans  intérêt  pour  L'histoire  doeo 
ivxiv  de  Cicéron  '. 

Il  reste  à  parler-  d'un  livre  qui  ne  se  retrouve  pas,  1,  L.  1 1 .  et 
quia  pourtant  Bgurô  i  la  Vnticanc.  Il  contenait,   si  nous  oom- 
■      Ltt  Indications  d'Or:  ■■■  il<".  de   l;:iiu  ildi,  IV  I 

de  Catulle,  Tlbulteet  Proptrco,  imprimé*  i  Brewein  in  IWK 

ïii-fiilin,  0|  Corrigée  .1  la  main  par  P<  nî.iim  lïl  Co  1 1 ■  ■  •  ■     .    !■•  von- 

:.,    attirer  L'attention  des  latinistes  sur  larooli  is  ce 

recueil,  qui  no serait  pas  sans  utilité  pour  l'histoire  du 


1 .  2r.n  iT.  pareil.  (Pta  EX).  Orand  fermât.  Iniualta  ornée*.  Lettre*  ■  B 

.;  M    Ûcércn,  a  AUicus;   quclqu  putir    in  a  u<  pic   dr  lecturfl 

quedtosles  IHM,  du  ménm  temps. — Voici  quelque»  extraits  potin 

:         de  la  préface,  «jui  occupe  Jeux  ff.  pré  :  i 
graphe  en  eet  con  ervée    i  Saticelw  Bwù/maww  e(  Lif/ocicua  Hegtut 

Ivffustfno  VnJfff'i   S    /'.  Eccei  «ludiosla^inie  lîtleraruni  eullor 

AuffUE  me.  viiliinin  ..  L|i:--i  ).N  mu    M  .    Tu  In  u  I   M.  Kriilnin,  y    ». 

Irturen    i 'i    P ponium  Mlicucn,  tibi  ni  unirn  vîmui, 

oreniioslmiinumquc  codicem,  ui  pôle  indtgmim  qui  sic  fnfi  r  frrfi 
mimeraratur,  juunlutn  flen  uintii  in   lenebri»  potuil   casugml 
mus,   rrcogniuone  eliam  b\%  repetiu  rarîisque  sidiuia  mmolailbua.  Opiw 
sans  operoaoai  ■■  i    nuro  difl alia  quant  née  <  bsequenrîi  tibi  cupîi 

luit  rtfOpQ  rtglJ  Cuti  flfiCtTi'.  l'n.,  n-di  en  un  ne-esse  fuit  a  priorv  t 

nient   in  i\iM!.i.i!i;  suspense  pade,  eelul  Enter  eenLei  ao  ruboe.*   neo  mis 

est    sestiinnrft    oiaiucni  If  11  [tibrarlo]   fuerlt  Ciiyronïs  ecripta   ■  >*pravandi 

Btttdllim  un  prrdrndi  membranas...  Kl  i.l  fitirinnr  in,«*»i,nr  r*r  quna  | 

.    .      lacobacard,  Pupirnsiai  loannl  Ejrftcnpo  in,,,»-,,:  . 

doctlaircli  âocel  uccptutn  ferr**  quiequîil  lucts  in  h  -  dstur 

riiim  exxudnlo  diu  labore,  qu&nqiiam  non  plorinm  attuîermt,  pi 

lamon  habciidnni  >"\  quint  tnïi  i     D  u    o  per  eos  hallucinamur... 

fropoBilumeinendarrpmfsu*epi*Iola«secPClionbu*pencriptusrM 
and  BOÛDua  :<n  Mil*  ex  prîmi*  Clceroni8  Arohetypil  pocseal  crut  unn,.. 
...  Sdra  UvoJm  ma  nos  loouentern  oan  i  <udi»c 

ot  oxouipUriorum  fidfllpm  foc  *se  eollaiioneni  quijd  etiam 
lituraque  mitlui  EndioabJt.   NobJs  ccrle  «orrupnorili  lollemlao  Cxecr; 
ruini|n«  ïnii:olalionum  moior  cura  fuit  quom  icrvandl  BAOdOrtCQ  innr^inibuc. 
Catari  ftodieai  ta  speciosiisima  tua  mpt  llectitt  cutitata  el  ni  Ion 

l.i:      .Ii    ill..;'-:    ninnihi;.;.    Mif.    HDÎSJÎB   dMOfe  Çt    «poeif,    nM    M*'<luu«  UBU* 

vUtbît,  noo  ulliua  oontaotuoi   refjgiot.  »  —  Ce  travail  «oi>  »r^r  U 

bello  wîlion  dea  Li  Kr  ■  d€  i  Icéroç,  donnée  i  Roma  pu  las  rnâniM 
,,,  1400,  ttdadiea  par  eux  a  Maffai.  Sur  colle  édition,  v.    i.-C    G 
I  h  rofura  i  •  ronê99t  1870,  pi,  210. 
2.  JV       npùrtun  ralrouvardanc  l'exemplaire morquôY  i  t;i» 

&  Ik  Bj]  [Réwrva],  qui  eonllenl  l'édition  de  liHiîrom- 

f|..(<\  tYaedasnotci  marvinau-s  du hIum  itolicune,  r&ppehnt  u 
rae»  çouvomnî  celle  do  l'ontano.  Calullo  ot  Tihulle  portent  >\çs  moU  do 
i-yôu  A  la  mars»  en  troc  grand  nombre  ;  dnoe  Prop«  i 
.;  i  i  ■   !                       iro  imprimé  cet  bien  moin»  fourni,  il  n'y  a  pas  di 
•nient  trois  ou  quatre  corrodions,  avec  do  fréqu 
nies  do  oetloe  de  Ponlano.  Heliure  Jo  I 
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des  Elegiaqucs,  et  surLouL  <le  r.elui  de  l'ropoivè.  M.  Prédfric 
l'Iessis,  dU18  «es  belles  Atudes  critique*  sur  Properce  et  ses  été- 
pat*',  i  définitivement  établi  l'Importance  prépondérante  du 
timpnUtanus  (aujourd'hui  à  la  bibliothèque  de  WoltenbûttalJ 
p«rml  lee  manuscrits  du  poète.  Je  crois  qu'il  j  aurait  à  ajouter 
ibSOmtiODI   :u)i;m-;|i>  a  l'histoire  do  ce  précieux  volume 

qui  est  décidément  bien  «lu  conuneQcemeDt  dm  un*  ou  de  U  Bo 

On  nous  parie  en  Utile,  vurs  1;i  fin  du  xv°  siècle  et  au  com- 
mencement du  xvi\  <li:  plusieurs  manuscrits  do  l'ropercû,  qui 
DU ffftftOt   rèpilhëto  de  oetusttsstmusi  il  me  semble  que    tous 

Otl  Wxhs,    BU  milieu  desquels    la  rntique  ;i  peine  ii    s, :.m 

:1  rire  réduits  ii  un  seul,  ;i  n-lui  là  même  «[Ut  est 
aujourd'hui  le  seul  manuscrit  antérieur  n  In  seconde  moitié  -lu 
XIV0  Siècle,  In  \eaptitilanus.  V.v  :i:-mu. ;••:•:(  pi  urrail  être  sans  tn- 
1  ra  ^eoiblance  celui  de  Pétrarque*;  en  tous  cas,  U  parait  avoir 
ri  entre  les  mains  du  lliireiiliii  (îlanozzo  Manetti,  puisque 
M.  DiiJircns  a  lu  sur  la  derniêro  page  le  nom  dcccjrrand  huma- 
;  toutefois,  rien  n'indique  qu'il  ait  ete  poeeédti  par  lui  7 

de  plus,  pour  expliquer  sa  préeeoce  i  Naplee,  u  tfeet  pa«  né- 
cessaire de  supp'^er  qu'il  y  ait  êlé  transcrit,  m   même  que  Ma- 
DOtti,  qui  mourut  dans  relie  ville  en  li.V.I,  ['\   ait  apport  Nous 
savons,  en  effet,  qu  il  y  avait  è  Rome,  au  zx*  siècle  un  manus- 
crit fort  ûn.'iru  de  Pnmenv,  appartenant  M  patricien  tternnr- 
dmoValla;  il  fut  communique  par  lui,  en  1484,  i  Polllten,  pen- 
dant le  voyage  que  celui  ci  91 1  Borne;  Politien  l'appelle  wfcwfw4. 
muscrit  passa  un  peu  après  a  Naplos,  elil  y  lui  étttdit    eo 
par  Kranccscu  Pueef,  qui  on  releva  les  variantes  sur  les 
■s  d'un    imprime   .  ur,  c'est  précisément  à  Naples    que 


i.  Baiii,  I8B4,  pp.  6  sqq  ,  30  *fi'|-  '•''  !  '  ■■'    ■'  ;  ' M  '"  ho-atoflé  da  •■» 
La   da   Neapotitanui.  Cf.  R,   hiiis,   AflùrC     tours    tf  fkiL,  ikhi», 
SêleH.Jrm  Tfb.andProp  .ikj.h.i,  L£97.p  xi,!ntrod,  pp  t-tvi. 
2.  Mora  11  lu,!  Qpuieuta»l  I,  p.277;  ïr.Pluw   1  <.,p..:.  h  n"ii 
pai  sur  cl*  fuit,  me  raterfanl  iTetudler  un  jour  la  question  d«  mst.  elus- 
po*»éd6tf  pur  Pétrarque 
s   s>,iii  Prêpertf*  ••'•:/-  rae.  Aam.  BocAtmi,  Leipzig,  issu,  p.  vm. 
4.  fjjwro,  édii.  -i»<  lifiie,  p,  iîflb.  [MiseetL  lxxxi). 

1.  '.<t  imprime,  lignai*  pur  Fr.  Jacob  (prvlace  &  son  e«l.  de  iJroperee, 
l.at|'<itf,    lHi7,  pp.    i.'i  ot  iti),  nuutf  Ml  00HBa  par    la  aottatiOfl  qui    iVro 
1  sur  «un  propre  axemploire,  en  l'accompagnant  -1  UDI  DOliOl 
■■  UiJi.  M.  Plessu  donne  uni  partfî  di  1 

1  I  qui  l'uiM-i  m  aiinolnbot. ,.  loquiilu*   iMnin  intiqUiaSiflU  OOdlOll   '|'" 
prunum  |\iit  BdffiMdini  Vûllao  putïitn  romani  vm  ducliouuu,  detu  :tti   •«> 


m 


fOSD$    LATIN 


Nicolas  Hednsiuf  ;i  rencontré  le  manuscrit  qui  est  auJoiiKTlm  ; 
Wolfenbûllel  et  qui  a  tiré  son  nom  de  cette  provenance  \  Il  se 
Imir  pour   compléter  la  VI tti* ariblâûft i,  <|U0  la    et 

N-roii  connue  du  texte  vu  par  Poliiici!  est  ooo  Itçoil  d 

liùmut\ 

On  peut  ollcr  plus  loin  encore  et  IdOQtiSer  le  K&talft  manu: 
ci-it  nvec  I«j  trôs  oncien  Properce  qui,  suivant  une  tradition,  m 
rait  eVî  possédé  ou  tout  au  moins  étudié  par  Pontano.  Il  n'est 
pas  logique,  en  effet,  d'admettre  qu'il  y  ait  eu  ta  mènM  ao- 
n  il.  (J;in8  la  seule  ville  de  Na  pies,  deux  manuscrits  de  Propre* 
ici*  i  itnnt  la  même  épithcle  de  vctnMi$$imHs  :  celui  de  Tm  •  .  i 
celui  de  Pontano.  Pucei,  iiH-iuhrQdtrAcadénrif  ponUoaleODû  et 
lié  avec  POQUtQO,  devait  évidemment  se  servir  du  rrirrru*  i**xle  que 
riMui-riM.oseul  témoignage  qu'un  puisse  faire  valoir  mm  i  :• 
supposition  si  naturelle,  est  emprunte  à  un  érudil  du  xvi*  siècle. 


dODO  <Utu*  rat  Alphonao  II  rofii  neapolitano...  a   Si  nous  en  croyons  ce 
!•  OftoIgllSffÇ.  nue  Vcttori  avait  sons  doulo  recueilli  sut  l'exemplaire  de  Pocci, 
lr  mu.  de  Vûlla  aurait  appartenu  un  Lampe  au  roi  Alphonse,  C'est  en-' 
une  tradition  a  laquelle  il  faut  renoncer.  Lo  roi  Alphonse  est  mort  e:. 
et  en  1184  le  nia.  était  encore  a  Home  «■lu1/.  Vrilla    <>u  l'"'iiien  le  consuluit. 
Il  est  probable  qu'il  aura  passé  de  il  OQM  Poutano  (f  1503),  et  que  sa  pre- 
naflfl  i  Naplc»,  tihtt  l'ain-im  Mcrtttift  favori  d'Alpnonic  II,  aura  am>  soë  La 
eoD  fusion. 
1.  Cr.  Plcsw,  I.c,  p.  0. 

r*okl  lo  texte  complet  de  Polîtien  ;  •-  Apud  Propertium  i  eleir.  libelle 
1-22]: 

Dipnior  obliquo  /un  cm  qui  torqucat  orno, 
Aeierausque  Luam  puscat  nielle  famem. 

Diu,  Faleor,  smmum  Diuin  itimuliTftltt  ae  pupugerat  quidam  quasi  scru- 
puliiB,  donec  »ura  0Od«C  relit  «tus  evellil,  quem  mibi  Bernnrdinuf  K'êSk 
coleber  lurcoonsuliiis  et  primao  homo  nohilitatie-  Komnc  abhioo  ferme 

Su-  u!i;i:ih  eommodavit,  ubj  non  orno  sed  oeno  legi,  legiseeqoe  me  slatini 
uobua  cruditissimis  iuvenibus  ostendi,  qui  mo  dooii  cooimodun 

runt »Omo  est  donne  par  deux  mss.:  le  Ncnpotitanu*  et  <>inu$  ; 

ta  I  il  i -i,    qui    Ht  seulement,   (S--'li>n   M.  bubrons,  de*    première!    ■  '"■ 

xv»  siècle,  no  doit  pus  avoir  quitté  ï"J.r.'no.>,  puisqu'il  a  i.ppaiirn  ■ 

Salutnli.  La  variante  orno  parsH   blOO   avoir  été   prise  par  l'.ilitu-n  sur  le 

3.  Un  *•'  demtniWa  peut-être  pourquoi  Pueci,  poète  cl  professeur  h.  Naplcs, 
[fiinii.r  >U<  :  A<:i  Vmi.'  de  PooUno,  parlant  du  me.  on  1502  (selon  V, 
nu  pas  mentionne  que  le  volume  appartenait  û  Ponlono,  qui  mou  Ul 
m*  ut  l'année  tuivante.  C'est  qu'en  nSalite,  a   m 

l>t>    .■« l«  j-.tr  I'"ji  ano,  mai    soulcmoat  étudié  pai  lui    Peut-ôtn  appartenait-il 
à  l'Académie  PontADieDM,  et  j'ai  par  ailleurs  de.1  indigo   <\<r.  t. ulrn 
taire  croire  que  cette  Académie  avait  une  petite  bibliothciiu^  partico 
ainsi  que  les  Académie  d'aujourd'hui.  En  tous  cas,  on  va  voir  en  quoi  .vus 
il  faut  enten  .  its  codex  l^ntam,  qui  nous  ont  habitué»  ala  pensée 

d'un  ras.  de  Pontano, 


AfilOnSo  P»mp).CeP*rYrft»,eiH*OtantuiW  édition  imprimeïwirs 
trois  el^giaquos,  y  mot  la  note  suivante:  Emmdahttm  §t annota* 
battu..  '■"'  ïnsitssiiiits  tx&nphxribWy  ttîto  PonianitaUo 

epUcopi  Cretnoncnsis,  atio  t'ranchci  Pvcti  itcr  non  alite  Romae 

ri   Pl9T97tiUti  h'ibitts...  '. 

Touïî  les   l'ritiques   .»nL   conclu   du   v\<    w\W   ;i    '.Vxistttice  de 

manuscrit*  distincts  possédée  par  Paccl  el  par  Pontano.  Il  doit 

être,  il  ns  semlile.  Interpréta  d'une  manière  beaucoup  plus 
simple.  l'orez  ne  parle  pas  do  manuscrits  (codioibus),  mata  de 
textes,  d'exemplaires  {exemplarités )%  qui  sont  tout  simplement 
dp  vieilles  éditions  Imprimées,  annotées  par  do*  érudli*  qui 
l'ont  précédé.  Los  collations  priées  ainsi  eut  dw  oolletfons  déjà 

étaient  irequentea  6  la  Renaiaaance.  Noua  pouvons  même 
suivre  les  traces  des  exemplaires  Otilfgëfl  par  Perez  :  l'un,  celui 
de  Paad,  tfeèl  trouvé  entre  les  mains  de  Ptero  Ifettorl,  dans  sa 
Jeunom,  en  I8S1;  l'autre  ;i  et»*,  vers  la  même  époque.  .!»■/. 
Àngelo  Colocci,  et  c'est  celle-là  même  qui  a  passé  plus  tard  aux 

!  d'Orsini.  Il  no  reste  plus,  pour  achever  d'ôclaircir  lu  ques- 
tion, qu'à  retrouver  ces  deux  Imprimés;  celui  de  Puool  nous 
.lirait  exact*  ment  si  notre  hypothèse  relative  au  manuscrit  3e 
Vaiia  eet  toiii  ii  f.iïi  Fondée  el  si  n'est  bien  le  Neapolitanu$ 
iii'hirl  ;  celui  <!(•  Coloccli  a  MA  leur,  nous  apprendrait  m  nous 
(ii  raison  l"..|r:it;!i -?r  le  iin*iiio  manuscrit  ftVtfl  celui 
qu'a  étudié  Pontano.  En  tous  cas,  je  crois  avoir  démontré 
qu'il  faut  envisager  la  question  oV-.  manuscrits  Italiens  de  l'ro- 

à  un  point  de  vue  différent  de  celui  qui  se  transmit  ■!<■ 
livre  en  livre,  et,  pour  me  résumer  sur  l'histoire  du  Neapoti- 
tanMj  je  d ressenti  de  la  manière  suivante  la  listu  dos  levants 
qui  Pont  possédé  ou  •  '■  1 1 j  H ■'■  :  IVlraïqu.M?)..  Manetli.  Uernai-dïnû 
V:ill;i.  Poli!  .m.   I'<i:.l:uin,  Pueei,    Hi'insius. 


t.  V.  I«  texte  ch«  l'r.  Jacob  el  cliex  M.  I'Jmbi*.  Ajoutons  que  U  Utnoî 
gnoff*  de  est  fa»       I  msui     il  I    i  ?uapeoi  et  qu'il  c*t  sufoui 

Fïup  ce  qui  ott  do  IVulbenticiU  dsj  laçons,  ainsi  i  u  resii  qui  csuii  <)<• 
uoei;  U,  l'if,  .it,  qui  croit  copondant  I  frxisUnes  dfi  ton    les  manuscrit*, 
cite  lui-mônip  l'outoritô  d.-  M.  Keil  a  ne  BUJft.  [£ftaV<  Ci  MfKM,  p.  Kl). 


CHAPITRE  vil 

LE  F0KD5    LATT.X 
HBUOtfftaUKS   Oti  *MZlt.MK    5lfr  I.K. 


I.n  bibliothèque  iiu  cftrtUnai  licmbo  est,  sons  contredit,  lo  plus 
précieuse  dont  m?  m>R  ormiMiie  c..*llo  «J'Ortrfnt.  fa!  (Mjji  r.viuii*' 
H-^siiudcs.  après  la  morl  de  l'illustre  prélat, el  décrll  WO| 
île  ses  volumes  greCfl  [Ul se  reirnu veut  dans  notre  collftcliiui;  il-. 
sont  asaeït  nombreux  et  aurlouL  assez  importants  pour  assurai 
désormais  une  place  honorable  à  Bembo  parmi  les  collection 
neurs  de  roonuscriis  grecs.  Nous  étudierons  plus  loin  une  série 
non  moins  précieuse  il'-  n-inubcritseii  langue»  moderne  -  et  par- 
lerons, ici  même,  de  ses  manuscrits  latins.  Mais  ce  n'est  pas  à 
hrlro  ltcuilKi  seul  que  doit  revenir  l'honneur  d'avoir  racoeOU 
les  uns  ou  les  autres.  Une  bonne  part,  peut-être  In  meillrur.-, 
doit  être  attribuée  à  son  père  Bianardo  Keuro.  Ce  vtftérebld 
patricien,  ami  d'Aide  Manucfi  et  mortea  1819,  est  mit-  des  Bgore> 
les  plus  sympathiques  de  Venise  auxv  siècle  '.  Le  personnai 
M  déjà  en  lumière;  copondanl  les  détails  contenus  dans  notre 
travail,  i  propos  de  la  bibliothèque  qu'il  avait  formée,  serviront, 
je  l'espèN!  à  1<*  faire  en  cor».»  mieux  r.onii8llre\ 


i.  On  do  l'explique  pas  la  légèreté  singulière  d'Ambroitt'  hmnin-I>i»lnt, 
parlant  du  pore  do  Ueinho,  «(Joui  |«  it""'  D»0M  est  if 
{Attio  Mùnu$ct  l'uris,  \H'.f>,  p.  3Ul.i  Outre  l*«  pages  <l«  M.  d 
don»  Eorirnco  U  têagnifo^  Lt&piig,  \&Jï,  t.  II,  p.  loo,  il  y  »  un* 

nntu'f  dMI  KijBcnrim  et  dan*  Msixurhflli  [Ucritl  fi   fitoKa,  Br*seia,  1  i 

*      il,  part,  il,  pp.  7S6-728). 

•^.  Ci  cu'oo  pouvait  savoir  sur  la  bibliothèque  do«  Bembo  avant  Moda  i 
cc\\>>   d'Oroni,  I  été,  BQfl  DM  )a  l'ai  «lit,  parfaitemont  groupe  par  M.  V.  Cii 
(Un  de  ■  •<„.    ■'■  Ufl     '<<   U  M.  /'.  Bmbot  Turin,  1885,  pp.  84  iiM).  Loutour 
eito  une  copie  <lu  l><  ft  \  (uni   le  Ponla.no  exécutée  pur  l'ielro  tiemlio  et  vuo 

Sir  Toi  looi    In    bibliothèque   Je  Lorenzo   l'ignona  {BitHMeom 

manuwriptiie,  1  lino,  1638,  p.  Hûj.Ilauruii  pu  recueillir,  <Uus  la 
bitiIiotlnHii  .  des  BuooHqm  •  Jfl  Virgile,  aveo  scholies.  oui  arsii 

npparlMni  |  IV  Baobo,  puis  à  sou  (Us,  ©t  un  nie.  gloso  <lo  VËnévfa,  qui, 
avant  d'être  à  I*.  Betiibc,  «  fuit  Modusti  l'olcnloni  Siccoiiishlii.  m  Je  DO  Mil 
OÙ  sont  CM  volumes. 


lit  Tnnn\rr,  r>r.<   hem  m. 


l»:;T 


isdovonvy  rattacher  d'abord  le  De  Irgihtix  de  Ciet;r<ui  i«t 
leedeia  viilimii's  de  Tlve-Lîve  écrits  par  Poggio,  donl  il  ;i  été 
question  plm  haut  ';  «'est  à  Hcrnardo  Heuibo  i|u'appai  litirriii. 
rivant   li'.in    a  son   fils,  quatre   au  mois  UUnuerRe  do 

Pétrarque*,  ainsi  que  lo  Boèce  écrit  par  Hoecace  et  le  Dante  do 
Mlrarqua;  '•'• v'  Mural  lui  qui  icqull  on  Prance,  en  1473,  notre 
exemplaire  du  Trésor  de  Drunctlo  Lalini.  Sur  presque  tous 
BOB  volumes  sont  d'intentantes  notea  personnelles,  des 
extraits  se  rapportant  aux  auteur*  ou  à  leurs  manuscrite,  et 
auxquels  smiL  venu  s'ajouter  d'autres  mentions  de  la  main  do 
Pïelro'-  Les  réflexions  morales  qui  lea  scoompagnenl  ipmhjuc- 
fois  font  honneur  au  perc  ol  au  fila,  véritables  bibliophiles  au 
MQfl  '  li'vo  du  mot,  pr<  nord  leur  livres  pour  rouscdlers  <1  pour 
amis. 

Le  plu»  précieux  volume  latin  de  la  bibliothèque  de  Bernardo 
i'.'Mi'.ni  était  sans  irnidrodil  son  Tèrenrr*  C'est  le  beau  manus- 
crit en  capitale*  que  tes  philologues  désignent  sous  le  nom  de 
BembinuÊt  SM6  <  M.  L.  1  >  *.  La  description  palêogrupbiquc  u 
ét4  faite  trop  souvent  pour  que  j'y  revienne;  je  nie  linm 
l'I.'verpar  ordre  chronologique  les  meoUODS  assoz  DOQUïNOeei 
qu'il  port»;,  et  qui  noos  font  o>imnitrede  curieux  détails  di*  sou 
Uetotre  depuis  le  xV  siècle  •.  La  première  est  du  powte  fîian- 
loniode'  l'antani  l'orcello.  couronné  à  NapLesen  1451,  par  l'em- 
pereur lrêdêri<'  III,  et  qui  a  passé  la  fin  de  sa  vie  dans  diverses 
cour*  de  l'Italie  du  nord.  C.'ost  le  plus  ancien  possesseur  dont 
nous  ayons  trace:  A)  met  Poreeh  lauréat*  anttqttttotis piçnw 


t.  Cf.  pp.  133-104. 

i  soin  aujourd'hui  Im  8354,  3357,  3356.  3359.  Pour  ces  mss.  elles 
luirent*,  t.  l*î  cEapUre  vin 

enaina  Lraiti  rerticaui  daai  let  marges  aux  rHu&agi*»  nniubias,  une 
toi  1 1  parUoulf&ra  du  ligna  Xota  loal  lomtnuni  tu*  aima  mss.  il»:  Ih-rnardo 

fUmlwï.  Son  fi iritUfS  ii  Ml  pu    B00DU9  BOatflM  celle  d»  son  illustre  fils  ;  elle 
nV«l.  cf>pfin<lAni   |i«<*   moins  r.irii*l»'ri«liqU8    On  a  jug*  uliïc  H'etl  donner  un 

lui  plancbaa,  n  ■  IV 
■\.  Morrlii,  !\'ut.  tt'}p.  'h  tir-*-.,, „  ,  .■.     i     /    Ki    p   V»  (p.  (il,  pour  1rs  Ltttt). 
■    ■    i    Et  paren.  Pour  la  description,  v.  surtout  IVdittou'l  mpr.-ribupii, 
i     I8Î0,   pp.    iv-ïvii,   al   Chauloin,   Pattograpktt  dc$  cUut.  Ealntr, 
.  Pari,  in*ï,  pi.  VI.  "ii  s>'  plalf  i  l'attribuer  nu  v°  iktaU.  Au  bfli 
du  f.  8CTD   i".  cinq  diBDûuea,  transcrits  au  xv*dftell  mi  ou  xvi',  ont  la  prS« 
i. mii  i,n  .u  reprorluira     illigraphiquemenl  un  anciea  texte  in  oneiala.  La 
n.,i.    i,-  pofèailo  esi    :>  marge  mtonoi  AeraiSN  pegvjtool 

t*»ftniics  -.tnt  -ne  Iwa  QUotfi  [»r<'liinui3ircs. 

'.  '  ..iidiii. ■■:  -  manui    u    ta  nSMpirM,P!r  Uppfanbaohdeni 

■  dre  ûhronoiogiqui1  «i  qu  elles  reotreal  oBreoUeùel  'innt  notr^  aujut, 
nous  noms  pormattonc  i\c  lo*  reproduire. 


B8 


fond:;  latin 


atgregium    Pureellu  ;i  eu  îles  rapporta  parUcilliSM  tVtfC  V. 
puisqu'il  «  dédié   ses  rmumniLaires  SUrla  gUBm  dfi   14(949  au 
dogo  PrtflOCSCOFûacari.  Du  vivant  ruôincde  Porecllo.en  1  .  ■ 
mauusrnl  passe  entre  les  mains  de  bernardo  1  "inincl'al- 

une    note   naïve  du  jeun •■  patricien  :   H)  Xatum   / 
nti  die  liber*  deliberâlwm  mihi  fuisse  iinc  lHi  iun   LW 
</.••  l'i  marc\j,cmits  r<i  sît  laus  .iJirfeo'&.  Bembo  n'a- 

vait alors  que  viiiicl  iiii.'iLn  ans.  i'.\'i\  i  ;:■*  >r  ■  .i  lui  qu'on  doit  les 
;iii\;ii.tes,  écrites  à  diverse*  époques,  les  une»  en 
minjISCUU,  l«'-s  autres  en  capitale:  C)  Contntrt  liber  i$U  rtirt. 
CXttl.  Bembo,  OU  le  voit,  ne  compte  pas  les  trois  premiers 
feuillets  mutilés  qui  ne  laissent  lire  que  de  petits  fragments; 
U)  t'otnedtc  ornnes  Eunuchus  Ue.autontimorumcnos  Mo 
Hechyra  et   âMgkU  pote  teta:  dempte  tlenim  tuni  due  cart. 

jluiitrs  et  de.es/  item   et    jiritir  Antlrîa    iridrliret  huÙtê    tibelti,  et 

—  Eêi  mei  Dcraartii  flcmbi  qui  pust  ûiut  obitum  mancal  tnsuoâ 

B 
antif/tuss*  anHguUaHs  rettquiae',  S]  <  oaV  i  tnihi  carior  attre  ;  FI 

O  foçlix  nimium  prioraetas*.  Le  Têrence  a  été  mono»   ;( 
tien  \  et  celul-ei  y  a  mis  de  sa  main  :  G)  Ego  Angrhtx  Pvtù 
huma  vetMtiaiis  minime  incuriosus  niillum  acque  me 
hù  m  'Hcmcodiccm  antiquum  fatcor  *.  Vient  enfin  la  note  auto- 
graphe d'Orsini  :  //f  (Exactcin  ;  0  Inventaire]  *• 


i.  Ici  un  uiuiHi-ritnmc  que  je  n'expliqua  pat  et  qu'on  \<\xi irouvt 
LTmpfen 

Si  (>•  mol»  aonl  de  BoeCC  ;    nu  aura  plus  loin  (cliftp.  vm),  par  fe  0 

la  '  truoiaih  mi:  par  Bocctce,  le  idnoignagc  de  la  lecture  a*»dtte  qu'eu 
frisait  Bemardoi 

3.  Dca  Parfai  fcclfoni  ■  de  Polilicn,  lïrcci  du  Tcrence  deDrralmfn 
■ont  sur  un  exemplaire  de  l'édition  de  1475,  n  FJoreucc  fBibl.  Marucei. 
ef  Umpfenbach,  p.  vi.  On  consultera  utilement  sur  ce  poiul  iua  ' 
>!•  V.  Vetturi  avec  F.  Ursini.  —  Uulru  IVilit  tu,  nous  avons  l<?  lèuiu 
a  |»'u  mit*  ci  il; iv  lu  oiSi  i  6W  vu  pur  Êrmolao  Barbara»  daaa  le  d*a- 

KijCii'-  /"    Yitfjiht  l'ulir.-   r.t  Jr,i,{ii  ftthuti*,    il»;  I'     IVinbo. 

i.  Ici  doivent  u  plêucer.  dans  l'ordre  chronotoici'-iue,  'eelèïuu 
le  Tèreoce  dâoi  ni  bibliothèque  de  Piclro  Dwiiho  [Ct&n,  /.  » .   i     104 
l'avis  i|ut  donne  Panl  Marnât-  (1  nfurd  de  Lui  hei    !  obUnir  coran  un  catu  D, 
pour  son  éd. lion,  du  n      i  c  Tcrunce  oui  cit  tluz  Turt|UBlu  BerntKi    Rpte* 
t'jfat.  111.  l'i  ;  éd.  dTAtde,  p,  134J;  enfin,   le.  dèL&îli   n    tenu    Jfl  i 
obuHlra  m. 

5.  LK'ux  nute^iJus  uiudenies  :  I)  U  pnftatU  couVc  [i  s  /'»  w 

OfO,  Aitc/rao/î      inmu  ">'•''"  regnantto  n,  Siy     tètnocenttn   \t\  (à  demi 

Kraflan  moderne;  le  mauveii   ■  <.\\  île  celle-ci  d  i  le  Ph  IN. 

■  retlw  cells  dloaoccnl  XII,  oui  mania  la  i  regreUm  la  balle 

ii-  rînnx  I  Invi'iiUiiv  rl'Or*ini.  K)  Vuritt  \u'>hrin\  m. 
A.  NDCGXGIX  s  <i  mutin  a  ma  dtifgtntia  pf.rquUUut>  hmtfcSo  enrtûtl 
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QnolqoAi  ifttm  détails  uittoriqueg  wr  le  précieux  mlume  sont 
fournis   par  Angelo  Rocca,  et  nirilant  qu'on  ta  mette  eu 

lumif; 

lu  maoudcrO  LrtS  ott  bfO  10183  est  celui   qui  eut  connu   un 
xvi'  siècle  sous  le  nom  do  £ttM    '•'  Virgile,   aujourd'hui  W,>i 

<M     L    ".>'.  II  4'sl  il'iM-riturc  lombarde  IWO  LOI  litres  :'i  1*80010 

rouge  en  grotte  ondaU,  da  «•  siAeto^  suivant  M.  Ribbeok,  plus 

probablement  du  .V.  Ne  voulant  pas  reproduire  une  descrip- 
tion déjà  don  nv,  ;u:u  vineux  transcrite  ^  écrit  on  Lole 
par  Beraardo  Beuibo  :  Carmina  ptum  dempta  ex  Kneide,  ut 
apparet  quoquo  ijidice  Hbroruwi  <id  rarf.  I,  Vita  Y'irgifn  nt.n 
carmbribuê  Notent*  c,  i,  De  Culicc  ad  c.  2.  Dirarum  ad  c.  8. 
Coppaad  c.x.  De  monosytabis  cit  et  non  c.  xr.  De  viro  bono  c. 
KL  De  rosis  c.  :u.  JfaffttM  &  SU*  Cacsaris  Octaviani  mntru  #0- 
tutam  mrntc  [rie]  Virrjihi  pro  h'ncidr  C.  xitu.  BUCOMCCTUIA  c.  xx 
Gtorgicitrum  purs  <litvUu:at  r.  xxvj  Lfl  mnmisrriL  i'aiTÔte  au  V. 
V.i»  ilu  litre  l*» des  Giorgique».  Or.iini.quî  le  reçut,  C  KttflftG  on  L'a 
vu,  eu  IBTfi  i    'dUlt  flotté  d'y  trouver  la  partie  absente  d'un 


Dowinid  Sa/w  bi(t*if/{/icca«  nwfifufw  fcitfau  /»"  cmrrf,  Cfft  Moff1 

hua  <i  ttibi,  Vatic.  —  Coite  nota  ■!•■  Mariai  moatre  'i  "•  If  ms.  nV»t  na» 

.ncr  ea  17OT,  .ivi-i-  (.m     d'autre!   trèton   <li*  lu  Vulioanc.  Il  rien 
4  pu  >Hr  |iln*  lirmrin  :   r.uil  |.  .  i,    i ..   uirf   raconte  dans  ses  Mémoire* 

ÎloUltl,  qui  *onl  rnir^*  daiM  la  liîblîolh^qtje  du  Vatican,  oui 
Hniiti  min  nuin*»  rmrsUs,  le  fumeux  IVtreuea  ilu  But»  bu.  me*  dru  plu» 
-.   pour  avilir  qunlquiHI  dorures  dont  il  était  unie.  »    •Vrttieul   <l«» 
-niii/d-  napolitain!  (Unpfaobaoh,  p.  vu);  ils  uni  pourtant  latwa  quelque 
ûfaeea* 
j.  Lee  ira  ri   Ce  paaaag*  cmnpiMi»  celui  qaajaJ  haprhna  plus  bauti  p<  no  : 

^a  Twntiu*  ..  tampon    (lexanon  Severl  lmp«  eooisrlplnf ,  *■»  quo  angelui 
i  aili  luiut -.--■     ii     v.    ..H-,  i,i, ■,,.  Bfjtlqaloret  nap  reperiri 
ni,iiil     S(MiMnlinii    pi. h  i-Ti-..  est   bului  oodlo  I    ■  Ml   icbotni  charari'Ti 

L^n^ohnrdioo  coDucriptis  •»**•■  rerertlffiinftti  fttenoi  ftiiquoi  UraAQdrl  vim- 
aîbui  Grtaoîa  ab  ip*o  Tcrontlo  In  latinarn  Iiu^lmui  olim  i         >        '    -nu 
poenuiti  irnertii  ot  no*tr«'ma  a  Paire  Vbtorio  prumulg&liSi    Ubfl  auteoi 
enifrulalionc*  a  card.  IlemUo,  oui  dan  la  iuvi<iili  *?\Mt  UDt  ttUfll  l'uhtwuio 
■jw  aliis  con!ulitTpriu«  pracslilae  fUéTUOt,  dtlodfl  a  Oabdull 
o  a  Kulrio  L'raino.  » 
;•  !i.  Pinh,  i i*i  ■  IX).  vin»  LîLre.  i  te«taoi  ilï  Vir;-  nu 

ha*c à\ç\i,  û  Beaucoup  ,('     irréel  oi     ta  ijooo  toni  du  iv# «iftcle, plu^u'ur* 
UêmbO  («t  non  da  l'u-tro,  conimp  Incrnil  M.  Kil'lurh). 
Son  as-tu>na  **i  m»r  Ui  nrda  :  Vottêw  vatrieli  I    i  M  'f  rnorab  EhunAI  ourt- 
,ui'.fiti>  luii-iuu    no),      DAcrll  aw«  wîn  par  M,  OuoRlbbeck, 
Aj  ,■  rid,  pp.  31-33.  —  .i     .  ■  ■     pê(  «  '  ""■  q  i«  li    ■ 

arait  été  proruii  pnr  Pialro  Barnbo  .i  Aldi:  qui  devait,  rtoprimer;  calui*d 
*o  tvraoigno  dans  «a  Icttro-prùfuc.î  du  Virgili  I  le  dernier  lorsqu'il 
lit  pubbi  (A.  Kirmin-Uidol,  Ail     Mmw*,  p.  391.1. 

3.  U.  pltfi  haut  no»  pp.  05  à  07. 
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manuscrit  qu'il  avait  eu  plusieurs  années  auparavant  d'Achille 
Eslaro,  et  qui  coinmciï'' ni  tlfl  Bfi  -lu  liTTO  I"  des 

UiorgtqvM,  Tel  qu'on  1»»  lui  avait  dlrrit.  tf&rlUu*  lonbtr  I 

.ii  très  allongi'%  il  paraissait  ;i  OrsSnl  offrir  boa  na  np  ; 
logfa  uvtt  le  sien  '.  Le  tout  aurait  f.iit  on  exemplaire  de  \ 
à  peu  près  complet,  et  contenant,  avant  les  ûucoliquesf  les 

i va  de  jeunesse  attribuées  au  poète,  disposition  qu'on  ne 
retrouve    dans   aucun    autre  des  exemplaires  ai  le  Vlr- 

'•:l.'  il-  espiTîtin'es  furent  déçues,  le  manuscrit  d'EsUro 
ii.i.iint,  à  le  voir  de  prés,  rien  de  commun  avec  celui  de 
Bexnbo. 

Chrisloforo  Landino  uvait  offert  à  Bcrnardo  Bembo  son  re- 
cueil elc^iaque  intitula  Kùndrax  88W  <M.  L  IM>.  De  petit 
nininiMiil  i'sl  d'une  grande  L;lêganco;  il  a  stm  titre*  ;i  lVircrn 
dur,  uni*  miniature  â  la  lettre  initiale  repr&tntanl  Lédft,  K  au 
blS \n armes  de  Ocmbo*,  avec  la  devise  Virtus  Uonor  dans 
une  banderole.  Mais  l'intérêt  principal  rv.Mdr  dans  la  lettre 
nuioL'rnplie  jointe  au  volume  et  précieusement  conservée  parle 
donataire3.  Le3365  <C  M.  '-  I  W>  fait  pendant  au  précédent  po  D 
l'exiguïté  du  format  et  l'élégance  de  la  transcription  due  à  Bel  - 
nardo  lui-même.  Ce  sont  les  commentaires  de  FrancottO  Con- 
tarini  sur  les  affaires  de  Toscane,  excellent  pastiche  un 
do  Salluxle  et  de  celui  di.'  César.  Au  frontispice  sont  le* 
anneadti  BwnboeldevContarînf,  deux  écuasons  illustres  de  Ve- 
ni.M-,  ej  Hcniardo  a  transcrit  avant  le  texte  une  In  1ère  j 
«•pitre  que  lui  avait  adressée  Contoritu  k.    Il  y  a  un  passage  du 


1.  Celui-ci  rai  le  3253  <M.L.  36>,  de  luxii  fT.  parafe.,  rat.  nui 

muuu  loniburdev  du  *t-»:i*  mùcU»;  qui'Uiues  gluse:  interl 
d'aatrti  portfrfoure».  Mi   trac  ineomplei  ;  ©emmenée  au  v. 
in  n  i  dti  '-<  orgiqws. 

2.  D'azur  au  charron  d'oi  a  trois  riin«-«  d'or  de  cïn*j  rem!  ■ 

3.  88  fT.  pan  b.  (Ph  IX.  Am*.  Lrfinchefl  dnrft»*  M  nufiSfel   I"   !  '  tir  mante 

tenait  ri  ttmefo  rare  probitait  ae  tittrri*  hittQm  l'hriAtnpiimm  hm- 
din  ">  .S,  Ii  Quod  ;iis  le  olcgii  noKlris...  (Kti  (tant, dp  \n  main  dr  K  :  I 
r.  Chrhi    Utwiim  tiwtiiTts  manvM.)  Ln  loiin»  osl  pu  hit 6a  pftr  Boudin i 
tinte*  Ute%  .  Fttrrent.,  p.  iivi    r.  3.  r\  t..  Piorrntini  Ximdrn.  /■ 
«'/  Pcinim  Moiîrnu  \i<m)'i',7»  tvum.  L^t  dédicace*  florentine*  < 
muni  rfnu'il  -i  i.i  moins  onmpromeliantes  que  ri-H*«*  ijui  fizur. 

m*  ai l  elona  l'HiMnaphroftitu*.  Aux   n  :  i  ■. .  •    -nul  f!e<    nains   indi 

Ïroiragei  notfl  i  par  Bembo;  t,  12  v<  Eu  ihê  o>  I 

qui  Saura  dnns  le  Hvto  f,  il  3  mie  une  nota  I  l'anon 
ii  ion  ''pu  1 

î.    I  n  M',  parcn   il.i-nn  Mil)    F.  î.  Krantisnt*  V#ntare*tv*  iu 
tua  eVmorti  Bembo  ialutcm  pt,  t.  Mi  Bomtx  Induuro  univ<  uetalai 

*«im  ii  ■  ul  le  islo  honore  gravons  cMcnbiMiJut-uni  ijim  apud  te 
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livre  où  t'ftUteUf  raconte  la  mission  que  remplirent  aupn-  dfl 
lui,  a  Sienne,  les  ambassadeurs  vénitiens  envoyés  pour  saluer 
le  papa  Calîxte  lit  à  roq  avènainenl   (I4SS):  D  rapporta  avec 
videurs,  le  nom  du  jeune  patricien  Ber- 
nanlo  Bembo  ;  par  une  vanité  bion  oxcusable,  Bembo,  Iran 
vant  ce  texte  cin«[  aoa  après,  8  mi*  BOQ  DOŒ  en  capitale»,   et  il 
est  revenu  plus  Uni  pour  annuh'r  ■••-  passait'  *    1. 1  ^inscription 
porte:  Btr,  fitonfr.  pairicûu  abtobti  KaL  tan%arif$  bomgavè* 
bus  dubia  adhuciucc  anno  LX"  ntpTC  W.CCCC™a  natu  Dominé*. 
j'ai  :■  truuve  deus  Ktitpei  roanuflûrlla  autogrophee  datte  de 
Barnardo  Bembo.  Le  9232    <M     L.   119  >  cofiLieni    plusieurs 
discoure   :  ia  sommaires,  des  notai  '-t  di 

irait*  marginaux.  On  voit  que  le  tronseripteur  se  remettait  à 
l'ouvrage  chaque  fois  qu'il  on  avait  te  temps;  les  premiers 
portent  des  dates  LrésfllMI  dtM  les  marge*  de  !»57à  1458V  La 
miiiif  ni.-mirrt'  dr  <lalcr  se  voit  sur   un  assr/.  juli  manuscrit  é9ê 

Siive*  de  Stacv  asHS  <  m.  i..  7;;  >  ;  tout  au  bas  du  frontispice, 
on  dietinyno:  Blocf.  i  f££,  et  a  la  Sa  du  volume-  vv./.  wn&« 

I  ft ■'  î  \  Ce  long  temps,  îms  à  copier  un  texte  Ri  court,  donne 
Joule  la  mesure  de*  loisir*  studieux  du  jeune  palrid*  m. 
Las  volumes  ajoutés  par  Pielro  BtnObo  au  fonds  de  son  père 
surtout  des  manuscrits  en  langue*  m<«  m  ;n  -    !'•   i;  I  •-  ma- 
nuscrits latins  que  DOUfl  rclrouvons  ici,  rien  no  prouve  que  quel- 
ques-mu Q'afeûl    pas  déjè    appartenu  à  Bornardo.  Ceux  qui 
paraissent  avoir  été  dea  acquisitions  du  cardinal  loul  le  Virgile 

dfl  !V:ilauri'ti|iL  l'jui:^  volume*  qui  .tout  indique*  ^■•iil.-iui-nl  par 

•i  t  eo]  "'il  lances  analysées  an  chapitre  Itf.Cee  voluoa  --  eont  : 

h  a  ;  :;;.,/. Yv/</(ï0tfltf,  in-fol.),  un  Tive  Live  [première  décade) 


surit  CoaaenUrioruni  aoilroraoi  Qui   loi  ui  rabui  navaro  toopo- 

nia  pn  ■  ib<  am  ■  ■  Qunu    I  i  ira  g  i    oral  iri    wml 

n:..  .  t.  ::.  çiar.  obi  patrkii  V.  I    furtc.  eomnenforia  h  rwn  in  B  ■ 

■<f/l      /l'     .       IM-Ulill\      |J|* 

i.  t.  .m.  in  :     ...  ninima  rirtuU  et  humteltati  p  Irici    ordloia  ad 
i  mis  i  1 1  ouYonirt  panonaols  il  an;.  ; 

6ra<J  xnufH  memoria.  —  arity  Januarfj  148$  in  contilii   M,  erimtnfuli] 
v-nw  - ;tiî  ost  reproduit  k  noa  phnctio»,  ri"  [V, 
EO  D  parafa.  (Fie  Vil  a  la  iin  Ju  Pn  ndUu  (f.  88   :  ravi")  iwui 
f#57  '"   YiùUia  S.  P.  *l   /'</"/.;   :.u   commence  m  ml 

i  i  .7;  I  ii  lin  (t  60);  *D  *ep*.  f*57;  i  la  Un  du   Pro  Corne  no  Jtu/tu 
•y  ..in.  f  i,.v.    Place  laissai?  pour  h'B  titra*  elles  înilialci. 
3.  M  "■  ■  IX).  \nû,  traoobo»  dor.  et  Kuufrûeo.  Titreaa  l'cUON 

rouff.  KronlUp.  sobrement  oro*.  VtHaotOI  uar^'in.  ;  aoias  propres  renvoyés, 
quelques  courtoo  noiee  et  rapprochcOBOiita. 
i.  V.  rll>»  »aut-  P-  225. 

KOLIAC,  riïLIlO  OnfltKl  |  ti 
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fil  nu  ni;tui-vt   li'^i-jnê  por.ymrrar  opéra*.  Iln'osl  paadou 
qu  i  do  faille  ld<jn î îiî ■■.-  le  premier  avec  le  8320  <  U.  L.  !■ 
gros  menuscrii  d'écriture  Lombarde  di    ■•.  ■  s!êcio,  dans  loque! 
On loi  no  semble  pat  avoir  reco  i  PuurTIlc-i 

n'y  n  qu'un  de  nos  textes  qui  première  dêctde,  «■;  sa 

■   Li    i;ti  h  amour  à  la  bibliothèque  de  Bombo  :  c'est  le93âU 
<  M.  L  38  >.  qui  est  de  deux  mains  du  xi*  siècle  avec 
cription  «'u  belle  capitule'.  Retrouver  le  sèiiùqiie  de  Uemboest 
pluadlfflcflo;  il  n'y  ;>  pu,  en  effet,  chez  OrsJrjâ  (ei  I ■•  f.ni  <•-: 
leurs  digne  dr   romwquo),  un  seul   monuscrit  des  œuvres  de 
Sôûèquô.  Le  3J76  <  M.  L.  217  >  nous  offre  le»  JJcclamalwncé 
du  rhéteur*:  faul-ll  croire  que  c'est  l'ouvrage  qui  était  portf 
qq  Senecae  opéra  sur  l'inventaire  très  sommaire  dos  Ifvrti 
de  Bembo  dont  se  servait  Orsini  ?  Cela  nVst  point  Impossible; 
nous  constatons  à  chaque  instant,  a  celle  époque,  de 
ladesanaloK'î  vv  druis  l:i  dtscription  des  manuscrits*. 

Mi  nttoonoRS  enfin  on  autographe  latin  qui  ;i  son  pi 
li  3364  <  M.  î-  148 >f  contenant  les  lettres  écrites  par  B 
an  nom  de  Léon  X,  lorsqu'il  était  secrétaire  des  brefls*. 


I.  V.  pp,  103-101  (\>-  82). 

V.  I.e  tilr<*  |»uil«  m*  »  '        If    iviiiimi    Umnini  indjjii 

gianan*  id  at  d*  uroprictat   •rrmonimi  vel  yfa&u  km    «tAeroi 

.4  IU0DI   »m  /..     .«     2lfl  II.  "I.  anl.  avci    la 

Double  l<'ii<juc  pour  chaipie  lettre;  l'un  offrent  seulement  le   m 
glose,  l'autre  conancratil  quelques  lignes  à  l'explication.  F.  Jl . 
Btynonymo  Cïceronia    Au  v°  -Ju  dernier I.,  inscription  a (ictui-cITict*  : 
lia  i\»t[nr°\«)... 

rvn  if.  pareil.,  rel.  ont.  'i  lit  rose  d'<  Il 

ntempor.  et  de  divorces  ûuoquee.  compris  le  ivi«  siècle  Uf  p 

4    .i7  IV.  |  SI  *i      li'  Vil.  V.  I  ;  ïivtjiU  Mi  r  iliflfimntionuin  S 

nhi\  •  .-.  scholÎM  'onirmp.M .  ni  poster.  Lettres  ornées  -i  r 

P6C  Os*;  au  bas,  un  génie  (nimbe  d  or,  oili  »J  qui  joui 

lovtQl  i.n  petit  ours  assis, 
ft.  Il  iliii'.  :  ■  îi-' i .  K«  i-  -1rs  imprimés  d'auteurs  clnuiqucx  . 

Em-  Bembo.  En   feuilletant  *es  imlugnijilies  de  le  bibliothèque    I 
higf,  j'ai  raaaontré  **•  -i  i *■  Endlei  .    ressente  daas  ua  billet  A  Cartu 

Ovtlteruuî,  envoyé  s  Rome  ei  daté  le  P  i  lo  ie,  10  léo.  L53I  :  •<  llnret  caro 
-   se,  in  ]  iiin  i  di  î  -î  buona  ineœona  di  mon»1  >u  i 

.  1 1  grandi  impr»*s<i  n  Uomn  \v\  principin  delln  ■  :..  i  pa.  Per 
■  la  rniH  rnano,  intiAmc  c.v.%  uno  nlphnhein  du! In  i 
eoparlo  «  1 1  mrtn  peco  gift  rieiti  :i  S.  S    u  (OAûmmj    Ivlll 

.  ii\.)  Aucun  de*  volumes  do  eo  genre  n'i  si  oi  n<-  ehi 
lî.  :<*i  fT  pap.  roi  ani.  de  felûur» rouge. D  .  «ahiwrs.dont  les  «>r- 

nïerea  page*  sont  soureni  blanches.  I.r  prer  -        i 

Ei  ai  ro  ;  bembo  u  ceulemea  ijouw. 

en  n    rgi    de  i         ons  difTerealeK  '-ti  livre*.    Lx  dernière 
Itltre  esl  a  François  U»;  •■  Criristoplioru»  Longolius  bomo  Galles...  oci.  M. 
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Utaanéfl  pour  la  plupart  à  dos  princes  ou  1  d'impor- 
>:ii  paru  du  rivant  de  l'autour1,  ot  certaines 
parties  *in  manuscrit  icmblenl    préparéee  pour  être  livrées  à 
rimeur.Lfl  plupart  sont  lurchargéea  dfi  raiiiraa,  d'addl- 
Lions,  >■!*■■  :!  ta  penajfl  premier  ■  j<  i  toaaes  ci  même  de 

I  ;  on  peut  deviner  [es  motifs  dû  stylo  ou  de  poli- 
uqui»  '!":  "ll  ;:|:I  nM"'  ,'"'r  ""  M|i,[,,M1|,"r  las  passages;  en  un 
mot,  ri  ce  sontj  comme  Je  le  crois,  les  minutes  de  QauibOj  on 
\  peut  surprendra  las  sacrais  défia  composition,  lu  corrections 
IcieUeâ  duc*   au  papa,  lus  retouches  cieeroniennea  ducs  h 

umisto. 
La  Ijîblioilit'-'jof  «!••  lîr-rolin  .i  servi  |i  n-..  in-,  fois  aux  travaux 
d'Aide  Man  i  i  et  de  ses  amis.  La  collection  d'Aide  Lui-môme, 
.si  Ton  en  croil  Oraini,  DOUSpPéSOQta  ;i  ><on  tour  un  \<  tume  d'une 
grande  iniportanco.il  nVst  point  porté!  L'Inventaire^  al  fait,  par 
t'onsôquenl,  parti»»  des  SCquiâltlODS  poslônViires'.  II  ligure  à 
tOût  parmi  lesInCttûaMesdu  Vatican,  sous  la  mw  fur    ||  ;;;• 

aVandeime  garde  A  parchemin,  Oraini  ■•>  mis  le-nuiaéra  IS  ot 

, ,  m,   ;  LM<-t<nnori'h.cumemerntnlvitiibua Mtli.b'uK  t  /s 

édition  petit  to-follo,  qui  M  porte  ni  date,  ut  UtrO,  go  rap- 

prooMj  pour  li  oarecttoe,  '!u  Catulle.  Tibulle  <■!.  Properco  de 

]  ili\  Les  annotations  sont  très  nombreuses,  mais  sont-ellee  do 

la   main  d'Aide?   je  no  puis   être  misai  afflnnalif  que  le  sont 

opum  cl,  d';ippèe  lui,  le  catalogue  do  la  Valicane.  I.e  ti-inoiannçe 

du  savent  romain  s'appuie  probablement  bot  celui  du  petit  Ole 

^ î ii*l  Aide,  elle  manqua  de  sincérité  «le  ce  personnage  Ole 

beaucoup  "i<-  «leur  %  eatta  tradition  *.  Do  plus,  les  spécimens 

écriture  d'Aide   pis  v  connais,  ei  qui  sont  du  reste  e.xtrr- 

:n  rares,  montrent  une  main  assez  différente  do  celle-ci, 

il  il  fout  admettre,  pmir  h'  moins,  que  (-«-lie  annulation,  si  elle 

est  bien  de  l'imprimeur  vénitien,  remonte  .t  s;i  jeuni-sse.  i'pin|  u- 

■  |(-  laquelle  noua  Q€  possédons  point  d'autographe.  L'âge  de 


n.xxi   .m .  '■-■:>  >  lïimi.'i-  .'■  .!•■    '"'•    !"'-'  lu  tiiiuulc  uu  jour  le  jour  do 

i  le  f.or  lui  pour  Mre  imprini.." 
I.    VWiW.  1535.    MuiuebtUti  /.  c,  p.  "05,  flit«  le  m -;    iio  l'An 

i  ■  aopns  par  Drfliai  BU  L6S2  lof.  plue  haut, 
p   II 

-.  l'àlilto  Zanpclll»  Jans  le  i  ■  ■■  m.  «tes  Incunables  de  la 

ftlkana  H  n  y  i  di  tl  n    |u<    pour  l«    m  Ml.  Lr- 


Cicrop  uir«  <!»t  m 


!l  I  If 

p   Tiï 


-mm» 


turc  m*  :  >  oppose  pat»  ol  nous  suyoqs  mémo  qu'Aide 
Ir&vtDU  peraonoeUemesil  mu*  uviflc  '.  Ji)  romvts  le  toindecon* 

lr  >\>-r  ffL  Le*  Ir,  poUlèftO  ;i  IVniihL  f|ii:   .n'iktii  prrci  Jilutf  tard  d"J 

m  i  :  :  il*-  .  el  me  borna  b  lui  sîfnatërco  volume  qal  sera:' 
i  ,:.      il  était  authentique,  d'un  inestimable  prix.  L'annotation 
:nale  n'est  point  critique,  et  ne  corrige  <|uo  de*  fautes 
d'impression  évidentes;  mais  Les  adioliei  mythologtquos  sont 
nombreuses;  il  y  a  une  table  de*  récits  d'Ovide,  el  parle 
sommaires  à  l'encre  rouge.  Les  intcrlign- 
grand  M'inbro  do  p&gMj  dos  restitutions  do  mote  aouà-ciUen- 
dut,  des  équivalants  au*  expressions  poftUjUSft,  elc.  SI  I  l 
filait  prépara  pour  une  explication  devant  dos  écoliers,  Aide 
.s'en  servait  peut-être  i  IiM>.  !•'*■  princ-s  dr  Carpi  \ 

Ce  volume,  ayant  été  acquis  par  Owîûi  quand  100  Inventaire 
ëlait  clos,  doit  provenir  de  la  bibliothèque  d'Aide  le  jeun, 
sait  que  celui-ci  l'avait  apportée  à  Rome  en  1690;  étant  alors 
fort  besogneux,  il  ■  lirrrhnil  a  ^'.'ii  lîi'fairf  .i  bon  prix, et  comme 
il  entendait  oascx  bien  le  charlatanisme, il  n'épargnait  riso 
fnnv  valiir  M  collection  an\   yeux  dOS   Romains.  LOS   liVr- 
i  HDOpi  «ont  plein*  d'éloges  excessifs  y  propos  de  cette  biblio- 
théqua'.  Ûratai  parait  y  avoir  vu  plu»  clair  tl  dtiu  11  Lilxxxlltf  de 


I.  On  cannait  l'édition  Ion  estimAo  dtc  awmi  d'Offnle  dorineu  tur  rUie 
ta  1502*150%  Dani  \$  premior  volumo,  qui  contient  1#*  Mft*xmorph>*,i. 
-nu?  vin  à  Onde  (ramprZmén  en  l.MSj  composée  l?*«  aa  grand  ftoio 
par  i"6dit(*ur  lui*m<*nu*. 

:    Mriini  DOUAdall  l'Àldîne  (les  MMamarphtat»  do  1502,  A.  $4  in  | 
h  lit  volume  <  I.  L.   1  •  ■  il  n  reliure  estampe*' ,  contient  l 

gnnd  nombre   <1"  &0rrwU*0ûl    i.r-i»;  ■<    8  marge,  le  mol  di  Irxlo    .. 
rvmplacenl  *Unt  souliguA.  Ou»'  r.'vwinn  importante  est  duo  a  Calnndn  en 
Le  folaSM  i  '■•'  ■  ""'i.-.  ..-i .)]  -.  ivi  .i  !..  i  il  :    »  .   mirqoiw  •!■■  Manieur, 
'    11  ^1  perotU  '!•'  U>  i-iMif.  ,  .i  la  |.«rturo  âc  la  unit    i 
miM  &  la  deru  .  rv  |-i. •■■.:.•  I     ■:  ihnv   s-;  u  >    >  i    i.  vi     -r  :    ,'. 

i  ti  ifniM  i    tmenitntt  fuerunl  pm  I  ■.    lu.  t'iltiwtram    mihximn  dt 

çraUajH  divas  Ytabcll     i.      mu  i&aniuttu  .>/•  . 

ilfonum  If&ro;  «y  ^''f-  '•'"""<    I  ,i  M.  '».   V1   .', 

est  pùpmê  par  le  D)£m«  personnage,  qui  a  obûi  &  U  rieiiutido  de  l'imprimeur 
de  nnlra  a  In  moin  les  oh  i  104  "  icmi-pagii. ...        -  pagël 

qut-lloe  *a  Ublv  renvoi  ocei.  En  Ml 

poitrail  d'OviuV  emprunt"  •■  la  publication  d'tirooie  Ciofai 

3,  Voir  purlicuhrr    !  .  :  i  i; ...    i,  i\u,li.,u,     |j  |  ,'m  t  Home,  15©| ,  pp. 

éQ£-t03  :  «  M.niiiii.inn  illn  BibhoUioca,  mira  librorum  eopin  et  v»rieUu, 
eodieibua  teilieet  ■  manuseripiiBeiiam  vetailiatiaiii 

ti  lima,  iitiaiii  ipAetnot  (Yj    Vldi  ^unij» 

pnaeipibui  Umen  libonnUU  BÎUlUI,  in^Uluil,  auzit,  CLli)ue  fVjoan 
idvexii  :  cum  enim  ipso  primum  Homne  curn  P&ulo  pâtre  virtrci.  e«nc  slruCTT 
coepit..  h  CT.  notro  p.  110  (en  note).  L'nc  pari  ■  •  <W 


flintlOTIir.OUK    DES    MANlîCE 


sa  correspondance  avec  lu. "in,  donne  des  appréciations  assez 
Dtol  :  «  \It-sMT  Aldi)  è  BpOBSO  da  me  et  moslr:i  dodderfo 
:  le.  =i i ii-t i e-    bbOgno   ir;i|'|Kiv:i;irsi  con  qn;ilclie  siguore.  Non 
inîiiuMro   il'.-ijiiliirlu  '■<.!  s'  DOIS    Ounrti*   |Odoardo  Fiirnese],   se 
landais  dl  qtxù\  algoorfl  Ul  SpagXM  non  i!  ■-  Ho  voduto  la 

sua  Ubraria,  ma  non  si  trovù  tin  qui  cose  piotto,  eccetlo  un 
de  PffOWlZBlI1;  niapolria  essere  cbenon  m'habbiamenato 
aneora  in  sacrisUa.  1-1  La  sustan^a  è  che  quest'  huomo  si 
trova  in  gran  bisogno  et  non  ha  altro  che  la  librario,  la  (fttftle 
vrramente  ô  di  j?ran  numéro  c!i  libri  slompnti,  ma  di  pochi 
serin!  i  i    0  |  iclli  podll  non  vi  vodo  cosa  da  far  \ 

raqua  nll.i  boivn  '  ■  Dfl  hll  'I  rsfttl)  peu  île  chose  aujourd'hui  de 
<  >  il-  bibliothèque  Irop  célèbre,  01  les  manuscrits  sont  bien  rares 
qui   CD  (Crdenl  li  r.  Orsini  va  peut-«?trc  fait  quelques 

autres  emprunta;  je  n'QO  ai  pu  constater  qu'un  seul  et  qui  est 
antérieur  aux  démarches  d'Aide  te  jeune;  c'est  l'intéressent 

fragment   *  1  »  -  Srrvius  :h-ijii;n  ni    I.Wl\ 

On  est  sur  un  terrain  plus  solide  avec  1  éditeur  de  Démosthêne. 
le  laborieux  C.\RT£noMACuos.  Il  a  fourni  sûrement  à  la  biblio- 
d'Onfoi  des  imprimés  latins  en  plus  grand  nombre 
•DCOre  qur  le*  Imprimés  grecs  ;  j';ii  rrtnsl.aiïî  crllc  provenance 
dans  quarante-sept  volumes  latins,  siguali'**  ou  non  pur  l'In- 
vrtilain  *.  Quoique*  index  alpbftb&tiques,  souv<:nt  très  nourri*, 
composés  de  mots  pris  dans  I»  ■.-.  ml. m.  •  Ii-.-i  |i;c.t,  viennent  du 
même  erudil»    Ces  manuscrits  n'offrent  en  soi  pas  d'intérêt: 


acquise  plus  lard  par  la  Vatican*.  y.  A.  Oruii,   l$U    >u--i,  .ht  flfamw 
[Bxtr,  di  Y  irtkM  ■  Vrnrto,  :     I       .  pp   100  e;  lit. 

1.   V,  la  ehap.  rui, 

_'.  Amtn  «   D    I2S  <>i/.  Lollrc*  du  2  BOÛI  «l  'lu  11  nont  15W. 

nr  co  volume,  v.  plus  haut,  (>.  LQ&  Sur  ta  inéerïpboni  rtunta  mi 

Aldo  le  j^uno,  v.  p.  3G,  note  \  ;  sur  I  ;  ondûneee  do  Pi»u     M  in     , 

qui    ion!    KêUet  entre   len    main*  d'Oraini,  v.  p.  150;   sur  celle»   d'Aide 
1  ancien,  v.  p,  117. 

4.  Voir  I.  L.  5,  l>,  13,  i  ï,  17,  22,  2f.  a  28,  30,  32,  35,  42  a  18,  fc3,  W  a 
7*,  82  i  86.88,  01,  138. 

•38  >,   M  ff.  pap.  (Léon  KOI).   Ootw  les  roots 

il  v  ;i.  è  li  Ha  dfl  eduquo  lettre,  une  petite  li-lc  des  root*  do 

.0.34*7  <  M.  I.      il       M  >,  deux  toI.  Iî:i  tT.  ft  71  fc  pnp.  (Léon 

Xllli,  Ovide,  h  n'ai  mi  essaya  <!•■  retrouve!  M.  U  Hw,  oon  pïui 

l'autrci  index  port*»  ft  I  Inventaire,  qm  m  nlejtf  pal  la  point  dos 

recherches  qu'il*  auraient  coûtée*.—  Nuusavoaah.x  i  MUSCTlt 

de  Cartâro  machos  pusse  chei  Orsiai  i  I    1506  i   i  tin  Ovido  qu'on 

nou*  décrit  comme  contcn»r.t  SVlU  '"'""■  •  ■' "i,.  ■..-.  (  if  Lit  I  fft    '>''do  est 

«lui  qu'on  donne  au  moyen-a^c  aux  miDUierits  «  r:,  /twru.  or,  nous  ne 

retrouvons  aucun  exemplaire  de  cet  ouvrage  d'Ovide  chez  Orsinî. 


ïlfi 


roNP»  UTW 


^i  l'on  peut  dédaigner  de  les  examiner,  il  bal  H  rappeler 
<hi  moins  que  ofesl  mi  moyen  d'index  de  ce  genre,  rvrmv.llispar 
plusieurs  savants  dans  les  auteurs  principaux  et  plus   tord 
t'ivi'iu.:  r:isiM:tM<«,  qu'on  <*-;!.  arrivé  à  composer  les  pfi  o 
tionnaires.  Parmi  les  livre:;  Impifarfl  dont  je  purle.  qœlqi 
uns   uni   tics  schulios,   des   rapproi'in-mi'îil*    t\v    \r.\ 
mention*  sur  tea gardea.  Toutafote,  l'annotation  de  ceux  qu'il 
tn'a  élë  possible  de  voiresi  généralement  de  valeur  aédioew  : 
oilo  se  borne  presque  à  des  mots  du  texte  renvoyés  à  la  marge 
et  transcrits  ordinairement  en  rouge,  pour  faciliter  la  rôda 
des  Indtas  <t  pour  attirer  les  yeux  du  lecteur  au   milieu  de 
pages  d'une  impression  souvent   très  compacte.  Presque  tous 
les  volumes  de  petit  formai,  les  Aldines  particulicrcim:ii 
dans  d0  jolies  ivlmn':;  contemporaines,^!  ajoutent  'le  la  valeur 
BU  exemplaires. 

QtielQueil  miiiit-nis  de  la  série  méritent  mu*  mention 
I.  L.  26,  aujourd'hui  !nc.  Il):  I- -   Oimnientairee  de  Domixio 
Ctld&rflX)  sur  Martial  (Venise,  1474)  ont  sur  les  gardes  un 
inscription  grecque  relevée  a  Kerrare  par  Cartéroœcfio*;  — 
I.  L.  28,  /nr.  689  ;  le  Mine  de  Pomponius  Laetus  (Roi 
a   ejrait'miMit  un ■_■  inscription  laline  de  Pisloia';  —  I.  L.  BVa 
.1.  (i  m-89;  l'édition  Aldinc  des  épitres  de  Qcéron  I  été  offerte 
par  Cartéromachos  a  un  .uni,  comme  l'atteste  *■'»  ,] 
quaheumfuê  mmmaoûipeini  suavimm?  Sanga*;  —1.1    • 
tac,  992;  Carléromuelias  avail  fait  relier  ensemble  et  annote 
plusieurs  ouvrages,  le  Piopeive  *it-  \U  icaldo  (Uologne,  1487), 
ses  Varias  tectiones,  le  Catulle  de  Pûiladiua  Kuscus  de  Padoiw 
(Venise,  1496Ï,  enfin  la  vie  de»  empereurs  par  Aeinilius  Probes 
'liriscla,  1498);  —  I.  L.  88,  Inc.  1146;  le  Dlomède,  imprimé  par 
Nie.  Jenson,  aux  initiales  ornées  et  coloriées,  porte,  outra  1rs 
notes  habituelles,  une  epigramme  ad  leclorem  sur  la  garde  ;  — 
I.  L  17.  A.*  tn-fal.  (Aidinedes  oeuvres  de  Poiiticn,  149 
I.L.W,J.  14  a  t»-8'  (Akline  du  2'  vol.  d'Ovide,  180Î);  -  I.  L.  70, 
Mil.  a.  lo.  98  (grammaire  de  Lancllotto,   Heggio,  1501) ;  ces 
trois  derniers  volumes  ont  la  signature  d'un  parent  de  Ca 
michos :  lohannù  Bapiùtac  de  Forteguerris  cltrû 


i.  Linficripiion  crtequa  -ni  dan*  !•  |  orptu   !•  i>-  \i-,   III,  6667',  i  m 
cnoUon  latin*  eit  danf  !.-  ('.  ;.  /..,  IX,  •'««». 

2.  Evidemment,  lo    porto   rommn   Kaltislû  Scrn-i,  qui  fut  «eertftairv-  '1* 
G.-M.  Gibcrli.  puis  de  Clément  VII. 

3.  La     "i-'   ''•  i  ni  ).,'  encan*  donnée  Q  l'ôpoquo  de  me*  rocher- 


cmrtSRowACito*,  BOHBAtm,  ixomnAMi,  etc. 


M 


!.<■  nom  de  Fra  Giocondo  de  Vérone,  si  étroitement  lié  aux 
souvenirs  du  groupe  d'Aide  Manucr,  el.iil  rapp  IT-  chez  Orsïni 
par  an  Tacite  écrit  dosa  main;  l'ulvioon  parle  en  1BW,  mois  je 
n'en  Inmvf  Iran- ilans  aunir:  inventaire '. —  l'naulreami  parti- 
culier d'Aide  et  de  GarléromachoB,  le  professeur  bolonais  Paolo 
Uombasio,  avait  refl  \é  -\  icbolid  pour  son  usage  l*édJUon  dea 
Klégiaques,  reunla  aux  Siteot  de  Stocc  et  imprimés  eu 
liiins  un  volume  unique  in-folio.  Catulle  manque  à  l'exem- 
plaire,  mai*  l'ami  >l  il  < m  i*sl  très  l'iJiiMÎili'r.'i  l»l»-  pour  Properce   "ù 

le  leste  Imprimé  i  été  m  uvi  al  grtllé  par  Bombaeio  pour  hire 

place  f  «lions  *.  —  Les  vingt  comédies  de  Piaule,  parut-* 

à  Mil  u  B ■'--  ffreal  une  annotation  plus  intéressante  en 

due,  seloo  ûrain],  ioaTommaso  iit^ïiir:n  inu- 

iM'ïIili-r   le  pnrl.rail  de  Raphaël;   ollc  est    nv.nil  loul  critique 
les  lacunes  de  l'imprime   sont  comblées  t-l   les  leçons  rectifiées 
6a  la  témoignage  des  grammairiens  anciens  al  de  plusieurs 
naonserlta  '■ 

l'u  \  :  i Ion,  i"  vii'i Jeui  de  peudetiMiips.  a  Lranserll  un  reeueO 
-Topuscules  grammaticaux,  qui  a  beaucoup  servi  s  ûraini,  si 
L'OŒ   Dfl   juge   por  les   notes  marginales.  Je   parle   de    H 

B  bien  mérité,  comme  on  sait,  «le  b  grammaire  et 

de  la  langue  Qatlanalei  Le  MW<  M- 1-  67>  pnri<-  :ï  in  Un  : 
■us  i.ijhttvnius  r.isriipsit,  ei  le  premier  ouvrage  qu'il  y 
fait  figurer  eet  précisément  le  De  orthographia  ;mi.;îê  potir  la 
i  u-  Orsïni  ;  colui-ei  a  mis  aux  marg-jsdu  traiietie 
Vehus  Longus  les  leçons  assez  nombreuses  d'un  manuscrit 
désigné  par  f.  qui  Indiquent  la  préparation  eili  que  de  ['édition 
d?i387». 


f.  Fmym.  htfi  ricOTUfS,  fi,  [$S:    •  [Codas]  qurm  habco  tïomi  seriplum 

1    L.  103,  auj.  Im.li.  IM  iufMi|ila!rc  do  l'édi  donnée  par  Villddin 
Viliti.    i  [maigre  labtencc  de  ('ntu)ie  et  dos  trois  d»r- 
ir.  da  Properce).  LotLrt  ■  ■    ■  ■■  h  utt   porte  das 

■moiritfft  qui  ma  ion!  rettéti  moennoev,    -  Sur  Jiomtaaio  et  (ngti 
v.  P.  de  Noln*c.  Brcunu  ro  rtatt    ioui  presael. 

.;j.  /ne.  044.  Au  f.  Uiu,  logairasû  elle  un  âvangélîairt  en 
Iriirr*  majuKuiN  Uu  MbatfGuiÎDi 

4.  OITH  fl\  pftp-i  nL  uni.  do  cuir  vert  oubliée  pur  l'ItivenUivo,  F.  I.  Va* 

lius  Loagua  (f.  u.  ">-'};  f.  xxii.  iii/amantfi  iîi  i  Hwfyrd  dis  /*  muta  ri  * 

frontonia  asempla  eiocuthnurn  I      •  fartu- 

■  art  (cf  i.uiKii    f,  Ltxxti  v%  thnitiatii  fl  tram.   CAartfffJ  .  t.  c,  An 

Bturi  ofo  mttrfj  .  i.  evi  v    princtplu  tttth  m  lorieat  mn 

j../n  fr  mwttfj  uMyrÀonvKa  [nie   n  rufla  SmcrCuio.  Eli  vu  et  uiilisé  ^or 

Angfllo  M*i- 


;;h 


rOSDS    LATIN' 


\(  Ire  «avant  parle  dans  se*  lettres  delà  bibliothèque  du  pape 
II.    9a  mémoire  restait  chère  à  toiin  lea  bnjaanSali 
lins,  dont  il  avait  éttf  longtemps  le  modeste  confrère1.  Ot 
négodall,  paroit-Q,  on  1574,  ftcqtiiflitfon  pour  la  Valtaena 

diMix   .'.-il!-;   nriimsmls  ^reci   et  iW   quatre    CeOtS   manusciil 

v  qu'il  avait  lafaeâa.  Las  lima  Imprimas  firent  visités  pas 

Ur.Miii  à  cette  époque;  il  «lut  j  eholafrle  Pliai  *e(1479). 

iiui  nv.-ni  été  eollationnô   avec  plusieurs  mafiOsOrili    et  que 
Marcello  Cervlni,  déjà    card  nul   de  Santa-Croee.   avait   a 
\\t)\iv  quinze  ducats  en  l'année  I B4  I    l'exemplaire  est 

ons  qui  sont  dans  les  marges  à  l'encre  rODga,  ri  i>; 
la  note  outojçruphc  de  Cervfni  \   I.e  même  prclnt.  qui  fol 
i  ."locH,  avait  raeaoUtt  el  cla«*6  quelques-ans  deapa] 

do  .riiii-i-i.  qui  w>nt  raoua  sa  fondre  entait*  dans  lai  collections 
■ii '.  On  3  royall  encore  d'autres  souvenirs  de  cardinaux 
du  temps.  Huit  traites  lalina  d'astronom 
<  H.  I*  131  >,  i <rits  sons  soin  cl  tort  rapl  lemenl  par  Lorcnzo 
lionlseontro,  la  plupart  avec  scliolies  et  figure?,  avaient  eu  pour 
pi-upri  i.i  re.  avant  Orsînï,  Dcmenico  ddla  Itovere,  cardinal  du 
litre  de  SaïnW.Irment  i\   l'-ui)*.   Plusieurs  traités  de  iivounrtriê 

j.  Afflbr    D,   '  '■'  inf.  Lettre  I  Km  I.  du  5  ]u  d  1574  ;  c'est  prôriotoes* 

Eut  faire  une,  recherche  donl  il  cHeît  chart*  pai  Pinelli,  i  (j'Ornai  i 
imprime*.  L'ensemble  de  la  cctlccl 

f\  1rs  ouvrage»  qui  y  aont   indiqués,  note  4),  —    Plu*  Uni.  I 

illit  un  fragment  ôt  Pétrarque  de  celle  provenant    ;  Il  i  • 

lU  riiiij..i:tr  vin,  V.BurCt'rviiii  l'index.  — Je  remai 
imrle  »lu  Fa*.  3905,  document  de  première  importance   pour 
radmiaistration  du  cardias]  Caprin    l  la  Vatican*,  Il  est  intitula  :  ft*  SES. 
lilbrodo  '  ri  »  -t/isii'iii'i  tutti  i  mandat*  iJu  u  faranno  dai  h,n    Sa 
>!<■  dennri  càc  n  t  auoranne  i<n  •>  ntu  delta  libruria  Ai 
a  di  Î9  iïattobr\  1 »$v  Le  aerniei   >aï<  tu  i  avril 

i  en  i,-:i  Lui  cnmpln,  ilaus  la  fi  ue,  d*» 

,  «I-  M.  MQdU  lU         \       OflC. 
:'.  tw.  292  <  I.  L.  ii>.  Voici    cclt»-    riule,   mi    j-    m»    puis  iilen 

iniit  oi  bienoonnsKrc  :  /!«».-  Pttnfl  {i/.nm. 
ah  Auguste  ,,t,m  ftiBçaUùrime  cwn  vttrritus  Pltnii  tsrmptar fous  ee/lattm, 
rmi*  '■:     V  H   mat  aTwc«  ouùidectni,  anna  /hu  UIfM.ll. 

M    !     "-1 .'    Ornai  pan  roui  qu«  nous  allons  signaler 

r  anai  raodei  ne,  loi  i 

U  A   V'Ii  i:---  •  I.i    !.:|il(i!li.'  |in<   Mni 

[la*.  X/.AM.  Sa),  une  lettre  de  firji 
*jni  accompagnait  I  envoi  d'une  collection  de  vent  In  lin*  d'A 

■     13    uin   lT/iS,  N 

Asa  ptr  Foniimini.  euinu refl   lnnmi   du  Vibont, 

.m  V.i 

'.     lin  II"    pap     PÎ€  VI).  K,  I,  /fr>*»'   ';"/ç   W*eo/a<  tnmilU   .' 
tnr.ti.,  pA#ros;f.S  Tratfottu  I 

9qi    i    i  de  i    pai         Ita   Rwii^rtus]  caWw  itf  CfeiaenNs. 


PRÉLAT*    Dl!    IIP    SlfcCLB  UQ 

unis  en  volume  faDfl  109380  <M.  L.  230  >  sont  dus.  d'aprèi 
l'Inventaire*  au  cardinal  Pornponio  Cccio;  ils  avaient  dû  venir 
à  Orsini  par  Altilio  Cecio,  nomim-  chanoine  de  l.atrnnen   1849 

■  .■:•  i  --lui  ivii'l.-  le  <:i iil i ii ;t :  '    l':i  rMie  exemplaire  de 

la  traduction  do  LVftocfo,  pu  Loneoio  Valta,  terminât  p;»r  son 

^lève  Francesco  d'Ange,  i-m  dû  a  un  copiaie  de  la  Lunigiane, 
nommé  lppohto  ;  c'est  le  9297  <  M.  L  194>.  Le  blason  des 
Caraffa  s'élale  in ÊDOntl» pi >*<.-,  '  un  m  it<  -le  la  croix  de  Ma] 
une  belle  souscription  occupant  toute  la  dernière  page  apprend 
que  cette  copie  a  été  faite  sur  l'ordre  cl  aux  frai»  d'un  Bernardine. 
Carnffa,  apparemment  celui  qui  mourut  en  1505,  au  moment  où 
0  \«ii:iii  d'être  nommé  ftrdWVÔ  pie  .!■•  Viples.  Lo  copiste  amis 
tnourgtta  [eçODidamauvaii  loxttquILlraoscrtvali  el  Indiqué 
Uoafl  qu'il  jugeait  miles". 
Nous  arrivons  nia  bibliothèque  d'ÀMOttC  CofcOOQ,  sur  laquelle 
noua  avons  «leja  apporte,  an  cour.-;  de  ce  livre,  divers  rensei- 
gnements*. On  a  vu,  au  commencement  du  chapitre  III,  qu'une 
partie  WUtemeJll  dfi  les  papiers  fut  acquise  après  sa  mort  par 
Fulvjo  Orsini.  alors  fort  jeune.  Quelques  volumes  isolés,  pro- 
venant peut-êlie  do  la  dispersion  de  la  collection  en  Vôil.  ont 
■i'  ROqÔif  par  Orsini  à  diverses  époques.  00  pourrait  croire, 
d'après  li>  lômoignago  de  |.\  Uhaldini,  qiW  <■  est  l:i  bibliothèque 
tout  enlièro  de  Coloccl  qui  »  pané  cfaw  OrgJoi*;  ce  n'en  est 


tl9ff,  pnp.  (Pif  IX).  I*'.  i.  F*#0<fo«iuj  r;nte-  Sur  les  Ono, 

■  i  amlts  l">  papUn  dn  'ir.n.-iii  dtli  e.   I 

i:  IT.  pnreh.  (Pin  DCJ.  Timbre  de  U  Bibliothèque  Nationale.  Sous. 
criptioano  otnitilnn '.Honolfamcri  ïhààta  i'ort\m*\  L*uirmi><  VailA  r 
a    hrmrisco  Arrttino  tr/t'furf-ui)   \  ttmpuni   fapravotUstoio    ttani 
y.  IHfpûtj/tui  LwwuU  fumi  nnptn  («ru  UfvtMi  ikrnnrdini  Canxfàtin 
/.■r-  Mttymitt  nû   intistitii  nvirendistinù  at  tau  mnrtnJii 

■'i.r'.  —  PlUt-élN   RUK-ÎI  rtCUnhnr  t  on  Ctftfln  la  32  W 
<  Ma  !..  BO  m  ci      i  \  U,  ornùet  «cboU*.  conl«>imnt  l^n  lettres 

Oc  Ciceron  h  Brutm».  J  j),  Qe4fOn,  <i  AtttfiUI  (wcompli>i*»s)  :  au  l>onli*pico 
*Uit  un  blason  qu'on  a  toignousemci  I  du  Dom  qui  se  lisait  autour, 

U  n«  rette  que  les  deux  dernières  lettres  ...  Pi. 

et  parliaulinrnmaat  Inn  pp.  80  et  188,  On  connaît  sur  Co- 
locci lei  Poecfa  itaiim  di  manstgnor  a  ■  ■         \ocei,  pub!i6es  pnr 
l'ut'b*  GtAnutoceBco  Lanoelotli,  lesi,  1702,  avec  uVs  niâinoirct  sur  Jn  vie  de 
t'humaMiln.ni  li  !  i"  rrapbie  due  A  Canulimoni»)  dan  lea  cHûttrofU  0  rifraftt 
\ntonio  Heroobfent,  rortti  1887,  1.  il;  ■  la  n'ont 

eijoiK,':  d»  rpnsciK'ionionU  sur  la  bibJiotoèqm  I  0  mj  i  a  1 1 1  tonnait  «iciù 
balrimi.  —   oM  ,-. i   |.ni   do  «o    reporUr  plufl    loin    pour  II    M><hr<u<   <!.• 
Virgi  r  et  pour   |«|  iniï.  provcnçaui  ijui  ce  rnttachent  A  la  bibliothèque  do 
Cota 
4.  Cf.  Mon.-.- 1, 1  omtmtnicad  rd    lai    U  Mot.  A  B«  ma,  vol.  I,  Halle.  1870, 


KO 
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rilito  qu'une  petite  portion.  Toutefois,  au  potftl  de  91W  4 
dtud  •:•  BUT  la  ItattlBSftOOOi  OOllO  portion  W     xln-nit-ment   inté- 
ressante. En  effet,  si  elle  portante  pour  le  ) 
classique  que  pour  Le  grec,  fille  l'as!  an  contraire  beaucoup  pou 
les  u  u. iv-    modernes  et   en  ofhv  une   collection  asaei  pré- 
cieuse. 

Lofftus  remarquable  des  textes  antiques  qui  porter  il  la  surna- 
ture .<  Coit-iUj  .?st  un  Boraoe  du  i  il  auw  nrargala 
commentaire  d'Acron,  le  32ti"  <  M.  !..  9>'.  In  aulrc  manuscrit, 
tfl  3  EO  I  V.  I-  131  >,  l'onticntPorphyrion  ;  moi*  c»  nm» 
\v  moderne  faitr.  ;t  ?q  qo*il  WmMv,  [km::  Colom:  !*■  feuillet 
de  garda  a  ld numéro  de  s;i  bibliothèque:  /  "  f.  A.  Cototij  ri 
atnicormn\  Htm  ax-UbrU,  mais  a&na  noméro,  rar  te  B8W 
<  \1.  L  1*7  >,  qui  contienne  ne  re  ruaffod  de  Cftlonj  m-ompK  I  ■ 
EnÛC  i  n  "norme  volume,  le  ^018  <M.  L.  25J>.  est  un  in< 
(Je  mots  fuit  pur  Colocd  lui-même  BUT  les  œuvres  de  CfoérOD 
Orstal  >  pbsiMÔ  encore,  pendant  un  certain  temps,  on  exem- 
plaire <1<*  l,i  VoliHadfgnfkUurm  qui  venait  do  Coloccî  ;  c'était  une 
copie,  aveu  Ogores  colortéos,  in  manuscrit  dos  MeJfeti  et  il  ren- 
voya en  158S  à  un  atnï  de  Pinolli,  qui  B'éleJ  !  autre  que  le  futur 
éditeur  de  la  ftûiitùt,  PanclroM*.  One  nota,  mu*  Le  mann  trait  de 
Munich,  rapprochée  do  la  lettre  que  nous  avons  citée,  ne  laisse 
aucun  doute  sur  cette  transmission  [exemphun  quod  y.  lr*%nu*% 
prçcihus  io.    Vtncenlii  î'ineUii,    transmmt    ad   Panciroîittmr 

i.  m.  Mooad    pu  i  m  bien  mérita  ■  Lravaoi  do  Uptooïredt 

Coloccî    i  filudifi  rlnvantatre  que  nous  ivodu  indiqué  p.  HO;  mais  il  hx  : 
A  croirr*.  rkinx  sa  note ,  qu*  e"ost  l'inventaire  rm  livre  I  r'ulno 

Orsini.  Or,  1«  tftmoiçnijr*  formol  rie  celui-ci,  riant  »  kttra  Je  1559,  nom 
approa  l  qiu  l'ensemble  de*  itvr-'î  laissés  par  Colocci  était  à  celle  data  dam 

ta  gua  ftarobba  du  par*  et  point  chez  lui.  Quun'    a  tîlwUJtni,  ijtn  vivait    au 
xvu*  |  i".'  B,  il  n  su  que  certains  livres  de  Cotoccl  avalaal  pi 
al  de  14  dans  la  Yatkai   .  ■  ■  tSapour  i  tout 

j.  120  tf.  parch.  (Pie  IX).  Comment  &  Oxm,  r.  kvii,  17  *t  Unit  à  Rpisf, 
n,  m,  iotv 

2.  122  tr  pap.    P..U.  V,  Pte  iv >    3  matas  :  <i)  r.  1,  Vnrron.    /•  Hnçua 

ùtuwi  -  i.\  !    i.-.  Porphj T.mi  ;  c     !.  Ili,i:n'  ■    Ir  com- 

mencement d'uaa  lui  mc\.  Le  f.  do  garda  de  parche* 

min,  ou  est  1  ex-libn*.  contient  un  uito  lutin  du  xiv-  siècle  sur  !(•*  maladie* 

■'tjX. 

3/38  0.  pap.  (Pio  l\  i  rr"  (i.»cl«. 

*.  57î  (T.  pap.,  roi.  mod.  on  2  vol.L'nc  noto  Inlino  de  C  pie  que 

il  correspondant  au  Cieoron  publie  chez  Jonc  Badius  et  SH 
lirte  index  de  la  collection  d'Orsmi  ont  ccrtaioemenl  in  prarenane*  '!* 
C 
5.  V.  p.  bvSOUS. 


BUlLIOrHKOUR    DE    COLOCCÎ 

quoqite  is  ttsus  est  in  opère  suo  corrigendo)  ;  vi  il  pamii  ivrl.aiu 
q  h  la  copie  prêtée  par  Orslnl  ne  lui  ravial  plfl  '• 

PûM   la  liste  des   autres   textes,    prMqnfl  fous   mOdOl 
recueillis  par  Colocci  et  passes  chtt  Orifai.  H.<  sont.  II  plupart 
du   lomps,  sans  onnoi  Ol    Unis    du    COHUnonC0IDdn<   du 

xn»  jçiôdo,  sauf  indication  contraire  :  9436  <  n*  \,  M.  L.  152  ;>. 
i  céttbro  traité  d'Antonio  da  Ttimpo  sur  l'.irv  rythtnica  composé 
m  ISSî*;  ivi  oXtt&pIfibOi  lu  par  Colo  ■  si  un  témoignage 
intéressant  de  ses  éludes  sur  l'histoire  de  la  langue  nationale. 
3494  <  M.  L.  ttS  "l  389  >,  une  copie  de  la  main  de  Colocci 
de    l'opuscule  d'Knnnl:io    |-;;irli:irii    mnin     l;i    C  Sa    th 

Ni.-.-.ilû  PerotU,  et  un  curieux  ap>>>  rypfafl  3404  <M  i..  89 
un  MU  du  syllogisme  avec  Heures  pur  NiceoM  Glttdeco,  pro- 
cédé d'uni-  épitre  di*<lir;iinirv  ;i  r.nloeflK  —343*  <  n"  16, 
M.  L.  29ii>,  ri:iVr:i.(iiM'  d64  linvs  de  Pic  de  la  Mlrandole,  avec 
I*  mime  m  de  ehaqua  rolumo  al  cetal  du  eoflta  oti  il  fiait  placé  : 
dans  un  second  classement,  la  distinction  est  établie  entiv  Im 
manuserils  et  loa  imprimes  ';  col  inveiiLoire  demanderait  h  ôlre 


1.  U  ne  COUltali  In  nn'A  dfl  Munich  qui  par  l'.iriule  d*  M   COfatlU  JtdlItB 

lign  ..  IntAri  d  mu  ta  Htfanyti  (fa  ■  IÂ  I  n  aT>  I 
du  ftoini  .  i •  i  ;  -*-  i    ishi  ,  p.  286.  Ji  r>«  mIi  ti  noi  r«n»ignflmonU 
■Âdêronl  ;i  Maire  ra  doc  copies  de  la  Notifia;  en  tous  cas,  ils  ola- 

btisienl  qufl  In  ms   envoya  par  Orsinî  n'a  pu  été  fait  pour  Paneiroli,  puin- 
kppartenait  déjà  a  Coloa   .  au  moins  quarante  ans  auparavant. 

1-15    du    D3i.  Dtp.  l'vipit  surnma  itrtit  rttfui,  ib  An* 

Atano  mnin  Il/H  Mif//°  m*<'  triijtximn  ,\f<  uwl •Ivti'W 

ali  po  n,|:i.ti  i  .-.i:!. 'ur  d0  l'riii-  ourieufi  p  ôiîmn  Ita- 

i  i  nao,   i«ril«  on  latin,  supposa  quft  ce  ms.  itfl  pOÛf  Bombo. 

...  D       r<nw  votyon  fra/Mc  df  Antonio  du  tanpo  f  fudfef  fM- 

1 869,  p.  1  i  j  II  doit  y  avoir  on  confusion  d'écriture  ;  r*x«»m- 

rîcntds  Coloe«-     ol  te      <irot  ot  les  quîl  a  sont  seulement 

le  sa  main.   Page  Ci,  ['inapit  do  notre  eopro  n'est  pas  donné  très  SH10- 

letBtnt 

.   lJ  IT.  pap.  oartOnuv-  do  eoie  rose,  û)  f.  1,  M.  Uarhttrvs  Jacoho  Anti- 

tvoS,  Cuœ     ipenonbu*  dicbui. . .  lw;  n.  7-0,  blancs:  6)  f.  10, 

:   i/,1)-   creiCTMi     ''■   6W/o  rrotonorwffl  ffjemerikë  finit; 

ï.  tu  v  te  /r'..'.,  y/d  ihciïtif  Insiio^rtip/u'a  Wwi  ■  ■  vcri/»- 

rAca  6a'  Montai  d  '  />  Pffaini 

■    /  ■  mon*  i» >.''  ...     ■  m  .. 

lu/il  tandem  rit    turario  Hemanuclié   tn\pt   icduotvm    BvQOnv 

miralus  de  graceo  Iranttuttt  in  iaUnum.  Kxquiritis  nu-,  o  iliu$- 
na  tirba  Danaum  .  \n)  i  Comporta  in  eem  UlbHacvetu$fU* 

Petrum  mreliqinu  ÀoooCur,  ouippt  'iuam  affir- 
non!  nni/(.i7n  pmhu  MnoCînimî  maaimifM)  li<<<i<"ni.  x-r  \.r  sièclo. 

p&p.  [Paul  V  ,   p,  t,  .Iriicaoc  :  Omnes  qui  Ariatotelem  duceœ 
«cuti  aunt...;  I,  2,  (n/roaWio  Mcojai  fudtteeS  ad  KoVd  iWrfo/cfiul  rfc 
fjfWooi  -i»...  «  lui  .!■■  .-  .I« •,:;:■! ii.i  confîcîendo..« 
5.  ff.  -.'63-206  Hu  ni»,  pnp.  K.  2*3,  m*  atorîuji  WarvM  /■    PM  WnW' 
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publié.  —  Id.  <n»  14,  M.  L.  293  >.  00  traité  monûlairo,  écrit 
certainement  sous  Alexandre  VI  et  ver*  l'an  1îiOO,  par  un  ano- 
ayme  qui  sa  proclame  îvirvi* de  Pornpooîua  Lafitas  e!  qui  m  m 
lionne   plusieurs   parUoularitéa   curieusea  de    l*h!stolri 

sVaièck.''.  — M-  <  n'  ISi  M.  L--J'.,fi>.urilr:nl<-  <\iv  lea EO&aefl su- 
ji-!-.  <!>•  la  main  dOC  doa  li,  avec  .'i-juivs'.  Id.  <  u"  ri. M.  L  179  >, 
un  traité  moderne  de  géographie  '.  —  Id   <n"  13,  M.  L.  àffï  >. 

Aori  paopropAfa,  annotée  par  Coloccl4.  —  3441  < 
M.  L.  270 >.  un  traite  de  géométrie*;  le  goût  de  Colocci  pour 
tout  ce  qui  se  rattache  a  l'histoire  des  éludes  malbéUâU 
■**i  attttîi  paf  lM  QOmbNIU  recueils  de  co  gf>i\rt»  qu'on  irouvo 
de  lui  ;i  la  Vatican*,  el  partlculfèremenl  but  lea  poids  et  mesures*, 
HM  <  n- 10,  II.  L.  H»>,  le  De  Mirabi&bu*  de  Pou 
■■aviron*'.--  8441  <n*  KLM.  L.  i\)l >, quelque» fragmenta 
destraduclionsdcLeonanlo  Bruni8.—  Id.  <n"  7,  M.  L.tt9>, 
des  traductions  de  VAxiochua  de  Platon  et  du  Prince  de  l'iu- 
laïque  faites  ptr  an  évêque  de  I  ;i  Cavfl  al  datéea  de  1M7*.  — 


lui  h\  Albrrlus  de  iitiiimi.  nuinerus  12,  cnpsai-  2...  ;  f.  284.  brcuud  cîasae- 
ment. 

1.  IT.  243-202  du  iris.  Il  paratl  crijrinol   Eue.  .  <>  Talentum  ro  i 

•■rvîn  Honcmlo...  ■  K.  241,  -  Pborccaiua  Dûatai  ■  el  ■■  Capnio  noa« 

1er  B  |Urui>lilit>|;  T.  248,  H   P.  SabiniiM  .•mrpuhT  ithmis  »    MurMi       I  'i.iii|viiiiij. 

LftflUf  olim  pr«u»ceptnr  nosier»;  «  tox  Onllnriim  CtroiUI  nminr  nul  nup#r 
morluus  Bit  «  |Cliari>s  VI!!-;-  \Vjs\. 

2.  ff\  2KW57  flu  manuscrit 

3.  IT.  71-1*2  du  ma.  Inr.  :  «  Hcmentorum  situa  pro  cuiusqua  r-orum  su» 
jrrariUlc  ritclinnl...  »  Ce  livre  se  trouva  aussi  au  f.  143 du  :<fe3„  où  Colocci 
ntdlqut  tnffl  en  possédai t  une  seconda  BOpta. 

4.  IT.  I'»l    :  1 1  du  m».  lue.  :  -■  Si  nut-ni  in  illo  quod  dhâdeiUI 

5.  IT.  135-144  <lu  m*.  Qunu  figurai  rut  dimaw    ru  i 

.ii/h  rp$Hfi   jn i- .  :  ..  Fjgufftfara  ii" ruina  (juaa  sub  dim.  cêduni  aunt  Iriaa- 
$ula.    ■ 

a.  i.-j.  Kour.hâni  pane  avec  imi  de  détail  des  39C6, 53VV 

tes  lettres  A  PdPMOj  il  en  fit   ineina  fgvcultf  oopia  pouf  le  tarant 

provençale!»   1634.  (Cf.  J.-J.  Houchar-i.   Irttm  >>,  ,'    iVr/fa*  rit    II 

(1033-1637  ,  n.  p.  Pb.  ïnmiioy  d*  Urroqut,  Paria,  1881,  pp.  19, 
27.  34>. 

~>.  [f.  150-188  du  ms.  De  mfaioV/iouj  cfi  fttifu  Fufeo/onira  c/  /<> 
'""'"'"ic  </c  fionkintôiu   '/  Pirfuhoui   ou/ru  irum.    Inc.:      Sil 
aului  p*ctui  nu  mon  raoipil...  ■•  [xv*  lièola  .  Le  promii  r  -  u  il  lai  ooDtiaolua 
labl*  pu  il.ilit-ii  et  ©n  Inlin.   L'nutcur  oile  les  liiatorions  olasoiu' 
ol  surt<  ni  k  I   .    .    Lui  «le  balnaa  »;  IraunTormanl  la  lê^cndo  d  I  £i  ••    il  parle 
du  goullro  par  où  J.-C.  cet  doecendu  aux  enfore.  (1  para  ut'ie  <i>  «onparaff 
an  Enta  bnpfiââau  rr*iiècle*l   aussi  lo  aie.Ottobon.  2110,  Ik  ' 

Pu£  oH  (avoc  tt|fiireR). 

8.  Cf.  plus  haut,  p.  100. 

9.  IT.  120-134  du  ma.  Dédicace  de  rAfriVA"'  fhrisu  Uuiai*» 
Am  Det    gratia  episcopus   Çmvnxh   Rtnutius.  HcrodcKua    .Md(arnca*Ci*t...; 


BIBLlOTHtQUK    OK   COIOCCI 


3M0  <  M.  L.  lâO  >,   tea  Macrobii  de  Lucion,   traduits  por 

le  spoleto  '.  —  3430  <  ;.'  11,11.  L  28'»  >. 

rmefsousldnomdeCkéron'  —M-  <b"9,M.U28S;>i 

on  commentaire  anonyme  sur  If  livre  I  de  ITftstotVo'  ffafvrtft 

Lue  >.  —  ld.  <n*  1  M.  L.  24i  >,  un  rnigimMU  do  Mo 
annoté  par  Colocci  *-  —  ld.  <  u  ;;,  ML.  277  >,un  mémoire  *ur 
Ja  guerre  'nti  !■•  Pologne,  et  Basile,  grand-duc 

dtf     Uussir,    «ignr     lirnuinlus      Yuf>iwiciu*    ttc     RodochantjCZO 

tmmietmGracopiensfa**—  M.<n°li,  M.  L.  2SG  >,  une  copie 
■  :i«:ii,it:3   lettres  échangées  por  Sadolcl  et  Jean  Sturnt  eu 
4&î*y*.  —  ld.  <  na  ."i.  M.  L>  âï.*>>,  Il  de  pliuidun  dis- 

COUTi  leUDfl  du  romain  Pietro  Alcionlo,  prononcés  dan»  des 
drconslstocei  officielles  sous  Clémenl  vu  v  —  i<i,  <  or  7, 
M.  L  280  >,  un  discours  de  Pietro  Corsi.de  Carpincto.  au  car- 
dinal Rldolfl*.  —  ld.  <nrt8,  M.  L.  S81  >,un  IwrtOôcril  par  un 
titre  et  fort  corrigé  de  la  matndfl  0  remettront  à  Lodovlco 


du  frww  ■  R"»  in  Ckrtoto  patri  Oabri 
S  n- fi  >  i:  uuiiu       rvonin  etfatoius  ;  l.  134,  I  vpUcit  ii 
.  \  -r  ni  .  cumo  Dni  t.ïiï.  Jo  n'îd'-i 
dîna).  La  nw.  porte  I  écriture  de  Colocci. 

I.  16  ir.  (•*!>.,  roi    .ni.  HlMM -  Vu  f.  G  flculrmcûl  :  Luciani  Surnom 

!       -'m*.  Mie  ViglUintcrprctCtOd  R* "    ard  »  ffi 

| le  ctrdioki  !Uf.  Riftrio].  lin.  :  ••  In  somma  Ulo  qu.oddum...  ••  Sur  U  garde, 
deux  vers  d'un  propriétaire  : 

ii  Paul  <Io  Turru  cou  ciamato. 
Mi  i  ivn  '  m  cbi  ■'  I  Irorâlo. 

Deux  B  ■  •  BODl  Joint!  A  C«  curieux   Lvn'l  ;   Il  promltf  Ml  ""  bUJèl 

•  u-  Colocei  A  Vlgde,  si  ii  réponu  ds  cidui-ci,  qui  ri&lsro  qiiA  dans 

triplions  l«  méms  signo  peut  lignifttr  Grntuno  it  Cota,  «-l  ri 

il«  n'avoir  pas  fait  une  recherche  sur  Bonifiée  VIII;  lt  dsuj  i  <ilpt  est 

Un  iini   orig«  fart  longue  i?t  înUmtanti  du  msmi  VigiU  à  Loiocci. 

'.'.  tl.  ltKMl&du  m».  Du  iv'  siècle  seulement,  malgrû  l'aîftrra&lioade  l'In- 

ffOlsJ 

3.  IT#  120*147  du  m*.  Inc.:»  lie  vila  Plinii  rouit»  babtBlUf  ni  epiotola...  « 

t.    ff.  iÔ-'^J  du  104.     tlinim    ■  «>       ■    /n'r,    1|    /    /(i     '      HÎrttCtUtt} 

5.  Iî.  91-60  du    DM.   I"*'.  .   «  SOrlptUTVJ  de  IwllO  <juod  gtftluiu    »;l  inter 

6.  ff  177-I89du  as.  KH<-  ont *14 imprimée  ..  lu^oleUdi. 

7.  ht,  >£-W  du  on*,  i'-  33:  P  >'•■  \  »S.  P.  y.  il.  orati  •  \   r  p, 

'f     N    I    t    -l'/tu  ■•■rll  ./..■(*.!     h'x-i'-'i    |    -    I    |     in.r/r     Yjl     l'<   fit .    Ht  l.    </    I   '  '<irotlim 

.  35,  aaos  tilrn,  a  Clament  VII  uurfeeaed*3  liome  ;  l    '.-'. 

pi  i  v  f.  '.'  /i.  ttd  Pompeium  Colonnam  I 

i.  -_   Coïoooi   v  èorit  mi"  uot-  aiû  inleroaso  les  études  provençale*  ou 

«ff  ui  I    [Donc  iijrlholotnco  Csstus.-ac^ta  se  vive  in  iNûpoii  chc  lr*- 

daase  Lemosirti.  »  Sur  CitBii&sag;i*  et  tr .•  iruvoux  pour  Colooci,  v.  une  note 

do  Ckrwl    .      irnelio  Dam  tfo,  H  ■■  ■ .  Itf83,  p.  63). 

8^  ff.  101-109  du  :nv.   L'iaysolttlri  périt  u  tort  ''-'un   ùiacours  adresse  à 
Cclocci. 


III.V>\     I    VI  IN 


-i  in  -niir  d'iiii  repa   ohea  le  cardinal  ù  ■  larii  :. 
Beoadelli  lui-même,  Danèi  »li  d'autres  personna&os1. 

OofoodiMll  ou  goûl    particulier  pour  la  poésie  latine:  il  In 
cultivait   lui-inè-rne.  vi   ws  n-î.il Î*jii*  suivie  .uer   le*   pûèU»   du 

.  jnii  :i:m]  »!  :i     unir  dans  KeaJanBns  du  Quirinal  %  ta 
jhtih:    il  •  h  lUftilllr  beaucoup  de  pièces  détachées;  la  plupart 

sont  inédites  et   peTW  i..    Itra  Irai  pr«;ci-.  ■..  aird  iiui.  pour 

l.i  cul  ■*•  de    l'esprit    public  è    Ii'urnr  smjs    IftS    pOftMflCfl  l> 

qui  se  sont  succéda  d  Alexandre  VI  i  Paul  III.  O.wl  l'époque  la 
plus  brillante  do  la  Uenaissonce  romaine  ;  lofl  miurriglOT 
iur  l-,:  lettrée  al  les  artistes,  Los  Irait  i  dan» 

cette  ruasse  da  documenta  Utiéra  res  qu'OrsIni  avait  songé  4 
publier  lui-même  ©I  qui  ont  été  depuis  Incomplètement  utilisai 
par  Lançai  US.  Je  vais  essayer  d'orienter  le  lecteur  dans  cette 
collection*. 
La  i-ins  curieux  recueil  eai  tan*  douta  le  3851  <  m.  l.  ii3>: 
t-  cahier  de  brouillons  poétiques  de  Colocci,  eiitn 
datai  "-t  de  notée. qui  peuvent  servir  i  complète]    kji 
tria  du  tomps.  Une  partie,  suivant  letëmoigi 

InvaoUîrC,  doit  être  de  In  main  d.j  Itasili  i  Zan  »Ui.  On  y  ! 
dplgramnea  contre  le»  Borgîa,  la  plupart  des  vers  cojnpo 
t'OOCaalon  de   la  découverte  du   Omrn  .    Iules  II 

tiques  sur  la  morl  de  Raphaël,  aie,  V  Dana  Le  8388  <  M.  L.  M>, 
recueil  assez  semblable  au  précédent*,  figurent,  parmi  les  vers 


I.  a.  1 10  123  du  du.   Inc     aprt    i  '      :"i(~'  o  rature)  : 

oarWfOt  quoii  forte  de  Srisioicri    'i  Pliari  ns,quaaai  ani- 

lli&libu»  DM  imûdil...  • 

;»,   U     a        '  rouvo  aujourd'hui  le  pclasi 

Wu/u/o   Gregoi  »^r"i-'.  Sforla  N  Roma,  t.  vu,  p.  :s8). 
3    .!«-  ru-  pArlr  ieî  quedea  vuliiiï"'.-.  de  Colooei  qui  ont  pnsaé  àOrsini;  le 

u    manuscrit  de  la  Vaiicano  en  indicp  |l  isu 

■  i  ..i  l<-r  enraiement,  et  qui  aonl  arnvi  d  reniement  i  eel 

thc. J'uioutcrni   ace  que  j*Di    dil    on   l  -.  (fu'tUI    11.    t»<6  aqq. 

lu  Kofi  2B38.  J'un  dea  câblera  contient  dit  pïècei  d«  Polium,  Su 
!••  ï'-urif .  BaMimau      . 

■  m  une  lettre  di 1 1  Bo  \$M,  k  I  Di  •■  1500  [f'«n  i  ■  Lu 

i  ftu  Rornanio)i 

i     I  !i  :■('•  pui   Loiu-elutii    A  nui!  ulli  i   in  ui     -  idol  I 

0  \ ■  -,  i.<  raaaO  Ctibw,  etc.  J'ai  donnôle*  pièces  rein'  I 
lu    ni.  ilri  mm    irm  tk  /eau  Latcarit,  H     o,  [68Ô|  p.  Si. 

■  fl    pap    l   il           t  lu  sigu aturc  1  ufofî  «;  au-dwsoi     I  li  unit 

..  luivuli.i  rjivi ■  htue  -l.il  I    ilalîo  in  divers  fogli  i  -me 

dt]  card*  8"  Oroco,  aho  fu  pi     !      i  Marcello  •■  (c/.  M.  L.  .  lia  il 
l'a  barri  n  nunplàflé  par  a  Pi                  ilulïa  »,  l  tiliaa  en  poille  mi  !**«• 

oelotll   I- ..  i    ï    Pro /!»"   •ivi.V    Btmbmtif  Pmtlum  ttl  P    M  •'«*•• 


rotîf-  i  i 


ili  Cota   I,  des  pièces  *  tn  nortulrw  Cololîanos  »  cl  •  ml  fontrrn 

A.  fkiMu  »,  il  ycnaotWRi  quelqucs-mi.-:,  relmivcs  ou  ce 
1080  Cioriti,  qui   ptrUgMlt  •VOfi    Colocci    I  Ii":u  in:-  <ic   servir 

<is  Mécène  i't  M' \mphitr\o:i    in\    poèt6<   i<ui:;i;ns  '.   [)<  ir;    BUlTW 

rnonnrs  collirliniis  il  epigranimw  Mil   -■'■<•  axéctttéai  .sens  1rs 

fBHJt  (bColocd  et  métîiodiquiîincut  <  liiwi 'es  .m. us   livcrs  litres 

paronlM  BlpbftbàtlQUOÎ  on  les  trouve  dan3iù33r>â<M.  L.  7b'>' 

atte}3&53  <M.L  37  >';los  vers  antiques  et  modernes  sont  nié 

ta  ;  ;m  chapitre  des  ôpltaphes,  Colocd  en  I  iri  re  plusieurs,  lu.  |, 

fBt-îl,  lardea  lambeaux  antiques.  Parmi  le»  poèlea  mûderfiôi, 

•tnaqui  reparaissent  le   pins  souvent  sont  ceux  de  Poli- 

•  :i,  l'ietro  Bembo.  fclisio  Calonzio,  PIlippO  Stroiaf,  Piètre  <ira- 

vii.i,  Tebaldeo,  llarullo,    -i'1.  t.'*  nom  île  /anus  rrpivscnu»  Jemi 

«caria,  ol  un  oertatn  Menitius  Cabaoim  Eatlus,  appela  auasl 

■  Sporteniaou  a/ontttu*  Loul  court,  a'eet  autre  que  noire 

it!.;i.i.      Cftbacte*.    in    reonefl    d'un  autre  goure,  le  84C0 

<  M.  I..  2îM  >.  ist  cuneux  pour  la  connaissance  de  I 

dans  l;i  ville  île    I'umjiuiim.  au  début  «lu  \\\'  tffèdG  .    il  BSl    t'« »rti se 

e  i  grande  partie  de  pettlei  oandea  de  papier,  larges  d'un  ou 
deux  doigts,  contenant  une  repartie  ou  une  anecdote  plaisante, 
el  collées  par  un  bout  sur  la  pago.  Cost  Colocci  qui  nous  a  con- 
servé ces  documents ».  ils  me  purelwenl  avoir  4M  aeejuie  par 
Orrinl  Bellement  an  1574  ■ 


i,  Tor»  Jutina  de  1547,  ligna  par  l'aataaret  anvoyfiaé  Colooci;  r.  194. 

Pro  Umari ;  t,  100,  épiuplx  de  J.  Lasotrifl  pai  M./..,  -(-:. 

i.  Sur  ii-  reeaol  d  tna,  paru  on  1521,  en  Rra  on   srtiote  de 

i  l'icrt) /,./.',,■■.  cÂrift  f&r  RAttur  itft/J  fv,, .,/'*,•  ./.  *■ 

■  .  ;.;..  !  |  i  161  .  0i ,  ,(//.  .,'■  i  ■  niscki   Mit"-,, . 

-W//C/M  |in'  !.•  Pdf,  0710  contient  UD6    >OpM    D  lOBUtCMlO,  avec 

aealioaaéy,  auï  peut  avoir  quelque  tntafét. 
2,  320  IT.  pto,  (Pic  IXj.  îurei  :    [enigmata     Loiafoi  -  .  i  mil  i    Lfao< 
I   -,   .i:.  Loi  <-|ii!  iphca  métriques  commencent  nu  f,  I53<  Le  Loul  est  de  la 

ftgaat. 
mi     I"  -   K).  Contiuue  en  queluue  sorte  le  précédent  et  eu  repro- 
dml  qufi'quet  ^.îilîçj,  moîl  avec  moins  d'ordre  et  de  elnsscraenï.el  moins  d» 
•  e.  Au  t.  143,  i.igiiienls  antiqu'  • 

■  i  lie,  mécanique,  topographie  romaine,  etc.»  ta»  uelll 

par  Colocci  ri  '  le  bq  uatn    d<  ux  extraits  e* m t  signalé*  par 

i     orcella,  f.  <-.,  p.  32  .  iu  f.  315  est  la  /»■■  mundo  d'Apulée  d 

;:>■     -  .:   mi   \\tm 

i  V,  plu«  haut,  pp.  117  il  ;'ii.  8or  Ica  latrea  aorne  M  ceoa  qa'on 
trouve  plu*  loin,  le  lecteur  mil  uu'il  doit  Doosulter  'IMtlmMir^  livre  Ut. 
chap.  n- ;  i  .  éd,  de  Milan,  t.  VI,  \»\t,   \:n\  siy  , 

rolum»,  rail Pie  VI.  i  tu:  lire  le  ipécloien  de  récriture  de 

•  i.  '|i;i  e^L  I»?  a»  VII  <lc  noa  planches. 
0   Û  -i ai  A  Pinelli:  u  llu  buscatu  de  tjuû  un  aplgraninatario  de  versi 


::..'. 


tonus  Latin 


Quoique*  pièces  Intéressantes)  venues  ilu  même  blbUoptâle, 
■oal  enfouiea  rJaoflla  volume  de  mélanges  déjà  si  boo 
:iHI  <ru*  M,  M.  L.  573 >;  ce  sont  trois  êglogues  de  co  Pietro 
Cur."i   que  fla  polémique  avec  Érasmo  a  sauvé  do  l'oubli.  Elles 
ont  t-io  récitées  à  Rome  devant  JolM  11*  ;  les  noies  ép»rs< 
01  hi  Indiquent  que  la  première,  oui  esfl  90  brouillon  •■ 
pagnée  de   musique,  a  été  récitée   le  jour  de  l'Assomption  de 
Tan  lo09,  ù  Salnto  Mario  Mftjouro,  parois  Jeuooo  neveux  da 
pape   ut  leur  su-ut,  enfants  do  Uarlolommco  délia  Hoveiv    11 
seconde  :»  toi  récitée  à  la  Totiss.-imt  de  ISÛ9,  et  la  troisième  en 
i:;ifi,  h?  jour  de  ta  Saint-Pierre.  La  souscription  de  la  pre:i 
porte  :  Pctrus  Cursius  Carême  tenus  CûnonicUA    Tarratiacmis 
OpinfûM  l'eripateticus.  La  copie  des  doux  dernières  a  appartenu 
à  GiambultUta  Casali,  antre   ]>oëte  du  temps  fbrt  lié  «*<•  ■ 
locci  *. 

Nous  avons  don*  deux  manuscrits  le  témoignage  des  sei 
que  rendait  Colocci  ;■  109  Bmia  Sn  publ:nni  leur 
(bornée.  J-"*  8867  <  M- !..  134  >  contient  doux  poèmes  dKhsio 
Calenxto,  envoyés  pur  sou  ilis  ;i  ColooeJ  pour  qu'il  les  corrigeât 
el  tea  fit  paraître.  La  requête  originale  al  le  testament  deCa- 
Icnzio  sont  joints  ou  volume,  qui  devait  être  beaucoup   ptoi 
complotai    l'on  On  juge  par  la  table;  il  y  avait  nolamuioi  I  h  ■ 
trois  livres  d  élégies  dédiées  à  Colocci  lui-même.   Le*  v<- 
Calenzîo  fiûûl   refaits  en  beaucoup  d'endroits  avec  une  liberté 
très  grande,  qui  ne  laisse  pas  que  d*6tonnei   un  peu,  eu  BOUS 
mourions  aujourd'hui  plus  do  réserve  a  modifier  la   pensée 
d'un  mort'.  Colocci  en  usa  de  mémo  avec  1*0  poésies  d'Antonio 


laiînî  1 1  pocti  tnodorni,  la  uia^^ior  pirU  non  mai  Bt  impoli*  fu  ordinalo  da 
Antrclo  L0I0L10,  et  ovvi  qualolie  co»o  oi  buoQO.  ïlca  un  •  Moment*  A 
drÎQOj  dovi  i  l>l»ri  de!  Paed&ffojro  sono  Ulld   icholiali,  DM  a  me  par-  i 

non  aiûno  d'huomo  mollo  dotlo,  sebberic  le  iouo  oli 
IuokIiï  dinicili.  »>  (Lettre  du  Si  juillet  K.7-Î .  Am'>r  ».  H     '.. 

L  il.  167-177  du  ma.  pour   la  1"  colonie:   fl\  163-804  DOW  l>  I 
MitM     Kii  tfilo  do  chacun,   de  celle&-ci  «t  la  Biffiinlun 
le.  II.  Ç.  du  f.  203  te  rnpporiflni  au  m»  in-  peraounatie  (I 

liut    .  )«•  tic  h  tinta  île-  lu  .'1-  |iin  n  du  I     107. 

e.  Dnru  10  3496  <  n"  4.M.  L.  270  >  til  un  p  rlil  cahioi  [If.  66  80)  eon- 

■  i  si  i  le  m  i  it  ta  pro>c  d'ime  aventure  contemporoiac  dans  laquelle  Com 

£ue  le  principal  rtfo .  le  récit  *  la  forme  d'une  ftpllre  adrc**oe  à  Col- 
nymphe  <l«-  YAcqua  Verglnt. 

3.  40  fl".  pop.,  rel.  mit.  tu  UMi ,  uae  table  de   a  main  di?  Colocci,  cl  l'êpUre 
do  L.   Ehjniut  Çûïmtivi.    Y.   "_'.   Ud\t.wi   i\iUuU\    Amphrutcwt 
ronurur»  ci"<tr"s  tif>  Uni  incipît  ;  f.  fc,  lltcttirU  fuarenda  appa 
a  uor  ces  deux  potlDM;  l'édition  parue  k  Home  eu  1Ô03,  put  k*  v 
Colocci,  eu  offre  bien  davantage. 


' 


OCilGRfl  IglO    :.i  G 

ur  ;  ir  an  oseioplaire  autographo,  k)  8889  <  M.  L  61  >'. 
;.      u 1 1  :  i.  .n:--i  part  :<  i;i  révision  ;  Colocol  oi  lu 

Lotiblecople  de  leur rédaction  pour  la  livra*  au? 
mai*  ii-  fi":-  .!.-  Febald  10,  q  u  dovnïl  imprimi  r 

nagîi  p  :ni,  parait  il.  BuiMitl  i<  -  désira  d<     dti  IX  I    ■!    : 

u  Etui  rattacher 
le  recueil  eomplel 
tisia     v  igdalenus    l 'ag 

i.    19  ;  >.  C'est  h  rit  mù  Iû  po&te  i  I 

ai  curieux  ^our  les  choses  romaines;  il 

ta  et  en  cahiers  séparât  par  desl  ;  Il  y 

■  [  ' ■  -  : "  1  *   ■     '•  l'iiil    iir  ihiisli^m.-nvn's  OU  II  i  IntOTlIgTIOS1 

.l'iiir  an  liexa        ea  de  Francesco  Gduslola  atu  l 

u      lo  ibli  <i"  licaeo  h  1  olj  ia  delta  Rove  ■■-  forma  la 
<m.  L.  iui>  ;  cv  h  i   irolana        in  il  i  ir  (ta 
recouvert  de  aole  rouge,  et  portant  tes  annea  de  la  docati  i  •. 
qui  Boni  i  allefl  de  Jules  u  l, 
Augeîo  Coloccl  a  possédé  TAldlnâ  des  Mêtamorpl 

li   «il-  o 5,  lo  Farrc  i  ar  Pi  n 

Lautus,  avw  de*  notea  priées  à  son  coora9,  et  bw  i 


t.  100  -Pu.  V.  Pi«  lîi     P,   :.    »■■*■  i   i  W  fruJ  ' 

t'h'f'm'iM/m  ttinicum  optimum  i  pi  iuioi  *i 

i  i*i  f  -oui  d«a  i  iplioi  comme  f«    c  le  • 

duc  dïrl  in,  A  rrw  ci       lo  i  foui  I 

/'  iU  mw   X.Coioect,  pultlit.nl  ui  ilinc  de 

c  Iva  vus  in««JiU  de  lui  «|ui  1 1 
;t  3359. 
:.'.  !!■  u  1  uf,  îl1  II,  f.  59  (Il  II  i  '1    I 

i  jpIim  85,  '-i  une  letlra     .  nô«  <<■■ 

'"j/  fr',    '"'I    I-  .i    (    i  !    I       i       1 1  \  i  ■       ■  .    I.'    î    HVli      t.VlT.    l'i     I  ; 

:iU   sur    ,.i  faufila  ii  \nt  i'i  m  CHHii    li  '.ii    qu'il  :  >i  "j'-t  i  if   rl'teri 
VA  ncci    IH7ÏÎ    '■. 

rie  M.  D  Aiii  i  j  .  I  H-2Û  !   1 1  dam    fis  f"  i  iwfo  rii   M. 

Llls  sur  |fS  itmvn 

.i.  100 IT.  ûaroh.,  roi  int.  K  1    /'/.  foawri  fViomai   Ifj 

.   K.    W    C    K.   r/ii  j  mu*  hkm  f/(  tj i.  ii    i : 

Garni  11  a  Por*  o ,    \  ■<■  ;»,  mi  Unp  • 

I  tmuli,  'I  ibu  ■  ■  i   ■  u     u 
Sadolrt  I  mi  •  !'    ;i .  i    pin 

/','/ ■■■   i'iï    k'.j    '•tnu     .    i.  ;    f    101,    T7< 

..  N 
L  18  ff.  p  i 

Ptlrî  t  i  on  '  ■ 

il  ne  panuMonl  Tcniri     P.olo 
».  r.f.  mIih  h. .m.  u.  ::r„  oot< 
6.  Cf.  p.  8N,  noie  2. 


kouiac.  iui.no  onsisi. 


i: 


m 


M  TIN 


voiu:n  -.  le  Cartdromacbos  ;  Faune 

retrouve  iut  placeurs  des  Imprimé*,  pai  pie  PAIdku  des 

UéroMc*'.  L'Horace  d'Aide,  qui  C3l  acholié  par  Colooci  et  par  un 

■    il ,  no  pi  ,>porienua  Cartôromi 

Le  i  n«  réce  hn|  rfm  •  i  I  14  36,  aujow  w.  405 

<l.i..  10  >i  eal  .-m  10I1    iMi  une  vingtaine  de  «  par 

ci    .  mt  quelques  corrections  il  des  r 

mit--  Siguaiona  ta  révision  «lu  Sidoine  Apollinaire  de 

Mil;«i.    (4*08),    'iiij.  ti :  1  In ji  hlC.   988  <  1.  L.  34>*,  et  plu- 
ddltlona  das  E  fgîaquea  ran  où  l'on  trouve  la  main  de 

Colocci.  I!  y  a  «l'abord  deux  exemplaires  Incunables,  drjâ  pos- 
sédé* par  Poftt&ao*;  puis  ta  texte  de  14TS  avec  le*  fftftgf  de 
81000!  portanl  ■■  totloai  al  dos  not©«  nombreuses,^ 

pour  Catulle,  lUjOQrd'hal  (ne.  73  <  1.  L.  45>*;  enfla,  rAldfM 
de   1303,  aujourd'hui  4.  Uï  in-W°  <  I.  L.  15  >,  soigiieuseanenil 
•     il'.ipi  niiuuscrits  par  Colorci  et  par  Zanohl 

BaaQSo  Zaootd  connaissait  Colocci,  ot  l'on  a  vu  <\w  1  u 
précédente  recueil*  de  vers  lui  est  dû  en  parité'.  Pluaii 

alphabétiques  de  mots  latins  sou;  ■■    ■  !■■  n..>ui  de  sa  mai! 


l.  Lm   Imprimai    latins,  dont  on    peut    cunataiM   la   possession  par 

l  ■!.■  l'Inventaire  .  S,  1",  11.  i'J,  H,  15, 

20,  3*1,  32,  .^î,  58,  70.81,  H7,  8*.),  00,  103.   Ut  numéro» 

;i-.j,  ;>:;.                 I  i  li  ■  'i  1 1  cnl  1 1 4  ttr-partonu   M 

L'.  Mu  irouvc  la  dat<- 1".  ".  i  &criplion  :  Liber   l,  CeJoftf  ÀttWcaUlN 

gUflf  l'i  ri//.    !  n  hût    Ub    ' 

X  La  reliora  eal  b  rae,  et  lamec  voir  que  le  volurm*  Malt  la  «ccoodt- 

(ecued  fui_-!i  ril  par  l'Inventaire;  la  première  eu  la  collection 

Bologne  en  IV.  •  Sidoine,  Le»  notes  de  Colocci 

sont  indiqua  s  ai  ulemi  ■  i  auU'ur.doiil  la  même  édition  a  été  annotée 

par  Carti  roma»  l  »•■-  ■-'  I.  L 
•i.  \    pp.  "  >       32, 

0.  Mémfl  édition  lue  plm  liaui,  p.  &47,  note  2.  Letlrea  ornées,  fi  ontîanicc 
.■i:  il'tic,  .i\»  «  nnecution  noirci  el  difficile  4  Ideuliûer.  Leia  cinq  aer« 
-   sont  hors  de  la  reliure  ci  panîsaent  juiuls  aprea  coup  a 
l'édition  d'abord  ineomplèle. 

«.<.'.  I  fti  .  ri'--i-..    l'Jtil  >   nr.-iif   xti    /'/•,,/-,./,  Pal  |».  50, 

L    premier  liitr  Yuluïi  Calulli  I  t/J  Conu  Uui  -  HbtL 

.'<,/!.'  <)>.,i  Y»  In  .  /  •iiulli  -ii   )i"i'tiu  mi  Carne.  G'iUuiii    l.,i 

édition  Udîue,  con  iré*  Jaurès  un  m>.  indiqua  u.  c  .  rat  revêtu*  d'un 
guuta  reliure  repliée  eu  porleTeuill'  ;  ilnimn'ii-  .1.  /.j   «-#*  «    I.  i..  M  >. 

7.  Dana  [ta  Baffôi  aoncAî  pocrmittwi  Uhri  VU  (è  la  (Lu:  Romoi   qpud 
Anfoiiium  BJauUffi  f«y  i  euiu  tulim.  tmtw  M.  h.  l.Ytl  ttwnst  iunlo  , 

|J  y  ad  ■  i   :  ....■..*  L  Gambai  i,  â  Michel;  \n  ■ 

oauj  lî    da  Caxpi,  IV  M.tfl'ci.  »tc.  hr  mAm< .  dans  les  <"'  I    aa  1550 
I.Vx'i.  \l..i.  je  n'en  ni  trouva  ni  ;i  Colocci,  ni  ft  Fulvio  Orxini;  ,-i    plus  hiat, 
p   «i. 


-;,:< 


el   dresses    avec    on    ordr     partit  V    L'un   d'eux,    )c    3(49 

<  M.   I..  100  >,  ;i  UÛD  ■  614  Imprima   du  v,v  .ni  dO  Tuteur;  tl 

Mt   «utvi  de  la  liste  dos  ouvrages  où  Zancbl  a  j>uis<.> 

arec  rindlcatioo  de  l'édition  el  laclefdea  abréviations  donl  i 

ri".  À  l.i  bibliothèque  de  Zancbl  avait  i  ncora  apparb  nu  un 

manuscrit  auquel  ursmi  attachait  du  prix  et  qui  cioit,  selon  lui. 

graphe  de  la  traduelii  n  du  !*>-  animalibUB  û  Utolota,  pur 

»g  di    i  Té  litooda  ;  il  l'acqull  vaulauaanl  •■!'  I  >s  !,  '-'  m    i  j 

lit  figurer  parmi  Ici  Livras  doatioos  au  Vatican  '. 

I.r  Catulle.  Tinulk-  ut  l'r-i  irj  plie  (I    -  :    1587),     Olj 

filL  /T.  J,   M'   <  I.  h.  ;>#  >.  ;i  mur  juin?  ivhn:v   un    iliarû  [0  D 

o  ;i.  av*c  une  double  in*:ripUon  sur  le  plal  antérieur,  (.'ai.  tih. 

Propet*  ei  J/.  sy/vi.  ma  rappelle  un  prêtai  distingué,  'lu 

■  jge  que  l       i,  lu  cardinal  Miche  i         o   L'annotai  tu 

est  purement  littéraire  d  Ulfl  les  trois  Élôgtaq  I06j  "l  legoûl  majv 

:  i.ï    Illîillîfi'.s:.-    <J0'.I1I\     lioJH 

tndrolts.  Pour  tus  fragments  attributs  à  Cornélius  Galhj     I 

ririli  v  [iri-ii:irnl  ;uiss:  !■•  car&cti  rr  CTÎliqUfl  H  cilTreut  <k  In'-*  Ql  m- 

breui'M    taçOQS  d'un   manuscrit  dû  Kaguae.  A  la  paye  .'UT,  ou 
Ut  :  «  Codex  vetuslus  Kacusmui  nianusciiptus  blflUli  al  ■  91 U 
laie  undiquu  corrosus,  cui  al    pr  ne  pium  cl  iliulur   < 

ranl  (nam  dfsclsao  polumta [lia  <-\.  h1<t;*mi  f<iiia;.has  reiii|uas 

\.ii  juinque  elegîaj  continobat.  u  alto  I  imen  emeodalfores 

(ut  arbitrer*  iuiprv.s.M.s.  Ac  tîc   in  oaloc  babebttj  .  Oorm  li:  G*ÏH 

lobbri  quanti  fini*.  »C*Uenol6  art  préoéiéc  lu        n     >/.  x., 

■xpliqui'iii  par  Nantuûrtptuê  pu  mUuix  '/.  SffMuê   SiMo 

:iv;di  posaétM  aussi  le  fragment  de  Peatus,  qu'il  légua  ;■  Ranacdo 


1.   Ce  «on  .  M.   L.   1 12  >j  nu   i-  u..     . 

«  tntanu  ivjvaai    \    '  ii  îtwfUi  •  |         ' . 

ic«   Uasitio  et  alit.  Fui  '■  3444       M.  U  1W>  iniftulfl  parTau- 

Dur:  K-i  t'utuH- .  i        i    in  Vrtapum,  rie.,  r.  /  ■  *"•  ■-    |  (J  firCfarj, 

■.Nu  ili   enttu  f'criwum.  Va  la  nain  d'Oi    ai  - 

Ri  Lnsilio.  0  igmalo.  » 

9,  305  fl    pap.  Paul  V,  Pii  IX).  Um  n  I  ftmaA    D  i 

»,  I  un  M.  «ai  jw.pi 

v    BUdu«,«ta   Bile,  oni6i3,  chea lfetliiu  Apiariu». 
hi   ciuii  clianoint   rfytiti  r  de  Lali  ran  .  i  i    i  ami 

XXI  i ■■  I  tppeadict  II.  On  lo  rtUvwri 

le  n  ■ .,;:. 
|    V  |  lu  ,      .    0  W,  i      '   '  -,' 

■    /■  .'m/.,  l.  IV.  p.  lt.  Suvi<  1560), avait 

IM  ffcit  oardiool  par  Paul  III.  l'vhclli  Jit  avoir  vu  do*  a\*t.  il<-  lui  obea 


i  .'■!■.   L\trs 


Noire  blbUophllo  avait  i .  çu  do  bn  ami*,  par  don  ou  par  héri- 
tage,   lUi   ccrt;ii:i    tiùïïlh 

ils,  qu'A  gnr<I.  |u  il  ulUI 

ro  propm  ouviogos,  sans  oublier  do  i<?*  riior.  Tout  Ko  pclJl 
groupa  romain  do  a  m    •■    ,»■  ■  ■-(  n  dans        ] 

In -<  |  ii  i*  i.'  ious  avons  park:  si  sml  ,r.a 

1  p:v:ui t  l'itîipilvr,  Mural  et    Lalîai   8  Alt   l09 

août  ne  rotrouvîo  »■  i- 1-.  ici  .  i> ■■  i  tabriolo  I  iomo  vonail  h  i  i 
édition  Incunabla  de  César,  soïgneuaernenl  cotlaUonn 
il  îi'ii.ri    l'OUa    a  D'jg&Uo  (P&calo    Panlaçatha*}*  I  a  iguntrc 
Tolumeo  du  Pline  de  Vonlee  (1538),  avec  ses  corrodions  S  ■ 


Mania  Mifosto  de  9artani  i\   C  bacon,  Vt'r  poafV.  i ■'.  «oca,  t    II 

are.) 

i.  V\  ilmtac  pour  tous  le      »m     i  >teun  d'eux  appelle  un*  mooognphic 
a  It  quel  te  je  Mrs  i  n'avoir  e  mfrlbue 

î.  On  -.'ni  qu'il  rh.ul   'herchei    p        vr*i   rlp  Muni  -\    In    11 

i i'nit;i  ic,    La  t'ihttothâifi'  -/«n  hunumuri 

«nnoVJ  jwi  Wural  :  Wurel  la  nv.iii  leguen  nu  Collage  (Jauni  i 

1..UUM,  i   Lulin  mi   i  ■■••■■,    ■  nuscrili,  nn  notât  pour  l*  p 

û  la  Bibhalbeque  ilu  Chapitre  de  *a  rilln  natale.  J'ai  eu  oo 
un  h. -i-  moi-même  pu  quei  ■>■<■■• .  en  (■ .  ■  -  mi     V'îi  tresqaa 

tous  (TiDlbrtl  1 1  *  ■  - 1  ',■  qim    V     nu  «  ")''.  / 

i  [lin ii    i  Ui  i  KfiMfj   /((//.■"'//■vu   mi  /-i  ■  I  7  . 

in.injm-ii.t  <  ■  [latin     u  i  i  m,  i;  > mi    1077,  la-tyL  11  tf  a    .  -  i.  901  ■ 

nitea  P.  * .  qu  ipparlwnnenl  l  Pultrio  Qreioi- 
8    Cf.  lettre  Itlreim  à  Votlori    I&71),  Brilitb  Muséum,  Xdd.mt.  10*70, 

-   '  >.  '  i  I  dani    Invem [.  L.  «  (à  chsreher  ou  Vatican).  —  Dm 

pepien  d'Oreim,  Val    MOI,  1     101,  je trouva  un  billot  de  I  ilutOftl 

adressa1  ilionu-,  1"  avril  1500),  et  pur  lequel    1  envoie  a  Eetaço  un  le 

i       oieo  11  la  pari  l'AgueUn  (mon»1  il' AI li fa)    Au  i.  i 
vol.  est  la  copia  d'une  loti  <r     il*  wi  ■ 
«ans  doute  lottjjinsl   iu  Brilieli  Muséum,  t>i*J    m»,  *«.' ■ 
E,  SI  '"/•  i-  '"i  *on\  'i'i«ii«'-  lettrei  •■ 

i .  |  ïotè  l  la  \  i\  Oui  ■    '    Vi'  iii-d*  «    I    !..  33    •.  La 
petit  ii<  in  lirai  Choque  volume  purio  la  signntuio  F.  fMtavij  i'",.        i   ni 
rontil  'i"  BagaUo  ul  recueilli  i  pnr  iei  *mit,  Ce  seteàl 

m. Nie  ■'■'•■   i;      ornent  Inatruîl  :    •   Yirro   notUi  .  dll 

l'ail  Ma  iu  lomo  tlimu  uig.'iiii    -,  .ht  r'ulvio  i  \    ' 

'  1 1  .  I  ■■:       II  a*   a   ■.  l    .i  ■        trail    tira  i  '  «I.  SÈê  i , 

qui  paosail  pour  un  nu  ,  ■  i  •(  m  *  -  l  un  auloe^ap 

..:.  .;   tu      ffwfrf.  ■!••  V.  \hiinif,  Homo.  1883   p.  7    noî     I)        Li 

.;*iiir  ilr  l'a.-  >I    •,  ".    l'mit  //.■•  I, ,   tùtfl  auct.    I       llnpli    In    Unf-.    W/MHtt 

tapu  i  ....'■■.  ■     \  ,'.-..  i  ,  1. 1 

ni.,  pp        !    i  :,nrc  :  le  rujfil  «'.  i  •  il-!,i*  .[""Mil  ■    | 

i  Ltroa  tic   l  i  In  in    ont  6té  eil  ■•..  plu 

i    i    i   ootspletc  tle  cellr?  q»  on  trouvera  dan»  la  corrvipondej 
i  .■  i;  Val.   Hof,  f.  wTI,  2  juin  1562,  sur  un  poBBii.cc  d'Hérodote 

Îiu'n-a:.  .•  iCapraniee  ;  </«ô,  r.  31',»,  î.  «I.  (iJO;  f.  00  1502   "l 

toi.  i.  .-■  '.  n  uni  l.v.:>    .  -i. ..  '</.;.  65  (ld  f; 

t  soûl  LBOB  fid.);  i.  80,  8  *  pt.  Io05  ti'J.I;  i/«l,  f.  278,  10  juillel 


:m  'Vi  mu-    [•!   •    vm  •     l 


*l 


variai-  tectfoim  manuscrites,  jointes  i  d'anlr  ib  d'Antonio 

ur  (ih'fivin,  Varron,  rii-f  r.\  i''iiv"i.  C4snrtolc«   ■  I   m 
plaire  da  rœooU  'i  •  QunilBmaUq^ic  d'En»**  Vteo,  /. 

tejft  tmperaiori  (Panne,  I54S),  fitati  »nao1  nvôqua 

île  TBrragone\  Quant  au  souvenir  de  Pedro  Chacun,  l'un  dos 

i>lus  Intimai  d'Qratai,  ;i  eal  pn  n  .1!  dans  Plnventaûx1. 

Lndtéa   oulojrrophca  en  espagnol  sur  lc3  mesures 

lot  poids ",  cl  ïi  ungr;iiui  1.  \hjuv  grec-latin  également 

ipli#V 


I  aqrj.,    foilt-,  .'■.,-  Cie^TOIl    Vota    v\  à  '     t"    |  ; 

■  ■'    li  c.  pollti  lis  .    d     CïcAri  !..   f.  128,  oorr<tclic»n* 


lôflfl,  «tir  un  pi  r,  .1    iopro  ola):    UÛS,  i  II   Q 

1507  Id  Tftir.cs  «oui  tertteide  Rome  psodanl  Ici  ■iwjnct'i  rl'toéd'O  lui 
—  CaoKtilLci  «iicoj  •  t  l'Àmbrouicnnp.  B.  *"  6if.,  il'.  M  km  .  M  /  '. 
I    0  1.    .ti  i  Minolta  ],•■  u&nati  »!   1  Paul  m  l- 

i.ih.     1.  j   .   )■■   Iturei  :i  Vrii.ri  .m  RrîlîsJi  \!u-.M!       ■.        a      10270 
.  i  1     ;i  torl  m  -ii'i;  oui  ■•'  doubla  non  '.  frn 

Oltm  <  i  ("-/n  ta  juin]  pi  /.  1  c.'/u/  / 1  /■■/<  a/fi 

1.     I    '                    Ml.    M  l        :    I    11  H',  pip,     IV  l\|.  .     DBi  q 

■  .pi'iifi  uul  tuteur  :  ttûtris  Oltm   M  i  i  f«  portai 

ottfloi                  Ross  i  fprvffto*  nus  Inset   christ    urbts  h  m>i\  i.  I,  p   kvii] 
.11  quolomi    rrnforra   di     itil ipbos  d»!  BokiiUo,  &gn  Lia  el  Imq  Mp- 

en   I»    Un  .   :i    |»:irtir   du    f     Q  .|  .  r  ..liliuii 

d'Agurtin  '  ■    i-    1  r,,  :t  h.  ,  .  -  ..  1. 

■      i-llllV,     l'I  .  . 

(T.  2  4'|<|    "l  '«'i  •';<!■.  pin  ■  OVl  '  -  -le  1  :.-.-r  ni  :  il'    "I    iqq  .   PhiltppiqU    ,  ;  fT.  34 

Km      rùteuUme*;  il  58  iqt 

ir.  112  s.!M.,  pfimriiM 

fT.  i 

nu  N  in      ii3). 

■    i    l.    :  i  ■    ■■  'ii  Valic&n. 

...i       i     :.  m    i      '-..  ;.  i roi       Li 

tn   ncii         f.   18,  /'    ,'  •"  '  i  iftuJi   Porq Btp&fit  vn 

•hier.  .  ■  .  -  lui-mix    t  -lin-  :ii  t    (H     I""'  -     ■•■  i^i'ii..!-    Iftfl 

grec      '   h$prou*).  I h  tatU  li: m  a  ctf  impriox    a  Koiiw,  ipri 
n.'-i!  rio  Çoieon,  app&rtmoitotpai        oin  d   I     »  :     •  V.  plui  liaut,  p 

j|.  Omeon  frlim    t.  Voici  un  htnti 

témoignage  sur  lui,  q  ellri   l'Oi   ini  4  Pinnlli  :  «  U  af  L-iiino 

■  iû  ''i  'li  eonlinuo  tnî  diiu  o  .  3    rl    'epnno 

i  cli  lu  .  Qua  \ no  un  S    i  i    ■  i  imo  » alo  n 

pfctfO  I    ■■  ■  i  *      »l  '•'. ~     i  '  oi  cli  i         oici  '  '  alln  ;■    -i  ■       di 

■  ■     ■  no,  horo  f ■  i      ■■  i  ■■•■  i  -i i  ■ 

\     -    ri  io«  i  fi  n«rt  i-  u  la  proliot  ni  '■■■,  ntudi  di  qu«llo 

io  tmn firi  1 1  ii.iiiP  >i.  poi  l'uni complMuîooo 

oi  un  nnio  latlo  .  huoœo  i  m  i 

rMixn.  ^  qua  prcsliraimo  mu        i   i 

Ln  bi  ■  ■.  /-    I  .  I -Uro  du  2'."1  oel.  1531, 

•ur  I*  ntorl  d«   Cl  ...on  :  ••   H  Chincoanc  lu    fpclïto  hïeri,   hnVCTidO  laicinlo 

fi  T.ini'ni'.'  ehc   n  m        IrOVOfi  par  un  ptzzo  un' 
i  ns  fi.iii'briB  ffue  fuil  Orelni  dasesunï*  contnire- 

nii-m  .  ilUmen. 

I      .  I  loti  '■■  "'i    I  î      '■■'■  tl<  i  li-1.  onii       .  1 1      il4i  indi i   :  nfl     pi 

itrù  au  \  ■■     i      I       :  ■••  »n  l'  0  •  ■  l'Apptnd.  I. 
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Orsini   ovait  été  chargé,  en  1S68.  par  Pnnvinin  mourant,  do 
revoir   tous   S08    manuscrits  ol  do   publier  eaux  qui    ni 

iei  M.  voir  1'?  jour.  Rfl|  9D  passant  qu'il  paria- 

.  i  :i;!  c  !  ■.  i  c  isrga  bt«ç  LallnJ,  Mercurial    el  l'évàquede  £ 
ÛîambaUista  Panflli  '.  il  avait  gardé  pour  lui  aa  volume  sur  lui 
i      <ll<   .  l!i< . ':       cliques,  écrit  par  l'illualro 
i        n'est  un  travail  considérable,  où  tous  I  m  anciens 

sont  mis  en  œuvre:  nrslni  possédait  la  minuta  ori 
ara  il  mla  aux  marges  quelques  addilion*;  à  In  suite  figurai! 
des  notices  mr  las  gante*,  dans  la  8898  <M.  L.  88>f.  !.• 
.!••:■  i^vvtlol'jin  i  npronant  ta  chronologie  rotnaii 

!-:  Romutos  jusqu'à  Ctiariv8-Quint,aonl en  double  rédaction 
dans  le  3481  <  M.  !..  200,  183,  WW>\  C'est  la  texte  qui  s 
pour  l'impression  de  Venise  en  I5S8*.  Les  deux  rédactions  sont 
autographes  el  portent  l'une  et  l'autre  à  1 1  a*  la  partio 

tutti  antlquw  du  Cspitole  ;  la  seconde-  a  la  sous 

Onxphriuê  Panoiirtua  Verontnxix  fralrtr  erumUa  dioi  Auguxtini 
feeit  Pi  tcfîptU.  Son ac  mdlïl  On  a  relié  ;i  1;»  suite  du  pettl 
oabicr  oulo-mphe  de  Panvinio,  donnant  la  description  de  se» 
manuscrits*,  puis  la  liste  alphabétique  et  par  format  do  ses 
livres  Imprimés.  Orsini,  1res  amateur,  comme  son  ami  Pinelli, 


i.  Cf.  [Mtffii   ,1    rmailtuttrata,  //,  V6pono,  1732, to-Toî., p.  ISS:  Pftnflll 

a  ii m  il    |  «Iroils  en  publiant  un  ourr.ip'o  "-lo  P.tnrinio  sous  ion 

nom   —  En  157$,  Ora  i  Vtolcllui  qui]  n'avait  plu» 

n&pfen  de  i' inv  QÏo  el  i  u'îfi  61a        !  m  e         i      la    ■■  i  Sarel 

v.  plus  liant,  p.  '  •'.  i  .:,  ■  •  /  "'    f    ■  .  ,  i.  ll,YHerbe, 

Si77.  \.  Î111S11  m.i,  jtofctf    roffl  ,  t.  IN.  Kon»!  ItM      pp    ci  -Ti-tpP* 
50 

'.     «Q    !     Dtp.  (W»  IXJ.  .%'OtO  <!''tr.    :i    ;  fMuph      ■ 

l\   I.  D  ■■'■'.  m  .       Iir.<   I  •  |Jiifiviiin   .1   I*ok 

|  il    0    pal  ' 

i  n    i  Lp,  pool  i  l  promit  o  \  arl  n  ;  i;i  <i.-.:  ii  uni 

^on:  mon   idenùffeati  a  d<    H    L,  353  reposa  sur  !•■  ehi 
trouva  mi  Im  gardes  da  volaniû. 
i.  Ifa  Êufiampfnioo  do  «alla  édition ,  ■ 

(KaSnaldi),  m  trourait  ehox  Orsini  <  I,  L,  02  >-  Celui-ci  ^criiail 
«  Pinoin,  !■  1573,  qu'il  n'itvnil  pris  que  deux  ou  lr 

p  u  mi  c*  ui  I  |  fn/.V 

Lai  IBM,  Boni  au  no  ml  iviron  "0;  la  description  Hu  c 

i*  l<* tr.Yt. f"/.  i'1  '  ■'  ■     * 
■les  rardinau     Pan     ■   -  '   '  '■  «  imiinî,   le  '  ■  irla  Gu 
rlo    ;i  Bibliothèque!  \ 

on,  etc.  Poui  i  ■■,...!; 

i'8l  à  la  Vnlicanc,  rr!i.-  i   n      i  offlui  d'OfSÎai    lin»  l«  "1  117. 

Ambroflionnc,  dai     F,  1È$  fn/.,n#7  |  I  de  Piooîli,  qaî TavaS 

•--emrnrnt  reçu  d'OrsimV 


UANtTSCnr»    DR     PAHVIXIO     KT    DR     UOORIO 


263 


des  catalogues  de  bibliothèques  privi  <-;.  bu  no  temps  où  ceux 

des  bibliothèques  pubIJqaat  n'&aleal  p  n  a M  publiée,  avatl 

dû  attaches  un  grand  prix  à  celui  de  Panvinio. 

i  n  archéologue  de  molofl  noble  renom  qui-  le  moine  augoa* 
lin,  le  irop  fameux  l'irro  Ltgorio,  avait  aDtretena  avec  0 
des  rapport*  asseï  suivis  \  et  exécute  pour  lui  un  grand  nombre 
de  dessins*  la  plotne  (TapràB  l'antique.  Ces  œuvres,  presque 
toutes   asscB   soignées,   représentent   des   \m  s,   statues, 

cippes,  UllaStSeé,   lurublc.i,  etc..  ak  comprennent  de*  reelitu- 

■*t_  plans  "l'ediikes.  < J •  ■  --  croquis  de  monuments,  des  ïns- 

Eontet  les  fragments  du  plan  d»  i : î>ïm  •  m  i.:i;tn«.|«',  lis  ont 

iàé  réunis  dan»  un  recueil  célèbre,  on  Horyiiesi  a  rec-Mimu  le 

ii  :.i  in.iia  de  Ligorio,  et  qui  a  i-ir  pfctsfeara  Ibia  depuis 
utilisé  par  la  science;  j'ai  nomme  le  8489  <  M.  In  Ml  >  '.  Il  v 
a  quelques  dessins  d  tutrea  artistes,  notammeol  uni  tgante 
façade  de  palais.  p;ir  Baldassara  Peruasi1  Dana  an  tout  petit 
volume,  aujourd'hui   GOté  'M'21  <M.  L    1i>!>>,  LfgOTÎO  s'était 

plu  à  ■  •<  :  ira  Le  Ii  "'.;<'  de  i  Bttftow  en  Imita  il  la  i  apitoie  antique 

et  la  feuille  de  lierre  ;  mais  colle  supeivimno  lu  moifia  no  peut 
tromper  personne,  t;t  :I  n'j   ;i  qu'un  IntOW-l  bihl 

.:•  la  unie  d'Oraioi  qui  pourrait  mettra  eu  garde  :  Publim 
Vu  r  M6T  Ptrro  K 

Longtemps  avant  qu'Achille  Kslaro  {Sioiiut)  llfU&l  par  Icsln- 

aux  OratorieuB  ses  livres,  qui  devinrent  La  noyau  do  le 

itnèque  Valltcellane,  Kulvio  Ûrsini  avait  eu  de  lui  ut:  cei*- 

lain  iiiiMibrc   -|.'  m ■-.   :  i.Hiu-rnK,  ri    n  i  Luuni  eut   lofl  : n  illriirs. 

Claude  Dupuy,  parlant  dlfateço  en  1575,  écrivail  il  Del  to 

«  Achillcs  SlaliuBaeuoulrcsfoisqucli|ih:;  vnu\  livrer  latin 
bons,  mais  il  se  desfit  dea  i  là  M-  Fulvlo,  te  rfei  rvanJ 


i.  Cf.  l'index,  et  ma  Kctettur  Hrrc  Lfoorfedini  le;  Uélanga  Bmfcr, 

pp.  3i'J  328,  où  son!  publiées  deux  lettrée  do  lui  ÏC 

'.   181    (T.  pap.  Irt-s  gmaii  for  ueul  N1.  Voici  ladcHniptl 

rèeokttoeQi  dt  ttaii  al  ii .  «  l  a  w  ivati  dal  G 

chi   in  p&pîro,  aauw  cop.  eciullo  in  fog.  -.  »Uui  leîl  P  cf • 

réface  aux  feu»    tJirht.,   .  I,  p.  xvii,  ••!  et  tmïict»  axa 
du  Connu  i  n  c  M.  Kodolfo  Lam  uni ,  dan  • 

.  nnmnruiti    ti  Ruma,  aimfa  IHËU,  Dp.  29  M(|  ,  donna  foule 
lu  tiiti  :    Bunsen,  ,   N  bbjr,  t.*nmn,  llcnxrn, 

ionUm 
In  .1  poi  ifefail  -•;  c  »re  •!«•  Peruixî   )*  portrait  <)<•  Uoo  K  ri   il 
ment  VII  ;  v.  lo  ii    l'ii  i  i  i  '. 

An»,  I8.S4,  vol.  I,  p.  135,  ou  dam  Les  cofi.  ■>  »"'  vi. 

s  fT.  p&rcb.    P»u   \  .  Traiiseriplion  (]•_•<  <!■  ux  li^c*  -''-  ï*.  Vid 

S«xtus  RuIuï. 


y.v 


i  iviu  m:in 


s   ni  'IiumiI    hmi\  ilr    I  h<;(  !<.<_•  ir  .  ■|'i;nn    BdUeel     im:iiï! 
i     i     ulli  înterprfttt'.  • 

ona  iea  ptafl    Inlôrcaaanls  de   ces  volume*. 
Lo  Virgile  ei  Lombarde,  3453  <  M.  L.  3*>\ 

i  -  iço  an  bel  norace  iîm 
■■.  ;  M.  !..  S8    i .    m  i»  I  di  s  ci  de    i 

lorrai  lesquelles  on  peut  reconnaître  celle  du  u 
.iii  moyen  dei  autographes  do  la  VaUiaeVeno  .  I  i 

plot        n  :  juable  peuli'lro  des   manuscrits  qui    p: 
antlienilquemenl   d'Balaço  est    le   Sidoine    tpolllnatre,    3421 
<  \I.  L  12  > .  il  est  du  x8  siècle  ou  mémo,  suivant  l'opinion  de 
M.  E.  Cholcloin,  de  la  findu  i\f  ;  on  1871    |uond  Eftipuy  en  p  leva 

entre    l»s    muius    irRxl;ir;p,    ;i|in''s    ;ivoir   :ipp;»rlrnu    a     Lnlitn. 
t.;iliiii\ 

:.  avec  certitude  qu'un  »;■-.-:-.  auquel  Oralni  i 
chait  grand  prix,  venait,  comme  las  précédente,  de  la  00II1 

m  ;  c'était  probablement  celui  que  notre  Roi  ir  noa 

si  ii»'  de  ruses,  avall  Lâché,  »  une  certaine  époquei  de  aoufl 
.j  m  m  inT.pri.'-t  1  ro  ■  '.  an  même  t<  mp«,  celui  qui  lui  . 
pour  son  édition  de  ItTOV  Doux  lexto    <!■  I  csardo  nolro  1 
lh  quû,le83M  <M.  L.  13K>Bel  leS8S8<M   L  N0>',  sont 


!       ,■■■■■     1      u    m,.   |-     -'.'.,   HOtc   3.  —    P'.l 

.l'l-;-i...  i,  il     ;    .  ii   eirr  intci  1 

.  Pj  dli  .  ■   1.1  1-1  itli  <]«1  Sutio  mon  lai*j  10 

.       ■    L 

■   1I1  Pâli    rifor  11.  ti  ni  S.  Uni  .  11  mo  ch«  offlt  i  i 

1  d  la.    cou  online  cIhï  s  o    m  una  H 

nul      0.  !  soptembn  1581  :  kmhn  u.  D.   I 

■    V.  .. 

:î.  lxvwi  ir.  pwtli.,  roi    uni 
t.  «  i*rM.  K.  Clialrlain  dans  sr  ■ 

I     (inah      M   !  ■  ■  ■  Û  ■<■■    i ,  l'...  : 
excrileut  travail  pour  la  détail  du*  rhumI* 
Dp  unir  ici  .   :  icjpu 

:  i  pria»  cfo  -!■■  lo  B  MiiitU 

:rliil    "      COUVch  lltf  1  pUT     A  h -lie    SfîllDli.    CVhl.    i't    kl.  C 

Il      ""<       I       .'.    ■  •      llï     Ml  ■  | 

i  i  ue.   L<    nu  |in-  c«  N 

auraH  ptii  it!  dt)  la  grande  lui  !  i 

ml  (lotit)   une"  partit*   'I-  tili  -  oec    i 

Lalini 
5  01»  po  ir  l«  lecond   p,  *J. 

•  '..Il'  Q  .m    il-    | 

1er  f.  :  Si  ifu  u  pairtu  I  u 

7.  141    (T.    p  rch.    i-  n  >|m  I  |in*>*  i      i  d< 


(il    i      «Tllfcçi  t:    ;■» '.\t:»iLl.fî    !■•  kÇO  5115 

(ICUX  miiiiiis'TiLn  ila!ie;.silu  \vf  siirln,  fort  SOi  ■  nrviiieiit, 

niai*  qui   tu-  sauraienl   corn  l  au  rnUDOBCril   dXal&ÇO.  La 

::rlll  !..  -  ;i  r  do  [fl    t  1  h  11  OLllL'Cj  U  t>   d'O-.iil!    qui    pUÎSSG    RalisflUW  BUS 

condition!  demanda  i,  est  le  33*4,  dont  nous  avons  ddji  parle*  < 
propos  '1  un  bibliophile  plus  ancien  '.    I.a  provenance  il 'un  autre 

ihlû  volume  d'Eslaço  nous  est  révélée  pBï  la  correspon- 
dnneo  môme  d'Orsini;  dons  une  le  lire  de  I&70,  il  promet  au 

•;ii  fi»*  PftdOUt,  Mi  r-  tirialo,  on  récompense  dfl  IOH  Cèle  à  le 
Mrvff1  dans  «»a  affaire*  avec  Torqimlu  Bembo,  <  Ufl  I  ''I  UUïO  dl 

ii  11  m  1  tt  i r i.i  li'.iii ti  il-  ;.;i  ien  l.il.iuo,  non  slanipalo.  ''I   Ifl  KriUttri  di 

i  Vbà  è  'I:  i»iù  di  700  anni,  libro  singolare  et  da  me  molto 

ingclo  d  cfel  no  lu  padrone,  ebe  Ri  D  ".f  a.  sialio  Lu&Itano, 

.-!,,.  ta  leneva  cotne  nrw  glolt,  si  icrlweolqiiaJ  methodo  di 

CelsO1.  »  Mais»  0  .'iiiiin-  tous  l'apprend  en  \'M  une  le  Un» 
de  Pinclli»  Oisi.ii  remplit  Bî)  promesse  avec  tant  de.  rc^iel,  que 

Morouriaio  renonça  géaérauetwBnl  au  volume,  pour  no  pM 

priver  le   Jaloux   bibllophi'e '.  Il  faut  donc  chercher  ta  manu.- 
Cffl  dans  notre  !<lliimllièque.  et  il  n'y  8G   ,\  qn  Ufl  s  -ni,  Ifl  84  '•'• 
<  M.  L  I82f>,  qoJ  p'ponde  nu  signalement  d'Orafrti^  Ctttb 
idenlilkalion,  de   même  quo  celle  du  Cdttffj  ne   parait  la.    : W 
aucun  <lnui 

•    Vf  uni  apparemment  d'une  blblluluiquu  de  l;r;mce 


:r;i'  icripuun  tl'uaa  inwr.  Fuiiârura  60  trois  diiliqtnefl  \CulfumUx  .tn- 
Uui  A  '••■'     mi  v  In "i '..'."■  Co/rvm  nlciCr  i  oouiptati    Les  deux  nu    Mit  étl 

>    1  t  i 

l.  v.  pp.  ■  m  i  -'-  )    i  ■  <  i       il  sera  i  fui  Ito dVo  ixqoérîf,  pai  d«i  vfti  iflea- 

*1r  rvffifl  'Lipi;!'  lutin  a  de  la  Bibliothèque  \  i  liceliona   m. 

■   5iim,  ira  '!«■    i  •'<"■  i  -h  -   I*  ■'(•un!  do 
.-!■■•       br     C,  a-  civil!  a  ail   liber  meus 

nui,  i  doc  halx-l  I- m  v  i  il   ■   ■ .         i;f.  Chilclaifii  f- c.    j .  351  ) 
'     ImtfOJ    Û    .  ;.  ■  iMHv  ilu  31  janvier  15*9. 
;    t  ■•  n  -  Wil!  o>   'Apj    mlic    II 

I     '■       il  .    Il  |'   .       I\   i        II   -       ■       ■■  ■■•.;!:■  MiV)    ■ 

■  il  h  nu    n  n  nui.  il    |i    H;:,  un. mii.         ■■    I  li<    jihiui-iii  -    m.)!  ii  • 

ilïj  x ii"  ...■■■!.•.   De 8  malas  postériouroi  oui  ntfi  i  lu  i ■■-■  - ■  *  ■■  o\  i  ■«■    (.(ter 
ta*j6arîi  W  :  i/'^-'t  /-.'■.  i  '  /C'.  '<)  f.  95,  rto  plmlaur* 

du  Kiu>-xif*        :ïi      in*,/,,!  Ht,  i  m  ■  n/i'u  n  <&  i    r""  i  ■  'J 

•  ■■    i  '  ■  '  ■  '■"  ad    I 

■/riim  ;  I.  !  IN,  K  fl^iUfTi  qui  ''  r  tlfftito 

m  irer  lut  I  <  deaux  nilrooomi(juû»|. 

i  ri  •  un  'n''.  ■  >■  >'i.tn-.  rlu  v  ui  B  bl 

porian I  ;i  lu  lin  AtchUtU  Statli   Lutitani  |Jf*- 

;    ■    '-       /    '•    "'        i  tnii*  l'1*  ooIIaI >  M.  May* 

i  «\\,  p.  i  ;  '  .   i. ...  c  !■■'■'!  a>iQ  ld  ' 

n  .i  '{u'itoe  [lorlioii  ■  «  b   daiiu  ciil  ■  plu    1 1 8  noua. 
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ri  i  l'une  abbaye  du  diocèse  de  llourçres.  Cnenbbaye  plus  illustre 
avaii  potaêâi  un  antre  manuscrit  d'Oreinl,  puleque  nom  avons 
montré  que  le  fragment  donné  par  Dopujr  avait  Ml  partie  d'un 
Virgile  '!»■  s.iini-iirii-  *  Cependant  nous  cberoheriona  vainc- 
-.liez  Oretni  des  aériea  de  volumes  provenant  des  collec- 
tions françaises.  Lo  nom  do  Jonn  Grolier,  cher  nommo  celui 
'i  mi  mettre  fr  tous  lo»  amis  dea  Bvrea,  est  prononce  une  seul 
flots  (i.i.i-.  •  :\  '  nToepondenca*;  ni  je  ne  vola 
éradft  fonçait  dont  la  iiîhliothèque  ait  fourni  qruelojue  chose  ;> 
-■■  de  le  notre  Rometa  ■  ■  ■'•  i  M  rrc  Denèa,  que  son  lon^  seyoi 

eu  Italie  ivall  lie  avec  un  grand  nombre  de  savants  do  la  Pe 
ninsule1.  On  doit,  en  effet,  rapportera  Danès  la  mention  sul- 
vîitiie,  a  la  fin  des  ïaerp'.xat  ârtffct,  imprimées  à  Paris  en  1541  : 

Prodiif    ktC   UbeilUê  ex  Vnnrc?lSt<  epÙGGpi  D&ftOfAfCOi  Haï 

smbleble  qu'il  .s'agisse  de  Georges  du  Selve,  le 
scur  <ir  De&èa  k  l'éVftohA  de  l-avnur,  fort  italianisé  comme  lui  cl 
mort  en  I84i<  Ce  volume  est  réuni  à  un  peut  manuscrit  grec 
contenant  du  Hle-mniydas  et  du  Plêthon  ;  rien  ne  prouve  abso- 
i  iiiiriit  que  la  partie  manuscrite  vienne  du  mémo  propri' 
que  fimprittô.  Le  tout  forme  le  1898  <M.  G.  156  >l.  Si  nous 
remontons  au  \v°  siècle,  nous  rencontrons  dans  le  fonds  l3tin  un 
■OUVenir  fmxvus  plu*  mim^ont.  i  M.  I..  ét>  coui- 

prenddeux  manuscrits  distincts  d'oeuvres  de-  Cicéron*;  le  second 


1.  V.  fur  le  m*.t  oui  est  le  32.V,  <  M.  L.  3  >,  les  pp.  &>87. 

2.  Il  r*t  vrai  que  c  est  pour  un  fatt  intéreestnt,  Oisini  cent  X  PinMIi,  le 
30  '■  "il  !■"■"*'  :  «  Questn  ube.lla  numeraria  obe  io  seriflîi  haTer  hnTuto  .folio 
Sii:i:;.i,  et  rgli  deJ  Calesuuio,  vcnula  di  Kroncia  dallo  studio  <] 

>i>],  6  un  bcllittirao  modo  antico  di  Bummare  fine  alli  Jteci  m 
CeltéUnOi  «le  Venise,  eat  l'un  dei  correspondants  latins  Hc  [*aul  Mnr.occ. 
Quant  <i  li  labIs*a>-cotapl<  r,qui  •'  trouvait  on  1575  cbe»  Oreiat.  nous  voyons, 
par  uns  lettre  «la  20  mm ,  qu'il  en  envoya  un  désola  h  Pin™  [Aiaoreti  0- 
422). 

kir  Ira  relations  rouiaînet  de  Doncs.v.  noire  M  L. 281  Indiqué \ 

4.  in  ir.  imu.,  roli  modéra*.  Ecriture  du  vu 

5.  BOIT,  parou.  (Pie  IX),  01  l  I,  0«  o/prifs,  f.  34,  Oc  ^--f  ;  r.  4Î  t», 
ParaaWz.  iv  siècle.  Scoolioi  -'i  gloses  contnmpornlnw.  \a  i    ï~.  \\%\x 
!•!■■  un  f.  di*  gardci  -  •  ni n- m  dci  comptes,  tien  note*  divrr*ci    ri 
nlusirur    lui:,    i-j.i-ir  >li-  u-hn mu  %  »/.   '/.'ippriln,  airet  dei 

'>)  f.  4H.  h<-  thi,n  ititi .  1.  su.  Sommum  srwwnh.  NoteinlKommair**. 

di]  garde  de  ce  seuiiul  m*.,  ouliv  la  iifii*  \<  >;•  ancienne  rapportai 

on  trouva  dlverafla  mentions  sur  MonUiîuiio  (îu  contmda  pa       M      j;.  arec 

••i"  deoi  vi-rs: 

Suin    ver  ■  llliKlS  ulmiW, 

Kiiji-i  eocleehûe  a  i mu-, 
ri  uni  date  du  pontificat  '!<•  Paul  IV 


BIBUOTIir.Ol 
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1*001  trouve»  entre  les  main?  d'un  prince,  qui  est  certainement 
l'Anjou,  lin.-  ■]••  r..!1.!!,!.'  i'i  de  Lorraine,  mort  i  Barcelone 
en  1470.  Sur  un  feuille!  de  garde(  un  <lc  ses  fidèles,  probable* 
ment  un  worélaîro,  ïi  écrit  une  polilo  note  d'un  oarooliro 
sonnet  assez  curieux  :  on  y  apprend  que  !•>  prince  sOgOVln,  qui 
perdit  le  royaume  de  Kaples,  était  un  lecteur  «te  Geéron  '. 

Le  don  dea  livre*  que  Fulvio  Orainl  n.vi.t   !..   !,:.■■■  N'esl 

pas  indiqué  sur  les  volumes1.   Un  seul   membre  de  cette  fa - 

vq    q  i]  or-.ini  rl;ut.  lié  partioulteromeûl  cl  à  qui  il  avait 

offert  des  rnanuecrile»  figure  dane  ai  bibliothèque  ;  cfeel  Fabto 

Farnèse,  qui  avait  Rail  la  guerre  on  Plandra  ai  mourut  au  sic"*g« 

ïi  Maastricht  au  \$ii\  L'un  dr*  volumes  de  Fabio,  quoique  da 

provenance  italienne,  porto  précisément  une  adgnatora  flamande 

du  \i!»  siècle  :  GuiUelmut  von  Potteteberghe  ;   c'est  le  3+71 

<M,  i.   73  >>  qui  contient  Tlbulle,  suivi  de  i»"/iVof»du  poète 

Tilo-Vuspasiono  Slroiïï 4.  En  tôle  est  l'ex-libris  ; 

j  :;:  'i^jçnoio'j  xrtj^.2.  La  mémo  mention  figura  sur  deui 

taorila  dea  diaooura  de  iMroiu  i.-  ;t-j;;o  <  m.  l.  U8  >\  et 

Kl  <  m   l.  ISO  >  ',  où  on  ut  on  outre  :  ftwlftwi  nQ  <  feoetau 


I.  Voici  la  ptrtû  ioUramalfl  tic  ce  texte  (  rwrodvita  avec  »on  ortho- 
graphe: •  Kgo  hune  luVun  duoi  lobtani  ooau&ooâTÎ  quem  mihi  r**liiucro 
us  est,  ri  alium   siniilern   eL  fort»*   moliororn  donavi,   cuius  anima  ut 
Dpor  in  pafttdïac*  quîeecat,  «jui  fuit  homr>  nii.iaus  a  Dco  cui  nomon 
t'iirnlurn  toliu«  Qalliae,  cuius  advcnlu  sua  proseacifl 
.m  tique  ïi.  speriam  I  ustraviti  oac  n  m  i  vllateoi  Battilone  ubî 
iIÎmq  ■■ .  fin.iiii.   lieu  mil»  quaaiuaa  prcaÛIucn    taixoalfl  il 

j    l'-ni."  k  ;•  :o  provenance  ont-ïla  fitl  nohli  par 

Ornai  ils  legi  1 1 1  n  't  ici 1  .  si  <•»  ehtrobti  dans  oeai  «i  t*î  aont 

ailes  ait.  .  l'ÎDvôataîri  de  rAppcn<fiee  1. 

:t.  Û  I     (nmigti    ctfwori  BoÙme.  Cf.  louttfeii  la  nol    du 

Bîblîolbaque  publique  ■'  ••  par  M.  Schaorr  de  Gerolfl- 

feM.  L  I.  p.  318,  poui  il  mr.  italien  do  xv*  siècle,  portautlM  enaefl 

■x-libris  :  Fabli  Farm  tii  ÙertkolUl  Jtttt,  —  Sur  les  rapporta 

1  b  ce  uildiupu  1  o  oublié,  v.  plus  bout,  p.  8*»  et  les  ouvras  d'Anus* 

I 
i.  100  n.  i»  ïi  «ii .  i'.  i.  TibttTlê;  r.  Il,  Sirottl  Sur  II  dam  ar  dm  tt,  bl 

»llqa*t  1*4  In  f    li  la  MMiii  di;  flamand,  qui  a  aussi  IrtMcHt  les 
.  *  v»-c  l.i  iIavIsa  Pu  lient  in  fortu  Lx.   L*ax»libri|  Jû 

PabluesJ  sur  on  graUkge.  iv»->xvi    ritela. 

parrli.  1,1'h-  l\i.  l'irnnini*nlu   Si  kttrrx   inîlialrs  d'or,  fim*  tns. 
ilu  rv'  -i 

i.  (Pm  OC).  P.  I.  DrperiHi  i     tut    l  n  v,  BpisToia 

■    '  ■  7r<  ;  r.  t:.  u.  /''//.m  .     m:,  fragmen- 

ts  '    c*irYm  bi  Tim>  >'  l'i-/'»»^ iftaafk  wrwn  (Mu  i:i 
Doblt  pi  m  BLcadsmUui  ooacorlptA..*) ;  r.  11.  Biumni  j/raefatSo  in 


m 


14,71* 


JMSkx  fc#t»d  ttw^fï  *  i  I  j»i  avaient 

ilonc  appartenu  do  bord  a  Orsini,  lui  rovjnrt-nl,  por  Icjçs  ou 
autrement,  o  la  MOM  do  I  il  ■■■  Lu  1 1  tarier  pi 

i  irsmi  :m  bas  'lu  fionl!*pdcQ  et,  -mi-  la  couronne  do 

qui    IViiIiui:  t*.    \t    nCUl    •  n    trllris    d'ur    I;  .  •*>■        i.. 

vii.Msvj.   C'est  le  seul  Tuanu^cnl  de  ce  sente  que  J 
•Ihêque. 
l'r-inio  fait  exécuter  pour  son  compta  un  cerls  îrede 

copies.  Telle  rai  celle  du  .1.170  <  M.  L  iiî  >,  où  1 
scribes .»  réuni  un  chois  considérable  de  pièce*  sur  le  xv*t  : 

des   pivfniîOs,   loLlix  :    ■•'    vits  du-   C.ujiriiio  île   \  i-ronc.  Au: 
Panonui'a,  Hessarion,  Franeesco  Barbaro,  U<  i  -uni.  Tos- 

canella,  etc.;  viennent  «  nMiil  -  i'es  uuvrages  plut 
de    Miilelpbc,   de   Cclso    Mellïni,    d'Inghirami   cl   du   cardinal 
Pompco  Colonne1.  Un  est  on  droit  de  voir  liai     e<  Ib  •    ! 
une  nouvelle  marque  do  nntôrM  que  porisit  Orsini  aux  grands 
représentants  de  riiinnaiiiMiu'.  f>i  iméréi  s'éiendali  I  son 
pn  pru  temps  •  un  ,)'»■".  le  cardinal  Alessandrîno  lui  tomuiuoi- 
qta  les  lettres  ils  «ïiulio  Poggiano,  réviseur  du  texte  da  caté- 
chisme du  concile  do  ironie,  éditeur  du  0HWàjr*do  l'au 
secrétaire  de  plusieurs  cardinaux  ;  il  n'agissait,  ofi  le  wrfl,  d'an 
s.r.'.-ui!   lout  à  fait  moderne  ,   ui;ii.s  <)i>iuî  -iYu  ><rdre 

une  --si  l><'Ii:ir  i>rr;iMon  (je  ri-nin'llu  de  precieu: 

loiro  contemporaine,  Intéreseonla  aussi  par  la  bt  Ile  latinité  do 


Amncf  Dantftthtniâ  ••'  »  rtlni     Ortloruro  centra  cm*  tiicuniur...);  t    &S, 
hermar4\  krrtinx  trnntiaiio  epiitolrimm  Plotonis.  \w*  ritele, 

I  .    350    II      pap.,    r.'l.      ml  .     V     \  .    il. .Lui. lu     v,"    ■  i. 

pi    ,  >  ..'./'    nu*i  ;<■  rtfnttfl«m«  ■<•    riho  lii  .  [/ ;  f.  63.  /it.  Jf/«  r,  i  •> 
[Sympftfiftn]',  f.  IM    T   \VAf,,1?i  [hiyhiriimi   •     ltu>  - /. / .  ...-■;■ 

■  |   H  !.    Il    u"  82    i  ■      ntfi     Appowlie*    I  |  :     .       i 

lilro(flftna  douta  .-.-.   i     i  MolliniinJiqu  •  par  i  Im 
rîtdi,  qna*  ci  lu  nosinut  Roip.  temporu  oonnrlpranli,  qi 
quae  nuno  :  it...  ■<  ;  f.  2UÏ,  /n  futtrr    t'ehi  Utlhrti  L-iu  mllt  (\ 
:     '  . . .    itirn    I    rni'Ui  G'itti    U'ijux  ntmc  \/rimum  >  '  '  netrtt    mti  ai 
M>n,iit/ ,  [luniorrjt  trannariU  •»*«  Im  Lroii  note» 

li'.ililiwi    .[,.    iv'    :t| rv|  Im1  ■  :■'..!.  '  i/jf.  I' 

(ani  >>i<   it   t'in-irv,  r<  ut     P  i    •/;  !      ti  :  .    /     Uihi  n(wm 
i.  '.'i'.t.  ehroi  i  |u  ■  romaine  Aur  rftlp<*non  l«  i: .  r.-  ■■'  VU  ;  •  b'rfiplun 

ui'-i  n  .-t ..  i  ii  i!ir- n   l'.-Muno  c\   u    liniiii  'i\>  '\.'"':i.  Adriani   VI, 

«lui  pnruifnnt  ori^innlo»     t.  ,.,,■,//    C^luWtM 

Y -i-l..ri'1'h  '  "hiii'K'ltn...  apohQMP  D'I.i-    > ':  n>     /■'..'    J.  gui     :•  i 

I     (eoetOt   Borboro  que  «onticnl  le  XJÎO,    r.  Giov.  dcp-li  Ago^tmi   $ 
inf,  t.  H,  pi  131. 


u*\  jctira   m    u  .mi  m  i  uui 


lUli  Uff    .    La  ropie  qu'il  OU   fll  faire   Mt  :i   iivsr:tl    |i 

Parmi  les  manuscrits  copies  par  PuIyîo  lul-i  dt*  r 

l,s  suivant* : 8+41  <iV  6,  m.  !..  n>H>,  taigmenl  lus  oi 

do  Livioi  ÀudronScu»,  recueillis  etelaasôs  pour  la pramii  ra  fol ; 
par  Antonio  Agaaltn  :  888<II.  L.  84>el3:iiMi  -    m   i. 
deui  rolumea  de   textes  aurions  relatifs  à  la  topcgraplii 

,  aux  monuments  oniïques,  eux  institution!  't  ;i"X 
u?ag<  b  .  les  textes  sont  répartis  Bout  des  titrai  diaUuclaol 
iji  .cm  un  arsenal  abondant  de  r<  nae  gni  menls  de  Louis  <i 
mit  l'antiquité-*.  Orslnl  avait  garJd  la  copie  ',1111  avait  f.utedu 
de  r  -lus  du  cardinal  Farnèso;  elle  copie,  avec  les 
.-•■.  lltulfona  qu'on  retrouve  dans  son  Million  do  1581,  est  aujour- 
d'hui à  la  Bibl  olhèque  d  1  Naptol  [IV    1    *  .  avi  c  l<  ■  manuscrits 

BSlOgruphu      ii    [«resque  Inr.N  h -s  Miilri'N  iiiivim.'-i's  d  Or  si  ni  K  Oïl 


ni  à  une  lattm  i  Pïaolfî  du    Ij  boOI  1870 

9   sono  slaio  d&l  eardinala  Alcatandrino,  1  -|  11  • 


i.  v. 

1  I.  \v-  r  : 

«litto  un  regîslro  âl  blttra  litia  1  di  Qiulia  Pogs  nno,  «enito  *  >U  1  il  c  11  1 le 

■i'.VijruM.a,  t>:itii  1  aiintïi  el  aaooft  noms  »uo,  oh"  m         i| 

belle  Kl  ni  Fhaportito  000  lîoeata  <fi  tario  copiare.  u 
à  V.  S.  accioch**  toi,  u  a'    m..-       voglii,  puoua  adVisararj   |uo4to 
da  far*  jkt  scn'in.i.  -  ;  Lni&ffM.  I>,  'rj:!;. 

•   ni  ,  v.  Lagoffltrtiai,  tutti  Pooiarù  L*>  I  9M 

'    ao    l    .w   Gtatiaao...  Rome,  1756,    î  roi    in  i*,  L<  II. 
Sur  U  biblioihè^uo   du  cardinal  Mossaodnno  (Michèle    B 
.  oca\  BÎ6A    Ipoir.  MMp.  390. 
3,  ft*.  97- MU  du  col  :  81   pp    Qt  U  pp.  nuracr.  isolement.  Patu  U  D 
toI.,  a'i  f.  W,  "   i"  composition  du  Liire  de  »>n  < 

d«e  fntctnaol    ft  .'■•'j'tti  ■ntiiii.K  chas  Plaalio, 

t.   lui.  anl    Lfl  I"  vol.  iTouvra  aur  l'article  Jfo.'nJtJ  et  ae  tanna  sur  U    l 

E/m;le  second  a'ounv  sur  f !>«•]  cl  la  (Vr.m  su> 
î     iroporrr  avec  |ç  travail  an  :  », 

il  les  nu*.  «  ri    .  ■    V.  fi.    i'i     \  1 1  1  Çu    .  i      ,.!'■■      | 

btmpii'iium,  l-Lc);   V*.    U  -''   \1 /»«</.    fa    nj  i  <•,"•    '  i 

^  «i    taVi  </.  in  .M'Wwim)-   V.  h.  U     Un  ./.  w  rtiC<t«M)j  V.  /■    I  I 
pttidia  ad  tit/rum  Vttti  Çiiuxonii  tk  '  l\  /'.  IV  ■  '■■■«.     iJ     ;  1   1 

mm  \  m  i J  ■•  tïi  l 'i  ciou  / «  fa  Ho/a  .  -■  ■    .1   u  >uvi  1  alrouvaii 

..  l'i ira  ïn     100  rnlrti  a  la  Vat'n  uv  ;  i  ea    qu'un   inli 

1  -i   d'oi  Rioaux.  —  J  \: ...  ■    .  ma,  .1 

l  ".1  r»  1    intitule1:  Autogniphac  iched      httiu.  F.  (Vu"  m 

1^1     1  m.  •■■ H     /(  '"(       ,/  1  m  Iffld  '■<.     '  ."       (      l.i     ■!■■  ;    '     ■  I  .      .l\      ■       Htl 

",   'i1'   p  11  •>•    l  é0  m  .  .■   m-    piii-' 

H  ma  un  recueil  d  ■  m  dèri  1  n  rcoi    1  i-  n  \   : 
1    rt'I.M,  t>    i"      A   la  I»  I  ii..'ti.  .|i,.-    UUcri,  ù  Home,  l'index  port»,      •• 


i,*  cote  tXVIi    B  'i,  ::.  pciM  rocu  ni  il'acfvcra  iria  d'Onini,  que  m  n'ai  ua    ru 
".  ■'.  170).  —  On  peut  a'abalaaïr  déco  ■    J.fi 

C/l   B  5s,i|u  ni    ■ /;.[!!■  il  qu'une o)pie  v  !a  i»io^r.ipf»u'  <i {>i  ■  1  il 
p  ..    1  h  [ue  --i'1'  bi  »■-:  ip  iii  Lllribu 

IToUtenius,  par  quelques  arudîtà  qui  001  mil  lu  la  nota  du  Eitiruire 


*7U 


>NDS    LATIW 


f  trouva  uni  le  tDa&u&cril  du  cou  JcaaLefèbm 

aux  irnay  ■  Dalle1.  La  collection  ûtppmii,   ;i   ||  y*al 

n  i! nu  ■  1-33  Usures  de  Galle  en  d<  D  .•%  ;  l'un 

est  suivi  d'une  leltn    !  1 1  ■  |ni  donnant  des  indications  pou: 
ser  1»'^  ptoi  i       i  I  graver  Ion  portn  i-  bvbc  plos  d'exactitude». 
Parmi  le*  travaux  originaux   d  soûl  Apura 

diverses  collection:;  al  qu'il  ne  rcnlrc  pas  dans  mon  plan  dû 
relier  ',  j'en  riu-iMi  un  qui  figure  aussi  à  La  Vaticane,  où  il 
forme  le  6S96  du  fonds  Vatican.  Il  eal  Intitulé  i  Emtmdati 
ad    TtrtullîanuMj    Laclantiujn    Firmianum    cmturfa  I  rt  il. 
C^etol   y  fait  des  corrections  de  texte  d'après   des  manUE 
et  des  inscriptions,  pliant  a  ta  copie,  elle  me  parait  clo  Kl 
du  même  scribe  qui  a  été  employé  par  Orvifll  pow  la  trans- 
cription «le  son  Inventaire*. 

à  la  lin  de  iVditici    II  LOS]  UuUCDOOt  que  le  ms  a  EU  fourni 

pour  l'impression  MU  H<  lst«  ntiat,  q«l  le  poiaftdsil.  V.  mroelsi ...  ■ 

iludes  do   M.   L  -<•     P  Les  "'/!'■    "' /M»f*niu*  (dans  les   JVrïurKjrf 

i(,  ds  1889  si  18971 

l.  t.«i  t.-  ï     K.   {7.  On   y  Iroura  la  dfelie&cs  d*>  G»*pard  Scioppiu*  : 
■  1).  Puullo  Vrnlislaviensi  *piseopo  e!  :  ICD  produeu...  Kouiae  in  aedt- 

bus  conl.  Modrucii  snno  15V9  monte  septembre.  ■ 

Z.  Cf.  les  numéros  203*1  238  do  11  I  au    i  taw.  C'est,  a  mon  an»,  h 
second  qui  renferme  le-  Il         inpUoient  I 

■u  catalogue:  Uomini  iltustri antùhi,   \<ir>    t    l     '  | 
que  loui;  M  dMloi  «ont  au  en  uns  conl  à  la  \ 

bustes  bûdI  quelquefois  reproduits  »!<•  plusieurs  cotée,  niln  qu'on  puisse 
choisir  h»  iti.'i il.-ur  dessin.  0  rai  ni,  qui  d   fteril  le  tas  do  pi 

d'entre  i-iix,    fcjoiol   une   note   intitulés:   S'ntu    liai. 

.   .':  Galle   tfoi  ■■■■...  ./  bioro.  Lo  seconde 

observation  porto  :  «  Avvcrta  che  u  nasi  d'alouno  lo«t<-  son*    - 1  :  licell  IroppO 
lunjçlii  et  tarit  hcnedi  rinoontrar»  ooll' originali.  p  —  Lo  D'  2ÛÎB  *o  rapproche 
!>■  SOOOUp  plus  do  la  publication  do  1508  :  lee  noms  cl  ioa  ; 
M  dfSMUl  de*  destins,  qui  sont  exécutée  les  uns  a  la  plume,  les  nu 
rouge  ;  il  est  probable  quo  c'csl  sur  ces  derniers  que  la  gra 
4lt  faite. 

3.  Pour  les  recucila  il  inscriptions  fonn'*<8  por  Oraini,  t.  plus  haut,  | 
note  4.  Pour   les  Sctalu     Ifanuiiurw  ■  ■   .  ,    fÇ,  où  boni 

naisuail    l'a:uv;.-     l'A -le  L:  Jeune  Ot  oeilfl  de  Kulvio  Ors  m  *   M      i     R 

montre  qu'elles  devaient  ûlrc  enltcroment  rapportons  à  Parmoio 

moire  oie  deoa  la  raSoïc  noie  et  foUtuIé  /'  '(<    ■  a 

PanvlrUo,  pp     ÎÎ7-230).        Les   Mufo*   coda.  m    .  In  '••'■' 

Fofet.  t'ni-/.7».ii. /i>» ,  vol,  VI.  Vienne,  1873,  p.  58,  signalent 

deux   |la^;r^   d'Otsini,  en   itslien,    sur  une  pierre  gravée  res^i 

lotus,  ot  iiu    pal  i  I  .«^ir  appartenu  û  .  elle  cal  dan?  I< 

i.  10  IT.  (rie  VI)    Le  lître  e>l  par  traafposition  lu  r.  5,  l 
Laclanee  cammanouA  au  f-  24.  Lorîpue  -t''  ce  travail  tnedil  d'Ors  li  i  : 
indiquée  i>\  i^  lent.  p.  40,  noie   I.   Il     wU    sut     ■■    inrde  l«i   eignaïun 
d'Orsiin  ol  iiu  tt1  996  .  mais  i!  ne  fait  pas  jihiiic  du  Ju  DibuotbAque  pi 
uieul  dite. 
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iinjiriiiirs    i.ii  us   Mmiolt's    par  Orsini   >om      comme   les 
imprimrs  gtet$t  assez  nombreux  ;  plusieurs  de  ceux  oui  sont 
BimpIomOQl    indiqués  dans  l'Inventaire   comme  «  amaodftU  » 
<ln;vi'!it  In]  fttN   NppOfMfl  '■  I.o  plus  inièrcssani    I»1  h  n 
beau   Virgile,  en   IroU    lumrs,   ili-    V;i  ;•  isan  »,  ;i ujounl'liu:  DO  i 

VII!,  A.  6.  m>  <  i.  i,.  i>;  il  montre  oornmetti  s*«at  formée 

pou  à  peu  la  collection  de  textes  QfitiQUôA  qui  a  Oui  par  faire 
Ifl  lir'jtti"  *atU$  .  A  meBUTO  de  ses  lectures,  Orsmi,  qui 

n  à  fond  Virgile,  transcrivait,  sur  les  marges  do  son 
exemplaire  favori,  les  passages  ies  .mieurs  gn-r*  et  Latins 
Imitée  par  le  poète  ou  qui  pouvaient  apporter  i  m  vura  un 
éclair:  :    qUOlCOnqUC.    l'our    les    OUcir  fttOI     Lalt&e, 

Orahil  mentionne  La  collection  formée  par  aguaUa;  doe  obsor- 
vatlon»  togânleuseï  mettent  Loi  texte»  on  valeur;  Bseonllou- 

Jours  cités  avec  leur  renvoi  t-x.n-t;  la  diversité  ihta  mm-s  et  les 
surchargea  montrent  qu'Orsini  occupa  à  ca  recueil  touto  la  pre- 
mière partie  do  sa  vio.Ce  eenre  de  travail,  qui  nécessitait  beau- 
coup dé  leolura  et  d'érudition,  Mail  tout  à  fait  du  goût  d*Orsini  j 
il  an  avall  commencé  un  eemblablo  iur  Catulle*  LeeeoUattoni 
ne  lui  plaiaaîeiii  paa  ED0&M  :  toute  VBnéidt  de  Vasm.snn  porte 
dans  les  marge»  dos  leçons  marquées  V.  Ci  Ce  aeJVi  codex  n'vel 
pas»  comme  on  serait  lente  de  le  croire,  le  futur  Vaticanu*  pos- 
$éU  par  Orsini;  il  ne  l'eut,  comme  on  Fa  constat,   [u'a  partir 


l.  J  1rs  autres  le  Nonîus  MarcclLus  de  Plonim  (Anvers. 

il&:>)%  eou  vui    \.  s.  B  <  i-  L.  M  >  :  il  porte  des  eoDatioae  Bergiatlea 
Et  il'»!--  i.  Cêj  Ct  Sur  la  gtnSl    UIH    epïgruanM  greepic  d'Orami  à 
Grontelle. 

ris,  1543*49,  in-4°. 
3.  Le  ms.  pour  l'impression,  divisa  en  trois  parties  comme  i'imprin.-  Ût 

Q^uro  à  l'Appendice  I,  n*  45. 
L   Lfl  bîbl  ■  Utèquc  An.'i.'lici  jLRome  possède  un  Catulle  annoté  par  0 
(00.  t.  i'.'  .  CTeal  un  exemplaire  de  luxe»  avei  (eUre  peîn  u  le  rwition.de 
Manuoa,  accompagnée  du  commentaire  *Je  Murei  (Venise.  tô6ii    La 
ont  un  grand  !       >  ■       l  ipprottheoeots  avec  le*  auteurs  Ulin».  et 

lUrLOUl  -"  CCI     11   y  «<  pr?8i|»IK  l»*S  rlrttiHfil*   il 'un  ('iituUujt  Htttst/iitii*  ji;  . 

nu  Virgile,  el  on  peut  crmre  qu*Oi  inl  u  i  I  pente  ti  le  publier.  Au  t.  Ll   I 

propos  dr  X      |iï,   i- ll    uni:  nli'-rrv.iliiu    ftpîfffBpbl  .••ni<t 

pilon    vue    \u\\    Oi.ini    a   >,nnti- i..  m  .  .    m   Ti.iiiNh-vcf.    I ..  i 

n'est  connue  cjnc  par  des  témoignages  mas.  aaui  discordant*,  nu*- 
i    b  cal  dans   Qroter,  p.  dxcii  nt  eu  C.  /.  L,  (VI, 

paru  n,  u»  ......  u  cnnlinul  Passîonoi,  ><  porta  iitf  la 

n  Falrii  (Tvlni,  Romac  vmptus  a  Bùmirtft*  Pat 

tinim  f7(M  .h-  profite  ils  cette  occasion  i^»"  Indique!      ■  dînons 

,i.-i  -  mi  .rriniri-  ji.ii  ursîn  .   mi  |>.i-*r  dam  il'aocionnoa 
nt't  :-  1 1  h  divorMi  bibftothèauae  ii'Kurope  ;  Il  nu  ron- 
truiL  ju'is  dnns  mon  plan  de  le&  rechercher  ni  de  les  enumerer. 


*li 


l  ris 


il'.'  1578.  C*«sl  -ni  V'-  M  Airi  quoso  ri  pportonl  loti  tes  caa 

À  la  tin  do  ÏSnëidâi  est    Lrwj  i  f.iiuettso  aonscii  Lion 

d'Aprwii.'imu,  tVM  la  note  suivant       fil  - 

fitini  tjtii   unnc  estât  ti'jxjtin.r    fa    biàiïoihWC    UêdlCta, 

collation  pr  ive  que  I 

tlbial  ddCtrpi,  ..  <   (!i.         -         Vêlait 

trouve  unlro  loi  mauiâ  il'Orrini'.   I  :i   note  de  celui 

iir'iî   qiu  1j   manuscrit  avait   an  appartenu  ■* 

C«il« -n:i. 

CesdéUibdoPIibiolredai/ed^ittonl  iM.Ril 

qui  dg  r<  monte  pu  au  delà  du  cardinal  do  Carpi.el  à  kl.  t. 
l'auii,  qui  a  troiié  la  question  plus*  fond*.  Iln'tsl  cependant 
pas  indifflfavat  d*J  le*  établir    i.;i  possession  du  '  l  par 

Gnlocci  ôinit  si  connue  su  m*  nicclc,  quOrxini,  dan» son  ' 
lins  ilfustmtux  iinpnmr.  l'appili 6  Loi 
ou  liber  Colotianus.  L'ideniile  des  volume»  a  « 
mi   -  ilovïie,  qui  semble  avoir  pris  pour 
question  des  manusci  Ils  de  Virgile  cl  qui,  par  exe*  oinn  •■ 

Iroia  foi»  lu  Vaticanus  sous  des  noms  différents  n'a  pi»  ci 
boillfittl  pour  le  Colotianvs  d'or.-iui;  il  prétend  que  c'est  nu 
d'hui   >    Val.  1875 *>  Botlari,   sur  l'afiirniMi  »u   <lo   qui 
lleyac,  dit)  lorl  qua  cet  dernier  manuscrit  vl a  il  d'Ortdni'.  La 

oal  que  le  Colotiantu  a  éLâ  éludit?,  mai»  non  \- 
notre  ërudil,  cl  qu'il  fout  l'Jdontltkr  avec  le  Mcdicau,  Q 
devenu  le  Virgile   deColoeci?  li  a  dû  ètro  offe .  [  par  lui  au  car- 
dinal Antonio  del  Monte3,  puisque  le  pape  JuKs  III  iGfrv.  ■ 


i.  S'il  ci»  c»t  aint-ï,  on  pourrait  fairo  r«oooi         i  I 
trtctioo  lu  feuillet,  qu'on  Uouvr  relié  à  li  luito  *Ic  son  propn 
l'nitcrtriiw.    Mai  i         L  ui>  ;' 

l'àpoQue  où  itIuÏ  ci  claîl  encor»   m  [V>nrir,  On   [nul 
tjfittoicfflonl  ;  maïs  s'il  l'a  volé,  comme  c'ej  i     ■ 
philc»,  jecroii   -•  ronl  Icotfa  de  Pabaoudre, 
'j.  fan  v""  wtfimamrfc.  roi.  V,  np    130-133 
HKUit  article,  ùlabiît.  «prii  M    <  i  n.»  *  1 1.  iju<  li  m 
i  srdiatl  Ja  Carpi,  mais  birn  au  vonlirial  I    Lk*l  M'iotr .qui 
Ce  n*s«l  pas  aui  limurr»  du  ore-iniar,  maîa  à  cwm  lu  neon»l    j 
lo  Rcau'i  duc  '!•■  I  «cane  to  lit  l'ai  au  uro  di 

.m  poinl  où  l'i  •  '  mi  i    •■■  i  rudtU  Ho  ronl  i 

3.  Quatrième  rd    do  Virgile  •  le  i       -     Iim     .p.  p.  Ph.  V 
Leipzig,  i  <,k\  j'.  Ûl  i    li-»  in1  .i  i  i-ilili  5*iii»  aucuue  critique  i 

d/Iui  .  il  :  '(iiple  plueieurafoia  le»  méuica  mis.  sous  les  DOU  *|U*il 

u  rcDOOtttrtfl  dui  Ira  livras. 

4.  fana  Bt  préfaça  au  i  Froamrnfa  Yulkatia,  li:   .  l?ïl    p.  xi. 

5.  Maigre  lo  Lciaoïguoftt formol  d'Inuocvnio  dtrl  Moule,  il  t  auiuii  i 


i.r.   «   MKiuaHj*    >    »k  whi.hr 
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M^na  del  Monte),  le  transmit  à  8od  neveu,  Innocenzo  del  Monte, 
conimv  un  lnVilage  de  famille  1u(  venant  d'Antonio1.  A  partir 
d'Innocenzo  <M  Monte  et  de  Rodolfb  de  Curpi,  les  destinées  du 
manuscrit  «ont  bien  connues.  Mais  il  Ott  pORDb  de  lui  assi- 
gner un  pOOSOMClOf  plus  ancien  COCON  que  Colocci,  Pomponna 
Laetus 

Angelo  Horca,  daim  sa  lnv\e  description  de  la  b!btiothir|U6 
d'Orsini,  k  mentionne  en  passant  avec  cette  provenance  : 
«  (Codox|  qui  oliiu  fuit  l'otnponii  Laoti,  doinde  Ange  h  OoU.tn 
i'li:si-npi  Nuceriui  et  in  bibliotheca  estai  Medicea".  *  On  sait,  en 
outrer,  'jiu-,  ii.ins  l'édition  romaine  ûê  ViryUo  donnée  par  Juliui 
nua  |=  Pomponius  Lactus).  l'in  romain  cite  de* 

h..-  avi\:  le:  nom  d'Àproninnus ;  ce  ne  peuvent  être  que 
celles  du  Mediceus,  aujourd'hui  très  mutilées  par  suiti-  do  la 
rognure  des  marges,  et  que  Pomponius  IWalt  plus  complète- 
ment. Da  plus,  dans  la  première  édition  romaine,  les  éditeurs 
ftt  s'être  servi  d'un  manuscrit  de  Pomponius  Sabinus  \ 
Ajoutons  que  lo  cùlêbro  Virgilo  n'a  pu  vinir  a  EtMDfi  tjtt'tprèa 
14(H  '.  Toute  trace  de  cesêrudits  possesseurs  a  aujourd'hui  dis- 
paru rjq  ralliais  llsU  LaureiiHeniie ;  il  porte  seulement,  aamma 
00  --""'ît.  cinq  distiques  d'Achille  Estaro *« 

j'a»*uccr  tiur  ||  dm,  uo  figure  p.i*  dans  l'inventAÎre  que  j'indique  en  note, 
p.  80. 
I,  [Annaoi ,  tklk  tobl  M  >   htm.,  o.  U,  Paoli,  l.  c..  p.  131,  Juin  III 

meurt   le  23  min   '.'■••,   M    qui   fixe  la  date   extrême  de  la  donation    ft 
liiaowiixo  i  Antonio  dcl  MonLc  meurt  lo  20  Bepteujbnj  1533.  ce  qui  rtxe  lu 
date  exLréme  de  U  possession  du  ms.  par  Colocci. 
■     V.  plu»  haut.  p.  110. 

3.  C'est  M.  fabbe  Aitiani.  le  savant  bibiiolli>*cairo  de  In  Laureiiueniie, 
qui  a  attiré  muii  attention  but  ce»  éditions,  dont  lieyue  avait  déjà  pure 
itécaeol 

4    A  ci'tli  iir.nl  nnmre   Mir  rinvi'iitairr  tl<*   l'illuMrr  bitiliu- 

th*'jue  da  l'abbaye  il"  BoEblo    Cfeat  m  que  riant  d'établir  M.  LeupoM 

■  dnn*  «on  Wfnain:  sur  rta  lertarvnUaira  (Bxlr.  de»  JrVi/i.  otf 

fiucrtptians    t.  XXXI!.!).   Pari»,  1880,  p.  277.  M.  Delinle  a 

rapproché  le  a*  Irfo  da  cet  inventaire  de  la  noie  Uèi  effacée  du  haut  île  la 

p  ■"  iara  pîiuY,  ou  k  il  ne  peut  ie  défendra  da  lire  Ih»  DBOtt    Wéffl   somsti 

>m    I  d  Bofc*      m  i  t\  >•   tortn  u  le  dubitative,  hou*  U  plume  de  l'éaii- 

.M|ti  vmii  .i  mu'  «i  u:;  ida.  C'ait  la  une  contribution  bien 

plu*  imporûni.  aufl  I  hlttoli  i  da  w.  (te  ut.  —  I.n  notice  Rtau- 

itiC-r  ugourd  inii  ;.i  plue  i-oinptAln  relnlivn  au  DM,  e*t  celle  de  la  livraison.  V 

de  U  Pnti'ogrtiplii.     /< fou  il  latins,  pur  M.   Emile   CfeftuBuÛa.    Pari», 

1*97. 

I '  '-  i  donc  U  lista  chronologique  qu'on  peut  dnSMtf  den   possesseur* 
uacri)     iSobbio.  P.  l„aelus,  Colocci,  le  curdînal  Antonio  De!  Munir. 
ni,  I»  cardinal  Ion.  del  Monte,  [le  rjrdinel  de  CarpiJ,  le  gratnl-ilu  ■ 
'!  Ii  Laureuticuoe. 


10H1AC.     rtLVIU    OUBIM. 
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Orsim  avait  recueilli  de  divers  cotés,  en  y  attachant 
grande  importance,  de*  manuscrits  en  écriture  lombarde,  dont 
qoelquet-uu  remontent  i  l'abbé  Didier  .  si  d'astres, 

plus  uk  ie  i  mb  ■"  .  p  n  m  t  él    m  on  pi  îa  p  irmi  les  plus  véné- 
rable» spécimens  de  lu  paléographie  du  Uoul-Caaain.  On  aimera 
:  toute  à  les  trouver  jfroup<.'-s  ici  V  Qu  u»  de  ces 

ïMiiin'c  doivent  provenir  de*  collections  mon  ftODtttefe. 

Pour  le  MAI  <  M.  L.  32  >,  il  n'y  a  sur  ce  point  aueui 
tion  :  00   ^*>at  les    feuies  d'Ovide,    d'une    belle    écriiori 
m"  tJèolO,  portant,  d'une  main  du  QOta  suivait  le  : 

est  sou  ■'    moiiflitorft  t'amiraii*  »■  •  M  \  La  perle  de  la  sêr* 
dea  manuscrits  lombards  d'Orsinl  est  un  Prlscien,  qui  peut  ton 
rapproché  du  célèbre  Paul  Diacre,   ferîl  à  Capouc  en  !•' 
offre  tous  le»  caractères  des  premier*  i.   m  d'écriture  du  Mont- 
Cassin.  Pour  uno  fois,  en  parlant  do  600  ans,*';  s'eîl 

pas  trompé.  Ceal  aujourdliu]  la  3313  <H.  !..  i6>;  le  tezU 
est  à  peu  ptès  complet;  tes  gloses  bI  les  Kcbolies,  auaeJ  â¥cri* 
ture  lombarde,  sont  un  peu  postérieures;  une  main  «p»  |>eul 
Mit  do  xiv  fil&ûk  I  mis  au  bas  de  la  pnfcc  :  Liber  Priscicni 
seetote  tef"  [benedlotinaoT]  utrimqud  volutmnis*.  j'ai  déjo 
parléduServius3317<U  L  *7>f  duVirgilett$3<M.  L 
du  Juvênai:^86<M.  L.3I>.  du  Paul  Orose  33*0  <  M.  I..30>. 
de  l'I-i  I.  :>  :i::;'(»  <M.  L.  !6i>«.  Un  autre  manuscrit  lombard. 
le  33W  <  M.  L  E6  >,  contient  Orose  suivi  do  Yffitfoirc  romain* 
d'Eutropo,  de  la  obronique  de  Paul  Diacre,  deDarès  le  l'iLrygieii 
eld^Sinhard;  oa  recueil  historique  est  de  i  Lusieurs  mains,  qui 
peuvent  Se  classer  en  deux  groupes,  du  m4  cl  du  xw 


i.  Je  doi»  d'utile*  indications  »ur  plusieun  de  om  mu*,  à  Dom  Acsolme, 
roligieux  bénédictin  du  Mont-C&isin. 

2.  lxvi  (I.  paroh-  otilon^r,  rtl.  ant.  fi  ta  rose  d'Oïl  I  La  ha*tn  ton* 
mvnoeiit  au  v"  du  f.  1  rt  !••  prerou»r*  il.  i  fl  ntonU  d> 
infini  moderne.  IVur  la  description  «i  rimporunce  pi 

..    km    dl  U  pr*!aca  do»  édition!    Hud,  \l->rk-l  *t  A.  Kiese.  Cm 

..!!■.  Bi  n  DUonnent  pu  qus  Ift  ms.  vient  du  Mont-Cas*ifi.  Pour  noue 
eijilijuûr  cotU  provenanco,  il  faut  nous  rnppnlor  que  lus  moines  Ont  foit 
beaucoup  do  don*  i  des  cardinaux  du  xvi«  : 

3.  cccui  (T.  parch.,  roi.  ant.  à  la  roeo  d'Ursini.  Le  Î7  |||  plu» 
soigné  et  au  moins  aussi  ancien  (commencement  du  x-  flioclc). 

i.  V.  plus  haut.  pp.  105,  2  il),  LM7,  242. 

5.  D6UBXTISI  ir.  parch.  (Pie  IX).  a)  t,  i,  Oroa-  ;  f.  outru,  Eutropc  ;  f.  r.i.nu, 
Paul  Di(in«  ;  T.  ucxui,  Ineipit  hyvtoria  Dar  i 

l'épltr»   d'envoi  do  Curntliuo  v:  pus);  f. 

|         tordorum   (Inc.  ;   Sortent: 

f.CCLXii,  LU"  Il  a      '    i  i''*  ■'  f'/Ui   ■('■/..  K/r  »/r  r.crcfi^nti 


m  iNUSCtilTS  t.iiMiiAiii);; 


Î78 


Lea  manuscrit*  qui  restent  à  Indiquer  dftBfl  l;i  BoUeetloii  Ion 
barde  sont  du  xi*  et  du  îaf  siècle  ,  ce  W»l     I*'  De  situ  orèù  de 

Solin,  33W  <M.  L.  I0>',  un  Salluslo  avec  quelques  gloses 
postérieures,  8811  <M«  L.  -(i>\  les  PMUppit%l$Mt  présentant 
de  nombreuses  Incuries  et  suivies  des  Paraui  x/f  snpimium  ta 
Ciceronem,  cTune  hymne  et  d'une  chanson  rfméea,  d'uni-  ri 
Lit  ii  de  Publiai  Victor  et  du  Songe  de  Scipion,  le  lout  «iûQI  le 
a**7  <M.  L.  i3>\  enfin,  un  Stace,328l  <lf.L.S3>  ». 

Nous  avons  eu  souvent  occasion  de  remarquer  quelles  slngu 
Hères  Illusions  se  faisait  Orsini  sur  l'antiquité  de  ses  manus- 
crits. Pour  les  manuscrits  grecs,  il  restait  dans  l'incertitude  *  ; 
pour  les  manuscrits  latins,  il  t-tuil  plus  "ftfnaitif.  Assez  ordinai 
rotnont  dans  l'Invenlain  .  le  BBOl  anaco  indique  des  manuscrits 
IftKrieurs  ;m  \v*  siècle,  le  mol  tUUtchUsilH0l  HBê  manuscrit 
intérieurs  au  uv*.  a  partir  do  mt  attelé,  notre  paléographe 
marche  à  talons  et  parle  au  hasard,  lu  manuscrit,  très  curieux 
du  reale,  le  3305  <M.  L.  17  >,  contenant  i'orso  et  Tôrence,  ot 
qui  a  été  écrit  de  plusieurs  Nina  &U1  viretxm*  siècles,  est  con- 
I  .i,-  nr-.i;:i  im  miifi  ayant  si'pi  nu  huit  cents  ans.  Les 
lettres  capitales  employées  dans  les  listes  de  penoona^e-s.  h> 
didascalics  et  les  arguments,  ont  trompe  i  «  rudil  du  \vr  siècle; 
elle»  on  ont  depuis  trompé  bien  d'fjulrea  •.  Les  volumes  indiques 


Ut  09  ma.  «:f.  IV-ditîon  do  i'QUtOrin  mi  oetfc,  à*  l'r.  Kysaenhurdt 
Berlin-  «860,  p.  v. 

t.  212  ïï.  parch.,  de  petit  format  (Pie  IX).  Incomplet. 

J.  en  ff.  parch.,  roi-  ant.  Lo  f.  07  a  été  BUppléâ  CD  minuscule  vulgaire  du 
xiii*  siècle,  un  trouve  aux  IF.  prelicn.  dco  renseignements  sur  la  poosesaiou 
du  volume  ;  a  Liber  iate  Sallusln  Ml(Bai  Iohunnis  fù'colai  Caeelini  <  :m- 
I^Blarini,  quetn  OJDJ  Padmic  un»"  Dooaibl  U*m  CCQC*«  xsxrnr.  n  Où  C«v 
riïndu  pour  deux  ducats  ô  un  uulrc  Pûdouon,  Juc-Opo  del  Soit-,  /./<V,«.  .< 
Soie 

mjm  lï*.  parafa   (Pie  INl.  1  imbrf  de  U  Uihl,  N.ilwn  i..-.  I..-  m»    oi  Ju 

i  li- .  l'uivriiUii?  du  Vatican  lo  dit  du  ix*.  en  ûjoulant  toutefois  qu'il 

cj.1  moins  bon  m111'  "'c»l  vieux.  Le;  Philip,  m  sont  pas  toul«- 

put**,  ot  offrtnl  -i «j'-iiiu©  désordre.  P.  80,  Vir*m  A' H  mp.:  f.  80  v\  Elymai 

a  saint  Pierre  et  saint  Paul,  et  cfaaQBCD  amoureuse  ("    \  Imîrabik   Ytntrit 

rUhoma  ik  focu  cl  regiwïbuâ  Vrbù:  f.  83, 

[Somniiuu  Si  (p.J.  A  la  fin.  d'une  autre  main  que  le  l'.-xle  ;  ■  Itavnuldus  dci 
Hnlia.  o  bur  ce  ma.  cf.  Moiumseu,  .\t'haii>tl .  <U  i  t,   tàcht   >'•<  UjUschaft  ttrr 

.  vol.  Il ,  pp.  00*  Btj'i ,  ".-i  Uriictj»,  C«  "     I   Wi  Bornât  tyftogrix- 

i      '-.' fT.  pnidi.  (Paul  V).  I'.Uudi:  «■■:.-.   XrhHh;^. 

i.  ptua  baut,  p.  ihh. 
C,  ctui  fl",  |  an  '     rai-  ant,  a  Uroae  d'Oraiui.  Mclangn  »ini:uU<  : 
IcxUx  aux  premier*  IT.  ;  f.  1  r",  fin  At  Pctw\  VI,  'J7-80;  v,  vï«  île.  Terencc, 
arguments  d*is  pi.>c.'?  ,  (.  -'.,  3-  4  r°,  suïl<  des  arguments  ;  f  t  r",  commen- 
cement du  Perse  ;  f.  4  v»,  ÏT.  R-8  r»,  a'arrôte  sur  M,  2fl;  f.  8  v°,  miniature 


m 
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par  Ureini  comme  «  di  1000  ftnni  -  môjdûût  de  cinq 

OOHlt  an*  moins  Igi».  Cfl  sont  :  la  commentaire  de  Porphrrion 
3314  <C  M.  L.  fi>,  qui  appartient  ;m  COmOQ9DceffL6û1  Û$  !•*  mi- 
nuscule et  certainement  au  i\*  siècle  ;  lea  Lu*i  «le  Virgile  3î5i 
<M.I..7>,quoM.Ribbcckcroitdutt*3iôcleotqui3ontau;: 
du  \-';  le  cêl&bre  Valcrius  Flacon  3Î77  <  M.  L.  B  >,  do 
ix*  siècle,  manuscrit  archétype  des  {rgonautiqu**9 ;  In  Cowo 
^r,n  .  ;i  m  ; ..-;  m.  l.  :is>f  du  x*sttoto,  où  ta  prra 

en  minuscule  cl  le*  v.-r.i,  m  <m  pilote  mêlée  de  formes  oncialcs'; 
to  Saltust*  8315  <M.  L.  19 >,  du  xr  tttoie  \  Pour  !*•  frajftnciit 
de  Dnpuy,  le  Virgile  3iîo,  et  le  Terence  3iib\  Orsini  se  1*11;  Il 
(«scroft  certainement  de  l'époque  classique,  al  là  du  moins  m 
croyance  a  pour  base  les  vraisemblances  les  plus  sérieuse». 

Il  convient  do  mentionner  encoro,  parmi  nos  manuscrit*  aolê 
rieurs  au  sa*   siècle*,    un    Suliu    tvac    Ittréitui    Victor,   33i3 


occupant  louk  la  pas*;  f.  '-',  tfyaa.  de  L'Aïufrid  il  prologue.  Suit  le  teste 

ordinaire,  avec  scnolies  et  gloion  dû  beaucoup  do  ffwiin   ,  quoique!  unes  ooo- 
l**rauontinofl.  -  ■  Lu  miniature  reprftiontc  Cnlliopius  ox|  '    r*ac«  i  An 

Komains  assis  au-dessous  do  lui,  ayant  à  sa  droit*  lo   pocta  dan»  une  alti- 
tude méditative,  et  à  sa  gauche  deux  personnages  debout  et  a>:i:< 
par  lo  mol  adtersœrii  ril   nu  dessus  Lut-  ùm  /."<  in 

de  celte  seeae  et  don»  ta  môme  encadrement,  deux  scènes  de  l'AitdMfl  (Sûno. 
Davuv,  et  l'mnjihihu,  G/yo-ra).  Tout  lo  me  !ro  illustré,  cornu, 

d'nutr*-:  -I'-  n<>  lui  Iw.Ui  ■■  .|u*.-f ,  d'upivj  ilr.--  prinltirea  plus  anciennes  dont  le 

aiitM,  li?  PorCrfnw  cl  IVletorortonu    ofiVonl  lu  meilleu 
de*  iin  i,  moins  nombreux  que  d'ordinaire    s  al  &  la  plume,  nhavMéi  on 
non  do  couleur;  ils  s'arrêtent  auf.  40;  on  troure ensuite  dos  espacée 

r-s.  Les  costumes  sont  du   xui'  sieclo.  —  Je  saisi.  :i»wu 

d'annoncer  que  les  peintures  des  mss.  de  Terence,  et  spécialement  oellee  du 
Val    3868,  vont  être  l'objet  d'une  publication  de  mon  uni   et    ■  ■■■: 
M.  André  Pe-reté. 

I.  Pour  le  3314  et  le  3a&2,  v.  pp.  226  et 

2-   liO  IT.  porcin (Pie  l\)..lc  pluîucursiiHiias.  C'est  une  ■ 
de  oe  m»,  qui  Put  découverte  par  Pokwu  on  1417.  Cf.  Tliilo,  proie*.  4  son 
édiU  de  18©3.  pp.  xi.  a'iq. ;  Senenkl,  stit<!,.-<t  m  fan  Ârganuu'  . 
Bâtirons,  préface  &  l'éd.  de  1875.  pp.  tx  *yq. 

3.  lx  II.  parch.,  rel.  ant.  &  la  roie  d'Orsitii.    Le  premier  f   s  elr-  ijouU 

Plus  tard.  Gloses  inlerUnêaires,  scholies  des  au'-Aiv  m<    I--    I     lx  r"  (après 
rjptiril\  .  Inrîviwtl  glodttt  huius  lilri;  une  part. <-  du  a  liste  ji   ; 
le  frottement  ;  il  y  a  ùlft  placn  quelquta  comptes  du  xiv«  *iôcî«. 

4.  51  if.  parch.  (Léon  MU).  Les  IT.  <Ie  garde  sont  d'un  us. 

Écrit  lombard*,  Le  f.  t  est  occupe  par  14  distique*;  Rei  ;    . 

Mkokutiei  MtUra  rpbtofcu  exhortât oriat  Stntcue  (bi  fontia  bî  ■  !*f.M 

porte  13  atrophes  de  4  vers  île  reste  a  elé  gratte),  inliluleee  Hiiim 

},.m/./,  r<  >.  t'inn  Joseph  Deo  uaïaôilia,   Patri  dalcis  e  \u  bas 

di-  premîera  IL  figure  la  inenUou  :  u  Liber  suneti  Pétri  dB  HIrindinio  monss- 
lerio.  Liber  saoctl  Pétri  eccleaiae  de  monio  Blandinio.  •  Une  autr<  tin-iitio» 
dn  Imis  lignes  a  été  (Traitée  ;  mais  celle-ci  suult  pour  xtlt'sler  la  prov»* 
Hamaiidedu  volume,  qui  u  appartenu  nu  Mont-Blanum,  ri>  ii.\u.l. 
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<M.  L.  11>,  du  x' siècle1;  un  Donat,  8818  <M.  L.  :tt>,dia 

closes  et  des  scholies  contemporaines,  ou 

p*u   h'imi  faut,  fie  In  ropie.  ni  ili's  noirs  d'idenlinValinn  plnre>s 

par  Oniinl  00  lèla  da  dUQD«  fagotant*;  la  SidohM  Apollinaire 
84S1  <M.  !..  iï>,  du  n,-x*  riicla1.  Rappelons  ftnflfl  daw 

beaux  Sallusle,  l'un  du  xi*-xn*  sièolo,  lo  3.HJB  <  M.  L.  îâ>', 
'■■) m ra  '.m  peu  plus  récent,  le  3328  < M.  L.2I>*,  •  dlGOOannl» 
selon  l'Inventaire,  tous  ileux  restés  dans  leur  reliure  de  bois 
roeouvcrlr  île  cuir  rouge,  et  la  première  décado  de  Tile  Lira 
33*9  <M.  !..  28  >,  ejfalomont  «  di  tfOO  onnl  »,  niajrmffqui>  DM 
nuscrii  du  \r  -nrde*.  On  voit  que  le»  ma:m*mts  précieux  par 
leur  iga  ni  leur  inh-rèt  paléographiqua  lanalant  chex  Oralnl  une 
place  Importa  Ht  a  I  odtaj  dtfl  OOQTrea  originales  de  la  Renais- 
sance. 


t.  ciiv  fi*,  psrcli.  [LÔon  XIII).  K.  1,  'ncftptt  Mm  tutti  situ  orli< 

ti  dt  ttnQutU  mirnbUibiu  tfu*i  junil  in  mimdo;  r.  ci,  tn  XVI  wo- 

\t  UMlui  1  1  Ko  et  mortoui  fmpt  rotorura  'jm»ufuf  ex  ftorîr  Sert» 
Atrreft  )  r  h  m/,  h  Oi  7tm  ovsro  800  anni  p,  dît 

;  1  11*,  pareil  ,rel.  «nt.  il  la  roue  il*Or»iiii.  TuiuV*  iIh  Ni  fttlil.  Niitmnalr. 
Pi  I  v*.  tnchrit  vrtfhtia  ta  artt  Démoli  (Prîamm  uolû»*..),  U*  incipit  arec 

lf«  nuteg  il'Orstnr  nuit  aux  ff.  xit.  xxt  v['l    CRTT,  \i.i  . 
3.  Cf.  |iIua  haut,  p.  264. 
*.   iiivnt  H  pan»,,  n-l.  Ilït.  A  la  rose  d'Orvmi. 

f».  xxxvii  ir.  pareh  ,  rai.  «m.  a  doua  oolonnoo  al  >i<'  ptusieun  nains,  La 
m»,  a  ett>  Iras  anciennement  dirrifl*  d'AprA*  un  nutiv  exemplairs.  Lt  f,  1  esl 
un  peu  postérieur;  mi  f.  xm  v,  surir  d>  eàftS  ronde  très  sommaire  (Je  l'Eu- 
napSi  l'Aain  et  l'Afrique,  a  la  dernière  page, tin  copitt'  ril  le  mut  de 

ha,  pcut*4trv  avec  una  intention  <le  *nùr*  oMlamponlna  :  •  0  ufbsjOQ 
ii'ti.iiiMD  1 1  nature  perfturtm  ai  emptorom  mvenerii.  »  —  I.e  président  o> 
Rnw«rx  m  :i  .m  cherober  un  Snlluste,  dont  il  paria  dm  una  da  ses  lellren  : 
<■  J'ai  troova  kl  d'exeel  4a  ^aiiunef  d'un*»  snttq  itté  nuques,  un 

siirtnut  apoartenam  iadi*  a  Futelua  iVatnuaet  liepuu  A  la  reine  de  Suède.  • 
ilttiT't  hjmH.  éerî&s  <t  Italie  m  «759  at  /?!«,  édït  Colomb,  Parla,  1809. 

t.  II, p. 236).  J'ai  vu  l«fl  quntortP>  mot.  du  fonde  df  h  RMaoquI  OOfllIwioaol 

iHuate;  aucun  ne  vmni  rf'Oraini.  Mai»  il  rn  rti    un.   complot  ai  dn 

in*  kfealOi  I"  /i''y.  ai4,  qoi  porle  \\  menlior  :  Vr<v\n\  Tiimui  ut  poaacajpr. 

On  peut  supposer  oua  la  présidant,  r]m  n.-   ■•   pkrosll  punit  >l  ezcenaire 

11(1.-,  .uirn   rnrift.udn  h'*  dénie   noms. 

B    exeu  ff.  parob,    ra     un  rosi  d'Offtnt.  Cost  lo  Romonu  oodta 

Mndie  f..v  MM    \    l-'f>-"ll,  <    Uttu    -■■■•  h.*um  l.wutn.,  p.7,  dans  VpSttia  M 
tmittts  Awkrifl  IV,  p  100 

Cf.  plu»  haut,  p.  2tt,  ei  :c*  ^iWfiuta, 
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La  petitfl  collection  île  manuscrits  en  langue»  BOdttlttM  n*«l 

pas  la  partie  la  moins  intéressante  do  la  bibliothèque  de  Fulvio 
Mr  nu.  Plusieurs  des  textes  qu'il  avait  réunis  comptent  parmi 
le»  plus  fameux  de  ceux  qui  servent  aux  études  italiennes  ou 
provençales.   On   m'excusera,   malgré  mon   KncQl  '•.  dp 

m 'occuper  également  de  cette  partie  de  l'Inventaire.  Je  pourrai 
d'ailleurs  le  faire  brièvement,  car  plusieurs  de  no»  manu^nts 
ont  été  ou  vont  être  l'objet  de  travaux  spéciaux  fort  importants; 
je  tne  bornerai  autant  que  possible  à  constater  les  résultats 
acquis,  à  y  joindre  quelques  rectifications  et  surtout  â  élucider 
certaines  questions  de  provenance  qui  peuvent  avoir  de  l'uti- 
lité'. 

C'est  un  fuit  digue  de  remarque,  disons-le  on  ptSMnt,  fIM  II 
soin  mis  par  Orxini  h  recueillir  des  maimacritt  d'autant  natio- 
naux de  l'Italie.  Bien  que  toutes  ses  étude*  aient  .'-lé  dirigées 
exclusivement  vers  l'antiquité  classique,  il  avait  L'esprit  assez 
ouvert,  le  goût  assez  large  pour  prendre  plaisir  aux  vieux  écri- 
vains «  vulgaires  »  et  leur  réserver  une  place  honorable  dans  sa 
lililioLhèque.  A  l'imitation  de  Bcmbo,  dont  il  se  faisait  gloire 
do  suivre  les  traces,  il  savait  unir  û  ses  recherches  d'humaniste 
le  culte  des  muses  modernes'.  Nous  on  trouvons  des  preuve* 
dans  toute  sa  correspondance,  la  suivante  entre  autres,  (m  u 


1.  J'nl  reçu  ;'i  temps,  pour  pouvoir  on  tenir  ftompl*  dans  U  ridaetlofl  de 
ce  rnnpitre,  I.»  travail  de  M.  Arthur  Pakteher,  qui  porta  uur  les  sic  pri 
numéros  de  l'Inventaire,  et  qui  *»*t  intiluié  :  Aut  cirvm  kaUUrtQ  dt$  Fu/i  bu 
XfttkOiM  (Extrait  de  In  Zrttichrift  fur  romvnbche  PhitotogU,  X,  pp.  îûft- 
?45).  Ses  observations  ayant  été,  an  plus  d'un  endroit  .  par  le  plan  même 
ii  mm  i'IihIp.  plus  minutieuse!  i|  w  tel  miccil  ■■■■,  t  puh  t.*  •%•*  pi-ut  ini* 
gnpner  ft  c*  que  je  supprime  oalln-oî.  J'insisterai  sur  le»  point*  où  }<  ri** 
liai  pus  de  lavis  de  l'auteur;  maffl  ma  besogne  n'en  reate  pas  moins  fort 
abrégée,  puisque  j'ai  pour  principe  dan*  ce  lirn-  rj  -  moins  possibla 
le»  choses  déjà  dites. 

2.  Rappelons  qu'un  ami  d'Orsini,  grand  pbilotoguo  comma  lui  an  groe  at 
«n  latin.  Piero  Vettori,  ne  dédaignait  pas  do  prendre  la  plume  pour  défendre 
I  int*{rril6  du  texte  du  DmnurOftt 
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quel  Bâta  il  avait  nus  a  la  procurer  un  texte  du  Ihcamcron* 
;i  avait  appartenu  au  cardinal  liembo,  et  quo  Torqualo  lui 
I    apparemment  dépeint  comme    très  important1.  C'est  fi 

pTOpOB    dfl  60    mmiiisfril,  je    mi|>|mim>.  qu'il  iVi  :v.u"I.   >-w   l.'IK,-;.  :i 

son  jeune  confrère  en  bibliophilie,  le  vénitien  A  Irise  Lollino;  il 
: mait  que  taOQardO  B&flvi  lli  n'en  eût  pas  tenu  compte  dans 
l'édition  n  -  •  n  ii'moigMdt  ainsi  de  son  intérêt 

pour  un  ouvrugi»  qui,  ;'i  llmur.  m  M  taaip*-4fe,  s'était  point 
accepté  uni  réserves*.  Lo  BîfllKuKXit  ne  ,%e  retrouva  pas,  quand 
T"rquato  U-  fit  ahorober  dans  ta  bibliothèque  de  aon  perd»  et  il 
;«  OQOON  Agaré  aujourd'hui,  puisqu'on  noie  DMQllOJUH 
nulle  part.  MaisOr*lnl  rencontra,  dans  J a  même  collection,  de 
quoi  te  iW'Innimager  amplement;  il  en  tira  tout  d'abord  colle 
magnifique  série  d'autographes  de  Pétrarque,  que  nous  allons 
grouper  ici  dans  son  ensemble,  sons  en  distraire  les  manuscrits 
latins. 

I/mtftOr  -t  r<m*:ier6  deux  publications  distinctes  :'i  ToYinncu 
des  questions  d'Origine  ei  d'authentidU  du  Canzonim  orlf 
de  Pétrarque,  écrit  sur  parchemin,  qui  figure  en  tète  de  la  col- 
lection moderna  d'Orstai4,  Ci  aousorll,  identifie avec  le3t95i 
<  M.  M.  I  >.  porte  en  titre  :  Francisai  Petrarche  loureatx  poète 
rtmim  oulgarium  fragmente  fl n'est  autographe  que  du  fol.  38  v* 
;i u  fui.  49,  et  du  fol.  62  au  fol.  li  et  dernier;  mais  le  reste  de 
la  copie,  exécutée  sous  les  yeux  du  poêle,  a  toute  In  valeur  d'un 
Original4,  \ôi'-i,  résumé  en  pou  de  mou,  tout  co  qu'on  «ait  à 
présent  sur  l'hisinin ■  \U>  re  rnanu*'T:l  r 


1.  V.  p.  106. 

2.  Danti  II  i  He  Lollino  (A.  LoWrtf  patrtcH  Ytncti  cl 
BtUurt'  cpùtotae ,  Deltuno,  16U\  il  n'y  60  a  aucune  ftdrtetto  A 
Ortini,  ni  m<)mc  aucune  mention  dfl  lui,  Mnis  ClCOgOB  (!"<■<.  ÈVn»i  t»  V, 
p.  4(3),  ft  vu  une  bonne  copie  den  lettreu  re$a«  par  le  Bftvanl  .   n  lien  Pi  an 

l  1583  p«r|.»  ii  un  m».del  Boccaceto  ebc  tebbene  n  ta 
i-e  ovrehb*?  potut*»  servir*  a  ijuokKi  wiûi  ■  t  n  fn  r&fAvîgHa  che 
ifow  procurato  în  \u  t(a  lun  wi  i  itompaturo,  «  Je 
n'ai  pu  -na, 

3.  ht, m  P  ,  l'-miuunn-fiti-'ii  fait*  Û  I'  \<»   > 

!   Un  -,  Pari  -,  Ktini  l.   h    le,   m&î]l896.—  I 
dt   l'> (t  n </<(■    •/  Appi n  '"'  (no- 

vembre  1886  "/   /"  hii  I  J 

1887.  (Ex  rail  du  feecic.  I  des  3f<  /Il 

BI8,  avec  v  ii  hee  en  béliorravutt).  —  Ct  l-arllclfl  h  M,  Hod. 

:    dans  la  Û  fwico    te/to  frtftrr,    (fa/.,   t«KU.  VII.   pp.  303- 

385 (vin.  Phaser). 

4.  I*  planche  I  de  met  la  •-"in ,  ■  reproduit  le  fui  0  :  de  la  main 
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Au  commencement  du  x\w  siècle,  le  célébra  lettré  vénitien 
Leonardo  Gîustinianî  a  le  volume  n  DUJAflltt  en  fait  une 

copie  '.  En  1475,  le  riKinuscrit  est  uniploy©  par  Valdo  i 

;Jes  Rime  donnée  a  PadoueV  En  1501.  il  est  emprunté  par 
■  Kenilin  [\  i  h  li.ihit.nril  île  Padoue,  *A  serl  à  l'édition  d'Aide 
Manuce.  qui  s'efforce  de  le  reproduire  scrupuleusement  V  En 
1544,  il  est  acheté  «  l'adouc  p;ir  (îirolnmo  Qnirini ,  posr  le 
compto  de  Bembo  '.  En  1347,  H  passe  par  héritage  à  Torquato 
Rembo*.  En  1581,  il  est  acquis  par  Kulvio  ûrwilll  tH  «jfi 
Etant".  Il  est  célébré  par  les  correspondances  du  temps  et  par 
les  livres  imprimes  qui  parlent  de  la  bibliothèque  d'Oreini  '.  Bfl 
1G0U,  il  est  légué  a  la  Vaticane  avec  le  reste  de  la  collection 
<n)i'Mui\  D  y  racoîl  la  cota  Fol  toi.  3195.  Leone  Alla 
sSgntla  ;i  Pilippo  Tonuaaaifii,  qui  en  pm  1-  •  en  m.'ws  ri  1650  du  i 

les  liens   edilioiM   du  l'ctrarçha  n-tlmmu*.  Ooduibcn,  le  voit 


de  Pétrarque  ;  In  planche  I!  donne  un  spécimen  de  IVcnturo  du  eopist» 
qu'il  a  employa.  A  mon  avis,  la  partie  autojrraphc  appartient  a  une  epoqu» 
avancée  do  la  vie  du  y 

1.  On  peut  *UI»  ir  <■••  fait  par  le  litre  et  la  *<>■  I  n  RmMftfcr* 
do  la  Laurentiinns,  n-  csvm  du  Vcdici  H  tlioni,  fi  ta  I  i-  wrt 
holki  û  dfaoatrar.  Voici  I»  souscription  :  *  Fm  <r<ir<*t  fau- 
futi  pùcttrcrum  vutganum  frntjtti.  nU\  ••j^ifirinnt  ■<•/•>/  to/h 
tuttinionum  «cofttra  >jurtn  poeta  •;<.-•  ,i  i--/-i:.i  manu  \  i<X  f 
codioi   patfOfoAofQAi  oVtt*  £'*»' i>'t<<<f<c   <  «     n,i'»'     I-  '  fif/nn,  Home,  IS7l. 

I    .i). 

2.  Le  Canz.  ntitor/raphc,  p.  16;  of.  p.  8,  noie  2. 

3.  ld,,  pp.  Il  eqq.  Sur  les  rcneciKncmcnto  de  Vcllutello,  cf.  Pdf-aimiIrtJ  tl 
appendice*,  p.  21,  note  2,  et  -S.  Morpurjro,  Riviltta  aritùû  aVffs  A  '  T*  iiaL, 
année  III,  col.  IGK 

\.  ht.,  pp.    1T-IH;  cf.  F>ir  similis  ût  OppClvL,  p.  13. 

6.  M.,  p.  19;  cf.  plu»  linut,  p,  02. 

0   lût,  p.  20;  cf.  plus  haut,  |>.  101. 

?.  ht.,  pp,  Sè-28,  ou  plu*  hnui,  pp.  108*1110.  nioivYïuor*  Roasfi 
Innl  Ir^s  brièvement  de  la  bibliothèque  d'Orftini  dan»  sa  court*  bk'praphie, 
ne  mentionne  que  le  Terencode  Decnbo  et  le  Pétrarque  .  ••  llunc 
poslea  librura  raoriens  Bibliotbecae  Vaticanae  legavît,  uns  curû  Francisci 
l'etrarchae  rhythmis  auctohs  ipaius  manu  tonacnpii  .  Pifio- 

MAi  imaij.  i«.t  éd.  cit.,  p.  10).  Un  téuioi^nape  a  été  ajout*  par  M.  S 
pui  gO(f<  c,  col.  102) A  ceuxque  j'avais  trouvés;  c'eat  celui  de  Girulamo  Km- 
cntlt*  rappelant,  a  Venise,  en  iri8û,  n  propos  d'un  vers  de  Pétrarque, -quel 
Canaonieiv,  clie  nbLiu.  rpria,  I  quoie  lu  -umUI cardinal 

Dcmbo,  et  pOfl      dal  signo»  Fultrio  Orsmo.    • 

8.  B.,  p.  28,  Cf.  ci-dessus,  n.  1 15  et  p.  iiS,  note  5. 

9.  ld  ,  p.  25,  note  2;  cf.  Fa-  p.  i7.  rt  Paksrtirr, 
ZàUchrift  fur  min.  Pttil.,  X,  p.  ££ft.  Dnits  le  même  traiail,  p.  214,  M. 
Pakochex  plaM  la  transcription  eje  la  partie  non  autographe  du  Canianten 
aux  wntiei's  1350-135$.  Même  en  admettant  son  liypollièar,  cra  dates  ce 
sont  pas  applicatif»  à  lu  purtiej  autographe. 
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également  plus  tard  '.  A  partir  de  ce  moment,  la  tradition  se 
perd  ;  l'autorité  de  l'édition  Aldlne  est  eonleetée;  Marsand  (18IQ) 
la  rèlahlît  par  des  arguments  philologiques;  il  Ml  suivi  par 
Zambrini,  Atlilio  Hortis,  Carducci,  eto,  lUIfl  te  manuscrit  ne  se 
uvo  pas;  M.  Konrojmoni  (1877)  cherche  à  faire  admettre 
qu'il  n'a  jamni*  eXJStf;  M.  OaJ3  1885)  prouve  la  thèse  contraire. 
Le  retour  du  manuscrit  &  la  Itunt&ré  *-sl  promis  eu  janvier  cl 
démontré  en  mal  i88iï\ 

Emnftine  temps  que  le  Camontere  complet  sur  parchomin, 
Orsini  avait  acquis  de  l'héritier  des  Bembo,  ainsi  quo  je  l'ai 
raconté,  nu  autre  autographe  dee  osuvree  ilalleffiaee  de  Pé« 

tiarijin:  ■  ;  ••Vliiirnl  vingt  feuillets  df  minutes  du  poète,  enrichis 
de  dates,  dr  rctlcxioiis  personnelles,  de  mentions  de  toule  sorte, 
qui,  jotntos  aux  corrections  et  aux  retouchée,  leur  donnent  un 
inestimable  prix.  Ils  ont  éie  l'objet  d'une  élude  intéressante  de 
Lodovico  Beccadélli  \  d'une  publication  peu  satisfaisante dT'bal- 
dini  en  fac-similé  typographique',  et  enfin  de  recherches  mé- 
thodiques très  complètes  do  M.  Pakscher*.  On  peut  renvoyer 
avec  confiance  le  lecteur  à  ces  dernières;  je  n'ai  plus  à  reven- 
diquer que  L'humble  mérite  d'à votr  explkjtté  "'i  delà  le  passage 
du  mnascril  .;i  Orsini  et  fixé  le  nombre  de  Feuilleté  qui  lui  sont 
parvenus  et  dont  deux  nous  ni.'Miquent  aujourd'hui  ■,  M.  Fak> 
Hhtf  a  distinguo  les  quatre  mains  différentes  qu'on  peut  recon- 
naître dans  les  dix-huit  feuillets  du  31%  <  M.  M.  2  >r  et  a 
établi  qu'elles  doivent  être  rapportées  au  même  personnage  a 
diverses  époques  de  sa  carrière;  sts  observations  sont,  dans 
l'ensemble,  parfuitomont  concluantes  et  il  n'y  nura  plus,  on 


!.  llWri.-iiMfirt  Mtinaci,  R<wHr»Titi  île  l'Ac&ctauîe  d>6  Lincn<  séance  du 

aojuin  i>m. 

2.   Hrrur  crittqut  «lu  4  JsnvUl  HW,    lt  p.   \Z\Jmirmd   offititl   du   89 

mai  lBdc>.  CL  Pabcbcr,  pp    '" 

Page  lui.  M.  TUjiit  m'ai'i"™'1  mi  tlMail  «noor«  îaMIft  :  Im  reellteli 
i]ç  Bembo  ont  ê  i  trou Téi  ohn  on  ptaxtcagiuito. 
Cf.  Fac-timiU*  ttappend.,  pp.  10-12. 

.  m    >•  If.  Pi  inci  ■■  >  Petran  i  tkratU  datmwo  oriainala*  H  trot- 
U   virtû  moruli,  di  hobata  n  rfi  QtnrusttfanmBi  lï  TuortUa  dé  n 
tU  lutini...,  Rome.  104*. 
t).  ZcitKhrifl*  pp.  216-224 

7.  tf.  V.  Cita,  Dttômfo,  p.  ÎW,  nota  t,  al   i*i-<l*»8«us .  p.  101.  —  Dan* 
m  lettre  dll  i'*'  IV  iiit   «/uni  d'avoir  tu  |p  nmmiserit,   Ofsfnl  plfiâll  <(■•  «  1'» 

rogjierohetTpi  »;  quand  le  voluoia  loi  fin  remUi  il  ea  cooiptsit  2*v  i- 

ualiuti  actuelle  du  3190  va  dr   I  É   U),  tl  lêlsâi  <*ntrn  Ina  ff.  tft  *t  20   (104 
de  deui  feuilleta.  I.**  ff.  17  ri  Ift  on!  donc  disparu  poxl^ri«un>mcnt 
*  l'rntivf  cha  Orsini. 
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peut  l'flmpinT,  d'objection   contre  l'authenticité  de  ces  frag- 
ment* K 

tUlOgTttpbdfl  mm  iliiirs  de  Pétrarque  ne  peuvent  encore. 
je  crois,  èlre  classés  bien  rigûv  :tierecbro- 

nologiquo.  La  publication  de  fac-similés  datés,  faite  par  l'Ecole 

use  do  Rome,  peut  cependant  fournir  la  ba9e  d'étude 
livi'innii    sures     nie     oiiiprend  des   fragments   auUigraphr'*. 
ayant  les  <l;ii<>  de.  MVM ,  VM1 ,  135»,  1387.  196*,  cl  wnblttStftl, 
pur  conséquent,  trente-deux  ans   de  la  vie  du  poète.  Ci)  qui 
frappera  le  plus  le  loetour  »  l'exAmi  fï    Le  !  IS  fec  *"•  w»l 

lox  différences  très  grande»  qulls  présentant  entre  eux,  non 
seulement  dans  l'aspect  général,  mata  encore  dans  1*  détail  el 
pour  le  ductus  des  lettres.  L  authenticité  ne  saurait  pourtant 
pas  en  être  intinnee,  et,  s'il  y  avait  des  incrédules,  ils  n'ou 
raient  qu'à  regarder  l'Apulée  du  Vatican,  dont  il  est  parié  plUfl 
loin'  :  sur  deux  pages  seulement  écrites  iridiseiiinbleimsiil  par 
Pétrarque  nu  courant  de  sa  vie,  ils  verraient  M  grOUpftr,  80ta 
les  années  1348  el  13(59,  d»rs  écritures  qui  sont  celtes  de*  fac- 
similé*  et  paraissent,  comme  r,  Il.-s-ei,  ■.  .les.  Il 
n'y  a  rien  d'étonnant  ;i  rela  ;  ce  qui  serait  surprenant,  c'est  que 
IVr.rïlure  '1  '  P<  trarqne  fut  restée  la  môme  :t  vecl  nu  treille  ans 
île  dEatUkee.  11  faut  seulement  admettre  qu'elle  ;i  subi  des  mo- 
difioallOQS  particulièrement  sensible»  '.  Il  enest  une  qui  s'impose 
tout  d'abord  à  l'attention  et  que  le  fac-similé  I  des  planche»  de 
ce  livre,  daté  de  1370.  vient  confirmer;  c'est  que  récriture  de 
Pétrarque  est  devenue  de  plus  en  plus  fine.  Ces!  on  phénol 


1,  Les  dernières  hésitations  qui  pouvaii  1 1  raiier  '•••  '''»  f-  il 
recto.  que  M.  PaJetchar  appelle  iustomen   l'fcrilun 

Bout  leveegpar  \v  bo-slmili  que  j'..i  publie  d'après  !■•  Poi  isfau*  i','->> 

pfcl  AniA  iU  1337  fJkvVHmtfA  dêiftrii   dt  Prffc  n  .  taalV,  n*  l).  Au 

iratfl,  l'aiiihannvu  i  de  l'MiMmhu   du   recueil  n'avait  fait  jusqu'à  préai 

doute  pour  ppraonn*»;  A  ma  rnnn/ils*»nri>  du  moins.  M     t'a  ri  Appel  nH  le 

Ifiul  |  l'avoir  lUUotiée  dan»  th  rtcanla  ptiblifAtinn,  Irie  Uerl.  Itir\ 

Mm   l'riTfircii'i.  Berlin,  1880.  Ct.  Rtvu*  critiqut  do  M   or  lotira  1W6,  al 

fa  -rfmttli,  p.  21. 

2.  Ce  sont  ries  reste?   do  cois  W/l  itOOrt    H   [M 
Pindolfo  Malaysia  sur  la  fin  do  sa  vi*.  Cf.  BMff.  rar    fV  [éd.  I'rncji**#ui 

i.  III.  |.        .. 

;<.  v*w  m, 

4.  Le  premier  srudil  qui  «il  •Omni"  I  frCl 

vtiion  piléograpbïque  minutieuse,  m    Prani  Rûhl,  qui  n  atudl 
autograj'ii.'rt  réunies  dans  le  Isturent.   Ull,  :i.i,  «vsil  •!■■ 

-I  )i    ip  HuMuni,  -V   / 

1881,  pp.  Il  Bqq.)-   H*  "8t  trôs  voiftin  du  nn  l  de  nolro  planche  ]Y. 


i.'njiir?  ht  Dt  pkth Aligne 
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Wen  eonnu,  qui  se  produit  ebez  le*  Tielllarda  dont  la  ruo  rtf 

tu  il  -Ut  '.  C'est  îi  la  période  de  l'ëcrilure  menue  de  Pélr&ftpio  que 
se  rattachent  le  3195,  ot,  plus  tard  encore,  loulc  cette  série 
v  sur  Homère,  qui  viennent  d'être  retrouvées  dans 
un  manuscrit  de  Parts,  el  qui  nnL  «të  certainement  le  dernier 
grand  travail  de  sa  main  ■. 

Il .-:;[  «Kir  ;iiilir  remorque  à  ajouter.  L'écriture  de  Pétrarque 
maigre  su  modifications  amenées  par  Page,  est  bien  de  son 
temps  et  de  son  pays:  telle  pai^e  qua  ÛOU8  lui  attribuons  pour- 
rait être  aussi  bien  de  Q*tmporta  quel  moine  italien  du 
xiv'  siècle.  Cela  doit  rendre  la  critique  très  méfiante  et  lui 
faire  exiger,  à  côté  des  vraisemblances  pnléographiques,  des 
;>i i  M ves  rigoureuse»  d'une  autre  nature.  Toutefois.  On  me  per- 
mettre  d'observer  qna  Pétrarque  ne  doit  pas  f>\rt>  assimilé. 
autant  qu'on  est  porté  h  le  faire,  à  un  copiste  de  profession.  Il 
a  des  procédés  de  calligraphie  qui  déroutent  les  observations 
ord1salr#S,  il  rftû  n'est  moins  régulier  que  ses  transcriptions. 
Il  écrit  de  fttçon  différente,  non  pas  à  dix  ans  d'iniervalle.  mais 
au  même  moment.  On  n'en  voudrait  pour  preuve  que  le  3196 
lui-môme  ;  on  y  trouve,  dans  un  seul  vers,  deux  et  parfois  trois 
formes  assez  distinctes  de  la  inome  lettre,  du  rf  minuscule,  par 
l'xeinplp.  Comme  on  no  peut  admettre  cpjo  chaque  moi  ait  <V- 
écrit  à  une  époque  différente,  il  fnut  bien  conclura  que  la  poêla 
avait  a  s;i  disposition  toutes  les  formes  calligraphiques  usitées 
de  aon  temps,  et  qu'il  s'en  servait  indifféremment,  suivant  lo 
caprice  de  sa  plume*. 

La  psychologie  doitpeut-élie  aussi  être  interrogée.  Pétrarque 
est  poète  avant  tout,  ne  l'oublions  pas.  et  le  plus  sensible,  ta 
plus  nerveux,  le  plus  mobile  des  poètes.  Les  hommes  de  cette 
nature  ont,  comme  on  lo  sait,  une  écriture  extrêmement  chan- 
geante; ce  n'est  pas  d'une  année  â  l'autre,  c'est  d'un  instant  à 
Tauipr  qu'elle  s»»  modifie.  Souvent  la  seconde  page  d'un  de 


I,  La  ntfrue  observation  a  été  faite  par  M.  Pftkschcr,  amyi  qu-.«  quelques 
autres  qui  méritent  d'êtrr.  veri(it*es.  Je  ne  fuis  pus  frappé  autant  que  lui  de* 
modifications  qu'aurait  introduites  dans  lï.rr  turedfl  Pitren,'  <ij©  de 

copier  des  textes  d'ancienne  minuscule.  La  Ulttffl  <u\ti---> .  -i"1  •  ! •  v- n- tj i  |  la 
mode  daci  l'Italie  centrale  un  quart  do  aiècltt  après  M  mort,   représente 
ion  de  ce  jeenre. 

vU8«  de  renvoyer  i   un   travail   sou»  presse  :  Les  fcholies 
rarijue  ntr  Homéri . 
3.  C'  ivaJualious  chronologiques,  unicju*mentappuyô«$ 

sur  l'Alphabet  et  pour  des  fragment*  courts,  risqueraient  d  être  inexactes' 
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its  parait  d'une  main  différente  dl  Ifl  |  remière,  suivant 
tour  disposition  morale  «lu  moment  et  le  genre  du  sujet  traite; 
Eli  resserrent  leurs  lignes  et  leurs  lettres,  ou  bien  les  esp 
eL  choisissent  instinctivement  des  caractères  plus  amples,  des 
majuscules  plus  chargées,  olc.  Les  hommes  d'imagination  et  de 
sentiment  sont  rarement  indifférents  a  la  forme  matérielle  dont 
:U  revi'-îeii!  leur  jiriiM'e  :  ils  aiment  à  ht  tumlifu-r  ri  k  l'i-m: 
il,  bien  que  les  traditions  de  plume  fussent  InSfiimeQt  plus 
l>  mimiques  au  temps  de  Pétrarque  qu'elles  ne  le  sont  aujour- 
d'hui, on  peut  lui  appliquer,  Je  crois,  une  partie  de  ces  obser- 
vations. Ajoutons  qu'il  (Hait  grand  amateur  de  livres,  qu'il 
avait  eu  sous  les  yeux  des  manuscrits  de  toutes  les  époques. 
fournissant  a  sa  mémoire  les  formes  le*  plus  vari  ■  :  :  r.ippc- 
loiis-notis  qu'il  était  lui-même  copiste  et  e.véculoit  de  sa  main  de* 
transcriptions  de  toute  espèce:  et  reconnaissons  qu'on  doit  obte- 
nir tirs  combinaison*!  bien  singulières,  quand  le  caprice  du 
graphe  se  joint  au  caprice  du  poète.  Le  plus  sûr  est,  en  ces  ma- 
tières délicates,  do  no  rien  conclure  ;  on  peut  so  contentor,  sans 
chercher  plus,  de  constater  l'authenticité  de  L'éciUUl*,  bien 
heureux  déjà  si,  par  des  observations  étrangers*  à  la  paléit- 
grephîo  pure,  on  parvient  à  obtenir  ce  résultai* 

La  série  des  observation*  sur  l'écriture  de  ivirarque  û'csl, 
du  reste,  pas  près  d*£lre  terminée.  Notre  publication  il-  fa.- 
similës  datés  et  celles  qui  vont  la  suivre  fourniront  des  point* 
de  repère  certains  pour  des  recherches  nouvelles,  et  d'aï 
autographes  de  Pétrarque  pourront  être  remis  au  Jour.  Sans 
parler  des  copies  douleurs  anciens  duos  à  Pétrarque,  cl  sur 
une  partie  desquelles  nous  ronseigoe  sa  correspondance,  *es 
enivres  autographes  demandent  à  être  retrouvé**.  Divan  frag- 
ments ries  Rime*  plus  ou  moins  analogues  à  ceux  du  Slflfi,  pa- 
raissent avoir  existé  au  xvi«  siècle1.  Une  lettre  d'Orsini  nous  n 
révélé  l'existence  d'autres  feuillets  connus  ou  possédés  par 
Bembo,  et  je  me  permets,  dans  l'intérêt  des  chercheurs,  de  re- 
produire ici  ce  témoignage  qui  a  déjà  été  donné  ailleurs  '.  Noir»* 
bibliophile  parle  en  ces  termes  a  Pinclli  d'un  manuscrit  de 
qunrante-huil  feuillets  (?),  provenant  de  Marcello  Ccrvini  et  plu* 
anciennement  ue  Henibo  :  *  M'<'«  eaj  jt-no  un  libro  di  I.XXX  pa- 
gine in  foglio,  ma  li  maiieano  XXXI!  le  prime,  dove  aono  copiait* 


I,  ff.  Fac-simitf*,  p.  1rt  (ûr  qurtqurs  ms*.  Pyartt). 
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molle  canzone.  sonctli  et  trionti  dcl  Pctrarca,  tolli  do  fogli 
arebetypi,  BOEUfi  10Q0  II  E&iti,  ma  quosti  sono  in  più  quantité. 
Queslo  Ubro  dal  cardinale  Rembo  fù  dato  al  cardinale  S.  Crore. 
alio»  papa  Marcello,  et  credo  choD  Bembod  meUwsell  buoI 
fojjli  ot  quclli  clic  viddc  altrove.  Ovcro  forad  erano  tutti  li  suo  , 
fillO  poi  non  sono  porvonuti  in  mia  mano.  Inlondo  clio  V.  S,  li 6 
un  raccolto  simile  :  pero  la  prtgO  Cb6  mi  rnaudi  h  prinoipii  délie 
ramtoue.  SODdtll  et  Irionti  eue  lei  lia,  pe  relie  M  min  il  supplirâ 
il  auo  et  dal  SUO  si  C0ïDpl£rà  il  inio*.  »  CeLte  acquisition  est  du 
mois  de  février  1583,  par  conséquent  pOfttértNDtt  fi  la  OOMtoO  de 
la  bibliothèque  d'Orgini  au  Tape  et  à  la  rédaction  do  l'Invcn 
taire'  ;  elle  ne  flgun  donc  pas  sur  ce  dernier,  et  comme  il  est 

I  ne,  d'jiprês  ce  que  nous  avons  établi,  de  ta  chercher  sur  le 
peut  inventaire  do  livres  trouvé»  cIk-z  Orsini  après  sa  mort, 
nous  sommes  assez  tentés  de  la  rapprocher  <iu  n"  t,|  »io  l'Ap- 
penâiœ  I,  ainsi  décrit  :  Petrarcha  de  poerie  con  varie  lettionc 
nette  marynic.  teritto  nrtl'  unno  i :>:><).  x  iiuvembritt,  infoffUût 
«c/ïju  coperta.  Cotle  description,  trop  sommaire,  peut  se  rap- 
porter aussi  bîon  h  une  transcription  du  temps  do  Bombe  qu'à 
u:i  manuscrit  du  xiv  siècle.  Le  manuscrit  a  du  passer  aux 

m  du  cardinal  Odoardo  Farnése;  comme  il  était  sans  cou- 
verture, il  a  |)eut'ètre  pris  place  dans  un  recueil  de  niiscel- 
lanêes  \ 

Outre  les  autographos  Jes  lOnv,  Orsiui  avait  chez  lui 
importants  manuscrits  latins  de  Pétrarque,  deux  de  ses  <uuvrei 
le»  plus  intéressantes,  écrite*  de  sa  main  et  portant  une  sous- 
cription datée.  Le  plus  ancien,  le  33&J  < M.  L.  144 >,  contient 
KO  Uucottcum  carmen,  en  1res  polit  format  (160  X  i  10  mill.).  et 
a  été  exécuté  à  deux  époques  distinctes  V  A  la  première  appar- 
Uaol  le  corps  du  manuscrit  ;  a  la  seconde,  une  partie  des 
i  Idilion*  marginales  cl  quatro  pages  finales,  où  sont  des  sup- 


I.  Ambrot.  D.  128  i/if.  Lettre  du  &  février  15K:t. 

&  V.  p.  IW|  «T.  p. 

'■  ml  le*  mu.  de  Pâtruquepoctédét  par  la  Bibliothèque  Nationale  d« 
\ât>le«,  ou  lOOt  Uni  d«  livre»  dos  P&flieW,  !<•  n'en  ai  vu  aucun  duV' 
de  1360. 

4.   WH.  pareil,  non  nu  marotte,    lin  tttttl  nt  est   l'indication  du 

B*  de  logloi^uA  on  chiffres  romains,  b'n  tfb*  :i  11',  dfl  irurde  ;  &  la  lia  deux  fF. 
Couverture  do  velours  rouge-violol;  tronches  dorAofi  ;  trooe*  d'un  fermoir. 
Lo  frontispice  est  orné,  ainsi  que  tes  teLlroa  initiants  dos  pièces.  Lob  titres 
loni  à  l'encre  rouge,  et  le  nom  des  interlocuteurs,  mis  en  mar^c,  *«i  alterna- 
tivement bleu  cl  rouge.  Les  majuscule*  du  texte  sont  rchauftii-cs  da  jaune 


m 
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plémeuts  à  l'Eglogue  X.  Le  nom  tte  Pétrarque  ne  figure  pas  mit 
le  manuscrit.  Le  litre  cal  a  l'encre  rouge,  ainsi  conçu  :  BucoH* 
cnm  carmen  mtttm  incipit.  Eclogc  prime  tituhts  l'arlhtnw 
t'ullocutorex  Stlvius  et  MonKtuK  La  BOttGrlption,  <|ui  oàt  6ga- 
ufl&eol  ;t  IViiiTi'  mm,.;.'.  i.flïe  In  m  Ai  ne  forrau  icum  Car- 

men m>:um  replicit.  Quod  tpêCt  qui  ante  axnt*s  dictaveraw, 
jscripst  manu  propria  apud  Mcdiolanum*  anno  A kimc  ttoiu 
uitiiia'  /■>'  Cette  BOttficripUoo  ae  trouve  reproduite  dans  (tau 
manuscrits  du  même  ouvrage,  dont  l'un  est  a  la  bibliothèque 
Lamviiiifini ••  '.  l'autre  à  la  bibliothèque  Barberini';  ces 
manuscrits  proviennent  certainement  du  nûtre,  et  le  prcmïtr 
contient  mfcfit   ufio  noie  indiquant  qu'il  .  mterifl     i:rect«- 

mont  sur  l'original  d«  pjtrarque.  Que  cet  original  aoll  le  335*. 
B*oat  Qo  lin-'  iiu'i  hors  de  doute  l'examen  du  volume  •.  Le  corps 
du  manuscrit  est  écrit  d'un  caractère  un  peu  plus  fort  que  le 
ranu'li  rr  de  l;i  plupart  •'!' '-  I  tuWOQS;  U  J  B  MkSSJ  '"|ue'.quoa  dif- 
férences dans  l'alphabet  ;  mais  tout  8'explique  naturellement 
par  la  différence  des  époques». 

Ces  additions  sont  placées  pour  la   plupart  dans  1rs  marges 
horizontales  dea  pages,  avec  des  signes  de  renvoi  au  pawajçe 


1.  Voici  la  suit*  dos  iltfM  du  recueil  : 


MttrUu*  Apictus  r(  WatiMU]  [f.  M'.v»    68tt/< 

ÇoUmtorct  PavmMlui  et  MUw\   t.  22   Stptiau    ilog>  rtraJ  mf$ttm 

it  vuffrrtiti.  t'>M:>i:ut ms    Miii»  et   Kpff\ 

ih,.,:h>im.  CoUOcuttw*  Gcniraedes  à  Amietas;  [f.  jyl  Nvru  tçtnQt  Mmivx 
o.i/  piHnciuf.  Coti  HMlom  MUogtiu  ri  ThtopkUm  ;  [f.  31  vj  tMdmc  toUft 
tindu*  fit  L<>>-r.-<i  „rri  t  m.  VoUocutorct  Socrata  et  Sdvaniu  :  f.  3tf)  t/aA- 
timt  ojloge  titulut   Qalathta.  Colloeut  \         FvKcei   ■ 

Duotfcwnc  CQtogc  titutus  L'onflict<>  ,.  tfMJffoofltf  «f  Wirjcêr. 

2,  C'ti»l  le  tt*  CXI/  dos  Coofoi  SfrottàmtCf  B4a4mi,  hW.  LSflfVlfllir  , 
t.  II,  p.  DiO,  ou  /  eodiçipetrarek,  rfw/c  Mai1  oovem.,  p 

3.  Bitrber.  XXIX.  #50.  La  souscription  ost  mal  transcrit*.  L* 

pus  mis  lo  mot  ultime,  sans  doute  parea  qu'il  no  le  compraBSit  fdi.  Au  lilf*. 

il  a  corrige  ainsi  :  Francise*  Petrarcae  ftorenlmt  «or/a*?  Un 

Encfpft*  V.  la  description  da&i  l'ouvrnec  do  M.  Ennco  ffantuc 

dsi  tcxiki  petrarcheéchi  délie  biblhteche  Barberina,  I  .  '  o/huk-ho, 

WitlicK'tti'iwi  <*  V'C/'.M'f.    Home,  Itf7l,  p.  12,  On   tu?  trouve  dans  ccmU- 

loffU£»  dlSOOt-l«WI  (•aisarit,  aucune  nenUOQ  d<  noirs  muiiuocritdu  VsUcap, 

njoeToiiiiim?.!.!  avait  cite  Eaiis  fignoler  l.*»»ilM^raphili 

i.  Cf.  la  pa^re  dû  la  souscriptiou  dans  les  buv-ttmîUt  de  t'itrilttre  uV 
Wtrarquc,  planche  III.  Lo  lecteur  o»L  aujourd'hui  &  mouiu  d«  toi«  I*  «6- 
trole  de  toutee  mes  assertions. 

5,  M.  Pakscher  (p.  210  n.)  u  trùs  hi«n  vu  Tauto^raptiiv  du  me.  entor: 
il  est  évident  que  ma  dômon8tralion(F«t'-.«</n.,  p,  S4]  ne  s'oWr«*i«posolà  lut. 
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où  elles  doivent  filffl  IflTmfîllrtni  ;  deux  .«mleimMil,  qui  so  rap- 
lo^ue  \.  et  (jin  koiiI  if  beaucoup  les  plu*  lnngnes, 
ont  été  tritiisci itc>i  à  pari  a  la  Snitfi  du  Le\le.  au  vwtï*i>  iIii  feuil- 
Icl  48  ot  sur  les  trois  pages  suivante».  Voici  la  liste  de  ces  addi- 
tion», inlvrcssonlos  pour  l'histoire  do  l'œuvre  de  l'elrnrquo  et 
.(Siii'-uiii.hs  (|u'.'ll-  .t  lubitl  .  il  ny  en  a  aucune  d'inédite  : 

I*  ff.  &i  T°-.'U,  npr»*s  le    vers  /V/ii/h/m.v...    f/nrrrln,    midI    m. 

six  vers  :  ll'iw    thùfiâ  ■•"''  cantata,  Jusqu'à  ...  simul  impart 

>  (bKlOKue  X,  éd.  de  !lak\  1681,  |».  II»,  coi  i  :  —  î" 
aprèsle  vers -y  ..  vuti,  trois  vers  (de  première  époque): 

/'ma/i  voce  partm,  Jusque  nrdi  r^l(cUt\  —  3*  f.  34  v%  après 
n  E'uHinxitsc...  acqwl  ;  «  Rcquire  infra  posl  Hncm  HbeUJ 
huiu3  ad  talc  signunV.  »  Ce  renvoi  se  rapporte  à  lu  premiero  des 
additions  finales,  qui  u  trento- trois  vcdî  :  Temncrc  opes t 
;i  ...  animoqut  intenhts  «GiVyu*?  ;  —  4*  f.  34  V,  après  1.» 
vers  Prima...  leoiinm.  tfûffl  WS  .avec  le  mot  adiiee)  :  Qutijur 
aliot,  jusqu'à  ...  rumpere  campas  (éd.  de  Bàlo,  p.  20,  col.  1); 
—  5*  f.  35  v%  gprôa  le  vers  Montanum...  aoenis,  cinq 
Jlinc  procut  Latio,  jusqu'à  ...  in  ordi ne  flores  ;  —  ù°f.  36,  après 
te  vers  Oblatum...  carmen  :  «  Kequire  Infra  post  flneui  bulus 
ttposcull  inl  laie  signum.  *  Ce  renvoi  se  rapporte  à  la  seconde 
addition  flnale,  qui  a,  commo  la  première,  tr<  in--  irois  vers  ; 
M  te  cui  rcih'jio,  jusqu'à...  menasse  favorem  (éd.  do  Baie,  p.ïO, 
col.  2)  ;  —  7*  ff.  38  v°  37,  aprôs  j.ïcnrcs. ..  tafrorem, 

ara  :  ftYI  "■mnnimtjusi\\i";t  ...  mOTU  rtinrhal  [éd.  de  Baie, 
p.  il,  col  11;  —  H"  f.  :i7,  après  le  vers  Chtnr...  vfrgo,  doq 
vers  :  /fw  matrona  fuit*  jusqu'à  ...  voce  ittvcncum  ;  —  y  f.  37  v<\ 
aprôs  le  vers  .Vi7...  u  ibère „  trois  vers  :  7>«/û  est,  jusqu'à  ... 
M.  Indiquons  aussi,  dans  le  texte  de  tout  le 
volume,  drî  nombreuses  ratures  et  timis-  n  •uiciuirge. 

Quelle  est  la  date  des  remaniements  si  considérables  de  cette 
Egloguo  X,  l'une  des  plus  curieuses  ot  dos  plus  per 
de  tout  le  recueil  f  L  étttda  des  parties  ajoutées  doit  fournir  cer- 
tainement une  réponse;  mais  jV  laisse  su  futur  éditeur  des 
l' léna  symbolique  de  Pétrarque  le  Boin  d'y  démêler  les  lUu- 
sions  contemporaines,  pour  Interroge*  seulement  la  correspon- 
dance do  l'outcur.  Un  y  trouve  une  lettre  écrite  de  l'a  vie,  un 
îî  décembre,  où    I  mm  tienne  explicitement  une  revision  du 


ne  do  renvoi  M  celui  qui  csl  plus  loin  v  retrouvent  dnn»  le  ni, 
dt  Pftjii  tiiv  p.  2*3  d  (.aiiiswnt  familii?**  A  P^i'Arçue. 
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ti'Kte  Je  se  »  h'"  '  h'juej,  révision  qui  est  évidemment  U  nôtre. 
En  voici  le  début  ;  «  II  inter  tôt  maiorum  curas  profuodam  el 
iuexhauslani,  ne  dicarn  supervacunm  et  inulilera  curam  rcruui 
utiam  mimutarutn  videas,  *ciio  quoi  lilMCj  dum  addita- 

liowvs  [Un  IDSgQtfl  d.rlarvm  :u  bUGoUcO  BWDlBO  mhjiT  Ulut» 
sinus  Hftdriftci,  1I.1  ut  nuuc  dOXtOnUQ  BttAC  a:wistruin  pi-dom 
alkrnun  fluctua  ablueret,  die  quodata.  duiu  forte  aliud  a^ 
occurrit  aninio  versiculus  unua  îungendus  aliis  '...  »  II  y  a  un 
mois  do  décembre  que  Pétrarque  a  passé  à  l'a  vie  ;  eN  -'  B6hd  dfl 
l'an  1363":  les  remaniements  des  **i  devraJenl  donc 

être  de  1364.  Or,  précisément  cotte  annce-lâ,  nous  savons  que 
Pétrarque séjourna  a  Venise,  cv  qm  »rmo  u  rindiettfcK) 

du  lieu,  super  UtVttfnUê  /(adriaci*.  Quant  I  L'écrflUN)  dN  addi- 
tions sur  le  manuscrit,  elle  aBl  d'une  période  .l'.aucôe  de  U  vie 
de  Pétrarque,  ce  qui  concorde  parfaitement  avec  les  renseigne- 
ments historiques. 

L'utilité,  pour  la  constitution  du  luxto,  du  manuscrit  rendu  a 
l'étude  sera  firilemeut  CODSlatÔQ  lorsque  lo$  savants  d'Italie  pu- 
blieront l'édition  critique  complète  de  lvlrarrjue,quî  fait  eiifi.i' 
défaut  el  qu'on  eal  en  droit  de  leur  demander.  L'auteur  du 
Canton  tere  a  fait  injustement  oublier  le  maître  de  la  Henoiasuncc; 
les  Jttme  ont  été  réimprimées  380  fols*,  tandis  que  la  plus  grande 
partie  des  oeuvras  latines  du  premier  et  du  plus  grand  ÛM 
humanistes  ne  se  lit  encore  aujourd'hui  que  dans  des  éditions 
du  .wi'  Mc.ir,  fautives  et  défigurées,  l'our  élever  enfin  à  la  m<  - 
moire  de  Pétrarque  un  monument  digne  de  lui,  on  peut  se 


1.  Amrcmoî  Pttrarcat  ppùt.  dt  r*lus  fumit,  et  rarnu,  éd.  Giutcppo  Fra 
otwetli,  t,  III,  Florence,  18153,  p.  487.  C'est  I»  It-ltre  65  et  dernière  de  U 
ii^rie  de*  FsHoti  ftcuoiUii  par  l'éditeur  dans  In  likcarditmê  805.  Cette 
leUrc  *d  i'jnotum  monUonne  l'envoi  d  un  vore  ejouU  »  l'HgtogUfl  X. 

2.  Pétrarque  rOourno  4  Venise  Ie24  janvier  130tî(r-racM«cUi,/.  c,  prolé- 
gornènee,  1.  !,  p.  cuii). 

3.  Cf.  KractsftClli,  p.  eu,  «t  le*  renvois.  —  Au  t.  M, p,  1236,  de*  Fami- 
Harei,  oit  une  lettre  i  Booo»cm  qui  est  certainement,  pour  plusieurs  rai 

rie  l'automne  de  1365.  Pétrarque  y  parle  d'un  jeune  homme  do  Raveano  qu'il 
avait  employé  a  transcrire  *««  leitre*  eu  volume;  ce  jruur  liouri 
n'était  nuire  que  Oiovunni   M&tpfcgh-ini,  et  qui   •■Uil  doué  d'une  mémoire 
prodigieuse,  apprenait  par  cœur  *oa  Bucoliques  «t  Ica  lui  réalail  ;  fi  i 

;  i  lodiç l'a  ee  moment  Pétrarque  émit  occupe  de  cetu  arartef  Ktei 

uvoiib,  on  vient  do  le  voir, de*  argument!  plua  un.  ut  pour  établir  le  mtmt 
fait. 

\.  \V.  FitkOi  PefroroA  aditioruin  th*  public  Mr.  ■  /  I  .  1830,  p.'/ 

Rien  o'cet  plus  instructif  que  ce  oaluloguo  et  le*  rV  U  du  ajet&i 

auteur  (1882V 
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niellre.  je  rx-fi-..   ;i\.m- .•(.u:i;n.iT  à  I;i    rer.hfrr.ln'   des  nanuynl.% 
Originaux;  on  tOfl  retrouvera  presque  tOUS*  Les  futurs  éditeurs 
devront  s'eslimer  heureux  d'avoir  à  s'occuper  d'un  auteur  qui 
Bimatt  à  exécuter  des  manuscrits  elà  laisser  une  rupin  aui.o- 
graphe,  ou  tout  au  moins  rorrlgée  par  lui,  île  chacun  de  ses 
livres'.  LvUiblîsacnicnl  du  texte  devient  beaucoup  plus  facile. 
II   n'y  a  qu'a  parcourir,   par  exemple,  nos  Bucoliques  et  a  le.-t 
Comparer  avec  l'imprimé,  pourc  ffriger,  dans  celui-ci,  en  U>nt4 
certitude,  un  grand  nombre  île  fautes  delypograpUti  et  io  le» 
i  ne  ;   les  autres  manuscrits  du   même  ouvrage  db  peuvent 
. .  ea  face  de  l'original  défloillf,  qu'un  Intérêt  lout  à  fait 
ndairet 
Pour  une  deuxième  œuvre  de  Pétrarque,  on  a.  dès  à  présent, 
un  texte  certain  dans  le  3359  <  M.  L.  1  *;»_>.  qui  contient  l'au- 
tographe   de    son   dernier  traite"   philosophique4.   Le  titre,   à 
t'encre  rouge,  est  le  titre  ordinaire  des  manuscrits  :  Francisai 
Petrarce  [sic]  laurcait  de   sut  ipsius  cl  rnultorurn  ignorantia 
niripit.     \d  Dwi/ttum   Apnmmigcnam  gramfMlticum*.   [ci, 

on  te  voit,  Pétrarque  ad  roatf  entièrement  dana  le  rôle  de 
OOptiete,  [U'il  .^imposait  souvent,  et  a  supprimé  au  titre  tout 
met  personnel)  OOmmO  meum-  I-u  manuscrit  ûtail  connu:  mais 
il  passait  pour  un  faux  autographe,  pour  une  simple  copie  d'un 
original   de    Pétrarque*.    L'authenticité  de   l'écriture   s'impose 


i.  Pétrarque  a  dû  faire  de  oa  tuaiti  une  copie  Jl  ICOI    •  l  •  Dtt  M6*e.  Dei 

rus  citons,  on  |>«ut  reppiocbei  la  kouicripUon  d'un  ma&uecril 

«lu  h<  mm  Ou  utrùatjut  forhmae,  qu'un  copielc  avait  sous  les  yeux  en 


1398.  ei  iiuî  portail  U  deîe      Tivîiti,    t3ti6,   iïy  fl»ner:  w.lobris  hora  Urtii. 

olfi,  tul'l'-f>im,    Florence,  IT97,  p.  3lôï.  Le  ma.  transcrit  par  ce 

copiait  de  TréTisc  est  aujourd'hui  U  IraTCtoniM    Z.   /-.   475  (Volenliuclli. 


,  I,  p.  8;  Feod.  p<  Iran  '*.,  p.  |9i   . 
B u.  paroh.  numerotèa  pcûtèxioaroDieat,  et  8  ET.  d<  .  m  i.  .  R   niredc 

«UfOli  de  velours  rougOÏ  traochea  nuu  dorées.  JV  itnliul  du  teil'    ■■!<■- 

(emrueul  oroé.  UtcpticU  «i  au  f.  37  v-,  lu  souscription  att  «a  lelc  du 
w*o  du  f.  38;  elle  Mt  donc  séparée  du  texte  peu  une  page  W  m  tu  et  Lout 
a  fait  isoleo, 
3.  Ce  litre  autographe  aurai  douai  tort  A  l'faypotbêia  de  Tommaoïni  sur 
i  latin  de  Pet/arque,  -M  favuit  (.ni  consulter  comme  il  fil  conauller 
le  titre  du  319&.  Ce  dernier  porte  PeOwoaec  eu  lieu  ue  Pefroreoci  ce  qui 

Sirul  conQrmaf  l'orthographe  adoptée  par  l'auteur  du  PefrorcAd  redfoiou*i 
[ail  l«  lavant  de  Padaue  et  se»  eormpon  UUItfl  ruu:aui&  igOOftJl  I      que    B 

première  partie  du  i  IBS  n'est  piw  autographe  et  n'a  pe*.  peu  cou  i  [ueot, 
toute    tutoriu  de  detaU  qulls  fui  preuueni   (Cf.  Foc*neiUci    h  I  ffrw.  dt 
irthograpne  usitée  pai  li  poète  ;  i  P  train» 

I  CT.  Boldelli,  Del  h  rmr»i,  [..  ;'V.v  i»-  l'n.ii  iiliM'iu-i  que  le  ma.  arec 
Lequel  no  araii  comparé  le  lôtre,  eal  teâieft;  beaucoup d"érudiU  croyaient 
«lors  rrae  c*  dernier  eiaîl  If  m«.  de  l^ndm  rur  lequel  tvaîl  été  faite  l1 
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cependant  k  qui  voudra  la  comparer  aroc  nos  fac-similé*  de 
;que.  et  celte  publication  m'évite  d'entrer  dans  des  discus- 
j»aléogra]»li  i|  i  -s.  ioi;(  ''lires  pour  qui  n*a  pa*  iv»ri- 

<ii;ii  loua  les  jn  ux  i.,i  Boosorfpl  on  est  de  la  meine  ma 
li    :rstc  dun>onusnit  :  ffunc  tifaUi 

ci  alibi  acriptum  a  me  ipso9  scripsi  hic  tferuill  ntuntt  tnca  cl 
pvrduxi  ad  txiium  Myu  .  jujui 

'/:>"   vrryciitc   ad   OCCOSUm    ttU  '      I  otte    DOtfl    QOU9    indien. 

Pétrarque,  maigri  soi»  Age  et  ses  fatigues,  ai  [|  une 

fois  de  sa  main  Le  même  traité,  montrant  ain> 

qu  il  y  attachait-  On  trouve  un  certain  nombre  d'additions 

gtnala*  *i  *  *  l'auteur,  quelquefois  umx  conardérabli 

aiu  feuilleta  I  r»,  B    :    i     19,  ÎO,  87,  S8,  SI  r*,«7;  Je  on 

ré  qu'elles  onl   été   biaérées  dans  le*  copie*  et  qu'elles 
figurent  dans  les  Empr 

Fefltanree  rnanuâcrU  du  De  tgnoranda  qu'a  été  blli 
<!<?   fra  Tt'ii.iliio  ilrll.i  <.a-.a,   contenue  dans   un    htnrentianus 
(PIhL  XXVisin  ,  S ,  S.  Croce)  ;  U  souscription  du  céli  : 
erfpteur  do  taol    i  La  Pétrarque  ne  laisse  paa  d<»  cloute 

sur  colto  Origine*,  '.niant  à  la  première  rédaction  autographe 
>]<>[||  le  Vttlirtimt*  nous  aile-. h  L'ulstoDGO,  Bllfl  dOti  frtft 
quelque  part,  et  la  aousrnplmn  «lu  manuscrit  coté  17.  0 

Bibliothèque  d'Esté,  a  Modèuc,  nous  donne  ce; 
la  note  Ûna  Je  qu'elle  portait  i£oriptutn  TMni  I967*eirea  annt 

Les  deux  volumes   d'autographes   latins  du    \  -<tiean  pro- 
vu  muant  de  la  bibliothèque  de*  tieinbo.  Nous  avons  vu,  en  effel. 


•  lu  f'nnzmierf  de  1501,  et  cellfl  confusion  i    i  pu  peu  OOntrfbné  k  derouKr 
las  recherches  sur  l.-M,X.. 

1.  Y.  Ir  lao-tSallé  »•  Id  i     i  u  p  a  «« 
donn*  plusieurs  foi*:v.  par  exempta,  Tomin&itni   .                                -  m*#A 

|f<  main  «  \i  ni?  In  >  i.    tU  f>>.  I'> 

&f>,  31R),   Ki  i  •.-■«il     U  \U\  fimpria  ut  ail 
ton  note,  Venise,  t«SS),  Nsrduosi  (ÇaUL 
di  I  i  .-.i/./>rrrarvA.}  p.  63). 

2.  An  r.  l'i,-    emo)  MET!  MTOC03  ■.  û  I*  marge 
«lie  mot  en  (aim  pour  Id  lecteurs  qu     i 

les  earaetefM  grecs  joui  identiques  à  e«u  irouro  dut  Icj  note* 

autographe*  de  MliaiU  de  P  rli    rf.  plus  haut,  p.  293. 

3.  J  OOrffd  pè'tfinrh.  ,/,/.;   MW,  yormi..p.  47. 

I,  i</.    ]••  i3l.  Je  n'aurais  pas  été  aurpns  quo  ce  meM  que  je  n'ai  «as  tv, 
rfttrkulograpbe  nflma  <  esl  copie  soignée du  *iv*s*oole.  sur  pirà 

if[  ij(ii  contient  nu«i  \'ltiurt*irimn.  Mais  M.  A,  Cap'irlli.    |ui  n  pris  la  i 
laffliser  pour  moi,  »«»t  assuré  qu'il  n'est  point  de  P 


qu'Oratal  aftft  acquis  li  priMunr  m  1581,  en  moine  temps  que 
les  manuscrits  Italiens,  et  le  second  en  1582  '.  L'examen  seul 
<lrx  columes  pourrait  suffire  ;t  bien  établir  cette  origine-  i.< 
porte  sur  les  feuillets  de  garde  une  mention  de  la  ttala  de  lkft> 
nnrdo  B':mbo  :  Prcsetis  libellus  tnanu  propria  speclati  viri 
dombii  francisci  J'etrarcae.  Quant  au  3358,  il  est  mentionné 
dam  uni-  des  latiroa  imprimées  de  pieirn  Bembo  h  Girolamo 
Muiniii'.  et  dan»  une  lettre  inédite  de  (loin  Bruni,  qui  Mail 
rno  d'affaires  de  Bembo  à  l'adoue.  Hruni  écrit  au  prélat,  le 
9  novembre  15-41  :  *  MeBser  Carlo  volea  portar  seco  il  librello 
délia  Boccolica  del  Petrarca  scritta  dl  sua  mano,  et  pol  lo  si 
MOrdô,  il  quale  io  non  mando,  che  non  vorrei  mitlt-rlo  a  pen- 
colo*.  »  L'honneur  de  l'acquisition  du  manuscrit  doit  encore 
cirr  rapports  i  BantttdO  Bombo.cornmo  en  témoigne  récriture 
des  note*  placé»**  *in*  les  tfardus.  J'y  ivlim  *eulemenl  cello-ci, 
qui  est  an  daratar  flwlllet  et  Intéressante  pour  le  propriétaire  : 

PttTWVa  ntixciUtr  Aretii  M.  CCC.  ////.,  XXJ.  Iulii.  Oaidit  Ar- 
quade  in  a^rn  paduano  M.  CCC.  LXXillJ  %  anno  videiieel 
hYIUJ*  ante  quam  ego  prodire  m  in  tucetn  B.  h.  qui  octavo 
octobrit  l  $35  fuit  ?>ene  violente  Altmfrno. 

Il  y  avait  chez  Orsfni  un  autre  manuscrit  de  Pétrarque,  qui 
passait  pour  autographe  et  qui  venait  également  des  Bembo. 
C'est  le  3357  <  M.  L.  146  >  :  il  comprend  deux  textes  distincts, 
écrits  sur  papier  al  tU  DUlO  différente  :  l'un  est  le  De  vita  wli* 
tarit*!  l'autre  v/tinn-untivi  Syriaoum  '-  J'.'  M  «'rois  aotographfl 
m  l'autre  ;  mdia  le  premier  a  bien  des  caractères  d'un 
original;  le  litre  primitif  porte  l'Initiale  I'.  au  lieu  du  nom  de 


\.  Cf.  pp.  101  rt  |i  a 

'    v.  tr  Canz.  a  crfGarqpAf ,  pi  1M.  CcU*  lellrr  fcrnblr  ftiri!  lu  «euta  source 

million  recueillie  par  Moi  i  -u  <</,  ttt  tlwjifi,  cil.  Kri/./.tmi. 

p.  fi2),  «I  par  M.  Cian  (/.  c,  p.  100),  car  les  iraoci  du  m*,  de  BeuHm  él  U<  Dl 
perdu»  dapuii  le  in*  siècle. 

ii.bïiotli.  Borberitit,  L.T/..Ï.  Bruni  parfe ensuite  de  L'èkluoatJon   lu  jaUfM 
Torqualo  et   de  M  BtBUr    b  uiuiJunna   ffolrna  >»,  Le   «  ine»tter   Carlo»,  qui 

mil  du  goal  pour  !»■?  autographes  de  hHriirque^  est  peut-être  Carlo  Oual- 

\.  La  ils  jiar  llmrenuîre  n  dlspata  La  reliure  m lia 

ail  rie  parrhemui,  sans  faumon.  I.r  volumflaiMrtft  In  Bibliothèque  Nationale 

irli  Râonlo  ancien  neraent,  \cx  doux  mx*.  offraient  une  paginait* 
f.Miill.-i-  qui  allait  ât*  tZA  &  iftl  :  aujourd'hui  ils  sont  paginé*  di  i  A  31.  ftfi 
comptant  Ip*  ?)i  ipjer  iil  v  n  da  plrn»  un  f.  «le  garda  da  aarcbacDin 

ta  oomnanetinent  #t  à  In  Un),  l  f^p2i?tt  du  De  uffd  *'"/''.  oal  u  re 
.  Au  nwu»  dti  r.  "-ri  eoaaMDoa  l'/WfUpa^fcnw  :  la  litre  «'Bt  do  ï- 
main;  il  y  a  une  initiAl*  ornA*  *t  daa  Ualia  iJVncw  roupe  surir*  m»ju*eute& 
aU-.  Au  '  29  ^      KxpMtU  UiMnrtUf*  brève  tdilum  "  rlA     VrvnctKç 


m 
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!'•  irvir<|uri  :  L'exéeatloo  ut.-mqiii-  do  soin  et  de  régularité;  il  y  a 
des  passages  ajoutés  après  coup  "  ol  <li*rt  retouches  postérieure*. 
Ces  observations,  Jointes  à  la  tradition  venant  de  Bembo,  doni 
nous  «vous  eu  «h  i  as  00  de  véHflerl'exacl  n<il\  donnait!  > | nt>lqiie 
vraisemblance  â  l'authenticité  du  volume,  qui  serait,  non  ptl 
•    :■;!.  lu  cl  revu  por  Pétrarque  ouro; 

me  prononee  pa*F  du   roslc,  sur  la  question,  fal  plus  le 

manusml.  tOOfl  les  JfttUX,  fit,  aujourd'hui,  Rprèl  drs  étudtfl 

velles  sur  le*  nianuwTii>  <]••  IVixarqiw  nui  -sont  a  Pan 
Irouvo  Insuffisantes  les  conclusions  auxquelles  jl'  BféUrifl 
arrêté.  Avant  de  juger  définitivement  la  question,  il  faudrait 
siiiiTiHiin*  le  unla  W  les  additions  à  des  comparaisons  mlnu- 
lîeiiac»  ;  si  IVx  ii  n'i  était  favorable,  il  donnerait  égalera*  i 
l'autorité  i\  YJh'ncrarium,  qui  est  une  copie  plus  régulière,  et 
i(iii  parait  avoir  été  joint  depuis  fort  longtemps  au  premier  wa- 
nusrrit. 

•  '.!'  ;i  ;:  ~  est  du  reste,  fori  eonno,  Mon  gi  il  ail  été  décrll  m  : 
!|u»'l  pu;  inexactitude.  Ce  o'e$l  pas,  en  aflet,  s  Pfttro  BnobOj 
mais  n  Ucrnardo  Bembo  seul,  qu*apparlienuenl  las  annotations 
pi.i-M-.-.  sur  les  gardes  al  qui  consiiiik-nt  des  lAmotgntgnâ  M 
rurieux  de  l'admiration  du  patricien  do  Venise  pour  Pétrarque. 


|V/i*(ir/ii.  -   l.i*    pn-rniHi'  nu     |mi|h  un    i ■■l-  :  Ip  s*coml  ms.  : 

Cl  Pakaobar,  l  c.  i»-  223. 
1     I  a    :  u  .  ooaUMOM  SU  f    S   Toul  '"n  haut  do  la  png*.  eut  ua*  trans- 
crtetion  di  l'ÂM  aYertd  :  puit  vient  to  iï»  r.  :  KraneUci  r.  porte   i*.  p 
•w  reinpiAA^  par  ftotrarce]  Eourcoti  atf«  colCtarb  Kbfrpriaia  in^intt  «4 
patMjppinn  |«io  Cub/iisoltss  l  roatfl  etuan  fpifroj>ufji. 

&   v.  par  exemple,  EL  U,  15. 

'.t.  PiHmrque  parle  do  -  tri  I  qui  resta  longtemps  lani  èir*  transcrit, 
dans  un.'  lettre  à  Boccact,  èarita  dfl  Paria  ;  c'est  la  primer©  du  I  VN 

On  y  lit  :  «  Studio  meo  votoqueobstitil  r«a«r«r, 

non  tibi    oriplorunL.,  iudustrU,  nobibbu!   ion  ilUo»  poalU  iojMutj  «il 

i -n-iiiliilia  loqui  'Iicor,  pauciastiius  inancibus  aeriptum  opus,  law  m 
non  polui880  réécrit»,  ut  scias  quan  maiorum  poena  opnrurn,    d«l& 
ipianta  eM  !  NuOfl  landem,  posl  tut  caisa  pnmorJia,  scribeinlum  îlIlM 
abiens  ilimini  intor  cuiuadain  Ha«crdolu  manus,   qune  an  o>\  icribi 
sterao  nierint,  ut  pocordotis,  anndfallcndum  facile*,  ul  ftariptofit,  ne 

I,    éd.    do    Halo,   1681,    p.   7BL»).    La    lettre   doit  «Ire  du  noi>   dr 
deoembru  1365. 

i.  L'erreur  do  Bosai  et  do  M.  Cian  (cf.  Doo  '  ,  p.  DO),  vient  da  ecllr  qui 
a  été  ineonte  fur  le  manuscrit  mdroe  |  "  nu  tunin  moderne,  La  note  nca- 
BOBgvn  qui  ïiiinliiio  lot»  unnolotiona  du  vftlume  I  Piotfo  Bembo,«at  aâgnéc: 
lin/'i.  .s'iii/f/'"  (.'!;  on  I»  Irourcdano  la  ilosoriplion.d'aillauf*  pQLMtxacte.  du 
mo.  do&oéa  par  M-  Narducoi  [CataloQt,  p.  ft8).  MoroHi  rmppftlU»  Inn^.  ifapTèl 

.ri,  sans  porter  de  Pi«tro   &emho.  (Nfitr.tti  di  eptfn    I 
•4.  Priuool,  K"!«.i-:rir,  1884,  p  O'J'). 
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On  voit,  par  une  Iomk»'*  notiiv  initiale,  di/j.'i  publiée  par  Tom- 
maaini,  que  Bernardo  croyait  fermement  a  fcutOgrftphia  de  toul 
le  volume  *  :  il  avait  annoté  les  marges,  et  réuni  sur  lo*  gardes, 
à  côté  d'extraits  philosophique**,   tirs    dm'imu-nls   irèa  \ 
relatifs  à  Pctrarque '.  On  y   trouve,   par  exemple,  les   céli 

liili.Miâ  do  9011  U\--  'f'r/n  Kmifn  Hmidrdi  filii  ad  simuf<t- 
ehrum  D.  F.  Peiravehe),  L'éptUpûe  de  II  BUl  de  Pétrarque, 
copiée i  Tn-vise,  celle  de  Pélturque  tourné nm,  copiée  à  Arqud 
et  la  note  suivante,  qui  parait  attester  une  visilt;  de  Heninnlo  h 
Vaucluse  :  Laurea  diva  hic  dudum  dulat/its  celebrata  carmini- 
but  perpétua*  poucritatis  vivet  cotnmmdato  mémorice.  Hoc 

insrriplum  in  l'rtrarr  hihhotrrhn  gladii  r.uxpiilr  '  \  cù\ô  suht 
quâln  Vtrs  latins,  aver  rHW»  indication  :  Xvinioni.  In  frafiiis- 
pitio  Itoslii  toCl&iat  i/t'iif>ris  Divat  \(</r.tic9  6  rogiune  pudk 
exposite  JauciOun  draconw,  svà  facto  Do.  taure  carmina  Pc- 
trttrce  Uivum  Georgium  $quttëm  csléàranSia,  Lee  veca  de  Pu" 
Irarquc  ont  été  conserves  ailleurs,  mais  la  frasque  dfl  Notre- 
Damo-des-Doms,  pabll  I  pBI  SîmODO  Martini,  nYxistr  j>lns  '.  H 
Ml  "■i(l''!iï,  d'après"  M.  Muntz.que  lo  purtrail  dO  I.mire,  qui  figu- 
rait dans  la  collection  de  Pietro  liembo,  eLait  uno  copie  de  cette 
ftoaque";  il  est  ataei  pn  btbldj  I  présent]  devaoi  le  renseigne 
menl  tout  ni  par  d<  m  manuscrit,  quecette  copie  a  du  rire  exé- 
cutée pour  Bornardo  Kcmbo,  a  l'cpoque  où  il  passa  à  Avignon* 
et  remarqua  la  peinture. 


i.  V.  Petrarthtt  m/ir.,   _•*  Ad  .    PidtXM,  1050r  p.  29.  Il  Mi   eurinux  c> 

ufraunc  partie  de  cette  noie,  qui  est  au  I    I  :«  Francise!  Pet 
lânr^aii  olar»J  Uoellu  n  de  flli  lolitàna  ippftrriiniMr.iuix.nnK  nuotnaa  rïtaa 

i nanianean   t!in(imqiip  Aflmotluin  qna&i  6  Sp 

etrauBiptc  Vuii-ins  tiiiiiMn  PotniK« mtQOfl   >uiui  est  arehe- 

n  untrersum  quod  opua  ridas,  festfriBtiui  lici'tnxsmpi  un  uiyoi»  inuxi 

imo  nprjuntf.9  et  rotunOOl  OBfBatHVl  exar/iro  loUlUfl  su     Sea  ila 
Pelrnrcae-  ipsa  ijuntn  vides  manus  induhie  est,  quaoblocUinur  aecurstissimi 
BuiHii  deeumtotis  que  non  tttiaot  dioue,  utl  haec  est  Baubî  qua  lestâ-mur 
fldtHasuni...  Bernard,  i/.  doef.  *. 
2.  Aux  D  I] 

-  >c    Toutefois  je  lil   D  furn  UO   oiOnograrame  qsjox  douteux, 

qui  |  .irait  formé  l'un  II  ti  1  un  #'. 
'i.   V.  I"  précirux  travail  de  M.  Eug.  Mùulx.  Ut  peint.  dâfRm    H 
j'ai  déjà  fait  uoi  observetioa,  p,  ':;:,  note  î.  I 
i   était  vdtue  de  vert  datu  l'original 
•peut  aider  4  «trouver  le  table  «  i  d«  lîeŒibo.  U  bi  i  |"-<i  probttSlt  'j'""  ';i-  'ût  le 
portrait  do  l.nuio  poMdde  par  Orsini. 
5-  Indiduv  dans  la  Nottsfa   cTopfN  'Si   dUegnv  \-\.l  Morvlli,  éd. 

p,  5b. 

6,    liane  son  voyage  de  UTC.  V.  p. 


m 
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le  Q*ftl  pas  trouve  mention  précise,  dans  les  lellres  d'Or> 
PinclH,  *lc  l'acquisition  de  ce  dernier  volume;  il  y  a  liou  d* 
eroiw  (iiniidant  quo  c'est  l'un  des  deux  raanu«crjl8  contenant 
des  œuvres  de  Pétrarque,  que  nolro  Romain  rcnit  :ui  moi*  de 
décembre  1582.  et  qui  le  satisfirent  DftédiOCrenM&l  '• 

L'autre  manuscril  ctail  te  !)e  tcmediU  ut riutqvt  for lunac . 
il  nous  est  d'autant  plus  facile  de  ndenlSfier  avec  lo  33T4 
<  M.  L.  204  >,  que  ce  dernier  contient,  sur  les  marge*. 
ijnrlc|iif's  notes,  et.  ii  i.i  Un,  des  extraits  moraux  de  l'écriture  de 
llernanlo  Bembo'.  Les  volumes  de  cette  provenance  demande- 
ront à  être  examines  de  près,  quand  on  voudra  procéder  au 
choix  des  sources  du  texte  pour  les  œuvras  latine*  de  Pé- 
trarque; lions  rivons,  en  effet,  montré  qui»  BaiMfdO  MflQfesl 
avait  cèerohi  I  revoir  îles  manuscrits  sorti»  de  la  bfblioLhr<qttr 
de  Pétrarque,  et  qu'il  avait  eu.  au  moins  deux  fois,  la  main 
heureuse.  Je  ne  rappellerai  à  présent  que  pour  mémoire  les» 
deux  recueils  de  Lettres  de  Pétrarque,  qui  ont  4M  acquis  par 
Orsini  de  Torquato  Bembo.  en  1582';  l'un  d'eux  Sri  cerW 
un  -ut  le  88H  <  M.  L  20:J>,  belle  copie  du  xt+tfècld4;  l'autre 
n'n  l'iis  i-ir  porto  a  l'Inventaire  et  n'n  pus  dû  entrer  a  lu  Vt  li- 
en no*. 

Aux  niîinuscrils  originaux  de  FétrftrqMM  rattaohfiCt  ceux  qui 
mil  pu  6tre  copiés  pur  lui  et  ceux  qui  ont  simplement  a pjEirtvnu 
à  sa  bibliothèque.   Le  nombre  en  est  certainement  cou 


1.  Cf.  plus  haut.  p.  lOtf,  note  5,  On  comprend  que  si  Ûrsmî  arait  al 
un  autographe  aussi  intéressant  pI  misai  sur  qui»  las  pr*o4d«aU,  >  ait  M 
déçu;  toutefois,  ioub  le  n*  14U  de  I  Inventaire,  il  tait  figurer  Je  m*.  eotnni# 
autographe» 

2.  2|n  fT.  H>»  pJJOh.  Pie  IV).  Ecriture  do  la  seconde  moitié  'tu  xrv«  sitete, 
RU  'km*  colonnes.  Il  y  a,  A  I»  Un  du  ms.,  un  index  alphabé-li-iuo  des  pria- 
ci  pales  matières  traitées.  Le  (ilf*  Hi'cophcit  sont  donné*  par  M.  .Vu-duce*, 
''«fat»,/»,  [j.  ii(».  V.  ci-<Ii?»siis,  j».  'J-M'.i,  note   !, 

3.  UT.  pp.  103  et  10*. 

4.  14y  IT.  pip.,  et  non  jmrrfi.  cornm*  l'indique  l'Inventaire  par  erreur. 
(Pie  VI).  La  recueil  commença  sur  la  lettre  Serpe  mihi  pr-,  :l  floil 
sur  la  loltre  Inter  cuneta  qwuimihî;  il  a  614  utilisé  par  M.  r'raoassetti,  qui 
l*  nomme  p.  xxui  de  ses  prolegonràne»  A  l'édition  tloa  Fa\ 

6.  C'ait  évidemment  le  n°  30  de  l'Af  |  i  ndi  -  I.    —  Pour  on  liait  la 
les  mas.  des  ccuvroe  latines  de  Pétrarque  nouâtes  par  Orale! 
n«  34  (Hucoticum  oirmen)  du  Brime  Appendice  I   et  lo  ft'   HT  du  arao-l 
Inrentnre,   aujourd'hui    Vat.   :tU50.   Co  texte  du  De  rebut   mcmortinéis  a 
lUnir.  dt  paroi».  (Pio  IX).  A  la  (In  du  livre  IV  (f,  105  t«).  est  U  «ouscï  . 
»  Antonîus  de  Basai»  teripeit  hune  lihruin,  et  complevit  dïû  nmo  mruwi> 
(aie)  Auflusli  M'  eecc*  xl  oolftvo.  »  ^uolquea  notée  mare-in.  modernes.  Ce 
ma.  est  un  des  rares  mes.  do  IVlrarquopOSaéu'cî'  par  Orsini  qui  ne  Tiennent 
pas  do  chex  Bembo,  et  encore  je  n'en  puis  répoudrv. 


liIHUMlllfcyl'K    I1X     PKTRAnQliK 


293 


I  cependant,  leur  dispersion  après  I 9 :\  •  t  le  peu  de 
ranaaigoemeiu  -in-  n    >vait  sur  l'écriture  du  poète,  ont 

rendu»  juiqo*en  oaadronien  temps,  barechaniiea  assez  diffl- 
l'iii-v.  Aussi  l'histoire  de  celte  Hluâtre  collection  reste  en><  re 
foire,  et  une  restitution,  mime4  partielle»  n'en  a  jamais  été 
essayée,  i'ai  entrepris  CO  travail  et  donne  un.  idée  du  pion 
:  iplif  que  j'entends  suivre  daXM  mes  premières  JVotc*  surin 
bibliothèque  dé  Mliïûrqut*,  A\»:i-  t'aide  des  érudila  itnL.-iis,  jr 
voudrais  tenter  de  reconstituer  une  partie  de  cette  tûbliotlinjur, 
qui  est  précieuse  ù  bien  des  titres,  et  surtout  pour  «voir  é\i 
véritablement  ta  première  bibliothèque  da  1s  RanalssmicL'  Kn 
attendent,    comme    pluaiaun   des    volumes   de    I-ulvio   Orsuu 

lt  pour  60  avOÙ  fait  partie,  nous  .tllons  rv.aininn  la  valeur 
de  celte  tradition. 
Le  prinaipoJ  esl  lu  fameux  Virgile  de  l'Ambrosicnnc  ;  il  est 

leoaeot  ao&otj  par  P4trarque,  al  ce  p  oal  ;>:»s  de  ce  coté 
que  la  tradition  me  sambls  douteuse-  Lfi  marquis  Glrclanto 
ti'Aildii  a  donne  du" manuscrit  une  notice  historique  et  deacrip- 
tivt  très  complète,  avec  la  bibliographie  du  sujet,  ce  qui  abré- 
gera d'autant  notre  tache4.  Kappelons  seulement  que  les  plue 
Intéressantes  notes  de  Pétrarque  sont  relatives  à  la  mort  de  ses 
<(  i|!i  •  la  plus  célèbre  et  la  plus  anciennement  connue 
est  la  petite  méditation  sur  la  mort  de  Laure.  écrite  en  IM8  \ 


1 ,   Parmi  Im  loxlo*  connus    qui  so  rapportant  au  injot,  je  rao  bornerai  û 
en  donner  un  tout,  pour  Bxsr  1h  idftM  du  leoUor;  Ll  Mt  tiré  do  l'oraison 

i    ingontem    oopiem     (FBrorUBÎ,    '|<"    BOtf     OiUI    ObUUflD 

renundali  cl  '&riii  bon  nibui  disptrtûl  Mal.  »  Cr.  ijiovanm  <J«">': 

nni,  i.  I,  Vi'in-i'.  17®,  p.  ixxj,  ellj,   ÎAdda, 
/  c,  p.  es. 

\  In  suite  des  FIm  ••'■<  m  de  fêlrarqtu  \d,  au 

Otflogr,,  Rome,  1887.  l-''-xplor:iiion 
lienno  cl  det  livres  prOTOUnk  do  Niccol.'»  >-  Salulati,  Tedaldo 

délia  Casa,  etc.,  aurait  COrtâim  EOtntpOUr.r  t  de  faire  retrouver  pluaioura 

sunuei 
3.  lndaatni  ffort      .  n'-       '  iiafiike  tulla  Ubrttici 

.1  cura  di  un  bibtiûJUc.  Appendice  alla 

06  1  u'.  On  ne  saurait  trop 
BUit  (!••   IjuiN  m  inactievé  co  beau  travail;  il  annonçait,  pour  la 

Lade  sur  la  bibliothèque  uc  Pftzârqw    1 1  hû    j  liao. 
i    DonnÊM  par  Daldelli,  hd  Pctrai  "•   •>i-n\  1707, 

! .  ii ri.  iulitulé  Del  ViryUh  d\    Ifttoni     reproduil  •  |«ir  M.  Ad. 
harioli.  StoHû  délia  (citer.  Ual,  U  VUi  PJoronej.  18  I.  p.  »  H   Ofl  toute 
dans  Bnldclh  la  rftcftdc  la  décour  erto  filla  en  i~v.\  1 1  iad  on  eut  oc 
df  délacher  la  couverture  du  rnanuacriL 
'i   Publiée  '-n  fao-ritnilé  pur  M.  Lu  mu  Il  vie  ni!  m  portant 


MNOtl*    «ODkfi>C* 


C'est  e  nient  le  voluroe  de  sa   btbUotl 

Irarque  tanall  le  plus.  II  contient  Virgile  complet,  sans  les 
CataUtta,  avec  Scrviiw  dons  Je*  I  Ai  ■  i  II  h  \USd$  de  Stacc, 
quatre  odOI  tTHortOft,  000(1  Ko  i< •■■:!  •  la  Douât,  dont  la  fin  a  éW 
mulDé»'.  LéenolsjidePétrarquegûnl  tràenombreasesel  tiennent 
quelquefois,  toute  l'étendue  de  la  marge'.  Le* 
préUnriBAirM  portent  la  note  sur  Laure  cl  la  miniature  de  Si- 
mone Martini1;  ils  ont  àU:  ajoutés  postérieurement  par  Pé- 
trarque; les  inscriptions  de»  earloucbes  «ont  IneonUeUH 

t.i    ;:       I      :         i!i:r    1rs     i)v\ï\    MIS    qU*OI1    I  il    Ê  I!  -i  U)  Ml  H  !N  »!  |  \.\ 

peinture  ; 

Minium  Virgilluu,  qui  talii  carmin*  ttaad&a 

Sens  lu  m  Syœon«iii,  diplo  qui  tfti 

Le  manuscrit  passa,  après  la  morl  'lu  poêle,  it  son  aokSGiOVtÛfii 
do'  bondit  mort qb  1880,  puis  an  le  ceiui-ei.  Gebrieb 

en  disposait  en  1388,  avec  Vautres  livres  de  Pétrarque,  en 
faveur  de  son  fila  Gaspare.  On  ne  saisit  pas  la  transmission  dti 
Virgile  à  In  bibliothèque  du  châleau  de  Pavie;  Baldelli  la  croit 
pou  postérieure  à  131H3  ;  (i.  d'Adda  voudrait  reconnaître  le 
v'iii:  •(!,  dans  1  inventaire  qu'il  a  publié  de  la  collection 

de*  ducs  de  Milan  *  ;  en  \<>u<  cas,  il  é  I  M  -iris  mn  teste  s- 
lenca  aPavie  au  milieu  du  xv*»ècle,  par  de  Denis  rjotri 

le  premier  est  de  14(30,  et  qui  décrivent  ions  le  Virgile  comme 
chxosato  di  manu  tkl  Pttrerca*.  Je  suppose,  pour  ma  port,  que 

Eour  nos  fttndi    .  'i  naissance  vnitHvnumismw  fa  Uaîitn  tmti  fînifiriMmrf. 
arlin,  1882,  .i  la  p.  IV.  La  dernière  attaque,  \*  ith»,  r«ni 
«lo  celte  note  a  «le  faite.*'":-    forme  (lubil 

dans  le  <ïn.rn.  Moi  ttella  Ustttt  UaL,  io\  III  fissi.n.  118  ;  Cattûfli 
me  l*td*ntin*0*Uoa  d*  Lsùi  •  avac  la  Ijuira  <li>   PéiraJ 

I   V.  U  ilcvcn|.iiM!i  (iue/i  M.  Orinni,  i^fut  da  l'Arabrotl  t*  du 

ir  ivai!  du  marqull  d'Adda.  LciôdM  d'Horace,  anonyme»  ilans  I*  m*. 
Il,  :<,  ii.  ra,  u.  /*;.  IV.  7. 

•.  Oan    ;.-•  \thdUê  htfâiUs  >i.  /■<  H<mtret  j'ai  relnv*  doux 

NI  faits  par  Hi-tranjue  aux  scholic*  de  son  Viry 
:t.  Sur  celte  peinture,  il  fau-Ira  contai  ter  la  communication  que  vient  de 
taira  M .  Manti,  an  janvier  1887,  i  la  Société   i  alional*  des  antiquai 

.  Il  jui  'ni,  suivant  MU  utiugi.  définitif*  îur  I*  sujet.  Il  publiera  I- 
fac-nîriiiU*  proehatnomcul. 

'.   Cf-   D'Addl,  l    l.,p,  107,  il  dans  I»    V->rU  prim   (Milan,  183 

i.'     /'.' i  <1«*  la  |),     I'"».    VOlf  :ii,    -i     lnliill-  i  i..ur:M ■».  ■■ 

et  i^iii  donne  pour  Autographe  la  laxtn  u4ma  du  manuscrit.  Letvxii  q  t  bien 

OODiSaporsin  di>  r  fti  iï  [ui  ;    pour  I  outogropuio,  jo  «ion  avenir  que  | 

I"  V  i  r  i.:  1 1 .  ■  il -un  i:i  -ni  rt  mes  recherche*  aur  les  luior/aphw  il* 

PtfUarqoo;jc  qq  rai  doaepos  otudil  de  pre*. 

tfotil  ne  trouvons  pus  le  Virgile  dan»  l'in  von  taire  do  la  bibtiotb**, 
Pevic,  rédige  en  1450 et  public  par  M.  <*,,  Matoitrati  (trâornafe   itoe,  tUHi 
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ittjurrit  n'a  pus  oui  l'objet  d'une  transmission  spechUv 
mai»  qu'il  ttt  BDlrë  dlfiS  1rs  durs  dfi  Mil;m  imi  nu'-  ne  h-mps  qn*' 
la  magnifique  série  de  livres  da  Ivinirquc,  que  nous  retrouvons 
à  la  Bibliothèque  Nationale  de  Taris  '. 

Le  ebaleau  de  Favie  est  pillé  en  4500  et  la  bibliothèque  dis- 
l>:vrr  i.,-  mamuerft  est  sauvé  par  un  habitant  t\o  ï.'i  ville,  n 
VoDutoUo  affirme,  quelques  années  plus  tard,  qu'il  est  encore  ;> 
V-.ivw,  Liitiv  le»  moins  d'un  certiin  Antonio  diPirro*.  Noua  avons 
quelque»  autre*  témoignages  du  même  temps,  la  plupart  de 
seconde  main'  A  partir  du  \ui<  siwle,  nous  rencontrons  Tom- 
masjni  :  dès  [a  première  édition  du  Petrarcha  redim'vus,  celle 
de  1635.  il  imprime  le  passage  sur  lequel  00  sVst  appuyé  pour 
attribuer  lo  volume  à  la  bibliothèque  d'Orsini  *.  Je  r< 
Tommaslni,  «  quae  pridem  vir.  cl.  Francisais  Beroardinus  Fer- 
raridJ  ad  nw  pro  sua  humamtate  prolixe  scripserit ...  nlmlrum 
Mcdiolani  in  Hibliotheca  Ambrosiana  asnt«rv;iri  Vir^ilium  manus- 


Lttcr,  Uni.  i,  (.p.  :as|.(.  .  U  rtdtltioo  sommaire  de  eel  inventaire  porruet 
peut-eUt-  do  l'jdcnftflci  ktêîn   \  ïrgtikm  (p. 53),  Lmom, 

in6re  qui  IVoisinrûi  viconent  aussi  <lc  Pétrarque  et   aont  aujourd'hui  à  la 
■'.hèque  Nationale  do  Paria  (Parfr  bfi  7ow,  /  al  -i  ;  cf.  Les  ffift  / 
.  dt  t't'tr.  rur  lbmèr\ . 
I.  Cf.  Deh&le.  ht  ù  bind  <<■  ■  manuserUi,  t.  I,  pp.  138-1*0. 

S,  Le   passage    cal  curieux;  un  roil  <oinl»i<u  Wllutr.llii,  QUI  uou* venons 

de  trouver  si  sceptique  pour  lé  Consonfere  autographe,  l'oit  encore  pour  la 

mrqua;  c  ...  pet  megtio  M tare  questo  srrof*  [sur  Lauce],  e 

olirc  volto  »Uu>  chi    ifl   persoaa    ai   lai    ha  in   un  »uo  Virgiho  (aeooaao 
eh'  alcuni  ca'dorio),  boggl  ipprSSSO  Mcwer  Antonio  di  Pirro  nobile  l'aveae. 
una  uiullo  brève  ipIltOM  SCTttlO,  UUJU  il  BOna  JÎO  molLi   an  m  che   fu  II 
coii  laprrseule  QpmaUmpJÛlj  il  oui  princîpio  è  queslo  :  Lauraproprut  wi- 
lulibuo  illusUis...  Not  tsgaûuno  ehfl  Lil  eptslols  siaaluU  posta  lu  o*u  Mmu 

101*016018    |n_T  fi;-  île  |--i  ■■    *•  h--   Stolu     ii;i  itl    lui.    t    tlilltU     IIJil^'KIUi  llieilli:     |nl 

Un    UMI    "!i    «un    mnno.    corne    afleruiuno    imn   >|ti<l!i     r 

(li  Petraroa  ^-n  CaposUiovw  <t'  Us*j    VtikUetio,  Venue, 

Aui  Intéressants  rerMêigeements  'i*1  Ssbs  da  ttastlglîonei  donnée  par 
t. m.  d'Adda,  ii  feul  Joindre  eelol  de  BeoeedolH  a  la  mita  de  mi  Via  da 
Pétrarque,  fjsni  noire  ma.  3220,  f.  M,  p*rmi  leu  pièces  d'oppeadiu  A  oaU« 

Lphie,  on  irouwe  :  «  Mtmorabiaa  qiuudan  di  Lourd  manu  proprld 
i  inmtûdatn  coatee  WrçiUi  in  » *' v  '■'"''  MnoAeea 
r»7*tCtf,  Laum  proprlis  vfruiâbua  iliustris,  tiOi  »  Dhos  notra  ni».  3219 
<M  M.  il>  i.  :7'..  ..w  m  d«  ta  main  da  proprtà  jre  ■  Bore  muit 
tuv  verba  ■    uni  Kriptn  m  fine  cvtus&am  >■  giuaW 

vrioH  manu  ipriut  Mrurcae,  qww  eM  in  BtiittotktCG  Paptmrt.  ftaÂcbau 
i'.  fuit  filiu*.,.* 

i.  Jo  passe  vous  siienca  I»  nom  des  autours  qui  ont  ptprodofl     erreur 

Sue  je  reis  comt*-  ■■■  u  ml  t'St.â  ma  eonnnisiance,  M.  K.  BiMinullf 

an»  son  Kade  Ce  flguone  [Qautto  in  SeaaKtXf.  i***.  H, 


p.  15i).  Mai»,  si  l'on  remonte  a 
Tommar  m. 


source,  on  ne  tTOoffl  que  l<*  t*XM  '!•' 


Bfl 
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criptom,  qui  oiim  Folvil  Urslni  «tt,  aatequaai  in  Frktokl  Bor- 

rnniaei  i-;inlin;i]iN  Arrliiifpisoopl    pOSMSStaMXI)  wriirvt 
'nu  bttOC   Ih' *;uin  bsUr  li;ilu'li.il.  i.i'c  ulli  (quatnvi*  rt  i<i  ian  ' 
oalendobat,  niai  manibus  propriis  idque  dorni   suae.    O 
reddldil  ipso  quod  certu*  esset   eum   Petrarchse  fuisse,  quem 
loin*  vnlvnral,  sua  manu   iulrrpolsvtrsl    nn-m-  -i-i.n|iii-  dlta 
qua    iiullii    [psi   foflrftt  ilulcior  aul  Dcfuuclo   I  Ionise 

Ùrsinovariimutfm  DOtDiQil  viri  KittnUB  MSi  etobant.  Borromaeua 

.  »Ivfi  luorom  diligent!*,  lira  | 
Kiiiluditie.  rnliquis  hic  praevaluil  et  lilmiin  semper  iuibi  stcuin 
tenait,  danaa  Ifedlolannm  revenuA  En  Biblfotheeam  .\ 
nain  referret,  bac  cautela   davibus  r.uatodirent  nequ*.- 
palerot.  yuod  ex  oro  ipsius  Cardinabs  saepius  audivit  1 
rins,  riquc  testai  lunt  luculentisBÎim  Uratia  Maria  (de]  Grattis 
i.nrir  tanporia  cardinal!  a  secretis1,  necnon  Antonlôs Olglalas 
dictac  Bibbothecae  praefectus,  uterquc  flde  dignissïznus. . .  Pri- 
iii:iM  membranuc  folium  clegeiilissimis  figurispcnicilJoSiui>i  )ti 
Senensis  exornatur,  qune  universis  operîs   ideam   referont... 
Glossas  eliain  e&xe  de  manu  Petrarchae,  Vûl  blDO  liqiuti,  quod 
diligenli  COxnparatîona  fat* La  cum  Petrarchaa  IStlûris,  nibil  Itlia 
shniliua  deprchnidisset  lirsinus.  cum  igitur  epiatala  1 
bactcnus  a  multis  adscripta  glossi.s  tain  s  il.  similis  ISterartlin 
figura  quain  ovum  ovo\  » 

Ce  doruuienl,  qui  n*a  pas  été  discuté,  soulève  cependân 
l'abord  quelques objections.  Le  volume  ne  figura  pas  dans  rin- 
vnitnirc  d'Orsini  ;  il  n'est  pas  da van  us  la  liste  supplé- 

mentaire dos  manuscrits  trouvés  cliex  lui  : 
plus,  comment  se  fait-il  que  nous  ne  trouvions  aucun 
miDUKril   dans  la  correspondance  d'Orsini,  et  que  Hocca  n'en 
parle   pas  dans  sa   description    détaillée   de  la  blbl 
François  Scbott  ne  Ta  pas  vu  non  plus  en  1899,  et  un  volume 
auquel  Orsini  aurait  attaché  Unit  do  prix  eût  oie  apparemment 
HH'iiiioniio  par  le  voyageur  flamand.  Kn  présence  d'un  silence 
aussi  i-i.iiipii-i  .!r  :i.  s  témoin*  ordinaires,  on  peut  douter  de 
IVxar.litudtîdii  bon  Tummasini,  sujet  d'ailleurs, coaime  l'on  saii, 
à  bien  des  méprises.  Voici,  du  reste,  l'historiographe  officiel  de 
lAïubroBienno,  Piolro  PaoiO  Bocco,  qui  ne  dit  rien  de  la  provfr 
nance  d'Orsini  :  «  (Evûlvebatnrj  Vlrgiiii  liber,  quem  loctitando 

I.  On  vm  plu*  loin  I*  propre  tàmcrignag©  de  Oraii  démentir  eolu 
lui  prûU  l«  corraipoHiijuiL  *!*•  lunini.iaiïM- 
•.'.  Mr.  rr.in  .,  ,,,,.  1(6-197. 
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trivcratpcin'  PlMdfttl  l'etrnrea  ;  eiuH  volumini*  Lit  t:i  a:iimad- 
nibus  itU-m  poeta  illutarnvit  atquc  oripîiiom  amoris  sui, 
quo  Lauram  deperiit,in  prioro  pagella  exposuit.  Liber  descnpiu  B 
Ml  Ootlii'cls  prope  llMeris  et  Romae  perraagno  ftnptus  de  Hlblio- 
theca  Aiitonii  Augustin!  viri  dnctissiiiii  '.  .  lion  .1  pa^sr  aussitôt 
après  à  l'indication  d'un  autre  volume;  le  contexte  précise  bicu 
le  sens  de  son  renseignement  :  ■  Le  Virgile  provenait  de  la  bihlm- 
ihèqued'Agusliu  «Ha  été  acheta  pour  le  cardinal  Bon- om* 
On  voit  malnlntal  OOmmaDl  une  erreur  a  pu  naître  de  ce 
qu'Àgustin  a  vécu  a  Home  avec  Orsinl.  Ilya  eu  probalûVmcnt 
ision  enlre  les  deux  rrudils  dans  l'osprii  ..■•:-.  Milanais  qui 
ont  renseigné  Tommaxini.  Il  est  vraisemblable  aussi  qu'ils  ont 
attribué  au  Virgile  du  IV«lr:in|ii^  les  anecdotes  sur  les  autres 
autographes  du  poète  ponédét  par  Fu&rio,  U6odot68  qui  avaient 
cours  panai  les  bibliophiles  du  tempo  et  que  le  cardinal  devait 
sans  doute  raconter  volontiers. 

Au  racle,  grâce  à  des  documents  contemporains  très  précis, 
mais  restes  Inaperçus,  nous  pouvons  savoir  exactement  OÈ  al 
quand  le  Virgile  de  Pétrarque  a  été  acheté*  par  le  cardinal  Dor- 
rotnoo*.  GraRio-Maria  Grozi  écrit  de  Rome,  le  15  avril  1600,  à 
Pinolli;  «  Mon»,  Gualdo  QOB  la  sua  solila  gentilozïa  mi  porto  ogli 
sii**$o  gîovedi  in:<ui:i;i  a  casa  la  Jettera  li  v  s  .cou  la  qualt* 
ocotaione  lo  li  bel  vadare  on  llbro,  del  quair»  il  sig.  GardSaate 
mi  ba  pyrticolarmente  ordinato  eh'  io  dia  conlo  a  V.  S.,persua- 
deudosi  fe?BUUD8Btti  Qb'ôBt  lOttUri  piarerc,  <•!»:  si  fallo  libro  sia 
capitato  più  tosto  inman  sua,  Obi  «li  fibios^œ  al  tri  si  sia.  Questo 
è  un  VIrgilio  manuscritlo  assai  antico  in  carta  pecora  di  foglio 
1.  Cirai!  décrit  alors  iriinuLieuseiic-iii  la  manuscrit,  et 
parle  des  notes  autographes  de  Pétrarque,  qui  ont  été  com- 
parées avec  celles  qu'on  voit  sur  un  Apulée  de  la  Valïcane4. 
>aolo  Gualdo,  par  une  lettre  du  même  jour  au  même  PlaalU, 
complète  les  renseignements  par  cet  autre  :  «  Questo  linm  Plia 


l.  ùij^-hu.  Vrtri  rauli  i<î'>h</><  ■•<>,;;  ,*,- „ ,;7#  ri  ttotu  BW.Ambrtoicum 
hmideau,  Milan,  1672.  p.  50. 

Las  historiens  do  la  txuestîoa,  Ttt.'ii'  datHi  D'A'ida,  se  sont 

tir*»  de  la  dMflculM  s  '  utributat  l<?  volume,  d'abord  à  la  blfeuothaqat 

Un,  puis  A  celle  d'Orsim  ,   le  Uxte  de  Bocoa  d<  •oaportfl  ,i 
ÏDtarprtiUtioo. 
3.  V.  [A.  Ceruti],  Utort  tntâ,  A  rfaCd  îtoL  id  m ,  XTt%  trotte  dnati 

uut'jyr.  ieOa    HiU.   AmbroSiûRQ,   Milan,    IfifiT,    pp.   11-1 4.  i>i  inirrrsaant 
recueil,  publié  \>re  noua,  paraît  Itni  trop  pan  connu. 
*.  On  ne  dit   pas  qu'un*  comparaison  ait  fttfi  fait**  avnc  lu»  autographes 
ilàs  par  l  Irnmi. 
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havuto  [)o  cardinal  Borromeo],  qusndo  s'è  veodutt  te  Mbrarin 
dell  obbate  Maffa1  et  si  crede  ohê  fnssi»  dol  cardinal  Cunno 
[Nicolas  de  Cusa]'."  II  nc*t  nulle  ptr  -'  on  h?  voit,  que*- 

lion  d'Orsini.  Celui-ci,  IQ  surplus,  est  encore-  vivant,  a  il  tf 
parlé  do  lui  por  doux  fois,  dans  la  lettre  de  Gaaldo,  sans  que 
100  nom  a.<»ii  j;mi;iis  rapproché  du  Virgile*.  Il  hll  donc  rejeter 
ïil)M)hiiiifiit,  malgré  ion  imposant  cortège  de  témoignages,  la 
tradition  qui  a  fait  rattacher  jusqu'à  prisent  lo  célèbre  volume 
à  La  bibliothèque*  d'Orsini*. 

lies  recherches  ont  eu  pour  résultai  d*  faire  retrouver  un 
nonveau  manuscrit  pOwâdé  par  Pêlrarqun.  !.;i  Irlln-  dt  Graai 
parle  d'un  Apulée  annote  par  le  poète,  qui  se  trouvait  en  IGÔO 
dans  lu  Vaticiinc.  Je  no  le  voyais  signale  dans  aucun  livre  des 
erudits  qui  so  sont  occupés  de  Pétrarque  •.  Ce  manuscrit 
lait- il  encore?  S'il  était  demeuré  à  Rome,  II  était  logique  de  le 
chercher  dans  h?  fonds  Vatican,  avant  les  cotes  de  la   blblio- 
tlirqim  d'Orsini.  M.  A.-M.  Desrousseaux  a  bien  voulu  exa:: 
loue  les  Apulée  qui  précèdent  ces  ootos,  ot  précisément,  sous 
le  n*  3193,  il  vient  de  découvrir  celui  de  Pétrarque.  C'est  un  ma- 
gnifique  volume  du  xive  siècle,  orné  de   miniatures,  ri  lirni!   l.i 
nccondi-  moitié  environ  contient  Fronton,  Yégècn,  PtlUdlas  ri 
(icux  discours  de  Qcéron-.    Les  mar£r>   oiTrenl  les  «ûholfoa 
habituelles;  mais  l'intérêt  réside  surtout  dans  les  noies  auto 
graphes  qui  sont  à  la  fin  et  qui  portent  les  dates  de  1348, 134^, 


I     11  ri'fttr  IV  id*-[iiifirr  le  in-rsonnagn  dont  M.  Ceruti  lit  ainsi  le  nom.  Est- 
(■-■  ifocuia  ruai  d'Agnalin?  V.  noire  p.  00. 

'    Niort  m  M6I.  Celle  tradition  al  dînVilt!  à  accorder  bwc  la  po 
«Ion  rlu  mu.  pur  In  bihliuthêque  de  Pavie. 

■  Non  sou  statu  tjue&la  seLliuianu   (la)  si^"  Fulvio,  EDI  lo   '•>'"  i|uunl'.» 

Enmn,  cl  porche  lien  lutin  la  casa  Farne&e  era  in  molo  por  un  suprrbi 
anobouo^  oba  il  cardinale  el  dues  faceroal  vice  n.  vice  relna  cura  uiD«xh 
et  coniu'XM.  iinti  puouûfarl»'  lèpere  dalla  If  liera  di  V.  S.  «  — Pott-ocriptuni 
«  Son  tlfllolioggi  a  vlminrln  [Orsini]  et  gli  ho  deltodnl  piodo  romnno  ;  Sun 
-i .Mn.i-ia  nu*  n'Iiii  mostmll  tro...  Dice  esso  sig.  Fulvio,  *e  V.  S    vm 
fçlipnn  manril  uno  ner  vedere,r.hc  me  lo  dura,  occio  iogtiolo  parti  o  mandi..    • 
Orsini  nioiirut  1*  1*  mni  suivant. 

4.  Lista  des  possesseurs  connus  ;  Pèli-arqu?.   le»  Dondi,  [Cuia'' 
ViBconti-Sfonrn,  Ant,  di  Pirro,  AgusLin,  Massa,  Borrom<a'> 

5.  L'inépuisable  Tommaiirii    fournit  peut-être  un  rvnt*ei|roi»iii*iii  | 
red.,  1"  ôdii.,  p.  42)  :  ..  Peirarchae  in  Colume.llam  notai  ail  quando  fui 
B.   valicana  r/eprohendi  ex  Mversarils  philolnglnti  Intltm   m*l   loh 
Kliodii.  «  Les  iiytmt  de  Pétrarque  sont  relatives  non  pas  iï  .  osait 
à  I  horticulture.;    d  pourrait  cept-adant  no  faire.  <iue  îlodio  ait  eu  00  vue 
noire  manuscrit;  dons  ce  c/is,  son  Indication  ôlait  Mon  pan  prvois*  m  n'au- 
rait jamais  guul*  personne. 

6.  Il  pourrait  ôlra  entiOreoMOt  de  ii  main  du  poèlo. 


-i  RM     lih     mit  *j:tto    utim 
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1350, 1853,  1869,  1369.  BUM  sont  publiées  dans  un  travail  spé- 
cial1 ;  mais  on  reconnaîtra  que  nous  devions  bien  une  mention 
.»  ca  nuiiUM-ril  Dobllé,  â  Bùtë  du  Virgile  qui  nnus  ;i  mis  sur  ses 
traces. 

Pour  le  recueil  provençal  jadis  cote  B204,  et  pour  le  Bru- 
neUo  Lalini  3203,  la  provenance  d'Orslni  n'est  pas  don  h 
puisque  r»k  aonl  lee  numéro»  »  ai  ride  l'Inventaire;  c'Ml 
la  provc:i;ni.i'  de  Péftrtrqua  qui  est  fort  loin  d'être  prouvée 
n-trouverona  plus  loin  le  premier  volume;  disons  un  mol 
du  Trésor,,  lexto  français  qu'Orsini  pre&d  pour  du  t  provençal», 
<  M.  M.  S  >  \  Ce  beau  volume,  orné  de  quelques  miniatures 
mu  î">iMil\n.  a  été  acquis  par OrMui  en  l.'iH-i,  at quelques  feuil- 
leta manquants  Font  rejoint  en  1685*.  Le  «  tocco  »  dans  les 
marges  te  réduit  à  quelques  mains  todiealrfooa  grOMÎèwmottl 
dessinées  et  1  l'abréviation  de  nota  et  û'exe?nplum  (nû,  ex"), 
assez  frvquiMiitiK  tiens  l*'  Eîvri  efe*  moraliste*  (ff.  90  sqq.)  h  oit 
aiw.M  difficile  de  nuitoNirr  qun  d'.-iitribuer  fa  P4trarqnela  pater- 
nité de  ces  signe*  idomoutnirua  ;  on  peut  affirmer  cependant 
q  i  ls  ri.-  se  retrouvent  pas  dans  nos  autographes.  Les  rensei- 
gnements historique»  que  noua  avons  sur  le  manuscrit  KM  QOUI 
n-lairent  pas  sur  la  tradition  fixée  par  Ûrsini  dans  sou  Inven- 
taire. Nos  correspondances  ne  font  aucune  DM&tioi)  d'origine, 
et  raltribution  ne  semble  pas  remonter  au  delà  d'Oraioi  lui- 
uieme.  Feut-èlre  notre  bibliophile  a-l-il  rapproché  la  prova- 


1.  i .;.  rVftr  irmw  et.  Wrt  jarrfi'n,  dans  lo  Gtotn«tr  *i<>rîrn  -h/,,  utttr,  Uattl 
i««7.  IX. 

i  un.  et  ISt  IV.  parafa  (PitlX).  \A  rosaire  des  chapitre», 
alternativement  en  iviK'1  ('i  '"  DOÎr  commence  au  f.  IV  v"  «  du  «ont  li  e4- 
pttle  de  «si  livre  ki  MI  l0t«N  tfasOT  »•  Au  I.  1,  liue  BÛalfttare  sur  fond  d'or 

onte  su  centre  uo  ûblteau  et  deux  soc nés  a  perseftaajea  (11-  abaque 
côté.  Les  lettre»  OfDéci  «ont  d'or,  «t  presque  tout*  j  Isf  aunuturei  sont  Dur 
liililri     |..-  i.-.\i-  Ml  sur  deux  colonnes  «t  de  deux  main.*,  l'une  (f.  t)  du 

• i  i.Hirnii.-nt.  l'autre  (C  113),  de  la  fin  du  jeiv*  Aîèaie.  Timbre  de 

Nationale,  Ceros.  est  resl* inconnu  eM'éditeur  CliabailleiTaiîs,  1803), 

sel  du  reste  exolusîvonieal  servi  dei  cne*.  de  Paria.  U.  Mussafla,  qui 
..  i  -i  1 1:    ■•:  in&s.  d'Italie  {Studio  itd  Taon  H  B.  lalini.  Vienne. 

1309),  et  M.  L.  Gailer,  qui  a  public  rMck'iim    i  .  in  uoil    •  Bo&O  'jiimboni 
(Bologne.  1Ô7H  H<|.)>  ■'"  lr  ""••ut'uMincnl  |«i>  dAraniAK*'. 

3.  V.  plu»  baulpp.  104-106,  Oins  b  sorru  poodane*  de  1582.  le  tus.  est 

par  Pinelli  el  pai  Orsinï,  sous  le  titre  de  Tcson  u*t>,  confusion  dont 

furili-  h  saisir.  1-e   fait  ent  établi  avec  oortiludc  ni  lu  iJescrip- 

lame  du  m  souscrit  acquis  en  1582.  manuscrit  qui  n'est  pti  m  italien 

cl  qui  en&tlanl   un  Abrégé  des  connaissances  humaines.  Kn  lh«5,  1rs  dmit 

-,  mieux  informes,  distinguent  le   Trésor  du  véritable  lYwrtlia    il 

quia  un  manuscrit  "le  ce  dernier  ouvrage  M.  M.  20). 
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nnucc  française  du  manu*critdu  séjour  on  France  de  Pétrarque; 
peut  iMrv,  trouvant  co  volume  parmi  les  livres  Je  Hoixibo, 
qui  en  a  possédé  plusieurs  venant  de  Pétrarque,  a-t-il  conclu 
hâtivement  que  le  nuire  en  venait  euul;  en  tous  cas,  ce  ne 
peut  être  par  une  comparaison  paléographique  avec  les  auto- 
graphes certains  qu'il  avait  chez  lui.  Au  fond.  In  véritable  raison 
pourrait  être,  moins  son  manque  de  critique  tant  do  fois 
observé»  que  sa  tendance!  augmenter  \ê  prii  du*  Tolumes  de 
ni    lnliliiilliri|ii.-.   CVst    surloul  drs   mil. 

dire  r|u'ils  croient  volontiers  ce  qu'ils  uVsirent,  et  notre  manus- 
crit «mi  dunni!  *ans  doute  un  exemple  de  plus. 

La  question  de  Pétrarque  écartée,  il  s'en  pose  une  aulra  sur 
la  provenance  du  manuscrit.  À  celle-ci  rêpnm]  pleinement,  a 
mon  sens,  la  petite  noie  d'achat  placée  en  tête  du  premier  des 
fruillet3  liiini.niivs  :  —  i412  —  Qucalo  libro  e  de  mi  Bcmardo 
tiembo  chiamato  el  Thesoro  c  lo  comparai  ptr  sctidt  v  m  Guas- 
chogna*.  Nous  sommes  en  présence  d'un  pmpririHîrt»  qui  nous 
est  bien  connu  et  qui  a  actinie  oe  n  lumi  pondant  un  séjour  es 
France,  dont  noua  vëriBon»  ici  la  date*.  M.  Pakschcr  reul 
croire  que  lo  premier  cahier  MUloment  a  apptrtaQO  i  Bcmardo 
lu  ihIki';  il  s'appuie  sur  lofait  quo  ce  cahier,  qui  contient,  outre 
la  note  imi  question,  le  MgUtre  des  chapitres,  est  d^mtaatra 
m, iiu  que  celles  du  manuscrit,  at  que  les  renvois  ni 
pondent  pu  .ni  texte.  On  peut  reconnaître  que  le  aianuàvm  « 
été  formé  de  morceaux  différents,  ce  quia  pu  se  produire  quand 
il  était  encore  en  France,  sans  lui  assigner  pour  cela  un  autre 
propriétaire  italien  que  Bernardo.  Le  nom  qui  se  trouve  sur 
l'un  des  dans  feuillets  ajoutes  après  coup  à  la  fin  du  v> 
(Simone  di  Simoncino  Sqitarciaiupi  in  Fiornue),  n'est  pas  un 


I.  Celte  inscription  est  tracée  eur  une   raltm  où  sa  Swlt  le  nom  d'un 
propriétaire  antérieur,  et  où  je  distingue  encore  à  te  fia  li   mot  • 
caractère  de  l'écriture,  la  formée/?  ml  indiquent  jjufl  l'inscription  »  été 
hors  d'Italie,  probablement  au  iivinnii  de  l'acquisition  et  par  lo  personnage 
<jui  rendait  le  luauuacrît  à  Bernardo  Bemno. 

fi-  La  date  du  voyage  eu  France  de  Bernardo  Bcmbc  est  connue  par 
d'autre?  documenta*  L anonyme  de  Morelii  ente,  chez  IViubo.  a  il    eu 
M.  G»  il o  B  l 'illora  ch'cl  nacque  cssendo  M.  Bernardo  auit/oaaador 

(  sflo  •    CA  al  1472.  i»  Cette  date  est  donnée  d'autre  part  dans 
to  L  «i  MVI  voyoni  que  l'anilinaaiide  de  Bernardo  Beuibu  auprea  du  Chtrieo 
1     i        ;  i  !     ivait  pour  liuL  de  i'm£ager  à  aunir  aux  Vénitiens  contre  les 
Tnrr«  (Morelii.   Votttîa,  éd.  oit.  p.  S2). 


ij.n 


8.  J.  r..  p.  240.  Nous  njimncB  d'accord  sur  Nmpo&aibitiié  Me  reconnaître 

i      'A  inwmscril  l'écriture  de  Péiraruue. 
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suffisant  ;  car  le  fait  de  trouver  sur  un  livre  le  nom  il'nn 
-  n'indique  pas  sûrement  que  le  livre  ail  été  possédé 
ptr  celui-ci.  Les  ox-libris  de  la  Konai**anco  s'offrent  ramoanl 

01)6  forme  aussi  simple.  Au  r<i!i»r;nri\  quand  un  érudit 
quelque  temps  entre  les  casdos  eeo  manuscrit  intéressant, 
même  ne  lui  appartenant  pas,  il  lui  plaisait  souvent  d'y  ins- 
crire m.  Les  exemples  do  cette  habitude  abondent  ou 
xv*  et  au  rw  siècle  '  :  on  en  trouverait  même  de  no»  jour*.  Co 
Sijuarrialupi  jxinrrall  donc  être  simplement  unamide  Bernardo 
Bembo.  qui  aurait  eu  en  mains  l'exemplaire  du  Trésor  et  y 
aurait  fixé  le  souvenir  de  sa  lecture.  Ce  qui  doit  empocher,  en 
effet,  de  poursuivre  dos  recherches  sur  une  fettttfl  |  i  -.te,  ce  sont 

:i  i-  de  notre  chapitre  in.  Il  est  certain  quei'uivio  Orsini  a 

de  Padoue,  en  1882,  un  manuscrit  du  Trésor  ';  il  n'est  pas 

douteux  non  plus  que  ce  soit  le  nôtre,  puisqu'il  n'y  en  a  pas 

■■■  n  l'Inventaire.  Or,  le  manuscrit  acquit  venait  de 

i  Bembo,  et  il  i*l  tout  à  fait  logique  de  supposer,  mm 

chercher  d'entrée  possesseurs,  qne c'est eehd-tt  même  qui  h  \l\ 

été  acheta  par  son  père. 

Il  faut  6trc  moins  oomplètemeal  sceptique  pour  la  Divine  Co* 

iriti    par  Horace,  r  u:  vanl  notre  Inventaire,  et  offerte 
par  lui  à  son  uni  Pétrarque,  qui  l'aurait  annotée.  Cette  tradl 
'  Ion  comprend,  comme  on  volt,  plusieurs  parties  distinctes  ;  elle 
est  religieusement  conservée  en  son  entier  à  la  Yatlcane,  où  le 
volutiii  dans  les  vitrines  sous  la  cote  3199  <M.  M-  3>*. 

Cette  tradition,  dont  je  crois  inutile  de  rappeler  les  tànoigo 
s'est  trouvée  attaquée,  en  se  lUele,  psr  plusieurs  érudit*  :  un 
éditeur  allemand  de  la  Divtnf  Cwnèdie,  M.  ('ail  Wilh'.  en  I   nié 
les  diverses  parties *  ;  elle  a  été"  admise  formellement  et  en  lola- 


:    i  •  ;.  i .-.  .  ■vit  ■  .  1 1  .i -.imi  d'idenu&éf  le  personnage -Jm  ni  j'ai  lu  la  sou  lin 
1*  fainr  iu  Virgile:  Vol*     51    L  ■  •"-  foi    I  i  RUSi  A   VirgtUt  |>.  I 

Claude  B*llievr«  ctonL  parla  M.  Munit  (bilïitl.   lu  Vot  ou  su»  «..pp. 

Ce  loyajçvur  lyonnais,  [ui  mitait  Rouk  rars.l&Ûc  'lu  renoue  Jules  II  ou 
lu]    ne    Léon   X.  n'étall  etidec  tf  possesseur  du 

nanuseril  dfl  la  Valicanc:  cependant  îlaofu  pouvoir  y  inscrire-  sou  nom. 

,  Cf.  p   lûflj  note 

pflron.  (Pis  IX),  piu>  un  f.  Umtoaue  min  nunn-h  |  -,  IWis  frontis- 
pice* oroéi  il  èouMonaes  &ui  fi.  1,   -".  33<  Au  C  78  :  Brpffdl  cowwHa 

pr/chtr,    poeU   VantÛ   M>»]!»>>I-    Mu-.ru:     ilcui    IT.  (If    g«nli\    fnltiit'fHtrx 

4.    Ll    Dioi'tt.i    Vm/inliu    rn-i.tf.     vi|(ih    y  r>f/    n 

fîê?    p    LtTOi    Noire  rua.  est   l'un  des  ffUttrt  lai 
i  .      | 
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llte"  par  KhIiIi'II   ',  et  défendue,  tiaus  les  mêmes  conditions,  par 
M.  rracassetlî  *  ;  M.  Carducci  l'a  admise  avec  de  justes  réserves*. 
Le  remué  de  cette  intéressante  question  serait  aujou 
Ira]  .1  hit  superflu;  je    l'aval 

css;iyi-  :t  mon  tour  de  la  résoudre  ;  mail  te  travail  'l*'  IL  Pak- 
■cker  ayant  M  imprimé  avant  le  total  el  arrivant  aux  mêmes 
lafOQfl  ine  celui-ci,  m'a  paru  devoir  être  préféré  comme 
plus  complet,  et  il  me  suffit  d'y  renvoyer  le  teolenr  '  Les  résul- 
tats auxquels  nous  arrivons  en  commun  Boni  tes  suivants  :  le 
i*.*ii li-  «  1  ii  V.-iiir.iii  i-st  l.ian  l'exemolaire  qui  a  êUi  offert  par  Boc- 
t;ice  à  Pétrarque,  don  auquel  celui-ci  parait  répondre  dans  une 
lettre  célèbre1.  Jl  est  douteux  que  la  dédicace  en  vers  latins, 
intiluléo  :  Francisco  l'etrarche  poetc  unieo  tftyur  iltuttri,  et 
signée  :  tohannes  de  Certaldo  tuwt,  xoil  de  la  m  i  i  '  •  i  " 
en  tous  r;iv,  l<-  corps  du  manuscrit  oe  saui  un  auto- 

graphe de  lui.  Les  marges  portent  un  tout  pt-u  i, 
Intions  de  Pétrarque  et  de;  lu-mbo,  ot  M.  l'atocher  va  même 
reconnu  la  naaln  de  Boocaco  et  de  Unerardo  Petrarca. 

Du  peut  ajouter  dlver  r valions sur  l'histoire  du  célèbre 

mauuscrît.  Il  n*y  a  aucune  raison  de  croire  avec  M.  Witte  cl 
M.  Cian,  que  le  manuscrit  n'a   pas  appartenu  a  la  biblioi 
du  cardinal  Lfembo1.  L'écriture  de  son  père  a»?  racoonel 
feuillets   de  garde  île  la   lin  «lu  volume;   c'i-sl  ttern:ir.lu  If 


I.  Vitu  d,  GMw,  il  tMooof,  Plortn*.  1W6,  p.  135.  Bald^lh  a  mis  le  premier 
tn  relief  ce  fait  important  que  le  m»,   porû  OBUtal  k* 

ruines  «le  Pétrarque. 

8.  Uliercdi  Fr.  totrana  ddlc  COU  (<mit.  Kbri    tt/V,  Florauc.  t88fc 
l.  IV,  pp.   399-401.   Ces  sarantes  notes  conurveot  toujours  UP«   pan 
leur  Taleur. 

.;.  Siudt  tetttrari  (DdUi  >,i,i'i  fbrttma  d*  Vante),  iÀWtttùt,  IOT4.  pp. 
3'iS  Ma.  Il  donne  toulo  la  bibliuKrupliie. 

4.  1.  e.,  pp.  2£i-'J32. 

5.  Lu  lettre  15  du  livre  XXI  datia  l'Édition  PrmosneUî,  Florence,  |f*VÏ. 
t.  III,  pi'.  108*116.  Les  DOts  cormen  tuam  taudataritim  iwi}>fc<tvr  parmi»* 
iédI  bwn  nfpoodn  A  U  pièce  préliminaire  «1»?  Boi  i 

6.  CflttiO «Icilieur  {Ytwk  tareoffrfw  hmun  publiés  !>;''•<  il< 

«■il    (li-fiikT    lieu    diius    1rs    ïiutirs  i-.il.rr:    plu-  liJtuI    l-  M 

400).  et  dan»  l'édition  de*  IcUrei  i}«  Boccace,  de  M   Corraxiii  E, 

1877.  M.  Carrlucci  (p.  303)  n  cou  ti  de  Bm*- 

dell;.  qni  lomblfl  une  réduction  moditkr  BU  rvr 

7.  Vo'.i  comment  t'exprima  M,  Witte  :  m  Chs  nuesto  codlca  *»a  Mnto 
|Mi--»t  i.im  ii.ii  i  .-ml.  Briiilm.  sembnt  iiiutioato  eongtttura  eb*  ftuta  rtarco. 

tjuel  che  ne  stppiiw It  certo  ri  a  crie  fu  lajtrinto  a! In  Vaticarm  «ii  Angelo 

•  i  Bfid  morto  oej  1540.  »  AuUuit  «le  paroles,  autant  d'erreur*.  (Le  prcire- 
nance  de  Colocd  est  une  tiriinl*ie  de  Baiiues  ,1  Ce  point  de  rue  a  Hé 
a.litp!*  par  M   Cian,  Dmmlrj»  n   I ''. 
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3n:; 


qui  ;i  écrit  ta  note.  Kuivaute  sur  le  feillllel  70  :  Ksphcit  liber  co- 
ir  IhutttK  Aiaghnrij  dr.  Florentin  ptr  eum  editvs  sub  anno 
dominirac  tnairnatt'oni*  milli  tncccntcsimo  de  mensc  titurtij 
soir  )n  arictc  lutta  noria  in  Ubra,  tjui  dcccssil  in  civttatc  Ha- 
PffMKM  in  anno  domininiç  incarnationis  millesimo  treeentetimo 
XXi".  fl?ii  s<int!a?.  CTUCU  '/''  RMlua  tftlemb.  anima  cuius  tn  pace 
'.  Ainm  '.  Il  y  a  d'autres  transcriptions  do  l:i  morne 
m  .:  h  .mi  ff-uillcl  80.  et  parmi  colles  ci  Pépita  plie  en  trois  disLique», 
que  ttembo  lui-nuum*  :i  composée  pour  le  célèbre  tombeau  de 
ntttiitmuh  ùam&u  ktoêorU  fatebas*....)  H  psi  plui 
que  vraisemblable  que  li-rnardu  ;»  m'a  toutes  <es  notes  sur  nu 
manuscrit  qui  lui  appartenait;  et  ce  qui  aclu/ve  de-  démontrer 
qu'il  était  bien  reste  cbw  l'iotro  Botribo,  c'ostquonous  pouvons 
ôlablir  ;ivr«  certitude  son  passage  daoi  la  collection  d'Orsini. 
Celui-ci  demanda  à  Pïnelll,  la  ï)  juin  !&81,  de  prendra  pour 
lui,  dans  la  bibliothèque  de  l'adoue,  un  •  hante  coverto 
de  vellulo  rosso»,  •  qui  ne  peut  pasolre  un  autre  manuscrit  OJU0 

le  3t9!>.  En  effet,  outre    \ mire  volume  est  encore  Indiqué 

•  t  ligalo  in  vtlliilu  cremitil tua  l'Inventaire  d'Ûrsini, 

cVst,  avec  le  i]!97,  le  seul  Dante  porté  sur  ce  document  qui 
provienne  des  BttnbO;  et  il  00  pMl  ÔtW  question  du  H107dans 
la  note  du  9  juta  1681,  puisque  ce  dernier  volume,  t  Terre  rime 
di  hanto  di  inano  dol  cardinale  tiombo,  »  est  entré  ofatl  Oraini 
dès  le  mois  de  mars  de  la  même  année  '. 

H  v  avait  chez  Oralni  un  autre  manuscrit  provenant  de  Boo» 
cace;  c'est  le  célèbre  texte  do  la  Consolatio  do  Boôce.  écrit  le 
!  ■  main  de  l'auteur  du  Decatner<,?t.  \A  mémoire  descriptif  ol  cri- 
tique très  complet   de  M    Enrieo  Nardueei  mu  permettra  d'Mre. 

bref  sur  rr*  volume,  qui  «-st  leS8di<||,  L.  1.vi0>;.  Nos  cornvs- 


I.  EtaDirqoOttl  que  Bwnafdo  Bonbc  ne  parle  pas  de  U  tradition  de  W 
m  ihi  mi   pu  Roccace. 

-'.   nu   Moto  do  r,  W,  un  dlStin  i  la  plume  et  .ici  lavis  représente  Danlr:  et 

Pétrarque  en  pied,  (tarés,  un  livre- à  la  main  et  tournés  l'un  vera  l'autre;  nu 

m  e»t  Iiî  cliiflrr  2  1  /  V.  Ce  travail  me  paru  il  du  xyi"  siècle.  Au  »•  du 

m.  m.-  leuillel*  oîi  sont  les  tranacriplion»  de  B.  Uciubo,  eat  deasiné  le  blason 

a>  I  lante. 

3.  V.  plus  liant,  p.  10*.  aotfl  & 

4.  V.  p.  I03el  p.  10*.  SOtC  I 

u  ï  parât]    ooti  nueufr.  B  !      pai  h  numsf.  en  partie  par  le  copfvta 

[«Ï  imi!  90  H,).  I  ■   l">i*    rrconvrrt  de  Vtloun  wri  ;  p!l«   data  do 

B    I.i'îhÎm».  puisqu'il    S  ferit  SUT  le   bois  de  cyph*»  les  dalr^  île  ii!ii.vs.iiice  et 

di   ii!  le  béate.  PAtrarqui  BtBoocace.  Le  f.  nr*  porte  la  aoLed'Onînîï 
ï.-*  iv  ^.'.)'i    portent  don  tome  aatroaaaow|iiei  et  des  laulei  di 

Caleodrtftr  pour  Ip-;  .innées  1301  à  iZiù,  de  h  uiaiii  du  cu|^i^lL•  du  Biiôco.  Le 

nôumo,   »'ulvio  oiieisi.  VO 


Smï 
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pondaneea  on  fixant  r.iniubtftion  par  OntnJ  in 
MDsbrQ  1881  '•  Il  avall  eu  successivement  pourpnjiinet.iiresltt 
troi9  ttcnibo»  et  c'est  le  souvenir  du  premier,  Bernardo.  qi 
reste  lo  plus  directement  BUtCilé.  I  >  vises  notes  du  diplomate 
»  u  m  Kml  for  toi  nargM  du  Boèco?  dans  l'une,  u  roeo- 
lionna  lu  nntri  de  Charlea  la  Téznéraira  dîna  l'imir*?,  l'assas- 
smatdeG  i  Sf&Tta (W76) '    Ulleur», pmtnï  dim.v* 

rdfltdOQI  U0fftl68,  inspirées  par  la  lecture  de  Boéoo,  il  fixe  le 
«ouvenir d'une  tristesse  intime'.  Maie  ta  plus  longue  tl  : 
Importante  mention  se  trouve  sur  I  i  dernii  r  des  feuillets 
ntinsIrM;  rapprochée  de  celle    lu  feuillet  H,  >;i.    éiBbliï  que 
Bernardo  Bembo  s'est  procuré  le  manuscrit  pendant  son  ambas- 
sade a  Florence  en  1-475,  et  qu'il  s'est  aaaori    la   authenUdli 
«•u   examinant  t?ee  soin  Iou»ï  Us  in.-inuscrils  il.-  Kn 
serves  ii  Florence  dans  ta  bibliothèque  du  couvenl  de  Sai 
rito*.  Voici  celle  môDliOU  :  fahannes  Doccaciu-r  flr/rentinut,  tir 
doctrina  ofttftff  sed   ingénia  pracrtanUseimua ,  florin!  tempo- 
tibus  PraneUoi  l'ciiarce  lauréat',  CUiUi  t'fnivoferttnr  et  cônsne* 
tudine  plurimum  miiv.it,    rjtteyn    et  pmereptorem  el  pareniem 
srfttsime    in  sut*  operiùus    appcUavit .  l    Certaldo 

fippido  florcntino  anno  dornini  M.  CGC-  XIJ.  Huiu*  opéra  mû' 
nuum  pturnn<i  crtttrrc,  prêter  ca  que  ingénia  tmanarunl.  f'itii 
entm  in  $cr(pttone  mutins  el  fre<fu<>ns,  ut  indicant  mu 
r.iux  xmlumiun  ttsIamr.Hltt  rrlirtu  bîbtiothecé  MSACfl  SfiÊHiUM  Fia- 
rr.ntiai'.  r/uc  omnia  <iii  ungucm  mihi  nota  et  explorala  sunl. 
Hune  autem  hbcllum  de  consotatione  admoânm  adolescent  scrip- 
stt,  ut  fama  indubia  Fiarenlinonnn  tutti.  Mihique  innoluit  ex 
eottafione  enraetnrum  cum  iii  liàris  actat  dum  ibidem  oratorta 
ftmfferer,  anno  domini.  M.  CCCC.  LXXV.  BERN.  BEM.  DOCT, 
MIL.  OH  AT, 


VeCou    :■■  "    m,     31  ;  le  reste  ut  blanc     •  Ct   c 

if  fjxadem    dtt  Unoêi.armoCCLXXX,  Mm  delta  clous  Ji  tcimy  wvf.j/»t 

$tor.  t  fitol ,  roi.  VIII  (Rome,   1883).  pp.   £43-264     K.  XanJuu 

aiT  auttfitichû  •./*  un  Codia  Vaticeno...  scriit    &i  mono   i  «..-- 

aaceU, 

1.  V.  plus  haut,  p.  iOB,  not«  1. 

2.  Narduoci,  /.  c.  <*-n  lùio). 

3.  Jo  lis  m    peu  l    l'TftnnwfïL  do  M.  N  ardu  coi  :  In  pttnQti  tunirum  <tppor* 

tune  c  i   :  <HeiU  Anminauùm  vtity  Augw  I  ':■■■  [fol 

4.  L'inlérU  wtlrfma  <ic  oolto  noie,  «uriout  dans  sa  e^eon'lr-  m 

gnge  à  Is  reproduire   Blla  a  età  dona&a  plus  ou  moins  compli-ii-.  par  Marioi, 
i  I     '<,    p.  l-'S)  ,i  S,'k  i.mmpi   (v    i\  irducoi,  /.  o.,  pp.  L'1  i     m"    ;  I 

trxtn    OUB    j'iu    pris  tur    le  manuDorit   dilloro    logcromont    de   celui 
M.  ,\  .t    u. .  i 
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M.  BnriCO  NardQOd  ;i  établi  qufl  Bornardo  Bembo  niait  l.i.'n 
venu  à  Floronce  comme  ambassadeur  en  1475,  qu'il  avait  pu 
voir  1*?*  autographes  de  Boccace  légBes  ;>  In  l>i:>hnllièque  de 
San  Spirito,  puisque.  rnnii.-nirîncTit  à  l'opinion  reçue,  oètlfl 
■•ihèque  ne  périt  pas  dans  Titiccndic  du  couvent  en  1471, 
mai*  fut  dispersée  plus  lard  par  tOOttltt**  M.  Narducci  s'est 
efforce  de  prouver  que  le  Boêce  est  bien  de  Boccace.  par  la  com- 
pinuson  de  l'Àmlole  de  TAmbrosienne  et  du  Téranca  de  la 
Laurenlienne,  qui  portent  l'un  cl  l'autre  la  Bôttscnptioii  : 
lûhannct  de  Ccrlaldo  scripsit*  souscription  qui  manque  à  notre 
manuscrit.  I-cs  fac-similôs  Lithographiques  qu'il  joint  à  son  tra- 
vail ne  constituent  peut-être  pas  RM  prrir.i-  suffisante ;  mais 
pour  Bore:»'*',  l'uiniur»  pour  Pétrarque,  In  rerlihnl«  |>.rl .-. .- 1  .i  - 
phlquta  en  l'absence  de  pMtttM  Lslrf  OSèqilM  et  lirecs  du  lotte 
môme,  est  1res  difficile  à  obtenir',  et  J'estime,  eu  attendant 
■lieai)  qu'on  peut  s'en  tenir,  avec  de  grandes  vraisemblances, 
a  la  tradition  MOnaftlIta  à  FlOHHlCfl  par  Bernardo  Bembo. 

Presque  tous  [ai  manuscrits  dont  il  vient  d'être  question  prO* 
vb  -uuent  des  deux  Ikmbo  ;  ceux  qui  suivent  font  également  par- 
tis de  lour  collection.  Ci  ton*  d'abord  dfU  volumes  écrits  do  la 

main  du  cardinal.  Le  pnmte)  I*  3197  <M.  M.  6>,  comprend 
doux  Manuscrits  ik-  papier,  conU/iiant,  l'un  uni*  copie  des  Mm 

;    l  rlrarque,  l'autre  une  copie  de  la  Divine  Comédie  \  Ces  deux 


t.  Lai  objection!  dv  i  taaipi,  r:ij.[...i->.  •  p,r  M.  Allilio  llortis  (Sftlttt  suite 
int.  delBoccacciOyTnmU,  \9T9.  p,  3  U),  iont  aujourd'hui  h-.,;.,., 
LauUur  des  $tv>!\  !•."(   ruh*i<l<.ral1    a'tllltufl   comme  iru:uNl«nnla*, 

'.'.  lAQiWlOlf  sf-'f   i$Uû  UUcr.  Unt.tlm  l^HC.VIII.  |>n.  3154  son., a  publie  un 

artioio  de  M.  PakfObtf  intitule  :  lu  un  prp6*bti$  awoyro/b  boncaetmcQ*  Il 
s'agit  du  Gafoaniu  /■  v ,  178,  ))up  CorbmtlIJ  avait  poteèd*  01  emporte  trtc 
lui  a  Parti .  il  eodiant,  m  Ut*  du  Conimii  w  <lo  P&uacguo,  la  tranacription 
do  M  pitre  initiale  do  nolro  311W.  Je  suis  d'autant  mome  porte  a  contenter 
le»  concluaiona  do  co  travail.  que,  «uns  avoir  vu  le  volume,  j'avaia  eu,  en 
irmp*  que  l'auteur,  l'ideo  qu'il  méritait  d'flll  1  •  on  point  de  vue. 

de  IWoprnphied©  Boccace  {Fnc~ùmilés,p.  18,  note  2).  —  Dan»  ItaJVbà 
lu  (161,  '«  PéiraraW,  P-87i  **  trouvent  mentionnées  puniques  lipn-?  «  dciw 
cfTacÊci  ourle  Part*,  lot.  f.'Wfl,  qui  paraiaeeûldola  main  rie  Boccn  :  Souhai- 
tons que  !c  travail  d'ensemble,  annoncé  par  M.  P&kecber)  faaac  1*  lumière 
MB  un»  question  qui  n'ont  pan  moum  obscur*  aujourd'hui  que  n'était  celle 
de»  autovrophe*  do  Pétrarque  il  y  a  quel  |ui  imjp», 

it.  pap.  F.  I  r°:  Le  cote  vcZgarl  h  m  ■.. ,,/■  PranotKc  P»«Va 

v*  :  ionctti  c  tan's>-ni   di  timtter  Prawtto    t'-'trirr!„i  .'n  vii-i  ,H  MadottM 

r,  2,  l"i  tJi  ose  titate.»  ;  f.  1W,  //  tWonwAc  d'ainort;  capital.  /.  —6) 

: .  I  f:  i,*  (trr«f  rirw  </'  fwur-:  v*:  Lo'n/i  i/(.      |  pu  aâi  irfo     i 

(  Danfc  AfoflAierî  [*ioJ,  Ce»  lilroa,  places  nu  m'ûw   lu  r    ol  du  v»  du 

T.  1  de  chaque  rc-lùo»©,  »*>nt  écrits  dana  ce  caractère  de  capitale  d'impruneno 

i  n  Ueuibo.   -  Au  l»aa  de  la  première  page  du  Dante  est  la  date   du 


su 


LtsariA  won*nw* 


)ii:iniis"Tii--  «ont  enivrement  indépendant*  l'un  dt  iaulr. 

•(.'  paginés  isolément  et  '  i  pai 

Ontal    ii'fstlui  qui  les  a  ivui;  une  même  raUun 

suite,  la  date  qui  se  trouve  à  In  lin  du  Dante  ne  saurai!  se  rap- 
porter -m  Pi -w  arquo*.  On  Ht,  m  i  iM,  cette  souscription  I 

■  !u.-   :i  BlOlbQ      l-in/tu;  in   BlOtUlO  rur-.'  JUrcutix  Sir>*zzae 
Sept.  av.  Atiij.  */!)//.  SI  le  Pétrarque  aval!  étâeoptô  on 
comme  |6  Danle,  ainsi  que  l'ont  cm  q  lits,  on  pour- 

rait s'étonner  d'y  trouver  un  texte  du  Ca*\ zonitre  tout  a  fait  dif 
fërent  de  celui  que  llembo  lui-même  avait  donne  chez 
r.uiru'f  [inVi'di-iiir,  d'aprèa  faufograpta  d.»  lVH:irque.  En  réa- 
lité, l.i  LrtPJoriptioB  du  Pétrarque  remonte  à  une  ëpoqi 
llt'iiibn  n'avail  '.on:  remua  le  cet  autographe,  et  ce 

qui  le  prouve,  c'est  qu'il  a  mis  plus  tard  00  n  l  son  Cait- 

EOttïara  les  leçons  de  l'autographe.  Ces  variâmes,  qui  sont  pr- 
foisaiuiplemenlorlhograplriqni-v  s  >ntdist!n|  BiuUvpar 

la  Ici  Ire  P:  dans  les  Triomphes*  partie  pour  lesquelles  Itanbo 
n'avait  pas  l'autographe,  U  n'y  o  aucune  variante  mai 
ainsi*.  Il  ne  serait  paa  exact  non  plus  de  continuer  â  dire  que 
c.Vsl  sur  s:i  ropîedii  31 97  que  Bomba  ;i  f;iil  nom  édition  dfl  1501  '. 
puisque  nous  avons  le  témoignage  posilif  de  Lnrenzo  de  Pavie, 
joint  à  celui  d'Aide,  qui  nous  prouve  que  celait  bien  le  manus- 
crit original  qu'on  suivait  ». 
Orslni  avait  acquis  en  1582  \  comme  nous  l'avons  vu,  le  texie 


COmaWBeement   «le  la  transcription  :  SaiO  M.   MDI:  au  f    aw.  B'Mnl-o 
avait  d'abord  fccrit  la  date  flaâls  :  DU  xxvj  tut.  MI/lî:  il  l'a 
datsr  a  l'antique.  —  Avant  le  feuillet  Je  ga  'I- .  esl   un  I  eoateti 
pt»0AKi-  KteJU  la   mort  ci    la  obic^ue*  de  l'élramus,   eopM    pu 

ii   (inp-ntiva^ca    atù      Bucî-phalos),   el  envoya  par  lui  a 
reliure  rat  ni  vrlours  rougo. 

1.  La  réunion  artificielle  des  volumes  a  déj  I  I  US  mise  M)  tan 
Cotuônlen  nuloyru/'/'f.   p.  il   (note].   Sur   l'erroui    d»  date  Btlribu 
Pi  II  i"|ui'(  cf.  Cian,  /.  *..  |».  90,  note  2. 

*.  Un  d*8  srgumeQia  que  j'ai  Invoqués  i>our  prouver  que  le 
tnmvuii  inr;i  mil  ■  (sa  mains  de  Uotnno,  e'as   ijue  Isni  noi       I        tout  su 

lltllll    df  Ut  Ir'l  II  ■  M-  Ji.'l  l.-»-,  ili-Uilm  .1    ll,il.:-i  T;[      nul    pour  n 

Lnwquel«J  qu  il  I  ■  l'auti^iaphr  i  Fr/inri 

foctt  rcrum  vult/artum  fragmenta),  el  ijuil  n  copié  à  son  i  v." 
note  finale  du  3195,  d'un  carnclèn-  toui  personnel  -.s  cuw  nùisJ 
£a  port 

9,  <;r  les  EffemerkU  irttrr.tli  H'tmn,  i,  l,  1820,  j».  2$s  et  le  passai 
s/Hi/i  fVfterarfde  M.  Garduocl,  ciLspai  M  Cîanrp  90, 

v    four  Ta  rtiae  ds  Danteil*»  1301,  MM.  Cian  (p.  8'J  .  «t  P*k*  i 
oai  en  dernier  lieu  traité  lu  ffues 

5.  Voir  p.  10*î- 
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des  Prose  du  cardinal  Ilcmbo,  qui  est  aujourd'hui 
<M.  M.  7  >  '.  Le  ktlTO  Ml  »to*l  OOIIÇU  :  ùé  rftSMtr  l'Utro 
lUmho  a  mùMi'jnor  BtiMtP  GtuLio  cardinale  de  Medtct  délia 
tûtgar  hnyn/1.  i*  premier  livre  rai  nus  au  nel  ;  mais,  U  partir 
du  second  et  surtout  du  troisième,  le  monuserit  prend  <lr  pins 
en  plua  lu  caractère  d'un  brouillon  ;  de  petits  feuilleta  mhU 
i:ii  -n-alés  dans  la  réduction  primitive,  bu  BORGOtlODfl  se  mul- 
tiplient, des   pages   entières   sont   annulées.   Ce*  ratures,  tes 

.   linns.  ce:*  liraitatiuus  dnm  le  elioi.\  do  Ici  un  tel  exemple, 
uses   un   jour   pour  qui    voudra   étudier  de  près 
l'œuvre  capitale  du  grand  écrivain. 

sa  connaissance  profonde  il  ion  amour  enthousiaste  de  ti 

la  «'ne  italienne  avaient    poussé  Btmbo  à  rei-ln-ivlier  les  lux tes 

de*  nnr-ien*  auteurs  nationaux,  les  conteurs  cl  les  poêles.  On 

savait  qu  il    M'était  ncrupe  nu    Ihwamarun  ;    non:;  avons  montré 

.ver  i -i-i -litudo  qu'il  en  possédait  un  exemplaire  dans  su  biblio- 

18;  peut-être  iHalt-ce  le  «  teslo  antichissimû  t  p$rftUù  • 
(.un  A  parle  dans  une  lettre  à  (îiambattista  Hamusio  '.  Si  Toi •■ 
qualo  iienjbo  ne  put  ou  ne  voulut  pos  retrouver  ce  manuscrit 
on  158i,  il  rît  tenir  du  moins  ;«  Orsini  le  .XomU^iv  do  son  père, 
qu'on  s  ri'tnnivé  dans  le  8M4  <  MM.  10  >  '.  Ce  précieux  texte 
est  celui  qui  fui  exécute*  pour fiombo en  l59Sg  et  qui  servît,  en 
USNkki'èéttiû&i&MQentoncvôUemtiùitei  donnée  par  Carlo  Gual- 
teruxii.  l/iiiatoire  et  Ja. description  en  onL  eU*  faites  avec  trop  do 
ut:i  i  l  •  compétence  pour  que  Je  me  permette  d'y  revenir  b;  ou 
devra  sciiletni  lit  y  ajouter  la  dalo  de  la  transmission  à  Orslui  *. 


I      ITO  fT.  pap  ,  plus  un  ri'il  n     nlire  dft  IT.  mtei i-;il.*n  (!'»•  IX).  F.   If 

■  .  I.    il.  I!'     iwf.   f    '.i|,   lit    h\  n*. ..  Us.  tlrjfc  jïgiinli 

ta   une  ootfl  ilo  MuxuchsHi. 
■    V  itère.  M.  de  Vrii.c,  i.  Il,  III,  18  (8  utnrs  1533).  Cf.  Qts,  p.  8J  el 
me  |  p    106  il   70 

;t.  168  iv  [up  ,i'!.-  VI)  Au  f.  B6  v°.  torts  un  blanc,  Dooiaenaa  uns  **»« 
aepiei  ail  si  autre»  ucieai  pofetw.  oa  l'un  roit,dflla 

tnoia  <J<-  l'eiiidn,  qunlqau  rariftslsa  ou  «itfjonalioi  partie  du 

objet. (M  travaux  di?Sfl  UU'OO    trouvera   rènunèfl  ptr   M,  Tmnrn. 

mi  m      ..  i,  ..m    «or   •ii-tt'i  trttti   Mal ,  Mil    III, pp.  181  f oo. •*- Sur li 
f7V3  in>  non  moins  coniNii  ûM  Brion  aval!  cru  reconaaltr*  la.  ataln 

R  FlftfÀ'    S;u<fi,n.  VQl       1.     HT71),     VOir     la    beHl     fililnin    ,!,- 

MM   d'Ancooaei  Comparatti.  Bologne.  ISÎSsqq. 

4      Ll      '         i  I.-    MM     t     tacOfUL    AI.    K:irl<'li.  !..    .Miii;»n.  Guldo  lii'iK*. 

tiques  par  M.  tàiin,  p.  80.  L'un  nom  di  II.   Monad    lu  un 

1  tw  f/ino,  mi  dam  la   Ri  Wo/i  roflwmio,  roi,  I  [1872  .  p 

d'établir  ndentlfloattonau32i4tITiui  eri  ■!••  l'auto- 

Q  iio,  .m.  ,:■.:.  lom  Infilquerut  -  "'»■  d  i  ns    |ul  te  ooôt«Dj 

i.  p.  lOi 
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LAHOCES    MODERNES 


Il   y  a  un  autre    I  nlunies,   fi  m  également,  qai 

passe  pour  provenir  df  l;i  bibllothèqufl  de  ftamho  ;  n'e*4  le 
3M&<lf.  M.  M>1,  Le  recueil  gnpi.  nul  ;i  relie  origine  une 
valeur  qu'il  ne  soumit  avoir  par  son  contenu,  puisqu'il  est 
(irp^pic  "iiM.-rrin-Mii  formé  d'extraits  pria  sur  un  Laurenfianuf 
HncéttnruV  Ci-si  mu*  auihuluuvie  >!os  :i  niea» poète» ftaMftBt, 
réunie  par  11:1  propriétaire  lettre  du  commencement  <iu 
xvV  siècle,  el  pour  son  usage  personnel.  Il  avait  destiné  à 
l'œuvre  de  chaque  poète  un  ou  plusieurs  DObiOTt  do  dix  feuil- 
lets, et  y  transcrivait,  à  mesure  qu'il  voulait  m  fck%  prêt  ■ 
copie»  le  litre  d'une  pièce  «l  son  premier  rem  ;  m  •  rîbe  Vtttttl 
ensuite  qui  faisait  la  besogne1.  Le  nom  du  poète  est  mis  en 
titre  connu. I  sur  loutu  l;i  partie  qui  lui  est  reserveo  ;  mais  un 
grand  nombre  de  feuillets,  comme  on  doit  s'y  attendre,  sont 
restés  on  blanc  à  la  tin  de  la  plupart  des  cahiers.  ÏH>*  notes 
liio^rciplmiues  el  quelquefois  littéraires  OClt  élé.  ajcmtrtt*  par 
h-  ri.sifitionneur.  Celui-ci  est-il  Bembo?  Les  &  iul  se 

sont  O'vupes  <iu  recueil.  MM.  Carducci(18G6)fc,  Narducci  (1874) '. 
Kanfani  (1878),  el  Casini  (\B%i),  n*ont  Pa8  prononce  son  nom- 
J'avais  été  frappé,  en  examinant  le  volume,  de  l'analogie  entre 
l'écriture  des  vers  initiaux  et  dos  notes  ,i  «vil  ro  Bembo» 

dont  l'élégance  est  si  caractéristique  :  j'ai  vu  dopuis  que  M.  Ro- 
dolfo  Kcnier  l'avait  remarquée  déjà,  puisqu'il  donne  le  premier 
Ifl  BMBUKMf  II  provenance  de  Hernbo  K  L'autorité  du  lavant 
professeur  a  trop  de  poids  pour  être  écartée  à  la  légère  ;  cepen- 


i.  63?  ir.  |>.i|i.  (PIfl  IX);  If»  dernier  écrit  est  le  1,690, 

2.  Cf  f.'*  / en'  «/«■«  pofti  hotQQtittt del 4te.  XIII,  nicc.  rrf  tram. 

Cdflffffj  Bologne,    iK&t,  p.  XI  il.    M.    Casini  dit  justement  du  m 

m  scritlo  no»  pria»  mini  del  sccolo  xva  ».  Jo  no  »nit  pourquoi,  la  dfc 

à  nouveau  el  avec  le  pluo  grand  détail  dana  le  (iiomalc  storico  deiti  ktttr. 

ilut..  vol.  III.  p.  102  (1884).  le  même  savant  affirme  qu'il  a  et*  écrit-  nrlia 

n»*euiidrt  ineUuel  Moo)o  IVI,  e  lune  vseguilo  pei 'cumiaissiuiie  Jet!    Omni  a, 

C'oêt  Ifl  ;  ■■  ■■  h  1 1  -j.-  iJulf  qui  esljustiflew  par  l'ôeritir*. 

3.  Les.  If,  l.'O  a  10<>  bout  tèsmto  k  Dm  île  ;  plusieurs  culiiers  août  com- 
mencé* A  In  fols.  Lei  «xtraia  il«  Guida  Csvalcanti,  le  Clno  da  l'moia,  de 
Pétrarque  soal  presque  tout  da  la  main  «lu  propriétaire  Au  r.  f>  I 
P  'rercha  trwato  in  fine  ili  nu  Pvtru»v.hn  antiywi  <li  V  tuntieino  iti 
PhilippO,  i-rttaittnn  finr.  nttnn...    Au    f.   J7li(   un  grosefor  ni  un  n*  V.r 

I  le   même   m»,  a  me   uno  nom  iatérenanU.  Cf.  pfux  hnut,  p.  297, 
uo  le  3. 

4.  UfiwaN  HatltoâtDtnoWMêoobal&l,  Pistoia,  p.  7. 

B   Cotai    i-i  0 <</)./  pctrnrakaefJ,..di  Borna, Home,  p. 41 .  L'auteur  aitri- 

bur  Ifl  loJttflBfl  au  xvii0  siècle  ! 

fl.   Ltrkki  tftitt  a&tnêâ    di  FaxtodtQh  Ubertt,  Florence.  1883,  p.  ci 
Opinion  rappornV  par  M   Ctun,  /.  r.,  p.  84. 


m 

tant,  lu  ootQpSMlaûA  avec  l'autographe  des  Prose  ne  m*a  nul- 
lement donné  satisfaction  pour  l'idrnLitirulion  (foi  main l  ;  peut- 
t*lre  faut-il  en  conclure  t\\x\.Yn$itholotjit  de  liemlio  aurai!  étâ 

ifijiiir  |i.'tr  lui  dans  *a  jruiifsse.  ;i    t'puijii*'  nu   son  Mcriluri' 

devait  être  nécessairement  un  peu  différente  de  ce  qu'elle  fui 
plus  lord;  mais  il  est  plu»  sur  encore  de  lui  refuser  ce  ma- 
nuscrit'. 

\i»u.v  avoir-  iviirnnliv,  parmi  le*  livres  rêdûs  â  Fulvîo  *ïr-im 
par  Torrjunlo  licinln»,    un   volume  désigné  par  nus  i*om\spon- 

danecâ  conuno  un  Butouacrit  ■  di  rïnxe  fraooceo*.  •  11  tffwt  pas 
douteux  qu<  <v  oa  Boit  celui  que  nous  retrouvons  dans  rinwn 
lalre  sons  la  môme  désignation.  Or,  la  description  du  numéro  II 
da  rinvi'iitairo  correspond  nactemaot  à  l'unique  manuscrit 
paia  qui  soit  dans  noire  fond»  avec  le  IYfoort  r'est-à-dire 
an  ÛOB  :  nudlGtliOO  ■  lutta  Kgoralo  »  se  rapporto  évidemment 
aux  nouibriîiiM's  niinialurcv  qui  accoinpognuol  le  texte3.  Celui- 
ri  u'rsi  ;iui!VM|iic  Les  Yivn,r  du  paon,  lY-pisude  si  suuviMil  inler- 

1  ■  li    'In.-,  lu*  manuscrit*  du   Roman  tV  Ale.runitre  '.  I.c  fait  \\v  le 

■  r  dans  la  bibliothèque  de  lîembo  doit-il  rire  attribue  au 
hasard1'  h?l-ee  un  témoignage  de  plus  de  l'intérêt  que  pi 
ce  grand  espnl  à  toutes  les  littératures  ?  Pour  Orslnl,  nous 
avons  une  azpNcatloD  plus  simple  :  il  a  accueilli  ce  volume 
parmi  les  siens  uniquement  parce  qu'il  faisait  partie  de  la  n  I- 
leclioD  dfl  BttnbO,  ■'!  -qu'il  attachait  du  prixaccllo  provenance; 


1.  <Juand  au  Twwilj  il»;  flruiicllo  hatini,  qui  aurait  àU  possède  par 
Beiubo,  B|  dont  parla  M.  Ciuu.  p.  8*1.  l'existence  on  est  absolument  chiroe- 
rîque.  l/hyp'Jiui'v  >lu  biographe  'le  ttembo  repose  sur  une  mauvaise  inler- 
p  i  Lai  ■  "«»«  li'Ulwil'Iiui  (/.  ( .,  préface!  ;  ttTcaorO  si  chiama  un  liliro 

i  in  IVonceM'.  si  coiue   si  Iegg6   M  I  Tesorctto,    e 
antieliiniiuo    oridanaionl  an  oxcmplaire   du  3 
■viu  \  in  :i!u,  ehc  ni  ùi  dî  mener  B.  Dembo,  pnJr<  delortfd  Pistra 

ma.  iiii:ii"i  Mt  celui  POÛl  QOUS  avCDI   pSftt  plW  li-i'il.  Au  mUi  !•  MOI  iii9. 

,i  i  | ■  .  i    r    qui  :..ii  uu  Vaiu-hii,  fait  parus  •■*  û  collection  d'Or»ini,  et  sa 
eonfrciiuu  est  postérieure  â  PitUo    Stinbo,  puisque  eontiextl  la  m-  ds 

I    lui   m^riH'  p:ir     rWcniIt'lli,  i'i    lu  Mille      du    T>  "/rcfCÛ     cl  île    la     \\>>    'le 
ii.<      . ■',  -i  le  3220 < M  M    -i»  >.  Je  rrinûslc  pas  Ul  i  it petit 

3  '  n    pareil  '•!.  puisqu'il  a  déjà  6u  décrit  Cnrt,  Sqprà 

i   (j'iM    i      Tttat  Uo,    lam   li-   Gforri.    <te  f\lÀ.  rnnwnzn,   vol.   IV, 

1-  no; 

2.  Aciium  en  I5S4;  v.  p.   10*7  (lettre  du  22  déwmb*]. 

9    US  n    pareil.  (Qwoira  ICV13-  lno>  .  h  ^prea  ci  '|u'.\lii«ndre  ot 

ir  conquis...    -    \i»"    llèole.     uH    «l'-m   -Ji-rnurs   fT.    sont    sur    doux 
|     i.i     Paul    M.'vm.   .UnA    In    Wniiania,    l\     1ss.'      {>|> 

3iu,  «u\  a  AA  Or«d   189Û,  i.  il. 
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mais  11  no  l'a  point  parcouru  ot  n'a  certainement  pas  cher 
en  reconnaîtra?  tocoMAQU. 

si  l'élude  'lu  français  proprement  »lii  était  tout  à  faii  delà 
rn  lUlfe  au  \vi°  »irV.lr,  il  nV:i  (fait  ptJ  <1<;  kVtaa  pour  les 
IftfigUOfl  romane»  méridionales.  Angclo  Coloccî  est  connu  par 
de»  recherches  dans  ce  domaine»  et  un  volume  dfl  DOlm  ^olloc- 
lion,  le  3217  <M.  M.  30>.  donl  M.  Hoi  td  a  tiré dfl  «I  impor- 
tants résultat*,  suffirait  à  l'attester1.   Nous  en  apportons  aoos- 

B  plus  loin  des  preuves  nouvelles*.  Son  umi  ot  conte: 
rnin,   Piclro  Hombo.  est   nussi  :iu  premier  rail*  parmi  les  prv- 
cursours  des  romanistes  modernes.  M.  Clan  a  mi*  en  lumière  ce 
eAfté  tDlérananl  daroMa  Uttéreire  «lu  cardinal,  et  Je  n'ai  pas  ft 
revenir  sur  les  fait»  qu'il  a  1res  Judicieusement  établis*. 
voyons  que  Hembo  préparait,  vers  1580,  l'édition  d'un  recueil 
des  troubadours,  travail  qui,  s'il  eût  ôté"  réalisé,  aurait  si 
Uèromacri  avancé  lee  étudee  provea  -uv*  •.  n  avait,  dans  ce  but, 
rémil  des   manuscrits  \h-  divers  cotes  :  l'un  DOUJ  i-st  signalé 
eoOUM  :iy;tnl  pttaé  ruin-  Usa  main»  dû  son  ami  ftuccadollî  *  ;  il 
en  avait  certainement  plusieurs,  pu'sque  son  adversaire  <: 
velro,  tout  en  lui  reprochant  d'avoir  ignoré  le  provençal,  affirme 
iTOlr  recueilli  u  tutti  ï  endici  provcnzali  n  qui  venaient  de 


1.  Cf.  Krneslo  Monaci,  Comunieazu  n>  iatU  fifcfio/ofAe  4i 
TOI.  I,  Halle,  1875  (Il  Camcnicrc  porttqhcsc  delta  Vatican*'?,  pp.  i* 
Th  BrSfft,  O  t'annoncito  portuguez  <ia  Y>iti':-tn\  ians  lu  ïèttitJit 
roman,  l'hifol,,  t.  1,  m».  U  eqq.  et  I Tl*  8'iq.,  et  dans  le  même  volant 

de  M.  Montai  sur  le  LiOro  reak,  pp.  It"5  ttqq.  Cf  tu         or    M  tr*Taux<ie 
Ooiocei,  L*  mttcKé  rim  wlçari  steondo  U  <•"■/.  Foi  3799, v,  p.  M.  «TA»- 
tontot  Comporciti,  Bologne,  1875)  pp.  xx  tqq.  [notes  i  •  M   Honacft,la  pu- 
biiealion  d'Kurico  Molleni  Jf  CanUitticrc  porfef/Actc  ' '•>!■■ 
vol.  Il  dee  ÇomtmiMsioni,  Halls.  1880,  el  ^»ux 

iKwstfflWM  •<«'  fUei.  <r  Hnyuîst.  (m  memorCfl  <ii  Cois  <:  Caactto}, 

1880)  pp.  UT  *qij.  Cet  csaui  de  bibliographie,  cur  un  point  h 

ttodi    il"  <■  •!..«  •:,  i,  ii.iip  ,'ri'.  r<H  qu il  •■■  aurai)  è  -  ooneru  .i  cil  boom 
eminrnt  U  monographie  détaillée  qu'il  este»  droil  d'attendre  de  notre  «Me. 

2.  Cf.  pp.  :*iK  »qq,  Voir  auasi  p,  251,  pour  la  copie  du  truite  d'Aoloaio 
da  Tempo  que  je  plocerais  dons  II  bibliothèque  de  Coloccî. 

3.  DMffnai»,  pp.  71  iqq,  Celle  partie  eet  À  lire  en  frOfl  CfltUfi  en  la  com- 
ji lelant  par  nos  résultai*. 

'«,  i  lo  h  peuiero  Ji  tare  imprimera  un  di  tuile  le  i  ioren- 

toJi,  iDSieaae  con  le  loro  vite Lellre  du  12  tiov.  IW0,  de  Beutlio  à  I 

dco.  Cf.  M.  Poscai  ni,  Délia  ferler,  wnex.,  Padoue,  i    i  io3  n. 

B.  Cf.  Cion,/.  c.pp.  7>We, 

6.  Castcivetro  iinnl  iropudeinment,  ce  i(ui  lui  arrive  du  reste  que^u 
tout  notre  iravuii  £Ub  il  que  les  manusenU  de  Rembo,  el  pouiculH-winonl 
le»  rosi,  proycoçaui,   u'onl  pas  •  i"  disperses.   —  Diaon»,  a  œ  propo 
la  liaison  bien  consUUe  il<;   Pielro  Beuibu  nveo  Vtllutello  ri  uVoedetlo 
Varcbi  devra  faire  cheichcr  parmi  ceux  de  Beiubu  le^  uibs.  pruv-m;  uil  rua 


t  in.i.r.i.ïii)N    l'iii-u.M  \\  t.   PB    BKMtW] 


sis 


Nous  avons  des  indices  certains  sur  le  contenu  de  l'un  d 
codevalt  être  on  des  manuscrits  ou   figureut   les  blogr-'i; 
des  troubadours,  puisqu'il  songeait  à  publier  ces  dernières  et 
communiquait   lui»    d'elles  à  ToboldBO.   M.  Ciun,  «près  avoir 
.il.:  tout  CM  feit*,  ::<i  dumnndo  <nuri  B  6M  It  MMt  itwsiâ- 
rfll  dO  lîi'tiiîM')  et  s'il  sérail  possible  do  les  icientirir-:-  -iv.v 

i\t-<  !ii;iiniscrils  aujourd'hui    OÛDDUS.   CV>L   à   Cfifl   questions  que 
nous  allons  repondiv. 

i'our  un  recueil  dojô,  les  critiques  sont  d'accord,  et  Bembo 
n'eûMl  poesédô  que  colui-lii,  il  turtlt  pu  H  v:mier  de  conuoilre 
uni»  portion  notable  de l'oeuvre dee  troubadours '.  C'eal  l'ancien 
8301  <i«  Vatican  <M«  M.  i  >,  aoté  Aujourd'hui  Pondt  Fran- 
çais 15473  ;i  la  BIMiotbAquo  Nationale  de  Paria*.  Ce  megai* 
Bqoa  mftn«Wfil  l  éld  décrit et  étudié  parles  savants  spéciaux1; 


par  0C8  «Jmiii'r»     Cf    Ci    i:ii»b*D**U.    SUT    <i>i^'ttus   m-s.    pr^r.    MftflB    Sfl 

r,  daoi  lu  Rtvia  it$  longwê  rmaief,  t.  .Wlil,  1885,  pp,  i::ii. 

1 .  Clan.  p.  77. 

2,  AchilW  Juin  ml  a  tûrnoJJI   «na  mutilation  as.™*  ivcontr,  BOSUriv  are  A 
Aaynouerd  'ist:;,  colle  oetir,  138 <  tUrû  *èd.  &   Von 

,  l'aria,  I850r  pp.  B!  Ï4).  .Iû  no  *uurnï:i 
tn'oasocicr  aux  ohacrvaLionr  do  cet  écrivain,  au  Mijut  du  droit  du  possession 
de  la  France  lur  notre  manuscrit;  oc  dernier  ;»  èw  l'otjft   l'une  transaction 
parfaitement  en  re#lc,  consignée  sur  I»  I)  mi  *  :  .U  purde  où  ce  trouve  lu  note 
i,  et  qu'il  est  utile  d<  rapportai  svaUéU  n   - 

tîluo  au*  roti)ini»*niroa  du  Vohcou  ;   il  pot:.'  U   n..i.-  qu'on   voll  lur  tous 
fui  M  sont  trouves  dani  II  mcoMi  cm  :  Rtcttp  raJo  cri  U  £*'*  1816. 

1û  (Piu»  bas  :    DaJ/ci  BlttliûUCQ  jmrigina.  (Signe:)    Lna 
i  iwinatc.  Au  iJcMOus  on  lii  :  RlcMt  ■'  i  du  »r.   LaapA  i  [emplorï  de  II 
B&tiotbeque]  i  rloonojif  "!.■'<  «on  utile  \  u  fronda, 

\iUulto  alla  BttdkUca,  ai  17  é'6''-  1615.    -  sni  :.  Gimuui,  —  «m  a 
poin*  a  comprendre  que  le  ma.  de  B*mhI<o  ail  6t<  alors  cornu 

intérêt  pour  l'Italie;  OQ  tOu- 

U  faute  des l  pouvoirs  de  tu  Vaticaoe,  Lujgl  Anp  coatis 

OialloG  tmoU. J'aioula  que  lo  I3Î73  (eacien  Ked  rWl,  dont  le« 

tarda  ont  disparu,  a    .•  robj«l  d'unetran  iclion  toi  tbU  ai  non 

Boint  liiiii.i..   Mûri  no  Mmiui.dan*  L'Intéressant  réoii  ofQcJel  di  Lai 
tuiion  dr>  Airinvc'  Val  oauei  oui  l  (toréoeomeot pubfie.  le  rappelle  •■ 

."  tJidue  codicidi  pooll  |iiowii/rtli..i«'rilii  ii<d  doeimoquortoedetiino 
1600  i    .').    fu  fallu  dono.  per  uvdint  ■'/  i'\-  Vil,   alla  l'arigïna  Hcil 
tiibliui".' i ...  i  (Cf.  fkgatum  CUmsntit  papaeV- 

(f  itvdiu  m<Miarh'jrum  ur-tini»   S.  fiflnemclfi    It'inr,  tfpOS^    Val».. 

p.  oclujuu}. 

189  it,  parafa.    I  plus  des  table  preoant  *  1T.  et  \  \X. 

quaterniuna  iiidiuués  eo  litra  courant  pai  dss  <  luîliv    .ilici  t...  - 
tl racorni  rous  «  pi  i>Ivuk.  I*k*  Intnr*  initiales  wnt  oe  nama  coulsur,  al  las 
tiales  de  eh&(|uo  poêla  oontioRDoot  son  portreii  vit  Ebodd'or.  Lu 
riK-ri:  rouvre.  Soi  lo  ooataou  riuvoJumn,  cf.  li.\ 
;.  Barucli,  Puni  Muyvr, cl  0.  Q  abfii  q  li  :-    risome  ' 
tÈtrtaaanhtnyr'JidrT  troubadour*,  dans  les  Kointatlscke  stmttm,  voL  11.  il1 
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i!  appelle  i!  ici  quotujues  observations  compleVneiji 

nur  n  ppivenance.  La  note  autographe  de  Fuhrfo  Onhtf, 

e  bot  la  gardai  Indique  que  la  i 
tions  nargtoalea  de  Pétrarque  et  deBe-mbo  '.  L'attirniatioi. 
llve  a  Pétrangue  eal  pim  que  'loulou-»»*    Lea  rignea  quv 

dans  les  margr>.  ruMiiiii' m,  rnontronlqae  le  manuscrit  fi 
ovont  Bcnibo,  mai*  rien  de  plus;  nous  devons  rcrnarqu 

que,  dans  les  textes  cités  au  chapitre  m  al  fnS  perlent  fi 
souveni  do  cg  volume,  il  n'eet  fait  oulli  mention  de  cette  iradî- 
L*oa  glorieuse.  Comme  pour  le  Rrunello  Laliui,  elle  *  pria  aab 
aanee,   jt;  suppose,  dans  l'imagination  dH)rainI  Il  est  d 
finie  de  deviner  d'où  elle  est  venue.  On  croyait,  en  15&i,  a  la 
Vatlcane.  qu'un  reçue:!  de  troubadours,  qui  s  y    trouvait  alors, 
avait  appartenu  ;■  Pétrarque*;  Orsïnl  désîreil  en  aw  ■■•  a  i  di 
môme  origine:  dès  qu'il  a  eu  en  main  ce  manuscrit,  il  a  cherclé 
à  Yy  rattacher;  un  rapprochement  Superficiel    ivoc  quelques 
eupplémonta  du  xiv  sMelo,  ajoutés  ;i  la  fin  tu?  une  ps** 
blanche",  a  *nf\\  pour  convaincre  un  eapril  s:  bit  n  pi 
a  pris  évidemment  non  désir  pour  une  réelité*. 

Quant  n  la  provenance  de  Bembo,  ce  n'est  pas  seulement  h 
tradition  d'Orsini,  c'est  è  la  fois  l'histoire  et  l'examen  du  volume 
qui  nous  L'attestent1   C'est  biao  la  manuscrit  qnJ     ■  d 
pat  Orsitii  en  1&84,  commit  ayant  f;iit  partie  *U:  la  eoll 
Iteœbo,  et  qui  se  trouvait  alors  entre  les  main 
ivh:l'o  depuis  un  assez  grand  nombre  d'années.  Tous  lea  d 
caractéristiques  rappor  Ire  ni  et  dons  II 

66.  !»  manuscrit  est  désigne  par  K  [M]  (Bartschj  ou  F  |*ey«*>.  —  t) 
i  porta  longtemps  ta  cola  2032    lu  SuppJ  i  ait. 

t.  On  In  [rouvert  reproduite  lu  a"  \  111  dei  planches,  comme  spttairn<n  île 
récriture  d'Omni. 

S.  V.  leur»  XVII  de  l'Appendice  II  et  y     -i 

3.  Ah  v"  du  f.  1K5,  c'est-ft-dire  derrière  la  dni  ii*n   pegfl  Refile,  H  la  %» 
du  f.  !  I.'iiiii.-I  <lu  xxi:i*  quAlArn:. 

»     Il  a  Al*  tixin  ftÎHA  aussi  d'ajouter  quoliju*  prix  i  un  volume 
coûLè  si  cher  (v.  p.  100).  fcn  tous  cas,  sur  son  sfQfnttîoai   AofjeU  K-:«« 
n'Ii.  Mie  pas  a  colebrcr  le  manuscrit  comme  provenant  do  P*lr*ri|ii 
MO).  M.  Leopold  Dclisle  a  déjà  indique  e»?  que  l'attribution  d'Orsmi  a  .;.: 
ObinArluiie     /-<"  Cttl>mt.t  <!>■'  in<nnt*itit*t  t.  I,  p.  138). 

5.  Rien  us  doux  I  - iroireque  le  n  -.  ■  ! *-jà  entre  loi  mains  deBer- 

nardo  Bembo.  al  it  ait  o«ees  logique  d«  supposer  que  c'est  une  acquisition 
personnelle   de  son    lil:  ,  ami  de  la  poosti*   provençale.   M  a  'les 

indices  dtii.<  la  me.  a  Ko  dans  les  mmns  de  Gio<  .  Maria  Bar!  ir-,     , 
note  1).  l.a  seuil  liste  ccrlaino  des  propnMnirw  oit  celle-oi  :  J'xtro  tinabo, 
Torquato  B I  a  il    .  Urisc  Mooenigo,  tulvio  Orsini,   In  Vaticane,   la  i 
loequa  Nationale. 


li  l'Appendice  H  ooacontont  avec  ce  volume,  et  sa  place  dan* 
l'Inventaire  d'Oraini  le  faisait  <l«*j;i  deviner  ■,  A»  surplus,  la 
::«ciin  de  Bembo  apparaît  ©ri  bien  des  endroits  H  montre  que  le 
grand  cardinal  a  étudié  de  tréi  près  le  manusrril.  Pour  pou 
qu'on  soit  familier  avec  son  écriture,  on  la  reconnaîtra  dans  les 
winimaîres  en  cepltfltes,  dans  toutes  tes  annotations  et  les  ren- 
vois marginaux  ■■ 

Celle  constatation  conduit  à  une  conclusion  étrangère  à  ce 
texte.maîsimportanlepourlabihliothoqu"  prOVtnçtlti  de  Bombo. 
Aysnl  eu  l'occasion  de  COffiOmûiquer  mus  observation*  à 
M.  Pftul  Nîeyer,  et  lui  ayant  affirmé  qne  l'annulait'iir  du  12473 
était  bien  Pictro  IJembo.  11  m'a  appris  que  son  écriture  était 
exactement  colle  qu'on  voit  sur  les  marges  du  manuscrit  d'EBte, 
ci  (Irmi  il  a  lui-même  pris  un  calque'.  M.  Meyer  a  bien  voulu 
DU  permettre  de  ollar  M  non  opinion  et  de  transmettre  au  public 
ce  résultai  intéressant.  Voilà  donc,  par  la  comparaison  du  i'I'u'X 
00  second  recueil  provençal,  et  non  des  moins  importants,  le 
manuscrit  d'Esté,  Mlttehé  a  la  MbliOt&èqUt  Afl  Itcmbo  OU  tout 
au  moins  à  ses  études. 

Avant  de  quIUfiT  U:  recueil  de  Paris,  on  mû  permettra  de 
:her  d'éclaircir  un  fait  resté  jusqu'à  présent  assez  obscur.  Il  a 
l'objet,  au  xW  siècle,  d'une  comparaison  avec  un  chanson- 
nier possédé  par  Aide  le  jeune;  le  résultat  en  a  été  consigné 
dans  un  petit  acte  notarié,  dont  une  copie  figure  en  lAte  'in 


i.  Pour  ce  quî  cet  de  la  noescftaion  du  me.  par  Moeonifp,  M.  PaksdMC  l'a 
rjî  établie  ((.  «.,  p[>,  Ï3&-237)  de  manière  K  no  lai»*<r  nucun  doute,  par  le 
ipprochcmmit  du  contenu  tel  <iue  L'indique  H,  Gr6btr»tl  la  table  qu'on 
trouve  dan*  V Ambra*.  /'.  Ui'i  Inf..  II*.  880  wq.,  àorile  do  in  maîndo  Pînalli; 
le  litre  de  colle-ci  e*l  le  suivant  !  Tavola  <ktli  aullori  ProtN  »*:■«'<  oon  ti 

■v  kmio  /< 7  Moi  .  ■/■  |  u</7"  A/vin  n  "■.<•,«.  Tous 
le*  morceaux  citée  par  M.  Pakscher  sont  idontiifuos,  je  m'en  ouïs  U|ar&  ;i«> 
manuscrit  de  Paria.  Celte  LrauoriptioQ  de  la  tue  au  IW73  a  dû  ôtre  faite 
au  moment  où  l'inelli  a  transmis,  comme  nous  lavons  vu  |p.  109),  le  030.  do 
Moccuiço  a  Ureini. 

2.  Voir  pour  les  capitule»  les  IT  13.  "0,  183  v\  «te.  ;  les  texte*  le*  plus 

uIm.imUqIi  m  axiaoeoufe  sont  aux  ff,  48  v  ri  no.  Cette  btbttude  da  EUmbo 

de  »e  aervir  de  i  ipilelea  rappelle  4  l'tlMÎI  les  titrée  de   son  autographe 

fedoie  ajouln  ijur  lirmbo  i jniat,  dâna  laUble  de*  nom*  d'auteurs,  le 

où  I  auteur  figure  :   Pinelli,  en  trausetiraut  celte  table,  a 

-paiement  les  indication.-.  <. 

Zi.  M.  P.  Mcvcra  fait  lui-même  de  ce  ins..  qu'il  appelle  U  (D  de  BarUcb), 

une  étude  descriptive  Iris  complète  dans  lu  Jtaw  critique  (année  i99f, 

»ol.  II.  pp.  $0-M),u  prupus  du  li    '.u.  de  Mi  MiM-.iiiexlr.iit  'I?:*  SUSHUÇS- 
ter.  de  l  Académie  de  vienne  (18071  et  intitulé  :  Dut  • 


Btt 
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po  Vaticanus  KiM1,  qui   i   I   tcèfl  mistmblftMwaanl  k 

rcriKMÏ  rucme    l'Aï  II    :.  Il  i^tiK-i'-     .  . 1 1 r : ■    [•](■  li*  krlrur  l'ail  SOUS 

les  yeux  dans   son  ontkr*  :  «  11  libro  de  poeti  Provem:» 
s*'  Aiilo  era  tanlo  célébrât»  da  lui  e  dal  s°*  cavalier  Salviai-. 
il  s0'  Àlviso  Moceni^o  si  mo»so  a  voterlo  vedere  et  confort 
mi»,  ■  :  trovo  in  polen.-  d«l    •'"  PtthflO  Graïl  0    RI  Bfl  iTOTû 

DIOUo  inferioreal  suo  i.mIï  ddigunza  »  di  copia  di  poofio  :  di  jmeli 
iKiii  mi  rfoûftio,   ma  di  poe«it*  cvrto.  Nrlla  rorrettiunr  non   vVrn 

comparalloDâ,  per  quel  p»c»  «i î  pmva  «in-  s 

.et  nelle  vite  de  poeti  scrîltc  con  rossa,  lo  quali  piirevano 
abbreviate  in  alcuni  luoghi.  Il  volume  ben  à  più  grosso  pcr 
easere  scritlo  dl  lettera  condolta  pi ù  losloltallana  rhe  l-rancete 
o  Provençale.  Kl  hMG  sc&fl  aunl  présente  nu-  uotario  speeiahler 
-i.-.-.i'.o  d.ti  :-■'  M  "   oigo,  ad  portfc  ■  di  btsso  ifwao  =■■"  Udo, 

essendovi  nue»  lit-uni  Kologiiesî  "spiti.  reûutî  ni  la  sccnsa  ».  Il 
est  .'vident  que  la  rédaction  de  celte  note  doit  se  placer  entre 
15fc4et  itwm.  alors  ijue  le  volume  appartenait  t  OrtUif.  il  <vt 

tnul  a  fait   impos.Mlilt*  de  I  raduire,  comme  le  veut  M.  F'ak- 
ehâ  kora  ti  trame  in   poteve  dei  *"r  P.   O.  par  «  welche* 
augenblicklich  [leilnveite]  in  don  Hindeo  des  K.  u.  bofindet  •  K 
Nmi«  «avons  par  l'Iiisioire  du  volume  qull  n'a  point  été  pr 
Kulvin  DnlnJ,  et.  d'ailleurs,  la  locution  $i  trova  inpoux  n'a 
guère  pu  indiquer  autre  du  -■  en  italien  que  la  possession  for- 
melle*. Lo  présence  Sur  le  manuscrit  d'Aide  d  un 


t.  A  .  N  M- ;■■:).  \.  U  publication  diplomatique  de  M.  Pakschcr 

Omis  les  Stutfr  i/i  fit»i-<  !<•<  ranffl 

3.  Ce  dernier  rcaulUt  puraU  acquis  par  la  démonstration 

krtff,  p.  -38)  .  !o  rail,  signalé  parM.  de  Ittusî,  que  le cd*.  5â33  uppar- 
i  Hit  t  ,i  m  ïriic  dei  iiiiiuuscriu  do  provenaoc     MdiiiCi  ut  entra  ton 
ciutul,  l'uur  U  »ent«  d'une  partie  de  la  bibliothèque  d'Aide  j  Rome, 

.  préaoaefl  du  nmnuacnl  parmi    i      I         i  i   [600,  je  prie  <pi 

Ortt  (j  ur.  IjuuI  aux  pp.  244-"*  S."». 

3«Lttlca.tecetdèji  iuunépu  M,GrÛiroaclicrdanaleBS**;ujîjrr«  i 

Oeteli»  U\if(  fui  •th/t  Sivliiim  tlri   w  -ik  if  u  V""  '"  "  'i1-'   '",!1- 

fois  h  citer.  [ArcAfo  /'/r  da*  Slud.  tier  ncuerm  8/ït.  und  i  XXX IV, 

Im'iM,  j»    lit]    hr  ce  que  ht  note  i|ui  met  un  tnanu*crii 

16  Uou\nîl  lui  i''  5232    M.  Grùxiuachcr  a  conclu  nue  celui  ci  finit  li 

leur  de»  deux,  e'est-à-dire  celui  de  Mucenîgu  et  d  Orsini. 

.  :i  démentie  par  lldentiDnaliou  certaliifl  du  un   de  Uocenîi;e  aiec  le  gmin! 

clmnsumiicr  de  Pana. 

4.  L.  r..  y 

5.  La  rapproebtmoa    Indiqua  en  note pai  ^;    Piikacber  n  rnpporl 
jTtc  la  locodon  in  poten  <•  pni  con»èi|uenl  un  pnria 

mplw  nomltfriiï  cdans   e  *ena  ou  Jn  l'enurida  j  U  njf- 

ftra  d'un  aein,  rft*  plu»  liuui.  a  i;i  (In  de  la  note  "i  da  la  p.  101 
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lattremanl  défavorable,  al  que  le  propriétaire  n'y  aurait  cariai- 
n-  ment  pae  place*  lui-même,  t'expliquerait  par  m  f;iii  qu'on  \'y 
d  ajoute  quand  le  volume  éi.ui  uVj.-i  surti  •]<•  se*  mains1.  Ce  qui 
eeuible  corroborer  colle  hypothèse,  c'est  que  la  DOta  du  notoire 
ni  pat  6(4  rédigée  au  moment  do  la  confrontation  des  deu 
\ulimirs  ■  l.i    phrase    min   ■'/>   rit'urrin  >u    ,  nu  ■niri'  i'Vi'Ji>inCD6nl 
qu  •  W  n'est  pus  un  acte  officiellement  dressé  à  l'issue  de  l'opé- 
r.ilini,  niiiis    un  re:isei<*iiemr-u!   donne   ;i|kvs   coup  et  mémo 
longtemps   après.   La  d;ili«  «le  l.i  confnmtnli  m  peul   être 
approiiioiUveinenl  :  on  i  Btal ,  le  EnelUâm  manuaertl  appar* 
:  encore  ;i  Itioeentg  i     hélait  donc  avant  le  milieu  de 
l'année   lîl  ml  an  lieu»  ce  ne  peut  être  que  la  ville  où 

Ifocontgoot  Aide  habitaient  onsomblo,  c'eat-a-dire  Voniso,  et, 
pr.risénien!  :<  l'époque  que  nous  indiquons,  Aide  avait  encore 
s:i  mm'snii  ;i  Venise  ". 

reprenons  In   recherche   dea   DatOOffCliU  provençaux 

du  cardinal  Bembo,  noua  trouvons  doa  renoeigneinoota  au 

deux  :i  un  -  nrtiriis.  i/un  est  connu,  c'esl  le  manuscrit  de 

Français  1749*.  Cauello  afûrme  que  ce  volume  I  et*  en 

Halle,  «  a  propriamonte  sia  appartenulo  al  Bembo,  daî  quale 

i  al  Beccadelii,  cho  lo  cedette  o  no  conccssc  i'uso  ol  [Anton- 

Eranceeeo    Uoni*.  »  II.   Clfin,  qui   résume  cotte  argumentation 

en  la  complétant,  <?si  bloo  près  d'admettre  l'bypotMeo.  I*el, 
pou*'  iit.i  part,  ['x-iminc  te  manu&arit,  afin  de  voîr  s'il  e^j  lron« 
I  un  indice  quelconque  dfi  la  poeeeaaton  par  Bembo<  Tel 
loua  eoonai  i  d  nota  bibliophile)  nous  savons  qu'il  lais- 
sai! raremenl  le3  gardes  eu  Eea  marges  de  se*  livres  «an9 
qui  Iqucû  traces  de  k;<  Iwlure.  Or,  il  n'y  ;i  qu'une  seule  page  OÙ 
ttll     main  italienne  al  contemporaine  de  H.-mbo  ait  écrit   &  LUI 

Quacritï  taoequo  jo  pubs*  ntor  absolument  que 
ri't  e  main  s«»it  oinmjuo  doui  ohaiiQhons*  je  D'oaereis  Mre  affir- 

tnatifoii  tu -un  sens  sur  un  indice  aussi  incertain  *. 


\ .  l.'ii'iduitr  tra&ioo  do  la  VTotioaoa  m  t'était  all«  proûurl  a  ntro  «lo  i 

ni  '  Oi    ai       -Ml  il  pour  quelque  rlioio?  Ce  qu'il  y  n  do  sûr,  e'eit 
.[n  Oi   n  i  »  vu  lo  n'f.  *n  I5w,  coma*  non-  va  *a  oorrwpafldwoa. 

!   i. .  pr&oncc  n  Venue  il"  Lw  »  irdo  S  l«  itl  ■  ,;"  n  (  ii1  Il  nota  priais*  : 
on      t  'pli  ■  donné  dani  oeU»  viltoi  ea  i>'-\  *  thaï  Im  (Muni  ». 
c  ■  •  hrc  ''n  bccam<  ron. 

::.  232  D      ,..  i   K  Barlsoli ,  i»    M 

i,  /,..  oper\    tel  tniïatorê  èrnaldo  DanMfo,  iuh.-.  1888m  r-  '•'• 

par  M.  Coon,  p,  76. 

5.  Au  recto   du  dcrnl  •-.  irouvo  doux    toi     M  eapttoltl  la  non 

Quiraut  df€tpanhu    Lei  lallrea  '•',  Ht  ne  sont  pas  eoaJdrODefl  o  colles  des 


i!h 


li soirs  noriitnwBs 


un  peut  I  ■  itv  davantage  sur  un  «ulni  volume,  dont  parle 
.  qui  Ta  vu  à  In  Wiiirane  i»t  a  suppose  qu'il  venait  «Ut 
liiMiibo  '.  Bossï,  selon  l'habitude  mauvaise  de  son  temps,  ne 
donne  pas  la  cote  de  son  manuscrit;  do  plus,  les  renseigne- 
monts  qu'il  apporte  sont  souvent  douteux  et  méritent  ton; 
Mflftnre';  cependant.  1rs  détails  sont,  dans  le  BU  PféiODt,  U-lli- 
ment  précis  iju'iui  est  porté  ii  croire  à  t'flifalflfKW  da  volume 
ainsi  décrit  :  «  Codicc  IMmbrWMMO  ùi-4*  di p.  tl%tdtl pruteipto 
dtl  sec,  A' Y,  contcncntc  una  prczt>j*a  riccolta  di  poésie  preven- 
zalidi  G&  autori-  •  Aucun  recueil  de  ce  genrw  ne  se  trouve  à  la 
Ifals  les  i  Micsque  Bossi  y  a  prises  pi  uvimii  Mn  anié. 
ricurcs  ii  I7J7.  ri  nous  avons  |0  droit  de  chercher  le  volume 
parmi  ceux  qui  ont  été  emporte»  en  France.  Il  y  a  jn.-d<  i ...  ni  un 
nuire  chansonnier  provençal  du  Vatican  qui  est  reste  i  Parti 
avec  le  13473;  c'est  Ye  Français  12474  (ancien  l'a/.  3794)'. 
Celui-ci  est  en  parchemin,  in-4*,  du  xiv*  siècle,  et  contient 
soixante-huit  poètes  marquât  à  la  table;  il  a,  il  est  vr;ii. 
i'68  feuillets  au  lieu  de  178,  Bttif  cette  unique  différence  dans  la 
deecrtptlOIl  peut  èlre  Ittribaéa  à  une  faut»?  typographique.  11 
n'J  I  pQV  lieu  dfi  douter,  je  crois,  que  08  suit  bien  là  le  manus- 
crit vu  par  Basai. 

L'hypothèse  que  ce  chansonnier  ail  appartenu  à  IK-mbo  n'a 
aucune  raison  d'être  :  il  n'y  a  point  de  trace  de  son  h rilure. 
En  revanche,  on*  audn  du  même  temps,  souvent  mentionnée 
devant  notre  lecteur,  apparaît  dans  toutes  les  marges  ;  elle 
mon  Ire  quo  le  manuscrit  a  été  possédé  et  étudié  par  un  fa 
adopte  des  etudos  provençales  au  commencement  du  xrf  siècle. 
Met  recherches  à  la  Valicane  ont  permis  de  reconnaître  sans 
hésitation   la  main   d'Angelo  (lolocci  V   Celle  constatation   n'est 


annotation*  du  18473,  «ouïe  autographes  do  Bombo  a*ec  le&quels  je  ptrifM 
ii-   unfl  comparaison   lirecto. 
I.   batn  lea  BOtM  do  lo  traduction  fie  Hoacoc  dfya  citée»,  vol.  X,  p.   100 

(MiImi,  I  -    > .  m   Ciaosa  parU-J.  c,  p.  78. 

'J.    Croirtlt-ea     qu'au     menu;    |hu0&ko    l*    même.    Bo«M    aidihiie    A     a 
bibliothoiiue  tlt  Bembo  le  grand  lareac»  û  peintures  de  laVaUotl 
donoi  iX>l  pages  au  Virgile  de  Hcaibû,  qui  a  75feuiJli  : 

3.  10  fT.  de  table,  1  f.  blanc,  cclxviii  11".  «Je  pngination  conteinpor;. 
m*.  (Pic  VI).  M[U|  (Barteohi,  Q  (M.-, 

*.  L'idenlib!   frappera  le  lecteur  oui  comparera  l'écriture  ris*  fuinm 
tic  notre  manuscrit  avec  le  lac-simil*,   tire  du   Y,V.  .7J.S0,  qui  est  [«■  rr  VII 
rj<  JRM  pJaftÇheS.  <l  iilftOUt  avec  le*  granda»  planche»  donner*  par  M.  Mo- 
rirtcï.  à   l.i   Sa  DM  dfUA    volumcu   «le  m?:,  t'umivvrn-jnnu    Ce»   licrmors  fae- 
bimilê»  sonj  tire*  «le*  ta*,  suivaut»  :  Val.   Ï&08  (n&g*  annotée  par  f.. 
Vni.   3&4?  (page   entièrement  autographe*),  ru-  oi-BraacuU  (page 
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D  I  lllilité,  031  i  :.  Ml   iftpui*  longtemps  sur  b  trace  d'un 
reeuoU  do  troubadours  qui  avait  appartenu  à  Colocci  clqua  était 

•ressant  qu'il  avait  excite  l'envie   d'Ianlxdli!  .1.-  M;n  i 

;i  v  volume  noua  aal  oonnu  par  une  Lotira  de  Piotro 

SuRDOOta  a  Colocci.  écrite  de  Naples,  le  28  juin  1513;  nu  y 

ad  'juc  le  propriétaire  précédent  avmt  ru  |,;.  poète  catalan 

fltau  lOQgUmpi  '  Napl98  et  venait  d'y  mourir, 

<  noapooa  dmirem  lu  Inlorpratarlo  idiomaela 

porsi.-i  tuooaina1.  ►  £•  moirasoril  da  Caritoo,  gut  8om nta 

ira  a  Colood,  Ml  rviihniui.m  celui  sur  lequel*  le  plus  ira* 
1    ■  ^'1  a  d.n'  ltMiiMri;'.  Il  it;I.  riifrr  an  \  ;iiw;m  avec 

le  resle  delà  bibliothèque  de  l'humaniste";  c'est  celui  qu'Orsini 
ri  •■in  lié,  et  où  il  a  trouvé  des  pièces  ri'Arnuul  Un- 
iii  I.  le  poêla  qu'il  regrettait,  noua  lavons  vu,  de  ne  pas  voir 
tijçurcr  sur  un  de  ses  exemplaires  *  ;  c'est,  en  un  mot.  le  ma- 
nuscrit de  Ifl  VfiliCOM  dOll!  il  parte  si  souvent  (.toussa  COtTOa- 

pOndflUDMdtf  ISS&i  tl   gui  ]>:ir;iil  avoir  été  li'  pn'Mi.ci'    [?QU*ild* 

Lcoukftdoura  qu'il  lit  connu  *. 

Panai  loa  noies  assez  nombreuses  que  Colocci  B  KflJaOfl  Mil 
marges  du  IS474,  on  trouve  plusieurs  fois  cite  un  recueil  pro- 
vençal de  Mario  Kqulcola,  qu'il  semble  avoir  collationné  avec  le 
IWH  ((.  \\\l\\  :  >»  ht/ni  \fnrii  tlir.U  w.sstw  ;  f.  ciAXXU  V9  :  in  libro 


i  t    •:■:■•.  benemereon  ullu  quale  1 1 

■.  ■i:iu..i  ili  quoll'  uorno miîgo  %  di   pianti  coltlfeoo  l&ÎUo- 

Monaci). 
t.   Lettre  publiée  par  Lancetlotti,  Poevfa  rffimms.    [.i-f-n.  ,  \h\  1702. 
in>-  B  Cian,  p.  70). 

2.  H  j  a  dans  la  maouspnt  certaines  ouations  d'une  tenture  dffllrenleot 
an  peu  plue  aae  enue,  qui  est  peut-être  d«  Gariteo.  Paut-ïl  y  voir  oallo  que 
Ira  lareata  romains,  m  15  ilirlbuer  B  Pétrarque  ' 

3.  "  I  '  i  •'  'I:id-  ruiTiMil.iin'  :iiilii|ijf  ;«.  80,  Qdtfl  5. 

»   Elles  sonl  ici  sus  Q    I  tè-1 14. 

5   Une  lettre  d'Orainl  I  Pïnalll  nentlomifl  la  manuscrit  de  Celocol  eooune 

•m  conierrA.  le  cUetoul  la  passage,  qui  981  IntArassani  ; 

l  ta  vu  lulo  I  '  inforra  lilona  r.hn  lai  rn«  ha  Intnrnn  nlli  m  <  i 

pef  il  llbro  de  prorennli  [12473].  la  »omma  quoeto  vostro  *  lion  pift  eop  010, 

irm  il  nostro  Vaiicnno    12474      piû  eonservalo,  non  havendo  sorte  alcuna  dl 

Mie    unarrâneaio  di  krtlere  in  Iuojto  atauna.  Onde  la  rade  dubï- 

oh"  il  nostro  ch1"*  [Moeenigo]   non   habbîa   voglia    di  rlarlo,  rtoleha 

tante  qnesi    oondîtiooî,  eni  delr&eoo  ami  Dite  beHetxa  del  libre,  ne  obiede 

l.i  imiii  Im  iv.hu.i  h. .n  v.-riliMwi  lihro  .t    foU'clo  prezio, 

■ 

laf  {Annihafj  Caro    raa  veda  V  S  tic  n< *\\.i  v.\u>  nnidi'inn»  .1  ■  uuri*  : 
t:  un  rolua  foirlio  r^ale,  <ii  oUoeaoio  cartp,   ensifih^  *  i  <  piû  <ii    «no 

anni...  ■-  i  imoros.   i>.  423  inf.,    f.   2DB;    I»    dacflmbct    %&&}.   Cf.    plu» 
lcêriP  p.  :i.M  . 


uhtfaau  m«»i.ieiinj* 


Eçuiwlid€ê8()*C&  eiitfnsoDn  er  Ml  frtro  calai  qifMMBpru& la.  ei 

:  ;i    i  i.i  i  il  i!o.iiiM|itc  du  château  'ii*  Uanloue,  dont  &<juîcola 
iMaii  uo  des  familiers  *.  Laissant  b  d'aulrea  le  soin  de  poi 
plua  loin  Lea  recherchai  de  ce  côté,  doua  établirai] 
Il".~î  n'est  pas  le- seul  des  recueils  prorençaui  <«»nnusqm  doive 
ttrerallacbéà  La  bibliothèque deGoloccl.  N  h  ■■nvonaun 

c-  .i,.!,  beaucoup  moins  Eolemaant  il  eet  vrai,  parmi  !«■<  ma- 
nuscrit* d'OrsinL  Notre  Honisla  possédait»*!)  effet,  une 
du  manuacrlt  de  Colood,  qu'il  oflril  à  Moeenito  i  n  1584a  ix>ur 
ki  ilt*(loiuma^r  en  partie  de  la  cession  <le  son  grand  n- 
Mocenigo  préféra  simplement  tes  C8nl  *''-iis  d'or  et  laissa  à 
Oralnl  la  copie  en  question.  Celle-ci  avait  appartenu  au  i 
propriétaire  que  son  propre  original  ;  Fulvio  non»  l'affirme,  et 

il  riaii  piae4  pom  aire  bien  informa;  oiio  était  sur  papier  et 
avait  éÛ  probablement  faîte  pour  servir  à  Coloeel  im-niéiBe. 
i)n  ne  peui  hésiter  h  L'identifier  avec  le  SS08  <M.  IL  »>,  la 
aeol  manuscrit  provençal  sur  papier  qui  provienne  d'Ors  : 
manuscrit  est  annote  par  Colocci\  et,  ce  qui  prouve  son  origine 
dune  manière  Indiscutable,  c'est  rideniit**,  depuis  longtemps 
soustatiOi  de  son  contenu  et  de  celui  du  manuscrit  de  Par  a  i  ■ 
8206  est  donc  une  copi«5  exécutée  directement  sur  le  12474, 

dans  la  première  moitié  du  wr  siècle  *;  il  s  servi  cosnae  nn- 

rit  de  travail  et  peut  avoir,  à  ce  litre,  quelque  intérêt  ;  mm* 

il  n'a  aucune  eep( de  droit  à  figurer  parmi  les  sources  d'étude 

de  la  poésie  provençale4. 

1.  La  prtl  d'un  manuscrit  do  ce  genre  à  Colocoi  ail  nii**ir  par  na  d*?a- 

ftteill  l|Di    M.  Clan  ;i  liffi  di   l'Areatalfl  titmtOQQ  il  Mnntour,  et  qu'il  a  pubfis 

iluns  U-*  sppetirilaM  ris  ion  Tlêëtnnio,  p  "17.  Sur  \o  mt,  d'tSqtnoola,  i   y  l 

DBiilier  ic  travail  «te  M.  r.h»harn>aii    Sur  tjtifi 

i  <,,}><■•,    I   r   ,  pp.  lti-11,  clip*   r(*nfioi|cnpinf>ntiiil('  M     Rod     R*ol#T,   d 

G  tter,  wta  letter,  ttal.,  vol    Ml  (1884),  pp.  102-10$,    Il  pourrait  w 

Lui».-  oui  II  ms.  nVïii  pm  appartenu  S  Enuieoiâ* 

2.  l8a0  pap  [Pic  VI).  G(Bartsch),  J  (Meyer)    I  acriturt  da  Coloc 
visible  dans  oa  certain  nombre  dénoua  marginale*  Quaiie  ttuillvli 

Itonnels  rnnluL'ftiifiit  de*   iu.liii-iji.iiis  italiennes  de   pfrecs   provençal*' 
ICholiês  îxpUcalivi's  parfuix  rnni'iih.»*,  ci  îles  glossaires  provençaux  italiens, 

où  l'on  peut  reooDMJtrs  i  >  o  tin  i  Orsïni    Ji  ro'obsi lonner  sur  e» 

u.s.  ii  le-   suivant*.  <\v*  r*w  »nis  plus  complets,  enr   il»  i 

prochain*  menl  robjol  de  (ruraux  spéciaux. 

3- On  a  peine  i.  coniDicridroïes  erroun  .1-.-  ilolodi  M  Groxo  i  nvaat 

loms.   .irckiv.,  I.  XXXN   p|       I  il   .1  ihuclo  eonie,  au  eoromen 

du  avisj  siècle,  peut-être  1  lu  lin  du  XVi«,   tandis  qu'elle  est  caflainSDl 
La  première  DOltîu     pour   les  fcuiM"ls  a'kliliunrK'ls,   écrits  dans  la  iKCiido 
moiliâ  du  xvi-  siècle,  i    *i  oroit  tariE  lutter  «lu  xvw"  I 

[,  Ls  nos,  deBologne,  décrit  par  M  Mu» «lia  [M  -  nSî«  I  I  ivaaa, 

1      .  .  content  un.'  miIi.   .<) lu  mu,  do  Colorn. 
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A  la  fin  ilu  rûCUi  II  original  de  Colocci,  lo  propriétaire  avait 
placé  une  lellre  do  Ueinbo,  à  lui  adressée,  qu'Orsini  Usait  encore. 

et  qui  est  tnalhourea  imajnt  perdue.  C&tla  lettre  6m  BomboeHaii 
relative  t  un  recueil  de  poètes  provençaux  qu'il  posaédaîl  *»i 
ipii  l'.si.  h-  liw.i  ariud.  [A  témoignage  est  assez  batémsaul 
pour  les  rapports  de  D  toed  1 1  d<  ftaubo  dam  t'érudltioa  pro- 
vençale; n  oét  donné  pw  Orelol,  au  moment  mèma  où  D 
jodeateo  Moceniço,  dans  une  lettre  k  PfnelU  du  19  novembre 
ISS*  «  HA  qui  in  Ubrarîa  'i>'l  Papfli  "»  foglio  cou  una  leltera 
del  car1"  h',  al  Colotio,  Jovc  lî  manda  li  riouii  de  lulti  pocli  pro- 
venzali,  et  li  principe  di  cioscuna  cosa,  obe  li  contl  an  ia  detlo 
libre  [12473].  et  quoslo  fogtlo  *  dirtrn  il  lihr  .  vrixali  del 

CoAoUOj  de]  ''lit*  io  ht  scrltto  h  v.  s.  havar  copia  al  sono  poetl 
IAVI  [15474]  i  '.  Dana  ta  lettre  «la  &  décembre,  lefl  rooseigne- 
iiHMits  sont  oon  rfoai  ;  •  i.Qve^/ayffeheiodfaall  V.S.da 

provenzali  in  libreria  Vaticana  sono  ire,  et  vi  sono  nomi  di  pin 
di  cenlo  poei  .  Non  credo  sîemi  d'uno  lihro,  ma  dl  più.  Bton  tlO 
eommodila  di  farli  copierai  al  poco  Importa»  parcbedaajdi  randi 
io  quello  del  Magoifico  per  rlttOtlOrk  W  0  M"  4M  alW.  me  con- 
vienc  plglîarlO  talc  quale  ù  •  *. 

|ri(lrp<-!i<l:nnmr:H   (in   manuscrit  qui  Oftt  wnu  :H>psiiïipar  l;i 

voie  de  MooenSgo,  0  j  i  d'autres  ehaoaonnieta  provençaux  de 
BombO  QJtd  doivent  *e  retrouver  chez  lui.   Noua   avooi  deux 

acquisitions  bien  constatées  par  no3  correspondances,  l'une  en 
1582,  l'autre  en  lo8'*  V  Pour  ro©  QA&ltrQ  la  seconda,  il  y  a  un 
renseignent-:  i  u  «-is  :  ilnne  si  Mira  du  M  février  1584) 

I,  qui  ôlail  dapuia  longtemps  \  ia  recherche  des  aouvexifri 
d'Arnaul  Daniel,  Hpritnail    M  jolo  d'avoir  trouva*  douse  Can- 

■oaofl  do  ce  troubadour  dam  la  bianuacrii  qu'il  vena  i  d'obtenir 

'.  U  se  trouve  précisément  qtfuudosniv.     -r.  •■  n.- 
»mbrede  pièces  avec  le  nom  d'Arnaul  DanM.  «ii  il  Di 


»f.t  F.  201.  —  Plus  liaul.  p.  ii'S,  note  8,  analysant  le 
h-o  impfim  :       :      .         /  ,.,,,    p  ,/,  t.\\  t 

m*,  de  Bcmbo  ;  la  leotur<  plas  aUaaliVB  Bl'l  iMlroOlpl 

2.  Mémo  us.,  f.  203.  Ôrsinl  0  mil  pas  oncorv  ds  aaÛSIe  sur  le  ras.  de 
focenigo. 

3.  V.  plus  houl.pp.  101  Bl  107. 

\.  V.    p.    i'1".   note  1   (icUf*  du    11    fn  0f»ïûl    tvait   essaya 

rf'avoir  co  manuscrii  dl  I  lèftîi  oomoi<  en  l 

du   W    aoroaibrc         Panso  cho  d«U  rdînilc 

Beoiboi  seconda  U  ooladi  V  S.,  cho  niininicnio  non  ii!i«-:i!i  roI«riactia 
intrtre  queclo  volume  <ic  prawouli,  dôfebi 
r  <n»o  ^i  wn\  trotalo  ». 


hOUMC,  ruLVio  • 


H 


:;j. 
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trouve  qu'un   uni,  C  ttl    l'1  MOI  <  IL  M.  tt>    ;  on  conclura 
sans  doun  ,  avec  Dont,  qui  rttf  Mot  salai  ia  Bembo". 
Pour  L'acquisfUon  de  IBSft,  rideoUfioation  i-i.  an  parai 

abord,  BO  ■  ■■•  Pim-Ili  00(10  dit  MtO  QQ*0O  J  voit  «  l'clquei 

de  Morscill*-  6t  Ultras  dortt  se  servil  l'etrarquo  •*;  mais  les 
dtoi  VOlUBUl  qui  nous  retient,  la  8S06«1  h  ntiennent 

l  l':ii.iii'  lU-s  pièces  ;ivt-r  lu  num  de  Kolquet  de  Marseille 
Un  second  ranaeigaeniantfbDnil  |  arOndnl  n'eal  pas  plus  utile. 
il  se  plaint,  en  le  recevant,  do  n'y  avoir  rien  trouve  d'Arnaul 
Daniel4.  Lo  3208  ne  contient  rien  do  ce  poète;  le  3206  a,  au 
contraire,  plusieurs  pièces  de  lui  ;  mats,  à  y  regarder  de  pré*. 
il  <î«v:i  ii  èire  aussi  côjuîdirépar  Orslol  cozmna  c'an  contanaol 
pas,  car  elles  y  sont  anonymes  *.  Les  deux  chansonniers  repon- 
dralent  donc  ëgatemaot  aux  indication*  de  Is  correspond! 

-i  un  nuit  TOi-itii  lui-mfmt  DC  vii;iit  noua  tiret1  •  JVinbnrj" 
dit  de  manuscrit  reçu  0D  1582,  qu'il  est  mat  trattato*.  Le  3; 
<  M.  M.  24  >  justifierait  seul  cette  dernière  observation  :  U  esl 
furt  incomplet  ;  la  mm» -mi  a  lion  des  pièces,  demain  postérieure, 
qui  se  trouve  en  marge,  commence  au  n°xvj  ;  déplus,  au  feuil- 
let 33,  elle  saule  do  Ix  à  txxxxîij\  C'est  là,  sans  aucun  doute,  un 
recueil  bien  •  maltraite»  »,  et,  du  mémo  coup,  je  suppose,  un 
voluuui  il  i:iii.:  ;i  la  bibliothèque  de  Bembo. 

En  ri'Miuie,  vnirï  m»  coiicIumuiis  sur  l'origine  des  manuscrits 
prOTÔDçaUX dotll  ii  vient  dï-lrc  question  : 


LCliT.jmreb.ihelXi.il  (BarUcb  ,  J.  Mcyer),  DècrHptrM.Gtflimuliar, 

IV,  pp.  385  sqq.,  cf.  E.  3 te i  /.,  focarf/1  fi 

■  ■,  1.  |.p.  B3-M,  et  les  travaux  de  MM.    Bartscri    .-i    Mu 
M.  Honad  l  docûfi  quatre  nu#e»,  dam  *es  fttatonili  ti*  atUkhi  m»,  /«r 
U40  uVWe  tcuotetli  /''"/.  ncvlat..  Rouie,  1881,  ni.  3-4*  La  dernier  Irai 
te      .  f'teaX  dspirattra  dans  la  ZeiUrhrifi  fkr  run    fini..  1880,  X»  pp. 
147   icjq,  l\.i,  cnei    {Randglofstn  wm  Dcntei  ffantf? );  il  es)  fort  important. 
—  Loi  pièoci  tTArotut  Déniai  vuea  par  Oreîni  soin  aux  \T.  Q-.2,  35  t\ 

41  v°. 

:.  Cela  D'ecnpeclie  milltmenl   que  m  nis    ail   pu  .:■■*•  étudié  par  OSo*.- 
;  L"»74).  S'il  a  vu  aussi  Ip  12473,  cou  me  te  veut  M.  Pal 
on  doîl  peuVttra  aonâura  que  le  savant  de  Modene  &  travaillé  (Jane  le 
Studio  «ii1  Bemho. 
8,  Lettre  KVOtde  l'Appendice  IL 

4.  Cf.  p.  107    Dote  *..  Pinelli  réplique  ditus  la  lettre  XXI,  qu'il  doit  y 
avoii.  m  1 1 1  rohanl  bien,  quelques  Dompoiiuoni  d'Aruaot  Uamel, 
ri    <n lizsneher,  >■  c,  p 

<  :  .o  mot  implique  pour  Orsmi 

l'idée  do  mutilation  [d    pur  u,,  tellra  XIII  do  t  Append.  1J>. 

7.  M  ti.  perch.  (plat*  Pie  M,  -lo*  PielXj.  I  tsah),  K  <Mevor\ 

Ca  tout  peUl  voiumc  ott  décrit  pet  M.  GruxmueJu  r,      t.,  pp.  lit 
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Le  Parmhu*  12478  (toc.  Pis*.  320*,  (bndsOrsintya  bien  appsr 
tenu  h  Bombo,  puisqu'il  porte  des  notes  de  sa  main;  rien  ne 

prouve  qu'il  Elit    i:l    i  :  'm:  i  ment.  appartenu  :i   I  '  ■  -  L  :  -  ir  |iie. 

Aucun  ligne  extérieur  n'indique  que  le  /*ar«.  17î!>  vit-nno  de 

lî--nil>0- 

Le  manuscrit  d'Ksic  .1  .1  ppa r tiMt  11  ,1  IJt-mlm  OQ  a  été  étudié  par 
loi 

Le  Paris*  18474 (en*.  KO/.  9794)  est  le  manuscrit  de  Colocci  et 
il  porte  des  annotations  de  sa  main. 

Le  Vat  5808  (fonds  Orsini),  copie  sans  valeur  du  précédent, 
a  aussi  appartenu  à  Colocci. 

Lca  Val  3206  et  3207  (fonda  Orsini)  ont  fait  partie  do  la  col- 
lection de  Bombo. 

Parai  Im  cbsnsonnleit  provançaux  qui  ont  appartenu  h  vm 

vio  Orsini,  il  n'y  a,  on  le  voit,  Cpiâ  le  3i!()N  <  M.  If,  18>  dooljc 

ne  paisse  connaître  li  provenance  entre  ses  mêlas*.  M.  Cesare 

de  Lollis,  qui  vient  tic  donner  une  édition  pnlcoBrnphiqic  d  I 
ce  recueil,  n'a  pas  été  plus  heureux  sur  ce  point1.  Il  a,  du  reste, 
remarqué  avec  raison  que  les  trois  feuillets  de  papier  qui  sont  à 
la  fin,  et  dont  les  deux  premiers  contiennent  un  glossaire  pro- 
vençal, formaient  à  l'origine  un  seul  tout  avec  les  quatre  foui! 

le  papier  du 3205  0l  ont  du  m  cire   .■  .  ;ur  une envur 

de  reliure.  C'est  ce  glossaire,  qui  a  été  peut-être  on  un  temps 
accompagne  d'un  texte,  qu'Orainl  parait  désigner  dans  son 
Inventaire  sous  le  nom  de  «  grammalfca  di  I.eoiiardo  pro- 
vonzalo  ».  Sans  rien  Bfflrmorô  <*o  sujet,  no  pout-on  pas  rappro- 
cher ce  renseignement  de  celui  que  fournit  une  lettre  d'Orsini 
du  ^juillet  I'is3,  ci  supposer  t]ne  la  eramniaire  réunie  par  lui  à 

HUnéro  22  ckiit  celle  qu'il  avait  reçue  de  l'inelli  '  f  Ne  peut- 
on  pas  supposer  aussi,  ce  Qui  wrall  plus  intéressant,  quee* 

volume  enrnrc  Weul  de  l;i  collection  de  i'.  BembO?  Uês  i;>X2,e'ost- 
ii-din-  ;i  un  moment  où  la  correspondance  ne  nous  a  fait  cons- 
ister qu'une  Seule  acquisition  provençale  i:litv.  Turqualo  Itelllbo, 

Orsini  écril  i  I  InelU  :  «  HôTedutocomeV.S-uiscoperto  pse» 
per  conto  de  provonzali.   Il  mio  parère  soria  di  senvorli  [h 


t.  xevi  pp  ptrch 
prècitemtnt  atr  la 


K   (Bai  hdt),  M  (\ii  y.-i »    il  oommstion 

.  .  pu  !..  èr«     lii  ■'■■  H      I  iUl  IftUfDA    .>■  .-  i  .  i-l  h. hn     ii  ,.:  |  . 

Ut*  des  ff.  oikliiionuelt  du  3»<fi.  A  in  fin,  'A  If.  do  papior  coolliuoeol  un 


ilv   VI).   0 


■  i  lÙllltUOM    Ift  SftlM-l  Hliri    h  ,.!.]  i 

hwwmviimi ™  in  flnt  3  If.  ■!"  papfar  coolliuoeol  un 

frlo*»Aip-  «i!  nu  ■  ; .  .  <ta  m  main  d  Ont  ni. 

■■.  a     IçnadmSû    Ui  Uncti%ann.  t8SB-8ê    R  I  >   •  '        -utUo 

[çq4,  i.i/.  fffl8)t comunicax.  d  I  dùti    l    i    I    I  M  .  Rome,  i    i 

x  v    plui  haut,  p.  109,  QOU 


tam;ii.    MnnirsM:* 


Moceniwoi  unn  [citent,  laqu.i I-    fosse  occouipogtiata  dalli  offlcii 
'Il  V.  s.  gt  ni'll.-i  Lotterfl  lo  rîehlOdOreJ  ci t  qi  ro  per  «ccom- 

pagnarlo  con  H  aliri  du-  Ji  DObO  ftfl  eodcmgen*rn  •'.  Ce 

pluriel  semble   imliiiuer  ipi'il  y  mit  chez  le  Savsat  rooorifi  un 
nuire  manuscrit  provençale  riant  <1    Hembo,  et  dont  l'ac 
lion  i  uroîl  ''i''  nniiTiciipo  aux  négociations  de  IS81  :  co  no  pour- 
rait rlivriii-  ||     1308. 

Qimi  qu'il  en  suit  île  ivUe  Iiyptilhêsr.  ipi'il  8*1  plus  BÛT  'î' 
[•'■r  di'  i:u>  roiirlu.sioiis.  ;!  faut  recomiïiiLn;  qui 

importance  pour  les  études  provençales  d'Or 
«pi "il   recevait  des  leçons  de  certains  «  Éfentilsbommes  limou- 
sius  >  '-  i!  pareil  avoir  ssseï  bien  profltd  de  leur  enselgnen 
oi  le  dernier  feuillet  de  notre  manuscrit  contient  mémo,  écrite 
de  sa  moto,  une  tabla  Intéressante  des  pièce*.  M.  <h*  i  - 
justement  observa  «pi'il  a  eu  pou:*  but,  on  faieanl  &  M 
rechercher  et  de  fixer  le  nom  des  auteurs  restés  anonymes 
dans  le  manuscrit,  an  moyen  i  s   soi  iperalsons  avec  te  con- 
tenu d'autres  recueils.  Nous  savons  maintenant  que 
<<■  ;  ri'cuGÎls  :  celui  qui  :i  M  le  plus  consulté  ei  i  I"  1  -"»74  (ou  sa 
copie  ;_'ii>  ,  .|'ii  contient  i;i  plus  grande  partie  liions 

du  -S20K,  et  celui  ipii  est  désigne  par  les  mots  i"  euipim 

grai\d«%  eslévldemun  ni  le  ii'iTÂ.   d  >:il    W    fm-mat    rL   IViendut! 
jusliflont  également  cotto  êpUhète*.  Orsini,  on  le  voit,  tffl  pi 
été  un  simple  collectionneur  de  manuscrits  provençaux;   il  I 
essaye*  de  les  étudier;  et  ces  effort»  lui  vaudront  une 
plus  honorable  encore  dans  l'histoire  de  la  philologie  romane, 
à    Iri  suite  des  anciens  possesseurs  de  ftcS  livre* ,  ColOi 
Bembo. 

Avant  d'Mjmlirr  la  IjiMK'lh-'.picducardlnal  Bembo,  il  s. 
nlfle  de  résumer  Les  résultats  auxquels  nous  sommes  arrîvi 
do  n'unir  les  débris  do  celte  collection  mémorable.   Le  tableau 
d'ensomble  qui  va  suivre  comprend  une  cinquantaine  de  ne 
nuscriu.  dont  un  quart  seulement  était  déjà  rattaché  à  Bembo', 
f.cs  crochets  sont  mi*  ;i  ceux  dont  l'attribution  mate  encore 
ilnuteuse,  et  rHshîrisipii!  à  ceux  qui  figuraient  oertainemen 


i    Amtrca.  />.  vs.i  fn/.,f,2UJ  (leUredu  lUnoverabr-'     I 

■„'.  Voir  DOttS  j> 

3.  M.  ri*  Lolli8{p.  7)  fiVsl  assuré  quo  les  indications  corrwp<> 
:  '.iris. 

i.  t. Vol,  m  l'on  veut,  un  ejwû  do  restitution  de  la  bibliollirqua  iudiii» 
orltedt  i  ■  "1        mai    il  i   I  volontairement  incomplet  puisqu'il  ne  cou 
(|u«  les  nanasorîtt  étudiés  ou  mentionnée  dons  le  livre. 


iiim.ioTirr.QOC  de  dêmdo 


m 


dan»  la  bîbliotlièquc  de  Burnardû  Rtmbo  .  !.••  pranïai1  chlfflpe 
est  la  cote  aclucllu  ilu  \'atii:;m ;  la  ;>a:;.:  indique  [fl  principal 
passage  où  il  est  pari**  du  manuscrit. 

Manuscrits  yrr*rt. 

[Euolida  ci  Tuéon,  I2£C ...  IfilH 

171,  : 

Denjs  d'Haltosmane,  1300 

Pioduo,  I3i£. 

Lnrien.  1322  OU  1325*                        18Q 

SlnbOO,   1329.                I*'. 

XAnopboo,  r  :  Q        !«i 

Uppicn,  1345 lu', 

Hérodote.  1356 146,1*1 

Th.  Mi-tocifUA,  1365 

••u»,  1301.   . 1S1.23* 

(Grammaire  de  C.  L&fOOri*,  1*01 

fTr0ll4fl  ni.Jtlif in;iI;,ji|M*.  un 184] 

Ariotote.                   .    .        .      ,. 101,185 

ThAocriuiH  HA#io<li>, |$5« 


Manuscrite  tatîns. 

VirgiK  3223 2» 

'Tcrence,  S'.'liô 837 

-i  iodroa   Oratlaauêt  3232.. .     .  vil 

un.  /•■'  l'jilju*,  Wi'i,  103 

'tw Vlr ,  32»  239 

"SUC4                       ....  M 

bidon  ■!■  Sèrillo,  5320.    . . 

TtU-Live.  Dcoa*  l,  1329 

•  Id.         fadl    ///.  3330 M 

-   h.     ikw  rr,  33ji im 

"Pùlnuquc.  m,   rtffl  (Ml         I     ...     ..  21M 

liï.  fyMofcff,  ..... 

•  M.        i  Ko  ■  ,v.m.».  ftûwrttrtum,  335.  ..  SIM 


éla- 


Ka  i  in  remarquera  qu'aucun  llc^  ma*.  RTOM  n'.i  1*0014  ritque  :  crin  n" 
M>t  pas  que  BeroanJO  n'en  OÏI  p  (téi  mais  seulement  qu'il  n'y  a 

«Je  prouva  potûbtVa  Je  ■  <  i  •   ■  on. 

t.  lift i  al  un  asoU  p  18  .  ooii  i.  cfu*.  "■!■•  do  PftoUatfei  lui  loauol 
on  do  nil  rien,  si  oui  pouxfoil  fttn  un  i«**.i'*.  complet  ou  mm,  sopM  pu 
Bcuitiu  lin  imiiii .  .m  i  lin  qu'un  mit.  oiicicn.  -•  RoUactiei  nui  noo 
(crtc*  d«  Deoabo  l  r  1 1 :  «  r     i  180),  qui  pool  Unir  lieu  «l'un  ><  arfr. 


LANGUE*  NO0BHXBS 

i'<Trin]ix'. BNooMeun  earauSj  33.V  ....  Stt 

•     Id.       i)r  fenorantfe,  8860 3* 



L4oa  \.  SS04 2« 

"Cou  ;■"•> 2*0 

"  Uoitino.  3305 2*0 

r,83ffi8 SU]1 

I'i;l(.tri|U«.    l'.iHtfolnr SM 

PoAnM  de  Politien .  ...  2to 

Saint  AugiMin.  Tk.  CivitoU  ùd 10',, 

M.  /"  Ptolmos 103 

IVrtullien 107» 

.Manuscrit*  m  langxics  vwd?r7ir.<. 

rétorque.  3195 27Î» 

Fra^m->nle  do  PMrarquc,  3100 281 

Fttnrq' i  Dante,  3it>7 3frj 

•l>»rU",3IW 300 

"  ftntnrttto  l.itnii   3203 301 

Chansonnier  provençal,  Parti,  fr.  I'J'iT:    .     ...  313 

1*1-  320f» 322 

Id.  3207...    328 

I  M.  3208 

MtmnerU  frana&h»  3209 :ui 

Prrar  >\c  BSOObOj  SfcfO ,  30LI 

Cmin  „.,.■■//.,  8£H 309 

Channooiin'i  «!'!■"-■*_•. ,.  315 

M  I  M 77".'  ' 

Ln  bibliothèque  do  IVtrarque  Hrrll.  de  li.-nibo  «ont  les* 
eoQeoliOQfl  représentées  dans  le  fonda  moderne  d'Or.Mni  autre- 
ment que  par  des  unités.  Plusieurs  autres  mannscrftfl  sont  de 
provenance  illustre,  mais  isolée.  In  très  beau  recueil  de  poètes 
italiens,  le  8Wî<M,  M.  0  >.  vient  fin  marquis  Louis  III  de 
Oonzaguo,  le  protecteur  de  Ouarino,  de  Mantegna  et  de  tant 

i   Cf.  datu  llavuutra  M.  L.  57. 

&   !>»•*  i-i*i  |  m  lUinlji-  n'*'  rvtronv.'  nuf»  In  tnce,  Ip«  rt^ux  iI.t. 

mers  om  appai  i  nul  S  rleto.—On  a  vu,  p.  £51,  pourquoi  !;i  QOpîi 

•i  Antonio  ai  Tnnpo  du  U9S  wmbUN  attribuée  â  tort  a  lu  hlbfl  ah*que  d* 
Ifombn. —  Il  y  tu  rai  1  [eu  dfl  vAi  ifler  le  lêmnignajfe  toujours  (impact  do  BoMi 
sur  un  Ptfnaâ  minuturP4du  Va!i<\in  {l.  c .,  p.  100;,  cl  celui  do  Tomni.itiiu 
*ur  d«s  mis.  do  Podouo  (dll  p.  236,  nolo  L'). 

'(.  On  a  vu,  p.  3IU,  pourquoi  jf>  no  fni»  pap  lltmror  ici  l«  choix  d'ancieni 
oèUft.  3213. 


MBuoTBten  rMMMrim 


•l'autre*  artiaN  -■■  e    t«ttnh;  il  a  été  exêiut.-  poorltmuqnbde 

la]  iucmc  (f  1478),  comme  on  I  de  la 

table  :  At  nome  di  Die  Amen.  Qui  tnromtncta  ln  taWÏû  di  lutte 

fiflJUDM  mtirati  fil  GOpUoU  ri  stnnif  rt  opère  efie  $ono  SCt>t 

su    ipirsOt    rV'ro.   r/  r;/frt/tf    ••  k/m/h  xrriptn  r.  CQBtmtlplaHOnê  fief 

lllustriaaimo  aignore  Mca&rr  LodwriCO  da  Gomaon  marrhrse  A 
Mantoa  <»/  ett  -S'ono  opère  dt  piu  vatentissimi  huomtni.  li  fuaH 
gui  ila  pir  prr  ordine  tntte  notate&aranno.  Au  frontispice,  BU  tas 

d'un   ciiradrcrniMit    !   i m  I  li  ir^'  d'ornements,  est  ti:i    iiKi'-'iiiflquo 

non  ■]<•  Louis  III.  flanqué  des  deux  lettres  d\>r  A-/i  '. 
Moins  eôlébrr  est  le  propriétaire    l'un  Dante  <lu  m*  siôcle,  le 
HOC  <  M.  M.  U  >.    loul   Kg    souscription    fournit   égttanant  !" 

nom  du  aoptela  :  EwpUcti  quedem  t  i  Hrpar  trtôui 

DonKi  toUVa  aftlio  suo. — /tte  Me;  art  win"  ffiechotoi  Qwidcnittto 
FortaUa de  Florc/tlto.  etc.  Amen.  —  F.go  Philippu*  nitondaitt 
tf'  Honofrij  8X  l'ieri  de  remformattonibua  de  Florentin  scriasf 
litrvm  Dantis  Atdegherij'.  Ce  volume  par.iii  UrtTtDti 
de  Nîi[ilt>s  :'»  orsini,  fia  IBM,  par  lVuiromWe  de  Oiasvtno 
délia  Porta*.  Le  possesseur  primitif  ne  m'est  pas  connu. 

La  copie  d08  Rime  OOXDplètM  <lc  Pétrarque  contenue  dans  U- 
3198  <  II.  H.  M  >,  s'*  raltaeïie  presqur  incontestablement  ;i  la 
fainillo  des  Altiizzf,  dont  le  bltSOO  M  reconnaît  au  frontispice 
d©  l'élc-yauL  vnhinir  '-    RlôO    n'indique ,  il  i  si  vrai,  qu'on  puisse 

le  rapporter  k  ta  bibMothèqua  de  ftînaldo  degUAlbixxS  :  i  axéou- 

lion  du  recueil  parait  même  postérieure  ;i  la  mort  do  J'illustre 
florentin.  Ln  magnifique  portrait  de  l'ëtrarque.  sur  fond  lieu, 
d'une  exécution    trèfl-flov,  occupa  la  seconde  page;   *i    mot 
n  ira  sont  exacts,  l'artiste  ■  ic  nu  relêlu'H  prnfllda 

la  Laurenftenne;  cri  tous  eu,  son  oawm  est  parfaitement digne 


I,  „*iïi  iï.  pnrch.(Pie  IX*.  F.  i.labte;  f-7,  frontal  I     :     Cm 
ciêate  ai  M,  teonarao  <l'\  ■■■->.   Loo|  i   raMUOfi  fu  riù  tra  vtrcbi  MKr'-  • 
Tentai  le  5  initiales  »uol  doréft*  fr| 

li,  non  |«  i  - . i««  .  I*  roliur*  a  été  refait  «ou* 

IV  IX  :  ta  gtrd«  .'m  do       perdra  loua  Pi*  VI.  Lm  nloai  obMraiîonj 

n  3  !0I    ;;M.  M.  Il  >,   *i  ûff  a'Oft  qu'il  oit  sur  pnoior.  Dans 

i  j'e»t  pft*  tout   ù   fuit  ooinpiet,  cl    Ira 

«    i-  vniit  iiiêno  pM  iiisouV»  ln  lin  <Ju  rolurae. 

3.  Cf.  U  (in  du  d  lettre  XXV  do  l'Appondice  IL 

i.    .',  h.     iri.-IJi.Ill   XII)      xr   M-'Ckv    I*.    I,   ul>l<  -   "Mr., 

■ODOrUi  rt  triomphoa    da  P-Slrnrque.  f>t  des  piècf»   'le  DanU»  nifit  d<  Lo 

ation  d'un  propriétaire  da  l*au  1610»  qua Je  na  ntrooTi    pai  danj  mn 

Bibl,  Nut.  /'m/.  i:i'-'7.f.  15,  . 

f,  18T,  Viaiîi  |ue   pai  Léo  ial;   f.  11*3.   conzone»  et  sonueti 

de  D  ût«    :      -     •  i  ■  pu  Brual, 


3Î« 


LiMOURS   MODî- 


iTfln  Mra  rapprochée'.  —  Noua  ne  quittons  pas  FlortB    -  Hl  la 
des  inBQOSCrits  «!••  luxf    ."ivc-  les  ftim«  <:*•  Lanienl  lo  Ma- 
gnifique, ta  8919  <  U.  If- 1S>;  oo  rotai  l  nue,  à  1*  sotte 

<|C3   podtSOffi  !■•  'i':n:iM.::l;iire  il;  Liuironl';  U  emprunte  q<; 
inicrèt  a  sn  possession  par  un  cardinal  il-  lu  famille  des  Medtcls, 
dont  il  porte  les  armes  V 

On  ne  saurait  accorder  lrop  <l<'  prix  aux  autographes  >\e  Sar>- 
naxar,  qu'avait  réunis  Orrini,  al  dont  l'un  figure  parmi  ses  ma- 
nuacnt9  modernes,  les  oulros  dans  son  fonda  latin.  Le  premier 
est  1©  texte  Je  i  AranUfl,  aujourd  liai  3ftâ  <  M.  M.  83  >,  i 
transcription  wdj     e    sans  ratures  ni  corrections,  et  ot  laa 
noms  propres  al  Iob  divisions  do  Pouvrsgs  sont  mi*  aux  marge* 
;i  IVnr.rr  n.n_-,    i».'ir  l'auteur  lui  iim'mïioV   Le  fameux   poème  J)t 
parut  virgints  eal  trèâ  intéresaanl  à  lire  dans  l'original  dd 
qui  est  le  ;s3u'0  <M.  L.  2*Ô8>;  ce  nel  exemplaire  contient  de* 
noies,   des  correct  ans,   des  vers  ajoutés  après   rênVxkm 
aérait  û  comparer  avec  un  autre  exemplaire  plus  connu»  celui 
di    l'iorencc,  le  LautcuUanus  .\A\l\\  »4.  tl  serait,  du  nflta\ 
utile  défaire  une  recherche  complète  de*  autographes  ds 
nazar,  qui  parsissool  assez  nombreux*.  Ou  ne  devrait  point 
oublû  i  i.-;::i(ii  <  m.  L.  59  >  \  Il  comprend  une  suite  doc 


1.  t-i-  |--  ii  ..l  jyiuil.'-  i»::  ..::n..|ii<'  .i '!'omf»(t»int  p&r  t^um&nodal 

Pono,  en  1630.  V.  Peft    -■'..  ■    Mit,  ■..  '. 
S.  226  H',   pareil.,  reliure    anl.  Joliea  IclUce   o<nece.  Une   nou  menus- 
ii     d'Oilini,   pluece  entre  les    gardes,  porte  :  ••  La  caosone  etn- 
mincia  HagiC/nati  il  Wo  cou  le   seguente  poésie  insino  al  Une  non   sono 
slampule  ".  Celle  cancone  eut  au  v°  "du  f.  1*5;  au  f.   150  cal  la  prefaco  dj 
commentaire;  au  f.  158  v\  lecommeni  vr< 
3,  Ormnl  avail  unaulreme.  des  poêeiee  de  Laurent  de  MWieie,  eji 
n. ui  h  3  !18  <  M.  M.  13     :ôu  ff  pap.  pafcn    !  1  i 

Kt.i-    |;i   preiUlOir     IMiUr,   «Jiii     C»l     lo     plu8    :-"i.'-*n.'.  .     [        i    .:ii::.- 

entoure  lut  ponnele  «n  forme  de  tiHenu.  (Juclnuc*  variante!  mar^inaJe*. 

-I,  (17  (T.  pap    Pie  !\i  Timbre  de  la  Bibliv  ii    w  Nationale,  Le 
autogtephe,  sauf  U  f.  61  et  dee  partie*  de  feuillets  voisine  rtoàffa 
coup.  11  se  termine  au  f.  66;  le  f.  67  conlienl  quelque*  ver»  botei. 
9  JT.  pap. 

0.  Sur  e«  Sujet,  cf.  Afll  -l-'i  iiic,  •îuii,  pi-  fi  .-■  u   l  ■  «luion  11  uciiûoc  du  h 
porta  l'ÏTOWïW,  17  10,  et  Bandini,  dons  son  catalogue,  t.  II  des  ma*. 
1775,  p.  lOt.  Chacun  tait  (ju   l  l'uni  ru»  u  tu*  de  M.  T  u 

:-.uin.i/.'ii  .  niajpaie^ui  je  parle  d'au  je  oie  permet*. 

ceux  do  Londres,  qui  meuoeutde  terni  i  |iuulicallon  de  M.  E. 

Nuonaalc,  ïfti  injorifo  ai  trmpidi  Ui*ntXtdu  Xt.  irtt.  ins<l  <ti  1 
Samnasai  o,  1 1  une,  Pi  v  uoluc  il,  L8S7, 

7.   ISS  IT.  pup.  il  i-  IX;.  I      I    r.U'ata;  f.  fil  û  M  i 

ne  boiiiMe  pai  avoir  eu  connaisj    m  r  le  noire  ma 

pua  eo  pulïJian!  du  Sauntmr  inédit.  Voir  sa  ooin  :  u  Subii'ci  inodiU  «Jrqool 
:- .mu. i/.in-  praadicli  lannina,  <iu;iiî  in  eiut  amuyraptiu  Vindubonemi  temu* 
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|    i.  fi  loi  l'éptgrammos  latines  de  l'écrivain  Q&politeio;  Ici 

•s  pièces  sonl  répétées  dan?  plusieurs  cahiers  ave<    di 
variantes  différentes;  beaucoup  sont  entièrement  refondues  ou 
annulées  ;  on  trouve  ça  et  là  des  tables,  et  le  calcul  du  nombre 
de  vers  ri  n  tenus  dtfifl  ta  UvaneS  séries  de  pièces  ;  on  peut  s'y 
rendre  compte  de  la  manière  dont  MVlSIWI  V  iul<  ur. 

.s;i:in;r/.;ir  BSl  un  pûètfl  **xqui*  ;  Mieliel-Auge,  dans,  ses  lu-un-* 

dVe.rivain,  fut  un  grand  poêle.  Aussi  l'autographe  de  ses  son- 
.l<I;\  conservé  par  son  contemporain  t'ulvio  Orsinn  osL-il  un 
des  plus  précieux  volumes  do  notre  collection'.  C'est  le  3211 
y  L.  8>;  il  contient,  outre  les  vers  de  Michel-Ange,  la  pre- 
miers rédaction  d«  plusieurs  da  ses  lettres  <'i  qaslquM  frag- 
ments do  prose,  pour  lesquels  le  grand  nom  de  BAiobtl-A&gO 
autorise  h  une  description  minutieuse  ■-  M  Ml  RotWUl  que 
M  Milanesl  n'ait  par.  dépouilla  nuiiv  pelil  recueil  pourra  belle 
édition  des  l.ettere,  hnj  iminv  :(  i  occasion  du  centenaire*  :  Il  y 
aurait  trouve  les  minutes  autographes  de  quelques  pièces  qu'il 
publie  d'après  dco originaux  d'une  rédaction  différente  ou  d'après 
losLettcre  PiliCtichê^  n  ayant  pu  mettre  la  main  sur  l'original  i 
mi  volt  h  ne  fois  &G  pies,  pour  •■■•llcs-ci ,  combien  Botta  ri  a  mo- 
difié aïojtniireiueut  Im  telles  Qu'il  n  imprimés.  Les  curieux  se 
ïeront  à  notre  manuscrit  pour  une  lettre  à  Vasari,  que 
donnent  les  Pilloricht  et  qui  est  reproduite  par  M.  Milanasi  ; 
L'éditeur  1 1  corrigés  d'après  une  copie  contemporaine;  d  aurait 
pu  le  faire  d  après  un  fragment  que  nous  trouvons  dans  notre 
volume  et  qui  aurait  eu   l'avantage  de  lui  fournir  des   dates 

sûres1*  Ce  frigmoDi  Ml  relatif  au  projel  tfaaosliot  ponrtablbllo 


e$o  Usliun  sidl  mmpttr)  idbue  UUbtnt*.  (Spkti,  mu,.,  i,  VIII,  Rome, 
p.  i8S).  Sur  le»  rtutonraplies  de  Vienne,  voir  la  noie  I  dfl  DOti  i  p.  183. 

1.  Stf   Ul  i.ippOfls  il«    .Mi-'li'.'l  \ogi    tttQ    Onifiâ,   v.  plu*    haut  pp.    15 

il  32. 

2.  an  (T.  ptp.,  écrits.  Les  premiers  fT.  sonl  U  copie  d'un  secrétaire,  arec 
adjonctions  el  retouchas  de  In  main  «le  l'aul  ■    i  wA  qu'au  f.  nu  t*  que 

ooamoaMDl  Isa  feuillets  eniîcremaot  écriti  par  hfiebol-ÀDgt  ri  râunu  artî- 

IkielIciueiiL. 

3.  L-  H  Michtt<in<j< Je  Buonttrroti  pv6ft&  uà  riooi  &  ••  1 1"  witraiti 

?    n.-»-  curu  'U  Hitfl.    \ltiaw»i.  l'Unvtu;*?.    187a.    M.  MBsBêtl   ne  nie 
qU*UD<  pSlîl  ifi-iii-i    de  ..-lii. ■-      .■  .kI  |  lit  |(.  ">|."»,  ii  piupiift  'lu  lnllrl 

n  i,»  CuiiMJii.i ,  il  !  •  {iniiiii-  d'u|irv!flic  ciiple  de   t'ArcAmi  Buonorron*, 

.  iJu   VaiiiMii.    lAin^iul   >-h\    au    fol.    KCIX  »•«   MllgTé  Im 
lulninm  tananoi  quajr  :     anwtnoi  d*tndsx»  Is  travail  unmuiueiilal 

d  ■  M    Milmii'M  nVu  Ml  pus  moins  définitif, 

'..    Fol.    LXXXffU  v°.    Cf,  MltuitV,    p.  5tt.    L'nriginul   est   i    \'À 

BUORffl  '  "W« 
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Lhèque  Laurentienue.  qui  ne  fut  pas  exécute  suivant  les  ptau 
de  Michel-Ange.  Je  le  dtû  à  cause  de  sa  brièveté  et  cornac 
exemple  des  modifications  qui  ton  d«M  la  p<!nse*  de 

l'artiste  entre  se*  deux  rédactions  :  •   Ln  parlo  di  iiitoeo  «évita 

Klo  jit-l  llgolor,  lu  parte  da  canto  per  ser.  : 
la  IBwrit;  le  rivolie  di  decte  élis  dal  mena  Su  ect  In  rinoal 

rfpMO  dl  (ircln   lOfldi  sappirhnun  Col  intiro  dal  inezzo  En  jjiu  in 
sino  in  sut  pavimento  cioctn  teuU     i  diacosta  dal  niuro 
quactro  palml,  in  modo  che  rinbasamenio  del  RJcecto  non  | 
offeso  in  luogo  nessuno  e  atorno  actonm  resta  a  me 

par  sogniare  una  simi!  don,  a  ronlldomi  in  voichc  pcrseï 
duca  vostra  S»  e  messer  Nartolonaeo  troverranno  coee  per  decta 
«cala  cho  non  sono  le  mia.  —  A  di  primo  di  gennaio  1551.  —  À  di 
26  di  sectenbre  1«S5  ». 

Ce  fragment  est  isole  an  milieu  îles  Innuilluns  de  rera  ' 
petite  série  de  cinq  lettres  ou  minutes  de  lettres»  sans  date 
et  sans  suscription,  commence  au  feuillet  xcvn.  On  y  i 
celle  qu'écrivit  Michel-Ange  au  grand-duc  de  Toscane,  sur  l'é- 
xiiTit-Jean-des-KInri'hiiiis.H  dont  nette  rëdiottOO  non  expé- 
diée est  restée  parmi  nos  autographe*'.  Il  y  ■>  henu  -  ï  ■  lY-  - 
renées  île  texte  pour  un  billet,  bien  moins  important,  il  est  vrai, 
du  21  avril  45ieî,  publié  par  M-  Milaneal  dûproa  l'original  de 
ï'Archivio  Buonarroti  ;  il  est   sensiblement  plus    long 
la  minute1.  La  lettre  à  Cornélla,  veuve  «  I  rbino,  connue  teul* 
ment  par  les  Pitioriche,  figure  également  dans  notre  recueil4 
si  M.  Milauesi  eût  été  renseigné  sur  lo  contenu,  il  y  ai 
trouvé  la  minute  originale  précédée  d'une  délite  familière  à 
Mii-liel-Auge  et  bien  placée  en  lète  d'une  Irllrt»  à  le  veuve  d'un 
;imi  :  Mai  fa  chc  tanin  fè  .ù  ÎO$tO  ubh'it  •«  Outre  le  billet  k  VilUi. 


1.  Au  fol.  xcv  v  est  une  adresse:    Al]  fiction  -  mcmrt  BerfetaMo 
$UUa  m  Brada. 

•J,  Fol.  a  v.  Cf.  Mil*OeeI,p.fiM. 

y.  Fol.  xoviu.  Cf.  MiinnrM,  p.  300.  A  Lîonardo  di  Buonarrolo  S 
Jusqull  i  alln   )  •  u  m  .i. .  u  la  ■ ,  \\  -  variantes  sont    naigoiflantes;  où    . 
phrnnu  ..  Son  itrcvc  allô  tcrîvere  perdit  non   o  tempo  »  est  renip  u  é 
une  beaucoup  plus  longue.  Voici  le  partie  iaedil*  i  non  m'echadr 

oiroa  qateto.  teti  terissi,  piu  di  i    ono, che quando  w trovasst  de oo 
ren  una  OMt  ch«  fussi  ofiûrciolo  .■  En  buou  luogo,  une  lu  me  n'a 
oosi  ti  raeenvo  ont  quando  it  umism  l'uor  lai  m^t,  <i  .•  tu  n  ••  ne  iha  *vi»o. 
o  bo  non  li  pnr  cosa  al  propoaito  ade*6o  non  aiancur  di  cerca 
la  première  réduction  et  la  féconde,  Miehrl-Ang*    aurait  donc  nui 
Wn  chercher  un«'  moiaou  a  Florence. 

•i.  Fol.  c.  Cf.  Mihaneal.  p.  542. 

5.  Cf.  le  billet  a.  Viti»rin  Coionna. 
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rftaColonua,  il  y  a   en  le  manuscrit  dtt  Vatican  une 

lettre  publiée  par  M.  Md;ui<*si  ci  adressée  au  cardinal  Ro- 
dolfo  l'io  di  Carpi  ;  son  Original  lui  donnai!  icJ  !«-•  droit  de  infli- 
ger celte  minute  '.  l'a  nui  U->  autres  fragments  de  prose  quo 
contient  lo  3211,  j'ai  rcmarqu»"  .sur  une  feuille  do  papier  à  moitié 
déchirée  el  couverte  de  sonnets,  un  petit  morceau  intéressant 
l'an,  dont  Je  restitue  les  premiers  mots  :  «  [Benche...  para 
migliore  ta  pictiira]  fin-  pin  sappivssa  al  rdiVvo,  nlrilievo  par 
pi'-'L'io  quante  piu  sappressa  alla  pictura,  peroa  ruesolcva  parère 
cho  Ja  soulptura  fussi  ta  lanterna  alla  pictura  »  '. 
Je  dirai  peu  de  chose  des  vers  de  Michel-Ange,  qui  forment 
i  ■•  .1  ■  .;■■  ,  irlie  Ii:  volume.  11  esl  reiçi-i'iiaul.-.  OU  Ifl  sait,  ijn,' 
M.  Cesare  Guasti  se  soit  privé  de  les  consulter  directement  pour 
bon  édition  critique  des  Rime,  qui  n'a  malheureusemcnl  pas  In 
mérite  d'être  définitive  \  L/érudit  florentin,  qui  cite  et  déoril  la 
manuscrit  du  Vatican,  n'en  connaît  d'ordinaire  le  texte  que  par 
'pie  faite  par  Michelaugelo  le  jeune,  neveu  de  Mirliel-Ànge, 
et  conservée  à  Florence  dans  la  Gallcria  BvonaiToti  \  Aucun 
autographe  de  Miclul  -Ange  n'était  pourtant  plus  digne  d'ap- 
peler l'attention  A-<  admirateurs  du  maître.  I/ensemble  est 
composé  da  feuilles  volailles.,  qui  oui  éld  rassemblées  artificiel- 
I  iu  •:;!,  souvent  au  préjudice  de  1V,hmih-ii1s  qui  pourraient 
aujourd'hui  noua  intéresser.  Ces  feuilles  sont  écrites  dans  tous 
loa  sens,  parfois  en  canattrâH  assez  lôPPés,  plus  souvent  encore 
de  celte  prande  écriture  si  connue  de  Mictiel-Angef  qui  se  déve- 
loppe largement  sur  la  page  et  qui  samblfl  maître  à  l'aise  la 
pensée.  Tous  les  papiers  sont  bons  au  poète  ;  il  compose  sur  le 
dos  d'une  lettre  ou  au  milieu  d'anciens  croquis.  Quolqucs-uns 
do  ces  des: an l   i<    peintre  ou  d'architocto  ne  sont  peuldro  pas 


l     loi.  xcvn.  Cf,  Milonoai,  p.  564. 

Poli  KGfi  v.  A  lu  fin  Ou  voludii;  sont  trois  pw»  Wi  serrées,  toujours 
ô«   récriUire  <lr   Micbftl-Anga,  conlenaol  *Ut  récoltes  et  do»  formui.      i 
collyre»,  contre  les  maloiliesdcs  yeux.  On  ne  peut  le»  parcourir  sanseiuotia-u 
on  Mmgwuitqut  i«  gmnd  tourut  pnwiuc  aveugle  : 

...  lo  pnrtn  n  mann  il  uiano  : 

CnwCMli  opnor  pu)  l'ombra  e'I  sol  virn  (Ru    * 

B  -,,ri  prenso  al  cauVre  infermo  c  sbinco. 

oir   »ur  la  question  le  Irarail  do  M.  <-a r J   \\  aie,  /'-    \)>", -i.i'jnoh 

(1871),  pp.  iisaa. 

1.  Urimcdi  Mtcfalanyi'lo  lluonarroti . . ,  cavale  dpo/t  nut  tara  R,  l'Iorcnee. 
1803.  V.  h  y 
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sans  valeur'.  Mois  le  grand  intérêt  reside  dans  les  brouillons, 
dans  les  vers  [tâsêéB  inachevés  ou  repris  ovec  amour,  qui  nous 
font  surprendre  les  secrets  do  la  composition,  ses  intomipUosi* 
et  ses  MttotitHMiu'uU.  dans  i-es  pages  de  Tin *pi ration  jiremiïT*où 
m-  iivr'lc  IVssur  direct  du  génie. 

Je  u-nniiM-  avec  l'autographe  de  M;<-:u-.l- \nyc  la  dcscriplior 
sommaire  de  la  bibliothèque  de  Fulvio  Orsiîn  03  r  cha- 

pitre suffit  à  montrer  que  l'époque  moderne  y  était  dignement 
représentée  au  milieu  des  manuscrits  classiques.  Le  sMvant  du 
xvi«  siècle  qui  a  réuni  avec  tant  d'intelligence  une  coUei 
aussi  choisie,  et  qui  nous  a  conservé  tant  de  trésors,  mente 
l'estime  des  esprits  cultivés  et  la  reconnaissance;  des  travailleurs 


t.  Lee  croouiu  au  crayon,  lourtot  effacée,  sont  jçénemlemcnt  des  i 
île   muscles.  V.    pur  riëmple  le  fol.  lxxxyiu  t*.  Au   fol.    c,   csl   une 
èlutl*  pour  la  ligure  <!■•  l'un  cite  deux  larrons  ;  file  est  raalhcuri-usemtril  hjo. 
conservée»  à  cause  de  l'ccnliin-  oui  est  *'•  ■  oL  uuafTtWih  prvlil 

•J'uu«  corniche  à  lu  plume  ;  au  loi,  ic,  deux  |»ilx»trc*.  >-i< . 


INVENTAIRE    DE    LA    BIBU0THÉQ1  ! 


L'inventaire  de  la  collection  léguée  à  la  Valicane  par  l  Htttnl  H 
servi  rïe  base  à  tout  le  travail  précédant  On  a  du  y  renvoyer 
sans  cesse  au  cours  des  quatre  derniers    chapitras,    ^ur   le 

minuMJil qui  le  ranfarmi  al  II  ffcçoa  donl  il  n  été  redire,  le 

lOCttOV  consultera  le  chapitre  iv  [pp.  Illïsqq.ï.  \A  Ktità&ti  in.'or 
rection  du  lexle  el  le<  erreur»  de  fait  qttîl  mitant  rfôtenl 
rien  h  l'intérêt  do  ce  document.  —  Voici  la  méthode  qtil  a  été 
suivie  pour  l'imprimer.  On  a  respecté  l'orthographe  du  cop 
toutes  les  fois  qu'ello  (M  nuisait  point  au  MM  on  ne  provenait 

point  d'un  1:iiniis  trop  èviilrul.  Putir  musi'rvrr  ;ml;i:it   qui»  pos- 

aibte  Taapacl  cxtértoor  dd  l'original,  on  s  lafaaé  an  csarpttato  la 
mot  ïnitfal  de  chaque  article  et  mémo  certains  autraa,  quand 

C'étaient  des  noms  d'auteur  el  qu'ils  servaient  à  iQlalPOSr   Ifl 

rédaction.  On  a  résolu  les  abréviations  qui  auraient  pu  arrôler 
un  Inslaul  la  lecture  et  maintenu  la  plupart  des  autres.  Enfin, 
la  ponctuation  a  été  rectifiée  l, 


t.  Afin  d'alléger  l'index  des  000)8  à  U  lin  du  i  y  a  tenu  eOOpU 

Bculernenl  de  ceux  îles  noLes  «"le  riiircnlaire  ;  lu  plupart  «1rs  nom»  d'auteurs 
qui  M  trouvent  'Un»  !*•   texte  août  dejê  luenh DOSIOfl  |»l"?  haut  dsiis  I 
'■fjitiou  du  lu  bibliothèque. 
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NOTA    DS  LlBItl  CRGU  tiOUTll    v  UXHQ 

1.  Dione  il  libro  70  cl  80,  impcrfclti.  in  Icllcro  maiiLSG 
accenli,  ligato  in  coramc  verde  et  ciprwso,  M 
mille  t.'t  ducc-nlo  anni,  in  peiy  :  fegUo. 

ï,  lu  dm  Ofrïtomato  da  XJphylino,  scritto  «f  ï  mano  di  liuoiwi 
dotto»  Bgito  alla  greca  in  coramc  rosso,  in  papiro 

3.  T.vvoi.i:  Astroiioimdic  iii  Plulcnaro.   ni  lelU-n:  n 
iii.maïuiv  anticto  loccb*  d'oro  faite  diligeolemenle,  Il 
alla  greca  In  ooraine  msso.  libro  di  plft  dl  nflf  anni 

L'anima  in  foglio. 

m.  '-il  ^-liolij  in  margine,  acUchissiino,  rinlorato  da 
(iio.  Honorio,  ligalo  alla  grecs  m  ûoranw  rosBO,  in  pnpiro  in 
foglio. 
.Y  ÀrusiiïpnANK  le  prime  qualtro  coramedle,  cou  scLolij  in  msr- 
gine  sotto  nome  parte  di  Aristophane  QrammaUco,  parle  di 
Dcmotrio  Triclinio,  di  mano  del  quale  è  scritto  il  libro.  rislo- 
ralo  du  Gio.  Honorio.  Urgono  d'Arislololo.  PragznonlO  di  M' 
piiiinodc  Uri)ii>u*,iigHio  alla  grecs  In  coramt rosso, ta  paplro 

in  fnglio. 
(ï.    Dcmostiienk  con  scLolij  nell.i   n i.u  ir  ru- .  liiMtn  ;,ll;i    ^riva, 

roperto  di  coramc  rosso,  in  pnpiro  in  foglio. 
7.  Aristotele  l'EUnea.  l'roblemi  dWlessandro,  di  Mutatro  ut  di 

Theofllacto.  Epistola  di  Michèle  Aposlolio  Byxantto,  et  altw 

cose,  ligato  alla  greca  in  coramc  rosso.  m  paplro  In  foglio. 


•  Val.  7ÏU5.  f.  I. 

il  V.  p.  1*1».  L'Javcutairo  donne  indinVrominenL/,:  ronr/tcno  ou/*  ryat 

2)  V.  p.  ICO. 

3)  V.  pp.  168  ot  180. 

\)  v.  r.  toi. 

r.   v.  f.p.  1W«1  loi. 

6)  V.  p.  VZi  «|  Appendice  I.  »*  108, 

7)  V.  p.  IV 


8-  Pnocxiriu  IniegrisHimo,  fù  di  «iiorgto  OnUr-mcnn    ta  CO  IHUC 

li  in.iiin  dl  Si:i|>.o»eCart€romacho,ligato  alla  grec*  îririinmii- 

ticru,  in  papiro  în  fbgfîo. 
0   |  .linoE  l'oralioni,  pione  di  scholij  dollissimi  nulle  BUttgini, 

fiorgia  di    l'Iatone.  Oraiione   <ii    Poleraone   sopliUta    xopra 

I  ynegiro  et  Callîuiaclio,  libro  anlii'hi-.Mino,  li^.-dn  alla  f.'iic:i. 

Id  i  orame  lionalo,  in  pcrgamcnn  in  foitfio. 
10.  AwsTOTLXt;   lultc    l'opcn-    MiUttla,  et  do  Listoria  annn.i 

lium.  lullc  in  un  volume  In  ptrgtlBtMh  Hbro  CGDNrl 

BO|  Hgato  alla  grtca  lo  cortmo  tfouto. 
il.  Ai-HTDMii  oon  lahoiy  In  margina.  La  Rhtlorica  «li  Hch 

:mm'.    DlOfiflto   lialicarnasseo   de    eOmpoifUoafl    BOmbRUBi 

UgaiO  alla  gfBCl  in  corame  lionato,  in  fogllo. 
li.  PlotAROQ  le  vile,  ligalo  aîla  greca,  In  corame  r0999,  lerillO 

n  papko  la  foglio. 
13.  Phcdaik»  tutlo  integro  oon  achom  ri  comment]  Mita  nu 

libre  BBlichtar1  in  papiro,  li^olo  alla  greca,  coperlo  di  coraoïc 

ncro,  iu-i  foglio. 

Il  i.  Dkmvkd  Halictrûasaw  Httatorta  Rotmiu^  in  caria  pargo- 
meaa,  iiniiciiiss''  Ugalg  alla  greoa,  ooperio  dl  «  oraore  Hon 
in  foglio. 
15-   S90M  ItttfO  atitioblaV,  locco  in  iikiini  inoghï  di  uiano  di 
Coimtanïmo  Lascar* ,  ligalo  in  corame  NWO  k-vaiiliin»,  lerlttQ 
in  papiro  In  foglio. 

16.  Suiatku  i-helore.  La  Rhetorica  d'ArfttOtftlt,  eon  mmineoto 
de  innominato  uulort;  aldi  Stapbano,  libro  locco  -1  il  OarlMXH 

:  ihûj  lîgalc  alla  grooa  In  ooramo  varalcoloro,  acrilto  la 

ptplro  in  foglio. 

17.  Diogszkc  Lakrtio  opuscoll  'h  Theopbiaslo.  Fragmanlo  delT 
Odiasu  dHomero»Ubro  aniicliistc.  rlatoitlo  da  Gio»  Efonorto. 


\    ,    160, 

y  v.p,  i9a 

loi  v. ,,  m. 

fat.  1327.  280  il.  p&p.,  w1.ih.hI.  I*.  i,  t •>.. i .-->.- . .im-m  -    i  \  'A5ftov:o\, 
Mbolias  rècentu}:  f.  ;f7,  Efermogènii    f  23W«  Cvract> 
! .  244,  Ucuy»,  xv"  siècle, 
12j  PfaL  4310. 329  U,  psp.,  Iiflliîrel.  nnt.rKLanipiV.  Goiimi'-n.vp.-.i   \  I  ïaiidrr 
ri  Ctair.  (luit  par  Oalba  el  Ollion  (riu-liuil  Uio^mpliirs).  w"  mir*  ta 
V     i    Iffl 
r.   \    ...  185, 

tn  v.  S.  isi 

10    V.  D     IHI. 

17   V.  |,    103 
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i  t  ligakl  in  cipresso  alla  preca.copcrlo  di  coromc  rcsso  h 
Uoo,  ta  ptpfro  in  fegUo- 

18.  Hoamo  l'Iliade,  in  caria  perjramena,  libro  uitfckitt1  run 
paraphrasa  Infterifneare  et  schoiij  mile  mngln*,  îïgato  »ila 
greo>  in  conma  lionalo,  in  foglii». 

19.  Euclwe  integrissimo,  col  commonlo  dï    Tln-onc  et  alln 
Acholij  acritti  dl  mano  di  BcfpfGM  QttlorOBMllQy 
coramo  lionalo,  in  porgnmona  in  :   -'l  0. 

20.  ImOBlUTQ  BUOlOPt  tOpTl  ln1l:i  l'Iliride  d'HamtrO,  COU 

doLUssSmi  cl  non  atanipatf,  libre  13 
.'oraïur  lionalo.  sorltto  ta  paptro  Id  fi  tfto* 
U.  Aiuto  Bt  Lycophpone,  in  pergamena,  libro  anlicbi**»  eon 
N  UollJ  nelle  marglnl,  coperto  di  coramo  lionalo,  in  fbgU 

23.    EUSKPIO  dr    ]ir;ir;i;H':il.it»nc  F.vanj  r  Ecfl  .  tulln    tOCCd  di   n  :;rm 

del  Parphasio,  libro   întcgriss*,  in  coramr  lionalo.  acrillo  in 
papipo  in  foglîo- 
23.  [OSIPHO  r;ir'-!i;n'n](iU'ui,    Umh-o  di  nxuuo  i  ilarmolao   B&l 

in  cortsaa  lionalo,  lu  perg&œena  In  fqglta. 

84.  Tiir.fi'iiiiAM»  integri&sinio.  lulto  toem  di   mtDO  uVIfmnofaQ 

lïarbaro.  copeplo  di  coramc  ncro,  in  papiro  in  fogli- 
S8.  liEnoDOTo,  che  fù  di  Theodoro  Gasa,  Libro  intagi 

In  corame  ro*sn.  acriUo  In  paptro  in-'»  fogMo 
20.  isomui  nu  d'Âpoflonîo  Hliodîo,  in  swam 

in-4  fogiio. 
J7i  BpWfOtMOOORECo  s'*rdln  di  mnuu  di  S -MpioriC  Caploroiû 

Ugato  in  coramo  versieolore,  In  papiro  in-4  fogiio. 


18   Vni  lîMS.  5B8  ff.  pareh.  (2  voI.,P1a  IX)   L'Wfa/fr  e*l  eon 

r  iiuini-nof*  siMiIrment  j  I.  £'!.  I.a  p.trii[ihr.i*i>  f*«l  A  IVmw  rotig^,  sur  unf 
.  rni'-nng.V  mira  chaque  ver»;  «cholios  margin.  tio  main»  dît*rs« 
xiv«  %wttU\ 

19)  V.  p.  161. 

2i1)  V'it.  1321 .  itt  IT  |.:i|>  r.-l  itiil.  Il  y  a.  non  «ftulftmpnt  un*  iu4«  *U 
tcliolies  <ur  ïiiuui, .  mais  une  encore  iur  I'*'  //■  .  <     ommi  d  iaI  au  f.  237. 

21)  Vot.  1307. 112  fl.  parch,  (Pft  IX  L'na  main  mo.Vm^  a  feHl  an  eon- 
mencetiicni  .-i  9  ta  In  du  ma,  :  trufo  <<  Ctuinaru  :  c'tfll  ee  qui  4  trota*-* 
Orttm.  Km  mmIiI.'',  il  n'y  a  dons  lu  m,     ctuel  <  m      1 

mAKmflqufii^i^mr  '.  xiii*  stàclo.  .  :.  Schror,  J(A< 'm.  Vw*.,  nGtir. 

I«r.    vol.  XXXIV  f  18-ÎU);  p.  282. 
V.  p.  148. 

23.2*).  V.  p.  100. 

V5)  V.  r.  |A. 

261  V.p.  181. 

'ZJ)  V.  p.  178. 
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18,  KiMM..i.Mit.>  oftfico  i:  tmo,  Bcrîtlodl  inano  di  Conslan- 
tfOO  Lstctli,  con  rnoliissiMn:  apiatQIfl  <li  plu  eho  noll'  al'.n, 
Itbro  ligalo  in  corama  ro?ao,  in  papiro  in— 5*  fnglio. 

19.  EuJUNDB  aalichiwiroo,  COn  9ChOlU  Wîlle  niargini.  ïli^nnm, 
Q  HD  BOhoH]  Qfilto  m:ir^iiii,  liiralo  alla  gTOCa  in  ••onimo  lionato, 
in  papiro  in-4°  foglio. 

M  HoiŒRO  la  Batrachonvyomachia.  Venl  d!  s-  GMgOrtOj  al  <ii 
s  Amphilocliio.  Paello  sopra  le  MâtdOre.AmsTûTEUcdU)  nuimJo. 
Kagroibuli  acnigmala.  Amnosiu.  Cowiuto  Ht-  DJJa.  Oui  »»  de 
ferma  motibus.  Epicteto.  Commente  neltl  predicamenii  d'Aria- 
totale.  Prrauxmi,  libro  che  fil  di  Georgio  Valla,  ligato  alla 
a  in  coratne  nero,  In  papiro  In-40  foglio. 
;i  ni'i'iivi  iir  Pisciinis  cou  srin/iij  copiosiaalml,  "i  Edhipidk, 
lihro  antichiss',  ligato  alla  grcca  in  connut:  lionato,  in  papiro 
in-V  foglio. 

3à.  DmoaTHUU  L'OXtlSoni,  libro  anti<  l  iiUi'griswfj   . 

alla  grcca  in  coranu*  rOMO,  srritlo  in  papiro  in  foglio  magglor 
Dite  4*. 

;.  jtcHLtE  BOpra  AmiIo.  Kippabcro.  liarmonla  diEttcllde,  ligalo 
alla  grau  En  «rame  rosso,  saiiio  in  papiro  ta-4»  foglio. 

9t.  Aiuêtùtele  la  topk'a,con8ohollj- Ai'iini'iMt»,  libro  di  mu  :<-., 
Nu  m  m  HERAouEmra  varia,  UbroantichlB&'et  in  alcuni  luoglii 
tncco  da  llermolao  Darbaro,  ligftto  alla  gT  iea  iu  coramc  nero. 
In  papiro  in-4*  foglio. 

iDO,  con  commente.  PiffDARO,  DOIS  WhOiy  sopru  l'Olym 
pici.  Ki  KiiiiiK  l'IIyppolyto  ei  Medi*u.  \m  uimiuune,  ligato  alla 
greca  in  COrtma  rosso,  in  papiro  în-41  foglio. 

3G.  Xexopuontk  ïilnine  opère,  scrîlle  di  manu  dJ  Georgio  Cfciy- 
sococen.  JLHOnoMtoo  Peripntolico  r.tp  ic*M5*  SïWlftiO  cl  Artis- 
totki.i:  mpî  ioD;i.iv,  con  scliolij  del  Gaza  Iiella  niargini  alun 
Eplgramma  lu  One  del  Hbroal  Filelfo,  ahpiaU'  il  G  axa  scrissc 
il  lîlini.  tocco  in  .uVuni  luoglii  da  esso  Pilalfb,  e  ligato  alla 
greca  in  coramc  lionato,  in  pergamena  in  foglio. 

■,.  p.  IV.'. 

v.  p.  121. 

30)  V.  p.  VST. 

,.  18*. 

I  ai,  13W7.  192  tr. ,  ni,  BAt.  aux  wrtnn  d'Qrtial.  r]u*i«uni  muïna  du 
■idole.  SoboTie     La  pri  tooi  d«  Ubului  «lana  le  nu.,  aiu\«icr  pu 
ia!iii(  porxaol  ridentlOcati  >o. 
B]  V.  no.  I-  '  ftl  187, 
:    |  .  160. 
p.  MO. 


:,     rULTIO    im:a..i. 


- 


:m 


I.NVB.VI-.UHI 


37.  Opi'«coi.i  mu  iii  Plularcoel  i  CCLVI  dovarij 

libro  anUcbltt"  ebo  IHi  «1»  Cyriaco  Aocooiiuo,  U  futli  nuis  in 
esso  tibro  H  nocai  di  molli  libri  vadull  in  Gracia,  ia  h 
vi  fn,  :îl-:i("  ,-ili;i  jtiv.i  in  conMtw.  rosso,  iii  pupiru  in-4*  fogiio. 

;;s.  Bopboglb quaUro tragédie» eon  acbotij.  Pununc  II  Oljmpfci, 
libre  aoUcbSsfl0,  ligato  alla  grec*  m  coranie  roeso,  in  ps 
In-4"  fogiio. 

39    &SUAVO  de  proprieLale  animalium.  Bpistole  di  Plaloi 
Libanio,  di  Syncsio  et  di  Thcofilado,  con  allrc  cose.  libro 
aiiticliiss",  liuf.-iiu  ail»  nue-  rogso,  serilto  in  papiro 

in  fogiio. 

40.   àiustotelk    l'EUn'ivi    »'l   l'<  Jrrnwiiatea    fct    UlUa    Paîtra  ras* 

morale,  la  pergamena,  libro  antkhiw3  M  i  la  bu  ■  o< 

dotlo,  ligato  alla  greco  in  connue  Tcrdo  Icvantino,  in  #  î 

il.    Ar.iiu.ir    STATti)  dcll'1  t'osi.:  ili    Lrili'ippe  C*l  ClUophOlltr.  hbrd 

HntKln'ss"  tn  ï>en.';imrii;i,  ristorato  -la  fiio.  Honorlo,  ligatoalla 

jjrena  in  corame  verdi\  in-40  fogllû 
42.   Tiieofmiylatto  l'Kpi&tolfl  <1  H  Problemi  el  altre  cose,  libro 

aotfobjstf  in  pergatnena,  ligatoin  carions  bianco,  in-4-foçlio. 
-43.  Helioduuo  LAU0BBO,  -.*  ïrr.'y.j..  Pli  ràftfO  la  mosica.  Jncetto 

Upl  r^;  «Sv  faXdv  çaptiâïtt^  î-j-fi^Uto,'.  SYKKBIO   r.z;:  tlaiWYK 

(..;:,.    Ciimhii-     AlilitlltricUS    [ffc)  GOnlTB  PlolillUdl      M 

Nupoi  itam  Procloavd  npl  :jïï:;/.:7:^-.  cic.  Ei  h  1AE  hoiaero- 
r.'iiimii-s.  Aiu.i\m  Epierait  ■  .-i  ulio,  lit>ro  scritlo  di  mono 

di  9tipf0û<l  '..(i'ir:-oiii;iriiot  ligalu  in  lavol*,  ineaz^  co  perte  di 
Connu  rosso,  in  pupiro  hi-4°  fogiio. 
(4.  OftOàHO  di  Arielotele  elepistole  di  varij  el  a  lire  cow»  non 
atampftto,  libro  anliclûâs0,  lijjalo  alla  greca  in  eorama  Oftro,  in 
papiro  in  fogiio  minore  che  4°. 


37)  V.r>.  h 

3»  m 


1333.  i7'J  IT,  rai.  ant.  F.  i.  Sophocle;  f.  IS3.  Pindaro.  Orae- 
m*nt8.  tfloxos  ot  scholies  aux  oncivs  roupe  *t  notre,  celle-ci  reriausi**  de 
tnâti  jaunes.  Los  sopt  premier*  ff.  sont  aune  nuire  inoïn,   En 

10]  |    '   l3TrJ,  236fl\(PieïX).  5n».  :       I        Blian;  I    i.  ï'>af  Ptatoo 
[12  lettres);  e)  F.   'il.  Lucimb  'I"  Lucien;  >i)  F.  '«'".  Tbeophilaeloa;  ■   l  B7, 
ioa ;  f.  133,  Libaniua  (latlrei  :  F.   159,   UbaaliM,   »«(  ■",****; 

F.  210i  Lucien,  ««fi  cp/',î.«>;.  h?i  vMa> 

10)  KflL  i.'ii'i.  13^  H.,  r-'l.  anl.  xmi«  mtala.  Cf.  hr.  Suiiamiht,    I 

ÎM8  fenmtw  Magnt  Moralia,  l    iptig,   18S3,  et  [ArW.  E(4lw   f> 
ahuri  hhûflti  y.iho-.t.  Leîptig,  IwV 

11)  v.  pp.  i«;;  al  ïw. 
13]  v.  p  180 
431  V.p,  i.-. 
14]  V.  p.  El. 
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'.RJTTûftl    Varij    ilr    DlUgîca.    Hkiuim.s   KmiyJXMÂ,    lï(ALû   alla 

grcca  in  corame  roa.M>,  .s.  : iitt»  in  papiro  Ifl  foglio. 

Î6.  Ptolemaeo  l'harmonica,  LSgatO  alla  yreca  in  coranio  rosao.in 
papiro  in  foglio. 

•V7.  Hkmodo  la  Theogonla,  col  commente»  se  rit  tu  di  inano  ciel 
Carlcromacbo.  Diunvsiu  de  situ  orbis.  Orationi  d>-  iniinmiiiato 
lutlora.  TiucoauTo,  oon  scholij,  ot  il  Philocuu  àl  Sophocle,  di 
muiio  dol  Cnrlcroznaobo,  ligalo  in  coramo  lionato,  in  papiro 
in  fogtio. 

»S.  ruKOoooxo  Alaxandrîno  Gratunialfco,  lu  caria  pergainona 

antiehjaa0,  ligalo  alla  wr;\  in  comme  ncn>,  in-4°  foglio. 
49. Gnjununo dfreroi anUcfel.  Imaglal  daPbtt  »lrotocoDieûoljJ< 

Uni  librideir  Iliade  d'Ilomerocon  eàposilione,  libro  anlichi  -;  . 

ligalo  alla  greca  in  corame  lionato,  in  papiro  maggior  ohe 

4*  foglio. 
oO.  G  ru»  mai  ici  varij  onlicui,  libro  li^roto  alla  greca  in  lionato 

oscuro,  in  papiro  in-»"  foglio, 
M.  BOVKRO  l'Hindi»,  libro  aiilicbiss"  00Q  scholij  bfllissimi,  re.sln- 

ralo  ria  Gîo.  fiuuoriu  at  ligalo  ifl  uipresso  alla  greca  Ln  oorama 

v--;-,ir.  serilln  in  papin»  m-V'  IultHo. 
LqcUHO  alcuni  dialogbi,  ctZoziMoAscxLONirASopra  l'orationi 
loslbene,  Libro  anlicbiss".  ligato  alla  greca  ln  corame 
serltto  in  papiro  in-4*  foglio 
EpnauoUTABlO  Gracco  in  carta  pergamena,  ligalo  alla  givra 
in  corame  rosso.  in-'*'  foglio. 


V.  p    i-.  \  ..  •■■  4. 

Fol,  1280.  BSff.i  rai.  mil  wlMopée.xT^»vi«oi*nJe. Scholw. flfurw, 

hmiIk.  I'.  1,  K>  ntffw  [foXiMJau  ipi*o»i*wf  a';  T.  57.  Kî.  Ih.  Kiviiniir; 

voiuxr,;  tfv . ,.:. 

:.*W.  v.  p.  17'.'.  «»n  n  imprimé  par  erreur,  dans  le  lexie  et  dans 
la  oui.-  3,  M.  G,  llfl  pou   M.  c.   w. 

16    Rtf,  1365.  UOfT.  (UonXlïl}.xtT*  Bièote, 

\\))\'ai    1  ïO'i.  :i::i  IT.   lv<  IX).  xw    i     -.  Uiicetfaéefl  de  pluaieun 
utarq  -!'■  PhiloBtnta  Wt  au  f.  1&7;  il  f  -h  <1ç&  i-xiraîta  trta  vjriés 
de  rraannaji  i  i»"  loti  atac  K'ose»  et  »ch' 

I B03.  271  ir..  rel.  uni.  cMatnpec.  xv  liktft, 

5!)  V    n.  lu'.. 

Ko/.  1407.  H  fT.  (Pi<  IX)  nv»-xv  siècle,  i.  i.  Lucien  ifrsgini 
loKÙne;  f.  :w  v.  Tableau  de*  mais  athénien    cl  ronnio»,  Ëxonta  m 

.-.thi'iiH. 

53)  V.-      181  !.   380  tl.  de  pareil.  Uvr,  fin  avec  litre:  ol  LU  Lialffl  I  I  BDCrt 

C'mi  ii  .-<■  copie  d'amateur  «lu  m*  Bièalf  un  l'Anthologie  dePluudè. 

La  wlïtlrt  i  Ri  di  Pie  IX  :  mai»  pur  quelle  iinniv.-r t.incf  a-l-oa  oollâ  but  la 

:>x-lihris  gravé  des  mue.  ilu  haii  Palatin  .  Suai  isliblioihooa  yuan 

UtifittbtrQû  aipùi  ...MDCXXiilt 


:».;iï  rm'SttTAiftt  d  »iisim 

H,  Rjmoa  i  a»  i  '  de  WJa,  I  "i>*iî. 

ot  altrc  co$e.  Ubro  UgBlO  site  grec;i  in  curamu  lorebû 

papiro  in  Coglto  maggior  obfi  ;»°- 
:;:;  ûnranciffl  ntspflN  EtatOMS^wfeflfa  Uni  .conscholîj. fi 

fOttao,  Fljmodai  dialogua  le  Grammatfea.  Mua 

UgatO  iilla  gratta,  coperto  dl  rosso,  scri: 

papiro  in-4*. 
M  Gsdmii  s.Mn.i.iM  expoiiiio  ta  ÀphUionium.  Paoni 

•n.W  Uy.r.'f,-.  »  -w.'-i  l'f.'.w.  tarai  \m  -  de  pondenbua  cl  i  I 

Hjrï».    GfORQII  CflflïSOÛ  iK  liiiir.iîil)  ij'iiit'dailt  ot  N  :«At* 

..mm.vi.m:.  Làscuiua ootae Sn Epigromxuata QraecG  Sultan  Kn  p 
Turoarum  epislolao  ad  Innocconlmin  VIII,  •  t  alla,  li  forci  Utfaio 
alla  graeea  in  corame  rosso,  scr.Uo  in  papiro  Dv4»  ïogtio. 

'61.  Tiieodosio  AlexandrJno  GnmmatlcO,  ligaltf   alla   graeta  in 
corame  rovano  h  porgamena  ln*4*fogUo. 

:;s  BerosrnoM  graaea  aopn  L'Iliade  d'fïomcro  ol  POlyi 
PindafO.Tuso&oaic  Au.wnmuno.  MicheucSyxoi  u  rd$Mç 

et  EpisMu  TrapetunUJ  ad  loonnooa  PaUeologtun,  libre 
Ual  Cnrlc-romaeho,  li^alo  alla  grooa  in  OOHUnfl  NMO,  lo  r 
in-4-  foglio. 

58.  IMsiixiiii  H  Olymplcl  et  tleatodo  eon  eapo&lllona,  Tnn 
tutto  inle^ro,  cou  uno  adylllo  dl  p!ù  che  nall'  aliri,  ligatn  alb 
graoca.  copcrlo  di  coratne  ros3o,  libro  locco  da  huoiun 
in  papiro  10-4"  foglio. 

60.  HistorucH  lo.  TzeUe  in  versi  polilici,  con  scholij  dolllssimi 
nelle  msrgini»  et  Epislole  dol  ined**  Tzetze.  Allégorie 
llomero.  libro  anlieliiss"  et  rarissimo,  ligato  alla  graeca  in 
comme  UonatC,  in  pnpiro  SftfOgliO. 

(il.  Homero  l'Iliade,  I.bpoantichiaa'  rislorato  da  Gio.  Honorki  0t 

\    p.  121, 

V  p.  nv:. 
56)  Val,  i  108.  2?3  1T  pap.  (Pic  IX).  Six  maini  du  xy'.xvi»  - 
Aphton«t  eomniQntairv.  f.|  f.  I3i,  l'roclu»:  c)'K*tôv  A-.nuvv,  ttf%  ttslui^ 
'J  '    'lui*  nol«s latine.'/)  .  -t# (txlnuisdoCfcrvaocooeèt, 

Nirulns   (ou    Uonio]  Cbftioondyfo,   TmIi4«;  •■)  !.    K 
■l    UQSQ&ris;  f\  f.  219,  trois  lellrw  du  eultan   IUjdïcL  II    t    Idq 
Ii    '  190-98  .  •■!  un    du  |.-ili'iûrob&de  UoneUniinopIc. 
r»7j  \nt.  iuiMi.  un  il,  pai..;  utrutimeiw  naraU  une  erreur  do  l'lrïTcnl»»rc. 
(L«ooXUD,xv*ai*fi1a. 
MJ  V.  pp.  UB  eL  lui. 

'  V.  piW. 
M»  V.  p.  U7. 
(ii/V.p.  105. 


WANrscniTs  c.nrxs 


toi 


IilmId   in   i  iprfssn  ,  nopsrlc   dl  COttmti  fttâi    all.i  grcrn ,  in 

paplro  ta  foglic. 
(ij.  Luoako  m  oarla  porgomocii]  amii'h::.^,  ii^ntn  uiia  greoi  in 

opressodi  connue  Inirlnuo  It-vriiituio  eoperlu,  iikil-juji'  <li  V 

foglla 
G'.).  iiuMt.mi  roiJis^.'.-i.con  KbûlIJ  neOa  margtnî,  libro  anlicblBS'ftt 

integro,  ligalo  alla  greca  in  corame  lionato,   in   papiro   ia 

0  iglfo. 
64.  THtODOMO  att-n.vnpriîco  Gramraatlco.  Versi  di  Tzelze  et  altri 

p(ji-ii   ï''|iisinl.'  <li  Tlic-opliylaelo  cl  sllro  co»,  Ilbro  antlcli  u ". 

lu  fi  no  Stepoakosu  la  Khetorica  d'Arislolclc,  scrillodi  mano 

deU'  HOOOriOj  ligalo  allu  greca  in  comme  rosso,  in  papiro  in 

f  'L'IÎO. 

BBS  Rkrtoiugi  d'Àriatolelc,  con  IVspoMiinur-domnoinfntlo  BerlU 
lore.  ^iii'iiami  sopra  Ifl  med(W  Rhotorfe*,  lîhrc  aulichiss*  de 
piti-Ic  500  Bftûi,  rislorato  da  Qio. Honorio, el  ligalo  alla  greca, 
coperio  di  roramc  rosso,  in  papiro  in  fo^Iio. 

G(3.  Eummde,  Sophocle,  Theouiuto,  IIomluo,  Hi^i<m»\  I'inumio. 
ron  scholij  dotlissimi  in  HMrgiBO,  libro  nnliclûss*  et  ben  con- 
lervalO,  IjgalO  In  connue  rosso  alla  ^irca,  i:i  p.ipirn  in  fo^lio. 

07.  LTCOWïnONt,  OOfl  commente),  in  earta  pergamena,  libro  anli- 

ohlsar  Hgtto  alla  groofij  ooporto  di  comme  rosso,  ln-40  t'ogiio. 

68.  Houcno  l'Uiado  Lutta  plODQ  di  scliolij  dolliseimi,  libro  anli- 
ehlatf  rislorato  da  (iio.  Honorio,  et  llgaloalla  graeca  In  rorame 
verde  levantino»  seriUo  in  p.ipim  iu-l  ■  fn^Un. 

CO.  Hiietori  graeci  diversi  et  alcuni  non  stunipnti.  Commentant 
içaarp.x  lli.iiyj.  Allexorio  d'Ikmicrn  di  Tzotzr.  1 1 1  nom \\n 
GftXAZntlfOâ  Ot  TbOOdOFO  QtM  con  litre  GOSO,  libro  scriuo  di 
niano  ili  Sciplone  Carleromactio,  Ii#alo  alla  ^raiMM  et  coperio 

di  cérame  totso,  i:i  pépin  iu-« . 
70.  tous  di  Ubaldino  BandioelH  aoprt  l'Opère  d'Anstoiele,  che 


01 

roi 


V   p,  [88 
OS   \    p.  106 

H)  Vé    i  B7.  1 13  ir.  a]  f  S,  Théodose:  f.  43,  TwtiH;  r.  M  v*.  vor* 
■  iiiiH'in-    '  :û  v.  Tii    Bimocatlsi  f  «i.  fera  nirJVx-i 

Mlchll  .      •  i  :    'il,  -Kr-.ta  wSXifl  tftO  Efttiwi, 

fl»  V.  pn    164,  188, 
n«»>  V   p    178, 

67)  w.  I30Ô,  liû  (I     Uon  XIII]  Comoanttln  d    P»t»    n  h* 

xiv*  «ii'plc.  Timhrv  de  la  DiN  \..\ional«-. 

G^l  V.  p.  ies. 
rvi)  v.  km 

70)  V    p 
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IMVtKWftl  n'oR<;\l 


è  dl  55S  fogli,  KgatO  alla  x'  M    lionaln,   m 

In  p8pirodi  mia  DttBO,  !o-4°- 

71.  SoRAxn  de  pond^riboi  et  menauri>.  àftonw 

KM.PtOTAItCm  Ûi.   <\c   scriptis  n  palri-.  lOfOS 

nriptOltQO    t'iutarchl.   Atiienaei   lib.  XV.    Loicoi     pastorali» 
Seholla  i:i  f.orgiam  Plaloniv  i  ■  J  pruprij  delu 

gm:u  et  liimo.  Alcune  epistolc  d'Isocrale.  che  non  si  U  >>■■ 
in  stampn,  et  oltro  cosc,  libro  ligato  alla  greca,  in  corame 
lurebino  lovanlino,  In  papiro,  BCritlO  di  mia  mono. 

"i.  EimcimMUI  GrWGl  tiT.Iii'lii  <•!  DSOdtTOJ  srritli  ili  ma:io  rift  Po*i- 
lûitio,  Ujgtto  in  elprawo, eoperto  <H  ooratna  rossa,  En  pa|>iniîii4°. 

73.  Honau  l'Iliade,  con  paraphrase  et  commenti,  riaiorito  da 
llonorio.  cl  lit-ato  alla  greca  in  cipreaao  coperlo  di  c* 
lorchino.  yuesio  lîbro  fît  dl  Alborlo  Pio  Carpenae,  et  prima  di 
GeorgioValla.EucLiDEl'oplira.ln  caria  porgamena,  anlictii«\ 
in  f0gflo. 

,1     SoriiuOl.r,  I-j-nil-JïiV.,    h SHAKO     LimODO,  HOXERO.     COQ    s.\r.lij 

dottisstini  ncllc  margini,  riatoralC  dl  QtO.  Bonorio,  libro  anii- 
chlss*,  ligal.0  alla  greca  in  connue  veixlo  Icvantioo,  in  papiro 
in  fotriifi  maggfora  di  I*. 

CommrràlUû    d'innoxninato   acriltore,  sopra    In    Rhetorïcj 


i  .i 


d'Hemiogene,  libre  anlichias',  ligato  alla  graeca  in  coramc  lor- 

ohlno  tevantlnoi  in  papiro  La4*maggSoi«. 
70.  Duiooai  dJ  Ludano.  Bplfltole  «li  Libanio  et  a;  ■.  libro 

anticliiss*,  lîgato  alla  graeca  in  corame  torchina  levant  : 

papiro  in-Vfoglio. 
i~i.  Stra&orb  inttchiss*,  rtfttorato  da  Gio.  Honorio,  ligai 

grtea  la  eipresso,  copono  di  connu-  Lorcbtoo  levantin 

papiro  ïu~\ù  bgUoi 
78.  Lowoodoè  le  cose  pastorale,  et  Achille  Stalto  dell*  a  more  di 

Leurippo  et  Clitophonte,  ligato  in  corame  torchino  le  %  .i :  i;  i  >. 

in  papiro  in-8«. 


71)  V    nn    Ifl4ef  «86. 
7Z\  V.  B.  '.'riS. 

731V.  p.  107. 
74]  V  n  164. 
75)  Yat.  |3S8.  130  ff  (Pin  IX).  m*  lifte]*, 

TOi  Vai.  i  ;•.:.  i  ii  ir     Pin  l\  .  xv  «iftelfl   Dm  i.-.i.i.  l«doi  du  xv«  ii*c!t. 
laoampl£tCi  ti^urr  au  feuillet  (!«•  garde:  luefnni 

./-•   r.Tis  narrationitih      I        ton  Timon...    h>nnurvi.  tlenrum    tontéltum. 
R  MO.  Ubanlas. 

77;  \.  i»P   104  h  1*1 

7S}  Y    ,    m 


irs  0M« 
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7"    I  :  llnrpocratiene,  Symf.oms  oolledlo  voctim  ex  diver- 

si»  wrlploribUf.  TlfïODOBDB  «le  memibus,  libro  rivedulo  da 
haotnodoito.il)  tn\oi.-  <_-lio  minore  d*l  4°. 

80.  Xrnophonti*  3r.i'fLVY;tLiwJy.7r:3i.  DlOKIS  CHW  ©OTOMl  EAQMat, 
UbrO  KOCOÛ  di  ui.iuo  de!  Musura,  li^nlu  in  ror.irni*  i\i\m>,  in 
I  npiro  in  foglio. 

81.  AiniKDBO  AFnoDifito  sopro  la  TOpiOÛ  d'Anslolclr  rt  Anrro. 
RIO!  llbro  rivedulo  el  loeco  da  llomiolao  Uarbaro,  con  *i;liolij 
l(  in.nid  sua,  in  tBYole,  In  papiro  In  fo^lio. 

Ai.  Indice  dj  nwno  dei  Gartoromncho  aopra  Boripldo,  Apollonio 

Etkodfo  «'i  Nicandro»tn  papiro  in-4°fogiio. 

83.  Indice  iJi  nianoilel  m  H1»"  CirtcroiiiïichO  sopra  Arisloplnne, 

I  ni'i;i:in,  Dcnui- Uic:ie.  Kpislobri.i  gfftOOO,  :"  p.'ipiro  in  fo.L'lio. 

84.  Thcoonide,  Akistotele  la  Poétisa  et  iltrfl  oom  BoriU  •  dl 
ano  d'huomo  dotlo,  il  qotle  de  liûfl  il  libro  a  LOMlttO  V;iII;i, 

papiro  ln-4*. 

85.  Lysia,  Lycurco,  Andocide,  DnuitCHO  et  l'altri  dieei  oratorf, 
libro  rivedulo  dal  Lascarl,  In  corame  rosso,  in  papiro  In 
foglio. 

m.  Tin rcroiDB  integro  et  Xewphontib-  RXrjftMt,  in  corame  rosso, 
libro  8critto  da  liuomo  dotlo,  et  liiralo.  m  papiro  in  foglio. 

honte  la  paedin  di  Cyro  et  l'Anabasi  el  IX/.ïjw.i,  libro 
rivedulo  da  buomo  dolto,  <*i  llgtlo  in  comme  wm,  in  papiro 
m  foglio. 

88.  K:-i";;in<.M  soprn  i'onitioni  d'Aristide.  Ainnirweiu geognt- 
phifl,  DiOKmi  BTZ&wrn  Aa*plU9,  libro  stenxa  coperla ,  in 
papiro  ta-4°. 

89.  PokTBMS  Ghkcw,  KcriLlo  di  inaiio  >li  iïio.  Honorio,  et  délia 

ila,  ligatû  In  corame  roaao  levantino  col  cipresso,in-8°  pic- 

70    VaX    131     .  i::  :  IT  .  r.l.  .»M.  Ii"'ix  mu*.rlu  kvi»  jL-rl.»  ;  «)  f.  i.ll.ifpo- 
«ration;  f.  73,  Sifflera?  h)  f.  113,  Ttùodore,  INC  OM  !"*•»  d«|  \>±P-- 

:   h    120,  Upoff*T,|i«t*  pupopwa  ci;  ta;  rrâau;.    I.  'iiMiflULion    P*   i*<iwt    :ï 

'\f,  fotumuirve  OU  <J"S  mulo  r»'nvuy««K  en  m/iru*... 

80|  V.  p.  150. 

bU  V.  p.  11». 

V.  ,..  180. 

k:,  V.  ,,.  I7i>. 

M     V.    p      : 

85}  v.  p.  tca 

86)  V.  p.  147. 

87)  V.  p.  181, 

88)  V.  p.  154. 
.  pp,  '    I  a  163.  Cf.  Appendice  I,  n"  22. qui  paraît  le  ma.  original  dos 

«cliolio  d'Dralnl,  publiées  avec  les  Ptfteuts;  Wf  l édition,  v.  p.  39. 


341 


iNvcNTAini  d'omim 


rolo  ifl  ptptro*  PÙ  dfl  DU  fallo  per  donore  al  Car1*  S.  A;:; 

clic  poi  si  morsi. 
l*U-  POUMOtfl  il  Mi  i  am:«M)E.  sonllo  di  mano  di  Gio.  lion" 

litfato  alla  greca  in  corame  torchlno  levaulino,  In  papiro  inf 

pfoeolo. 
M.  Piiohlewi  d'Alessandro  Afrodistense,  BCrittO  <li  mano  di  Gio. 

Honorio,  in  papiro  in-8*  piccolo. 
92.  OuMi'io[>on<>  sopra  la  mctooro  d'Aristolde,  lîbro  antichiss*, 

ligalo  in  cariono,  in  papiro  in-V. 
08.  Kniu'.A  (l'Aristoti'lê  BCrltU  <la  buomo  dotlo,et  ligata  in  corai 

imto,  serïUa  in  papiro  in4°. 
94.  Pi  m  UHû  lOlyinpicl.con  sehollj,  scrittodi  roanodi  Lilio  Y 

iwilf,  li^.iln  :in-nraiti*'  ii"n>,  in  papiru  ni-»   picvolo. 
Thkocmto,  lignto  in  tavole  tntfzxe  <"M'  '"'''•  ,!l  '"' 

in  papiro  in-i*  foglio. 
90.  PûRPHYHQ  sagogae(a(V).  Ehorammi  akunigraea   Efa  Samoa 

de  metria  Coïuntsj  do  dialellia  etaltrecoso,  libro  ligato  ia 

comme  lionalo,  in  papiro  in- 4*. 
07.  Tiicocniro  întogro  ut  rivcduto  da  Pielro  Candido  con  aa 

edyllio  di  più.  Ihinrii  do  Callimaclio.  Osservationi  sopra  le 

liuMiimni  poulirho.  Pkiosirn  epistolae  ad  Necepsum  reçem  et 

aKre  oose,  libro  rlvadulo  lutin  da  Pletro  Candide,  copertodl 

carlone,  in  papiro  în-4\ 
Î18.  Opuscoli  di  Plularco,  ftCritti  pcr  mano  de  Lianoro  Dononiense, 

in  comme  bianco.  in  papiro  in-4°maggiore. 
01).  Ci.ruMi  1 1    Cm  lira,  Ii'kuIo  alla  greca  in  coranie  roaso  k\a:i- 

tino,  in  papiro  in 
100.  Omati'>ne  do  Oionc  Chrysosloino  et  d'IftOeralo  in  caria  per- 


00)  V.  pp.  l'-M  «1  W\  cf.  Appendice  1,  n°  21, 

91)  V.p.i«3. 

On  V>d.  1387.  100  ff.,  rcl.  ont.  arr"  sifrele.  Incomplet. 

>.:.,  V.p.  147. 

0*)  V.  p.  170. 

GC)  v  «    1380.  G9  (T..  ici.  ut. 

06)  V.p.  ISMigna  I.  VU.  1383. 


170. 


97)  V.  pp.  151  o"l  171. 
08)  V.  p.  171 

99    Vat,  138Î,  61  (T..  rel.anL  Surchargée  de*  urmf*dcPftul  V.  «•« 
A  la  p;i«;   181.  \\r  ;      ï    t-'usl  une  faille  typographique  f)uJ  i    ir#  90 


pouru 

[Q  >    V-/r.  13*1  212  11.  M&nefl  obscrmlionv  F.  I.  fti«T*«K  f  'fat* 
to0  Aims  fj'j  Xpwff.  ;  .21,  -"''  IU<n*voc  Jrtxvcâ*»;  f.  ?<iv",  UiX'riUc  :  ! 


3*5 

gamdfia,  ttgBlû  alla  greca  in  corame  rosso  W*v  intini,  in  prrya- 
M  in -8°. 
101.  Libiio  do  dialecU*.  tocco  da  Mutro  Candi  Ju,  HgftO  ollo 

preca  in  corame  rosso,  in  papiro  in-8". 
|Q2,  Chryboumu  l'i    slire  eoBQ  grammaticale.  Loeco  da   Pfolro 

CiiiidnJi'.  Ugsto  alla  greca  in  corame  rosso,  in  papiro  in-H'. 
103.  GnEOoau   Taumatuihu    (iiulotfus,  in   coramo  Honalo,    in 

papiro  in-H". 

104     Ksinkitionl:  d'iiifiM'Io  Miilore  snpra   l'IIin  le*   ri  II  >mflK>,    !)]•' 

iiiilii-liiss*.  in  p.ipiro  in-é". 
1  Mo  -  l'oi.YiN.M  slralflgcnuU,  in  papiri)  in-4°. 

106.  GoHHtrro  de  Diis.  Palaeniato,  IralUilo  soprn  la  corn 
ISbrO  r.ir::;smi".  DlOMSU   dfl   alla   orbis,   in   lavol.*,   srrillo  in 

papiro  in4\ 

107.  Pboctude.  ÛftPHBO,  HEsionocon  II  schollj  fnmargîne,  ligato 
in  ciir;iri»'  RM80,  i:»  |j;ipim  in  ¥  foglio. 

lûfi    ''.iumsutica  di  ConaLanllno  l.nscari,  rlveduta  t\  DUkna  sua, 

in  Invole  eoporfc  Do<  Etfi  di  rosso,  in  papiro  in-V. 
100.  Oki'hi     I  Ar  ;rniautica  'I  UFBIODORO,  scritto  rii  mtnodl  COQ» 

iiuiiino  i m >i-;i:i,  «t  altre  coae,  libro  ccrreltJsa'j  Ugoto  ilii 
greca. 

1IO.GiUMSuriavdiTheodoro,GlaltrGcosfi  iSixi.i  c;;r.  Z^c^rr^'w/. 
•  IB0DÛR1  l'noDïioMi  l^fyftjnç  in  l'osloriora  ArisloUlis.  Aiucto- 
wunib  comoedia  ftttpxxpi  con  scbolij,  in  coramo  rosso,  in 
peplro  in--t°. 

111.  LiaiNll  MÔSoLae,  l.bro  anlieo  in  corame  bianco.  papiro  In  V. 

112.  QifenroSaiYZttueo,  con  li  argumenti  di  Constanlino  Laacarf, 
in  lavole  coperle  mezxo  di  corame  rosso,  m  papiro  in 4°. 


101    V.  p.  171- 

102, 10;$.  1041  V.  p.  121,  et  pour  102.  p.  171 

iOSj  V.  |>.  «1. 

106}  v./r  m\  IS9  (T.  (iv  IX).  F.  i.  Cornu  tua;  t.  «:>,  p&tcri 

I         UtfUftfthlC;    P.     105,     lli'iiv-.    Sur    h    ,<i:<li'   i    I    un    nnnni     n"     I.    Tri'h 

iboa  ^  buQuaiaLe,  eo  navga  eï  Aùm  rinierh'jw .  copie 

ei  i  m. ii .  ion  Au  it*  siècle 
107]  V.  p.  190. 

ioa  v  i.  la. 

.->••   V    ,,   153, 

H0  v   p 

nu  Fa?,  13W,  100  ir ,  ivi.  îirii    «v-  itaclt.  La  prtmUr  opuaeuli  mi 

T'Avri:,'--   <•<;     -m-    ffpb;   tiv    'Adtffrfiïo       "'VTflli;    il   Cfl    nCCOmpfipn*    d'une 

i  unie  nui  s'amMc  au  ('.  &. 
V.  r»,  154. 
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isvKvT.wnr  non«ïs-i 


11,1    l'iiM.mMi  r!r«  Polyhio,  parte  ligali  in  rnranie  rosso  : 
lîno.  cl  parle  scr17.ii  «mp<  ri.-i,  i  ivr-luii  da  me.  in  papiro  in-4*. 

114.  Ai  .•«:irvi.\  Mffl  wholij  dollusinii  QOlIti  ninrpni,  in  cartone, 
m  papiro  lo4". 

118    Fwm  d6  rp  nl.'nii   41  v:i"ij  s.rillori   ilovv  sono  dm»  don»- 

i  onl  iiî  ConsUntfno.  Proterbll  ilt-11'  Arsairîo  tt  RpStlolt  di 

iniuio  sua,  et  allre  cose,  in  papiro  in-40. 
IIG.    PAHAP»rriA€is  {•.;  rr,*   î7y.rr.r.r;t  de  mnominato  Mllon 

papiro  in-4°,  ligalo  con  Conslantfno  Lascarl  slampalo. 
M 7.  \\'-  \  ri  .  iDSDdflHonM  in  Plularchuni  dl  marin  dl  Scipione 

f.arteromacho.  Etusdcm   cpislola  latina  ad  A.  Cololium  de 

(Iîiïio  rabido,  In  papiro  ta  f*°. 
H8>  QowTEUflo  dl  Eplgrwnml  G  i    ollro  li  staa 

dal  i'I.'iiiU'li',  insi-rln  in  un'  Bplgr&mmaUHO  in  Ifi  slanipato,  $1 
tOOCO  chl  l.asrari. 

119.  Kir.Moi.A  l'ciuisiri:.  ad  ftecepaum  r<-.  libris 

Thaophnsti  r.iy.   -s.vi  \mdhùMrtwi  -a  &&*ç>   WlE1: 
icpotiwc    xd     si  ;^:-y.-:vr(;  .  i  ïniorum     10).    Vi 

inimuscriplû  Kpitomc,  in    papiro,   col  Iulio  Polluce  et  816- 
pliriri"  ^Mi.p.'i  i.  rorreUi   <-t  linvhi  -::ii  C  irteromacho,  1 
alla  grm:n  in  connue  lionalo. 

150-    PlRBOMU    eZpOSfUo     v;  ta  twyptfl  Zwp;irrp:j.  UbPO    I 
dal  Lascar],  in  corame  rosso,  in  papiro  iii4°  foglio. 

m,  Ponpmrzw  wnr^rfy  cum  expositione  manuscrtpta.  Siur 
in   praodicaraenia  stampato  et  tocco  dal  Cartorooû 
piplro  In  foglio,  ligalo  alla  givo  di  versirolore. 

125.  \f  MH'iuiMi;  l'Annbasi  dr  r.yro,  in  foraine  bîanco,  se 
<lal  Filelfo,  in  papiro  in  fnglio. 

1J.;.   Lidiio  dcll'   orationo  d'Aristide,  îmtiVbissf,  con  commcnl 


M3)V.  p  ï«7. 

f  M)  M,  1360.  122  lT.  (Pi*  IX).  La  transcription,,  les  ploie» 
I'.m'ti-  rouffe  et  If»  scholios  rcargin.  a   l'enoro   noire   sont  do  U  fir»  du 
*V  *iccl«. 

116  v  |.  I0& 

lu'.)  V.  p.  121,   * 

117)  V.  p.  180. 

1181  V.  pp.  I!XM  179. 

ir.i,  120)  V.  pp.  121  cl  1.17.  Sur  l'ouvrage  rie  Hi-'roolès,  cf.  Tûbriciu»- 
HnrkM,  L  p.  800,  X,  p  7CÛ. 

1-1)  V.  p.  121. Je  ne  connais  qu'une  édition  du  conjaientoin  h  • 
'WriiB':.  CnlUr^'i,  I4TOJ,  qui  puisse  élri.'  uDDOlèC  par  Carléronaeliur. 
■    V.p.   195. 

Iî3r  V.  pp.  171  ot  184. 


MVSI78CBIT9    CWFCS  .:•'»" 

nelle  nmrgini,  scritto  in  pflflrgâmtna    in  togUo  cl  IfgOtO   alla 

■-•rera,  cnperlo  (]j  rt  Min.'  liunaln. 

ii'ê.    Lntho   iJoir   opcrc  di   Xeimpiiouh:   antii-lus*".  cou    alaini 

schoiy  noiic  tnargiai,  aorttto  m  pergameno  ei  ligato  alla 

greca  In  corame  nero. 
lis.  Lnnto  di  Theodoro  Metocblta  di  cose  d'ÀaironomJa  con  tuo 

figura,  in  pargamano  in  foglio  et  ligato  alla  greca  di  corame 

bianco, 
IIS  lai  uo  di  varie  opero  di  Luciano,  scritto  in  pnpiro  în-4\  con 

I  îi'ilij  rielte  margini  et  ligato  alla  greca  in  comme  rosso. 
1*7    Libro  di  varie  opère  del  med™0  Luciano,  scritto  in  paplro 

m   foglio,   cou   M-holij   nellâ  margini,  et   tore»    da    "taffsalto 

Hhegio,  et  ligato  in  tavole,  antichissimo. 

128.  ErisroLE  ot  Orationi  de  Synesio  con  «cholij  nelle  margini, 
et  una  Oiurtosi  d'Aristide,  (o  paplro  lft-41  Ot  ligato  alla  l 

in  corame  lionato. 

129.  Linnn  del!'  Oralionc  d'Aristide-  scritto  in  pergamena  in 
foglio,  et  tocco  dal  Cartcromncho,  ligato  alla  greca  in  commit 
lionato. 

1*10.  Lii:ito  <li  varij  auiori,  ot  fra  ossi  l'Ëtiopica  di  Hehodoro, 
Bngtatio  delta  narration!  d'Imiona  Bld'Iamanla.  Psello  taenfoo 

de  dogmi  di  Plalow%  i*l  iillro  rose,  libr»  aul.iriiiss',  in    pap  ro 

in-4\et  ligato  alla  greca  la  corame  lionato. 

131.  L.\  Kiiosn;\  ih  Cniist.-intiûO  M.'inassn  COD  attri  aulori,  scritto 
in  papiro  ln-4\  ligato  alla  greca  di  corame  lionato. 

13-2.  Theocrito  et  Hesiûdo  cûd  flchollj  natta  marglnf,  Locoo  dal 
DembOi  atrittO  in  papiro   in  foglio  et  ligato  in  reButO  verde. 

133.  Liono  di  Sexto  Enipirico  con  emondalioni  nelle  margini,  et 
m  un  quinlernotto,  acrilto  in  papiro  in-45  foglio,  cl  rnpcrlo  di 
carta  pecora 

134.  Lnmo  di   varii   aulori  d'Aslronniiiia,  ■  lï   Gt'omotru  cl    di 


iU)  V.  pp.  181  <-i  [90,  «  Corame  ro«o  ...  dit  Raïmridi. 

r-'ô.  î.'iii  v,  p.  i.sri. 
k  iT.i  et  lé 


1g    V.pp, 

:        V.  pp. 


I     i 
pp.  ittS  v: 
ftt)  V.  p.  180. 
.     p     I.M. 

M    I  109.  281  ft".  pnp.  (2  vol  .  Pla  IX)   Pour  l«  loxtc  do  h  77,. v 
-,    ni     dH&loiJx    oinItMlu    tlans  .-,.   i„g   ,   H      l^hliOU    GOtUlDB    ol    Flfti  ■!, 
p.  LX7II. 

132)   V.  pp.   121  et  KV 
V.  p.  IAI 

I  ;.   v.  p.  t*V 
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ixviST'.mr  D'OMIKI 


Uattamatka  cou  we  Bgure,  icrlUo  in  papiro  in  -îo,  coperto  dl 
ruri.-i  peoora* 

135.  Liait*  de  Dionvrio  Alexandnno  de  situ   otbis,  scrillo  in 

l'.ipiro  in  -K  et  coperto  dl  coramo  lionalo. 

136.  Libro  d'alcuna  oratfooi  dl  Demosthene  se  ri  Ho  df  nianodi 
Cluysolora,  con  alcunc  sue  epistole  scrittoà  Coluerîo  S.iluiaii 
et  altri.in  pcrgnnicno  in  l" fo^ïio  ctcopcrlodi  comme  lionnlo. 

137.  Lnaoâ'onUonl  <l  Itocrtlé,  (M  'dtreco*e*critte  di  mai: 
med"0  Cryaolora,  in  papiro  ni-4*. 

138.  F.lliïl-'  .!T.[>i>hilp  ,li  Micfldi*   A|J05lr  li  ;il    firs* 

et  allri,  in  ptpifO  in-4",  coperto  dî  caria  peoorfti 
131».  l.ianu  délia   lirammatica    d'Apollomo    cou    l  Ecloghe  dl 
l'Iipynicho  et  altre  cose,  scrllto  In  paplro  In  fogliO  tt  coperto 

di  earlona. 

1  50.  Lui:'»  délia  (.ni!iiinatir;i   del   Qaza    tOCCO  i!a  linoino 

in-4°.  ligflto  alla  greca%  coperto  de  lionalo. 
141.  LttftO  di'lln  varia  histona  (Il  Achano  con  llerartide.  scrillo 

di  mâftO  ffl  Camillo  Perusco,  in  papiro  in-4°  foglio,  coperto  di 

i'i:l:i  [H'cor.i. 

i  ;_'.  Lu&o  dî  Rteronymo  Aleandro  il;  varie  BueBottUoot^scHUo 

cl î  mano  »ua,  in  papiro  in-4°. 
lî.'t.  Liimo  di  varie  cose  dcl   Hcsîariono  et  di  Thcorioro  Gaza. 

con  alcuno  opislote  loro,  scrillo  in  papiro  in  foglto. 
144.  Linno  de  Dionyslo  Longino  de  grandilate  oralloni*,  scritto 

in  papiro  In  Cogita. 
148.  LlBRO  di  varij  iratlati  di  Gomislo  Plethone,  con  ah 


135)  V,  p,  1*1. 
130)  V  p.  14B. 

137)  V   pp.  m  et  HA. 

i:**)  v.  p.  1*8. 

130)  v.  p.  160. 

1 10]  Kaf.  13T7.  Î05  ff.  pap.,  rel.  art.  estampée,  A  la  roi*  d'Or»ioi 

mains  :  «)  f.  L  8t«fc&p»u  fp^^axtxi^  ùnayt--  ;  J     !     1 61,   *  ■ 

VÛV  mrpfe  wO  K*pM*u  nopKxBiiiOrieftv  ;    f.    |SS(    T.^ny>,  âr-  -.«,  vVt 

lv«|i«Twv  iiu  sophiste  Phrynlobos.  I.o»  anwii&iion*  inarvtaftlM  poftnl un 

les  d«Ut  parLios  du  ms.  •]■; i  <••!  «lu  w"  -n.-.-li.;  o  1 1  « ■  «  «ont  «lu  •'oninicncoawfit 

Ou  iw«  aifaU,  la  plupart  en  greo;  tu  r.  t.".  :  :    i  ■  H  r*fr*- 

bOndîUlI  hoa  inloco»'. 

1*1)  V.  p.  t?8. 

J  U)  V.  pp.  121  ot  172  ;  or.  Appendice  I,  n"  107. 

143)  V.  t 

1m  |r«t  1*17.  23  IT.  (Pi©  VI).  Deux  maino  du  xvi"  oiècli?.  Quelque 
leçon»  on  mange. 

146  V.  i  Io3.  —  ICn  un  niomcnL  ou  Pinelli  parait  s'être  occupa  beau- 
coup d«  Gemistc  Plfthon.Ort-îni  lui  (eiivait  qu'il  posséda*!  le  *<?'•  >©F'< 


UANfSCIlITS   0IIECS 

1. 1  Bawarivno  et  Thft»  loro  Gazaf  acrltto  m  papiro  iu-'r 
lio. 

MU   I.n.r.n         i:  TriiJtuitino  lr;nl.>Ut»   iiMin. ro  .1   rivcuiln 

da  inr,  in  (bgllo  m  papiro. 
147.  Ltncio  «ici  m.'ii'"'  Condtto  rlvaduto,  sniiio  in  papiro  In   i 
eoperto  <ii  earta  pecora. 

IrS.  UmKO  'li  v;i:-;r  «  ni-  ■  i  '  I  ■  i  î<>  :  1 1    i]cl    Miwuro  sopra   FEpigraDUQl 

jr ••'•!.  i  i  atounl  EpigraminJ  di  put,  m  papiro  in  I ". 
i  ifl  Libem  dl  coiutho  Thabano  de  raptu  Bolanaa,  acritto  di 

toano  iii  CoMlanliao  Lescarl,  in  papiro,  in-V*  fbgUo. 
ISO    LlBRttlTO  dl  varie  cose  greche  et  latine  cou  l'hidiut?  •!•»  lil.iri 

délia  linraria  de  Mcdici,   scrilto  di  mono  di  fiio.  Lascari,  in 

papiro  in-8\ 
151.  LlBRO  «ii  4  overo  5  (jumlerneiii  lûngki,  di  varie  coso  gTOOhç 

et  lallne  aoritte  di  manO  tW  med™  Bîo.  Laacari,  in  papiro. 
IBfc  OnAiii'Ntdi  Gio.  Lascari acriita  'ii  noano  sua  et  neUala  In 

fiorcrae  in  laude  délie  lottero  grcehe,  in  papiro  iri-5°  foglio, 

con  allro  0OW  tOfl  al  vanj  Epigramim  di  MatlAao  OrGCO. 
I  :>:-;.  I.inm  di  molli  iratlaU  di  Christophoro  Cunlolconle,  serillo 

In  molli  ([iiinlcnii  rii  mauo  sua.  In  pa]  In    .;i-4\ 
l.'ii    l  mue  dt-  varij  Kpigrammi  ol  alcune  eplalole  dl  IfaUbao 

Croco,  scrilto  di  ruano  sua,  in  papiro  tn-i"  foglio. 
\  :/,',.  Lehoow  graecolalino  &fl    folio   largo,  scntlo   di  mano  di 

Pfatrc  Otacona,  in  papflro, 

i:;r..  i.imi;i  iroiiivari»*  rosi-  <u>\  itlnuiiiiîila,  di  Gamialo  Plalhone  ri 

allrf,  in  papiro  In**,  coparto  di  caria  pecora. 
IS7.  Lnno  dl  Gamialo  l'ieihone  con  ira  Ûeorgfo  acbolario  ddlu 


me  dhrar  i  ms  admata  à  Bessarion.  dtoi  sa  voirai  qu'il  snîl  laa 
tmnwnri'  Fiani  douta  M.  0.  145);  ce  Iraitd  avait  M  copie  loi  un  n>».  du 
Vatican,  ou  il  |'«.ii.nt  lr  :iKr  JoTupiv^vd.rlifi  du  24  i»  rt  I 
donne  d'autres  dgtalïi  sur  les  (BUVTVI  d«  Plclhon  qu'il  a  réunie*  dans  sa 
bibliothèque,  dan»  dci  lellraa  Ou  &  el  du  12  janvier  1590,  du  21  jan- 
vier ibu3,  «le  (4raftrw.  /).  S?2). 
146)  V   p.  100. 

d   topeadica  l.  a1  loi. 
i«n  v.  pp.  ::.i  et  103. 
141  j  V,  p.  153. 
\  .  p    165, 
151    IfiS)  V.  pp.  156  ei  L40 

.  ICI. 
154)  V.  r.  100. 
•    v.  ||.  121  al  tôli  et  Appaawc*  i.  i'"  lOa 
v. p. m  _.     _  É 

157)  Rat  13V7.30i  IV.,  rel.  uni  <lor*«*  eL  gtuirttl.  f>  Loti  ptlit 


IftVUlTltftl   dokïIM 


■  lilTrrxnlii:  ifArislOtete  v\  Pli  lottf  ,  cou  un  Dinkigo  dol  J  i 
IntRolâtO  .Vopliron,  Bcritlo  in  papiro  in-S*  ot  li.^u to  alla  ; 
in  coraine  lionato. 
I5H.  LifiRO  ddlfl  cose  amaloriedi  Longo,  Achille  Slatio  el  Kutna- 
Ihio,  scrilto  in   papiro  di  mano  di  Uio.  Rooorii  Ho  cl 

coperlo  di  carta  pecora. 

159.  Libro  di  l'iutarcho  d  'uweriimeoll  polilici,  scriUo  in  papiro 

'•,  et  toeco di  m;uio  iii  cm  Lssoui 

160.  Libbo  di  Dioayato  AficamsiMo  delta  oosa  *i:  n  ucydidt, 
con  un«  cspositionc  di  Ptflio  soprc  îi  oracoli  di  Koroattro,  in 
pftpSro  in-4*. 

164  Im'K.i:  «  :  i  ■  il  :i  Hibliolheca  ddCar*<  EUdolfl,  -<*nli<>  m  parte  da 
metser  Httthla  de  Barl  (tic),  ta  foglto  longo,  roperto  dî  caria 
pecora. 

L6Ï.  i  H  BitTEMO  In  caria  bambacina,  ligato  alla  graot,  cnnerto 
<ii  coratuc  lionato. 


XOIA   DJ    i.dii  GRKCI    &TAHPAT1  COI     6030   !ikï:iii   l»l    m\M> 

l.  in  .niisi    I.OTTI  ' 

I.  lloMKiut  «iri'm  siamp.'Uo,  :ii  foglio,  oon  notattonigN 
margini,  <ii  mano  ili  Gio.  Lasrari,  liirni  •  .ili,<  li-hoi  in  cérame 
lionato. 


volume,  poul-fltr.xlu  âabul  du  itw  ifeole,  porte  un  jemmairo  ancien  eur  la 

panle  î  Ôn»>-i>    PX»IA#>ji#>  .^-   ihpr.utia  dff/mnfuw    è'Iiit'jtiit    rt    .\, 

If.  l|;W'/J"/"  Ptanwtiie  ituitogu*  A  ftuAf-oii   r«  f/r'mmtitïtn  [!'.  I 

I  ■■      \     [..  Lu. 

un  V.  pp.  1*1  ot  157:  cl   Appendice  i.  n«  m:,. 

i.m)  v\  P!  un. 

ICI)  V.  pp.  l-'lot  loi. 

tWi  V.  p.  173. 

"  M.  7205,  f,  15.  —  Mon  Irarail  d'idenLiHealion  no  couiprtiiuii   m 
împrimea  annote  qui  forent  legu*e  par  Ureini  à  la  Vatican© 
aujourd'hui  ili»p*-rrf*c:  daim  !».■«  «fiv- r  <lc  colle  bibliothèque, 

quoa-aos  même  tgarcô.  J'ai  i-  pendant  essayé  de  retrouva 
lania,  ■  •    •  t  eont  décrits  brièvement  au  coure  du  litre.  Dans  : 

I    donner  un  tableau  préau  da  colle  I  le  livres  rarea. 

\i  ul  dfl  fuciliter  les  recherches  dénies  successeur*,  j'oi  prie 
dee  outre*  volumes,  indiquée  dans  le  rècole  de  naiiiaJdi 

dessus,  p.  I*J0).  J'ai   vénflô  dans  beaucoup  do  coa  l>xistenco  dr*  . 
cilêe*  par  Ursini,  au  moyen  dea  table»  bibliographique*  de  MaîlUirr,  P&oatr 
ou  Renouard.  mais  j'accepte  seulement  la  responsabilité  de»  rOt/v 
qu«  j'ai  pu  oontrtler  but  les  volumes.  Ceux  qui  sont  tire*  du  récolcateiil  wxit 
tuivis  de  la  leltre  A, 

l)  V.  p.  158. 


l!HI'Rimi 


SKI 


t.  Dioscoiude  con  Aralo  cl  Nicmdro,  in  fOgiiO,  lOCOO  dJ  mano  dl 
G\o.  La*cari,  copcri  >  (U     irumelionalo. 

3,  Tiii'iniuiui  Cikt.k,  eloè  la  GraminaUca  m*,  looco  ili  mano  di 
Qia  LascarS,  En  (bglio,  ooporlo  ha  lavole. 

4.  Liiulm  d'Ëpigniuiiui  (Iroci,  lullo  notiilo  di  m  mo  di  Gio.  Laa- 

l'iin,  stampato,  in  *\  ooporlo  dl  oarta  pooora. 

:i.  r-s'AiTuoLiitno  slurile,  tocco  dal  medm°  nelle  niarg-ini,  ligalo 

«lia  greoa  ia  eorama  rosao. 
i..   Iv.m  mu  siinile  locco  dal  iiK-dn"\  ligalo  alla  grrc.i  jh  corama 

rosso. 

7.  si  ii".(  m foiîlio,  tocco  di  msnodi  GiO.  l-asemi,  H^atO  II  ItfVOIé, 
coperlo  di  cwam  i 

8.  TiiKi'iiJi»,  in-S",  toc  i  di  mano  di  Georgio  Balsaraouu,  tlffalû 
in  ta  vole,  coperlo  di  caria  pccoru. 

ii.  in'.vi.ihi)  Xhhxsuto  ifatila,  loooodj  mano  di  iiuomo  doiio, 

coperlo  di  cor  a  me  lionalo. 

10.  I  rorsu  totte  l'opère,  dl  atampa  d'Aldo,  eau  emandalionl 
nelle  noarginj,  locche  da  Scipione  Caiteromacltô  el  ligale  in 
corame  rosao,  m  4  loiui. 

11.  Theovhrabto  di  atauipa  d'Aldo,  emendato  et  locco  tuilo  di 
roaoo  dvl  Cartaromacbo,  Ugato  la  comme  rosso, 

12.  TiiKocHiTii,  Thko,.miii-,  flsaiODo  elallri,  d'Aldu,  Hbro  lullo 
locco  dal  Cnrlcromuli  »,  li    tl  i    Q  DOiNU&è  rosso. 

18.  Suida  locco  dal  Cartoronu&aho»  Ifgtlo  alla  grooi  In  oorama 

lionalo,  dl  fotfllo  grande. 
14.  LCXICO  u'!vc(i|:iliiio,   rlvedulu  dal    Carlrromacho,  UgatO  alla 
grec*  in  eorama  Uonato,  di  siampa  vecchia. 


.■]  Aldini!  di-  1  i!ti».  in-fal.  Enoplaîn  incomplsl  du  début  N  Auraïl  poi  u-, 
tuinnt  Im  Indication!  mOÛUBflrltM  ajoutées  sur  l'Inventaire,  li  cote  *<',:*. 
J&  rappalbl  i|Ui»  ces   foies  aiinuliVs ,    •  |m-  l-s  hiliIiitthTïii.cs  'le  la  VttiCfiOfl 

peuvent  irouvw  nu  besoin  mr  le  os.7205,116  rendraient  mi  public  aum 
vta  .m  éU  lupprlroftea  ici  poar  d«  poiol  lurebarger  de  oblflft 

Mes  ;  on  il"  li»-  tiuin'i'1,1  ifoBQiyu'à  titre  d'exception*. 

Il      Y      ]:        l-Vl,      i.iîf    '/.     L'.tfU'Ii'îlilf      'uli  ri      ■     litllIH'    lUlxm        il    Vil'... t.      ri    Hl 

11806;  ftffaON  ccli-  <[ti  il  paru  aujourd'hui    l.'nnnen  1 IWC»,  (|u*<j'iil  vu.  »  ?t 
un  ezimpulN  tffl  I»   infime  édition    i  cl  part»  la  ligntlUfu 

loarmU  04  <  Û   v.  n.  ïil). 

',.  r>,  n    V     :.'  !  ,>. 

;    /.  p.  i  vi. 

si  v.  r..  las. 

M  MOrne  édition.    Il, 

iOj  Ariiioieto  i    tmpei  &Uo,  d'Aldo,  1405,  .,  bgtU  ia  •  ivmi  et 

uno  indivivo.  il. 

li.  13,  ||iV.  p.  l*l. 
15)  Manquait  m  1002.  H. 


m 


■;r.\inB  i>  onsxsi 


i:*.   Ucxico  ItUi  rivedulo  da  PSoLro  Candido,  In 

coperta,  'li  alan  pa  vefiohte- 
ni.  Pumacoo  il  Opaaedi,  colla  lavole  UQio.  Ho»  ndato 

d.-il  HarU.Ti  tn:i<  ko,  ligalo  alla  ^roca  In  COraiBO  v<:nJo,  d'Aldo. 
17.  Pli  rAfti  i  -  in  du©  volume,  emendato  da  (ilo.  Lascan. 

alla  grecain  coranie  lîonato,  d'Aldo. 
ï«.  l'MMMtiiiit     h  i  dnto  in  margine»  coperto  ih  caria  |h 

d'Aldo. 
Il»,  Pli  i  viium  le  \  SU;,  einoiidalc  do  Lconico  Thomaeo,  coperto  di 

carton*!  d'Aldo. 

iO.  LwaAKO  l'iiii'tnlato  dnl   CartorOinacho,    coperto   di   coranie 

lionato,  di  alampa  veochii. 
21.  LuctArto  i-:iuMi(l;ii(t  >i;il  Leotico,  liirulo  alla  greca di  corame 

lionalo,  di  Itampa  vccriiin. 
il   LticttKO  di  Aldo,  emcndaio  <lal   Carteromacuo,   tigalo  al 

greca  tu  C0HUD9  rosso. 
23   Tuuctdim  col  oommentOs  diFiorenn,  con  varie  amenda* 

lioni,  copcrln  'li  OOff&BM  rûMO. 
•2\.  Bk&ODOTQ  ouiendalo  dal  cartorouaeli  >,  tigtlo  alla  gn 

corame  giallo,  d'Aldo. 

Î3       lu       -  '  ■  i  "      QOD     sclwlij,     eiiii-ii  l.ito     ilal     Carterom*CttO,  4 

Ksiorai  m':  délie  cosc  de  Qreci,  ligalo  alla  triera  in  << 
rosco,  d'Aldo. 
2û  xi.N.i'iioNii  .  con  varia  emeodalioni  mie,  di  elainpa  d'Aide 

i",    \i Mii'tioMK,  cou  varie»  c*rri<*ri<l:i tionl .  in  carlone, d'Aldo. 
28    XiN-u'tiitMi.,  ton   va:ii-  rmnnlolioui  dcl  Sîrlelo,   In   COTB1IM 

l,  d'Aldo. 
£9.  En  un  i    I.   Quattro  tragédie,  con  scholij  cl  cmendalioni  dcl 
Carleronmho,  coperto  di  coranie  giallo,  In- 4". 


l.v 

ië 

fii 
■i 

23 

28) 

V9) 


V.  p,  171. 

V.  n.  icr,. 

V.  p    iv.'. 

V.  M,  m  61  188. 

Toccha  in  adcunl  poohl  hmghi.  /t.  V.  p    !Ti 

ïnc.  ÀW«.  Y.  p    172,  note  2. 

foc,  SSê  V  a.  i». 

V    p    IM. 

Plortnea.  G  unla.  1526,  In-fnl. 

\  .  D    181. 

Aldmes  «le  1502.  fl. 

Manquait  en  1602    /( 

Alilino  il.»  1585.  comme  2H.  II.  CV*t  nrobubicmcm.  .1     Si 

V.  p.  177. 

V.  pp.  170  et  181. 


uii'Kiur;  r.jtKr* 


;;:,:; 


30.   Kuiui'iim:,  I;i  parla   M n  Onda  -M   Curtcroinncko»  Ii>:aLo  alla 

groca  Eu  oonne  roaso,  d  JUdo. 
:;i.  SoPUOdXj  DODtohoLU  -w  CttrtOBOinaftbdi  UgatO  ollu  grceain 

COniim-  liou.il.u,  d'Aldo. 
3i.   DEO8C0REDB  cou   NlcandrO,  lulto  ptvno  di  sa.djiihj  rt  n:ni*nd;i 

lioul  del  Carterowachc    ligato  alla  graua  In  ooraotc  gSaUo, 

d'Aldo. 
;;•(.  .\i.::-ti'I-imni  col  rommento.  locco  dal  Carteromacl)  i,  ligalo 

olia  ffrcca  in  coramc  rosso.  d'Aldo. 
AwdToi'iiAM:  simili?,  lOCGO  de]  mcdt,%  ligalo  olla   grcca   in 

coraaarofiso,  d'Aldo. 
Hhiouiaso,  tocco  dal  Carti.M-oniîiclio,   copOrtO  di  DOMmû  nCTO, 

d'Aldo. 
H     Etanonr  Greci,  locco  dal  Cartoromacho.  coporlo  di  coramo 

naro,  d'Aldo. 
:;7.  <;<<MtthMiihopra  U  Kketoh.  locco  dal  Carleromaeko,  coperlo 

dl  carama  nero,  d'Aldo. 
;tH.  Àsaorc  COQ   li  allri,   locco  dal  Carteromacbo,  coperlo  di 

oorame  boto»  d'Aldo. 
.'{'.).  ErigtotÂZio  Gkeco,  locco  dol  Curlcromaclio.  Hgato  alla  |  u  u 

m  e  m-.ii.h   lionalo,  d'Aldo,  in-4\ 
V().  GfttOORZO  Nà2ànœho.  ot  allro  coao,  locco  dal  Carloroinacko, 

ligato  alla  greca  inconnu-  vortlcolor*,  d  Aldo. 
SI.  Poopvybjo,   locco  dal  Carlcroinaeiio,  UgatO  tlU  groca  in 

coranu*  vcndruloiv,  d'Aldo. 
41   PiM>'.r."    mainiitrritto,  el  Proverbli    di  Tarreo.   di  Mampa 

V©CCbIa,  tOGCfal  daJ.  i\agidm  Oml..  li^Mln  alla  grt'ra,  nipcrl» 

di  corjuic  rosso. 


•    P   UM 

Manquoil  «n  HX3   R.  Ui  exemplaire  da  la  mé diiion,  .  n.  jai  tu 

i.  d° 8SS9, poriorait dts M&oliat  do  C&rt£romach<   ;■■!.  i.  n  -. 
l'i'u'  ■■  »  impltiro. 

QAIdinc  de  IW8. 
35j  Mmiquail  vu  1608.  B 

30,  37)  Lv  sont  nptni  mm  ux  vulumoariti  fW  for     |   i  ci  d'Aide 

i  n  novembre  1508  il  juin  !">  19 
V.  p.  181. 
:,i   Y    ,..  !:■;    ■  ".    |   ■      cueil  i      I  100 

I  ,<•  roloaw  derait  d'iprAi  ;  ûnaldi,  cou- 

amble;  d'abord  1rs  poésies  de  »aiii1 
lÔOJ  ,  pui-  )■■  recueil  prê<      ei 

■  ■  : .  e  fl 

V   !•  [72   L'impi  né  est  «le  Florence,  li;»î.  fî 

MOLHAC.     rULTlO   OKSIM.  Q 


m 


i.svtMvint  u'oi 


13.  l'HiLosnui.t  .i  Berodumo,  lutto  scholiuto  et  emondalo  dal 
Carteromtcbo,  Ugato  alligreca  In  ■  m  m  pow»,  <r\ 
.    Ewi  ruiouTARio  Gkeco.  clu    -il  <\r\  Cololio,  ia-4»,  it^ujalli 

grnca  in  corn  m       'uato. 

i    !  i'H.iuMMATAfUt>Giu.<  i    ii  kfldlta  Ali.Tuni.su,  *ch> 

,  coporto  dicoramo  r<- 
«i.  )•»:  mcolalino  d'Âldo,  *euohato  et  riveduio  dal. 

Z.hio.mu  Aixiarûlo. 
47.  CUHcm  Alexandimn"  dî  Piorenza,  con  li  scholij  in  inargiœ 

<ii  niiiiiD  di  Gio  Honorio,  ligulo  alla  Kfoca  in  coramc  KM 
4$.  EupoaiTtoNE  sopni  lu  EluCtCrioa  d'ÀtitlOlfllfti  in  fbgtto,  con 

dOMOâttionl  lit  c&trgln*  tU  Gïo.  ikmorio. 
49.  Asm  mu  ta  cosè  morale,  loceo  dal  Cartaraxo&cho»  ligato 

allri  graoa  in  connu  Uonalo»  «l'Aldo. 
."■o.  BpiofUHMÀtARio,  m  caria  pergamena,  tixcodaHiarieroinaclto. 

ligaVo  alla  greca  m  corameversicolow,  dAido,  in-H- 
M.Qi  Smyrneo,  con  li  aliri,  iiuTud.ii  (.artorODlAChO,  ligato  alla 

^reca  in  cr.rawc  rossu,  in-8  .  d'Aldo. 
53,  *r ii i codoro  Gaz*,  tocco  dal  CarLerotnacbo,  m  corame  nero, 

U  Al«!"    ii  î'u.l'Iio. 
:>.l.  Ku  i  i  u    rit-'  pr;iL'p:ir:ilKUie,  tuttû  curreltO,  UgtttO  Ollu  groca  in 

cérame  varia,  m  fugiio. 

'.»       l'iMn   i:;ln.    3    'lu.'l    iHMlllH'lilii.    tilHu  COITettO    dit    MR",    ilt-8*. 

SB.  rtucocniTo,  lutto  corrctto  et  scboliato,  di  atampa 

foglio. 


|  t]  V.  pu.  17Ô  «t  181. 

m  \  1. 158. 

13}  V.  pp.  158  el  229. 

î(5)  V.  p.  17."».  «  •  ■!  -\."r,|.  ;iir..«  -lu  l'Itiiualnd*.  de  15*14,  annote  uf  Aoot- 
juoli,  impraoU  un  intôrôl  d«  plue  ii  la  dédicace  iropniuoe  d'Ali-:  HnouM 
ou  fuuir  biblioU  L4oa  V 

47,  18]  \.  p.  i"".. 

À'S)  Uaus  Je  cululoguo  de  vente  i  n-  .  p,  136,  doU  3,  il  y  u  aou»  le  a'  1-  ■ 
des  in- fol.  un  exemplaire  do  celle  Édition,  qui  ctt  la  14'*, 

avec  îolltf  indication  .  I  un  ■  \n\  m*  ,  mmat- 

,,,!„   tfit'H'i    manu  F   Unini.  La  M^naturc  -i'*i 

plupart  <K-d  vol  u  mua  poseédéa  par  lu  ,  a  j>u  fort  bien  Itouixm  r  ta  ~?daclruruV 
oct  inventaire,  cl  lui  faire  attribuer  i  Orsini  les  noie»  il*  Ca/UToniKi*?.  D 
col  plus  vrui  rnovrr,   J'oprcfl  lu  (Ic-criplioa,  que  c'cjl  I.    Q 

ezenololrs  coitik*  vir  Krroluni. 
50-oï)  V,  p.  !!-i  (.*>0«-sl  un.-ai-iii|ilaire  »ur  parchemin).  Tour.VJ,  cf.  I 

53)    Rbb.    K..Ii«:iMir,    lM'i.    ». 

5-J)  A  juin  cire  A  la  liatc  de  Ja  |>.  \9$, 

55)  Con  aJcuni  opusculi  manobcntli.  fi.  \.  pp    l*"    i~\>    M     I   i 
plaiia  dfl  e«Ue  prticieuac  èditiou  pnocepa  Hbl  purle  aux  Ucbe*  du  cualogut 


IMI'IINI*     ttlUfl  ! 


m 


.  Thbogiuto,  Uxtto  DOlTOttO  da  huomo  dutlo,  ni-fc*. 
o7.  HuM£iid  In  «lui  voluini,  OOTTOttO  du  Ludovino  du  Fiino,  coportc 
di  comme  nero.  in-S-,  d'AIdo. 

58.  Bovero  grande,  cou  annotation!  Itolï  Brythr&o,  In  carton*,  il 

BtailipH  WCCMa,  in  fogflo. 

Si»    fluMnni  l'Iliade,  emendala  da  me,  ligatoalla  grec»  in  l'oranw 

romoi  d'AIdo,  in-8\ 
90.  Sni'iMM.i.r.,  amandato  da  m»,  cou  scholjjf  Hgato  alla  graea  In 

eorame  rosi  0.  mi-8",  d'AIdo. 

SI.  Ki'ioi\a>imatahio,  cou  Bcholij  do  Ant.  liodro  UrC40,  Hgato  lia 

grera  in  coramo  bereltino,  iii-8°,  d'AIdo. 
*»-.  EmnAMM 'tauiii,  omondiilo  da  Leonieo,  ligato  alla  groaa  là 

mnwm»  rossa,  d'AIdo,  in-8°. 
t.  I,  I.i'h;i:.v\ima  riltIO,  OOfl  v;ii':i'  r  iiifiidiiLioiii  mie,  bgttO  in  connu1 

venicolor*,  d'AIdo,  ln-fc 

i ■ '.    i  rn.i;\uvtw .uiin  di  Benodetto  AcujEo,  ligato  -- 1 1 j *  greca   [a 

corauie  roftao,  d'AIdo.  in-»'. 
»ui.  KiMôii\MM\r\mi'  d'AIdo.  con  an  quinlerno  dlSpIgrainml  non 

iiuprt'.ssi,  m  H  . 

Hti.  HnirioiiicA  EfâanUOgdDd  81  ArlatOtfllO,    con  emciidution)  ai 

acholij,  in  carton*,  in  foglio. 
»'•".  hEMosiïiKNE,  con  eœeiidalioui  mie  et  scholij,  Ugatoatb  greoa 

in  GOramfl  llonato,  d'AIdo 
68.  Oritori  Gmateon  emandaUonl   mit  et  aehollj,  Hgato  alla 

iirwj  in  eoiame  noro. 


ila  la  Vatican*  [Ara  Stflj  *'•••  fôJf)  wao  la  doi*  muwa  :  ii  »*i  proUau:** 

3i':i   •  w.!  nu  uiftine  volume,  qui  aura  Aie  raUre  de*  incunable»  ut  e  In  su- 
ans  i.  »t  manusorita  grec*. 

..    V.  p,   177. 
.h.  \.  p,  176, 

I  laluu  d#  la  p.  !*S.  U'if/ffi/ri-  tl'Orsiuî  (Aldioada  :  .i, 

ru  d«ui  volumes}  att  ujjourd'hui  coIm  A.   iO  »-i  A.   Ht ,,  m-X",  LÏWfl 
forma  beayooup  de  noies  a  l'encra  rouge  et  au  crayon,  «jui  ont   poit;  celles 
I-  VQdyi  -.[  sont  plus  lisibles  et  surchargent  les  tauiev-  •  !"•«  i  -oup  do  mots 
sont  traduit»  en  latin  dans  l'interligne. 

60  v   ,..  188. 

61  \.  y.  i:5. 
'•'    V,  p,  172, 

6t)  V.p.  Ho. 

»i*i)  .M.firn  d«  1  «0  ;.  et  m  ui  ttui  kl  pfèoédaati  rolwni  » 
,  188, 
idelM3,  m  ful.il. 


m 


INVIXTUF*     '■  n 


G9.  EtymoUXXGo,  tocco  fin   liuomo  dotlo,  in  fotfio  grande  et 
rto  -ii  cornue  Uo&tto. 

Tu.  I'tiiic\  d'Aristntric  «'i   PoIiUcc,  cmcûdata  da   Picr  Mattlco 
H  r  nlirio,  ligalo  in  corame  nero,  d'Aldo,  lu 

71.  EfcifOMI  CU  !i;i-iii:i.  eunendato,  coperto  di  cartone,  in  foglio. 

72.  PltOGLO  WOptt  l'iatono,  emendalo,  coperlodi  cartone,  in  fog&c 
14.  Owuko  t*  i'/î'.jT./.a,  con  scnolij  et  emendoUoin  nm  .     i 

7-4.  Aeschylo  d'Aldo,  in-8%  con  scbouj  elemendai 
78,  Boiidio,  con  8cholij  et  emendationi  mie,  in-fe*,  <I*nu. 

.'•..  5mura>£,  parle  seconda,  con  cmcndalioni  mie,  ligalo  alla 
greca  m  corame  nero,  d'Aldo. 

77.  Eurihdc  d'Aldo,  COQ  ni!  vmoodfttionf,  iu-S*,  ligalo  alla  gr«a 
<ji  cni.mir  vrr.Mailuiv. 

78.  AroLL-'-i  ■  Rbo  •:;■-  im  ;no  dotlo,  ligalo  alla  greea, 
in  comme  lioiialo,  m-  i°  fogUo. 

79.  àPOLLOMO  d'Aldo,  con  mie  aattaàatfcHti,  ISgalO  ni  coraaie 

Uonato- 

80.  PtNUBo  emendalo  •  i  -  ■  me,  ligalo  [a  corame  rosi 

81.  Ai»!  i  .mi>.  eOD  tchoUj  «jl  emendationî,  coperto  di   coran* 
Uomilo,  tu  4'. 

S2.  Aim  i.  i-ii\st.con  etnendaiion:  ml9,  coperto  di  corame  rottO, 

in-X". 
8ft.  Q.  Skybnko,  unand&to  da  me,  ligalo  alla  groca  in  oonne 

lurcïiino,  <l'Al(in 
B|.  J 'lato  ne  d'Aldo,  emendalo  da  me,  IL-.iiu  u\U\  _ 

rosso,  in  fogllo. 
»5.  Tiieocnide.  emendalo  da  me,  ligalo  in  cartone.  in-S\ 


■  ■ . ' i  ■  Bumptto  di  Z.  K.  n  dît  KnintJdî;  c'est  donc  le  grand  EfyjMufogw* 
imprimé  |  Venise,  oo  140Î*.  par  Ztohana   Collergi, 

70  Y.  p.a  178  et  I.  G.  î'.'.  lii.i;..ii  .i  .  !>i-i>i>o9d'firaolw  :  w  Il  cal  nom 
«è  nol  princîpio  m, 

71]  C'eat rinportanto  édition  i  •■/  /  ■  n,.  , 

■  3i 

72]  Manqatil  en  1608,  B. 

7 1-77]  \ .  p.  188,  L'OppiiMi  sertit,  selon  Raiii&ldî,  une  édition 

■  tel  tant  doute  celle  dt  Tutiirl.)!-,  l.'i.V». 

\.  a     181. 
7«Jj  AldlDtd*  U21.  /(. 
«0)  V.  p.  |88 

.si»  Mun<|u..iL  «ii  100S    'i 

M  v.  p  i*,. 


IMrWMIS    I  : " 


:;:,' 


86.  Sm.vnosi:,   ememlalo   ila  me,  eoperto  di   caria   pecora,  in 
fbgUo. 

87.  Aiiienak'.  in  foglio,  di  BàaSae.oon  wnetadattoi  I  n  »,  Kgafci 
m  cArta  pocora. 

88.  ÀTm-\\\i .-...  l'AWo,  in  fogJio,  llcjato  alla  gHOt,  tOCCO  da  mo,  in 
corame  rosso. 

8i>.  Pausanu  d*AIdO|  Ugato  alla  greca  In  corafna  roaso  et  locco 
da  me,  En  fbglto. 

!»(l.   Dionnnn  Sn.rui  c  1 1   l'ari^i,  liL'alo  in  comme  P08M  il  lOCCG  da 

!M.  Dioxysio  kUGkHtuÈBÊQ  ili  Partg!,  con  mie  ami  ndalionî.  li*ralo 

ii  eoramo  rosso,  in  foçlio, 
jj.   dione  di   Parlgf,   locco  da   mo,  In    corama    rosao,  in 

foglio. 

93.  Arr-UNo  ÀUDCAKDRINO  di  Parigî,  in-8",  wftl  aleunJ  allrl  aulori. 
con  emendationi  mie. 

94.  AiiisMi  \i i d  vMHiiM»  di  Parigi,  tocco  «la  me,  in  corame 
rosso,  in  foglio. 

ica  d*Arislolcle  d'Àldo,  in-8\  libro  locco  da  rae,  eoperto 
pergamena. 

96.  Dionvmû  de  situ  orbis,  in  caria  pecora.col  comm'-nln,  locco 
me,  ui-'i*. 
f,  Iacopbrons  col  commente,  in  foglio.  locco  da  mo,  QOpûliOdl 
caria  pecora 

98.  AmmcNnuMC  ool  commenta,  locco  da   me.  in- v°,  ligato   di 
corame  verde. 

99.  Pcilykio  di  lïasilca.  t'iinMidalo  da   nie,  tîl   copcrlo  dl  rarlnne, 
i:i  foglio i 


Mdineilr  l'.itV 

i         1533. 

\i\-,  15U. 

Udioedo  1510. 
80  V.  p.  188. 
01    Rob   Uslicnne.  154*3 
92)  Dion  Giwiua,  Hob.  Eslfenne,  1548 
98)  Manquai!   sa    1608.   /'    C'éttil    évi«J«mmcnl    la    >•■..!■■    îon    d'Henri 

94)  L'Apnlen  da  P»ri i  in-fol  aal  ctlul  da  *  h  ■■  &  Bal  ma*,  IfiW 

Paris  [H.  Batmnna],  i.v.7   /t 


IWF-NTÀinK  h\wbimi 


100.  SnuaoMfl  d'AMo,  10000  da  ilenedelto  Àegio.  roporto  di  car- 

tom\  in  fofflio. 
KM.  QfUlOUflCA  del  Ûm,  in  du!  volurol.    lutta    rivedula  H 

ampl::il;i  il:il  Ln^'im,  iti-tf*. 


\t<\\    ni    i  iiiiii   miM   -j:iiiiti   k   HFJOU* 


i  Tnusmo  dl  IflUrt  nimusrnie.  fim  hi-.imiIi|  m  le&ten  loagO- 
barda,  (u  .i.-l  Rambo,  ligftlû  m  cedro.  copcrto  di  *bl 

serrerai  d'crgento,  in  pi  rgamena,  in-4*. 

t.  Viucilh»  ili  maîuscole  fragmentato.  ebe  fil  <l*il  POXIltDO  ei  pd 
dri  Uembo.  in  pergamena,  cnn  rnimaïun-  diligente,  Kigali» 
nul  rneii"'"  modo.  >'\  pnsin  in  un  rasmHlino  di  eedro,  inter»iMo 
col  TerantiOa  in- 4". 

3.  PftàOMEOTû  di  VirjBrîlîo  in  fok'lio  grande,  dl  Icltero  raaiUKole 
anticbissimo,  ligato  in  eipreaao,  copertodi  copains  vente.  In 

porgftin+oi 

4.  Viroiuc  doïi  Servit),  anlicbissîmo,  che  lu  de!  Filelpho.  in  per- 

L'îiiiK'iia  i-o[htIo  li  rorame  rosso.  in  foglio. 
o    I'ofu'Hywone  sopro  lioraLio.  più  inlogro  dolli  slampati  « 

ropioso  et  emendato,  in    pergamena,  anticblasiBlo  dî  mill* 

:miii  came  il  Terentlo  Vaticano,  in  foglio,  di  corant  rono, 
il.  aUlUULK,  anlichis»"  di  800  o  900  anni,  dclla  forma  che  è  il 

Cesoreddlu  VnUcnmu  in  pergaiTHMia,  LigatO  alla  >rrccnf  in- 4* 

fo^Iio. 
7.  I.usi  tlî   Virgilio,  di  «criltuni  dl  mill'  «uni,  H  fù  dul  Bomba. 

ropftrtfl  di  en  rame  msso,  in  pergamena,  în  fogliu  tango 


JUOi  V.  p.  176.  Àldine  de  1516.  Jl. 

iOij  V.  p.  159.  Klorenee  [Oiunl»'    1515.   H.   —  A  cm   imprima  «r#e 
■l'Oraint,  dont  la  lieli?  {on  l'a  vu.  p.  1**6)  e6t  loin  d'être  complet,   j'en  a^ou 
icrai  un  ici,  à  cause  du  donateur.  Plantin  écrit  a  Orsini.   le   18  juin  !>>.• 
■•  Lo  Xituoplion   iU:    Henry   Estienne  vendons   nou6    ici  G  U.,  qui  aont  UQtf 
oaoui,  «t  ainsi  l'ai  je  escrîl  an  bf  (îeor^in  Parrari  [le  libraire  de  Roa>],  «lu 
compte  dft  qui  je  l'ay  osl*,  ni  priO  à   V.  S.  l'avoir  pour  t.  _'-.\l>le  en  moi 
nom  ...  ((.Vr-'x/î.   f.-  i'I"„/hit  p.p.  M.  Roonoa,  t.  Il,  n,5ti.| 

•  Fat.  7206,  f.  _■-.. 
I)  V.  p.  237. 

I  U    8226.  V.  p. 
:ti  Y.<i.  5359,  V.  p.  *6. 

•  J  V.  p.  105. 
5   V.  p.  22(5. 
< V.  pp.  231  etî76. 
7)  V.  pp.  239  rt  276. 


JUVfSChlTS    LATINE 


H.  VALtaiO  I-Yacco,  di  Bcritlura  di  tnill"  anni.  lihro  conservât!**  , 
in  perjramcna,  hjçnto   li  COTtOM  tOMMnC,  in  cipresso,  in  4». 

9.  HoRxnooon  AcronL»,  piii  anUoodlqnaUodaH  i  PaUsaDa,ehe  fù 
del  Cololio.  ligato  in  OOTUDS  LiODatû.  in  fogUo. 

10.  Souwoin  leltcra  lonizobunln.  ligato  in  cipresso.  coperto  di 
corame  rosso,  in  fr 

tl.  s.M.ivo  im  StX.  Ari:i:i.i"  Vu  toue,  di  7Û0ovôpo  800  anni,  ligato 
ii   •ipri!!<!<()  l'I  coporto  dl  oorama  lorchino,  ln-4°. 

12.  SmoMO  Apolun.vkr.  ili  (500  anni.  integro,  ligato  in  ftpreno 
et  coperlo  di  torchino,  in-4*. 

13.  Kmtome  di  Livio,  ta  pargamattt,  MtfttO  di  mano  dcl  Pcrotto. 
Iulio  Grammatico  dvlt»  ccmm  dl  SjUi   ri  Maria.  Episiolo  di 

- 1 i-t* .  Ejiislnl.i  l,i lui.»  dcl  RessîirioiH'  ;i  r'ranivsro  Fowari 
duce  di  Venctin,  tullo  scntln  di  mnim  <li-I  Pwotto,  Ligato  In 
cipresso  ctcoporto  di  corame  rosso,in-8*  grande. 

14.  GUI  m  ISO,  ftDtlâblsa*,  ligato  in  cipresso  copnrio  rli  MffltBU) 
torchino. 

lUkOUMM  di  A.  Gellio  et  Valerio  Maximo,  ttQttûbisa*,  in  per- 
ganiena,  UffttolD  corame  rosso. 

16.  Pcnato  et  C.vna .i«.   !     .in  in  corame  rosso,  in  ptrgamma. 

17.  Tefentu»  con  figuro.el  Pkii*i«  di  "00  overo80(janiJi,  LnUgTO 
»t  in  air  uni  luoghi  di  inninscole,  in  pergauiena,  limite  in 
«ipresso  ctcoperlo  di  comme  rosso. 

18.  Commentais  di  Ctttl*t  InttftritJ*,  d'nnticliità  dl  più  di  600 
anni,  ItbrO  pin  oorrello  aha  luLU  raltri,  ligato  m  cipresso 
eoptrtO  di  connue  maso,  in  |H*rgamGDa. 

8)  V.  p.  3TO. 
QV.P.2S0. 

i6)V.  p. 
njv.p.  m, 

12)  V.  pp.  26*  «t  277. 

13)  V.|..  l'K» 

li)  I  .    110 IT,  pftftfl    [Pf«  IX).  E1l«-Hll*lfitt.|ft,  Timbra  Ho  la  Bibl. 

Nâttftftta, 

BO  (T.  (Pli    \K).  mi#  siftolo,   iiaIim  i      II        l.o   mo.  contient 

une  profaco  publia  «inn*  l'Apptnil IUI  pubfiooliOOi  d*  Moi  (Home,  1871] 

cl  p»r  M»iphn  tfcrtt,  M.  oitta  il'Aulti-<i<-IK  qai  i         lu  m      pp.  uhtff. 

Ifl    \  al.  82W.  64  (T.  tout.  rsl,  mt  mx  hum  d'Ortïoi.  x\*  rièole.F.  1. 
Pewo  Iquolqucn  seholiofl)  i  f.  1   ,  '  <  mlnJ     fa   MtptfJucu     i.    ,'.-,..   p  - 

'.   CaJuIIq  (qiioJquei  levons) i  f,  6S  Tibuile.  Il  btj  i  bu  Ici 

•Icujc  prami&rM  ùlv^ie*  do  Tibulle;  la  tmOMriptioa,  qui  'ioraii  troïr  HffU  SU? 

dl  porcbeiiïin  foi^noiirirment  s-raités.  n'si  pn*  .^t*  acherte.  Frac 
■ff  Lu-  l    '-  -l'Apulée  (f,  12». 

17)V,|.. 

i8)  V.  pp.  22tf  «  i  M5. 


-;i:n 


IV\  »sr%IRP!    DORM^I 


19.  Sallubtio  integri6*\  di  mille  nnni,  litfato  in  oipr««o  coperto 

dl  corame  rosso  ;  In  ptifidpfO  (M  libre  ri  è  Kescripmm  *cho- 

i  isife  contra  Bpl&tolu  axorUtorlas  Sanecao. 
SO.  EUu.OCTto  (ii  M!or>  loogobarda,  legaio  in  cipreaa*)  i 

corame  rosso. 
H,  SilLUSTio  antiûhltt'  dl  *>0»>  anni,  in  cipresso  cl 

n>mii"  rOttfe 
II.  >m  ii    mm  ;iiiiiriii<v-  coperto  -Il  conme  rosso,  in  dprei 
18,   Pmumcin    dl  Ciowone,  dl   lôttera  longobarda. 

>>-ipioDd  et  P.    VnrroRi    epitoinato,  k.  ^q   coperto  di 

OOWIM  POttO 
14     Pi  tu    ■!    ii    ni  CloefOUi  inttofatalme,  di  più  dl  500  anni, 

coperto  dl  oorame  Uontlo. 
55   Paiiuo  OnûfllO,  i  i  ;   okû  et  Paulo  Diacono,  d'aiitichila  di  600 

anni,   de    gtfitta  Lotigobardorum.  Dl  vila   Caroli    Magni,    tfl 

cipreaso  et  coperio  di  corame  verde. 
M   i'Ri«cuNoanUchiss«,  in  Letton  Loi  la,  con  s«boliJ  netto 

■Wglnl,  di  più  di  800  anni,    in   ripr«*w*u  coperto  di   coranic 

rosso. 
JT.  Bntvto  sopra  la  Bucolica,  Georgiea  et  il  primo  doil  A^neidc, 

m  L'itéra  l.uitfObartin,  più  copioso  et  pià  i  tôt  u  lato  dolTaUri, 

HbrO  anlicliUs*,  i:i  dprtSSÛ  ■  •!  BOp  di  l   ii  COfftme  rosso. 
18.  l  ivm  la  prima  Décade,  di  letton  <li  GÛÛara 

COprrto  tii  COftBM  ITOO,  (fi  0t| 

n   '  ïone, dl 700  anni, antie  .  icipresse 

ol  coperto  di  corame  rosso. 
i     im  t..  Onosi  '.  dl  leUera  longobarda  htslorfelo.  antk 

coperto  di  corame  llonato,  lu  foglio. 
.11.    |i  vénale,    in    lettera    longobarda.    coperto    dl    corame 


20)  V.  p.  m. 

■n, 

:.>.  HT  IT.  parc*.  iPi»  IXi.  xi-  «aMf.   Au   f,  •:<   ra*!*,  aa- 
dacaoa*  i!a   U  OMftlta  b*MW*»  d^  à  Ornai,  j*  •Ifebtfrr  la  c«*n   d'un 

■ 

a>  HB  m  . 

COV  38  ff.  pawh.   (P»  |.\/.  Pleura  acûa  <b  an*  aiècW. 
latoaatal  Aftcâra*  «.iibr.j  a  p+«  a«va  «ffacfe  au  K  1.  ri  la  coU  n"  **. 

soTS)  v.  af.  *r 


tiAMUi-.KITS   LATIN* 


SRI 


Sî.  Fasti  di  Ovidlo,  in  lettera  lonp'ibarda,  in  cipresso  coperto  dJ 

corame  rosso. 
88.  LucâMOi  ftntiohiu*di  più  di  vw  îinnl,  ligalc  (s  aiproftao 

coperto  dl  coramo  rosso. 
!U.  DoNAtq  la  f?r:inminli<M.  d'anlu'hlta  dl  "00  anni.  In  ciju-i'SMo 

coperto  di  connue*  rOO&û. 

L  Boetio  de GoOfOlâUoac.  d'aAUchlli  di  mille  anni,  in  cipresso 

coperto  di  comme  rosso. 
36.  Vikgilio  m  Lettera  longobarda,  m  cipresso  el   coperto    di 

oortmc  rosso. 
;7.  i  i ■!..: ..\>iMi  Latin!,  entiehl  H  nioderni.  raccolti  dal  Cololio.  Nel 

mcd"°  libro  sono  varie  cose  di  geographia,    gvomatria,  et 

aslrolopio,  el  mecaniche,  tocco  dal  Cololio,    m  tfprMM  ol 

ntpGFte  di  corame  rosso. 
86.  HoR  'ii..  ;mlichiss\  clic?  fù  del  staiin.  in  dpreWQ  •  •!  COpoiOdl 

connue  rosso. 
30.  Hojutio  ftntiohlsfi0,  coperto  di  carlonu. 
40.  IIou.vtm  :mlirliiss",  coperto  dl  eOTtOIi  linnato. 

U  .  Hmiiai  la  \t-  i  i.liv  :tiilir]i:ss",  COporlO  di  cnraim*  liiaum. 

ÎJ.  i.i.  i  y,ux\  de  ufticiis  anlico,  in  Cipresso  ut  coperto  di  cor.'iiiK- 

rosso. 
43.  CtCEKONl    de   -nviMilio!!.-  .-i  I;i  RhetOrlca  ad  II.-iim m iti ru ,  co- 

pertodi  COrtUBO  F0680,  ID  oiprcHSO. 


32)  v    ! 

113  AT.  paroh.   rai.  vit  mit  un  ;  :    m.  <>  i*<m  m 

eODttonl  rli M  ilofi  icholir*  contemporain»*  et  baMOOUgi  KfcUll 

iconi  pour  la  plupart  du  xt*  li*oU.  RtinoM:        0HSI   dfl         qirll 

n  L'indicfl  «loi  Bor  KuIvh.  dhïe  rgaasto  aeaai  llbro  aotichiss*  plû 
«li  600  anni,  ma  queslo  cho  m'e  consignai))  *  acrilto  nrl  !  MIT,  BOOM  tnotklo 
nel  fin*?  *Jel  liliro  ...  Cetta  note  c»t  rlanv  la  ni.irp-  *  futt  ta  I2G7 . 

M]  V.  p.277. 
p    -,,.. 

-...  nv\. 
:»- 
9»  v.  p.  v«i. 

3W  W.  3369.  III  IT.  parch.  (Pie  IX).  xiu»-xiv<  «.  F,  1,  Horaoa;  I    LOS 
',  Pan*.  Soholiesol  fctowfl.  L«<f«rni«r  f.  modorne.  En  haut  du  T    I, 
n°  iôfl  ci  l'.-\  in .,  il'-.  bW  la  i.  de  Bjrda,  ■  >ropn>- 

rum   ftortii  ■'  „■■     >»  o<>iihus  O.  Ù.  £<'/»'•'»''''  nm  r/îfl  I 

/    U.D.LXU. 

KO  Farfi  8260.  HT  it.  parob.   PJo  IX).  n*  wèate,  Timbra  &  la  El 

Ht  i  ma  i  .  I -.  1,  Horace;  f,  100,  traités  -i  '.  aie. 

Au  f.  117.  on  lil  parmi  plusir-iirr.  noms  cIRwAb  :  Sao  Pilippui  r/fl   KdWa  (7). 
il)  Fat.  5261.  66  IT.  parch.  (rie  VI,  Pîfl  IX     iit«  ll< 
\  •  p.  866. 
I  é     1236  74  K  par«k  T>  IX  .  Pluncur»  main»  du  au» ■mi'  sràcle 


SOI 


-.SVCNTUn*    ti  DBMM 


44.  0*ir.i..  l.i  Mri.'iniorphose,  in  comme rosso.  iu  c:pre**o. 
. .  1 1  KKffno  anUchls**,  rnpertn  dl  lavola. 

16,  Yiiu.ii.t-:>  l.i  Boocolicba  cl  ficorjricû.  conscbotij.  anlichias^  «I 
miocobc  d'Ovjiin»,  oopertO  di  corame  Honato. 

47.  A.    Geluo   anhWiiss0,  ■  i i    jnu   à\  700   nmii,  cirreitUtirro. 
ooperte  di  corame  lfonalo. 

48.  Oviwo  la  Metamorpliose,  roperto  di  corame  roaso. 

4D.  Vita  de  loannc  Mellino  Card.,  scriUl   W  PlMtDft,  m  perga- 

mono  ;  l'originale  Messo  dol  ÏMatinn.  «*oj>orU>  dl  coranie  llonalo. 

50.  Piior»KRTio,di  EOiOOd'tniOmodoUO,  GOpeftc  II  COrawVamlO 

M.  Caîïïi.U),  Tiisi  i.i.o  cl    Piinpviirni,  **l  COHWBUO  8KVBtO  l'A»-!:  I 

dl  BttDO  d'hunmo  dotio,  COptrtO  di  corame  lionalo 
Cl  Statio  In  Tiiobaidc.  ;mtieo,  eopoiiodj  comme  nero. 

Kenroia  aux  marges  par  un  lecteur  du  xi*  «i*cIp.  Sur  la  garde  la  e*»e 
raotoM  :  V"  Ki 

44)  V.  p.  129. 

46)  IV.  'SM)$.  74  (T.  pnrrh.  [Pk  IX).  au"  iiéchs,  Scholiei.  I.e  f.  Hegarrt* 
•"■t  un  ncto  nnUru'  <!<"»  1384. 

46)  Vat.  3254.  04  (T.  pareil.  Pi*  IX).  Troie  rosi,  du  sut"  s  ,  loua  incom- 
plets :  a)  f.  i.  Bateotfotitf;  f.  i3,  uVorfftytûafj  6  f.  17,  //<.-■  I  .  ht.  ;# 
livre  I  des  /'■                mi  2  colonneal. 

47)  V.  p.  234. 

48)  Vat.  3266.  134  ff.  parob.  (Pw  DC  ,  Deux  mwm  du  xf  siée*».  Selw- 
lie»  et  kIosc»  Ho  divers  lecteur».  Ce  volume,  le  50  61  le  51  sont  d'un  p»W 
format  portatif,  apprécie  tans  doute  defl  amalean  da  poésie  latine  mm 

•  •ni  Uni  lus  cl  annotes. 

49)  V.  p.  198. 

50)  V.  p.  «0*. 
5||  IV.  3272.  itC  IT.  pareil.  (Pie  IX).  xt-  jiMe.  Lettres  orne*».  Su*  a* 

icarde,  une  court.  !  'rnperca,  F.  1,  froperfil  f  mon  Naufat  peetoefia- 

rit$imi  clrgya  fnelicitrr  fncfrjft.  (Qualquaa  scholies  aux  premièrea  pare*:  • 
la  fin  des  (T.  blanca);  f.  ÏK)  v\  ArtnlKi  Ar  DuceioMbd  Ppjf  | 

Omui/i  tut  r  tn>  >jtfun  jftn/r  r  /ci/.  tane*  ffON 

Vm  U  i  i  offterno  1  arnfa  nom  n  laft  I 

.  W,  Tttnilfo;  f.  137  v'.  Catulle;  f.  IK7,  Corw  ton  tM    il 

Ihih  '!»■  lu  |»ieuiière  pngia  sut  un  trcuitsou  ;  D'axur  à  au  1  I,  '2,  1. 

d'argent.  Sur  le  oaaque  du  cimier  eet  un  oiseau  noir  ayant  au  bec  une  en- 

remue  verte.  A  i\  DôM  de  PéC-CSaon,  Nfl  Irttres    V-.4  A  l'encre  il'or.    Je   nr 

parviens  rm*  aidentifiei  «1  -  nrinoiries;   mai*  l^pigramme  nous  donne,  à  ce 

Hu'il  s?  mule,  le  Rom  ■  i <i  copiai',  qu'on  peut  transcrire 

DOfJO&bclli   Si  le  enniisle  eut  le  mflnin  personnage  que  le  proun^Uir''. 

■'•uiule  de  ce  jeune  Pnllini,  <|iii  a  tmnxrrit  Properee  ilansle  327  i  <M   ! 

•*l  tjue  j'ai  étudié  d«n<  la  Itirharhr  sur  un  comjmtin*  n  lAictx* 

SE)  Y"'   :^>    toi  (T.  pareh   (Pie  IX).   xm*  »I*i    • 
dtxu  mriin*.  dont  l'une  eat  contemporaine.  A  la  fln  aonl  64  ver*  mnaat 

•|untre  a   quatre,    virtft    rie    enmplainl»>    il  OKdipe        tHfi    yatrit 
pignnra...  Elle  a  M  ntihli^o  par  Rd.  du  Mtrll,   Pa/'ttMpopi 
»»(»l/rn  .fffr.  p.  310.  d  aprAa  un  ma.  d«  Bpr    1 


r»  runaai 

du 


h«ni'm:iiit5  latin* 


::.;:: 


B&>  Statio  l'AcUilleide,  in  letiera  lon#obarda.  copeplo  di  carta 

pecora. 
5*.  fiBKDbO  Sflhotovtico  sopra  Martiano  Capella.  libro  mtlobid 

simo. 
:»:..  ftJRAftGHOda  ï:i:nilinritule  phîtosophoineunda  eum  principe, 

Lradntf.o  d:il  Gaza,  cou  lVpislola  d'esse*  G;i2a  ;il  vescovo  Andrew 

Alt'rirtisr,  lilireltu  Origuiidr,  eoperl.o  $  *»'la  liouata.  in-'.'. 
KÛ.  Iuvkmi.k  auliclnsy,  COperiC  di  cartone. 
.'.7.    l'iiAiiMr.NTi»     délie    roiiIrovoraÎL'    «Ji     Sonera,     unln-lms'    i-l 

OOrrettiaP* 
Ht,  Prano,  oi  alcune  opère  d'Ovldlo,  libre  antlrblas%  coperln  ili 

cartone. 
59.  1'oesie  del  Sannozario,  cli  mono  sua.  ligoto  in  rorome  rOSSO, 
00.  l'oRMBdolColotio.  indui  volurni.  nuoin  4*0t  IMlro  in  fotflio. 

di  ma  no  sua. 
i\\.  Poesik  fl«-l  Tliebaldeo,  di  mauo  sua,  senza  eoperta. 
€2.  Icvknalk  Hllibbffts*,  IcboSatOi  el  coperto  di  oorame  lionalo. 
♦IX.  CicEnoNE  de  Invenlione   et   la   Khetorica   ad   Heronnimu. 

snlichiss0,  et  coperlo  di  corame  rosao. 
tiA.  Omcu  de  Cieemne.  cen  scholij  in  marçrîne.di  raanodl  PoŒ 

(niiiiiï  Laeto,  coperto  di  r.orame  lionalo 
*îK.  FktTOB  PdfPOUa  epitomato.  et  il  fragmente)  non  epitomalo. 

COptftû  di  corame  lionalo. 


M)  V.  p.  ?T5.  Le  ins.  porte  au  f.  i  une  cote  ancienne  :  a.  wnij:  le-  n*53 
tju'oti  voit  au  bae  du  f.  '.'3  eut  celui  de  In  bihiwtlirquc  d'Omm. 

M)V    D    - 

50;  V    |i   ?:m. 

5t'.  I  //  ;f.*ft7.  :.:i  ff.  parch.,  rel.  mo<J.  xi'-in*  sièale.  Scliolies  et  glosot. 
La  deniîèrr  natîrr  n  trouve  la  XIV.  L'identification  de  ce  ms.  de  Juvenol 
repaie  sur  U  pince  qu'il  occupe  dans  le  classement  de  Rainaldi. 

57)  Ma.  non  retrouvé  (à  joindre  a  la  liste  de  la  p.  122).  Il  a  dû  être  relie 
daim  un  autre  volume  de  la  Vuticane.  Serait-ce  le  m».  9<>uh  If  nom  de  56nèque 
qui  viendrait  lie  Beiubo  faf.  p.  2fâ)'l 

§V.  p.  217. 
V.p.328. 
V.  p.S5L 
di    v  p   .•:>: 

«2;  Vat  328K.  63IT.  parrh.  (Paul  V,  Pie  IX).  Kll«  wiMe.  Scholie*  ci 
frliises.  Vers  écrits  au  xv'  siècle  sûr  les  garde»,  de  plusieurs  mains. 

B8J  Val,  323fi.  6\  tT.  parch.  (Pie   IX).  in'   ifale.   F.    i.    lh    tnvmthw 
T  33  v.    \<t  ll-i'iiiiium.  I.hs  tram-nes  ont  et*  dorées.  Au  L  de  garde,  men- 
tion» et  extruïis  d>pnqiiHH  diverses:  on  y   trouve  im»|hm  In  naisMKM  As  la 
fille  d'un  propriétaire,  DOflKBél  Agate,  la   «  mai   1387,   1001   tl  pOPlIflcai 
l  r  h.iin  VI  :  malhiMir»»iifli>mpnt  le  nom  de  fAmîll*»  manijue 
fil)  V.  p.  206. 
B5l  V.  p  Mi 
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INVENTAIRE    I»  OIIMN 


VA).  Pfeno  POHFUO  non  cpitomnlo,  scrilto  di  maoo  de!  Poliliano- 
Kï.  Yï'.i.m  i.  w  i  de  orthographia.  C  mesuo  Pfcoxroea 
tlocullotrain.  âsuuumo  et  N  la  j,Tammatica.  Atoii» 

Koiill  n  vu  ami.  DONAT1ANÛ    lUUO  ScVtRUMO. 

«8.  Iti  m  m  I.ipo.  ÀoritA  et  PgriUMfiei  Arr.iTFio,  acritli  di  maoo 

de!  Perolto.  coporlo  di  coramc  gïallo. 
60.  NiOMAO  hmoo  ad  libroa  Àrislntcîia,  con  IVtpislota  ni  Cololio. 

coperlo  di  carlone. 
"0.  Pohphvhiiisi'  supra  lluralio,  in  cnraiM  lOFChîltO. 
71.  Placioi  gloss.ie,  ln-4*  fo^lio. 
mrt.  Tiun.i,..,  in  periramen;i,  coperlo  <li  comme  lionalo. 
:::.  Luawno  sopra  la  Tbebflrfdc  di  Statlo»  in  pargaon  : 

coperlo  di  comme  rosso. 
74.  Suktonio,  coperlo  di  cocaïne  noro,  fù  del  c&rd1*  Campant). 

76.  8TÀT10  le  SOlVO,  in  pergauieno.  BcrUlo  da  huomo  dotlo. 
7(ï.  Livio  lu  lorza  Deçà,  coperlo  di  coramc  roeso,  BOritlo  <i: 

del  Pnggio. 

77.  Livio  la  quarla  Dec.-,  coperlo  di  corame  roa*o,  Bcritto  dt 
rnaoo  del  Poggio. 

78.  Epigiummi  latini  anlicht  el  modorni,  raooolU  <!al  Cololio»  in 
l'.irliiMi'. 

79.  Epi&tolk  di  Plinioetde  viris  illuslribus.  coperlo  tli  coraine 
rosso. 

80  Epotolk  ;id  Atlicuru  et  Q  Frai  rem  el  Brutum,  imperfett.\  in 

pergamcriïi  et  eoperto  di  corame  Eioiulo. 
si .  Rpistoi.e  tsodesbne  perfelle,  coperlo  di  t  oramt  UoiMttO. 
a*.   0m   voldioc  de  ludis  rircenaibu*  el  scenlcia,  d  iltn 

coperlo  di  comme  lionato. 


r.i,i 

07 1 

SÔ) 

M 

70 

71 

721 

TM 

7i) 

75) 

7Ôt 

7*1 

HO 

311 

»2l 


\  p  aie. 

V.  p.  M7. 
V.  p.  196. 
V  .p.  251. 
V.  p.  226. 
V.  p.  iss 

v.  p.  m 

Ko/.  3381,  10.»  IT    rPfelX).  xv«  «.frêle. 

V.  p.  SUT. 

V.  p.  24!. 

77)  V.  p.  101. 

V.  p.  2&. 

V.  p.  191 

V.  p.  240. 

V.  p.  231. 

V.  p.  202. 


MANUSCRIT*  LATIN» 


su 


83.  U>  v-mumc  de  regionllnu  Urbis  Romae,  coperto  di  connut* 

lionato. 
Si.  I  .  raunŒ  di  raccolta  de  luoghi  aopra  le   cose  romane 

OûpertO  di  corame  lionato. 
x;;.  In  voLVitt  secondo  simiU»,  cuperto  di  corame  lionalo. 
88.  Si  i-niM.i  sciftto  di  mano  di  Linuuro  lionnnitMisu,  coperlo  di 

comme  lionato. 

87.  ClGBROKtdt  BnibUf  bOBOrun)  et  malorurn,  coperto  di  corame 
lionato. 

88.  CtCEAÛfifK  !<•  Tiisriiîïinr,  COpWlO  'li  eOftBlt  FOWO- 
B  h  CtCtROVR  d»»  or;ilun.%  Q&perto  tli  cuntrne  rosso. 

90.  IV  Canmdi  de  cosmographie.  De  uotnînis  genilura.  De  munc- 
nhiw  n-ip.  Dû  usus  ontiquitale  scribendi.  Du  propriclalc  ver- 
boruin  latînorum,  coperto  di  corame  nero. 

91.  SCUNU8,  Axalus  lalinus  et  alia,  coperto  di  corame  lionato, 

hcllis.s*  ItbrO. 

92.  Bmôtole  di  Leonardo  Arotino,  coperto  di  comme  nero. 

93.  LtoN.vitois  Aretinos  do  lomporibus  suis  et  alia  elusdem 
opuscula.in  pergameno,  Q  pertodl  coriOM  rowo. 

94.  Cas-mmm)Hi  rp^lijhu\ill  p<!rg;iniiïm),  mprrlo  ili  rumine  rosSO, 

libro  antico. 
93.    Teiusntio   d'anlichilâ    di    400   aiiui,   coperto   di  corame 
rosso. 


b:\)  V.  r. 

94,  85)  V.  p.  m. 

80)  V.  |...  17.). 

Vi  i  .:,'\\    ix,, m  ■.    b.  (Pu  W).  y.\    lièole.  Correoltoos  marfi* 

oalâfl   \A  OU.  "Il'if  KHIvenl  (loi  Ucime»  d'un  ou  pIuBieura  mots;  co  aont  Te» 
mots  i 

88]  v. ,,.  i    . 
90   V.  |»    197. 

!M>     V.  D 

S     \     p 

92)  Yat.  3397,  I7u  ir.  oap.  eueartt  ila-pucb.  [P«ul  \  ,Pi*IXj,  un  wècl 
ou  groMièrtftneol  pont  («l'azur,  au  ln»u  "u  I'ojm.*!  JW).  La  mfti  a 
£  il  une  ancien  n  a  laide  'i'-  bttlrM  <!'•  Lfôonardo  Bruni;  il  m  con 
lient  lïô;  les  IruK  prettlère*  MM  Bdrtlléfl  a  SaJulalo,  la  dcnut-n:  nu  roi 

Alpll   l'I-r". 

te)  v«/  3896  lus  iv.  xi    ■■.•■■■•.  Ûrnomenta,  émis*     i  par  le  timbra 

d«  I;.  Vatican*.  Somnaîm  marginaux  h  Fanera  rouga,  K.  I,  Icaumft  lr* 
Uni  d    tonporfaua    -"m;      W,   FcnopAontfa  Kôïm    v'    Ciafuf  tyran*» 
Kltron]     :.  (ii,,  l.  ArtUai  llbtr  advtrêiu  kypQçHtn$\  '•  "•  '••  •«■  Pftfl 
àrUtattk»;  f.  91,  1      I    ■■■    tfuoWi    '  "'    tù  mi  ftwitoaw  SaUfetani  t/< 
[Cf.  Ka(  3923,  t    I,  lettre  de  Brooifc  la  mémalWal 
CM    i'  ■     ■  ■  <  ■     i    .    Pi»  Kl.  au*  k.  A  dnux  soloaiiM, 
0>)V.  p.  128. 


INtlATAIlift    !M)HM.\I 


9$.  Clal-uia.no  de  raptu  l'roberpinae.  Esposilione  scpra  luveink, 
îifcro  mtieo  *a  coperlo  dl  entons 

97.  Catonf.  den»  rufttica,  Doprrln  di  carton* 

98.  Ciceiionf,  Fora  lion  i,  in  perjramcno,  coperlo  di  rorauie  lier», 
libre  rorisshno. 

9tf.  Oium>sii  df  Oceroni.  ni  ptrgamdQO,  coperlo  di  eorame  I 
100-   LwiO  la    lerxa  Décade,  in  pergameao,  coperlo  di  cérame 

liniiali). 
tôt  -  Ehesdaïiom  sopra  varijaulori.  del  P-  Utiario.  di  uiaiio  m, 

coperlo  di  corome  fionfttû, 
104.  Ai'lXKio.  iti   pi-r«:iiiiifu;i,  cupert  tHH   rOCSO,  1  -HX>  <l» 

marin  di  BefiVeotO  da  Itiiola. 
103.  Gictno  de  natura  du*oruin.  et  de  divinatfone,  libra  anti 

fù  di  f'nii.i  Niroln  Irrzo. 
104-  1*11  »  r  l'u'i.i  luMlitH.pDlitani  do  iim'oniri*  xuonbus,  cl  liber» 

lihiu  sludij*  iidolescenllae.  KranciaciBarn-ari  de  re  uxoria,  el 

tlbi  In  pergamenû  eL  eoperto  di  coraun?  roB80« 
I0.V   IfUTTULia  epigrauimata,  in-8»,  in  pergatneiio.  copcrtû  di 

corame  rosse. 
100  Ûcn0t<B  le  Tusculane,  antico,  coperlo  di  coraine  rosso, 
107  CiCERosKdenaluradeoruni.chefiidelTrapezuullojD-i 
108.  Frontinh  de Blralagemalla,  l'opcrlodi corame giallo. 
100.  Cigeroni;  de  oralore,  coperlo  di  corame  ncro. 


90)  foi,  sm.  K  II",  i-o.ri.    (Paul  V,  Pif  IX  .  3  ou*.  ■<}«.  I. 

Kaptu*  Proîtrptnar,  commençai)  I  au  v.  *£0<1  «Ju  livre  II;  f.  *,  l'ii 
Cliudien, «ivAcune Lranipoeittoo  d«  fouilleU.  commençant  mi  f.75,  uvslkta 
e)  f.  29,   commeiilaire  mr  Juvennl  (In  principio  on  i 
nii*ai»Tlt>.[iviT  ceiioiii  du  ai-  :  Paustini  Hut  uriné   ou  Htclurini    I 

©7)  V.  p.  250. 

98)  V.  p.  .'<•:. 

99)  Val,  3231.  282  M'.  (Pie  i\     iv«  liède.  leurra  urmW.  Souaortptua  : 
tnrrjttum  <i  compUtum  /»  >  nutnu»  lahannÎM  ihprrtU  Akmania, 

lut)  Vol,  3334,  lfôïï.  (Pie  IX).  Seau  vol.  de  la  Un  d  wientu 

cote:  ïiti  l-ii  ij   l''ii»t  iiuj    Camrrn   A     Fntnlwpuw  el   liiif.fi  orru 
letlrei  4To*  daiw  un  cercle  d'or  :  TWi   Livh  Patavint  hUtorfoçraphi 
'.nfcMiiii  <t<  t.rlln  Mtii-ftiinirii  fihi'i'  f.rnuiis  iw.ipit     l.i-  ti*xt<' rotnrru-nrv  an 
!vi.-  KXXI,  I»  «I  RaïaaJdî,  tlsins  son  reeolcmrnl.  avait  iléjA  n-mirqu. 
fvur  ila  l'Inventaire  -  •  Pîiv  t-sser  la  >  déco,  ma  a  me  *  statu  contognab» 
U  4*  d«ca  ■. 

101)  V.  p.261. 

102,  103»  V,  D    198, 

toti  v.ii.  irt 

106)  V.  p.  19». 

106)  V.  p.  122. 
107.  W  V.  p       \ 
.'07. 


y\SC3CWTi>  LATIN* 


*■,- 


1H>.  iiioNYsiotie  situ  orbls,  ion  Bcbolfj  UtB4  margîBÎ,  eoptrto  rli 

rnramn  i'osho. 
111.  Valsivio  Maximv»  et  mil'  ullimo  il  X*  librodoprommiriibuitcl 

ainrilibits,  coporto  di  corumo  rosso. 
ilft.  GtfsnoKE  l'epiatole  famlliari,  che  fù  di  Tapa  Nicola  lereo, 

coperto  dicorame  turchino. 
113.  bi'iciivMMt  di  varij  auetori,  «crilli  di  inano  di  BasilioZanco. 
II  i   Commentu  sopra  Lucano,  libro  fiOlicOj  lo  la  vole  eoperlt1  dj 

pergamenu. 
11  :i  Ofmo  desrte  am&ndl,  In  pergameno  et  coperto  di  corame 

glallû. 
lift.  \k>oi>iiumi&  et  Plutarchi  et  Basilij,  quaedaiu  translata  per 

Léonard  uni  Aretinuin  Bl  ^n.-irinum,  d  Gicraode  petillorie  con- 

sulatus,  in  porKQtfiono,  eoperto  di  corarae  rosso. 
117.  Plvtokik  «Jialotfi  per  Leonardum  Arolmmn.   m  prruMinciio, 

coperto  di  raso  giallo. 


ItO    Vat.  1338    Stf.  ptp    Pie  VI     Mm  :  picnfriiu  '«' nierprruifw 

tier  PanAitun  [*fie  ■  D<  oooMdôfiMgaee  ei le&tfenai  aotouroal 

B  texte.  Ce  rib.  «et  écrit  par  un  humaniste  dont  j»  n'Ai  pas  reconnu  la  onaio; 
il  Mt  dalo  4  lu  lin  du  loxto  [ISOi  JM  \&k  K>it.  tOç.]  <>l  à  Ulin  dce  sebolio» 

Mli  Val,  3337.  Jli  ff.  paroh.  (Pie  IX).  xv«  siôolo.  OonUtofl  l'abrège  de 

M.ixntif  par  JuIiub  Plril.  Cf.  la  nolo  du  f.  'Jll  V  eur  tu  livro  X.  -i 

li.-.N.  .lu  Rico,  BoAi  to  VotU.,  Larde,  1860,  p.  163.  !  tifietf  par  Pjgbiua 

Pour  la  provenanoa  do  M  Ali  do  luxe,  il  faut  rupproaher  recumion    lu  lr  •  > 
linpïoe  de  celui  do  lu  formlle  CfcnOtUii  ri    I     -i" '«■  "*l  dan»  lo  rocucil  do  U 
liièqui*  do  la  MÎQorve,  à  Humti,  ><t.  da»«  oolui  do  'Jaigmorcs,  a  Pêrïi 
oiri  idëfl  bmiliei  renMinos,  fol.  ::i  . 
lia  V.  p.  11»! . 
il;   V.  p.  254. 

1UJ   W,  '&$iï.  45  11',  il'aui  \).  xiv»  t.  lue.  :  ••   InVMBlîO  Looini  «01    ad 

l.mii    i     cripla  quodgcwil  Deaareum  Pompoio...  * 
l!'.    IV.  3268.  38  If    Pie  VI).  Du  wv«»„  sauf  Va  ff.  H.  33^8,  *ju«jU-> 
pOUC  oomplAl-r  le  m».  Sonolica  61    MU    '  IOQ8  o")  pçquw  diverses. 

1161  Fol.  3886.  BSft  pareh  ■-.'  s.  Ce  peiti  recueil  de  peobei 

pi      ■  i;    par    un    buOUJUStOi    •  ■''    prtofctt    dû    lu    liihlr    . ■  ur.-.-iril- .    •!••   muni 

lllicien M»     :    f(f  A-»:    >«lu\iiniv  .''in'    <.J<i     ,  t.:iiit>i,   OftUi    ni-ujui   /(.im'/zi  »i'./  IfejnO" 

<iv  Jr  fojcri-iû  librit  i  u'ii-i'if.  Pwdushjn  p  '  deniwMi  L>  vranlmi  Are- 

tàlldl  V<  /'"/Wi  >/'/i    ,  hhitophi  de  privai"  ru  m  <  I  tt/tutin»rum  i  "n    ilu-i.ni 

trmtu'tuiH  f»  f  'l-iutinum  duarmum.   —   Vlutarchi   de  a.n\"  I  ■/    tfnnlltftfil 

lotum  p«  ri.  'i'**)/,  —  If,  T.  Claaronifde  ptrftifeiM  eonn^a* 

im>  .»/  (.».  fiuifin.  L«a  Ipjib  traduction»  eonl  nui  l'acr. 

111  \nf.  3348.  l''t  M.  fPii  IN  .  if  li  Tranchée  ttulrefoisdorer».  l.f ii i>'f 
ornées  et  frontippice  nu  f.  '-'  v\  riiculroni  ^  .<[  iiiicn  imr-x  du  )'h"tn  .  upti'> 
la  dédicace  à  Lobrlii.  Ecusann  labsé  •■n  lilane.  V.mi:i  lr- imducliims  cuiii.-- 
it u«^  dan5    le    TOluOJf    :    Vh<<ir>,    iiui j//".-,    iPirv/utt    «Aruleaienl  l'élo^n  ik 

Soente),   ipologie,  >,,'■>,,,  1%  '■.„    :,-i  t.-*  de  rhion,  Timn,   Sr  >■ 
juU  bai  Xeoopl  i 


i.NY&MAïaK  h  iin.«:xt 


118.   AuiMoT-cu:;  l'oliiic.a    pcr  l.eonardum  Arolinum,    et  aUa 

icm  <  [»ns'Mii:i.  m  ir  coperto  <li  corame  lionato. 
]  19.  Cuation:  dJ  CieeNMMj  rivedttte  da  huomo  dolto,  co porta  <tl 
connu  rosao, 

120.  DUUJGSI  ;il-mii  di  lUatoiir,  tividotti  da  Leonardo   Ai  ■ 
copcrlc  di  eoraxne  ro880- 

121.  u»;»...ix->Tn  delta  nia  d'flomero,  iradolia  da  Peregiin*  Fio- 
rooUno,  di  inano  di  l'omponio  Laeto. 

\*2.  ii     i       ivi    Patavinl  ^umma  ortis  rythmlcae,  libro  * 
dt  30  fà  (sic),  locco  dul  Col<>t  ... 

m.i  Mkla,  ij.'-iniR-  th)  legibus,  coperto  in  cartone 
blanco. 

\l't.    I.l  i.UETH»,  in  tn vote. 

12B.  Ovimo  de  Toixlo,  in  ta  vole. 

1S&  Loguiu  liber  do  MeoroMis,  traDshm*  ;i   rui>io   '• 

libro  m   :i;ile  di   mano    d"esso   Fablo,  eoperlo    di    eoraone 
rosso. 

\n.   (lALEuiii   Martii  Invectivas  En  Franciacum  rinklphuiu, 

coperto  di  Boramfl  rosso. 
|J8.  Pwscuho  do  constructions  libro  anlichiss*.  coperlo  di 

ooMjne  L-iaiio. 
[19.  g.  Qgbronu  de  pelittone  consulalus  ad   M.  fralrem.   Do 


Ils    \     |,    ■■ 

HO  v  ,    :ii 
120   V    p.  230. 
l >]    v   p,  SOS. 

122   \    p.  -'M. 

V.ii.  ;U00.  18()  fT.  pftp.,  ni    noL  Lu. i  m,x  f.  il*  de 

bois,  rvn>imrL  d'un  mince  ouïr  vert  catampA,  nvee  formoir,  e*t  aana  doute 

Fcttlrrioure  A  la  rôiJoolion  d-  Ilnvenl  lire.  Le  m*,  cal  du  w  ».  «  i 
i,  PompODiuo  Mi'lii;  f.  il,  Sol  in,  avec  eell«    oiuoi  plîon  au  T.  110  r»: 
i:.  htlt>  Sotini  poUhittw  ah  f/»«  i     Wmj  ri  r /i  Jfuj,      /■'  I  t4r4tr*t 

, -.,'    ,,,.     H-.li.  „  ,-,,    fUAlj   mViv. ■•/»/•    BouVfllVl       Au-  li' -    <n(  - 

oulûi  wuawfi  cl ■■  '"•   [Salvaiio  fl  ifftoi,  ©le    .  .  i  3  . 

i  bk  orMi  Iroduction  rie  Dmya  la  PiriegMf];  f.  141,  I  '\-lrfi- 

/.»>;  I.    17!)  V»,  HOUX    ri, iln  .     ■!■■      mnl    .)■  i  ..  ,  .  . 

i  i  v.p.aie, 

m.  3207.  59  17.  pareil.    Pie  M    Pic  IX  .  3  m*»,  :  »    t  !,  ' 
Mil"  e,;  M  t.   34,   Prudonoc,  Piychjmaehia;   f.  62,  Comaiimuire  dur    U 
pncA,  .  m  Prodenliua  rir...  a  xa*  s.;  c)  f.  .Vj,  />.  .y// 
ii  complet  .  mu"  jièclo. 
\*\   V.  p. 


IjT    V.  p,  EST,  mu  uno  faute  d1mprft»8ion  d  (mi  écrira  M.  L 

;    wrr.  pueh.  p»ui  v.  iv  in  &.  .. 


cien  :  h]  U  50,  polil  commentaire  mr  Pi 

i  I    v  p   •■.;; 


a)  f.  i,     '. 


y  \Nisr.niTS  i.atixs 


::H)ïi 


I-'itld  Bl  ;ili;i.    Kpistolap   l'Ialonis  et    nliorum,  translate    pOT 
l.<  niiiinliiiii  Aretinuni,  coperto  di  coramcncro. 

130.  ÀEMiLia  Phobo.  CwiMBUO  NCPOXS  de  vitS  AUici.  Dion  do 
rogno.  8bx.  Uufue,  coperto  di  connue  lionalo. 

131.  Varronk  de  Hngua  latina  iH  l'orpliyrioniî  sopra  IloraUo,  fii 
iltl  CoIotSo,  in  rorami>  biuoo 

132.  V.MiitoNi:  da  linguu  latina  et  de  rc  ruslica,  scrilto  di  niano 
dJ  LUûon  Vitorkîooso  (*k>),  ooporto  di  oorat&i  biaooo< 

:  ;     Cfe       iwt  d«  Soneetuto,  Araicitia,  IMradoxis  St  Tusculanîs, 

hbroaiilieo.  crnpcrto  dJ  tonune  bUOQO- 
l.îï.   'H  iy  :n.nv\    rn:i  srlioltj  d  h  00010  dottOj  COfWU)  'li  00108*6 

rosso. 
135.  Uai.kxo  aopra  li  ÀphorHiui  di  Hipoerate,  libro  anlichiss4  di 

600  anni,   iranslalione  antlca,  in    pergameno,    coperto   dî 

ri  rama  rosso* 
13G.  PuuiOi  in  pcrgamcjia  et  senza  coperto. 
1^7.  Dialoouj  di  IMjiIotk:  IradotU  du  LeorwrdoArotino,  coperti  di 

o  ruât  lionato. 
i  is.  CoM»ic\TAiiiidi(>MHr(!ycoriH!iiUaKmlr€oportodl«oraait  rosso. 


Vat,  3413.  142  ff.  pareil.  «Paul  V.  PSi  ivi*».Au  fronl 

fntsianensiêdtrwno'/'  urrro  lutines  furtu*;  f.  JX\  HufuiPstut,  Htf- 
vtariam.    La   traduction  <]<•   Uiun  '.hrynoeUiaie  eal  dédiée   I   Nioolai  Y: 
«.  lattf  oninwi  rerum8criplor»?B,  NcoU'M|uinLc,  1*.  H.,qal  tuoiuasu  in  roma- 
nuin  rerlunlur  aeruioiieiu...  a 
l.-'.l    V    P    >.V., 

V  n    170 

10,   118  iv    ptfcb.    [Pu  IX).  OraimenUtioa  inUnuwalê. 

Commpni»oin   ii  do  un  sïftoîa  (ontfdOj  «lit  OrstniV).  krraouttioni  Ur  iWvcncn 

du  raton 

134    l  ni.  3378.  i  i«  fT.  pap.  (Pin  IX).  Lac/Hironui?  qui  eal  nu  luis  du  fron- 

Uipïci  ai  contient  qui  loi  leltroi  S  JJ.  f  "•  I-1*  ">•  loin.-  fin  la 

fin     du     XV        ■  DI   Iflbfl  i'-.'.   il'hwii»,  \l,Ui>   ■»•■-■!.   !"■  * r l   'i  i ■|;luri;-i's:   ''lit'* 

tonnent  un  eonniintaJri  perpétuel  <'i,  réunlM  nui  glosait  lembleoi  Indiquer 
qui  M  nia ;•  wrii  pour  le  eoun  d'un  r>rofe*B<  ui   rti  li  Sspfoitu  I). 

V  p   285. 

i  0    v,/   3303.  1 20  fT.  (Pie  IX     tt  illalo.  L» icuicripiïoo,  bit* à Iroîl 

I  s.(  fài  i  i   :  P&niCJ  AWnÛ  portai  riarimim    vpli 

ri  iiniv  oanûtud  octava  il  uiiîtna  — turum  </'/</'*  fntienfraJuv     ■  */i  Aw 

DOftntftll.  C«Hl  U'oisïi>mfl  main,  pOlUrl  lUrtj  ïSOtBTO i  V0ila  h  la  découvert*» 

du  ^s•'■  |  infanu*,  a  roroplocfl  partout  le  net  ï  \-  nU  par  Sarrinahs, 
mis  en  marge  un  grand  nombro  do  scholics  et  de  leç*"ii«,  01  COfflbtl  quelqvii 
laeunos.  —  Les  IT  de  garde  sont  lùrroes  d'un  tIKtl  iffkl^  do  noyiQ  âge  et 
d'un  acU  notarié  dressé  àKomo,  en  1198,  devant  PhiUfptU  Hoti'.hnt,  sien 
du  <l»ocè«e  de  Cambrai,  BOOain  ipOltoJiqui  >\  [npOrilJ 

137)  V.  p,  I82i  Cl  n-.  qm  je*  n'ai  pue  rotniuv*,  fui  mit  pout-au*  doObtl 
emploi  avec  117. 

138)  V.  p.  '„'ô«. 


3oliu;.  ruLvio  onainii 
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130.  Ixcuitv*  de  dijs  gentium.  in  peroameno,  coperlo  di  '"-arionc 
140-    OflMAWKft   et   Aclianus    de    il 

pranfationibus  Gazau. 
141.  CoMMEXTodi  Pompoûlo  Laeioâopra  Varrone.  Oratioaes  ex 

Bbris  liist.  Sallusiij.   Orallone  di  Cicérone  pro  Milone,  sema 

'  ■  ,"-rt.i. 
lii.  Yogi  di    Lucrelm,   di    maiio  di  Basilio  Zanco.   coperlo  di 

carton*»  et altrc  cose.  Epigrammi di  don  Basilio,  Cl  l 

i  ffi  Catullo,  di  Gralio  et  Ovidio  de  Piadbus,  Gênai 

i     .irv  et   Coiinni 'lia  do  cullu  hortoruin,  raccolte  da  don 

Basilio,  originale. 
144.   I'ctrarcha  le  Bueoliche,  scriile  di  mano  sua  propria,  h 

pergameDO  îii-8*,  coperlo  di  velluto  paonano. 
]*;;.  ri.uiAHCiu  de  sa!  [peine  etaliorara  ignortnliau  scriilo  di 

Oa&ÛO  lUttj  Ifl  pergameno  in-4\  coperlo  di  reltulO  crcii: 
lit;.    Petbarchà  do  viu    aoUUzia    0l   liinerariuni    Syrtaeum. 

scritto  di  iuano  sua,  in  papiro  in-folio,  coperlo  di  corameUir- 

ehino  levantino,  con  serrami  dargento. 
147-  PrnufiCBaJE  liher  in-V,  liiHtoriaoxcerpla. 

148.  BttftB     le    l'ivvi,   scritlodi  iuiiki  mi  a,  ■••m  molli   i 
foglio,  roperlu  di  vtdlulo  iirinialûO,  iu  papiro. 

149.  Kimni.im;i   ('iiNTviti'.M  de   rébus  En    Klruria  gesl 

di  niano  di  Bernai  du  Bembo,  in  pergauicnu,  coperlo  di  \  i 
cromisino,  in-4*. 


1361  Vat  34*:     1011     PaulV.PIelX]  Petit  iraiU  d"  milhotoi 
..  Pull   In   Kg/pto  vir  iimss mu  .  isi  celui  <]i.i  mm  pw  Mai. 

Clrns.  auct.  e  Vattc.  cottd.  cil.,  t.  III  [1831),  pp.  101  *<\<\.  l.M  I 
l'A  virt  d'un  ras.  d'Orsini  du  xu*  siôeltr,  mais  fi  se  garili-  bien  iftfl    m«1i(|ucc 
la  cot**,  "'  m4  '. 

Mi))  IV    vlli.  flfi  M*,  parch.  ^Pie  VI,  Pie  IX;.  Lu  place  -on  au 

fronti»|>Hi'  f-i  reslta  <-n  blanc.  Il  n'y  a  qu'une  seule  d«  lra<lu<tion«  n*i  toit 
du  Gaaa.  K.  1,  Nicolai  Secundini  venet\  praefatioad  UphatMutn  Aiw/mtm 
reqem  in  On  isnndrum  <i'-  petfpctû  imperaton  i  33,  Thwdori  Grotcî  Wat- 
101*4X10  mis   i  i    .   bu  ifii'MDi  Vimnrmivim  Alptiutt* 

fatio  in  opus  Âclùtni  tU  inftruendit  nctebus  iftvwr  figuras  sirat^iquet  aux 
oncro»  rouge,  verta  rt  blaua), 

141)  V.  p.  20a. 

i*'.   li.:   V.  p.  259. 

l\\\  V.  p.  28$. 

145)  V.  p.  2#. 

f  Ml  Y.  p.2»l- 

111}  V.  pi  Ml. 

14-Sl  V.  n.  Zï:    i  tmciib  doit  tflre  un  Japaui»  pour  OMMÛN 

149,  16a)  V.  p.  240. 
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IH    IIoktio  do  consolationo  philosopbica,  scntio  di  mono  dcl 

Boccaccio,  in  pergntnono  in-K",  copi-rio  di  vollulo  verdo. 
161-   CuKiiTOrnufto    I.amumi   Ifi    pDi'Mi-    i-ni.    lcp: viola    dedi- 

..iimiii  di  manu  sua,  acritto  in  pwgame&O fn-8',  coperlo  dl 

velluto  vcrde. 
181.  CicuKosE.le  leggl  et  11  Ubri  Auademicl,  BOFttti  dl  DMBO  dcl 

Poggto,  in  pargameno  in-4".  coperlo  di  seta  paooam,  con 

m  i  m  :    l'argento. 
Iu3.  HiiMKiii..  il  "J"«  t  :i".!.::ril:(i.liï,  Iradolio in  vcwi  dal  PoHliaOO, 

el  in  molli  luotfhi  tocco  di  mano  sua,  m  pergameno  in-4*. 

COporlO  dl  .Trim-.in  i 
\?y\.  (ir:oiu;n:v   Vir^îly,   i-l    alil   OpUBOlll   di  mano  di    l'omponlo 

l.;iiîl.o,  iti-H  ',  m  pi.Txamono,  OOpOTtO  dl  foraine  tOOO. 
1  oo.  Politumi  varia  poemala,  di  mano  aua.in  peptro  in-  S-'  foglio, 

et  coperlo  di  creznisino. 
M     FMMmvn  \  1'  rpisloli-,  sr.riUii  di  ma  no  mm,  Ûi  paplrû  in  fogliO, 

copartadl  velluto  oromblno. 
187, Varie  Bpistolfi  H  dlverai  Braille  aJ  Pmon&ttft,  inpapîm  in 

fojL'Iio,  DOpeitO  dl  i-oramo  lionalo  oscuro. 
158.  Pahomou  de  faclls  et  diclis  Alphonsl  Régis,  in  papiro  in 

fogliu,  oopertû  di  coramc  lionato,  libro  originale 
loi).  Pamoudmk  varia  pocmala,  scrilto  in  pcrgamena   in 4*  cf. 

COportO  di  coramc 

100.  BOGOTOO  al>bntu,  qunsi  un  compendio  di  varij  acriltl  dl 
S.  Agostino,  In  pLTgainena,  in  U'IUtj  oiafuMata,  lu  fog/ïo, 
i nlico  più  di  mille  anni.  ligalo  in  corainc  rosso  levantino. 

101.  Ii  m  '  ■  Wtioo,  scritlo  in  Mti.-ru  lom/onarda,  in  peririimtï.jii 
in  fojrlio,  coperlo  di  coramc  hîvaniino  rottfe 

102.  Louera  di  voeu  sacra  t*t  profond,  cou  ikoot  opsratte  dleiro 

d|  Isidoru  Ispalenserl  allri.  BCritto  di  \v\U  vr  iiiaiu.tcolt*,  m-'." 
iii  caria  pergaraena,  coperlo  di  coramu  Icvanlino  roaao,  locco 
dal  Panornii'.i- 

103.  ClGBBOKB  10  Tusculaiie,  aulii-'.o  ili  ÎHHi  a. mi,  iti  foyliu,  in  pw- 


i"   V,  a. 
:  ,-   V*.  p.  ira, 
issn  p.  sou. 

!,'>.    Y.  p.   100. 

sa 

157-160  V.  p.  233. 

160  v.  P  j;:. 
Î7*- 
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gfttttftOf  locco  dal  Panonniln,  coperto  di  ooratne  levantine- 
MO. 

1iH.  Tinuu.nri  Properlio,  snitUi  dl  mano  del  PanormiU  con  una 
.li  >.-m  in  in-,  ;n  i  ,  in  pergamena  et  coperto  di  corame 

Ltonato. 
105.  Ovidio  do  remeJlo  aniorls  yi  Tibullo,  tocco  dal  Pane: 

senzo  copertl 
MS,  Aî-i  :  i  io,  non  intero,  scritto  in  perguntl 

lavolc.  tocco  dul  Panurmita. 

107.  BlACnOBlO  I:  Siilurnali,  :iiiti.-li;ts".  srrilloin  |M;rKaaicnOi:]-i  - 

l'OJH.Tll      di   COriIIKl    IIITO. 

108.  Lucirao,  sr.riiu»  in  papiro,  Looco  il;i]  PanormiU   al 

&uriapa(  in  i1.  et  ooparlc  i:»  tavoto* 
I9&  MintuMo  CàWELLA  col  commenta  dl  Remigio,  In  : 

Jn  per^atuono,  locco  dl  mano  del  Panormita,  et  senza  co- 

perta. 
170.  AjueiaM)  M\i:mmim.  dell1  liistoria,  m  papiro  in  fbgUa  v\ 

coperto  di  coraïue  lionalo. 
171   su  m  lr\uco,  in  papiro  in  foglio,  coperto  di  coramc  lionalo. 
ITi.  sr.uu»  le  SOtve,  in  papiro  in  foglio  cl  tocco  dal  PanormiU, 

oui  ulr.unî  smii  wrssi,  lîgnlu  in  ttivcili-. 
IT.'Î.   DlODOM  Soulo,   i:i   foglio,   tOCCO  ditl    l'anùnnlta    H   B 

ooperta. 

174.  \i      in.  nte  délia  Paedia  di  Cyro,  in  papiro  in 
coperto  di  corarue  lionato. 

175.  l'i  vins»    délie    leggi.    Iradolto   dal  Cassarino,   locco   dal 
Panormita,  in  papiro  in  foglio,  coperto  di  corame. 

176.  Putaiicu  varij  opuscoli,  Iradotti  dnl  med11*,  in   papiro  in 
foglio,  copurio  di  corame. 

177.  Glu.  Tohtkluo,  cou  una  epistolatU  dl  n:;iiio  su»  ;i   Papa 
M.utiiiu,  scritto  ta  foglio  in  papiro,  coperto  die  us». 

17V.  Silio  ïtauw  .  icritlo  in  papiro  infoghoiconalcuue  ool 
nelle  marglnfi  coperto  di  corame  lionalo  oscuro. 


IN.  166)  V.  p. '.MU. 

ilW,  ItJT)  V.  p. 

168i  V.  p.  L»W. 

100  v.  p.  ISS. 

170  173)  v.  P.  m 

174-Hfl  \.  p,  SSL 

177    V.  |>.  2&. 

178)  Val.  &KM.  201  !T.  |Pio  IXj.  xvisicolc.  OrncmonU  cl  frontispice  avec 
tcuBtoti  illisible.  À  la  fin,  IranscripLiun  des  épigratamc:  do  Martial  I 
[talSâlt  et  île  la  lettre  de  Pline  fiur  la  mort  do  colui-oi. 


tfAKOKfttM  UTINS 

179.  OTUNO  Ii  PSStl,  BCrittO  di  mano  di  Pomponi..  LMlO  WH  IU€ 

BotttioDlj  tn  papfro  In  fbgUo,  coperto  <h  corame  romo. 
160.  LtfGM  I  UHtfj  scritto  di  mano  del  med ,  in  papiro  in  foglio, 

oopôrlo  (ii  oortaifl  rossOi  cou  nxênoltttioo& 

IM.  Vxrïionc  varij  fra^montï,  I.îvio,  Uaudiano  etallrî,  scnlto  di 
mano  del  nied"*",  con  sue  notaiioni,  !n  paplro  in  foglio, 
ooporto  di  oorame  pomo. 

182.  Cnsnomsle  l'hilJppiehe,  acrillo  dî  mano  del  mcd"*.  con  suc 
notaiioni,  in  papiro  in-4°,  coperlo  di  corame. 

183.  ClCBRONS  varie  oralioni.  scritto  dl  mano  del  incd»".  COU  IU* 
notatloni,  In  papiro  !o~^  coperlo  dicoramt. 

1H V.  PCBUG  VlTTOM  tt  tltM  C0S9,  Kcritln  d:  mano  del  Bfid*%  in 
papiro  in-4%  copcrln  dl  OOrtfflQ  ItQ&fttO. 

185.  ClTOUO  con  altro  oost,  scritto  di  mano  del  med'"%  m  paplro 
in-V\  eopérlO  dl  corame  lfonato. 

186.  Loi  two,  BCrittO  di  mano  del  road"*,  in  pergamcno  in- t ". 
roperto  di  corame  vcrdc  inorato,  con  suc  notationi. 

187.  Statio,  Eeritlo  di  mono  dol  niod1"",  con  su<>  nolatione.  in  pur- 
gameno  in-V\  COpOltO  di  c-ann  pécort, 

188.  Su. m  Italico,  >  1  ï  maria  dal  m#d°*,  «'"ri  tue  notation*,  En 
pergaotono,  apporte  dl  torama  vtrde  inorato. 

iW>-  Ovn.i'i  Ii  l'Vi.sii,  scrilti»  diuiano  delmed^seonaaonotalîonOi 
in  per^amono  m  4%  coperto  dl  corame  verde  inorato. 

190.  Ovidio  II  Fastl,  antico,  in  pergameno  in-i*,  coperto  di 
corame  verde. 

191.  Virgimo  l'Aeneide,  antico,  scritto  in  pergameno  in-4°,coperto 
<ii  comme  vcrdc. 

ii'  Francisco  Iuotolo  in  ver*i  de  animalihus  septivomis,  in 
i  argameno  in-8',  copwrto  di  reao  ortmJthio. 

V£\.    I'"\|:sTO    M.\iiHM.I'M      pOQSÎe     MTÎtll'     (il     IllîlIlO     >H3,     II!      pPI'ga  • 

neaota-8*,  ooperto  di  '-aria  pooora. 


t70>  V.  p.  2Û2. 

180,  180  V.  p.  2Û3. 

182,  183)  V.  p.  202. 

I84i  V.  d.  ?Oo,  ou  hum  fiiniH  irnii|ir*>(t*lon  •>  Tuit  éoflrl  M,  t..  191. 


185)  voi.  3269  59  H  PI  ■  vi  QuftlqaM  doim  «i"  Pompooitti  I  jOlfldM 
k  h  térie  ifftorîu  p,  208  P,  1.  C«oJl«;  i.  39.  [Prfapcal  ;  T.  52,  [Cataùcta  a> 
Vtrrte]. 

tèû,  187,  1891  V.  p.  200. 
188)  V    [-.  201, 

El    [Pta  i\  .  \:n<  ifedt,  Au  i  54  y"  <al*n(lri«p  romain. 
I  u  I  Ms.  non  retrouva,  à  joindro  a  la  lislo  do  la  p.  122, 
192.  193)  V.  p.     .7 


invi\ta«k  n  ontiM 


19*.  Homsao  nii.ido,  trndotto  dût  Valln,  scritto  in  pergameno 

in  foglio  et  coperto  di  corame  lionato  inorat<>- 
19tt.  Cccerom  l'epistole  familiarl.  scritto  In  pcpfro  in  fogiûi  w 

tocdia  thl  Panonnlla,  coperta  di  corame. 

196.  IYatto  alcune  comédie,  scritto  in  pergameno,  toceo  dal 
PniinnnitJi,  in  fogUû,  MQtt  l'.operla. 

197.  NiiM.  ICjjuzlu»,  sseritlo  in  papiro  in- -4e et  coperto  di  corame 

li:;mr(.. 

198.  Boxbbo  l'Odissea.  scritto  di  mano  di  Pomponio  Laelo.  in 
papiro  in-  i\  coporto  di  corame  lionato. 

199.  Pi  RUoTnroai  et  Sssro  livrof  scritto  di  loi  '  ■ 

iu  pSfganirnii  in-K\  sionza  cnpertn. 
:flM).  IiiaOnomih)  P.ixyimo  li  Pasti  SCritti  di  in.ino  mm,  in  lrltiM* 

mataeoolt)  1s  papfra  ta  fbgUoet  aenxa  ccperin. 
KM*  Un  Liono  di  varia  coso  anticho  dlMAEnâtOi   m   paptr*   d 

foglio  et  senza  coperta. 
l'ii?.  Bràijo  varij  ppitrramnif.  in  pwpirn  iii  rogUa  et  coperto  di 

caria  pecora. 
203.   Petiluica    L'opistolo   fannliari.    in   pcr*:amcna   in  G 

coporto  di  corame  lionato. 
-Jn'».   I,):iii\m.\    di'   nïnn'dijs   iitritiKijtir*  furtunur.  In    pOrgJ 

in -4°  cl.  copu'rlo  di  rnratne  lionalo. 
208,  lihWKNUTo  del  Paradiso  di  Dante,  ixnperfetto,  in  papiro  in 

foglio  et  een»a  coportn . 

206.  Hknvksuto  del  Purgalorlo  dl  Dante,  in  papiro  in  fojflloe* 
senza  coperiii. 

207.  Platone  de  RepuMca.  tradotto  dal  Casaarino,  in  paptrO  in 
foglio,  coperto  di  eorûmc. 


19V  V.  p,  249. 

_  195)  Vat.  3248,  175  (T.  (?k  l.\  .  Nombreuse)!  lacunes  dan»  i 
r.ii  rtuii.  Frontispice  orné  a  la  plume,  arec  un  livre,  IVinbleine  choisi  pat  le 
roi  Alphonse.  Les  notes  manfinnlee  rn-ml  tawt  nirru,  mais  bien  de  Panurmiu 

ira  v..  p    I-. 

197)  Y.  p  220 
198  V.  p.  202 
190    m    V   D.S03 

•'N-    V    p,  202. 

SOCS    Dana  la  Val   5390,  décrit  p   133  [noie)  et  qui  mi*  sem/ilr  vmli 
liai,  on  s  inséré,  au  f.  22,  un  rallier  ilonl  le  funimi  cl  la   !uj*l  rrponrlraUnl 
UM3  lii»»n  A  la  description  rie  ce  ri     !0  '     il  porte  en  titre  :  Statii  ffcçi 
qvac&m, 
20!t.  .'()i)  V.  p.  29t. 
20ft,  20fi)  V.  p  1W. 
207;  V.  p,  230.  l/.Mlnhiition  H*  rinvtntaîr*  Ml  rrronfr*. 


MANUSP.fUT*     UTlïfS 


.sir» 


208.  \kmp.  epistole  a  divers!,  in   pnplro  in  fojrjio  et  eopertodi 

r;trl;i  p<*mr«. 
R9,  r.u.i.iM    Smiuati   l'pjïiBtcilf*  fn  nome  <l<>lla  Kepfl   ■  1  i  PIo- 

i,  ta  pnpiro  in  foçlio,  coportc  in  tavole. 
211).  CùVOCao  <\tvr\n  de  fnlo  cl  fortunn,  in  pepiro  in  fogllo, 

coperiodi  narta  pecon. 

Mli   i   'i':/i-i!.r  (ie  anpttafloBO  Ptatonh  tf  AiittoWUSi  ta 

p(  riNiMlfiHi  .il  foglio,  riipcrto  il;  rumine  1  :  o  :  i  ;  1 1 1  > . 

i\î.  niARiusma  ooom  Ttoodoro  Qtzt,  do  naît  ranfôM  pro- 

bletnatum  Artetotelis,  in-'*%  in  papiro,  i.'operlo  'i:  otttO  pOCOItt, 
M  :   Kbocrati   l'oraiionl,  tradolto  da  I-apo  Castellini,  In  perga- 

iiit'iin  in-i".  Ilgatoln  oorame. 
ÏU.  CiccnoNE  de  natara  deorum.  in  pergameno  în-8°  e\  coperlo 

di  coramc. 


V.  p.  2fl9. 
i   Viu,  3431.  ii"'i  ir.  Paul  \,  Pie  RV  tv  siédd.  n  npi  d  pu  tTofdre 
ehrono  -   -  les  l»*nrea.   L»  prnmlère  est  an  pnpp   il  Janvier  1407), 

la  dernière  aux  hnhiunts  rt'Ancone  (12  mai  1404).  AiMiegRoii*  ds  i,  cpèlal 
'-tail  inscrit  un  hlllei  ilAlien,  on  on  distingue  lu  rinln  «1r  IKCi  et,  pour  In 
detllDtUira,  In  nom  d'Antonio;  In  r*>  e  esl  difflaileaent  li-ihlo  a  attisa  da 
gratlngi'.  —  Lo  Isclflur  connaît  sans  Honte  l'imporlnnle  édition  qui  so  pre- 
pare  des  lettres  du  ohnncplier  florentin,  pur  les  soins  di»  M.  F.  Notai  j  il  v 

trouvera  QUI  ItlKlfl  mr  11  bîWÎOlhi  ] I-  StluUtî, 

!10    » "■«.'.  E430.  Wff,     PaulV,  PielXL  tv    liècle.   r".  I,  torfpi  Hta» 

l'itntij  pfcH  SoîUfâtJ  i/»*  fttfo  '•(  /'ititwi i"f  ftlicêtn  abhattm  m  wwwrfj  ttmtti 

irrrii  ttc  \  ij    ur>liw  ri*ltr*nmt(    .;  f.  47,  ttVptttit  Uti  ri     lultf  J 

MM  ./i/-  mort«  »'/!»  r'imnot us /"»'  '    <'''<'.  i   10,  fengnanii  doi  fvfen/idi 

■ 

•i  i     rat.  3382,  103  n.  [Pig  IX  .iv  siècle.  Au  f..Jc  pnrde  d«  la  fin,  «ont 
dtttl  noms  >io  propriétaires  du  xvi-  nèoH  :  Dit   flot?  ttt  MM  */"■  I 

'itppolytit*  &/rb\nut.  —  JoeoM  rfe  /f«nnissi«  DâAXdfa*.  —   Mail  c'est 
un  propriétaire  plus  ancien   qui  a  foi'   lu  plupart  de*  not*1-  M 
marginales  de  l'exemplaire  et  souligné  le»  pansaget  da  te*t*.  n  «  mm  à  In 
Un  in  souvenir  «le  -:i  iiTiure  et  «le  la  facntuti   guerellf  des  philosophai  du 
**■  aiêei.t  ;  pÈntoi  -i\.    10  ffp<ttRMi   /ï/f».  Contra  Mme  I 

Afripttt  rfowi'J'/-  /fi.wxriOfl  Mfttftintffl  A'r. -iiti*  rtr  rma*i£i«»wuj(,pro  i7 
non  fnmrti  eonffO    |      /./<-»).   L'ouvraff»  auquel  fait  alluiion  ce  II 
inconnu  eal  le  irait ••  bi  0  'Unnnialwem  P/afdfrîs.  qui  parut  à  Home,  on  I  [69, 
#<l  où  Bossarion  défendit  si  dignement  Platon  des  sols  oulragof  de  ('■«or^es 
de  Trùbizondo. 

212)  Ko/.  3383.  67  1T.  (Pic  VI).  xr-  siècle,  A ■■'  I .'/ 9fU  m  >    i  <■ 

\,  i  fmiHw    i  utriusqm  Sieiliôâ  Gewgii  Traperunlii   i  Eon  m  pro 

urn   t././/./f    a  ^wodoin  Tin-m/orû  Cùq$  sMon   tjw  bl  naffcsAfA 
toUR*  pkil>"  r      prot    '''(«ic\  Uoiiv  violente  nlUqai  porte  sur  la  lr«- 
i  doe  Problèmes  faite  par  (ïatn  et  Inj  rimoo  4  Home  en  1475.  —  Dons 
une  lotir*  du  i*  ro0.JD.4SS     Dfrini  avertit  Hnolli  qu'il 

eruil  posnMor  l*oriirinM  CTOC  rTailfl  l-ttm  de  Oaia  aPhilolpho, 
V.  p.  221. 
2iV  Vn.  3S44,  IS8  fi*.  (Pie  VI).  xv*  siècle.  Quelques  corrections  el  addi- 
tions. 


m 


iwrsTMiiE  DOBim 


M&  CicBunra  parle  oratlODJj  ta  pergamono  în-v  ci  coperto  di 

connue. 

216.  CiinvsosTOMo  due  orationl,  do  patientia  ti   i  k'îiio&ina.  in 
pertfameno  in-8°,  coperto  di  setn  rw 

217.  S>N>r.x  de  declanit!  00       '  pi r>rami»no  in4*  et  coperto  di 
connue  rOttO. 

21H.  OwvTiuANo  do  doclamationi,  in  pt-rRameno  in  fogiio  cl 

OOptrtO  di  connue  lionato. 
2lii.  Plumnoo  BuuUJU)  ci  il  POggtQ  l'eptetoleet  altre  co- 

papiro  in-fet  MDSI  oopcrla. 

220.  Lampo  Bibioo  de  beDo  contra  Tureas  suscipiendo  a  Nicoto 
Papa  V,  in  papiro  in- V\  coperto  di  corame  lionato. 

221.  luuoFir\MicoMATEfi>o,  in  porgamenain-4Moc*(MJnl  l'anoc 
mil»,  et  coperto  di  caria  pecora. 

22$.  iix  i.iiiiin  doli'  esillo  ttel  Pllelfb,  ool  symposio  del  med"*,  el 

un  librctto  di  Toma  Facdro  de  eloquenlh.  cou  una  oraUooo 

di  CcI.ko  Mellino  et  nltrc  cose»  in  papiro  in-4°,  coperto  di  m* 
l'i'.'i.  1ms  ro  Piïmpeio,  scritto  di  mnno  del  Politfeno,  in  papiro  io-4\ 

coperto  diseta. 
22£.  CULBVnu  di   varie   poésie,  nciïI t<»  di  rnanci  sua,    i»    | 

in-4%  coperto  di  sela. 
225.   HERMOUoBARfiAftû,  un  UbretiO  BCriltO  :i  feûOO&O  Antiquiiri" 

COnlTB  îlCornueopia  del  Syponlino,  m  papiro  in-4\  coperto  di 

iota 
2-2*ï.  Antonio  Lusgo  de  aacerdotibiis  et  tnaglstrtUbmi,  eh*  ri 

stampato  sotto  nome  di   Fenestella,  tocco  dal  Polltiano,  In 

papiro  in-*0,  coperto  di  carta  pocora. 
■l-l~.  WcolàO  Kudeco  alcune  epistole,   in  un  quinlerno,  a  Gta 

LaflCtrJ  et   llieronymo  Aleandro .  alcune  e|ii<toîfl   b  Nicolao 

ludeco,  in  papiro  in  fogiio,  sema  oopi  rta. 


215,210)  V.  p.  122. 
217)  V.  p.  245. 

21$)  Val.  3377.  95  ÏT  (U-ou  XIII).  «r*  8i*cl*.  Joe.  («a*  tiiiv)  : 
iiiocndto  il'.niiiM  adolescent...  -  Corrections  «t  aoUi  ourffinnles. 
210)  V.  D.  I0*V 
«SOI  V.  p.  287. 

221  V.  ...  '     . 

222  V.  n.  -m. 
ESS  V.  p.  215. 

224  V.  p.  sa 

225  V.  p. 
220)  V.  p. 

227, 22$  V.  p.  I 
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MANUSCRIT*   LATINS 
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228.  Mafiti.uk,  in  papîm    in-ï  .  tnrro  ilal  Panormita,  ligaln   In 

lavole. 
i$.h  I  si  uimodi  0090  d'AtirologlQ  601]  suo  figure,  anlichiss0,  in 

pergameno  in- 4°,  et  eoperto  di  corame  bian 
230.  Ii\  Mimncll  Mathemattca.  scrittodi  manodJ  l'omponic 

riird",  in  papiro  in  foglio,  eoperto  di  coramo  rosso. 
281.  U>  Linno  di  varie  cose  d'Aslrologio,   scritlo  di  innrio  d! 

Loronao  Boniscontro,  clic  fecti  il  rominento  sopr;i  (lailfUO,  in 

piplrO  in  fogllO  rt  e  '!  BriO  in  Uvole. 

232.  Cim.Ma.in  TlCITC  dtlla  viln  d'Agricola,  BCritto  di  in;mo  ili 
Pompnriio  Lîieto,  ligalo  dieiro  al  Tacite  alampato,  in  foglio  et 
coporto  di  lavole. 

233.  Acront:  sopra  lloralio,  in  popiro  in  foglio,  tocco  dal  Panor- 
nilta  et  eoperto  in  lavole. 

234.  Alaso  sopra  la  Klietorîca  di  Gicerone,  in  pergarneno  in 
foglio,  antico  et  senza  eoperta. 

235.  Incerto  autore  sopra  lloralio,  anlico,  in  porgnmono  in-8* 
et  eoperto  m  lavole. 

,  I\ci  Rivtautoredi  phllosophia.ln  pergarneno  in  s-  ci  oopftrlo 

di  tarole. 
187.  DftfifTlO,  accretario    del  Gard'0  Ulivcrio  Conifn,    BorlltO  n 

P.ipn  Sixte  IV,  in  pnpiro  in-4",  eoperto  di  corame  rosso. 
238.  Index  in  Gellium,  di  rnnno  dt-l  OMoromaeho. 

y.Wl  l\h»:\  in  njmra  Ovidij.   Circronis  i-pisliïliiruill  ad  Allinini  «'I 

alios,  di  manu  dtl  Cai teromaiho. 
H0i  Ixpn  in  Qellium. 
SU,  Doi  iSDici  di  voci  di  l'linio. 

â-iâ.  r.icERovE  de  or.'itmv,  in  p<  rgatneno  Pt  senxa  eopertj. 
243.  Statu  TWImLs,  anlirtiiss»,  srii/.,i  nipcrla. 


V.  p.  220. 
230)  V.  p.  2W. 
23!)  V.  p.  248. 

\'.  p.  £■-'0- 
•su-rw.)  v.  ,». 
B37)  V.  p.  l'.'j.  Co  ftronzioes!  i   i  /  /■       Bnmffcu  patopfelts,  Il  >  D 

rinfM,   |ui  empruntait  ries  manuscrits  jçreej,  on  1471  ci   t  VTJ, 
In  bibliothèque  do  Sixte  IV.  V.  le  regiEtre  <Je*  pr*U oubli*  par  MM.  Muni* 
al  Fibre,  *V(  WibUdu  Vatican  au  XV  sitetr.  Dp,  8T7,  S7& 
V.  pp.  I<!2el'i45. 
240)  V.  p.  122. 
2UJV.  p.  245, 

v.  p.  r„v. 
S43)  Vu*.  32S0.  Pardi,    Cm  IX),  vi"  eidoto. 


::7k 


244.  MnRIO  «le  Itmeton  liominis,  toceo  dal  Colotio. 
»4&.  Indice  sopra  Valerio  Maximo,  per  ordine  dalfabeCo,  in 
papiro  et  In  foglio  reale. 

246.  IvniiT  «opra  Qvidio  <!•'  Triplions,  in  papiro  in  fbgOO. 

247.  IsmcKsopra  Galpornlo  Nemaaiano,  in  papiro  In  (bgUo. 

248.  Indice  soi» n  1  •  afetols  familinri  <!i  CloerODO,  in  papiro  ia 
foglio. 

241*.  Jni.i  :i:  -opr.'i  Varrono  do  ro  ruslica,  in  papiro  in  foglio. 
Î50-  Ixdick  xopm  Martiale,  In  papiro  in  lb| 
8M.  broies  aopra  Valerta  M;i  ctmo,  in  paptro  ta  foglio. 
B&  Indice  sopra  l'epistolo  familiori  di  Cicerono,  in  popi 

foglio  reale. 
BS&    Indice   sopra  l'epîslolo  ad  Atticum,  in   papiro  in  foglio 

reale. 
254.  Indice  sopra  Tofflcy  d1  Cicérone,  in  papiro  in  foglio  rraV. 
2Titf.  Indice  soprn  l'epislnle  di  Plinio,  in  foglio  reale 
2?*C.  Indice  sopra  Quinliliano,  in  foglio  renie. 
SS7,  Indice  soprn  Cornelio  TadlO,  ta  foglio  reato. 
258.  Indice  sopra  Valerio  Maximo,  in  foglii»  n«ali'. 
U9.  Indice  sopra  Apulein,  in  foglio  mal*. 
z(K>.  Int-h.m  sopra  la  vila  >IAtli<-o,  in  foglio  m 
2ttl.  Inûick  sopra  Suetonio  de  viris  illuslribus,  in  fogh'o  rea 
àt>i.  Indice  sopra  roratoria  di  Cicérone,  in  foglio  ordinano. 
2iï3.  An  r\r  quintorni  ilr  fasii  ûmsularï.  In  foglio  reaU»  ai  nrdl- 

nario. 
2(>4.  Le  otossE  di  Placido  grnmmatico,  in  papiro  in-t*  et 

copcrla. 


244]  V.p 

ZKh)  V.  p.  122 

24ffi  v.  p.  246, 

W7fS4»Y.p.  122. 

249}  Va/.  3415.  272  IL  de  loul  teU  format  (l/on  Xlll!.  Il  y  a  plu 
index  alphabétique  'hstincte  :  X,\,  *ur  Caton;  f.  42,  eur  Varna:  : 
sur  Coluraolle;  f,  245,  *ur  l'ftll&rfiuji.  A  la  euite  de  chaque  parlid,  tti 
tournures  ou  exp  niions  do  l'auteur  (moli  famitiari  s  . 

250,  251)  V.  p.  121. 

m)  v.  P. 

SSft-SBq  V.  p,  ISS, 

86]  V»/.  344*.  (PaulV,  Pie  IX).  La  nota  mise  sur  l«  ma.  i -t  plusi-xocD- 

]IU  "'Hc  ^e  rinvfritnur  :  D, ■■'#-.    wy>;vi  '/»»  i'-  <  QuintWxnQ.  Il  y  fc  N 
■ni  index. 
B3740S)  V.  p.  122. 

*aa)  v.  P,  m, 

201)  Va/.  3441.  n«  4  (h*.  68-9&  du  rmO.  xxxiv  IT.  mm.Arote*  .«.lf**..!. 


*\NMT*ttUTs  r.mss 


265.  Us  FRACMFNTod]  Yarrone  di  lingua  latina,  In  papiro  iu-i- 
el  MDM  coperta. 

266.  Iudice  délia  bib!iot!ier;i   ffl  l  .  Onophrio,  scrilto  dî  mano 
lofti  in  quuttro  quedorni.  di  foglio  longo,  in  popiro. 

ï67.  Picrito  CUXDHO  d6  pondoribus  el  BlfiSSUrfS,  BOlittO  di  mnno 

sua,  in  papiro  in  foglio  etsenza  coperta. 
2lï8.  IN  i.ihi.ii'dclli  fragment!  délie  tragédie  di  Atlio  ût   di  l.ivio 

Andronlco,  racrolte  da  Antonio  Agustini.  in  papiro  in-4°  et 

senzn  coperta. 
20!>.  Un  r.iBRo  in  »,  dell'  Axiocho  di  Platone  et  di  Plutarco  <juM 

priliclpem  testât,  in  papiro  ln-4*  et  senza  coperta. 
170,  l's-  QunfTBWO  dcl  Portio  de  mensuria,   in  papiro  in-»"  H 

simizji  coperta. 
871.  Quinteiino  intilolnto  Prognoatica  rei  rusticip,  in-V. 

272.  QiuNTEftNn  d»*omniliono  Vicentino  dO  N  mulrica,  in-4°  et 
■ont!  copflrta. 

273.  Aixunr  egloghe  di   Pidlro  CurtiO,  el  altri  versi  d'altri  poeli 
modorni,  sciolto  in  più  quinterni,  et  fogli  in-4". 

I    i  n  oi  intf.rno  di  mano  di  licrnardino  Kutîlio.  nomenelatura 
UstorfconuBi  in  papiro  in  foglio  longo. 

275.  Au-.ii»:  oratloni  di  Pietro  Alcyonio,  in  4  quin^nii.  in  papiro 
in  foglio. 

276.  Un  a  epwtola  acritta  in  nome  dciT  Aequo  Vergino  a  Mare' 
Antonio  Coloiio,  in  papiro  in  foph" 

277.  BOUUftDO  Vipovrsio  canoniro  t>acoviun*e  de  bello  Voaro- 
iiiiiinnn  (*in  i-tiritra  Polonos, 

ff&AxeCHTU  PromotCûfl  par  Corîolanurn  Martyranl.  in  pnpiro 
in  foglio. 


'«:*.   I Vif.  3308.  Sur   Bfl   fn«çm«it   du  xv°  ttècU  (Paul  V.    I1'    l\  .  cf, 
0    M  illff.  edfit  de  Vairon,  lH:i:t,  p.  xiv. 
260]  V.  p.  262. 

i  .  p     ■,./ 

69    '."   \     |»   2.V.». 

il,  n"  0  ftt  1 15-168  du  n»».i.  xvi»  lUolt 

W'i.  3Ût,  n»  10  .ir.  157-106  du  DBB.  •  x'."*iAelP.  ln<*.  :  ■  IV*  in  meta) 

diciiur...  n  Co  serait t'ouvre rlOgalbeM  -in  LonJgo  [Onwrfftonitt  Etonfeimii 
ou  Vtttntinuti 

V.  p.  25Ô. 

274  V.  p.  L& 

OT|  V.  r 

217,280  :  H   ,   M]  V     p,  253. 

WSj  v,  p.  l&.  UexIiU  :  Coriotam  Martfrant Comtirrt  tpiacopi  mefi 
Vdfi .  poônafa,  tN aptes.  1560,  m-tf. 
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IWCNTAItU:    ïl  ilRKIVI 


579.  Licno  inlitolalo  Situa  olementorum,  In  papiro  in  foglio.  ti 
locco  dal  Colotio. 

280.  Oiutmsf  .ii  Pielro  Curlfo  acriUa  al  Colotio,  !n  papl 
foglio,  et  cou  l'emondationi  del  sudeilo  Curtlo. 

281.  Oiutiunk  dol  med**  scritta  ;»  Lndorico  Deccadello,  fn  ; 
in  foglio,  colFtmcndationi  rl<*l  sudctto  Curlio. 

2fii.  CoiannrrO  de  innominato  outore-  SOfHI  il  primo  libro  di  Pli» 

mo,  in  papiro  in  foglio,  et  tocco  dal  Colotio. 
188.  LtBRO  d'incerto  autorodomirabilibus  cjvitatls  Pm.-f  |.  ;,.,    . 

tn  papiro  In  foglio. 
884.  SiMONVMi  seriiti  di  leliera  vecchia,  in  pi 

in  foglio. 

Î8J».  Inxkttiva  d'AiitiHiio  Tnipr'/unlio  contra  Thiwloro  Gsxa,  In 

papiro  in  foglio. 
28ft\  Bpkula  del  Sadoloto  a  Gio.  Sturmio  et  reapoKt»  sua  al 

Sadoleto,  in  papiro  in  foglio. 

287.  Nicephori  geogropliicn,  senzo  principio,  locco  dal  Colotio, 
in  papiro  in  foglio. 

288.  Dionysio  Longiso  do  alliludino  el  grandilnte  oration; 
papiro  în-4\ 

289.  Us  uhm  (iella  Sibilla  Erythrée,  tradotto  digroco  in  latine, 
in  papiro  in-4%  coperto  di  seta. 

290.  Vatui  quinterni  in  foglio  longo.  gerittl  di  iwmo  di  Basttta 
Zanrho,  ehe  conlengono  lisuoi  epithôti  et  TOd  latine,  lasciato 
dal  NîikoBo. 

ta,  Pacbtœ  raccolte  dal  Colotio  In  varie  rortp,  ttMSQ  insieme 

di  manosua. 
ïîîiî.  Raccolta  di  varie  cose,  fatta  dal  med,,w  Colotio  in  divers 

fogll,  messi  insieme  dal  cardu  Santa-Croce,  che  fù  poi  Papa 

Marcello. 


^79.  283)  V.  ktt& 

'Ki)\  |».   IJJ.   LVri'pni  '!<*  l'Itivtfntajn  ml  évirientA:  r 
Qwnw  do  Tribisondc,  et  pourrait  être  une  traduction  ■!  • 
povXftvtcsii 

asoiV.  i».  .:.::. 
v.  p,  B52. 

S88J  Ppt  3441.  n*  2  [ff(  12-31  du  m».},  ivi'  *i*cle.  Inc.  :  «  Cnocii. 

ilriu  QQWntnl  »nuluui...    n 

280)  V.  p.  251. 
2901  V.  |t  259. 

291)  V.  n.  255. 

292)  V.  |>p.  Z\8  et  254. 


iwrniMts    LATINS 
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2W-    Dtl    C9BTTSJUK)    sopia    le    muni  li-    iiiiLirln-   rnniîiut;   il    pr.M. 

«riltodî  mano  lit'li"  îiiitori',  die  montra  caser  slalo  acolaro  di 
Pompomo  Lauto,  in  l'oyJio  et  aenza  coperln. 

i  m  ii  "  qulnlerno  de  re  nummaiïa,  in  papiro  in  fogîlo  el 
st'iiza  coperla. 
292E    iM'inde  libri  del   Pico  délia  Mirandola,  acritto  di  mano 

d'huomo  dolto,  in  papiro  in  foglio,  coperlo  di  caria  poeorn. 
ti!Mi.  \s  Mutin  «li  posais  "i  alto  cose  di  Lilio  Tifernate  gi 

■  ■i  hilinr,  in  jiupiro  in- V"  ri  sriiî.'i  ro  porta. 
897.  HlBROftB  di   /iMioplionttî,  Iraii.il.ln  dfl    Leonudo   AivIiim:,  <! 
-   nllu  di  main)  sua     neusft   prîncipio,  in  paj  in»  i:i   V>  t't  «enta 
coporla. 
S9&  Sasnazauo  de  psrtB  Virglolfl,  scritlo  dl  DQADO  sua, con  molli 
l&deri,  lu  caria  haiiihacina  et  in  fogliu. 
'.  Tke  vulumi  in  foglio  di  lettere  acritte  da  divers]  h  l'aolo 
Uanutio,  coperli  di  carta  pecora. 
-01».  COKMEOTAMi   di  Cosarc,   iu  carlu  porgamona  in  foglio, 
COpsrto  dl  eoiftffll  lionato. 


NOTA     DB    t-lll!<i     I.ATIM     --l'.Ml'AM     lllIK    Sl»N<l     HKXII1    1U     MAM'     |ll 
III  i'MIM     DOTT1' 


1.  Vihgilio,  con  scholij  grod  M  lâlinJ  di  mono  dfll  Politianoj 

eoperto  di  coramc  rosso. 
ù.  Vmoaio  di  stampa  vccchia,  con  scholij  di  mano  .Ici  l'^luin*, 
coperlo  di  corams  Liontto. 


2su,  294;  v.  p.  ttk 

2»)  V.  p.  251. 

V.p.  171. 
Ï97)  V.  pp.  1%  et  2W. 
3W)V.  p! 

V.  t>,  130. 
:k)0)  V  i».  261 

*   m  72D5,  f.  i2.~  Sur  les  indication»  de  Rsîuldl,  ttafqules  H,  r.  la 
ROte  ilfi  la  page  350. 
t)  V.  p.  210. 

2)C>8iiiujoiinniui  tu  Valioan  l'Jta  si   Vlrgjli    (sprint  .i  Rome  en 

«T   EToo/rfcMffI  ihtUum   Sf    Stmnnrw  <l'    /.m-./      I.7u<  .    '26,   qui   DlfSt 

nu  en  reobercbeni  le  précédant,  r  uiari  qsewiuea  sonç- 
i  (Vi  •  le  imprime  à  Milan  en  1474,  par  Philifpum  M 
ato). 


m 


iMtsT\ini:  uunMs; 


o.  VuUBLVl  li'AUlo  vecchio,  coiiemendalloni  In  margine,  coperto 

dJ  conniii'  hirmi. 
î    ViHcn.K»,  mu  rfxcoulri  gr-rci  l'operlo  di  corarae  llo- 

nato  oocixro, 
Ii.imm  di  slarnpa  vccchia,  tocco  dal  Carteromacbo,  coperto 

di  coramc  rosso. 
6.  Punio  di  slampa  vccchia,  risconlralo  cou  xvj  exemplari,  libru 

corrcttîas0  ci  OOpftriO  il)  Uvole,  fu  di  ni.  Augusto. 
'..  l'i.iMt  •  di  I);imU,i.  cuiciidalO  ncUc  inarginu  coperlo  in  caria. 
8.  Commiùntaiui  di  taure.  'Ji  StampA  vccchia.  con  emerwiationi 

del  Hterno,  coporto  di  coramc  rosao. 
D.  Stiucone  latino,  tocco  dal  Carteromacho,  coporto  di  corwoo 

verde. 

10.  ('.vu  [.Lu  cl  Tim  u o,  'un  commento,  di  etampa  vecefa  ;i,  oo  i 
scholij  di  mano  dol  Poutano. 

11.  CatuuA  Tiiwixo  cl  P&oramio,  con  cmcndalioni  dcl  i 
tuno  ot  del  Cololio.  oopwtO  Ji  COrtOU  rouao. 

13.  CatuiXO,   l  iHLi.Lo  et  PftOPJEttlO,  eoû    mi  tndalioni  dcl  ColoUi» 
cl  di  lUisilio  Ztacho. 


3)  Aiijininl'liui  A.  2J  fft-&*.  Akliiir  d«>  I.'iu.'i.  ( -en «  «loue  *|n< 

liai  d'aprae  deux  wrferei    «fia  t. 

4)  Aux  détail»  donnes  [j.  271.  sur  celte  balle  édition  français*  en    i 
vnlmnes,  qu'Oreini  a  choisie  uuur  l'un  do  ses   livrais  prdfflré*,   il  i-i>nri»nt 
d'ajouter  ijue  la  reliure  est  celle  du  teinna  et  porte,  sur  le  plat  antérieur.  W 

mot  ViM'iiui  s  en  U'iirr>  (i'in    l ii" m  ii  .ii'imi  il ti  commentaire,  relc 
mu  iur  le  Stobae  dea  Farnftse    «  Humh  pun-T  im  «pt.n- 

:i].in!  9tobfl  HIV,  QODnuIU  BlSam  u li h  lieprnnipsîmim  i  »  vetai  i  libre  Karwtii 
i-:.nl  l'ftiiiÉSii.  ijiji  ;ili  ooclem  laanne  Stohaeo  conscripru:-  oet  inscrit. itunjuv 
liofiaieu  pyaixâ.    a 

5)  Inc.  30t.  Parme.  ilHO  iii-fol.  Peu  d'an  notai  Ions.  —  Orsini  xvail  po»- 
sèdi'- un  exernplire  de  ['édition  de  Rome  corriger  a  la  main  par  l'h^odom 
Gain  [t)\  il  l'avait  reçu  d'un  ami  et  parafl  en  avoir  fait  d»m  à  rinelli1  A  qui 
il  l'offre  dans  une  lettredu  tft  mars  1575,  (  Irnoros.  D 

ri    V    p.  ''i*. 

7  n 'après  le  rftcolernenl  do  lUinnldi,  ce  seraii  un  Plia*  imprime  U  Baie 
n  i  "'">'*,  in-fol.  Je  ne  l'aï  pas  retrouve.  Suivant  GnIIeui,  îly  a  {ou  il  r  araiti 
au  Vatican,  sous  le  n»  3(155,  l'Histoire  naturelle  dt*  Pline,  imprimée  a  Bile. 
en  1.S25,  cl  provenant  du  baron  de  Sloieh;  nllfl  oontenall  dei  aaaoUltat 
manuscrite*  He  Fulvio  Orsioi,  et,  eur  In  ,,'nrdn,  ii>  récit  d'una  inondation  'lu 
ni»i  ■  ■  l:V»7  (Hi-nseiguemeiiU  Ureu  nu  Vnr,  7928,  f.  Vil,  où 
iraïuf.rit  le  récit). 

si  V.  p.  iaW.  Rome,  1472.  iû-foi.  R. 

0}  Inr.  100.  Rome,  1473,  in-lol.  Très  pot  il  BOmbM  do  notée. 

10)  V.  p.  .."':. 

111  V    a,   •; 

12)  V   a,  8W. 


■Ml'KiaE>    LVIISS 


:;*;; 


13,  Uqi  a;....  IOOOQ  dol  (.arteromacli",  eOJM)ïtO  di  ttOMIIM  rosso. 

14.  Hon.vzio,  cou  uunolalioni  t.*t  niuMitUiUoiû  varie,  GOpMO  < 1 1 
rorarno  lionalo. 

ITi.   CatIîu.".    Tin  LU)    el.    PAOfSRTlO,    di    slampa     vcr.'liia,    cm 

scholij  dcl  Cololio,  coporlo  di  coramo  roaao. 
10.  Ovrmo  la  Métamorphose,  d'Aldo,  con  emendationi  in  inar- 

gtllC.  cn;irfl(1  i!|  ni]', IIJU.-  POSSO. 

17.  Ovimo  la  Métamorphosa  et  altre  opère,  cou  schuLj  .Ni  i,.u- 
leromacho,  coporlo  di  coramc  rosso. 

18.  OviDin  li  Mi:Laiuorphu:;i.-  ni  alln?  Offert,  cou  onuMidalioni  di 
Pi  or  M  aiioo  He-rcolano,  coperio  di  coranu*  lionalo. 

L9  svi.imiii,  cou  annotation!  di  Poxnpooto  Lft#to   ooporta  En 

uvole. 
i0.  Lliiultk».  con  scholij  del  Colotio,  coperto  di  coramo  rosso. 
M.  Luuibtio,  con  molle  annotalioni,  coperto  di  coramo  uuro- 
&  Vitruvio  con   ligure,  Umxo  dfll   Carteromacho,  el  coperio  di 

coramo  rosso. 

23.  Vithuviu,  loCOOdal  LfcSOWf,  niporlo  di  carlonc. 

24.  Vitruvio  di  Fioroiixa,  WD  rrui'ndalionï,  in  MliOQti. 

25.  Vmujvio  di  lïasiloa,  con  erocndalioni  bdlWDI,  coperio  di 
COWDfl  rosso. 

2ii.  Douno  C*U)BU!I0  aopra  Martiale,  tocco  dal  Carli  nnii.irlin. 

coperio  di  ooruDi  roeao. 
37.  Oi'iaiK  dol  Pohtiano,  locche  dal  Carterouiacho,  coperto  di 
coraïae  nero. 

isTOLKdi  PUnio, lOCOO  (kl  Carleriniiar|io,coperledi  connue 
rosso. 


13)  f ne.  i79.  Mftta,  U7'.t,  La-fol.  Uoli  nmvoyéi  au*  marjjM,  tobofiev 

il  ru|irirnc1it.MUHiil««  de  teAtes. 

14)  A-V/h-A1-.  Aldinedc  l&OI. 
. .  n.  259. 

Il    V  p.  •■, , 

17 j  hu.  rW7,  VtniM,  i  irti».  iu-fol. 


iq  '.   p.  no. 

19)" 


V.  p.  207. 

2o>  v.  p,  e». 

bl^c.    /[     I'.'.'hI    IV.iIiIiiiii  i|i'>  iiimit.1    iir    l'In.-i  i). H 

22)  VOL  A    M.  iï   — -1/  Yitvm  in\  f,>  i   Im-umlum  .<>/,/, •  rit.tiyattar  fac- 

Venise.  1511,  ln-fol.  [DMgctUto  ram,  d*  Trtdlno  Qtias  Taeuino). 
V.ù  159. 

S4)  l'u  fl«l  ùirU'iiiiiniiïO    II. 

Vitruvto»  KrooUno,  il  BtttL  Ai  i.u-a...  E»9%  lUUBp,  Àrg«ni«rat   ncl 

Bff.  fhcor.  rosso.  if. 
■J6-:'HjV.  p.  'JitJ. 


'ïHi  iMENTAhtE  n'ORflMJ 

il».  Ki-isTou:  ci;  Plinio,  in-8*,  tocche  <ia  huoroo  dolto  e*  *choUat*( 
coporto  di  COftQM  ros*o. 

.10.  AiiMiNin,  cou  sciioitj  dal  Carteroaaacho  aidai  Colntio,  coperio 

di  carloiif. 
81.  AusoMi-  slmlle,  i  <>it  vnrio  i-im':ni;iiauni.  coperio  di  eorame 

rosBO. 
Si.  Vu.Kin  ,   i      ....  . .  .i.  .•lu.-ii-lalioïri  de)  Cnrleromacbo  et  del 

o>iniio,  Bonza  eoparta. 
88.  PUNIO,  in  quattro  total,  con  emeudationi  dcl  P.  OlLavjo. 

00  porto  di  cartono. 
34.  Crxsnr.iNo.  Gnan    Disloghi  dl  Ltitfano.  Bpictvn.  Bi 

Pl.l -imii:  »    SnioNiii  &FOLLUVAKB|  tOCCO  dal  ColOllo,  in  t:i\olrv 

:i.Y  Staîio  1,i  Thebaïde,  con  Lallanlio,  tocco  dal  CtrtOromadta, 

eopecto  ta  tarolo. 
36.  Plautocoh  coniiiiouto,  locro.hl   i;i.l<itin,  roptTlo  in  tavela. 

87.  Bvoouga  del  Petrarca,  eoa  ounmcnio.  Persio  con  Cornuto, 
i<><  <  o  dal  Colotio,  copt-i-Ut  di  mnnius  rosso. 

88.  Ausonio,  locco  dal  Codro,  In  OOraBN  rosso. 

'39.  M\Nir.io,  col  couimonto  et  omondalioni  di  An'lrca  Alericnse. 

coporto  in  lavole. 
40.  CLaUDUNO,  con  Bchollj  del  rned»"  et  di  Fomponfo  LaatOj 

coperio  di  oorame  varde. 
M.  Eoafiuo  de  prepuratione.  hitino,  con  scholij  di  Andrco  Aie- 

riense,  coporto  di  comme  giullo. 


"0  V.  p    iTi..  ligne  I,  I.i-  chiffre  28  y  a 616 imprimé  ;>• 
c'est  àdMI  M   iliirfr*  prronii  £A,  accompagné  de   Fui    vt»  .  nui   M  Iroun 
sur  Ih  vnluiii.' . 

30)  V.  pp.  245  et  35*.  Aldinc  de  IfiOJ,  .n-W.  IL 
'.    Manquait  au  rècolemenl  de  FUirwMi. 

©  V.  p»  BIS  et  208. 

m  V.  p.  2C0. 

•M)  V.  p,  258. 

351  Siatlo  le  Salve  con  il  commenta  di  liomîiio  iCalderinn). 
ooo  LaaUo'Io,   L'AohUlaMa  con  Maiurnnai.t,   Domitio  lo  ilcua]    uog 

l'i.  i  .  rlio,   hUiiïiji    i  i    Vï'iifliîi,    I  i'W,   ui-fol  .   1(1   IBVOU.   IL 

ffi  I'Iruio  con  il  commauto  rii  Gio.  Bmtista  Pio,  tooeo  in  in  0   : 
aogpl  dnl  Colotio,  ftump.  in  Nilano.  IMO,  In-fbJ.  m  uvol»'    H 

37)  Potrarcib  Buoolioa,  con  il  comracnto  dî  Benvenuto  laiolenta, 
in  Venetia,   lit:  [w\  cf.  Piike,  Pdrnrch  Book*,  Ithaca,  New-York. 
p.  20  b].  Parafe  ooo  il  commente  di  Gîo.  Britannica,  ttamp.  inBrcscir.,  i  iOO, 
m-fol.  cor.  ros.  K  dubio  oer  non  vi  etuor  Cornulo,  ne  si  vode  onsr  locco.  A. 
v.,>.  175. 
30)  V.  p.  230. 

KM  V.  p.  220.  Sema  i  comparer  avec  /uc.  WO  '.oulrc  Claudien  anoûlej. 
Il   7.0.229, 


iMi-ltiMXS    LATINS 


is:, 


;  '    i:-»nïi>,  (ncn»  il:  uKinoili'l  Carlrnuiuiiilin,  copttlO  dl    oraine 

ncro. 
18-   Heumolao  Bailoarû  sopra  Plinio»  locco  dal  Captoroinacho, 

COpGTtO  di  corarno  noro. 
■',  1    DoHAfO  fcCCtUOLO  soppa  1  Elhica  d'Àristoiele ,  lOOCQ  dal  Car- 

LerouL&cho. 
Vô.  Aeoiijio  Rouako  in  posteriora  Arîstolelis,  locco  dal  Cartcro- 

maeuo,  coperlo  in  ta  vole. 

46.  Lajcretio,  col  eonmientu  del  l'io,  locco  dal  Carteromactio, 
coperlo  di  comme  nero. 

47.  Tiiemistkï   latîiio,    loccu   ilal    C&rittOm&cbo,    coperlo   in 
la  vole. 

W.  Arui-eio,  lulto  locco  dal  Carleromaeho,  con  bollo  omonda- 
lioni.  coperlo  in  cartone. 

48.  I'i-i.mii,  lutta  locco  da  huomodotto,  ln«8%fin  un  fnlnmaUgito 
all.i  ^[i  <;■  in  corame  rosso. 

60.  Ki'istui.kîkI  Allirmn  tocchcdahuomO  dotlO,coperto<li  copamo 
lionalo. 

M.  Catullo,  Tibuiin,  Propi  rtlo,  emendato,  lo  eorunc  nero. 

•V    Mahtialb,  locco  ila!  Cololm,  in  connue  ve:*di\ 

o3.  Martiale,  tocco  dal  Carteromacho,  di   mnno  dcl  Colotio» 

coperlo  di  corame  roaao. 
54.  Catuixo,  Tibullo,  l'ropcrlio  cl  Cornclio  ttallo,  C00  emonda- 

lioni,  coperlo 


htaiss,  1191,  la-feL  H- 
43)  Ça$tiçQtton>;.\  l lime,  ma ,  Home,  1493,  in-fol.  /(. 
M)  Florence,  1470,  in-fol.  il. 

15]  radoue,  1478,  in-fol.  II. 

46)  VIII.  .1.  10.  2t.  In-fol.  iflononiactypiicjxuwin'   êUum  tnerp<utU- 
ronymî Buiitiidu:  >U  htuolr'i'.  fluO.miçi    llnviiin  ■»•...  HDXÏ  K'if. 

MaSi).  Les  gardes:  de  parchemin  portant  des  hymne*  notés,  d'écriture  du 

xn*  siècle. 

47)  Tia.1.  «l'Krmultto  Barbaru,  Trôvitv.  1481,  in-fol.  II. 
té)  Venise,  ll&iu-ful.  fi. 

49)  Dt  ftUunpn  ITilft,  iii-M*.  f{.  (7sêt  dQIN  l'édition  «le  Pari*  chez   ft\  Ro» 

gravit  «t  ÛrîUei  de  Qourtnoil. 

L23  ni-s  .  Mdln«  il»-  I5f3.  corrige  auprès  des  dib.  Sur  les  pUU 
sont  imprimés  dtoi  un  aerole?  d'un  coté  le  mut  de  l'autre,  le  mot 

vnswvs.  Celte  reliure  désigne  le  propriétaire,  ttt  Qnuio  Uni  ni  dont  il  u  été 
parlé  p.  S,  nota  L 
51)  V    p. 

-  A  Mine  .le  1501.  R. 
53)  M.  «  Con  un  eplgn    m  I  dôl  Carlercunaco  nel  fine,  »  dit  Rftlnatdl.  V. 
p.  258. 

p.    :o. 


koliiac.  riîLVio  onsi.ii» 


» 


M  D'OBSWI 


pibtolb  l  tocche  dal  Cartcrornacho, 

tn  ooranic  lionalo. 
W>.   Statio,    locco  'iil  I  oporlo  ili    corarao  lic- 

nato. 

fostU,  louée  dal  QnteroBnclio,  OftnN 

«8.  Ovtoiq  V  ;  de  a  rie  amandl,  locco  dal  < 

eloopwio  'ii  ooraiDfl  noro. 
50,   LOGAVO,  Calullo,  Tibullo  ■•!    l'i.  I  Carieiu- 

BiadtO,  l'Opel  lu   !i  r.oiMiiii»  riisso, 
\\0.  Maiisilio  do  triplici  rita,  cl  molli  allri  aulori,  locco  dal  ilnr- 

k-roinochot  ta  coramo  nota 
61.  (ïiiai»\ldû  do   parttbOI   atdilUOi  lOCtO  Mal  Carleromacho, 

coperlo  ii  eoramâ  roaaox 
M.  Hiri'"(.KMh  latine  da  ii:i!nr,-i  humiiiis,  et  altri  au  ton.  locco 

dal  C  aacho,  coperlo  dl  bor&we  nero. 

03.  T&BOPHRAflTO  lalino,  locco  dal  Carteromacho,  coperlo  di  car- 

lone. 
Ut.  Piioi'Kuno  cou  commenii»,  im-rn  d;«1  Carteranutcho,  fil  Ba> 

ROàLDi  vanac  lecliones,  coperlo  di  CGfASie  '"    ■ 
58,  Bu.no  lu  Thebaide  col  comment  Iwo  Feowtdcu  de  re  toi- 


65  \ . .-.  aitt. 
i  ■    Aldioo  do  1502,  A  la  fin,  dit  FUtooldi,  <-*t  une  rf-piu-ramme  «  d«i 

torio  in  lepulchro  Scip.  Cm  «t.  i,  t   ]i 

67)  A.  <4h  in-fr.  Aldine  de  1500  iPaifc   ,  1  '  )•  Annota- 

tions analoguos  ù  collos  du  n°5S, 

58]  V,  pp.  M6  et  866. 

5'.»)  A.  fOwi-8*.  Leadeux  Aldinesde  I50J  tLucam  ri  k$  M^o^na)  aoal 

■    ■  i  ■  .  aftaaabl  j 

60)  Marsilo  Fieiii,  Roloirne,  1501.  Plotii»- 
UW.  Niccol.   Leomoeno,  /'    MrÔo  putfico,  V«n  ■■«ktto 

de  Vérone,  06*  1 1 .  ■"  di  a< ,  Venise,  1 193.  Tou  nt  în- 4*.  il. 

■  '■!    !  M  <  i.i  Gr&pftldo,  De  mrt.   u  tium,  ;[q   Venise,  ! 

U.  Le  îcuI  exemplaire  nue  posseds  M  V.uicane  de  cet  outrage  imprimé  i 
l'arme,  s.  d.,  par  Angelo  Ugoleti,  ost  fine.  1  £30.  Il  n'a  aucune  trace  de 
pofteaaeura, 

€2)  Oui"  Hîppûcrate.  Suétone,  ih  qrantmut\ri&  ci  i 
rencêi  1478.  Paolo  Aotnuleio  <lc  nejrgîo,  Ai**loijint  Vemsr,  14**"--  Georjea 

tbttond*.  Pi  1401 

T.  Livium,  Florence)  I  b69.  Tous  ces  volumes  sont  ln>4>.  H, 
r    nie,  :  89,  la-foi.  /t. 

M    V.  p.  240.  Le  litre  du  Propeice  uiuuquu  .  il   i  y  .t   pw  -le  trace*  de  U 

possession  par  Orsim  .-l  U  tv!  un-  »-%i  :n.nlrrn<     \i iprei 

une  no  U)  assez  inattendue  .-i  <|m  i&imiijjnprAil  que  I-  volume  lèg- 
can  n'y  e«t  pas  toujours  (Iriiiriirr  :  fi.v/^  f.ii*      Cumilh  AcquaccU 

GO)  Rtioaldi   déorît  la  première  partie  comme  identique  h  I.  L.  35,  al  \ê 


387 

lilari.  Aeluno.  Yegetio.  Mo&esto,  tocco  dal  Cartcromacho,  in 
carlonc. 
W.  SipoNXA  APOLUKÀIH  LgCCO  dal  Carloromaclïo.  COpwtO  tD  car- 

Oîli' 

i.T  i;nrii'Uit.A  «li  Cici'i'ooe,  tocco  dal  Carteromaj ■im.  coperlo  <!> 

i  .1   roMO- 
6H.  s.  TihuiA:,*»  DQjia  iiii>  tiea,  tocco  dri  Cortoroiatcho,  1 1  ooperlc 

:u  laTole. 
1. 1  i'.i  blbo,  tocco  dal  Carteromaeho3  eoperto  la  tarole. 
7<>.  (ïimmm.vhoa  di  Lancilloto.  tocco  dal  Carteromacho,  coperlo  di 

traîne  rosso. 
il    PnreciAJfD,  tocco  dal  Carteromacho,  coporto  dicarlone. 
11.   Varîîip m    i     Porto   Pompeio,  tocco  dal  Cartcromacho,  et 
i'i  porto  di  connut  rosso. 

Polydobo   Viw.iuo  de  inrcntoribus  rcnnn,  et  proverbij,  et 
allri   oulori,   tocco  dal   Cartcromacho,  eoperto  di   coramc 
noro. 
H     OWtfïOW    tï.'l    lirroaUo  cl   allri  nulori,   tocco   il;il   Cart^ro- 

macho,  coparto  iti  carême  rosso. 

ïo.  AXXUMO  MaAGS&UNOi  <'iui':idalo  da  Audiva  AU'rioïisc,  scn/,a 
coperla. 

78,  Liziito  Bran  de  n  bwiB  al  altai  tocco  dut  Coiotio,  ooporto 
dî  oortoat. 

77.  P.  Gonklio  i'i  altri  aatorf.  JtwjtF-io  Mahaurk>m;  île  *yik>- 
i  ■•.  '-KssoniM'sde  die  nalali,  tocco  dal  Cololio,  eoperto  di 
cartone. 


fcooeU  comprenant  Prontùi,  Végtoe,  BKen  fil  M  >  h    u     '   i  ■  •  b6u&  i 
>mmc  rrlui  qui  a  «Hé  imprimé  à  Bologne  mi  1 106,  m-fol. 
Milao.  14JB,  ii.-fui.  K, 

i  .  ■       .;,;■.. 

■     t  \>>  anima,  Vi  ois  ,  I  i  ■■  l«l  11  5,  ft. 

ici     14    i    a-fol  «• 
?■■.  v.  p. 2«. 
7l    Di  stampt  intïct,  la-fol.  K. 

tmpa  veccbïa,   m-fol.  Toccu  dal  Caricromicu  cou  ilcunl   suoi 
rammi.  A. 
73)   [a  PoïydoTfl  VtTjBÏÏO  rat  du  Venise,  1W8.  SuÎTcnl  les  fables  d*  Valla, 
;i  i.-  V.ilcr  u-  l 'r.iln  r    \  ■!i;."'.  I  i'V.t  .  In-  \" .  H. 

î*i  Le  Bwuol la  Bologo*  i  v ' i .  in  i  .  Suit  Pandolfo  Colte- 

ouccti  .  B /  nsio  Ptinùmn  (stawpa  loUca).  H. 

75)  V   p   230 

rohen  i-4B.ft.L«  première  éd.  est  de  Pari»,  R  ivciionno, 

ISW 

77)  Pltlro  *'.■■  .-■■■»  «  -.  «te  ■■■   ectloB  Laxprln  bIBUb    q  UB&8,  in-iv  ;t. 


INVtNT.Uttï   Ul  I 


7J  GtMOJO  Auricola  de  pondenbus  tl  mensuris,  locco  I 

lotfo,  '-'.'pepto  dl  earlone. 
\%   li    i.mxo.  alcuii-  upur  latine,  i-t  allre  cose  di  diversi,  tocco 

dal  Cololio,  eoperto  di  comme  rosso. 
so.   Vmui.m,  ft  LÏngua  lalùia,  tocco  dal  Cololio,  eoperto  di 

corama  nero. 
SI.  \\iu\  fit:   naltir.i    rt-iimi  et  de   lâmportim   ratione,  locco  dal 

Cololio.  m  nr.A  -operta. 
81.  Ovnao  la  Midauiorphose,  locco  dal  Cartcromacho,  copcrto  in 

lavok\ 
83.    Lactantio  Kirmiano.   Iocl'o  dal  Carteroniacho,  rojKîrlo  di 

CO!M:it<'  J'  1S8O. 

SI.  Gatone,  VAnnoNE,  Columeli*    IF  o,  locco  dal  Cartero 

macho,  in  Itvol  •■ 

s.,.   Hir-Kui1.   !OOl0si:isLi(%-i,  tocca  dal  r.ai  ho,  coperta  di 

l'i.iraiiu'  hïaiico. 

B6i  Logic*  Pi  i.i-i  BUpanf,  loccadal  Cartôromaclto  ot  coperU  in 

Uvoli:. 

87.  Mamonuh  Uai'Ella.  l'Hii.ELiiii  oratioties  et  alia,  locco  dal 

Cololio,  eoperto  In  tavole. 
88   ihoMKDK.  tocco  dal  Carteromacbo,  in  corame  rosso. 
89.  RuTii.io  Lupo.  Aquila.  Iulio  Rufiniano.  Sulpicio   Vittokc 

KMi-omo  et  nllrii  tocco  dal  Cololio,  eoperto  in  tavole 

00.  Gi.komkm:  decoiiUmipUliono  orbium.  Ai  imims  et  Dioeos  ora- 
liont'S  de  concordîa.  PLUTAXCHI  qiucdam  t4  allai,  LOOOO  dal 
Colotîo,  eoperto  di  commis  rosso. 

01 .  Prudbmtio  et  allri,  locco  dal  Carteroinacho,  copcrlo  di  connue 
rosso. 

78)  Bile  [KrobcnJ,  1533,  in-V>.  /(. 

TBJ  l'hilfirrfii  tte  tmnqUtlt.  anitni  et  alm.  lfrf.fi/ii  mwjtn  >i 

\y\  itampa  aniioa«in*4'    ". 

80)  V   P.  201 
hi\  BAI*,  1529,  in-fol.  /ï. 

82;  E  le  FaUi.  Tocco  dal   CarUr.  cou  un  buo  epigniuiuiu  but   pn 
Sttinpaantiro,  m- fol.  IL 
83|(\Vnis*J,  147%  in-fol.  H 

inc.  394.  Reggio,  1462,  in-fol. 
85)  Eutebc  de  Rome,  3  M.  m-ïol.  «. 

/«nï»#,  1487,  in-fol.  H. 

ocr.Modèoo,  iôOXM'hilelpbo.VoûiA^HWjîivW  JL 
«Mî  V.  p 

89)  l  Jlaciion  dai  Rhcton*  m,  lot,  imprimée  j.  BAJc  cl»«  PW 

bon,  «n  lMU.in-i". 
CÛÏ  Bresein,  !'■'.•;.  (n4«,  il. 
9lj  Le*  Portai  fiarftttairi  uffftffoj  d'Àlda,  1501,  b4*a 


iMPnivrr*  uns*  R88 

0.'.  Fa^ti  di  Fni  Onnfrîo,  enrandati  di  Dtano  sua,  copertl  m  Mf- 
lone. 

98,  Q,  Diiirnu,  l'incadïito,  copcrlo  di  ctirtono. 

94,  Ni>ni-'  MA&CtlXOj  t::in'iulatu,  copcrlo  <Ii  GOTflUM  P  i 

SUS.  V'AnnoNC  de  CogUO  l.-itin.-i,  eturndutn,  in  ■•;irlniii\ 

96.  A.  Gellio,  tiiiriiiliiLo,  coperto  di  carlone. 

97.  Macrobio,  emendato  et  coperto  di  carton©. 
flfi.  Gràtio  et  Onmode  piscibus.  emendato  et  copcrtn  di  i-ir- 

tnno. 
Ut).  Giunoet  Oviimo  med"",  emendato  et  coperto  di  cartono. 
hïNKïtARio  d'Antonino,  omendato  dal   Kaorno,   coporto  di 

cartone. 
101.   Quintimam»,  con   scholij   lu'llissiuiî   di    Rcn^detto  Aegio, 

coporto  di  coramc  rosso. 
10*.  S«»^ii'A-rno,  toei-'O  dal  Colotio. 

103.  TinitLLoet  Propertio,  toceo  da  Paolo  Bombasio,  con  e-mon- 
d.Miioni. 

104.  Phouo  et  allri  graminaticl  et  Prfscbno,  tutti   Locclil  da 
huomo  dotlo. 

IU5.  Apulkio,  con  belle  iMnendalioni,  m-S*  et  coporto  di  OOWDC 

106.  AnNOBio,  con  belle  emendatlonl,  Sn-8°  et  coperlo  di  car 
tune. 

107.  Tertl-lluno.  con  emendaiioni  rare,  in  foglïo,  coperto  di 
oarta  pecora. 


93)  Lyon.  1540.  ra*8\  A.  La  plupart  de*  rolum-?»  île  la  série  qui  suit  tût 
^€■IIll*1«■nl  avoir  Été  annoU'a  par  Oraini  lui-raânu. 
W)V.  p.  271. 

86)  Ruine,  1557.  în*S*.  iî.  CubIIVuMiuh  ai  bibtiolkttû  Auguttini. 
30)  Lyon.  iMO.  iu*  .  B, 
....  ■,■--:■.  ». 
ÎK)  A.  tfm-A«.  Mdlne  de  i.vu. 

100]     'l.'ttm-  nu  t>;in     Ni     ||    p  f  t  ■  i:  i  : ,- 1     OUTTIgC   d*UfM  COlItCtlOIl     Ulipri  Hi. V     à 

Lyon,  \n*R*.   H.   I.n  volume  serait  \  Joindra  X  Btttoi    |iii  Bftt  indiqua  dé)*, 
I  .'  r»n  oorasM  innaU  par  Gabriel*  Purim. 

101]  V  p.  I7Ô. 

ICC)  Napln».  1532,  A  pelM  tnnolé,  R. 

103)  V.  ».  147. 
-   Probuft,  BU.,  PosarOf  ISl  1 .  Prfreîen,  Paris,  1515,  in-fol  R 

105)V»nif*,  i.S/i.  u. 

9,06)  SprAit  l'édition  in-8u  de  Froben,  BMc.  1587- 

icrj)  Dn  iwIh,  .lit  m.  Stftîl  donc  l'édition  m, -foi.  .!.■  frobiB,  :  i  ! 


IWIXT.URr.    UuBMM 


108.  Cicérone  tuitc  l'opcre,  in-&>,  <*'  npeirlo  dl 

earta  pocora 
Iftfl    Ghxboxe  tntto,  in  fogHo,  di  Fîorraa,  < 

cop'iii  di  ^oramc  lionato,  in  ma!. 

MO.  PUM.ro   VtTTOM  al  SOXtO  Hufo,  60D  Poraponio  Meta  0 

lino.   M)0   I  UfïOUUonl  dl    ltrinMirito  Aegio,  eoperto  d:  earu 

|mv(ji;i. 
III.  SvmxiOi  con  notation!  dcl  mcd»0,  eoperto  di  carta  pecora. 
lit  $1  BTOXW  ii   fogliO,  di  Baailea,  col  comwi  >".  COD  notation» 

in  margioa,  eoperto  di  carta  pecora. 
11.  Bmktianq  I.uii'hidui  et  l'altri  délie  vite  d'Impero  ton,  con 

nolalioni  di  Benedetlo  Acjrio  et  Bcrourdino  Ktitilio,  coperlo 

di  comme  lionato. 
114.  Giialimi  de  liisi.ori;i  [jortriniiu,  i:i   lui  volutti 

ikmIi  d,  l'opii'io  ili  cartooe. 

113.  Ll  DODIQ  AlIgUSti  di  Amen  VicO.  toc 

l'dpt-rli  ili  cnrtii  pecora. 
118-   Vsxno   Pawrcolû,  di  Uasilea,  locco  da  Bernardïno  Ko 

tlllo.  coperlo  di  carta  pecora. 

117.  Qûbneuû  Tàcito,  dl  Basilea,  locco  da  Benedetlo    I 
coperto  di  corame  rosso. 

118.  I\r  tutu,  locco  da  Honedotto  Acgio.  coperlo  di  cartono. 

119.  Aiuw<    do   insiruendis   aciebus   con   Irontino,  tocco  da 

KiMir-b-llo  Aegio,  il)  r.irlf 

120.  RpiiEMKitiiiKda  I430flnoà  1440,  locco  da  Poraponio   Lael 

l'opcrlo  di  curtn  pecora. 


108,1  Neuf  rotiifflCfl  de  Veuiac,  dit  /(.  J«   ïiippu*e  qur  ■■ 
<(/>«'/  At'H  jUtai  parue  -■!>  1541  al  ini  ■     ■  hf. 

i".i  Fioreac  ,  1337,  in-:.  nomme ntaïres  do  Vc 

110)  ln-fl*>  di  sUmpu  d'Aldo.  B.  V.  p.  17»'.. 

Mil  Lyon,  1548.  B.  l/értili  >n  de  S    Gryphf,  r«rn  rwffc  Kgw-i. 

112]  Mnnqut*  au  rfootemenl  «le  IVunnltJi. 

IldJAldîne  de  EB09.  /1.  V.  ».  17tï. 
IHi  Ml*.  15Î5,  m-- •.  fi.  V.  p.  170. 
115)  V.  p.  SOI, 

I1C  m  r.i.n-.iin  (.1  itampa  vecrhia,  tocco  SmIh  Hufa  in  P<>  • 

BiAilea»  1330,  in»fnt.  nop.  rit  r*si    [>■     I  ■"  1   li 
117)B.ir  [Fn^nn  ,  iXÏA,  u.-MI.  /(    V    p     ITii. 

118)  CVsi  la  traduction  île  Rornolo  Amaroo,  Klorenof,  1SM.in.foLV. 

17', 

11        ''  ecolalino  «Umn,  in    Turino,  p«r  frai  ras  Gi 
Eo-fol,  B.V  j..  17«. 

lu   Rphomeride  del  nnno  1&32  lin  al  1551,  di  tlumpa  1:  '■*,  00p. 

'i'  oar.  pic     con  aie  me  meroorio  sentto  dal  card.  Corlos*.  /f.  11  v  »  U  éri- 
demment  un   lapait*  do  Rninaldi  :  les  dnl*s  tont  sans  doute  do  1 432  à  1*51. 


IMPRIMÉS    LATHM  BM 

121.  EPHXNCftlDl  ii.il   11  in  lii  ■..  b]   l.MiO.  tueco  «lai  nieil—.  OOptrlO 

dl  corame  Uoo&to. 
lii.  I'lauto,  con  oommoDtOi  con  nolationi  nelle  marine  ciel 

i'hedro,  in  foglio  et  coporto  di  comme  lionato. 
1  j:ï    r:n  i-kone  l'epltitole  f;itnii.*li:in>  hwln-  da  (iio.  LsBCârf,  lïl-S* 

■!  '■'••pcrlo  di  cor  MB  •. 
134.  M.wur.Lole  poésie,  con  Moturio  Trîmegtelo.  tocco  dal  Las- 

c:iri,  nui    uti  cpigraznma  di  inano  BUfl   Odile  morte  dcl  Mar- 
cello, Id*8«,  coperto  di  corame  lionato. 
IJ.">.   Draunt  graniniatico,   iOGCO   di  marjo  di  POttDOnlO  LfititO 

000  una  sua  ode,  coperto  di  chi.i  pecora,  in  fo 
186.   HuiODiAMOj   tradotto  dal  Poli  lia  no  el  tocco  dl  mnno  di 

Pompon io  l.noto,  in  foglio,  coporto  di  cartone. 
117-  Un  UBW)  de  Fanegiriri  de  diversi,  in-4*  et  locco  dal  med"9, 

coperto  ili  rdiiiiiit*  liunalo. 
128.  TiiEOPiiit.v-in  de  cauaîs  pkinlarurn,  tradotlodal  (Jaza.rmi-  i 

dato  in  margine  da  himmn  doti..   in  toirlin  d  sorM  coperta. 


NOTA  DE  Mlim   TOLGA»   M  WTH   W   M 

I.  Pktturc*  le  canzone  et  «onetti   icrilttdJ  niano  sua.  in   caria 
pergamena  in  foglio  et  ligato  di  téUatû  paon  mo. 


l'ai  cherché  en  Tûin.  au  Vati  volume  qui  p&ntl  oariflUS.  i!  ost  |  re 

marquer  que  Kaioaldi  no  rnonlionno  pas  Pomponiu»  LmIuj,  maii  «euloment 
le  cardinal  Puolo  Corloao,  eonlomporam  ri  umi  -lu  grand  humaniste. 

121)  Manquo  au  rèeoleni«nt    •!••   Kamaldi,  C'était  la    suite  probable  du 

-•  m. 

18)  v.  ;..  ':\~.  Q«'  m  n  e  p  hb<  ll<  d'indiquer  an  Pltatc  aa<  "    praefoux, 
.  i  Emmaorflli  i  o  tw    licle,  qui  i  I  iu  l  il  i  m  :  Tuf*  B.  5. 
li   Pie  VI).  CVet  I»  UlU  d*  Strasbourg,  1514,  ca  a  b'        ■/■  -  . 
ru,  r   >    avec  lfarfa  PA,  /;-.■■.:/'.•«  ojxiacttAi.  Bile,  I 

121)  V.  ,,.  I.V.). 

i  !  -  V.  p.  807,  Catu     M:,  g  incunable  do  Dïo  i  ■    ■  ■  I  aulraa  grau 
riens  porte,  suivant  RainnMi,  une  ode  de  Pomponiu»,  -Ai  carâinab  m  H  ipAa 
htm  [ik)\  serait-ce   HalTacllo  Piano?  11  n'y  «  qu'un  exemplaire  au  V 

H     /  i.V/.  11  est  fort  annoté,  mais  point  par  P  m  mes  MHITlob  I 

Boni  justi^  ;  lea  garde»  ancienne?  Ml  disparu  tfaoi  une  nouvelle  reliure. 
126,  i«)  V.p"207. 

138)  foc.  320  (PSa  Mi    Prévise,  1483.  Il  j  a  soi  ■ 
à  l'cncrti  rouRê,  que  Rfttoaldt  suppow  ttre  de  U  ml  o  dAndrti  «1  Alfr'Llu  Ils 
ii  Me,  da  celle  de  Cûrtcroroiclio». 

•  m  7205.  r.  W. 

i   V.  ». 


an 


INVENTAIRE     I.  0B8INI 


2.  Petraiica  Ji  sonelli.  caiiziiiir  ci  i-.-ipiinU,  scritto  tli  mano  su*. 

in  papiro,  con  moite  mutation!,  in  foglio  el  ligato  I 

rosino. 
:;.  Danu  le  poosio,  scrilto  diinano  del  Boccacio  con  uco  epû- 

loln  sua  La  verso  lalino  dlrells  al  Pelrnrr  l.-i  mano  <i'e«o 

Potrarco  in  nlcuni  luoghl,  in  foglio  el  Ugtto  in  veiluto  c 

sino. 
'..  l'otsiE  di  ccnto  vcnti  pooli  Provcnznli,  tocco  nclic  ninrjeiîii  <!i 

mano  de!  PoUtrOQ  tj  » i*-I   Bomno,  m  pMgtBMXM  tD  foglio  et 

lignio  in  vriiiiio  erfznisiao. 
.".   Bruwtto  Latim  scritLo  in  lingua  Provenzale,  toeeo  dl  mano 

del  Pet  rai  va  nelle  margînî,  in  pergamena  in  foglio  el  Hgalo 

in  veiluto  cremi3ino. 
0.  Totte  le  poésie  di  Danle  et  del  Pelrarca,  scrillo  in  papiro 

di  mano  dol   Bcmbo,  in   foglio  ot  ligato  în   vcltolo  cre- 

mJtiûo. 

7.  I :i  m r- .  \c  prost»  scrillo  in  papiro  di  maDO  sun,  in  toy. 

lîgiilo  in  veiluto  rremisino. 
H.  Mighkl  AkVRLO  Buonarotti  le  poésie  s^ritte  dï   mMO  s nn . 

con  alcuni   lettere,  in    papiro  in  foglio  el  ligato  in  velluio 

verde. 

9.  Poésie  di  varij  poeti  <I©1  lompo  del  Petrarca,  in  pergamena 
in-4".  coperto  dl  broccato. 

10.  In  i.niRode  poeli  antichi  del  tempo  dl  Dante  et  sopra.  le 
ccnto  novelle  antiche.  In  papiro  in-4\  tocco  ili  mano  dfil 
Bffmbo  et  ligalo  in  carlone  bianco. 

11.  Vami  pocli  antichi,  in  papiro  in  foglio  et  lignto  in  tavole. 

12.  Lorenzo  de  Mcdici  le  poesio  col  auo  commenta,  BcrlU 
rartn  pergainona  et  coperto  di  comme  lioimto. 

1. S.  Poésie  del  medmn  col  commenta,  con  alcuno  corn 
papiro  In  foglio  et  coperto  di  caria  pecora. 


8    V.  p.  281. 
»   V.  p.  303. 

4]  Cê<k  h  la  BiMiolh^quo  National*  de  Pari*.  V,  »,  313. 
SJV.p.WH. 
8]  V.  p.  307. 
I .  r,.  SQ9. 

si  v.  p.  aso. 
«)  v.  P.  m 

lu.  v.  p.  809. 


y-1,  I3J  v.  p.  32$. 


MASD8CRITS   MODULES 


8sa 


iantx  et»  molli  comment!,  le  foglio  roule  ri  coperto  ili 

corame  lionalo. 
15.  D\-nîe  scriUo  in  pergamena  in  foglio,  con  la  vita  scritta  «lai 

suo  flgliolo  I'iotro,  li^nio  in  comme  lionalo. 
10.  Vatiie  coae  di  diverni  outori,  et  in  eaae  una  epislola  loogl 

del  Boccacio,  et  la  vita  di  Dante  et  del  Petrarca  scritlu  m 

pn.wH  da  Leonardo  Aretlno>  in  paplro  In  foglio  et  coperlo  di 

comme  rosso. 

17.  St»;>\m»  Poiuhko  le  lettereet  alouneci^p  di  Bninrito  (..-iliiii 
et  d'altri,  in  papiro  in  foglio  et  ligato  in  coramu. 

18.  BrttïNKrro  LhTtM  di  varie  poésie,  <*« ai  I;»  tr;ulullionc  dcll' 
Klhica  d'Amlotclc,  in  foglio  cl  senza  coperta. 

i\).  Vwhkuck  Je  poottt  ''on  alCQOfl  <'.anr.om>  et  sonetli  di  Doute, 

con  le  lor  vite  scrittr  dfl  LOOWrfû  Arotlno,  in  porp»amona 

ln-4u  et  coperto  dl  corame  nero. 
'20,  Brunftto  Latini  il  Tesorello,  con  la  vita  del  Pelrarca  et  del 

Bembo  scritte  da  Ludovlco  Keccadello.  in  perganiiMin  in-4*  et 

coperto  di  aeta  lorchina. 


M.  15)  V.  p.  327. 

16)  Vat.  3215.  231  ff.  pap.  (Pio  IX).  xv  sîiolc.  Il  y  a  deux  ÎT.  prelîm. 
suant  )ti  table  des  65  rubriques.  Ce  ms.,  d*oripir>u  toscane,  comprend 

surtout  de»  documents  florentins.  Ce  sont  des  misccllanôea  littéraires  et  po- 
Miqur*;  notons-y  :  f,  77  t",  Comincîa  il  Wro  nVWfl  o(Utt  itudi  8  MO* 
ruoU  h  i'r.,.'.  AuiQhUri  H  ntutr  famatfco  Mranha  wnputto 
rimamaUt  «/"  mener  Lvonordc  fAnuc  tonocUUrt  forttUbioi  f.  02, 
PKnifa  ta  >>t>t...  {>itt<i  /m  nr .'..</  IfonatrdQ  fanno  ticcccxxxvj del  metc 
*ii  mfiygio,  —  focontincu  I"  ptta,  to&tumi  et  ttttdi  a  Dante  éJdtgMorl  ftttta 
per  mcuser  QtûiituKi  BodCÀaod  pCtffa  fi  >rfntin<r....  f.  131,  Orafionr  fbftfl 
ptr  DMWr  SUfam  porrari  du  floma,  rupilano  /i  popofo  di  Vircnte,  fatutta 
rin>jhirm  ■/>■  pria  i.  fa  mattînachr  mtaoi  ifogmori  îirciano  i'u/teîo.  Su-. 
d'aunes  discours  de  Porcari,  Bruni,  etc. 

17)  V.  pp,  122  «t  100. 

_  18)  IV.    :  IT.  jmp     Paul  V,  Pi.-  IX).  xiv  sied*.  TiUe»  «t  SOii^rip- 

tions  a  l'encre  fOuV»      I     rritt  de  ptrcbu&hl  portant  mi  iv% le  très  efiacé  du 

txut'  lltcki   P.    I,  Lihri  juintiis  hrtirurum  Ari*t»irti.\  intn  fitm,.>  phti 
t>h:s   surnmi   mtiyistri  iu.uI.  ittlÎMIM   «le   BuIsftUoi);  f.  l&  Qui  COU 

;    ■  ,/'• iituf't  >li  utwcrnainriitn   ie  m  •'itutli.  Dcu  Qratiai. 

4nm;  f.  13,  (>«<  fatisn  /-(  peioffood  Mof/bta|Mr  umixtro  finaut»  Lutin» 

cm  Pfroui  icrwi  nfiand  oon  (Vj/tro  /itrti  dhunst  oftd  ri  oMmaa  AcHtn 

AriMofffMfl  ;  f.  21 ,  Tri'mfl  dtî  PtUrnri|ue;  f.  M,  PjoM  nay  l^pten  VU'»»  xu^tr 
t;imt//\  ;u'7//i'm  bffl  uVÔlOI  f,  utiiuwi  tum  efflrnritrr  VUtUH  iii'liult-  .uti  t'imjw 

rtiiiu  omtart  stuain  Franciicta  i*.  /«un-oftw  (sic)  ;  f.  39,  toc*  ;  n  lm  • 

Alo  rln-'l  tel   rtfglei      :   f.    i7   v*.    Trwinf»  it.-  faéopo4û   Moittr  Vttl:,m»  tir 
us  trrrantm  i-i.  inrcs  nimw), 

19)  V.  i..::'.'7. 
90j  V    i.  311. 
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ISTKfTAIBI    h'oïHUi 


II,  i'm  mu  dt  rime  francese,  in  pergam«»na  in4*.  luilo  tigc- 

rtlo,  mou  oopsrts. 
Il,  POBBS  provenu  lî  di  diversi,  cou  la  grammatica  cli  Leonardo 

provenu]  ■-  in  pergftmeoi  la  EogUo  el  copcrtodi  tavole. 

:■'!    Rua  provcn/.ali  MtfClN  900  aleune  e*p.>-  In  p*r$a- 

nieno,  in-i°el  sauta  eopertt. 
2$.  Rua  pni-.riir.nii  ili  innlti  po«U,  in  pergamena  in-8*, et  coperlo 

di  cartone. 
25-  Hime  provenanli,  in  papiro  in  fopho,  locche  <i> 

coporte  d!  caria  pecora. 

26.  Gui  no  ludice  délie  Colonne  délie  cose  dl  Troll,  in  pefgt- 
mono  in  foglio  et  senza  coperta. 

27.  Longo  le  cose  pastoroli,  scrittorc  grcco,  Iradotlc  in  ! 
vuJgaro  dal  Curo,  in  papiro  in-4°el  coporto  di  caria  pecora. 

58-  Vin:  di  un  II:  linomiiii  illusîri  .-lio  vi*sero  ncl  tempo  d'Eu- 
genlo  IV  hL  Nlcola  V,  in  papiro  in-4%  aanxa  coperta. 

20,  RfXE  nellequali  si  contiens  il  conspo&dio  dal  Tesoro  di  Bru- 
DOtlO  L:iLini,  in  pnpîro  in-4°  et  sensi  coperta. 

30.  Un  udro  per  ordino  d'alfabeto  di  tulle  le  parole  nsale  dal 
Petrarca  et  altri  poeti  anticlii,  scriilo  di  mano  del  Colotlo,  In 
papiro  in  foglio.  coperlo  di  caria  pecora. 

31.  QtusmuAKO  le  declainationi  tradotte  per  Antonio  Luaco.  in 
papiro  in-4*  et  senza  copcrla. 

32.  Poiaho  la  castrarnelatione  iradotla  in  vulgare  da  Gù». 
cari,  in  pergameno  in  foglio,  serixa  coprri  i 


21)  V.  p.  811. 

ES 

23.  24}  V.  p.  882, 

25)  V.  p.3§0. 

■_'<i   Vaf,  3223.  150  If  (Pie  \\  .  \i\ 

sturiti  >i>    Tnitftt    >-■  nip  --.i'  i  yr   tiuitO     Iwliçû    î#lt$  ÇoitmM  &i  M 

vengnia    okt    chontinovomtntf   te  C0M  rr/v/nV...  A  la  (rangent*  la 

lonpuc  «ouaonplion  d<  ia$7. 

27    \'-ii.  3221   06  ".,  i.iiik  ion  ancienne  couwUt»,  Cell 
i  n:i  Illustra  •-"titemporiLin  do  n 
foin  h  Pansai  ôhes  Hodoni,  «n  i;  »fl  l'auloffrapriod  AriBtotd  C»ro. 

28)  rai,  3&4.  V.  p.  138, 

29)  V.  p.  122. 
30|  V,  p. 

M]  v  '   3228    70  (T.  .Pic  IX).  F.  i.Comin  >lago  v>pra  U  tiUr*  <ti 

QumHUan  ;  f.  T.'.,  Pmi/n  cjuelta  parte  tklQuin  ilian 
par  WÊBUT  Antonio  Lu schi  da  Vincc/iM    Ëaactnpi     /.  lf2cM*0 

/<  /'ni.    .'*    Ifema*     !"  Pian  ml  xxv/ffj.    '  «vr*U  4k 

hnta'.n-   Vnhnrk-  .MCiii-Uri,     (ou  £*,. 

92    V.  p    |22,    Un»?  Iru.luclion   loline  de  col  Outrai ,  «tor  ù  J.  Lascar..- 
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MtM'sCRIT*    MODMNr* 


:m 


33.  Sa.ssazaiîo  fAroadla,  teriua 

longo,  in  caria  bnnibacina. 


di  mano  sua  propria,  in  foglio 


NUI.  ATUDIOIÛ  m  OEftKAKU  901*0  I.'isiïiAsr.ruTTi  ruiiu  ' 


Un  lirro  in  scorza  d'arboré  de  S4  carie  piccole,  scritlo  in 
Qngaa  Sumanlann  in  corlice,  dentro  una  saccoccifîtta  di  broc- 
ralo. 

i  n  rwrino  Aogyplio  longo,  awoltalo  in  raodo  di  volume 
scntto  in  tollera  longobarda. 

IV  urmi  ptpilti  srnMn  in  'pliera  longobarda,  avvnltaln  In 
iriodo  di  volum'. 

In'  al.no  papiro  limita,  ma  non  cosi  gronde,  scritto  in  Icllcra 
loiiKobardn. 

IV  ai.tiu)  papiro  simil-',  seriUo  ili  lot  ter»  romana,  piu  anlira 
délia  longobarda,  dûVa  6  Dn  ptiviloirio  d'tm'  Impcralore,  il  rjuale 
Mfl.iiciii'Mc  li  Wscovi  di  Ikuiugiia  ail*  Aivivrsrovatu  di  11a- 
venna. 

Vi  sono  aicuni  mazzi  di  lellere  greeha,  latine  et  vulgare  di 
mano  d'huomini  dolli,  conie  del  Poliliano,  del  Carleromaclio. 

OllTi  le  letlere  vulgari,  vi  aono  aicuni  sonettl  el  veral  lai  ni 
di  ma  no  propria  di  Ilîeronymo  Alcandro,  cho  fù  card*  de  Bnii- 
dezi,  del  Baitio,  del  Bcmbo,  cori  sonetli  vulgari  et  versi  latini 
«ii  mano  propria  di  l'aolo  liomhasio,  di  Aoiridio  Vilcrbienao,  dol 
Oiloiin,  di  Ralliais  Casalio,  di  Romulo  Aruasm  di  l'icr  VlUorlo 
cl  allri  huomiin  h  lli.  et  ollre  <|iie»Ui  vi  »•  un  briîvn  di  Papa 
Sixto  IV  el  UM  U'Uera  hlina  di  lulio  M  quando  era  cardinale. 
Kl  ;h'I  tiratoro  di  roLLo,  sono  leltore  di  mano  propria  di  Mam:llo 
r.rrvino.  ciie  fil  pot  card'  Santa  Croce  et  poi  Papa  Marcello,  de 
Bernardiiio  Matin»,  clie  fii  poi  cardinale. 


ri  occoropnfrnoc  d'une  révision  outoiçraphc,  »c  trouve  a  la  Bibl.  de  Paris, 
hi(.  6124.  Cf.  ma  noie  dans  Vlnn-nt-nrr  tfa  un*,  grecs  <k  i.  hucarts, 
p.  12. 

33i  V.  p.  3*8. 

'  Wi,  7, '00,  f.  52.  —  Pour  l'annotation  de  cette  sixième  partie  de  l'Inven- 
taire, r.  pp.  131   sqq. 
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Nell'  abmarii  dove  sono  li  libri  stampati,  vi  sono  inscrittioni 
antiche  in  carte,  poésie  di  diversi  come  del  Sanga,  di  Pietro 
Curtio,  del  Pierio,  et  altre  lettere  d'huomini  dotti,  et  moite  scrit- 
ture  in  prosa  et  in  versi,  con  lettere  d'huomini  modérai  scritte 
à  me,  che  saria  cose  à  farne  nota,  et  spetialmente  alcune  let- 
tere latine  et  vulgari  originali  scritte  ad  Aldo  Manutio  il 
vecchio. 

Ego  Fulvius  Ursinus  subscripsi  manu  mea. 


I    cachet  I 


APPENDICES 


A1MM  .MMCi:    I 


l.ihri  Cvçci  rtï.atini  munuxcriUi  ctstamjiati  rhr  non  srmo  des 
critti  ncW  indice  de  libri  tanciali  dut  sifjnor  Fulvto  Ifrsini  alla 
l.ibruria  Yaticana*. 

ontûi  wAMiflr.niTTi 

i.  Dîoniaiufl  Alicarnaacus  Jo  arlc  panepirica,  Cornulus  de 

Dii»,  in-i",  ••iipcrin  4]  i  npnme  paonaxto* R  4        i$ 

',*.  Appianuo  Alexandhnus,  w\-\n,  coprrto  di  rwo  verde   .   .         A  6        1') 
3   PÏodtrasoon  woliit,  in-4*,  ropeno  Mi  farta  pteoti  .  .       A  5      20 
4*  Oorgieie  Leontuii    Edcomm  mi  lle!*ii/nn,   GrfoolOPM  epiv 
U>lû«  et  ftlia,  ln-V»7  coperto  dl  veliitû  v*rrie A  5        XI 

5.  GmuiioaLiiM  Lascarrs,  in-8-,  copnrto  Hi  coronic  roaao.   .        A  5        ?Z 

6.  Agapelug  ad   luslinianura  imporalorem  cl  Batihi  iropera- 

(oiia  in*titiiLioni-s  ad  filiuro,  in-8",  coperto  di  eorame  ro**o         A  5         2*1 

7.  OrPoi  Artfonautica,  PfOûlî  et  Orfci  hymni  impreast,  Vrrbn 
magien.  Zoroaslrî  inanuacripla,   in-4\  coperto  di  comme 

ne^ro A  ;t        1? 

k    Liban»   ineleLac,   epistule  et   alia,    in-fo^»,    coperto   di 
taule B'i  H 

9.  Alcxi  ArtUAdl  BOdUNtOODI  fiive  luscaiionicuiu,  î«-l\  si 

pcrlo  di  comme  negro Al         89 

10.  Artstophanl*  COinedta  oum  commentante,  in— i*.  rtoperto 

di  corame  roaio B  i       :t0 


I.  Sur  ce  petit  inventaire  extrêmement  incorrect,  tir*  dei  Archive»  de 
N  ailles,  v.  plus  haut  p.  1.17. 
'i.  beiait'Cc  M.  G.  54  du  grand  Inventaire,  qui  n'est  pas  entrC  au  Vatican? 


iPPtNDlCC  I 


B  I 


!      . 


Il,  ApopfaUftttttt  pbiio»opliorum1l,orlipni**K,,^'N:"'l3tpr*- 

dico  menti   ArisloUlis,  în«S\  eopflrto  Ai  connu 

-mina  locoruro,  urbium,  flumiouia,  «le,  sciollo,  in  K 
L&  Annt/>U'li8  opéra   omtua  impr*«a,   in.fog°,  coperto  di 

cor-aine  roMO .   . 

14,    I    |  -Nn-nt»  «livor**  H  prcoipue  llomch,  to-t*f  KioUo   . 

!*..  Haronli  da  gtoottra  fmgmiMitutu,  mIoUOi 

16.  Ono»ander  ot  MnuritiuB  do  re  militari,  in-l»,  C0[> V 
comme  ro«oi. 

17.  Claudi    Floloraei   Klorilcgium   do  rebufl  ûatwnoruiciB, 
in-fot^,  srïolto. 

!8.  Arislotclia  et  Theophraali  scriptaquaedam,  in-8',<orame 

■»•-" 

10.  Cm  Gooetantml  carminn,  fo*£>g*i  aciollo. 

90    Ontlo&M  ilkfttOl  DemoUheni»  «l  lueiani  dïalogi  $r«eo- 

lâl    i.  in-i".  seniacopertu. 
Zi.    l'olamoms   l'huiognoraica,   in-H»,  coporlo   di    coram» 

turcliino  ". 
22,  In  Saphus  frngmontn  Fulvii  lirai  m  seolia,  eiu*dora  eu- 

mina  ijuAnliiiii,  îii-MA,  cuperto  di  curamp  ro»o  s .S  9 

SA.  De  IWH  heroieo  tmotalus,  in-8%  aeiolto. 

24.  Index  in-A°,  sciollo. 

2fc  1&Û].  Tucnli-Ji:  hi&toria,  in-fog°,  comme  r066O Ai 


■M 


11 


A3        26 


11 


I.MI.M      UAM   M. Mil   I 

25.  Cicero  du  li-iibus,  in--i°,  copcrlo  di  comme  rosao   ...        G  p* 
"ii     Wleburli    Aurelii   Romn,   in-fog*,   copcrlo  di   copamo 
rooso* C  |>* 

27.  AiHiniMitim.  ■  iruMii  r.i-iyri.Tn,  S;nriianura  Lampridium, 
Cornelium  Tucduiu  «t  ahos,  sciollo  m  una  borna  di  comme 
"0«n>* Cp« 

28.  M.nh  ■■''■■■  '  i  Hiniiinrjia.  iu  piuicipîo  cpislula  Crotualii 
cl  llotiodori  ad  D.  Iliaroniaunn.  in  liilora  longobarda»  in- 

fog\  cop  di  coraiiio  liODAlo C  JK> 

29.  Onuphrii   Panvinii   anliquilatura    roRunarum    liber    ab 


13 


M 


16 


1.  Cf.  p.  174.  Ajoul  i  -' U:inoigunge  d'Orsini  «Uf  >onms.  de  Maurieio*. 
.<  il  piu  bcllo  che  il  posas  vedero;  sono  13  libri  et  scrïtti  in  perzaraino  d: 
loitcrn  beilae  anlû-ho  p»u  diôOOanni,  «  Il  l'a  communique  à  Pmefli.  (Lettre 
du  1"  août  1537.  Ambraa.  D.  «2.1 

2.  V.  p.  163,  note  i. 

3.  H. 

4.  V.  p.  67,  nota  2. 

5.  C'est  un  dos  autographe»  d'Oiaiiu  identifiés  p.  2)39,  nota  5. 


Kxnni  mus i m  mk  399 

dam   manuscriptum,   in-fofl-,  t*opflrto   di    coramc  lio- 

UCO1 Cy       18 

• '.  l'^rtrcd  «pistolt,  in-fog°,  m  taule  * C  p«       10 

31.      fV>iMMiim.i     nul"'      Uil      piiu.  ipr:       <]ft    pPflCulifl      IlûliûC 

immiutnl-tiius,  in-fo£-T  copcrlo  di  lauïo  ' C  pe       80 

32,  [ntaripUonu  DrMs  Mitl<iuM|  iu-fog«,  copertu  rii  oaxia 

pcoora* C  p°       :i 

33.  Nolilia  omnium  digniuturn  tain  civiliuiu  quam  ujililu- 
riura   in  pnrtibua  orionûs,    io-fog«,  copcrlo   di  oororao 

roaw  » C  y 

3i.  l'cU-arc&o  Bucolica,  in-loff*,  oopi-rto  di  oor&mo  neitro.   ,  C  p°      88 
35.  Onuphrii  Panvinii  faslorum  fragmenta,  fiop*rln  di  twamp 

MgN i.   i' 

Clotrooti  ottUooM  In  OuIHdahj,  m--.  reoperU  dl  oomiu  rosso. 
<itx>  de  Bcne-ctuleel  de  Aolciti  i.  tn*6 -.  OOptrtO  di  comme  roa*o. 

38.  Socrolis  Apologia  etim   urpuinonio  Leonardo  Àrclini,  in-8°,  copcrlo  di 

39.  Tibullus,  in-fc°,  in  Uule. 

40.  Qoorgiï  Tnyflnmtlf  oraJîo  de  fcadibui  Bugvnïï  IV. 

41.  Ovidius  do  faiti*,  in -K  longo,  copcrlo  di  comme  lionato. 

42.  Cicero  de  u(Hciia,  suiolto  et  impcrfetlo. 

13.  LttMfiptioOM  anliquoe»  in-8",  copcrlo  di  ooramo  roseo. 

4J.  lunnripL hh  Autiipiiie,  in-fog*,  coperto  di  "art»    pecora. 

'•*.   \m.iIim  -orum  iliuntrilu»,  Lribue  tomi»  distmetue,  in-l", 

bkw  ta  di  fitrl  i  ptoon»'* 
46.  Kaaettp   0M    fttte  nritîquac  Cordubtv»  B&rcluooaae  «l  aiîbi  rcpcrlnc, 

ÎQfJbg",  «légale. 
ST.  InteriptiooM t&UquMi  &cioli>'    in-»'. 
48.  Cussiodori  opistotnp,  m-l".  copcrlo  di  CftrU  pteORL 
40.  Fuivii  Ursinï  appeodix  »vl  librum  F<trî  Ciacconii  dfc  iriclînio,  in-4-,  copcrlo 

<li  .-arlono1. 
50.  Censurac  in  opem  I  fei  il  ï   îïgonii,  info^",  copcrlo  di  carlonc  '. 
M.  DéOfUn  limulaora  ot  antia.ua  numismnta,  in-S°» copcrlo  61  oftftt  pecora. 


1     Pour  iv  ii"  .H  |i..  iv  36-  v    p,     82 

^.  i'rov(i..in  dé  Bembo.  Cf.  p.  •">« 
:.  \    p.  10*,  nu:»,  i. 

4.  SarlMrteuciU  i''pi^r:ii.liuiin?r  n  -  -    nvunUirc,  v.  [).     «i 

&.< 
à.  V.  p.  2#.i,  not»  C>.  Je  »  ji  vu  nus  U  volumo  sur  rjtotfu/cf. 

7.  Id.  ! 

8.  On  me  permettra  du  rtpprootltT  09  lilw  dos  Vat.  3454-3455,  gros»  m*a. 
immcdiateincnl  oU««4l  ftprôs  eoux  d'Orsini,  ot  contenant  deux   réduction» 

UUtaria    •</         tita  d«  Si^onio.  La  seconde  paraît  avoir  été  souroige 

■•siiistiquo  «l  pori«  divorto*  correction»  dé  la  main  de  l'au- 

uur.  ,\  lu  suite  du  second  rns.  est  rcito  un  très  curieux  iii'ter  O'ïnoCdlKtnum 


\i  Ml 


A VI 'INDICE    t 


T)2.  Cac»aruui  JntgÎDM  <l  iiuaiiawaia,  «ciollo,  ÎO 

33.  Virorum  dlualnura  artistes,  in-W«,  coporto  di  mo  rOMO. 

Y*.   &  Etl  di  Cola  di  Reiuo,  trattato  de  alcunc  famigliC  Row»r.c,  da  Owo* 

U'iminicoo  figura,  in-$«,  coperlo  di  volluto  rerde. 
."J5.  Inacriplio-ncs  variac   praccipue    Roinauac,   Neapolitanac  et  «lia,  M% 

«oiollo. 
50.  Epitaphia  divtrs4.  ju-4%  KÎoltO. 

57.  Do  pooderibus  et  mensuria  wulla  ab  Angola  Cololio  collecta- 
5-*.   Mi  ftiili-m  Colotio  it(iiiuUtio>'itA  quadani  rx  vitriîs  auctoribua  rxctrtti, 

iii-Fjg°j  coporlo  di  earta  pecora, 
-'>').  iVitvenuli  de  ImoU  commenlnriusiii  ^-"  '. luuiiiioclûun  Daulis. quacdci- 
tur  Purgaloriuin,  in-fog",  coperlo  di  carlonu  '. 

>  ulua  Ocllius  Noeliuui  AUicaruiu,  iu-iog°,  curame  runo'. 
61,  iMrtrcha  do  poceie,  cou  nrla  leltiow  nolto  margwa»  ««1110  mil'  anao 

LSM  x  DOraobrit,  in-fug*,  »cuia  coperU1. 
0      I  icerone  alcunc  uraliono  volgari,  leltcrc  di  SUlano  l'orearoelaltrecOM 
ffl  Francisco  Pbilelpho.  item  pruverbia  Seuecae  et  alin,  ûvfog-,fr,j»fTloiii 
comme  verdo*. 
63,  Georgii  TropeiOl  Mi  1  : a.l ne! ni  lilitorum  Arialolulis  deaniimildiiif,  in-fog*. 

coperlo  di  carUx  pocoia*. 
fil    Prt^OMDtuiD  OOOmrutani  H.Mvn.ii   iIm  Iroola  in  comediain  Dantiï  quaa 

dkUui  Pnradisus1. 
05,  liinrin   ab  nnnn   1511*  uaquô  ad  snmim  1927,    »-i",  eoperto  dicarla 

pecora. 
liO   Clooronii  cynonymi,  Ferrelus  de  conscribendis  epistulia  iropreabui,  Ga- 
bricllie  iadex  in  epistolas  Ciccroni»,  traductio  Aiislopbania  et  alia  tnarma- 
cripta.  în-i».  coperlo  di  caria  pecora. 
87.  Vocabularium  quarumdam  vocum  quibus  usi  siint  Hèlrw  et  pracicrlita 

in  Concilio  Tridenlioo,  in-*»,  coperlo  di  caria  pecora. 
08    Imperaloruw,  iictutomui,  codbuIuuj  inurnphi,  ïnacripi 

Item,   Montai)  ae   biatorio*   ecriptorea  enumeranlur   deque   illis   »i; 
Tertur,  io-4A'. 
G3.  Consulum  séries  cl  ordo,  «x  Suetonio,  L.  l-'loro  aliiaque  bielorici*,  m 
coperlo  di  caria  pecora. 

70.  lulii  Roscii  lusus  pastorulcs,  in -8",  coperlo  di  caria  pecora*. 

71.  Rcraigius  do  nupliis  philologue,  in-4»,  rpdia  eopprla  ■. 

1.  v.p.  îoy. 

ft,  V.  p.  vu. 

3.  V.p. 286. 

4.  Serait-ce  M. M.  17,  qui  manquait  au  Vatican  eu  16W? 
T..  V.p.  250. 
C.V.  p.  I0& 

7.  Paraît-être  M.  L.  27 i  (ms.  de  Rulilio  qui  manquait  en  IGOC). 

8.  Ce  Juliuîi    Hoscius  Uortinua  a  clc  le  collaboratsur  de  Poaseviiii> 
l'édlLÎOQ  dw  centon»  de  Lelîo  Capilupi,  donti.  n  i''l«   1 .1:  ■<■  \>.  7. 

9.  Pumit  cire  M.  L.  i",  qui  manquait  en  1(302, 


i^-rvr.uu»    j-h-miii  Mt 


;mi 


.  .1  : lonlcani  I  unies:    in    Pprsmni    ri    luvenalcm  ri 

iniilta  n!<  \uxrl-.  Coli  B    fog*!  cûrta  pecon. 

i  Ptoptrtlac  n  fa  «  ■ 

;  '.  ht  | •■  ■  ii  i  il. .1 1  m. ,  Propertiam,  Roratîuin,  (initium  <lr  reulIaoeelAfiof, 
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APPENDICE     1 1  ' 


I 
forme  uemu  a  orsim 

At  motto  may*  f*  tir  ht/-.-  Onùii  potront  mio  ois*",  a  tthgni 

Mollo  mag"»  a'  mio  osimo. 
Mio  padre  ha  ricerulc  duo  letterc  di  V.  S.  par  le  quah  lia  into»)  il  de»- 

dprio  <ii  quolla  oirca  quelli  ollo  libri  du'  U'i  iimnarula    8  p#l  cJh  •'*<«  «  '■ 


i.  Cf.  p.  25. 

2,  Ce»  cinq   mis.  correspondent  exactement  h  M.  G,  G,  147,  IM>,  155  at 
1  .  S,  nui  n'ont  pas  été  portèa  au  Vatican  en  1002. 

3.  Ce  petit  inventaire  eat  suivi  d'une  liste  intitulée  :  i:. 

tt<  libri  comegnati  al  Palatzo  [  VatUano].  Ce  sont  des  corrections  aajmftd 
Inventaire,  sur  la  reliure  ou  le  contenu   de»  ms*.  décrit»  ;   la    ptup 
ces  corrections  tout  aussi  dan 6  le  lécolemcut  de  Rainai  Ji.  et  \'è\ 
des    mas.   que  nous   avons  fuite   rend  inutile  de  le»  publier      II    tu    ra  4a 
mtfiue  pour  U  li&Lu  dut  livitw  uiunquaiilh  kïivl  Oraini.  qui  terrain* 
cuuiL'iil  de  iNapliv». 
A.  Lv  choix  de  documenta  qui  forme  cet  Appetidic  \i  (Tapira  le 

lyatamo  que  l'Inventaire,  J'ai  ponctué,  iruni     i 

aviations  oui  nouvaiem  irriter  le  lertei  ja  rvspacte 

le  plui  DQflîblfl  l'orLlio^rap  h*  il  niAnit!  l'.  i  r»»nl  i  i  iiui  ...■•  Dtlg  DBOX. 

6.  Yttt.  410J.  IT.  182-183.  —  Sur  e*s  lettres  al  I  .  voir  noire 

n  !■.!.  pp    SB  sqq. 


I.RTTRB8    RELATIVES    A    LA    BltMJOTHIQflB 


m 


fatto  porta™  m  vtliu  [Utvèndfi  deâidcno  di  compile»'  V.  b.  di  qiMftO  «  di 
mugi? îor  DOM)i  ni  bl  'l'i1..!  m  QOOlî&JBflEoDfl  Ofal  I  ,:"  '•">  tUigoDlia  io  cercbî 
<ii  tutti  quaati  Libri  ctudiatl  •  po  liiiui  "lui  CnrUiocnaeho,  et  cbe  btroada 
Lierai  i  Lotla  quiUo  cfal  il  puo  ti>>\  h<  *-,  «  :  ■  î  in  mano  del  &1  capilaiio 

Aloisaadro   Conversini   (coma  V.  S-  ordiot),   perche  esso  lo  mandi  poi  a 
qui-  U.  Otulrî  Invendu  io  bavotO  tfti  eOUZniMBHSOa  (iWdww 
far  pÙUMN  e  servitio  a  V.  S.)  ho  con  flrnr.  0  -  gratin  Iruvr.to  9 

'li  lîit'i,  QoœpulAU)  li  ■« * 1 1 * ■  abé  qualla  ba  m&sio  î':  nota,  quali  uuu  sono 
r-lali  studiati  (oO)  \i  )  rial  Carlcroinacho,  e  BêOftnndo  f.'ir  COM  gttta  a 

V.  5.  quanti  ptagR$«&6  manda  ihaveiido  vedulo  quaulu  *nt  6  .Jr-i.Ii-- 
rosa  di  Ul  C0»u),  Kri>  I»  dtll  totll  m   BlADO  <J-jI  prefjlo  I*  capiton.  : 

>ta  .ii  mut  (|in>iij  oht  H  il  tnandano    Ho  levain  ptaUmaota 
ocrit  [attast  laiioi  '  titlanttuoo  m  i  dal  Ci  i>-roniacho.  I«  quali 

H  manda  ;  al  n*  dl  aupa  aa*  LBOtl    Aitoduaaua   sitar* 

altra  ri.ipoflU  pet  Hier  mit)  pinJu.:  m   rUJa,  il  »'  non  |0O9  ittO  "  do, 
buo^nerci    obo  ftoai  allra  peu  m  eho  la  mia,   volendo  rin-P"ratiar  a  picno 
Y.  S.  del  grande  a  more  et  affbUc*  a  port*  nlJc  cosn  del  Carteroma- 

i-twi,  mptrbô  qucllo  un  hara  per  scusato.  Ne  havendo  altra  cova  da  dirli 
(bacîandoll  Lfl  m&ai)  Eiro  qui  fine.   MO   ruccomandarmi    quaulo  ao  o  pusao 

qualla,  tt  U    Inili  .;*  nie  padra.  Nto  sro  Uio  La 
Lu  Keloîft,  îl   h  14  Ui  Moggio  1566. 

D.  V.  S.   huuul  aorvo. 
Scino  Konncucaïu. 

II 
rORTIOVBMU  a  OltBIM  ' 

Mi"-  et  H-*0  sp  mio  om"#, 

I lo  riofroto  k  dafl  d!  V.  S.  pa   11  quali  ho  mteao  quella  baver  havuto 
tilltl  qtJ  ht!  m  mano  del  r:i|nl;iin.    Uf^àmlm,  in 

dubitace  chc  ve  tio  Maalcbuno  non  situdiato  ne  postilloLo  dal  Cû' 

..tlroffnU  :l  .i  Uvidio,  Mclie  pftreio  lointflnda 

SI  "»''  padfc  facort«ua  se  e  sua  manu;  onde  Ifl  dOflUttd  LtO(  <■  DQJ 

ba  riipoatû  cbe  crad-i  al  curto  la  ma  lu  ,  avv«Dgba  chc  per  ester  un 

Umpo  cbe  non  hn  vijtt  libri.  nuu  moi  arricurdn  uosî  bëoi>  Di  M*u*r  Gio- 
BoUllU1  '  .  S.|  doo  0  mano,  Ul  ebo  imo   patlro  et  io 

Uniafflopor   criiui  le  |iu>iiltp  ili*l  hum     |,-  .  •  Mi-i.iui    :  Ovidio  noix 

e«m«r  iiiiocho,  V.  S.  »o  cho.  lu  doll'  aitro   tcntlure  di 

mi  niutio  û  per  ci'j  puo  mollo  ban  eonprtndari  n  bannn  ajaiia^umn  t'nna 
con  l'allra  ;  paroha  Bl  •  1  « t-j -i - ■. ..  na  olirumodu  oon  baver  mandoto  %  qitlUa 
,i:  OOMI lOOûdO  il  BUfl    M'-nln.   UtodB  BcdO&qUB  àl    S   in  ■<■  milnn  ili'il--.ijni.- 


1.   V.j/.    IlOI     (1.   24V-ÎW.    Adrea«6«  au«n  a    Uotocne.  aiuai    qui    lai 

III  n    IV. 
J.V.  p.  240,  au  b 


m 


iMCl    II 


cule  di  Plularro  (quai  rlioe  non  'esscre  postillalc  dn)  Carterotnacho)  aUrai» 

lie  I     .  ii  ■■  Je  tripliei  viln.  quoi"?  ha  tutU  i  BC/ctiai  «l*i>f  >i  •iu^uflllii  <  Irtntï* 
*  nnUt*"*li  manu  .!<•:  .-■!»,  oh(     ld   m  tnttO  ml pêM 

reata  non  «o  chr  ollri,  ebe  ontiun»  toro   mi  pajtfl  IlOlftlJ    'i   nuao  ?u»,  m 
non   n  ho   vi>rîi  cartels*,  *  rnîo  psflr*  non  l:  pno   v***w  f*r  ««•*-- 
•ffnvnto  dtl  itmlc  quanta  su  mut  îlato  a  sua  <li,  di  sorte  cbe  un  fa  léser: 
non  poofao  ia  aatl  *ua,  *»t  luUo  II  iao  mal*  d»  quaati  u<*pt 

du  ii  ion  DûOÏtc  soatraïQi   1 1  ,,m  ;  i :i;"  toito  û  ii 
RmofftvcliMinir  Offrit"  .-fiatoo 

■■  com4  un  theaoro;  rosi  ilslmiif  fo  ai  obon  • 
pronto  o  par.it>*>  ;i  f:ir  •  ■•'■•  .1:1*.    S  dova  io  noua,  *t  di  qu«ti  libn  cfos  d 
win  rattatt,  qoando  quHio  n*  roglU  un  pin  eh»*  un'  ■lira  *ono  a  ognî  su» 
commando,  [d  raccomandftti'>ni  a   Mcsscr  Frnnceaeo  I'ortcgucrri  e  a  nua 

î *  1 1 1 -*  ho  un-      ni  aaai  l<*  rendormi    1  \     S    do 
li  resta  che  dire,  perho  booudo  qui  l'ine  (baciftodoli  le  mani;neiia  sua  buoni 
I  î-tnpro  mi  ufTero  e  race1''*.  K'°  >'    Diu  la  fe)ici(i  c  oonUflli  dt  quanta 
desia. 

Mi  Piitoia,  il-         !  I6GS 

D.  V.  S. 

10  Konrauimiu. 
lit 

loliTlOllKUHA    A    1>PJ  IM 
III'"    Bl   H""   B*  1:. 

l'oiclic  ho  hlulo  dote  uptUno  \tc»«ot- 

(hnvr*nrin  pur  r}a*Jd6rlo  dl  iravlf  V    $.00036  la  •  lenia),  *on  nrnlnt 
tractrlc  lMlare*l  D6  bolrontfl  uns  del  Catli  r<nn;n-lio  -«olgare  per  la  (|ual« 
ho  hpnicsimo  COOpMCC  Cha  il  Pllolo  *  If*  M*lnniorphof<*  d'Ofkfio  non  toro 
notatc  di  »ua  mono,  0  per  il  contrario  mî  son  vrnuio  certificando  chc 
cho  ci  «on  raalati  (do  quali  fo  mcnlione  1  V.  S,  au  l'altra  mîa)  bob  notai: 
al  oartO  di  mano  sua,  la  nota  et  il  n"  de  quali  sara  incluse  I   «  OOSi 

io  h  ho  dati  in  mano  del  prefalo  capitaux  insiemc  con  il  Moratlio  I 
perche  «su  li  mandi  u  V.  S.  in  scamliio  (li  quelli  che  non  aon  nouti  dii 
<>r|.-romacho,   c  Iharcr   mandata   a  quclla  delli  aUri  non  noUti  1 
manu.  Ne  stato  bonîmima  causa  l'hâter  lei  di  mandata  (Ira  fcimii 

il  Pflûic  e  1»  Métamorphose  uVOridio,  quali  pcnDaTaino  un  tratto  fiaUeaj  A 
niano  -  1  p.-n*avarm>  rhe  UtHie  l'Eu  ibon^,  LarfarvlJO 

r'irmiano  «  «Un,  ohe  a  queeto  modo  hors  io  ooœprendo  non  eatara.  k  trii 

il  CarutrornRfihn  non  (nceira  lAUera  di  fiin  h.w-iî  (rhe  non  Ib  credo  U  »'' 

ai  voulio  qucllo  eba  io  penao  dover  e*aer  pralo  a  V.  S.  quelle  g\ï  m*n4o,  or 

66  ne  resta  pin  nllri  cho  fin-rno  notait  di  sua  rnano  0  l'erchc  oua 


I     PoOl  ■''  Ml 

:.  Fal.  iioi.  it. 


LETTftftS  hrlvtivrc  a  r.s   mnn<vntj<  I  : 


*or 


liavendo  altrochc  diili,  faccendo  qui  ÛBO  (col  Ucîorli  le  muni;  mtli  ull'i  i\j 

race*».  N"  S"  Diola  Miciu. 

J)i  Pistait,  il  ili  2  di  guigno  1505. 

D.V.S.    ecmlor*. 

10  FOATtôttftlUt 

IV 

FOûTiaOEBAÀ  a  ohmm  ' 

lli"«e  R«  k'  miocsB"0, 
h'  bebbi  dulo  a!  capitnno  AUcssMirîro  il  Martilio  Kîeeino-  e  ta 
V.  ï*.,  délia  ijunïtt  dora  ho  la  risposia  il  a  qii/llu  de  qunttra  dol  fffMontt,  detti 

•  li  DttOTO  un  allra   mia  tl   p refit lo  enf 

V.  S-,  liarata  leltera  e  îihri,  non  ti  dira  ittrîmentl  il  tenon  dl  quelll   >  '  UOB 

'inv  ■!•  U     ^[i"'   mandata  esnto,  per  non  herer   hauto  romoditA.  ijimnio  a 

|M  I     S.  i!.  ..rvi.i  COD  l  ■'  lO   IfOfO   frn  qii«ll 

i  ffisllo  allro  loccho  di  m&no  del  Carlcromurho,  H  fo  nolo  per 

qDMti  cane  non  ho  mtuotalo  di  dilifreniia  et  iio  trovaio  coaa  sbe 

i  .Un  a  V.  B.,  p  qupjtlo  c  l'opère  dol  Polfr  .un»  tegbttO  in  ncl  modo  che 
QjUttUa  rai  écrire,  œ  meq  'i  ït.uM  un  Mliru  lihro  eue  •  nolato  di  i|ii*IIa 
manodel  P1ÎQÎ0  cl  a  QUI    lûTffi  tlU  BtlflHBU  QfUÏU  lO]  !  ri  IV  tn  HÎS- 

pani.  Mando  ftdooque  I  Vi  S.  quoflli  1  ûhfl  dl  oopre,  dico,  cho  saranno  In 
attO  ■'"  |;  Don  ii"  padni  l»o  failo  fjuanto  V.  S.  mi  scrive,  ma  il  maie  lo 
valutlavi*  aggrarando  non  poeho  e  biiognu  slaro  all;i  gTSlll  dl  Wo,  porche 
uou  ci  i!  altro  rijmro;  i;*so  si  rnctv^n  \  ■  •  i  il  lÎDttBfl  Mo,  •:[  Imciaudoli 
In  roani  meli  ollcro  e  race4*.  N"  S"1  L)io  la  relu  in. 
Di  Pistoia,  il  di  7  di  giugno  Iftûn. 

U.  V.  S.     .riMl.in-, 
Si  ii'ii»    K  iRTMl  RftR**. 


i.uWIl.MM     \    OliMM 

i/  ili"  ■(  iv'   -."/  patron  ntic  es***  i/  -v  FufrtoOrrfrvîj  a  Rond** 
III»  «ip;.  patronc  mio  o* 
loflmLumenlc  rinyril  ■■  V,  S    délit  corle*i:«  -Mi"  l'h I    Uilfl  A    MnttêJ 

pîo,  al  quoi  ho  parlait)  Cfrct  il  libro  clw  la  mi  lerire;  ui'ha  respûtlcohe  non 


I.  Val    U<W    !>    M     '  fl 

î,Suil  unillU  1104.1  L'iM"i$)ou  Korie^uerru man- 

ia mort  do  «on  père  ol  «'cjccuko  aumblemeol  d  UDJ  offénM  «nvers 
.  i)ui  ne  nous  inUrecsn  pa«.  Il  remercie  par  avance  Ursini  des  TÎngt- 
ciinij  loua  que  colui-oi  lui  lut  ofrrir  par  Convcn  ini  et  désigne  pour  les 

voir  un  certain  Vieeozo  ï'olili.  Le  MOU  de  PolUl  Root,  I  ' 

est  ajoute  uu  bas  de  la  le  Lire  mAine.  Cf.  une  lelln  iIh  Uonvereini  à  Or»i»n  iIa 
l'ialoia,  ÛftrrioT(41  '-  ir".)!! -•.i-UahiLV  li.'liv  i."  v, 

monln-  la  reprûw  des  envoie  de  hvn»j. 

3    Val,  \u\\  IT.206  206. 


it.-c   II 


I'  ha  Irovato.  ■    ofaa  ttf  h*  IrovalO  ftUri  HtU,  cbl  al  eradoe*  «w  «OU  tatli 

.  ul  CftfUromtûho  j  ■  m'  lin  pronfao  i  D«fù  roanl  :  MU 

.•«cm-Oft6  n  V.  S.  d'horcHî.  Lo  io  non  *li  ho,  siacwcrri» 

b«no  che  meli  darù  M  loi  sviiara  rolfMBna  voler».  Pt*û  ki  p*r  El 

IfUcrn  di  Messer  Scipio  c  linri  che  sono,  e  Tolendoli  tatli  û  parie  fcrira  th' 
10  glieli  mandi  e  dote  ho   andim&rli  ;  con  moslrar*  di  eredero  che   ûtro* 
ttprrsso  di  me,  por  che  ïo  faro  lutto  quel  ch<*  per  me  si  potra  per  .-, 
rnan.hrglielï;   laquai  cosa  penw  rai  son  i>  .  ?ed*ndok)  con   mott* 

aroorcvoleua  offerir  ijuesti  cl  01,11*  ultra  sua  com,  «  per  tcacria  m  ui 
boniîutno  pt-nti  t  1  >  n  .  ■  portai  do  ■  «■•  deïtha  o«Mftf*rf>  pin  4i  qutkhe 
prometl''   Non  dmnrno.  peTOgnl  uasu  dit  1  satSCtn»  fw  val  il 

«  V.  S.  par  apuoto  lacoat  coma  «U,  «  prtgojQdob  eh©  la  ai  Ur<*\  gratis 

nvijwinn.  QJIMU    OOAi  'l"-l   Ecc*'   BÏg    Dura  ')i  l'.iinit,  quttl    Ofio1    «;, 

fliorai  ai  truorocosta  ;  aro  coro  *•  por  D  .  >»l  eh«»f«  e  qooato 

rtarA,  e  no  Hffl  gtMl  il  di  SanU)  mt'dttftitnainentR  quaado  «  omo* 

*lera  a  lerar  la  Sig"  Prinoipeua  di    Fiandra*,   c  chi   andera   p 
che  lullo  io   che  V.   S.   inu-ridero-   F.    bacinndogli  In  maai»   mtii  offert) 
«  raec*°. 

Di  Pisloii,  il  di  lij  di  Marra  15ÔÔ. 

D.  V.  S.  III»  atlenr  serrilocf , 

Atw»'°  Co**î 


VI 

r'onTir.UKnnA   a  OU 

Ml'  ill**  c  molto   flrf«   **<  il  9*   Pu/no  Oriinî  juitron  uû    cu^* 
a  Roma*. 


IN»»  0  molto  R*ft  *'  mio  osa"*, 

Toirho  la  S.  V.  por  «ua  inuflnla  cortenia  e  bcniftniU  ha  «i«lo  wtn*  di 
m*  ai  p<»nf»Moo  a  largo  rîono,  consegnando  in  mano  di  Mener  Vite* 
Poliii  y*'2t>  ad  cfTetto  di  dovcrnneli  e»so  mandare,  Dio  almaneho  mi  harwe 
eniieoduto  innto  di  gratin  eh'  io  havessi  potuto  in  qun  u<*ono*©»T- 

la  con  parole,  non  mi   essendo  lecilo  nllrimcntî  io  modo  alchuno,   !■ 
n»puto  che  »ia  molto  mrglin  i.ihI:iwhi*«  piu  pi  «la  col  non  terncrglicnapar- 
pritin  oWlgho  ch*  rcnder^Iicne  Mo  con  muilipliciU  di  parole.   K  qn-vilo  a 
qiia!  eh»  V.  S.  mi  icrn'e  eh»»  har.  h    io  li  manda«i  un   libr. 

epigrruumi  çtvçt  tsUi  del  Cl  ho.  quali   dîoe  clie  U  ponre  clw  ieb 

moftmnlj  qunndn  t*8ç.i  fu  in  qiioii*>  hfti  tU  ,  h  die  1  ob8  qoi  ipprM»o  di  m« 
non  ci  si  irovo  ii-~mi  l:ir  .  ..,  1.  .  ;    n.  1  ^<mUi  a  uiaiiLMialvo  cho  d 


i.  Tradui     ■  trlhographc  de  ce  capitaine  n*«l  pas  m-vns  bi- 

urro  oue  •  i^uerra. 

-.  Mafirucrilc  d'Auti  «hc,  frume  d'OUaviy  l'anièae,  duo  de  ranor.  auilta 
BruxolM  i  la  fin  de  1507. 

■  M.  1IO6  rr  270-81!. 
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i*  un  libro  a^EpigffOnni  gl  î  El  ItftlBJM  d'AMo.  tt  lio  (ruardalo  dn  i 
dctlo  libro  r-  non  vi  trova  cosaalchuna  eha  mi  pni  |  dll  I  ! ■■<< 'n  "macho;  nion- 
ir.linicno  qunndo  V,  8.  lo  voglin,  qiii**to  butlIM  eon  0  ■  llftfl  min  oo*a 
*<*ra  somprc  al  cuo  oomindo,  porho  esta  dia  adviao  se  vole  ch*  io  glicle 
mandi  Ohe  non  uiumlirn'i. 
Apprcvo  per  olie  V,  S.  conoeca  ch"  io  sono  deiidcroijo  dî  farli  iiervitio  e 
i.  et  dn  su  bffie  alli  piomi  panant!  ioToffcftJ  xi  £randpm»ïiUù  non 
e  per  oio  al  preaonlê  ch'   io  non  rieonoBca  il  mio  grande  errorc,  il  quale 

IXttl    :■      .-m      >    pn    m:ilili:i       ITIH    Sol    Bfl  6HAI     [fi  lr.(|.|in  m-luln.     "    DODH     Util 

voila  R-Ii  ho  aipnilïehftto,  li  fo  wUndere  cornu  ho  dalo  in  mano  do)  capnù 
\l0unnrim  Convrrstni  nnrihnra  7  pAul  di  !ihn  qnnh  tm  plltfio  flronrio  me 
in  |  la  luochi  locohi  di  mano  dol  Oarlofomacho,  e  qiin  Bbrl  <l«:t!o  tr  capn0 
mandera  a  \\  S.  [pli  BMtr  a  lui  pin  facile  ehe  a  mn  il  mnndar)i|.  OKni  »olU 
cheda  quella  sera  acritto  chc  li  *i  mandino,  et  prr  cho  I*  «*pp<Q  cho  libri  e 
opère  »onof  ••  similmçnle  ebe  poilillc  ri  *•  drenio,  plienc  ia< 
pÎQ  brerita  cho  01a  nossibite  dato  certezza.  E  prima  li  dico  cho  vi  e  un  greco 
che  mi  p8fu  ti  Lotira  d'Arisiolilu.  in  nel  prinripïo  dt'l  quale  e  uno  rpjgramraa 
in  sLampa  k'cco  dol  Carlurumncho,  coai  poi  aucho  una  sua  Ipbtotfttl 
greca,  u  m  nnl  fin»  vi  pirrilto  alquantu  annotation!  di  duo  mano;  poi  en  ne 
un  nllm  tiu-rx»,  r  i|in-s[i(  ._■  Tin-nu  iio,  I  m  ar\  lin*  ih  c  lullo  libn>  vi  eunnenmn- 
dia  d'Amlofan»  domandate  il  l'luto,  ch*  e  lutte  poatdlala  di  man  di  delto 
CutCIDIBltbo,  main  i'altn  BpVI  dl  TlOCffUl  unnviaiwlnnUHone  nlchuna. 
ibro  û  un  vocabulista  greco  cerna  priucipio  Lullo  potlillam,  «  quosto 
la  **»rn  che  V.  S.  fu  qua,  PIII"*  »*•  Fahio  Faim  m*  !i;iw*cv.i  mrsso  duppartn 
DJtrii  II  4°  e  Hippocrntea  de  natura  hominia,  e  certe  altro  opero  io 
de.lto  libro,  mn  non  vi  c  pnKtilUto  sn  non  Soi  cartr  e  non  pin,  r.  qiipatn  fi 
in  Btl  principio  dol  libro,  cl  0  di  quclli  leghnli  in  comme  negro  «l  il  corpo 
tlnio  in  frîatln1  corn»»  gin  jtcrÎBHU  V.  S.  Il  5°e  un  fpjrhato  in  nul  mrdemo  modo 
-.lo  ai  demanda  provorbiorum  libellue,  cho  in  nel  fine  vi  e  forai  20 
ewle  tcriltv  in  penna,  Ohl  Bl  ptlOB  dimuniidid  CaTUTOmaobO,  Il  r*"*  Arilh- 
meUca  Boctij  chc  vi  e  qualcho  postille,  ol  e  lonhalo  ineimc  seca  <ertc  nlirc 
operetle  ma  non  «on  lorche  1I1  poinili»  flleluma.  Il  7°  el  UittffiO  •  OD  librvtlo 
scrillo  in  pe>nuu  clic  dkl  Pub.  Qvidl  N'anoms  .!<■  .mih-  l.;in|.»  ri  amorum  duo- 
ruta  opua,  ul  pmno  par  lullo  d'annolalioni  •  po»lifl«,  advongba  che  non  mi 

painu  mano  del  Cvtiranioboî  DÎaottdi HO  ITWb  piacora  â  V.  S.  «I  uiau- 

dandolo  roftte  lien  pocho  lato,  tel  eho  non  e  di  nom  a  chi  1'  ha  da  porter*. 
ItnO  dar  a  V.  S.  queuto  nUâflOI  dî  dttU  libri  a  cjiur.i  rolcodoll  B*p* 
pia  «0010  trm  falti  a  eho  opero  «ono,  el  il  non  li  navor  10  p«tr  elonipi  addnolo 
mandait  paaio,  pat  chu  duliitavri  su  Ir  poslillu  rrnno  di  mano  riel  Cartercw 
macho  0  no  (  ma  hora,  corne  per  una  sua  Icllcra  ho  oomproso,  dioo  quasi 
aïcprlo  chc  n  cua  mano.  la  quai  If  liera  mtftdO  a  V.  S.  ïi  OOfflB  r-«;i  ml  rliird.«. 
1  dioo  chc  non  ho  piu  altre  lotlero  latine  no  volgarc  o  aJlre  compooilioni 


1.  Co  «onl  les  iranchen  qui  «ont  jannrs,  mmmp  Ip  montrt>m  pIuaiiMir*  dus. 
volumes  de  CarUTomachos  dans  lo  collection  d'Oraint. 


408  APPENDICI    II 

di  detto  Carteromacho  ;  ci  e  solo  alquanle  lettere  volgari   scriUeii  da  diverse 
persone,  che  quando  V.  S.  voglia  questo  o  altro  basta  un  miaimo  cenno, 
pprche  corne  di  sopra  ho  detto  non  ho  altro  desiderio  se  non  di  compiacerla; 
e  faccendo  qui  fine  di  core  meli  offero  et  raccd°.  N'°  S"  Dio  la  feliciti. 
Di  Pistoia,  il  di  14  di  Mario  1.560. 

D.  V.  S.    humil  aervo, 

SCIPIO  FORTBOUERRA. 

VU 

ORSINI    A   DUPUY 

Al  molto  Ut.  et  magnifico  s.  mio  08$**<>  il  s.  Claudio  Putean», 
<t  Parigi*. 

Molto  illustrissimo  et  magnifico  signore  mio  osservatissimo, 

Monsignor  d'Houlier  è  tanto  bene  informato  délia  devotione  et  obligo  mio 
verso  di  V.  S.  che  poco  m'occorre  dire  in  questa  per  lai  conto;  et  pure 
voglio  dirle  che,  si  corne  io  la  tengo  viva  nell'  intimi  luoghi  délia  memoria 
mia,  cosi  desidero  che  lei  mi  commandi  qualche  cosa  per  mia  consolatione. 
Il  prefato  monsignor  esporrà  a  V.  S.  un  desiderio  mio  *,  et  di  quelle-  che 
per  me  la  ricercarà,  intendo  sia  ricercala  in  quella  forma  et  modo  che  si 
conviene  fra  gentilhuomini  et  amici  cordiali,  et  quale  è  la  destressa  di 
S.  Sr>*  et  giuditio  esquisito,  su  che  non  esporrà  a  V.  S.  queslo  mio  desi- 
derio altramente.  Si  che  a  me  non  occorrera  dire  allro,  se  non  pregarla  che 
veda  qui  appresso  di  me  cioche  ci  sia  per  lei,  poi  che  ancor  io  sono  tuito 
di   V.    S.,   alla   quale  bacio  cordialmente  le  mani. 

Da  Roma,  a  iiij  di  novembre  1579. 

Di  V  S.  molto  ill.  et  magn.  afP00  ser", 
Kl'lvio  Orbiko. 

VIII 

ORS1NI    A   P1NELLI 

.4/  moflo  itt.  el  tuaif'  s.  mio  oss»"-  il  s.  Oh,  Vincenzo  Phulh, 
h  Pii'hvi, 

.Molto  magcn  sre  3, 
nui;!  nostro  formicone'  è  cominciato  à  uscire,  non  so  bussato  da  chi. 
Non  sertvp.  à  me,  mù  al  Targone  accioche  me  lo  dica  à  nome  suo,  cbe  man- 

1.  Paris,  Bibliotb.  Nationale,  Dupuy  704,  f.  11-4.  Cf.  la  lettre  de  Pinelli  à 
Dupuy,  de  Padoue,  27  nov.  1579(in'?rae  ms.,  f.  70). 

2.  Cf.  p.  88. 

3.  Milan,  Ambroa.  D.  422  inf.y  f.  74. 

4.  Torquato  Bembo.  Cf.  pp.  94  sqq.,  pour  celte  lettre  et  toutes  les  sui- 
vantes. 


I.KTTRRS    UULTim    1    ta    WittOTlA 


109 


dand*  m   k  toile,  lui  imti.Ui.1   li  lilm.  lo  l'l»>  riapoalO,  oh.:  dovendo  lu, 

Yt>mr.i  ;i  Boni  qUMt  -al  tncrirtiiuo  Targoue).  qm^lo 

i   .i  potr.t  fL'mctlPrc  :n  - j u<- 1  [<  DpO,  tic!  quftlfl  W  pûtrf  fàfl  la  pvnuula 

con  pui  ■odSsfiuil  ptandoli  allumants, 

■  ichiio  Joireri-coiiicçiiarele  t«fU,cbc  tflri  lui  a  du  •'■  ■  ■ 

[Mil  li  libri  in  Pftdova  :  et  cho  ia  non  voglio  pigliard  brlga  (tl  BOndut* 

ima  •  •  riâîgo  de  11  a  perdit*  dclle  Ustr,  nooatf  o«  auco  eglî  dei  lïbfi*  Circa  il 

fragment- <  l  -  Kuti  <<  nvechc  non  l'ho cereato,  ma  cbe  trovsodnto  mfllo  dam 

cou  rioanpaoM  di  qoa\>  u  ^loguslo.  I"  li  aoLîÛao  da  perrauta   pro- 

poêla  d**l  QSJD60  '""'  niella  modaglia  d'oro  et  quatti   L'"",  aa  t  1""  piacara.. 

Hum  siarcmu  &  i  maîoaia  ùourocha  h  librfoon  ndioo  foori  d  I 

"Olretno  la*oinro  oha  la  cosa  si  motun  al  suu   i  D  D4,    mntsima  chn 

li  ii  iiiv  inu  un  fupiw  pur  t*x" -lleiua,  Dlgntli  \  Si  non  pMli  d'*TOP« 

tirmi  d   tttltO  •i'i«*IoebeoouoB':0ri  Tartupi-  ■•  <|ueata  por- 

nmin  eofl  ropaUtloM  rail    al  (flAt&ndfti  i  MOipri  aualla  cho  paà  détb  Enta* 

[a|  VlrgiOl  Noi)  »orroi  pnr  bene  n/oai  fitw  i]u<".li  libn  mi 

Uftptm  nul  pai  rata  daj Mal  nalo  poj  kis.iar^uno  naol- 

:  ,  lui.  V.  S.  mi  perdoni  dfl  v,» n !.*  u:i|iortunitàf    ohe  la  COÛOftOO 
timo    nm  rfniiM  «i  pin»  far  ili  mono  m  latrf?  —  Il  Sigonio  mi  acriç* 

i  m  Roma  aPa*qua,  eicfal  ''' 

rolt  ooniaiDW  oon  '.  tfo  chi  pa  o  ipenra  dalla  venuta  di  \ 

Lt  aerfasi  chi  qoafti  coanaoli  d«l  PK&io  tci W  UcruaMo  ri  ni 

Iq  uo  lita  »  trivitfliain  ■   >  not    >lol  Cuno  «L 

da  Phollo,  cbfl  [fl  la  icrM  con  l'ullin  i-onl'*  la  urauL 

lii  ftoina.  à  xij  di  Marro  l:>75. 

Di  v. s. in.  nag*  arroser"  E 

IX 
i  i  IBO   \  0S8IVI 

\w  i'i'      i  moti»    ll•,•'  <•  oojjm  fretstti  qm    ■  U       t-ain..  Oninii 

u  Son 

IH«  p|   ..  lu  II-  -•'  mio, 

Hon  Ql    il    ':    la  IUB|  M  1«  din>  p?r  liera  altro  n  non     - 

alreqaatt*  aono  aftoioflûo  LRonu  «lo  alom  nu 

ognico*a.  ci  qgaiMtopm  pi^oaniàN^d*1  Diudr  otcBStvenifODitD- 

(irrii  in  là  i  hin'i,  pei  eha  PoUndoll  dan  non  baono  d'aodart  i  i  tri  numl  oha 
înqueile  de  V.  S    '    /-■''"  OOftO  Mû  .;li  î » •  »  El  I  0OtQ6  -raddi  a  Ri 

■ni  ninçl».*!  V.  S  la  ï'»pt.i  h  '  b«v«rt  Ironto  :  veggaat  a  ollro  cl  rai 


1.  L«Um  du  SQ  nu  dcl  »r  S  ffOOk   !  an<l«U  in 

futri". 

■'    LI04.  Il    iT0-i7i. 
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lo  \r\s&,  Q'ianU)   ail*  oonduttore  [inporta  queMu  poa>  «I  OtgOtio.   Il  cmw 
di  ftha  mi  serir*  V.  S.  0*J  .j;i»lr  .  a  p+r  f>oUffi>  us  peeo 

goder* .  ni  |  crîve,   ma  In  (D«dajr2j»  ^'ota  <ke  oflaotaâglia 

ai  M.  Auroliodi  V.S.,  chn  entra  nel  barallo,  nOQ  <no  no  rogl»» a  n»Hc  a-cime 
privare,  dovniflo  !m\>  juando  inoo  bm 

l'havecsi  non  la  roglio  dore,  porche  troppo  aoerba  privation*   «i  i*f*6be 
queMa,  aman'lula   DOJBO  1*6  :    luit»*  le  mile  cliv  V  I    ►>  l'axau  et 

otctrri  di  buono  #i  (falarno  euora,  la  nvricn  qi  -i  c  tbe  rtnataoumiala  t, 

Bt  Utonl  COOMCftr&pei    MBftt  ■  la  potrrU  sodîs- 

(aro  con  vialo  el  honnto  barrallO  die  aempre  lo  far  ft.  Ri  «Lia  aana  tt  ni  am 
«t  la  ppPfTri  A  baRr.lar*  p*r  mio  nom*-  hnmilis*"  la  mano  1  Mon*.  \Um*  car* 
Farnejc  ©orne  un  sijrnor©  et  padronc. 
Da  Coniolo  di    Brissani,    alli  30  di   Mano  del  75- 

Di  V.   S.   III"  etmollorV. 

tiM*    fratelto, 

To«o>ato  Btm>o-. 


l'INKLLl  A  OftlrlNl 

Mollo  R*fl  a'  mio  ota»", 

Ifatibiamo  veduli  i  liltri  di  Mon  a'  ttembo,  il  s'  Mercuriale  el  io,  non  fU 
il  Virgilio  ot  Torentio  dolla  permuta  che  ai  aono  trovau  •«*»r  à  ConxJo,  et 
deïli  allri  {jli  dareroo  conlu  *ari  idC»  '.  L"  »'.  che  aune  If  Q  Théo- 

eritom,  sono  tcholio  latine  el,  per  qunnlo  I»  tn  gran  parte  4aDe 

greche,  cioè  tm  otu  S1  ftono  dieol  tiiin  Kill  di  Straboot,  i  p  "uni.  ciofc  poeo 
più  délia  mctA,  «t,  como  gli  ecriaai  riA,  non  molto  anliehi.  II  y'  non  *'  4 
trovati»  nltrampniP  Appinnua,  ma  Oppianu*  Muvv.  »aï  iv?n<nx«.  4'  ;  (luesto 
è  l'Archcoloffia  di  Dionysio  Halicarnaesuo,  libro  in  foplio  di  caria  peoora 
et  ih  «criuura  smielm  molto, oorrettael  M\a.  Insninma  e  libroda  farci  l'amure 
perche  è  inticro,  et  &  xno  pince  molto. 

i*  :  pia  hudelLo  &  Y.  S.  obe  l'Aristide  ft  In-fogUo  dl  earta  pteora  tt  moMo 
anlico;  «'plt-nîssimodÎKholic  sino  paa*ala  le  mcU,  il  rc*4o  aon  ba  aleurK,K 
perche  cra  *tatn  rnul  traitato  da  qualrrâ  dol  passato,   dt  due  trrii  di  ! 


I    \    r.  .m;,  it.  231-233.  La  auccxiption  manque. 

'-'.  GC  p.  D6,  ei  la  lellro  do  Torqualo  bembo^le  Venise,  U  Zî  août  1575: 
m  A  qucfili  di  pa&f  nli  venin  per  oerta  subi  la  occasion*  a  l'adua,  dûr«  ln>T»i 
l-llere  di  V.  S.  in  mono  de!  l*T  Marounale,  el  lui,  UttïaM  col  •*»  i 
furono  nel  mio  studio  et  laaeai  che  vedaraoro  lutto  qualto  -'h»1  m  nouu. 
•i'  '. '.  S,  «t  UOV6râao  et  li  Lati  et  o^ni  allra  cota...  Loro  hanao  failo  U 
nota  d'opni  co»a  por  mandarin  a  V.  S,  «t  pcr6  non  dirO  aluo.  Non  fianto 
potuto  vodere  ne  1  Vcrgilio,  ne'l  Terentio,  per  che  lo  lasaai  a  Coniolo,  ote 
nel  subito  mio  partire  non  lo  pressi,  per  tornar  presLo,  si  oome  taro  (ra 
C  overo  8  di  &  Dio  piacendo...  -  [Vat.  4104,  f.  i"3.) 
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«tno  ftJtt  fin*  nMIa  part*  Jtipnrloro  dollo  part*  anUto  riconcio.  V  :  eha  cou 
>i  contantes  In  quaato  Bbfo,  v.  B  k  radra  n*1  largo  dalla  où  nol  i  Coil 
dol  0'.  floriL  il  (-  ch'  1  in  8°  ci  ■•  dl  Btrti  personne,  non  mi  juncit  pnnlo, 
perche  c  foru  mode  do  i  non  n  ttte  c  urctto, 

Il  b'  bon  corretto  e  moctrn  mol'»  UtiobitAi  rse  bon  quai  ebarattorc  lonpo- 
taniico  non  lo- nujrgo  ch*  na  lïtoli  et  ne  mono  întkrvsflnta,  Il  fibre  h  in 
fbjrlio  et  *  di  forma  mollo  lun^a,  più  che  dupla  délia  larçbeaa,  in  caria  per- 
j^meai,  al  porche  v.  s.  lo  Bonoioe  caeglio,  jl!en*  bo  ihpinio  io  propiîo 
■Jeuol  prrooipi  If  ta  0  r^ica;  vî  èquan  tutlo  il  primo  et  nonTapiù  oltre. 
Se  iM>n  V,  S  trïivprj  Dnsoeuu  nel  tlto  ■.  dl  deotro  père  v'  *  Damosti 
formff  aoltbQJ   In  -!  I  Itl  pnncipii  sono  M,  C, G,  M '.  Ma- «on* 

V.  S.  eredfi  nrin  ù  scntlum 

Ho  vcdutoquel  COf  m*»  Dveofiean  iciittu  tli  amno  i!r.-l  p.  ii  non,  i-.-i!  qunlo 
il  Bembo  ogli  prora  li  opera  volgnri  d'nsno  IMn.-eaaitar  similmenteseritte 
di  mono  deh"  autore,  mcIir  non  ni*  è  par  ko  dl  voJcr  k'Î  ItVara  la  Mia  ptclra 
peragona  et  oerto  non  e  eosa  da  curarsone.  V.  S.  de  gratis  lo  oonoxeha  da 
ijueaLi  fine  cb*  a  mcuo  dopo  i  verei  :  «  Bucoticuui  Canaan  uieuin  explicit» 
OjQOd  ipse  qui  nnlo  onno»  dietnveram  aenpsi  manu  propria,  apadModiolaoum 
armo  riuïus  aetalis  ulûrnac  1S57.» 

In  luopo  d'Appiano  che  non  a'*  trorolo,  v'  è  ail'  incontro  on  pexio  di 
riiifljim  .-n  i  loholil   .irilirhisMin.i.  cir  i  Uêaltinenle   par  la  sn-i  I»  I- 

loun,  aie    ■  «-nrark» ;    .  »  prima  ourla  délia   prima  ad* S 

pl  arriva  ilno  «H*  ittec  faov  baverloj   nr.T  p  i-t'wj  i-t  ».  «on  i 

Ill      IlInL'Il 0      I  \   r  :::.:■.      i.:;       .      ■  ■  .      l'ill.'     IIUU      M>      ItOVflU'.      v'h 

un  Sinosio  in-î"  di  pftpifO  (di  papiro  anoho  6  ilPindnro)  clin  mi  pinco  a»sni 
ci  lia  ijhi-i:1  iiv:ii:t  cb  ■:!!  Il  Contai  :>    cIm'  min  M.iiiH  rn<l  Synegio 

no.  —  Dell*  Aristide  non  powo   dire  û  Y.  S.  îo  «•  inticro.  prrelio  non 
l'onlinc  iïpI   *tnmpatn  ;   qunato  poK*n  dirpli  clin,  nolla  Invnla  elû  i> 
innanti  J»:l  libre,  il  penullimo  liiolo  à  >p'T.nat)*ir^lï»»ano;,  l'iiltimo  à*'  (ma 
d'altra  mano  modonin)  t':  'I  -..pv,  . 

Credo  di  non  potorpli  (fil  dtTC  LD  q«**?la  tiLilrna,  B|  non  c.he  esio 
Berotio  o  per  andar  proato  alla  tua  badin,  *l  non  so  (dal  suoparlaroj  qunnto 
preHO  fia  per  venir?  à  Roma,  corûfl  cbc  did  <li  TOlafai  fotWC  «IcMcrvi 
presto.  Ancora  un  pOOOdi  CJUaatOproFblomDnai^QOraai    Tuiilom*  hamonsirala 

li  nedjglia  d'oro  clio  ai  ohiama Aurai ia,  i*i  quala  b  i  par  rÎTarao  ufia  figura 

ehe  *ietJt>  oon  qbi  villOfîa  in  BDUM  al   I  lllaN  ldH-TWKrtU,   ma  il«linlU.«  hu  il 

voliu  d'Hadrlauo  ri  la  Uiirrr  eba  dloomj  kabiuamvs.  ave.  co>.  au  i*.  r. 

HOïl  laltlâBDO  ail' .-ilir»'  in^hirin*  Irairillale,  004  m'  <■  poraO  di  nnm  aryliole 

tnoo  cou  '|ue*La,  pprrhr  :i.i  ricordo  d'un    iuû  rfatto,  • 

COfflinciar    prtatO    A    çiualan-     '>. .io    t>bl     piMaMDBO   a  V.  S.  perebe  eoai 

un  dleono  ■  i  ■  :  rtou  If»  roluto  acrivarofl  \  9  fliwatl  lattan  boggi, 
ealdo  dol  atudio  ricl  Bembo,  et  la  lasao  coui   »ino  à  rcn< .       m    vodere 


l.  Pincllififfurc  ici  la  forme  dej  leltrti  *m  question.  Il  décrit  le»  Luti. 


*1* 


ilf'MnitK    H 


mi  pei  qualohi  parole  woo  ob'  in  ispcito  v  Ut  coraîncio  1 
bbsciargli  la  mono, 

11a  Pariai,  alli  sxi  'U  AflOftO  '•'"-•. 


XI 


HIIMM     V   PIM  I  I  i 


Cou  la  IcLlcra  dell*  ultiaio  del  putain   lui   imum  duoti 
Y.  B,  ebo  m' è  îIdIo  di  quella  conlcntozta   eh»  Ifi  pu*  pénètre.   Hia«ie  à 
Dîo  ili  eoMerfira  V.  S,  pu  bénéficia  pub&oo  ci  per  ooasolatîtne  «Ji  »* 
altn,  cl  non  oreda  tanto  nclla  ccaellcnza  ut  amorevoleatt  del    *r   M 
riait  i  lit-  ii  taenia  dlmeotJoare  dl  Flora   dovt  ion  oerto  ofaa  U  suri  «emprt 
meglio  del  corpo,  ctic  dell*  anuno  non  hà  bisogno  la   prudent*  «t  e»juani 
raiiâ  *ua.  —  Ho  **Dtit<i  plaoen  i    ntenden  El  puiieolare  4 
sono,  ei  poîcbc  sono  entreto  m  qirtflto,  deaidero  cbe  !  |  lalche  l»« 

d'un  Konlo  KiTO   10  Oha  M  n ■■>  ('  OJJlOn       \  igUSllnO  altro  volt*   mi  dise* 
baver  vedulo  in  VSoMla.  acnllu   m    membrane,  dl  ttttflfl  anlica ,   | 
100  à  500  mnlj  al  lI  madeeimo  m*  dîo    ùSUt  lo  libro,  al  quale 

lu')  (bttolftf  h  parti  la  per  il  libro  la  ricoptxarai  dnJCIl,#Co<- 

roro  AmbafiCiûtora  Veneto.  —  Il  s*  Amboaciolor»  d»  Kraacio*  in*  ha  donalo 
un  Cfllullo  >'  ItsIo  col  Scoiigero,  et  nu  promette  U!1  Maniho  corne  1o 
verra  ;  et  eon  tutto  oio  non  nciuo  ebe  la  mi  iovoriaca  li'avvertimene  ooom 
qBMtl  Ifcbrl  eleno  in  Vonstia.  Et  accioche  i  uesui  In. .-m  <:n  lutta  pc: 
lu  prejro  in  i|ucr«la,  con  quella  maggior  instanaa  ehe  io  posta,  che  vogee 
lâOpNN  Bu!  Bcmho  quoll1  istrumenti  ebo  liparnnno  polenli  per  iadal 
lu  per  arieaso  sarria  de  parcro  oha  non  s'  entrasse  in  altro  cho  chiedcrle  il 
fragmente  de  Virgilio  et  di  Pindftr»  eol  Dîonysîo,  et  io  quanio  à  me  non 
mi  curarei  senon  lûili  Lusi  di  Virgilio  per  riunirli  col  rotante  cbe  bû,  oV 
ebo  l'bo  Koritlo.  El  m  queito  caso,  pottandosi  haverv,  cire*  il  prexto  mi 
rinictlo  à  ijucllo  clic  fu;u  Ici,  ebe  sa  beuisaimo  quoilo  che  ai  puô  pagant. 
El  iu  somma  endtrol  iculi  queeti  tre  libri  towero  pagaii  aotar- 

cliiu,  •!  ebo  renticiuque  atuli  beelunuiiu,  taseudo  li  «li  fiarunruii   M  ben 

Ma  V.  S.  ii   ipiiiHli)  ciwo   non  ponga  mvnle  ;i   cmque  »cut 
bibdo,  et  quello  che  proroellPrA  nmborMin*i  subito.  K  bene  tns  p«r 

M.iiaiâ,   perche  io  non  giudioo  che  --*alo  r>e 

V.  S.  ainnn  huonî,  caso  che  non  propi seei  •  rîcoinpi 

il  Bcmbo  si  vcrpo^uoi  iro  con  Loro  Sijfiiorie  a  de 


t    La  lettre  ni  an  tlTel  luivle  il'un  long  posl-scriptuin  fort  tntérnaeanji 
que  je  ne  rep  «  ..i  il  ii  i-  direclcmeat  ^  nos  «cquù* 

iitioni    i  est  daté  du  ffl  boOL 

2.  Ambruv.  0.  423  tfn/.,  f  87. 

3.  Loiiia  d'Abciin  dl  m  Roah«pOH1  |  cf,  p.  flS. 


UTTRSS    rtll  Mi'.f:-    A    U    UluLx  TUI 


.•il:; 


fWr  M  [lOCil   HDIlli:  i.    i'i;« in,,       lit-    I  :   i  Ml  1 1 1  iM    lUllHCOS*     «lil    llftl 

modo  di  proponeilu  el  Otllo  BtffOnti  5<  ■"  gludfca  in-n-*  bbo  io  li  acrivact 
oSetfioi  qottobfl  modiglbi  d'oro  <>  danari,  V.  8,  natoonnriiri  n  <U 

queslo  nr   pig£   parcrr.   —  I.i  due    libri  di    majuscule   pagarei    150  actiti 
•   i   volta  clieï  Vfcflffio  si*  intepToeoni  ibo  mi  IftflflM,  rhe 

sopra  di  ciù  ne  ho  letlcre,  nclie  qualt  mi  urïrftra  clic  li  mantaxa  poco,  cosi 
:i  qaMlO  eome  al  TVr.-m  •  ■  \'  WiOflhl  ÇUADdi  footl  mollo  fraginentirn,  non 
credo  limasse  mollo  conto  il  pn^irli  Innta  suinma.  Ma  \c<i  I  corne 

•i  h  oegoiuiiono  rjal  j  II  Um  t\  6>111  Jti  pol  litt 

1  delli  dur  tle;    cl  lorno  a  rt  | 

affliti  un  poo  p*f  amor  nrfo,   p-urti  I  «ht 

iti>.  —  [Jrlli  Hun  b3M  \     S     mi  pRM  OtlBi 
100,  rti  fra  lanlo   n  li  quoiU  coino    " 

(A  ili  conliuuu.  E I  C  '■  Iwicin  I»'  iiuiiii. 

la  Honu.  a  \mj  <1i  OOTOBO 

Di  v  5.  a.  m 

i  ■  .■■  Gfmvo. 

XII 
PQCBLU  a  or. 

Mull'i  R*  ■ 

Pftfoontodnl  KpriIio  poolie  paroi*  «I  lumn...  Il  Wk-Iiû  ailT.'WMio  MU 
maiiitcoti:  *ono  in  «uni  niits,  K,  percbo  uir'o  «;ml,i,  «CCO  rlie  fHtat    DBttdo 

oo  ct'anatomia.  Il  Vtrgillo  I  <ii  tarit  75  N  icrii  >o  dalla 

bwdo  i  bl  •<•-"   H  libre  r-  VI  iono  ^i  *-l!*^  fl^urr  p«r  mruo  :.< 

Io  mnlerie,  et  dovo  non  s<>no  figure  le  vcm  amraoo  al  numéro  diSl.NcIl' 
«lire  carin  li  rtraî  sonu  pîè  al  m  I  [tirana  ,m'<-    ooeupano 

piu  ol  mena    Itioiro.  Ho  fntto  suppuUrc  i  vcr*i  ftl     DUO    'I  r7,  DI   bn  V.  S. 

potri  Ikr  cfinto  chc  part*  nia  dcl  YSfgplio.  Le  carte  per  il  più  sono  NOmpt" 

>malc,  tenon  dovo  ho  ligati  materno  i  NI  ÇBilta  carte  j  nhe  par*  ù 

■    tjui  ta    llliganza,  non  muntava  cïie  lei  i  cartone; 

ma  mi  potrft  dSfO  rt  acbe  serve  poiclic  i  fitri    |  i|»Urc  ad  <w>i 

i>  rero?  M*  Ira  la1»!  ■  H  dfdla  Mu  Urylili,   hu 

foloto  chc  io  pakiM  nodo  Io  splritu.  m  n  n  I  brm 

ô'epprofonto  q*iûlehe  otnicO  itOUTO,  »"  '  J19TÙ   alla  via  det  MgtlO 

ti4e1,\,  i  <piaI<  1m-  arnico  per  non  conosccrgli 

U  fora*  âol  libfO«  dalI«cïuo  UntMU  mnaso  nella  marine  in  su. 

Prr  eonto  d»ITartnfiO  liu  fait»  Irascrivcre  quel  eu'  era  nolalo  nellacovcrta, 

<Ik;  copre  esao  libro,  dovo  *'  bâ  il  I  DJDtTO  dtlïi  carte  quai  ohe  conteoçono, 


l    Vat.  «104,  (T.  M3.3&1. 

2,  Ct  p-  BB.  Ceel  Io  plui  taci«i  d<  dcacnplioo  un  ;  ■•  qjuc  dous 

:  du  Virgile  du  VjIm.jm,  décrit  depui*  taiil  de  foi=. 
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comme   fù  M   ptdft   ■  - <~  1  - ■.rJiualr  ak  del   Politiat. 

10  fjuftnio  a  nif,   por  quai  nll  ttt  cbfl  00  A  i  duppi  il  T«rcntio  pig 

iit-1  Vîi k il»,  55u.li--  V.  à,  pu.,  uprltut  i  libfi,  li  i^uali  cvrtarO  tii  macdargfl 
quanti  prima  per  via  sieurs,. 

FÎO   rîoerutc   tulle  [fl   oa*e  ch-î  la  S.  V.  m'  ht    mndttl   |Mr  *na   drl 
•'  Lia  Sa  roauo  M  t  »  A  (lato  di   mio  «on- 

tanlo  Ol  la  m  dcjHiara   I  ■■■•  di  tutlo.  Mi     i  '«roc» 

te  et  m!  ptri  dx  b^ftiou  ['oEiwnpi  die  m 
i,  solo  ob'aggniaga  k  maîuecole,  .«•  quali  dériderai  <hf  *iar 
coti  diliffcusa,  «l  chtf  |  V.  S.  m*  serra  d%  amieo  clg<    pr*»t->  d 

beo*  eon  •■•>"rl  H  '!"••  seul*  dn>  dbouidfti  —  Il  Bembo  Ecrive  eh*  la  e*/u 

<1-     l-rmlio  sotio  fl»  1 13  U  «love  sono  •  harebbc  Jdfwlu 

ofal  tarai  :  —  S'  ho  dett.o  a  V.  S.  di  dovi  ;  i    dtrgli  r»re 

briphc  dî  continuo»  l'iio  detto»  pei  coneoicruMi  Eepeode  le  suc  i>ccup»tx« 
perpétua,  m  oha  boni  (.'0115111111  et  cumandi  Y.  S.  à  mp  ehc  sto  sfeopodato 
et  ch"  ho  lanta  voglia  di  norvirla,  quanto  mi  Lroro  obligato  di  far!»'!  per 
IVlTotU  islessi  «t  per  it  condimunlo  drll.i  »u&  corie-na,  wn  la  quale  s'i-5> 
père  à  roîo  benci 

Mandera  la  lellcra  ai  liembo,  ma  la  S.  V.  tin  qui  barà  havuto  ri  et*  ri  a  a 
tutlo  et  DMBDO  cou  !.i  Jettera  ebfl  0'li  mando  cou  qucatc.  «■  Ai  »'  Mercu- 
riale friro  l'imbûsciata.  —  Quoi  dolln  btblia  graoeointina  non  vuole  scornpa- 
pnarla  ch«  n«  sia  riato  pregalu.    —   Baciu  la  manu  di  V   S.  con  di 
rargli  ogni  oonoolalione  da  ohi  la  puo  dare. 
Padova,  alli  9  di  Apr.  157P. 

Di  V.S.  molto  K.    wr*i^ 

G,  VW*  PlMELU». 


Mil 

ORSINI    A     r-l.NELLl 

Molto  nmg*"  «'  mifif»)ifim"  s 

llrll.i  HimliniMilf  li  dm  Ubri  •  1  ■  raaiuaculfl  por   t*  mini  del  ►'   Ainbvcia* 
tore4  ben  eonditioii.-ili  perlhili.i^-vtKa  dï  V,  S.  el    ■  ■■ 

io  uv  la  rinKralio  corne  dovo  cordialmente  .1  \t   r    lo  obligatJMimo  di  UaU 
favori  «t  fçmiie,  h-  imn  mi  rv*a  r.rm  pur  îm-nto  raio,  ma  paroorterâ 

el  ^uLileua  auo.  —  V.  S.  ait  confont  >  Icttcm  cfac 

le  acfivo  al  Beinbo,  ei  dleaœi  poi  *n  le  pnto  chff  m'ntwn/a  In  aitft  d  quel 
ciiriiîsn  et  lîcuro  insieme,  al  inUnto,  10  non  lagiudicaaae  i  0,  noa 

le  mandi.  lu  non  vorroi  passare  li  150  souti, pcrclio,  soban»<{u^i 


|.  f>  sont  taa  mention»  repnxluilefl  p.  238. 

2.  ^npi^;^  qu'OnÙti  faioail  travaillera  Hume  puur  Pinelli  aiment 
unolrtlr»*  il'Omai  du  17  janvier  1578. 

3.  Amhrus.  I).  123  inf..  T.  130. 
•1.  L'ambassadeur  dt  Vi         .  Cofnfi 
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ttt'i,  :  -  «ï  ii .  .uni  mollo  mal  tratlati  ICI  pure  il  Tamntin  «n  polria 
pUHf«  ;  m»  il  Virgilio  non  0  piuloolo  fm^monlo  chr  libro  !  Il  Pîn-iaro  cl 
Dionymn  non  soin,  pol  libri  •  ï i  luU  rurii.i  r-t  Mirna.  Bl  fi-ivendomi  i!  Rembn 
acrilto  chc  >i  l'animo  mio  non  crû  di  ricoroponaaro  qacsti  'lui  di  maiaftculc 
eon  unln  somma  di  donuro  quanta   importa  va  l'dpflditiont    ■"■"'   li    Brida 

utij,  cbo  ioci  niellcase  quello  c"n<  volerai  <t  al  (MlO  wupplinâ  lui ,  io  li 

dicodi  voler  dar*  !■  160  Bl    chM&  par   profit!   II  dlll  M:n>mo  A 

vedeie  ;  io  ftORO  liralolû   dî   non    paa&uro    150  «cuti,  fjuundo  V.  S.  non  aie 

cotomandi  ftllrfttrH  ni.- 

Il   cardiiuilc  Granvela  pan.   bran   i  ■«'■   Civile   V.-.xIh.i  ,   bfltWldwil   doto 

il  #p«rnnxadi  nlorno  Irn  dui  anm,  cho  non  si  croda.  Mandai  al  cor- 
il  i  .p.  .|j  [iaobm  Elomnoi  il    ni irrt  haute 

..llro,  et  cosi  il  s*  Mcrourialo  il  suo   foglio.  S  tan.»   tEpOUudOfl 
poato.  V.  S.  polit  dira  ni  *'  More1*  ohoqufUa  icriitumé  ilid  quinto  HbfOi 
i    rr  n    sul  prmeipio  il  volume  e  corroso,  et  feei  Irucrivcre   I  > 

u  nniLa.  —  I.*uhhain  Kavasabien  habita  dietra  «li  Campndi  Flora  per 
nndarc  à  ca»a  del  cor"  Orn-i  >,  "la  pAÛ  b*Ha  stradu  di  Homo,  vicmo  al 
tniïrcato  et  aîll  M.nimi  0t  nel  EflK  parfeCIbafano  ;  nnln  il'lum-p/linr  «criilo 
Élira  roltoi  Hingruiio  V.  &d«lit  oon  oha  plglîa  di  Botlcoitan  il  Ucmbo 
per  il  PlQdffO  .  trado  ch<t  bi*fif;nprt  p-ho  Io  In  praghl  EaecJa  il  medratoto 
■M  D»on>aio,  »c  vorrA  chc  io  «boni  quoali  150  «uli,  otpoi  ai  puLraimo  man- 
dar*  eon  più  commodiU. 

Kt  d9B  hâYttdo  iltre  àhfi  dît!  per  hora,  le  hacîo  eordialm^nio  le  mani, 
havondo  dalo  ricapilo  aile  suc  eon  la  diligenza  solîta.  Quolla  dol  •'  La- 
tino  rn*tù  per  colpa  dol  auo  somtor©  chc  l'haror*  in  mani.  N.  Sr#  Dio  cou 
servi  V.  S. 

^Da  Ronm,  a  xvî  di  Maggiu  1570. 
Di  V.  S.  m.  mag**    |"  afT«o, 
Ki:i"    OftflSO. 
Se  V.  S.  8i»  fiftOfilasto  chn  alln»  voila  io  ofTenvo  al  B<*uibo  cjuallro  teito 
di  inarmo  jrcr  li  duî  libri  *oli  dellc  maîuttuJt,  fj|  ch«  bon  m   rislringo  aili 
150  seul  i  p*f  quftliro  libn,   rieordUi  aneora  cli»t  «Uro  •    du<   noumponsn, 
ttllru  sbuiïaï»^   ilufiari,  et  io  non    havevo   radttti     i   ribri*    quali  coine  nhn 
aieno  ftLtichi  Al  riri,  lûno  pÔTO  milusimo  eoiidarvati,    8t  MO  cobi  godibili 
C  >;m:  |   il    Vifgitîo    eL  Tcreuliu    Voljcaoi   rt    comr    A    ||    Virgilio    : 
libmrin  di   ETÎNOM     II  obi  harn-  «AN  OIn  V    S.  LMlifl«bi  tUi  huoniai  del 
Bsmbo  ootl1  oooajîoaoi  looioatu  poffifto  f&ra  oOtaio,  tia,  pu  iikIq  perôooti 
AV.  s.,  BU  [fi 
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"r-IM 

Molu  ill«'«  et  raolto  H*»  i"  mw  '. 

N    S"  cbo  pure  ;»ii  Une  il  Vi  TafaatJo  U  une 

le  sittOQ  riuaoili  corne   mi  Soao 

NM 

i    !    ■■      >  -no  loetnti  partir  d  i  <  basa  cl* 

■  noro  pni  inhpri   pcr  tua  maggtar  aodlefi  ! 
I:r      .  i!n| mi  îour  pei  [tu  uitj» 

rt»I  YaUeano,  0  lU  qnellû  di  t.arpi,  o  di  quetii  Cafl  \  .  S,  be  ne  le  mani,  Tutti 
uûitanienle  îudicanmo  qu  i  plu  anttcbl   î  qu©lft\el  de  «jocoto  parère 

tru  gll  tUrl  >'i  in  il  eu1  dJ  Cupf,  put  roi  -j*ro  i«*  i  Dio  pi&<«rè  A 

raton  0  suoframenii.  elctadocbe  via  corne  ne  h*  gfrad 

■  no  in1> ndo*. 

Po  «tsar  r.heV.S.  bibhn  profffrln  i  Mon*.  D  !00  Kciidl  !  i'eten- 

ii  >,  Pindato,  Aristide  et  Alic-arnaseo,  rt  !o  voglio  «rwlçre,  wû  non  lia  dm 
«critio,  p^r  qwanto  m"  É  «lato  referto,  *•■  noi  nOo.  M», 

elgnOf  FdWiO)  non  voglio  cliïtn  noi  vmiaino  i  iJico 

btnn  clio'l  Virçilio  et  il  îcreoUo  et   Pindoro  »o»o  tali  eho  p.-r  baverj 
potrll  Kiiardare  h  200  Bcudi  et  forec  a  più,  ma  non  roglio  i 
delU»,    a  ntuna   ili  qOMtfi  eoil  COU   V    S.(  t  ho  i  il 

i  i    i  IT»0  -cuuî.  Dc&idcrendo  ÎO  la  ;  rat   ■  di  \  ïfarîii  snpra  tutU  le 

litre  eoat,   OOD   Ht*  t  nlutm  ira  V.  S.  »t  rat,  \.  S, ha 

camiace,  sa  et  rôle  il  rajjïoDCTole.  —  il  Pindaro  l'bu  maiidnlo  par 
coinencre,  oggi  h  Otto  giorni,  ,n  '"ano  del  sr  i  i»i  aiaîo 

rai,  looloofai   11  fropbo  lidHVkcem  if.un,  ma  non  c  potaib  i^po 

inachinu,  6  Ui-fc  :  -         DOporU  di  comme  OOD  S.  l'iu- 

verà  [*>']■  —  Vi  S-  ml  aiipnlicA  n  brio  gratin  nhi  norelnl  unoch 
cjuando  la  dorera  ebortarc  il  rienaro  mila  ipe  del  rïcûriiUj,   et  k> 

aupplicn  tffG  fOltl  U,  clin  non  farina  ne  A  .       .         ri    |ottU 

Corne  io  dubitcrA  dr-IIa  întegrila  cl  schiotezza  dell'  aoimo  dr} 
io  aero  rit  ro*i    poca  fede  ohe  io    non   credo  .i  \  .  s.  rjittUa  rh'   ella  rai 
acriv«r«  comc  l'Eran^ello?  Y.  S.  apenda  pur  l«i,  cbe  lanl.i  fede  bo  iu 
loi  quanta  1)0  in  me  «lesso,   n«  con  nHuririorn  nvnriiinento  et  ta&taggio 
apaaderel   pet    toc  aleaso,  quanlo  sono  sîcuro  i!»:  rartV.  1  ha  è 

eoai  inanii  V.  S.  si  dagni  pur  di  ïpodirln,  cho  ^uando  anco  In  ependetze 
prr  î  librï  lOÛOscuili  le  re«ti*rtA  rtcrrmmcrile  o  :  i  la 

eupplica,  ma  in  tnolu  OOW  non  bon  JotU  per  Ja  lolletn  ecii  r-crilia  <t  cos 
minitfa.  Supplice  bana  cho  queat*  altra  sm   pin  viaibîla  tt   I*     > 
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»li  quarta  [oc  nti.ci  pflBBaAeBHiin(.<[) 

Do  Coniolo,  il 

Di  V.  S.  m.  !Ilrn  el  mL.lt..  R*    <iiTcUiunoi,«"  »*". 
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trima.  —  Uni  Botabo  bftbbî,  oUra 
ti  ire  Ubri  <W  PctrUfcB    UJ  tti  chc  .-.ono  4  et  la  incdûKlia 
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Luûo  ci  i  n  no  ■  Il  ptti  en  eh  pu   buont 

.    ranci  »  w»nUi  .  •  plicochr  h  invio  pi  i 
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gratta  dd  D  "ii  1 1  •oriïc,  ■  ha  II 

i  nia   n  —  i  C  m  rjurttti  1» 
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ta  "  mai  I    i  si  Imprimée  d  m    I  ■     I 
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fEMUOS  OBPrAIAS,  ohfl  mismadc  m  nul*. 

Ho  gfi  dooalu  tlT  inoontro  una  bvllitiima.  t-ilo  di  aumo 

yini-,  cb«  i  à  «jurlU  nui  ttinlaglia  dcro.  M  Iki  prient'  cb 

DC  Mfîva  DÎOQlfl 

■     tt  promi*»*- .1 

c.  tin  hiver  rleo  '  ■  "'"ii  i  ;  i  ■ .  .  nt^u  wf 

|  .  •  <VI  Pr  trirea 

.    Qualfl  non  in  ftpcrtNri*  rioorrtf*,  *e  i» 

Kiron/c  (owro  st.iii  ptpitl   simili  *  rnuulï  ed»>  ha  :lî    »l  ewion* 

et    eafiiloli,  dalli  quali  ai   cov*  coniclUin   pin    ceit*   délia  01400  di  MU» 
Ptttrtrca    V    B.  rtda  la  epislola  ohe  lui  p«fig« 
Ulicucn  in-fl'.  (Juesli  fogli  in  jxapiro  che  bo  io  sono  20  et  croJo  foetefc 

n     Btffibo  f&  sunttoi  toit  di  uni  ~  rr*  il  «onKto 

primo  Vol  cht  *9CéUtiàe%  etc.,  clie  m  questi  uitci  non  •>.   Mi  r»wrJu  che  don 

[llo  Zueho  m  tumn  non  *o  ehc  dl  mam   d*l  Petiwti 
ih  poejta  o  dipro**'.  K:  io  ho  quel  Iibrelto  De  rifnwuui  'ii  Autunio  d« 
itmpo  crtludmo  Paduano,  eho  Io  ncrimA  nul  1397,  di  »uno  dol  Polfirca*. 
l'uic  m  bu  acrillo «I  Vrttorîo.  Mwdarà  iV.  S.inn  kailConfbG 

•t  intanto  b  bacio  cordulmonlo  Io  tnani. 
Dfl  Etoam,  |  v  ili  Marco  1A81. 

|     V.  s.  rnollo  ma*"     nir*" 
Kiii.no   Onsiso. 
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«ii  lu  prupri  Jpl  vero,  mi  comanrio  Io  rwndia  conlo,  Sippï*  dunqua  .m».  Tor- 
ou  tic  lU'tnbo  lu  conduite  m  Roraa  Io  balte  rtiliqiuc  di  tue  p 

non  rssendo  cose  da  lui,   Ira  lu  quali    «<>nu 
libri,  etc.  Tra  quonU  é  una  tavola  di  bronza  anticliiaticaa  di  pin 
amii  iatagliala  al  umijzu  dogli  Egittii,  corne  pei  la  tooMn  che  mando  potra 
b  pei    piu   io  incIuJo  l'hues»    poIiM  che  manda   il 


!     y-t-ui)  .1*!  rtri     pi  q  rîgi  .  ■  ■  ;       i  iiilomp 

■  i  i.  p.  251,  noie*.  Cette  sin  od  m  m  rctrouco  pu 

"Irm-iilflir* 

.;    Plommefl     lrrAii.7o  Medicffl,  Carttagio  4tl  Cmi     M.- 
/,7m  74^  f   105. 
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lu  rera. 

11  car'*  Siil-.-LM  lu.  kkdi  dd  !'i  -  ictta  tarolfl   !00    ■"■■> 

di  pciisionc;  mu  petoho  Xtafiftl  rogna  di  int  IW 
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à  li'!;.'  p«    pMBA     I 
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.-iiiudiiu»  e  "io. 

Ofal     lllllrl'.ijiï.     I  ;       ;■  jrr:.  trn  |m.|i  |.r..|ii..l    ill.illn 

:  i  ptcoNg  c  ineialun   '••■  • 

i   .    o  i  h  1 1. .  £hti  il--  t..  i  Du  in 

H  |  iriî  coso 

dMtlpNuoiii  imw  u ad    non  haute 

il.-  ..1 1.-  .î  nanoavano  coq  bai  b  ii  'hum.  (-i  itin  cota  pcr 

,.|i.  _  na.'l  l',.Li-i:c  i|  |  KroppO  Mil  pcr  V.  A.  C. 

■if  vio  OfliaJ,  pci  11  O00venîe02*  dl  ta!  'Tuscauoo 

pu    'ulTcttioiK  th«  pûrUttl  wr1'  ol  ftl  ■.  A.,    Ifl  [■■  Q*fftalt 

■  ha  î  i  cttorodi  S.  Ûlovumi  Lata  m  ■  ES  bÛ  rîdoo,  dou  Nfttû 
Baum&fQtfo  *• 

Q  !■■  ■  ii:  i.i.i  m  ;■  -iiniM  porero  d)  un  Oj 

mi  «  lalmo  «  di  co s lu roi  U;i  l  DUO  are   [  il  ft  I  loroato,  dl 

■ulii  fil  Mi;'.'ln    In    .m. Un  »>l     .î    tlOgfl     kl  mi    ni 

Papa  i-lir:  in  .  m:.   :  no   serve  cor»  lodisfutiiouo.  ;  In 

uno  «Iihim   .!:   i,il  btlieua.  dl   ftbri,    nodagHa,    phUirt,    tcolture   n 
co3c  dette  clic  Faraeto  ma  podroso  li  bn  voluto  dure  (remua  «udi  al 
lia  et  dnpo  la  morte  siitt  lo  lasci  Itu  lio      M  I  dl 


11'.  i'i  m  lu  U  OW*™*, 

Modo     V        il   I  ■■  i lia   Uvola  di  bronao  obi     toafl    *  I  :  ■   ilR"* 

■•  canl.  de  M<  du  ■    Je  tel  quai  Lypo 

Kîl    pri 
rniiM'i  v.iliiiin-    'Il    t. mil  moi,       I     ui'-iio  l.i    |||  !..   -.m.       k     X'puttJ     |Ut»U    '  IVOlfl 

■  : ...  c  lo  pin  nwfl  i  bi  li  '-Lii'ii  ri  fra  tl  clio  da 

Minlult.l  B    rtniii.L  -..i     \    --ypta  r.un    I  ni  il.ili*  . 

■ 

rc  d'Oriinî  «at  av  i'.  164  lu  meraenu.  dei  \ 

Curùggia  ■«-./..  t. III,  p.  137)  iwc.  una  data  du 
[hutaiata:  V*an  w,  ;î  avril  l-V- 
Ou  '"il  ïjuo  octûj  loti  «in  mérou  uvrsûoaiin  que  eelui  qui 

;.    iq  ma   el  qui 

.  ■!     !;•     I      ||)  dO    l.ll.'l.lU     il     fouri 

■ 
'  i  -  •  ;  ■     .  cm  Oi  i    la  i  m    n  implel  sui  nar&tainl  i  ulltel  ■ 

ii,'%  qui  portrnl  tua. 

■  c  b  :.<  I^naga  dan^  |  -^i. 

5,  O  rtfii" 
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Pier  Vetturi  e  dello  studio  e  di  lui  potra  uieglio  haver  notitia.  Già  dica  il 
cardinale  che  se  questi  venisseper  un  mese  inToscana  sariadi  gusto  àV.  A. 
c  di  scrvilio  aile  sue  cose  antiche,  il  che  mi  prometlo  io  che  fara  sempre  che 
le  sia  in  piacere. 

Ho  dato  notilia  anchora  al  cardinale  di  un  vaso  bellissimo  di  alabastro 
orientale  col  suo  coverchio  et  maniche  oroate  d'oro  et  smalto  anti- 
chiss0,  trovato  pochi  mesi  sono  in  un  casale  di  S.  Giovanni  Laterano 
fra  due  travertiui  grossissimi  incavaLi  a  posta  per  tal  vaso,  con  ceneri 
dentro  di  gran  donna,  per  alcuni  pettini  trovatici,  una  ranettadi  cristallo  di 
monte  et  altre  coselline  da  testa  di  donna,  e  cerco  di  haverle  per  V.  A.  con 
ogni  instanza.... 

Di  Roraa,  li  2  d'aprile  1581. 

L).  V.  A.  ser™*    servro  humilissimo, 

GiOBATT4   HeLICONA   '. 

XVII 

ORSINI    A    PINELLI 

(Note  du  9  juin  4582)* 

Monsig'  Bembo  m'ha  permesso  di  mandare  ordine  à  M.  Livio  [Barisone], 
che  lasci  pigliare  à  V.  S.  questi  libri,  li  quali  lei  per  amor  mio  si  degnarâ 
con  suo  commodo  sceglere  et  porli  in  una  cassetta,  quale  ordinarà  si  faccia 
quanto  prima  per  mandarla  dentro  le  balle  che  inviarà  il  nipote  del  Basa  à 
Koma,  che  sarà  10  ô  12  giorni  dalla  venuta  di  questa.  In  que6lo  mentre 
lei  potrà  Borvïrsi  del  lihro  che  desidera,  overo  se  le  restasse  qualcho  cosa, 
me  scrive  quello  che  desidera  si  faccia  copiare,  che  io  la  servirù  con  Topra 
del  ltapù3.  —  I  poeti  provenzali,  perche  intendo  che  ce  ne  sono  più,  desi- 
derarei  il  piu  anlico  libre  di  essi  et  il  più  copioso  et  che  vi  fosseno  quelli  de 
quali  si  servi  il  Pelrarua,  corne  n'è  uno  qui  in  libraria  Vatîcana*.  De 
gralia  per  amor  mio  V.  S.  usi  ogni  diligenza  in  queslo  particolare  de 
Hbri,  perche  ne  le  restaro  con  obligo  conforme  alli  moltissimi  menti  di  V.  S. 
verso  di  me. 

1.  Le  nom  de  ce  personnage  manque  à  Tirahoschi  ;  cependant  je  trouve 
de  lui,  dans  le  u°  1030  du  tonds  italien  de  la  Bibliothèque  Nationale  de 
Paris,  un  intéressant  volume  de  vers  italiens,  précédés  d'une  dédicace  à  la 
reine  Marie  de  Médicis.  11  y  rappelle  la  «  Canzone  d'allegrczza  »  qu'il  a  fait 
imprimer  en  l'honneur  du  mariage  de  la  reine  de  France,  et  sigue  11  can"> 
Hclicona  (Home,  27  août  1G0C).  C'est  l'exemplaire  original. 

2.  Ambras.  lt.  423  inf.,  f.  26S.  La  liste  de  livres  qui  précède  cette  note 
a  été  imprimée  p.  lOi,  note  2. 

3.  Pierre  Devaris. 

i.  CF.  p.  310,  note  2. 
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Unio  oonfuti  cho  {«  uoa  morangliû,  dm  eoroa- 

i  iu.ll  p«DB  in  piu  bon  I».' 
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Sin  qui  senza  la  lettera  di  V.  S.  di  questo  corrente,  et  perche  quanlo  alli 
libri  dei  Bembo  gia  vede  che  sono  in  viaggio  alla  sua  vota,  sopra  cïô  non  le 
dir6  allro,  senon  clie'I  libro  Astronomico  ch'è  nelle  mie  mani  è  fatiga  di 
Theodoro  Metochila,  il  quale  ha  volulo  in  quel  libro  dare  ad  intendere  la 
(iïiyôXr.v  ovvtœEiv  di  Tolemeo  per  una  via  più  facile  ;  è  libro  scritlo  assai 
bene,  altoquattro  dita  e  più,  in  foglio  et  in  carta  bergamina,  et  non  è  libro 
che  si  Irovi  cosi  da  per  tutto,  Era  bene  ne'  libri  di  D.  Diego*. 

V.  S.  mi  scrive  di  Domenighetto,  ch'  ha  tuttavia  le  medaglie  grecheV... 
Del  Polibio3  capitato  à  Verona  io  non  ne  sapevo  allro,  ma  di  raggione  ne 
dovemmo  comparire  ancora  à  Vinetia  et  io  me  ne  provederô  quanto  primadi 
dove  prima  potro,  et  per  me  et  per  un'  allro  amico  ch*  è  in  Candia,  alquale 
voglio  mandarlo.  Con  che  flnisco  et  le  bacio  la  mano,  dando  un'  altro  poco 
di  fatiga  al  s'  Devari,  al  quale  mi  raccomando. 

Di  Padova,  alli  xxij  di  giugno  1582. 

Di  V.  S.  m.  R.     ser*  afT°, 

G.   VlNC0   PlNELLO. 

XIX 

OnSINI    A    PINELLI 

Mollo  magco  sr  mio  ossmo  *, 

Hù  veduto  tut Lo  qucllo  clic  V.  S.  mi  scrive  intorno  alli  libri  di 
mons'  Bembo,  et  insieme  ricevulo  la  lettera  per  il  Bary  et  la  nota  delli  libri 
consegnati.  La  ringratio  d'ogni  cosa,  come  devo,  infinitamente  ;  et  perche 
in  materia  d'essi  libri  me  resta  ancora  qualche  cosa  che  dirle,  hô  supplicato 
esso  monsig'  che  per  questa  volta  ancora  si  degni  commettere  à  messer  Livio 
che  siacon  V.  S.,  et  insieme  supplico  V.  S.  che  la  piaccia;  extremum  hune 
Arethusa  mihi,  etc.  —  V.  S.  me  scrive  baver  inviato  il  Theone  astronomico 
n°  30  ;  saranno  dunque  dueTftconi,  poiche  nel  inventario  trovo  tre  libri 
aslronomici,  de  quali  il  3  cioè  il  Metochita  V.  S.  dice  retenersi,  il  30  mi 
scrive  di  mandarlo  nella  casselta  ;  resta  uno  di  n"  37,  il  quale  è  nolato  cosi 
nell*  indice  di  monsig*  Bembo  :  Thennis  opéra  in  membranis  in  corto  albo$ 
37.  L'altro  che  dice  V.  S.  mandarmi  pur  sotto  nome  di  Theone  è  notât o 
cosi  :  Astronomiav  liber  in  membranis  in  corio  subruffo,  30.  Il  terzo  che  V.  S. 
dice  esser  Metochila  è  notato  cosi  :  Liber  Astronomiae  in  membranis  in 
corio  rovanot  3.  De  questi  tre  libri  aslronomici,  non  è  da  dubilare,  perche 


i.  V.  le  lexte  de  Gesner  et  le  tableau  de  la  bibliothèque  grecque  de 
Mendoza  dans  Cb.  Graux,  Escurial,  pp.  268  (n°  217)  et  398. 

2.  Je  supprime  un  assez  long  passage  moins  intéressant  et  le  post- 
scriplum,  où  Pinelli  demande  à  Orsini  une  recelte  de  vernis  pour  les  mé- 
dailles de  bronze  neuf,  «  per  levarli  quai  crudo  délia  novità.  *> 

3.  Le  De  legutionitm  paru  à  Anvera. 

4.  Ambras.  D.  423  inf.,  f.  265. 


lettres  iut  .  ius  i  n  nmn.  rai 


n«*H'  indice  sono  arsai  bon  distinnlamentA  notati,   *l  r*su  <o  lamenta  ctaa 
wamurmiii  pfgti  qaflttB    fulipa  -h    rfftlWaM       barao>tl*a7,  pi 

i  V.  S.  rt.ui  tfhÂ    RftUtia     !"   ':'  du».    v  0«3|   Theon© 

Im  dd  libca  ;   Hi  i  pu  Émifai  eh* 
il  :i?  aSs  un  iltro  libn  il  Theone  «t  n'ajpidio  ooe  :  atfiao 

-.  v.  [»i  [lit]  h  «iippili*o  chc  Eicda  dfligsnu  de  rciiwmïra  an  ■.- 
d*A     totalo  ni  l''ti«m  tnoHo  antiea,  soi  ■      ■    M  dSe#,  81 

ti«'li'  iodiea  |  potsfto     (  ■■  dot  ■■  rtWrt  1 1 

ancon  </î  pin  un  libre  J   if  Pctrawa  io  asaîe,  n*  18,  -t  II 

rttta  in  lEogua  promu  .  li  qnall  Kfarl  (o  noiarr»  in  tlna  «il  qui  itl 

mode   Ob    >Linno  m-lf  indice  di  monug'  Bembo,  et  V. 
la    tanla    brîgn,    perche  non    ho   oottl    ehi 
■  lodiatkrini  in  anjnfco,  ne  cl -î  pin  -'i  i  u-rj  m*  illumina 

MtoV,  S.  fierft  torvila  dal   Bary  ol  del  hvverlimenki  ehe  décidera 
supra  ta  rer&îca  <I«lle  oicdnglic  inu«Unic*.  a  col  primo  «c  sapra Bjaelk)  oha  ia 
D*AtrOrd  inLeso.  Inlanto  ta  baeio  COtdM  f-  mani. 
Da  ttumu,  à  28  di  giuçiiu  l.'82. 

Il  PoJybw  virne  ï  Hoina  I  '!-■  Kruixun.  Il  Efi  Ml  BUfltdtfÛ 

V ,  Si  I6DU  Bhfl  D  'l)"l|  'i 

DI  V.  S.  raollo  mnft*'    itt**  «or". 
Pi  r  vu»  OaSIIft. 

LSi  le  '    'npitulnlivn  dec  volume»  douL  paiU  In  fettrt.]  Sonodonqur  quat- 
LfO   liliri   quwti  eba  V.  S   ol    rittOTêfÉ   pat  oort"sin  sua,  et  »aranuo  oinQJia 
ad   Mtlochila   oba   hâ  in  mani,  et  polrà  rnandajli  liilti  insieme.  —  Nella 
<ii  i  tonte    I  B  riions  ito  oha  v.  >.  posta,  frigl    ra  ; 

<|n.i(if(.  Iiliri. 

XX 

idtsisr    a  miiia-tii 

,V/  !"'■■  ■  I  B"        '■'■*  i  "''"'  H  ■*  ■"  ■'" s"/'  to  '- 

III-0  «t  IV"  »'  mio  col"*, 
Mando à  V«  8.  W""  l'Eusobio  loeco  dol   Parrhaiio  »,  «i  dfilttADI  Ifl  man- 
dard  l'epislole  di  TieUo  cou  que  i :  .  in>  io. 

non  ingo'in    ^  i  inuno  d«*i  l'uni  .■.•■!,..  j, i,.  tanlUri 

quel  La  cbe  me  oe  dira  V.  3.  Ilh'ulla  qualc  rnand  »  uoa  Ictb  ft  rie 
■lui  VUlono,  9l  te  nota  dol))  h'brl  dal  iif»ii>"  icolb  loi  ":  Pinollo,  te 
rodas!  ci  foasa cosa ft foato suot ollrs  qualK ebt  bA  icrUto  Eoj  'i"-  i&asl 


!.  l'ai.lioih.  Valkano,  ftfff.  8023,  n.  39t-3Bfi,  [PfWMtfl  jour*  do  luIBM 
IBfflîl 


•.'.  Aujourd'hui  Pal  or.  1308.  v. 
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mandino,  fra  li  quali  è  l'Augustino  sopra  li  psalmi  che  bû  destinato  dare  a 
V.  S.  Illma.  Intanlo  la  supplico  di  non  si  smarrire  qucsla  nota,  ne  la  lettera 
del  sr  PinelJo,  alla  quale  io  dovero  rispondere  à certi  ca*pi  ' .  —  Ho  corainciato 
i  revedere  il  Concilio  con  ogni  diligeuza  et  per  quello  che  io  posso  coniet- 
turare  fin  qui,  spero  che  questa  revisione  corrisponderà  si  non  alla  suffi - 
cienza,  almeno  alla  fede  che  N.  Sw  et  V.  S.  U\mm  hanno  hauto  in  me  *.  Et 
cosi  la  supplico  dimane,  andando  da  S.  B",  si  ricordi  finire  il  raio 
negotio,  accioche  possa  dire,  che  il  principio,  mezzo  et  fine  di  tutta 
questa  gratia,  et  diro  adesso  contento  dell'  animo  mio,  mi  sia  venuto  dalla 
bonlàdi  V.  S.  Illm*,  alla  quale,  quanto  piu  humilmente  posso»  bacio  le  mani. 
Da  casa. 

Di  V.S.  111»*  et  Rm»    obligatissimo  ser«, 

Fulv0  Orsino. 
XXI 

PINELLI    A   ORS1M 

M.  R<J°  sT  oss° \ 

Rispondo  alla  lettera  di  V.  S.  di  21,  ma  con  pochissimo  tempo,  perche 
l'ho  ricevuta  pur  hora  et  è  tardi.  Per  conto  del  mandarli  i  Brevi,  se  non  mi 
riesce  la  commodità  d'alcuni  amici  che  dicono  di  voler  venire  costà,  ma  non 
ne  sono  certi,  io  terro  la  strada  del  Basa,  al  quale  indirizzero  anco  gl*  altri 
due,  il  Metochita  et  il  Tbesoretto»  et  vorrô  sperare  che  la  sig*  vostra  li  rice- 
vera  presto  et  bene  come  ha  fatto  dell*  altri. 

Del  cercare  nel  studio  délie  due  opère  del  Petrarca,  si  farà  appresso,  ma 
con  un  poco  di  tempo.  Credo  pure  che  in  quel  volume  di  Provenzali  sia 
qualche  compositione  d'Arnaldo  Daniello  et  forse  cominciarà  à  piacere  à 
V.  S.  quando  si  sarà  risoluta  di  non  pensare  à  quello  in  cremesino,  come  la 
priego  a  Tare  et  sa  bene  in  che  modo  gliene  ho  scritto.  —  Del  libro  del  Ubal- 
dino  gratie  senza  fine  et  mi  rallegro  dell'  acquisto  ch'  ha  fatto  del  libro 
J)(  animalibus  tradotto  dal  Trapezuntio,  che  non  polrà  non  essere  d'utilità 
ad  intelligenza  di  quel  libro  et  alla  licenza  ch'  aile  volte  si  solea  prendere  il 
Gaza*,   llo  sentito  molto  contento  di  quanto  m'  ha  scritto  del  libro  délia 

1.  La  note  de  Pinelli  doit  être  celle  dont  il  annonce  l'envoi  dans  sa  lettre 
du  22  juin  1582  (p.  421).  Ce  qui  donnerait  à  peu  près  la  date  de  celle  d'Orsini 
à  Sirleto.  Sur  1  affaire  personnelle  d'Orsini  dont  il  est  question  à  la  fin  de 
celle-ci,  voir  le  début  du  chapitre  IV. 

2.  Cf.  pp.  49  et  160. 

3.  Vat.  4104,  ff.  131-132. 

4.  Orsiniù  Pinelli,  le  2i  juillet  1582: 

«  11  Theone  vedro  volenlieri...  l'arô  diligenza  di  reinvcnireil  libro  dell'  Ubal- 
dino,  sicome  ho  rilrovato  il  libro  de  animalibus  tradotlo  dal  Trapezuntio  et 
credo.sia  l'archetypo  istesso,  che  fù  di  Basilio  Znncho.  Ancora  non  è  in 
mano'mia,  perche  1  amico  che  me  l'ha  donato  l'hà  fuori.  »  (Ambros.  D.  423 
inf.)  Cf.  p.  259. 
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4"  congregatione,  et  in  cose  simili  godo  sommamente  di  restame  obligato  à 
moite  persone  et  in  capite  à  V.  S.,  dalla  quale  mi  viene  questo  et  tant'  altri 
béni.  —  Nod  creda  V.  S.  ch'  bavessi  dato  quai  polizino  à  messer  Livio  per 
conto  de'  Brevi  se  non  me  l'havesse  ridimandato  pîù  volte,  et  mi  diede  il 
libro  con  tanta  gelosia  che  non  potesse  Tare  di  meno,  perche  sapeva 
ben'  io  l'ombre  délie  persone  ignoranti  et  quanto  facilmente  le  prendino. 
Finisco  che  non  ho  più  tempo  et  le  bacio  cordlfl  la  mano.  Che  Dio  la  cons. 
et  eonU 
Da  Padova,  alli  27  di  luglio  1582. 

Di  V.  S.  m.  R.    ser"  a(T°, 
G.  V.  P"<>. 

V.  S.  mi  scrisse  già  del  libro  De  ludii  del  P.  Onofrio,  che  si  stampava  in 
Vinetia  et  io  non  basto  à  rinvenirne  il  stampatore,  che  pure  mi  sarebbe  caris- 
simo  per  servîtio  d'un  amico  ;  nela  supplico  assai;  del  favore  nel  Polibio, 
quanto  maggiori  gralie,  etc.,  et  restera  servita  poi  aile  mie  quesiti. 

XXII 

PINELLI    A   ORSINI 

Molto  Rd<*  s'  mio  oss100  », 

Con  queBta  ancora  mi  bisogna  replicare  alla  S.  V.  corne  faro  quanto  desi- 
dera  che  si  faccia  nello  studio  del  Bembo,  et  dicocosi  perche,  nel  ritorno  del 
mio  amico  di  Vinetia,  che  fù  tredici  sono,  si  trovo  partito  per  Vicenza 
messer  Livio,  di  dove  è  tornato  tanto  mal  in  assetto,  che  non  potrà  atten- 
derci  prima  di  domenica,  et  allhore  si  farà  quanto  V.  S,  mi  comanda  nelle 
sue.  Ne  si  lassera  adietrn  diligenza  di  sorte  alcuna  perche  cbi  farà  il  ser- 
vitio  lo  saprù,  et  Io  vorrà  fare  per  li  rispetli  scrittigli.  Et  subito  poi  si 
consignaranno  li  libri  alli  rispondenti  del  Basa,  già  che  la  S.  V.  approva 
qiiesla  strada.  et  io  veramente  non  posso  senon  accettare,  poiche  non  veggo 
comparire  di  meglio.  —  Di  quel  libro  d'autori  Provenzali,già  ho  detto  à  V.  S. 
corne  si  trova  in  mano  di  persona  che  si  dileLta  forte  di  quella  lingua  et 
poteva  V.  S.,  se  bene  non  le  scrissi  da  prima  tal  particolare,  dalla  conclu- 
sione  che  gliene  feci  cavare  che  con  qualche  raggione  io  mi  movea  &  dirgli 
che  non  bisognava  pensare  à  tal  libro.  Et  di  gratia,  per  amor  mio,  per  parole 
concise  ch'  io  usi  seco,  non  le  cada  mai  nel  animoch'iopossaesserepunto 
négligente  nel  servirla  a  sua  sodisfattione.  Et  de  his  satis.  Quel  libro  per 
quanto  mené  ricordo  è  in  carta  bergamina  et  in  foglio  grande  à  colonne, 
alto  Ire  dita,  dove  erano  compositioni  di  diversi  aulori,  che  scrissero  in 
quella  lingua,  et  di  piu  le  loro  vite  in  brevita.  E  veramente  bel  libro  et  son 
sicuro  che  piacerebbe  alla  S.  V-,  ma  non  è  in  tali  mani  che  ci  possa  far 
disegno. 

I.  Vat.  4104,  (T.  10M05. 


m 


ipprvnirr  n 


L'wtrtn»  *ïel  Thcaorello  l  wr  I  i  notaire  m  in 

f-f*w*  H  di    lutte  J'  l 

modo  p  il  rt*  ch'î  *uo  dlMepvJo  rwr  nrfib. 

ni*  pMr*  rmlrn  pnco  rir.ro.   Délia  bontn  rii*I  PsomjiKr^  1>  m 

«"fi  Ici.  VedcrA  ToiVnlicriwtmo  In  B"tn  dolG  i; 
bcnnqiirl!'  r<«  r  •  Ci  \  i  •  non  invita  quanto  botta,  pura  a*  la  priagô.  —  U 
Icturn  per  il  c  Dwlacqua  bomandatoad  an  ami 

procurera  di  pîu  la  riif .  rnandû   —  Acptttrrft  eon  *uo  coonnodn  iM 

libn>  i)c  /u-/*f  del  l\  Onofrio.   Ma  mi   sari  œogçior  gratïa  ebo  la  S.  V.  ml 
ilua  H  in  <|iiel  eapo  mç\    *jkc««:*»v,  quant*  enuio   r»gulral| 

<!''peuj.   ch'  tiabbiaao  in  slatnpo,  0  ptJ 
ha  (Uii  mon.  Ntl  i  ■  ■'■■  laS.V  non  mi  farorîeca  nal 

niai  qui  .-.n.»  tempo.  La  bauio  U  umoo  cord1".  Coi 

conaorvi. 
Dl  Ptdora,  aM  i  iiîagosio  18 

Di  V,  5,  m,  H.    EnaJifi», 

G.  Viwf  Purai  ■ 

rVrgritia  V.  S.  m'  m«cpni  il  2a  loco  dore  Livio  (a  mont-nn*  *  I* 

Sillllin    llitVll    II      lu  i: il ItA     llùll     »/J  Sup- 

plioo  V.  S,  eho  mi  ibcn,  ao  nel  suo  IMinio  dell'  Auguste',  al  3*  Bfa 
espa  V".  (nota  rigfaa  dalla  Un*'  delcap  ».  il  nra  .-.i  Leggv  i  ommunamaeta  rima 

■ii- ii.'llaToaaCftiBiprt.. ■ 
piû  u  ncila  litiicria  tli  V.  S.  h  u»  -*  cai  linata  mo.  sono  Ji  raan 
nal  P  ■'  lonarà  lanto  brigta,  tht  gU  ■ 

dl  molestie,  «  bon"  di  pr*sta  *|i*rtiiîone. 


NXIII 


l'IMI.l  I      k 


Mnlto  rvvamdo  tiff*  min  oi6mot, 

Riapomlo  alla  lettorn  di  V,  S.  doUa    oUimODd  pnroata,  cli*  eapito  pure 
-m  Iifiii>  i!t!..  gmrni  itnl  onlltn  ppr  11  eallivl  ICfapî,  ficcntlolo. 
non  polendo  i!.  D34D0,  il  MlÇUCndo  l'or  aua  la  riujr'aliocaldjuaeul* 

oha  pti  tua  bon  U  rompatlscn  an  ■  ricoofto  a  trail&rta  coor 

cura  dï.*pi'rala,  ma  non  gia  ebo  pcf  qunnto  mi  Un  J»l  u"  di  ï'w»  ;trvitun\ 


I.Cf.p.  17S. 

2.  CI*,  p.  ?iK.nolo2. 

3,  Plug,  //"/.  natur..  M-  Util*,  Pari»,  1805,  III.  i 
V  Ll  2S  '  >ut  i""".  Pinelli  écrivait  :  -  V.  S.  mi  dien  conmio  commoilo  t* 

M>l  la  m  Homa  »ia  l'rooopio  çreco  de  bello  Vandalio 
latin*)  itampftlo,  perclia  nho  visto  un  moli-.»  epilumato.  •• 
5.  f«f,  4iui,  il.  '.»7-'JK.  u  prem  «  r<?  partî«  ■  ut  d'un  sect^Uift. 
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Aspettocon  dlgtdlrlo  II  wiiiU  .1*1   Hvi.il..,  et  oomi  chfl  non   rn'lr.: 
partir  quolli  Kbrï,  etY  io  ici  bftiti  d*  tali 

•  ah*  10  norr.pr*  domdtro    l    la  S.  V.  et  nu  pxm  d'ha- 

i-   llltl     I",     :  '  '  I    »    CO'I 

f*Torc  âolla  >•  V.  fila  ni»  ifioa  DMVOlLl  d'hivermigii  incarn-nati  pw  0, 

■'li  i       I.-  prqgQ  auai  cbe  la  m  la.«sî 
lift- 
Qtn  <lî  non 

pirole  col  Mag™  fM"  non  ollusuu  venut»  dl  l'ndova,  <lovo 

a'nspetta    lr«    i    ili    .i    fts   gSl   &b*    liAiilii.itrni    pi 

■  il  parla  ■      ■  ;  ope-ra  poe- 

itbili;  b  ■  ■  ta  s.  v.  ii.' 

i  ri  moi  1 1 1  non  h  :  i 
;  ta!  1 1  i  td      M  pol  n  r.h«  !o  irtrrio  M  prr>H* 

wUo  Mnnjue  il  12bi  kUrcurîalfl  il  Io  mrao  dflUî  WOcV  dVo,  face 

dllfoto:  i  dalla  parte  nottra  cho  dalla  banda  ri., 

mu  UOppB  ioclittatiooa  I  QOtJ  libre,  et  inaicmft  deeidortado  di  farlo  copitarc 
I  V.   S.  eon  ogni  sorte  di  sodiifolli"  I   padlVM  M  libre. 

plu  jii.  m  i  i  ili  rmi  cl  Io  lienr  in  quel  ciedilo  uhe  V.  r?.  lia  teduto  nella  *ua. 
per  la  etima  obe  gti  ono  data  l'nita.i-t  pet  hl  igU  at*fieo  sa  nu  rlilotta,  non 
pare  Li  potei  sants  p  [uatchr  m  -       ■ 

lr  crnd'i  '1  iin-.r*  i  ■lniini-i  i  <>nlentnf  |i  di  dnrlo  a  noilra  îndunn 

_  iHre  volt**  non  CQOCttdQU  dl  loJi  M  cio  n  pt-tilï-irir-  ■  î l   prîneipt.  1  un 
rmi  non  farcino  qucMo  diacorso  n«I  trattare  MOO  »pra  il  sue 

i  ooifl  priai  il  p  '■■••  '.  — Qunntn  al  Qbrodi  nedloku  il  del  iig*>  m  -pu 

unie  io  la    iiiVi   i  V.  S.  !  I  oroCDCblC  *<*condo  il  inio  soliio  cl  a  purdo . 

su  m  comr-  Ia  nato,  oho  d°  dj"  doppû  quelli  priml 

«Irl  Latte  roda  ido  che  V.  S,  Phavca  piu  earo  diqucllo  cl/  otK  tlimava,   ne 

ai  Rirabuo  moiso  a  ripigliarne  Io  pniiioa  *<•  \  on  la  tua  Letton  «fritte 

.  Bec*,  non    ,:     ii.,.  lato  et  non  b&TMSO  ftcritfa 

aapcttavn  or.:  heoBftigm  oroaudogu" 

A  scopi  li    luttavin  11  iî  priva  niai  roi  riso- 

lulo  di  non  ponsaroi  *  iù  m  fume  altre  parole  Jassando  ogni  coca  al  *uo 
baneplacito,  et  dall"  alim  <anto  io  anlcuro  h  S,  v.  abc  par  lai  oooto 
"  ■!'  noi  i  iiiularmi  ncIP  opéra  di  frovcnzali,  1 1 


1.  Rapprocher  La  loi  r<  ,  d 

il  libro  ialtt  io  de  provenu)  i,  •  i  «lie  io  i  i. 

IruttioDC  i  ii  I  tnnriJala,  pw*  ioohc    ion  c*aa  InN 

0,  ni  iosicme  il  pîuditio  et  di 
iravo  primo  pri 
iora  Io  desidero  per  la  bolleua  dcLl' esemplai  .   ij  lm' 
*    !9l, )  Cf.  plua  haut  p  I09etp.3ii  relwro  bien  d'autre»  po 

cor^e^pO!l  l.wux    nêt,'ooiaLions  pour 

otoniOD  ;  on  oo  trouve  loi  'juc  ceux  <[a\  ont  Je  I 

ion. 
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servitoet  servira  sempre  V.  S.  in  tutto  quello  che  potrài  et  di  queslo  non 
dubiti  punto. 

Se  bene  ho  inleso  che  monsr  Vescovo  di  Padova  '  dovea  partira  oggi  di 
costà  per  noi,  pure  perclio  li  desegni  aile  volte  non  si  coloriscono,  ho  voluto 
prcgare  la  S.  V.  che'n  caso  che  sua  S'  Rml  non  fusse  partita,  ta 
si  degni  far  consignare  al  sp  Andréa  Calandra,  scalco  d'esso  Monsignore,  li 
due  libri  di  *,  ch'  io  desidero  tanlo,  facewlone  un  rotolelto,  et  caso  che  di  già 
fusse  partito  et  che  li  forzîeri  non  fussero  per  ancora  avviati  per  qua,  con- 
signarlo  al  sr  Rinolfo  Rinalducci,  canonico  di  S.  Pielro,  à  nome  di  monsr 
Soranio,  perche  ne  terri  volentieri  la  cura  et  ne  farà  buon  servitio  nel  man- 
darcelo.  Cio  s'intenda  in  caso  che  li  forzieri  non  siano  parliti.  io  supplico 
V.  S.  à  far  presto,  con  far  sul  rotolelto  :  al  m.  RJo  Mon*.  Francesro 
Sorunz'it  per  0.  Vinc°  Pinello,  à  Venetia.  Da  Venetia  luttavia  non  ho  quello 
che  vado  cercando  per  cooto  délie  medaglie  di  V.  S.ettemoassaiches'hab- 
bia  a  fare  con  persone  troppo  versute  ;  non  ci  perderemo  perô  d'a- 
nimo.  Finisco  perche  le  lettere  di  coslà  non  sono  arrivate  et  le  bacio  la 
mano. 

Di  Padova,  alli  xxv  di  febraio  1583. 

Di  V.  S.  m.  R.    servitorc  afT™0, 

G.  Vise0  Pisbllo. 


XXIV 

PINELLI    A    OnSIM 

Molto  Rdo  s*  mio  oss""> 3, 

Ringratio  V.  S.  che  mi  fà  veder  sue  leltcre  in  riposta  délie  quali  li  dico 
corne  M.  Andréa  d'Armar  *  sono  alcuni  giorni  che  parti  di  Venetia  per  la 
voila  di  Savoia,  con  intentione  di  tornare  a  Venelia  Ira  due  o  Ire 
mesi,  et  corne  sia  tornato  si  farà  seco  il  servitio  de!  Sirac  che  desidera 
il  sigr  card10  Sirletto,  al  quale  le  mie  humilissîme  racoraraandationi. 

Nello  studio  del  Bembo  sono  et  scrigni  cl  cassettioi,  non  stimo  perù  che 
vi  siano  riposti  libri  di  sorte  alcuna,  poiche,  quando  vi  erano  il  Virgilio  et  il 
Terentio,  6tavano  in  alcuni  cancelli  di  ferro  à  chiave,  che  si  vedeano 
da  fuori,  insieme  con  le  altre  cose  pretiosc  che  sono  capitale  in  mano 
di  V.  S. 

Penso  di  poterla  servire  à  suo  tempo  dette  varie  lettioni  del  Carrione  per 


1.  Federico  Cornaro. 

2.  Ici  une  lettre  qu'on  peut  lire  aussi  bien  h  que  t.  Je  rappelle  que  récri- 
ture de  Pinelli  est  chargée  d'abréviations  et  toujours  très  rapide  et  difficile  à 
déchiffrer. 

3.  Vttt.  4104,  f.  253.  Tout  est  d'un  secrétaire,  sauf,  bien  entendu,  la  signa- 
ture. 

f,  Darmarius,  le  copiste  grec. 


LETTRES    RELATIVES    A    LA    BIBLIOTHÈQUE  429 

haverle  vedule  in  alcune  liste  di  libri  che  aspelta  un  libraro  di  Venetia.  Nelli 
fragment!  d'Ennio,  io  concorso  con  !a  S.  V.  quanto  al  commento,  et  di  più 
non  so  à  che  servi  diligentia  cosi  esquisita  di  ritrovarci  ordine  in  cose 
simili *.  A  me  pare  che  basti  Tarrivare  sino  à  un  certo  termino  et  che  l'andare 
piu  oltre,  etc.  Le  bacio  caramente  la  mauo,  ancora  a  nome  del  sr  Mercuriale 
cl  del. a"  Paolo  *.  Cbe  N.  S.  la  conservi  in  ogni  prosperità,  et  le  raccomando 
l'inchiusa. 
Padova,  li  8  giugno  1584. 

Di  V.  S.  m.  R.     afTm<>  servitore, 
G.  V.  P"°. 

XXV 

GIANVINCENZO    DELLA    I»ORTA   A    ORSINI 

Al  molto  Illustre  et  in»lto  fl'*>  «*■  il  sr  Fulvio  Or$t7io  mio  padrone  osser"*, 

a  Roma  3. 

Molto  Illustre  et  molto  Rd°  sr( 

Il  sr  Dionisio4  in  motte  sue  lettere  m'ha  sempre  sollicitato  ch' io  rescri- 
vessi  a  V.  S.  et  io  chi  so  che  in  questo  fatto  non  posso  esser  ripreso 
di  negligenza,  perche  propongo  questo  debito  ad  Ogni  altro  quantuoque 
importante,  ho  stimato  ch'  ô  qualche  lettera  di  V.  S.  non  mi  sia  stata  data 
o  qualche  mia  riposta,  quale  sempre  al  sr  Dionisio  raccommando,  non  li  sia 
pervenuta  alli  mani.  Ma  in  quesla  ultima  sua,  rai  dici  che  V.  S.  comanda 
risposta  intorno  alla  informationo  del  Dante  di  Francesco  Buti  Pîsano,  délia 
quai  cosa  ail'  hora  io  ne  scrissi  tantoche  piu  soverchio,  perche  trascrissi 
una  colonna  inliera  di  quel  suo  commento,  acco  V.  S.  havesse  visto  il  modo 
del  suo  interprclare,  cl  quella  lettera  vennc  alligata  a  quella  del  s*  Dionisio. 
Ma  poiche  puo  esser  ù  persa  ù  dispersa  ne  dirù  qualche  cosa,  et  circa  l'ol- 
tri  capi  mi  scuso  che  non  ho  a  che  cosa  rispondevo  ail'  hora.  Il  libro  è  di 
caria  comune  non  pergameno,  benîssimo  conservalo  et  scrittodi  lettera  legi- 
bilissima  quanta  mai  di  quel  tempo  si  puù  vedere,  et  alto  forse  mezo  palrao, 
et  è  l'original  proprio  dell'  autore  et  di  sua  mano  copiato  corne  V.  S.  inlen- 
derà  dalle  suc  parole.  Commenta  solo  il  Paradiso,  et  il  commento  è  lungo 
et  copioso.  Comincia  cosi  :  Impnurito  dalla  altezzii  ilella  maUria  et  dalla 
soUilvzza  délia  forma  ddl'  ultima  cantica  délia  Comedia  del  poêla  volgure 
Dante  Ali'jhieri  forentino,  io  Francesco  da  Buti  cittadino  di  Pisa  alcuno 
tempo  stessi  in  pcnsicro  di  perdonare  alla  fatiyha,  c?c.,Finisce  cosi  ;  Et  qui 

1.  Allusion  aux  travaux  d'Agustin  sur  les  poètes  latins  perdus. 

2.  Aicardo,  le  grand  ami  de  Pinelli. 

3.  Vttt.  4104,  (T.  261-262.  Ce  correspondant  d'Orsioi  avait  eu  de  lui  une 
copie  du  portrait  d'A.-M.  d'Acquaviva  par  Raphaël  (v.  le  renvoi  de  la  p. 
431,  notel). 

ï.  Peut-être  l'abbé  Ravaschieri. 
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finiscc  h  cttnto  Sifr  délia  lerza  cantica  délia  comedia  di  Dante  Atteyhieri 
tirera  Aldighicri  et  la  sua  lettura  édita  et  scripta  per  me  Francesco  di  Bar- 
tolo  da  Buft,  cittadino  <U  Pisa,  to  di  délia  festa  di  San  Barnabo  a  xj  di 
yiuijno  nel  t395,  et  poi  rescripta  per  me  qui  net  22  di  décembre  4391 
indict.  V,  nella  yual  cosa  rendo  devotamente  quanto  piu  potso  allô  omnipo- 
tente Diot  Padrft  FUliuob  et  Spirito  Santo  et  ml  lutta  la  corte  del  Paradiso 
tjvatie  devotissime  per  infinita  seeuta  seeulurum.  Amen.  Il  libro  oggi  è  di 
Giovan  Antonio  Pisano  il  quale  fù  l'anni  passati  protomedîco  et  me  lo  porto 
à  vedere  Serlorio  Qualamani,  quale  credo  à  quesla  hora  sia  alla  sua  patria 
Cosenza,  et  al  suo  rilorno,  che  credo  sera  brève,  portarà  qualche  libro  curioso 
antico.  Potrei  facilmenle  farli  havere  uno  Dante  in  pergamena  !,  con  uq  capi- 
tolo  appresso  di  Picro  Aldighieri  suo  figlio  per  argumento  de  tutta  l'opéra, 
et  mostra  il  libro  esser  vecchio;  quando  che  cosi  comandasse,  et  si  forse  il 
sr  Dionisio  m'  havesse  saputo  esplicar  l'intentione  di  V.  S.  et  comandassi 
altro,  sa  quanto  li  sono  servi  tore  et  obligalo  ;  et  con  cio  li  resto  basando  li 
mani. 
Di  Napoli,  il  28  di  settembre  84. 

Di  V.  S.  molto  Illustre  et  molto  Reverenda    ser«  affo">ï 

GlO.  VlNCENZO  DELLÀ  PORTA. 


XXVI 

i'INULLI    A   ORSINI 

Molto  Rdo  s*  mio  ossmo  \ 
Il  difletto  che  ho  qui  délie  otto  carte  di  Brunetto  Latini  comincia  à  punto 
secondo  scrive  V.  S.  et  coine  tornarù  io  a  notarié  qui  di  sotto,  si  che  ho 
piacere  d'haverle  fatto  questo  puoeo  acquisto,  restando  con  desiderio  di 
poter  supplire  al  resto  se  la  sorte  me  ne  sarà  favorevole  et  non  si  mancarà 
di  cercarne  omnibus  vestigiis 3.  —  La  ringratio  del  favore  che  mi  fà  la  S.  V. 
et  monsr  Maffci  nel  riscontro  de!  foglio  mandatole,  et  intenderei  volentieri 
da  V.  S.  di  novo  se  nions'  di  Carcasona*,  che  è  venuto  costà,  fosse 
potente  quando  ne  venisse  bisogno  di  farci  prestare  da  detto  sr  Maflei 
IVssemplare  antico  che  per  quanto  mi  vien  detto  è  tenuto  da  S.  Spl»  in 
molta  stima  c,  perche  io  adopererei  di  quà  col  vescovodi  Carcasona  il  s'  Ia- 
eomo  Contarini,  suo  grande  amico,  per  mezo  del  quale  sr  Iacomo  mandaro  i 

i.  Ces  deux  Dante,  l'un  sur  papier,  l'autre  sur  parchemin  doivent  être 
rapprochés  de  ceux  de  la  p.  327. 

•J.  Yui  4104,  f.  172.  D'un  secrétaire,  comme  la  lettre  XXIV.  Orsini  aécrit 
au  dos  :  «  Il  processo  dell'  abate  Hau.  [Ravaschieri]  et  la  Jettera  del  Gran- 
vela.  » 

3,  Il  me  semble,  en  relisant  ce  texte,  que  les  huit  feuillets  ne  devaient  pas 
compléter  le  Trésor  \  peut-être  provenaient-ils  du  môme  ms.  de  Bembo. 

4i  Annibal  Ruccellat. 

5.  Il  est  question  de  la  Notitia,  qu'étudiait  alors  Panciroîi. 


i   «  m..  W     MUMCB 
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lUO.  — 

Del  ptafo  romain 

sua  pioco  4  toi,  iti  fçnuia  «lia  h  faro  il  iccondo,  d  ,  -wà   DOD    ; 

UV  |  i  m  lu    rl.iir    ixi  |j   primo   Unlo    & 

nio  jrutlcj,  et  ai  dcftiiaro  perdoiiunoi   dclla  briga.  —  .Ancora  grtll 

■  i,ti  quidrodtl  Efaragitro  't6l  Lfl  btefa  II  runo  di  oor.  Chg  Dio  le  dom 
ufcni  flonU-nhi. 

l'i  Padbvi   I    I   .:■■:.-.  1  i 

i'  \.  k  ta  II.    air»0  cwvtlm, 
i,   v.  pu». 

IV  "i  i  r\u  Qffllndi      . .  ■  ■..    i 
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I    l'iM.l.l.i      i    IIUVIM 

u  ne/' '  \8t    ■'  mùtlo  n1'*"  nifo  o*mp*     I  •■"    I ■  <' '■■  Of$inoi 

A  I  lll"  M  al  K'"  br  mio  ott*">, 
Ik-Mu  la  suu  gr&lisftima  per  risposla  «Ici   Irapairnlo   «1  ara  il 

s,r  Daiii-'lu,  la  qtuli»  io  le  feci  ooli  ftubïto  i:i  propiûi  tonna.  Penao  ni  dovtfn 
ai  giasLa  reoOH        I        rîi  I  OBU  in&iemr.  Se  me  ne  scri- 


1     II  %';ipl   i'\  ■i.li-ririii'j.l  «Il  porl  f  ail  dû  a   Ronba  .  il   DCOÎSta  ijafl 

duco]  RanAaéi1   ."     I  .  pp.   130  el  500.     Pinallî,  vei 

époque,,  ohorohiil  B  ■  une n  lé- 

moi  ' ,..  .,  corrrspom  consultera  nu   ta  wjei  met  Petfta  wotei 

rauvn,  pari»»  1887,  p  13,  où  m  tcoute  imprimés  m  ecUer  une  lettre 

de  réunir  qunlnuM  docum  I    um 

3oa  qui  i  ■.  iwiuit.i  ne  iraaçaïi  rla  1384  I  ! 

u  Ir&ffCDftnl  •!■•  SftrvUii  que  Pierre  Dental  \oulait  obtenii 

L,  0  '  •  Il  a  PLmI  i,  y  fiisai  t  uoa  o  (  :  -  Scrivo 

ùtue  «1  »r  Corbti  il  un  ptrUcaleri   chi  ni 

I  !i  'mi  m  d  I   I  |  lit*.  V.  S.  dal  poliïiaj  incliiuso.  »  [AmbtOt.  A  422 
HT] 
3.  Vu/,   4101,  f.   178.    —  Cet  appendice  indique    ijuilquos-uu*  >U%  sa- 
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verra  altro,  ne  saro  lido  rapportatorc  ;  et  sollicito  a  V.  S.  molto  Illustre,  poi 
che  l'occasione  di  tal  senseria  m'ba  apportato  cosi  gran  capitale  et  conten- 
tamenlo  corae  e  V  amicitia  di  quel  signore,  il  quaîe  io  ho  sempre  honorato 
nel  mio  seno  singularroente  et  secondo  i  suoi  merïti  cosi  cantabili 
a  tutto  il  mondo  et  cosi  romani,  la  preghero  dunque  cbe  me  ami,  sio  amoet 
riverisco  lei  di  cosi  buon  cuore,  e  amandomi  mi  comandi  '.  11  Sr  Dio  la  feli- 
citi  et  saluti  délia  sua  tanta  gratia. 
Di  Parigi,  li  xij  di  dicembre  1584. 

Di  V.  S.  molto  |R«    servitor  &&*>, 

IACOPO    CORBINELU. 

Monsr  Audebert  et  suo  Gglio  bacio  le  mani  di  V.  S.  et  vorebboo  de 
Roma  saper  qualcbe  cosa  di  quella  Roma*  per  mezo  di  V.  S.  cbe  saprael 
finira  dir  le  cose  liberamente.  Desidero  d'esser  raccomandato  al  sT  Fran- 
cesco  Sadoleto. 

» 
II      " 

GILLOT   A   ORSINI 

Al  molto  magnifico  et  excellentiss"1^  sor*  il  signore  Fuloio  Vrsino. 
In  Roma.  Ratxomandata  a  |»«  Guillcmier*. 

Pregato  con  grande  instanza  (Ursino  doltissimo)  non  ho  poluto  negare 
questa  acertj  amicj,  massimamente  allj  Pitthoej  fratellj  dottissimi  e  giudi. 
ciosissimj,  al  Puteano,  al  Daniele  (el  quale  dice  havere  scritto  alia  S.  V. 
senza  haverne  risposta),  per  far  lej  sapere  corne  detto  Daniele  cj  e  risoluto 
di  fare  stampare  tutto  quello  dol  Servio  sopra  il  Virgilio  che  luj  ha  et  che 
si  giudica  molto  buonu.  Per  queslo  Ta  mandato  al  P.  Pitlhoeo.  Loro  haven- 
domj  sentito  piu  vol  te  parlare  délia  parie  di  detto  Servio,  laquale  si  ritrova 

vants  français  connus  par  Corbinelli.  Sur  cet  intéressant  représentant  de  la 
culture  italienne  a  la  cour  des  Valois,  on  lira  avec  fruit  1  article  de  M.  V. 
Crescîni  (Giorn.stor.  delta  tett.  Util.,  II,  pp.  .'Ï03  sqq.Jet  Marsand,  Catul.  >l>  i 
lium.  ilal.j  II,  p.  294.  Quelques  livres  annotés  par  lui  sont  restés  dans  nos 
bibliothèques  françaises.  Un  document  publié  par  Abel  Desjardins  dans  les 
Négociations  de  la  France  avec  la  Toscane*  t.  IV,  Paris,  1872,  p.  335,  nous 
montre  Corbinelli,  en  1580,  faisant  traduire  à  Henri  111  les  sonnets  de  Pé- 
trarque. 

i.  Orsini  était  enchanté  de  cette  réponse  :  n  Hebbi  risposta  dal  Corbinelli 
molto  secondo  il  guslo  mio  et  ne  rin^rralio  la  S.  V.  »(A  Pinelli,  du  26  janvier 
1585.)  Il  espérait  à  tort  que  Daniel  n'insisterait  pas.  C'est  précisément  alors 
nue  celui-ci  fit  agir  ceux  de  ses  amis  qui  connaissaient  Orsini.  Daniel  avait 
déjà  entendu  parler  du  savant  romain  en  1567  ;  v.  ('«rrespomlance  de  Plan- 
lin,  !,pp.  107  et  i:w« 

2.  V.  p.  66. 

3.  Val.  4104,  (T. 257-258.  —Le  Guillemier  marqué  dans  lasuscription  est 
un  Français  assez  obscur  qui  résidait  ù  Home  et  sur  qui  ou  peut  voir  les 
Mélanges  tirutu:,  p.  394.  Daus  le  même  recueil,  pp.  400-402,  figurent  trois 
lettres  inédites  de  Muret  à  notre  Gillot,  écrites  de  Rome  en  1584. 
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antiqua  humaniter  ostendisti,  quae  in  Fealo  Pompeio   uotaveras   liberaiiter 
communicaali.  Magna  haec,  faleor,  et  in  maximi  beneficii   loco  ponenda  ; 
sed  hoc   longe  maximum  de  humanitatis  et  amicitiae   testimonium,  quae 
Iaboriose  descripla  solus  arbitror  habebas  veteris   interpretis  in   Marooia 
Georgica  ultro  obtulisti.  Inciderat  enim,  cum  de  nostria  bominibus  loquere- 
tur,  P.  Danielis,  opt.  et  doctiss.  viri  mentio,  cuius  de  Servio  et  tu  aliquid 
inaudieraa,  et  me  illi  amicissimum  esae   mulliaque   nominibus   devinclissi- 
mum  ïam  intellexeras.  Humanitatis  tuae  frui  fructu,  cum  menegolîa  domea- 
tica  domum  revocarent,  mihi  non  licuit.  Nunc  tibi  aurem  vello  et  aba  te, 
Ursine  virorum  optime,  publico  bonarum  litterarum  et  litteratorum  doc- 
torumque  hominum  nomine  et  privatim  meo  Petrique  Danielis  mei,  peto  eliam 
atque  etiam  ut  veterem  illum  interpretem  tuum  aut  ad  nos  traiismittas,  aut 
exscribendi  ei  qui  tibi  lias  reddct  nominis  lui  litlerarumque  studioso  iuveoi 
tradas;  quod  sifaciaa,  faciès  ut  quamprimum  Daniel  noster  desiderio  omnium 
nostrum  facial  salis,  et  poleris  tu  ab  eooptimi  interpretis  editionem  flagiuue 
iure  tuo. 


IV 


GARRAULT  A  OHSINI 

A   moUo   rwerendo  signor  Fulvio   Ursinot  canonieo   di  Sancto  Giovani 
in  Lattrano,  inpalazzo  tlel  card.  Farnvse.   In  Borna  '. 

Molto  reverendo,  ritornato  che  fu  del  armata  di  Poittou  contra  gli  hugue- 
notli  heretici,  trovai  H  lettere  del  sr  Parisiere,  secondo  le  quelle  et  per 
sodisfare  al  desiderio  di  V.  S.  et  debilo  mio,  li  mando  le  prime  carte  del 
libro  di  Seneca  non  ancora  ûnito  di  stampar.  Il  Servio  de  sr  Daniele  non  e 
incommenciato,  e  credo  che  no  et  cosa  preste*.  Et  pero  si  essa  V.  S.  babra 
net  animo  di  porre  in  luce  che  que  ella  a  del  Seneca  et  Servio,  ella  fara 
lodevolissima  opéra  et  comodita  a  gli  studiosi.  Si  occure  aulcuno  negotio 
per  servirla  in  questa  banda,  la  prego  commandarmi  acciocbe  conosca  che 
godo  di  servirla  et  havero  placer  che  i  miei  servigi  la  sienno  acceli,  le  ban- 
ciando  le  mani  con  molta  riverenza,  pregando  Idio  cbe  ela  conservi  et  con- 
céda felice  successo  de  suoi  sancti  desiderii. 

Di  Parigi,  al  29  di  genaro  1587. 

Di  vostra  signoria  aervitore  affettionatiaaimo, 

FRA.NCOYS    ÛARRAULT. 


1.  VhU  4104,  f.  256. 

2.  Cf.  Lettres  de  Scaliger,  p.  p.  Tamizey  de  Larroque,  p.  240. 
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MolU»  mûg'*  e'  nu 

H  îîliro  che  io  alamparu  qui  8  un  fagttOfiifl  eopra  la  Geargieaot   | 

VvgUto,  quilt  i-  rfg&ori  i\  Fi  di  >»rvu,  pcrTalin 

parte  c)k*  loro  liauuo  BOprt  1*1  ..-.< ■■  I  L  U  I   le   ■••■<  en  <Ii  luniu 

i'-  ilellfl  co*o  cri?  tooo  nel  ftagaontO  et  laie  solto 

quealu  nome 'lui  Potitfafe&O   m  un  Vifgtlio  qIm  lo  bu  riulsiu  iii  nimiu  sua*.  11 

weUlo  V.   5.  Vftdrt  Mlîft  protaliono   d«l  lit»ro.   Ui   Kf»noiû  me  «cnsM  il 

QlTOttO,  "I  Lolglo  Pt 
lltrî,  DtCObo  0  maadasK  cola;  ma  &  slalo  oac^lio  i  «Unipark»  qtlî,  |K>c  lu 
OOlDpunift  dell*  altro  ciose  chc  non  dispiaccnuino  A  V.  S.  r\  mufïmi  d'un 
Volio  Lonf<u  'h  'Jrlographia  ol  dt  piu  do  Iromil*  luoghi  cmondali  in  Catonc, 
\  trrOOfl  Bl  Ooluuiellti  île  te  moUca*.  Et  queliu  1-asli  à  Y.  S.  pif  liora.  Ma 
per  conlo  mto  lu  pfûgu  nw  coneitfli,  M  hkn&dc  10  b  "'■  li  Paulu  .V 
.  amii  M>mt,  il  nuprideilti  lit  'ii.rnlo,  plie  lui  BOO  lo  09HO 
scrilto  m  I  '■'■■•  ,  «»ll' iiiiii'nli  Mil..  Ii.'/Ik.I...  l(*T«n<loI 

io  dato  lo  '•'  iiouna  balle  «rritture  *npra  Cicérone  ei  alin  di  nwno 

•  ii  i'.:-  !;  itîl  '.  io  dodo  tenuto  m  questo  libfû  fokri  da  ohi  l'h.»  bauto, 
Il  porta  ofloA  m  h'rancitt  in  DUO  dtol  Ifrtlrftlt  vonne  nncora  rlala 
r.nsA  J«'l  ManuLiu.  I"  ind  00  à  farno  mcnlionc  quanto  à  me,  ao  bene,  de. 
JUpelUrV*  h  libri  ohl  V  9«  lOffro  Cl  m*  le  <larû  pol  a?HfO;  OODfthfl  le  bioto 
le  riiiirii,  insiciue  ouït'  l'aolu*. 
L>a  Huma,  ■  2  di  EOOgglo  1387. 

iti  \    -    it    u\  "'  imvHon  i!N»| 
i.i. 


imbrt*    h.  K22  in/..  I.  .'17. 

'    V    p      Ml 

:    \    p 

Cf.  p      i.    m   mi  .ir-Mgne,  j'ignore  puurquoi,  une  date  da  funiiiiM-*  a 
celle  icqukitlon. 
:»    Air.irdu 
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FALKENBURG   A   ORSINI 

Clarissimo  virot  virtutc  et  vrutitione  praestanti ,  Dn.  Plvio  Ursino, 
amico  suo  sinyulariter  colemk.  Romam  !. 

S.  P.  Tertius  nunc  agitur  mensis,  Fulvi  rioctissime,  quod  mibi  mandaveris, 
ut  de  poetriarum  lyricarum,  quas  ex  vetustissimis  codicibus  magno  sane 
labore  et  studio  ab  interitu  vindicasli,  editione  cum  typographis  agerem  *. 
Quare  ut  primum  bue  veni,  nihil  liabui  antiquius  quam  ut  Plantinum 
convenirem,  quem  oranino  talem  reperi  qualis  et  fuit  semper  et  qualis  esse 
débet,  boc  est  ad  mêlions  notae  libres  divulgnndos  promtissimum.  Quanta 
vero  s'il  hominis  cura  et  industiia  exemplaria  graeca  et  latin  a  ab  eo  impressa 
abunde  testantur.  Generum  3  babet  in  lingua  hebraea,  graeca  et  latîna  ita 
versatum,  ut  qui  cum  eo  conferri  possit  hic  fortasse  aiiquem,  superiorem 
neminem  réperias.  Is  correctione  praeest  et  exemplorum  scripturam  paene 
rcligiose  pro  eo  ac  débet  sequitur;  qua  in  re  maiorem  in  Gallicis  quibusdam 
typograpbis  fidem  desidero,  qui  nimio  novitatis  studio  ducti  id  quod  non 
inte)!igunt  saepc  pro  suo  arbitralu  mutant  et  transponunt,  quo  quldem 
crimine  nullura  lurpius,  nullum  perniciosius  existimandum  est.  Planti- 
nianum  praelum  libri  e  média  usque  Gallia  et  Germania  missi  nobilitant 
quotidie,  sed  poetriae  illae,  quae  te  patrono  manumissae  in  doclorum 
virorum  conspectum  prodibunt,  illud  in  coelum  ferent  et  tuum  nomen 
alioqui  celeberrimum  mullis  de  caussis  in  omnium  amore  atque  ore  ponent. 
Ut  intérim  de  aliis  thesauris  sileam,  quibus  tua  et  Farnesii  Cardinalis 
bibliotiieca  exuberat,  quos  quae  lui  est  ingenii  liberalitas  non  grarate  ad 
communem  studiorum  utililatem  emissurum  suo  te  tempore  conÛdo.  Non 
enim  in  pi6XioTâ?iov  numéro  te  babeo,  qui  me  incognitum  non  lantum  omoi 
humanitate  nomprehendebas ,  verum  etiam  multorum  poematum ,  quae 
incredibili  diligentia  ex  ipsis  antiquilatis  visceribus  erueras,  volebas  esse 
participem.  Quo  nomine  tantum  tibi  debeo  quantum  persolvere  vix  uaquam 
potero.  Commentarius  tuus,  in  quo  Virgilium  cum  Graecis  scriptoribus 
confers,  est  sub  praeJo  et  avidissime  a  doctis  exspeclatur,  sed  anle  nundinas 
auturanales  finis  ei  imponi  haud  poterit.  Eidyllium  Bionis   Efepoç,  ù  Mûpau» 

i.    Vat.  4103,    f.  54.  —   On   trouvera  réunis   dans  cet  Appendice   IV 

Quelques  spécimens,  qui  paraissent  intéressants,  des  correspondances  latines 
•Orsini.  (V.  p.  70.) 
2.  V.  p.  RI. 
3    Jean  Mordus. 
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flciomm  tuomm   momoitam   «iaponar*   impu  «il   non   oieam    mgraf' 
banal)  tua  as  libi  dcviozerii  M  ■  rit»»  lui»  debeata,  palan 
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int.iim   informai  i".   dvn   Romoe  ©«sera  coj?oitionom   «use  eo 
:or  quo  ee,  n  •  \a  ém  mlû  :  ea  frucial. 

In  quo  penero  quoniam  00)1  lie  fnoilr  «fl  |  '.on   miraberâ  ai 
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QuqiI  (le  Ciceronis  Philippicis  scribis  admiror,  nam  puto  ea  in  parte  a 
Faî:rno  praestitum  quantum  lien  potest.  Ceperam  in  manus  Suetomum, 
quem  conabar  expolire  nonnihil  et  delergere.  Sed  exemplaria  me  deQciuol 
quibus  adiuvari  possim.  Rogabam  Torrentium  ut  Faërni  librum  inspiceret, 
sîquid  ille  observasset  cuius  esset  operae  pretium  ;  sed  rescribit  non  esse 
ad  manum  Faërni  bibliotbecam.  Intérim  non  répudie  quod  scribis  de  illo 
Faërni  exemplari,  et  invicem  ofTero  quicquid  apud  me  est  obserratîonum 
ex  manuscriptis  exemplaribus.  Ego  deinceps  cum  valetudine  luctor,  et  vale 
libris  dicto,  hortulum  meum  colo  et  subinde  numismatiola  raea  revideo, 
quibus  augendis  hic  posLhac  ut  dix!  nulia  spes.  Torrentius  aureos  montes 
promitlit,  ilaque  reditum  illius,  non  secus  ac  peregre  absentem  nova  sponsa 
maritum,  expeclo.  Sed,  postquam  nugari  incipio,  te  m  pus  est  ut  oianam  de 
tabula.  Vale  igitur,  doctissime  et  humanissime  Fulvi. 
Leodi,  iiij  kal.  feb. 

Gelavit  hic  asperriraeet  continuo  a  kal.  novemb.  usquead  kal.  ianu.  Tum 
subito  solutae  nives  quae  erant  altissimae  tantum  undarum  advexenint,  ut 
paene  nos  obruerint.  Certe  Lovaniensem  urbem  tantum  non  everterunt, 
perfossis  in  moenibus,  quia  exitum  non  inveniebant,  portis  ardui  operis 
duabus  funditus  evulsis  et  septem  arcuatis  pontibus.  Mitto  domos  innu- 
meras,  nam  hominum  submersorum  nescitur  numerus.  Quadrupedia  autem 
omnia  perierunt  qui  humiliori  loco  stabulabantur.  Ante  diem  xij  kal.  febr. 
rursus  cepit  getu  et  adhuc  crudelissime  saevit. 

—  Cum  litteras  meas  perscripsissem ,  cogitavi  mecum  non  honestum 
faclum  esse  quod  te  suspenderem  promisso.  Itaque  et  Maximum  meum  tibi 
mitto.  Si  aliquando  alium  reperio,  bene  qu'idem  ;  sin  minus  non  maie  collo- 
catum  ne  dolebo  quidem. 

IV 

SACRATO    A    ORSINI 

AlC  lllre  vt  molio  Rrfo  monsignor  mio  aempre  on1*0  il  sor  Fulvio  Ursinn, 

carwnico  di  San  Giovanni  Laterano. 

In  Roma,  nel  palazzo  del  Duca  in  Campo  di  flore  ', 

Paullus  Sacratus  Fulvio  Ursino  S.  D. 
Ego  antea,  Fulvi  doctissime,  nonnulla  de  te  audieram  ac  de  eximia 
doctrina  tua,  quae  me  invilabant  ad  constituendam  tecum  amicitiam  meque 
desiderio  te  de  facie  noscendi  atficiebanl;  sed  postquam  Hercules  Ciofanus. 
vir  apprime  doctus,  et  humanitate  mohbusque  suavissimis  praedilus, 
Venetiis  hue  profectus  est,  qui  apud  me  familiariter  diversatur,  is  mini  de 
tua  praeclara  erudilione,  integritate,  mansuetudine,  morum  denique  suavitate 
adeo  multa  narravit,  ut  me  ad  amorem  lui  inflammavit.  Quanta  autem  de  te 

1.  Val.  4103.  ff.  52-53.  Dans  le  recueil  épistolaire  de  ce  cicéronien  de 
Ferrure,  paru  dans  ci'tlc  ville  en  1580,  il  n'est  nulle  part  question  d'Orsini. 
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jromcino-  M    !"n*:wimnm 

uipfpm  ontiooMD  Q«iri  Jui    !  ID*  da  utattrabllller  *t  mu 

elo 
ut  ranttntiv  inr  non  poLutum,  qujfl  parferai  has  an*  to  lilttras  ri- 
quae   tib'i  signiflccnt  t>  n  me  fortunatum  appcllari, 

■   i-irlulutn  Ciofanum   praeeonem   Imnaria,  in   euius  ornlion*   euni 
mhil  son  m  j,  m  parsploen  nlbl 

m  II  lin  mnpnopprc  rïthg;  nolfcdaiD, 

dura   nie   tecura   ma^nn   farailiariui'*,    ajuod    ex    aodeen    inUU 
Laltroncnii  («mplo  eo  «ip  gnulu.  quo  hic  in  Ponlilîci'  D  aum. 

lla<iue  euro  Bum  QJOBjli  0oUflf(ft4  DOC  duMtO  quia  OOO  LM    maf'nae 

olrfqoi  roloputi  futan  itttdwtrin  i  uiion* 

bu» a  (jua  ego  h  "i"  tua  «mb  •  lia  La  cduH  i  nidere  m  rigi  îi  ■ 
mu  h;,i,. ..  bm  Ui&tn  doo  Dodtaori  iw    II  baoavotantii  ni 
Fqi  icognoeca.  HocofRetau  quta  tlbS  grtttj  i  >•*  Uûi  blieris, 

.  inialitaaft  mini  gratisiimum  *nt  alqueoplali* 
Val.\  Pull 

Kerroriao,  xiij  kal.  Maij,  MDLXXXl. 


K  OftSIKI 

S    h  VvU  •  •  ( ,  tin-  <      ■       i 

|  0)1  ni*  PltAtiom  fotW  m  Ci     '  ffl  Ifl    |0MT.  <J u < r J  ii*  acouratiu» 
i[u.il  •■mirlr..[iu  |  '  l*.'.n;uti    i  ■    '.  ml    DpUUlttinu   I  ratai,  ItuUD  OOfreCl 
in  Nomum  Marcclluro,  quas,  Roma©  cum  ouom,  milu  o«  tend  «bu,  bt 
éditai  riclnunu»,  ac  si  quid  praelcrea  luoubrolionuni  mutin  R 
i  irum  l'jta  m  cermutf  PtOOfl  FVU    Villon 

".;  omoîam  sonum  quai  nui  hucitMms  lua  opiTii  prodieruat  aui  in 
uni,   ijiifi  >o  taris. 

Sammuia  Eneupej  tbi  i  ■  we  prwdicwêfo,  il  Ihltrii  ad  km 

tuis  in  Ormanmm  viam  aditumquo  non  infarcluscni.  «Juorl  qaà 
amas,  uti  IptTDi  non  invitus  faciès.  L.  Oumbaram,  si  adho 
amanLcr   aalttlafa  m   mil,   rnanibus    iJliua    pJaridtm    quieUa   pffca- 

lo.  Potlolut,  epfaaopl  Wlrzfpurgii  mfidîeai  *t  poeta  insign  i    M  t 
cl  û*lum  plurfafl  impflftStuf    alatfc  Vole  et  me  a  mare  |< 
DAluru   [foi  baTgaj  KriMnorum.  poslridi*  nonar.  Mart    ADHO  MDXITXC. 


i.  Vrtl.  A103.  (T.  100-101. 
&  V.  p 


Ui 


*•«*■• 


VI 

KTt    :  i  ■  .      s     OH  mt1 

niini  ad  mr*  d*.!  t*ctio  spr.li»  -« 

A'i  ttii  ut  brvvilr  r  tSM 

Acntî  i  -tianum.  Cftpitotînuni 

Tribcllium,  Vcrpî» 
b«l*r«  coït I  i|unmobr*m  .»nu#  h    i 

.  ■nO*»J 
in  lêarporum  lUasirationMD  ittjutj  «orrutloûfo  conftrr*  •■ 

;ll  hoo  ■    ■  ■ '■  pi  ■  ■' ■••\'-ii'!».-    d*di-ri».  Impfiiiii*  m 

tno  suppleado,  euûn  cxirnpl&r*  ranncurn  aliquot  ia  loew  nom 
Minuit  ■  lirevl   nancisorrour  .-l  >| u*>J  Lcoin 

noïtcr  in  tua  Torcion«-  M  -:  mincum  vero  e»t  cum  ftjfls  in  looi  uni 

mu;  .  média  quinli  ri  i--Jnln 

ineluoa  pJfiOJQI  cognon**»*.  \  ir  Mheduii  "m  vMtnt  codi- 

cîbus  conféras.  OcquM  defJUutSuppleri  nu  craiens*  ulpr*'''  •*«  bec 

:mio  008  ac  littornlof  01  : .  te  mapis  dev 

PtMalUH]  BOtfOpH   ffMClim    inli'fprou-iu    Rniiiujifl    primiim   JH-IÛ    »  SigoaR 
hcriHlilius.  L'bi  outn  pelitionem  ni>-om  frurrtran  101 

|  lodî    iffkiïul .  «■'.  rn  ur  m1   nos 

rii.iiK  PrOftOpluI  :  M  Pianonîl  f«0  Agnlhintf.qucmoum  Leonciaviu*  ooeUr 
ta  UhistrinlBii  FtaroasS    biblïotheca  si!  oonseeulu»,  non  *»1mi 
abaque  hononQea  loin  libéra  h  &  pft&Clpil  -?d  Agnthùui,  fl  l*r»»- 

copias  pniilu  ■eriufl  prodibuoti  Zotlmufl  cmo  rekquia  Aogusbu  His'oha* 
»cn(itonbu.<  altquanto  abus,  anno  se  c>io  et  ne- 

etsaui  i»i.  mux.  !'■■■  ■  ■  wn  .1       [uapn  j  :■■■   in  ■•' 

llislorioc  Aupjêl-VMPiptorbus  aliqualostmatiorieopus  lrît;Agaf] 

I     .\mbrOt.  D.  452  ift/.  ,  f.  2*2-  —  Lm  pr«miAr*«  fe-lahon»  d'OraifcJ 
?y!burp  sont  aUrHAas  pur  uno  Itt  ,1  rc  1683: 

-  '|,(i  ri  .  S.  ii-  I  bi  i oriicsi  ul  ?^lburgio  et  dlfiom  eMefliÀ 

fmtron  Aubn,  hère  Je  d     W  rostre 

hernie  offert»,  con  il  quntu  ho  Iran  alto  -    manda  I.  ie  jej 

irotneo  in  qu».  ob«  i  d'Ioae*»  «4 

:..  accommodali  :  ci.  U  m.VrJ*lo 

Kin  per  Vxneeira  un  WWOJD  ua»eo 

propoato.  V.  S.   - 
Quant*  alli  tolio  i    mediei  a  m 

9  présente,  cho  como  li  ho 
nmandero  %fli  V.  S.  il  porelliu  hbro  o  altro  ;  fida:  i  \ .  :mdi 

I  :  ia  i  Haly  iniwseo.  *  {Vif.  »  :<»i   î.  1 1 

Aut  kltrcs  iostructiv» 

i  celle  deFr.  DioUlcv»,  ôcfilo  df  Vien  ■  r«i(.  4101. 

Lift 
B,  L«'  Sftnma  Ittîn  d<  Lo  wi  i-inu  ava4  paru  ù  Béi««B  1576.  Le  m.  t*r 
.-.■  !nr.  .luurift  «on  édition  do  1500  appartenait  à  ta  Ùblioliéque  uVa 
in. 
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eopim  mornm  Inngfortm  tari  Doteront  Pflffttrel  i  Q  10  in  l'îodoro, 

.    »: ■  ■  n .- .    Vppiano  babeas  alîa  praetcr  pi  quac  anl6  alîquot  annai  pcr 

lOUm    publtCRfltl,    tintii      !■■    lui    flaoOM    Uf.'V.  OOgllBRIlM,    (JilOd    *\jl«in 

i  mu  milii  lueetMet  fa  DSonyibaiei  *i  accurate  rani    coni 

«glpt  m©  car»re  eoraparios  >  ;  nara  quno  lempftfiivaadrentriii.i. 

loctl  fiJcliter  sunt  i n serin  ;  qvtfl   FAffO  port  oprri»  al 

missn,  IpioilogtO  rasarranltir,  coi  un  nuturandi  bravifû  o!ï«Nt  amplaoeeuio  , 

niai  ni»  arairorun  on  SI  falluni  .    m 

ia   ulibut  Igtn;  nunquam  omm  idlui  mde  in  h<nu*modi    ri 

>   miiujn   fini,   ricqui!  eril  dliOl  rînia.   Dfl  Dionisii  EXempkrij  oun'l 
Q    K,  i!,Hi:ihirn  vnlchnrn,  qittfl  ifivOTWŒ  MOI  v-ieum  cit,  in  itidicio  ouo 

aoquîeeco     tociai  i  ■-:"  quod  pfaoebit,  Curopalati  d  tnlM  atajoa 

coclesiti»?  CoD*tonlino|nili!(ina«  duo  Mi'nui  i-iu  pAt&rittio  niai,  alterutu 
(wino.  aitaram  tiiii.  quod,  al  confldo,  ad  i  •  priai  ajaor)ue occasions  par 
Tu  mier«a  p«lHii  -  Q  mrmor  cris,  nosque  et  rem  IftUfWil 

Qnod  ut  rliu  pmrfttare  possix,  tihi  *r  pnironn  IH""* pro- 
rsm      .iiliirra  felicesque  succcmus  oplarous. 
Francofartl,   K8  Aprile  1588. 

T.  F.  obscrvnntiïBÎTruj,  Fnn. 

VII 
Itmtt    v    DflflNfl 

AI  fflaAo  «0$*  d  ■•■-'      ••  m  :/,.     in  "  ■■   n  ir-ina*. 

i?.  Bintpitr*  e«t  c  rcit«rrtjm  Oarper)  1  |  aforebant 

mitiiiiri: ,  iii'inpr  nlii|  m!   ri  .    i  fulu   mIiÎ  .ibs  t«  ilflta  BSSp,   t>r*»ri 

elbni  alta  datum  in  qum  od  me  parfawat   lUquo  omnirm  fuiOfUffil    pmbajfl 

I  «*nrn  nliix  quar  ;ih  i»o  prlirrai  i,  hor  m»rr.alu  00X00*11  aedpmiD.  5t<J 

,  fuit  haec  c-xpectatio;  nom  nr><jue  VînoiSui  advenH,  oequi  unua  a 
Vanatii  librania,  quî  ei  ipM  >nu.Cauai 

foiansionifl  qunc  fuerit  igoorifltmj  us  tamen  fore  ul  quod  nobis  hoc 

vprr  nagatun  eat,  proiJ  i  Dol  op]   bdox.  graltam  uraoedatur. 

Eoteraa  tibi.  oîariaBlmc  Urfline.quaa  pot  ■  --i  aga  eratiaf.qai  Um  beaigoa 

nibî  tua  in  Tha<  naa  »  n«im 

iîl)i  olTcro. —  PotPo  qaooias]   ne  La  boa  l&adabiïi  raip    Euvandat  itudîo 

paj  Uf,  m  lui!  -t  qua  .xmm  m  CfeflMOttn  bibaaa,  .-«  ijuoque  nobi»  rt 

;.  i|>.  <im|  erttas.  i  uni  i;i  \v  .  fonma 

|ui  Tbaôdoratun  cum  Icannii  Lanpi  rorsiona  mira  tnônuci  I»po  lovaata 

'•^orsuni  ndiungcmu*  T;ï:iftni,  ThfiOpbill,  ma  et 

ra  eonlra  GrnLilci  opusoulo,  cum  4io9o»iac  libella  nondum  odilo.  Qltod 


I     V.  mit  cellr  ifTniri'.  In  p.  fil.  Ix  f>/n»/.<   rT Natirarnaxte  de  Sylburp;  a 

i  an  15^tî. 
2.  V'Jf.  *1«3,  1.  114  «. 

;    fgitini  mrtyt  -  l.stO,  in-folio. 
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ideo  p|  kmtc  ali< 

opéras  noKtm  ftuoeirc    I1 
faciès  quod  rca  et  t^mpur  forent  :  nos  riei 
éperon   no   pigeul*.    Biblin   One  1  n,  quia  ne 

io  mpeoUbo,  ci  lue  I                      proanttîi  nccipïnm  iyr.^^1.  Ta 
a  Usmoai  graeoolatiaiira  ooodajn  ifeapiai, 
Ucile  tibï  uicuni  quo<  i  itéra,  Hm  • 

«pondeo,  quae  ■:■                                  qiwuot;.   —  Sed   p-  n   eram 

w^nificare  tttiftM   m  ru»tiea*  auc  tores  &  nobift  inobOalOf  ts: 
Vtraonco  I  i,  PalkdtQU,  ai    1  il  qutd  h  »!»««■  irwup< 

aiJ'Jae.  prnrter  «0  quoi 

l  nu  gPldMÎlM.  —  Vol»,  i 

KroncofurU,  postndic  ïifsti  l'uchali:    I 

T.  lï.  observanlÙMmu*.  Ftaû  «. 

VIII 

SYLIUTtG    A    0R6OO 

.1/  I»  '/'..  »«r-j  I  I 

S.  AflMpim  LepUtO,  Dftine  elanesmie,  qun»  ante   triui«lrf  ail  ti 
Intereii   m    Klyraologo   quantum    tlcuit    perrt-XionUB   *t    ultra    dïrniiiinfii    lui 

11  penluximi  nient,  Deu  îuvoutv,  nut««  me** 

copioeîMimi,  graeeuft  91  ln.11  nu*.  Sub**atw  lom«  •cour.! 

|NH,      [Hti'Vl       IKIHIIIMl..   il      OplJVCtjIjl     '«. 

i  •  tfolftctifl  Àttici  lexicogr&phi  ot  llnrprioratiori: 
/.ri  ijiine  rai  naanrf&ndi  rai  Ouganda  si  f|ui4  enntriburre  relin,  m  1 
fecic?  BObÛ  •  t  f*  ( .  0JB1  iiirn  pfBliflsimum.  Imprimi*  nutfm  de*idcri>  I 
opilflcnlum  «fp\  t*.v  *p«e  Gi«o*ov  -njiiaciQft  £<tf4p«oe  t*vevui«fa>v.    Ifi  •! 
nostti  latine  tontum  in  yuIçoIis  Icxicis  ciroumforlur  :  p rnece,  ul 
scriplus  «I,  &  tii-  bo<  ttt<Jul  vi  u*  non  «■*!*   ijuaniotirem  *um  bine  inde  nb 
amici»  cflkçîlo.  a  If  in  prfmifl  qui,  .  in  Ihesaurij  vcfttri* 

liinni  iiiv.'m  .'.;.  —  1.  GruUri anima  umdenoUq 

proJitiunl.  fi  DMi  pur.  1er  atquc  impretoîe  co'Jî.  :U**. 

iii:ioa«  luttoriae  tomai  'nu»  wporuum  tiium*ctp*-i.al   Valc. 

Vtl    rliifi 

Proncoturti,  3  opri!.  1  -  •'  *  i  Tu-j  un*, 


1  Cf.  n     IfiO,   :      1 

2  M  ■   igil  rliu  Si  n(ptor«a  romanaa  hUtoriae  mimrrcs  jmhlitai  à  Francfort, 

>iir  Sy  bure;,  ei  qui  (urinent  Unis  volumes  in-fun. 

3  tel    UOSl,  f.  li.V 

i    1  Y Ktymologituin  moffnwn    préparée  jwr  Sylburg  a  paru 

<-ii  l.'i-ii,  .l    :. 
r>.  cf.  sur  Cyril  u«  flo  PMîoponan),  Pabrîr.ius-Horit*,  I.  .-,.1    VI  p.  ai. 

•V   Hpi.ielherp.  1501 
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0RS1M     A     OtKMflDO     FaK>' 

OuarU  Km  iraw». 

III—  n  Kec»«  » 

Ho  ta<Iu1û  un   libro  stampato  ena  *  eom«  uns  muMaltenM 
drl  i]i:.>  10  l'AiiUifc  c  VD  'iat>v  -m.i   l-:ii> 

volonLcri  du  ognuno.  In  c$*o  fral'allre  oost  ù  un  Irai  I  liech* 

i'u ■-* l 'i  :   cl  numino.  ia  eue  qoftlh  o*11a  cm  • 
rcn'lonc  nieuiii  p  .■■■■.  soi*  Ici  aJ  présente  la  sa 

uiolU  Inude  sua,  il  cl  i  piû  vrlir.- 

ia  oae  clju  il  ni  univcreal- 
V.  K.  ïll«  ' 
■i  ri  .lu»,  c«icndo  la  ma  IccDpcrni  <i  i -i.         Bernai  parole;    el 

io  rogtio  dirifl 
■i.  k..,  non  aeecodone  aille  Kbrarie  dï  Koma.  pt  ilui  giorel  iaren- 

i  qaeeto,  ahi  hure  m  lu  mintla  par  bmva  *on 
mercanie  Fiamn 

Quantoal'»  [  Gondltfl  •»  non  pOMO  'lo.ewonjdogt'  humori 

piu  cradi  che  mai,  «loi.  Ii  ca?i  ds  îaUioru,  ftt  «oae    hi\ 


1     Vtà    906*,ff.  3*i  130    La    »Ui  iq  tir»,  »iuf  le   post- 

t   U11III 

ici  question  I  tngelo  ïlo  Lpovlo/i 

ce  livra  Voïei 
o  la  page  398  qui  iaîéi 

-   Eilot  Rom  m  ia  udibcu  Parneuinia   EKblfalheoe  llla 
ulo  ill.  Juin  cardinalu  .    recta  .. 

i 

nlexandei  i"  ■•  '    ■ 

■  i 
ia  survie  iat,   rolï 

I  LIIXU    IUy:i  i  DOpOl 

IL  B.  Ciriioali.  li  mmcupalu*.  et   I  o     \  !'■■:■ 

aûlebri dreorarit  Surins  «I  S  H.  I*:.  Vi*fw*  pi  tx 

i<<  ijuîl   II  t<  .    i  ■  i  qui  i     riicibeca  prie  I  ...ir.t.. 

lia   ileiand  i  Gard,  pronepote  ex  fi 
«pp  •     loaii    lavent  . 
nantiic  ;:i  eomnl  geoere  wienUarum  referl  dillgenta 

■  i  raiur.  * 
,    C         ■■    i    m  pouf    >lrri  i  n    du  «      >u      ri       un   VII.  qui 

h'mvûc  iu!  mon 

relu  rd.  âfondral  ■  abn , 


M6 
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itio  incoca 
diKono  cho  lomparaniwite  doverano  pigliara  in  caoo  che  n->i  I»  ri  mois*  il 
Ion  i    l'i'    i'  ."aitro  gtortio  t*<  Canin*  coma  *ug- 

K*tto  a  »îa  toopcrto  contra  tonlo  ac«rtam*ntt  2  c*: 

n mi  fi   pu.,  .t.t  luogo  alcuno  pPo«tru«  dooJe  procéda  tiato 
rilio.  Non  i  dubbîo  che  le  coae,  i  Ltun      iao  «on  qualcbe  loupa, 

û-  cho  «i  diri  în  un  lojrgrito  non  pensai»  ri  for*e  fuor  di  C  il  coom 

M  "'  r  gift  parlait),  .-<  bon  per  burli.  In  tint*»  Ma'  <.0  oûfl 

Alfomo  Pii"  ■■  b  i  iqo  on  oorpo  di  oiuqu  11  <"h*  *  9Uio 

IaUj  i;..  i  cl  potria  furïo  ntolv 

on  fu«%*  Unto  *rabui».  Co:i  -  ba  tanittulfl  'Cio  le  mai 

41  V-  B.  i 

Uft  Homa,  li  novi-mlif*  Ml' 

1,l  rikiiliu  deir  humore  i  tin  in'i  %\wtv%  ri*o- 

Juliono  nlouna  se  non  6  per  fora:..  »,  o  por  errora,  o  per  paon, 

i  dollt  oradili  U  puO  vorjtfc  V.  F.  II1K*  ■:  ohi  i.!tiu*-urae*to 

ecicodow   ristrotti  in&iemcOamonno,  Saul  .cl  coocbiadeftdo  fra 

R*»î  clic  non  aï  pttè  fare  il  Papa  se  non  si  <U  in  uno  delli  noininali  dal  H*'. 
et  nsoltcndo  Montallo  d'andnrc  ta  Colonni»  eubito  cho  furono  disiurUi, 
OrunartM  M  lece  aw.TiiiM        .  .,    i  ■■  leranwto  la 

promeaoc,  etc.,  vonoero  in  qutato  cb«  riaoroeno  la    loliiiioni  piu  ch*  au> 

!..    r«df  V.  K.  I  «li    havpr  l'Api:   It   qoati 

difUculia  luttiTÛi  l'ofrlinruioiifl  de  Cotonnosi  <h  fuon  le  faon •>  mot-pion,  noa 
riants  1ère  dalle  iptnose  fomentala  daSpagna  et  Fioroniaio  penooa 
dcl  car10  Marc'  Antonio*,  il  clic  qticsto  ri>pett>  non  toit*.  for»  ojuakbe 
«i  pontaria  1'  ni  ith  pSa  botnxi,  liante  mwjimi  la  nocasuU  et  fi  parieoli 
di  quesla  citlâ,  alla  <|uile  prexiaio  Dio  che  proreda  presto  d'un  buOI  ptf*1. 

Di  v.&  ni- 

Il  jmihtsiiuo  Jcrvi'. 
I*.,!'  O». 

I     Philippe  H. 

ilarcmtonio  Colonne. 

K,  Le  27  novembre  (nicw?  ni*..  I*.  SSIkOrsiai  écrit  que  le»  chosca  rw 

traîneront  pas  lutiiçlenups  ;  le  conclave  *>l  inquiet  dt  ni  ti-noeot 

l  i ■ .    ■■•  sari  l'un  Jta  styi  dêaiiniéa  \mr 

le  Hoi.  ruii,fttac  un«  noble  faauliaritâ,  0    îni  pi  le    la  m  de» 

i  io  •■<■  Btomcol .  ■  Laudo  la  ounoii 
\     !..  l!lB*  per  conto  ili  rolcr  întetidore  le  c. ■■:•-  •!    H-nua,  i"  i 
h  principio  delli  Kraudeiea  loroi  vcnuU  dalla  &r 

UOora  détona  in    parte  aspettare  U  ce  r  lato  luro,  Unla  paix 

che  il  Re  non  è  ituuiortale  el  il  »er*#  aîg»'  I  u<  a,  oltre  l'eiacro  caffioceroir. 
I   !r»i|i[m  utnUo  nellu  ton  olLrauioutaua.  Si  che  V    K.    III*'  «-i   il  aaT*^ 

l'i  nrijif  l'.iranmi  Ix-u*-,  i  «tuditia  un»,  di  &Ure  ail'  erti  (coma  aidïeari 
ae  le  ooae  <U  yuù,  •■!  procurai  *  -  oi  lu  û  lî i  m  coai  il 

Papn  ftjtn  ►  !  qusJa  «juando  «i  vedra chi  sîi,  dirt  un  mioMnaiefo,  il  nuala 
non  d  V.  E.  III"".  m 
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I'.  <•. 

Lttooojtctu  .  .  i  . 

»i  «n  ooittUnk*.  fia  rtâtaiit  i  ■■  I 

poète.  Deux  sonnets  _\ 

■■'  Quand  j        ,  .  jujoi  et  au 

loa  hmj  .i.i.  d«  ptu  tOrnnl  notent  notre 

Palvio    V.  Jai  ''    i 

pp.  •'"  .l  7ô.)  Jq  rerfeadraJ,  «lu  reste,  sur  œ  sujet  *luns  une 

iltf  sur  le  wjour  do  J.  du  Bellay  A.  ROffl9. 

I\  67,  b'gOQ  13: 

A  la  liste  <ies  voyageur*  fr:  [iiionl  visiu.' Orsini  à  Itoinft, 

EL  convient  de  Joindre  Louis  Chnduo  archAologua  al  collection 
ii<  n  .  eonmeilk-rau  pre.sidia!  .  <|in ;iv.i:1 

mourut  8n4688>Lo  bit  parait  attesté  paru  ta  par 

ne,  en  1603,  sur  un  de  ses  livre»,  aujourd'hui  le  n"  B 
■t.oiiièijuedeCleni'  "and  (Description dtto  Limagne 

d'Auvergne.  traduit  du  livre  italien  de  Gabriel  Symron  [Simeoni] 
...  Lyon,  Rovillc,  1681;  page  110.)  —  NotOM  encore  François 

!T0f0*S0Ur  <lo     il  '  :L   :i    C&bOTt,  ftlOÛCÔ    "l     li'iiloUSO. 

OCcasiOQ  da  fftlflr  ua  fragment  de  lettre  rôri'mriit'îii 
publiée,  OÙ  sont.  nommes  les  meilleurs  savants  «le  notre  groupe 
italien-  Itoaldca,  qui  avait  séjourné  à  Home  dans  l'hiver  &t  IBTO- 
BOj  ôoriva  i  1  Hibou,  quelques  mois  après  son  retour 

d'Italie,    fi    parlait    «  d*»s  faveur»  qu'ai   roçeu     U     Messieurs 
v  .  lonu  [Veltori],  Mercurialix,  Piuelhu,  ut  à  Rome  de 

l'uL-nis  Urdmasj  Statim,  Latinua  li  Latin]*,  qu'a*!  un  d 
fonaatcuw  du  droit  oano&t  ot le  ChacoB<  aspagaoi  Fui 

première  hommes  ijui  soient  pai*  delà.  »  [Discourt  do  la  \ 

de  Roaldès,  p.  p.  Taiulzey  de  Larroque,  Bordeaux,  iS86,  p.  7'J.) 

Colto  lettre  a  clé  imprimée  encore  par  Zaeoaria,  BieJfoJActt  P 
Torfa   i"*'-.  p.  2fttî.  ci  par  M.  Limai,  I  m  '  tara  d  P,  0) 

El       ■  Buflci),  Kuutizn,  1879,  io 
1*2  : 
Oui  b  niURMUefeit  è  l'oJitiOfi  d«*  pc  fatolM  DSI    .1  UftasTai 
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Molza,  pourrait  consulter  les  lettres  d'Orsini  à  Pioelli  et  notamment  celle 
du  18  janvier  1578  {Ambros.  D.  423). 

P.  144,  ligne  5  : 

On  peut  reconnaître  ce  double  manuscrit  dans  une  liste  de 
livres  vus  à  Ancone  par  un  humaniste  et  consignés  par  lui  sur  le 
Paris,  gr.  421  :  [A  nepote  Kiriaci  Anconitanx]  emi  Plutarchi 
ethicam  librosxiiij.  Et  emiab  eodem  epistolas  numéro  i  55,  in 
greco  scriptas.  Cette  liste  est  publiée  par  M.  H.  Omont,  Calai,  des 
mss.  grecs  des  Bibl.  des  Pays-Bas,  1887,  p  3.  (Extr.  du  Cenlral- 
blatt  fur  Bibliothekswesen.) 

P.  146,  note  2  : 
Ce  Val.  1359  contient  une  lettre  de  Démétrius  Rhallès  Cabacès  à  son  fils 
Maoilius;  elle  sera  étudiée  par  M.  Desrousseaux  dans  ses  Noies  de  paléogra- 
phie grecque,  où  il  parlera  de  notre  copiste.  (Mélanges  d'archéologie  et  tChis- 
toirede  l'École  française  de  Rome.) 

P.  148,  ligne  14  : 
Les  lettres  inédites  de  Michel  Apostolios  vont  être  publiées 
par  M.  Henri  Noiret. 

P.  150,  ligne  1  : 
Le  copiste  Alexandre  Agathéméros  est  le  médecin  vénitien 
Aless.  Bondini,  collaborateur  d'Aide  pour    la  grande  édition 
d'Aristote  ;    il  grécisait  ainsi    son    nom.    (Musurus  rappelle 
Eùfaepsç.) 

P.  150,  ligne  8  : 
Les  annotations  des  gardes  du  1384  sont  de  diverses  mains, 
une  entre  autres  qui  a  mis  sur  le  f.  79  :  1473,  die  vj  fulij 
^X6ov  irpoç  'OuÔeptïvov. 

P.  150,  ligne  19  : 

Celte  date  précise  le  séjour  de  Musurus  à  Florence. 

P.  151,  note  2: 

Ces  scholies  de  Marc  Musurus  sur  V Anthologie  méritent  d'être  rappro- 
chées du  renseignement  cité  par  M.  E.  Legrand,  Bibliogr.  hellénique,  t.  I, 
p.  cxziv,  sur  un  certain  ms.  du  Vatican.  Il  est  possible  que  ce  ma.  soit  le 
nôtre. 

P.  153,  note  3  : 

Notre  Sergios  et  celui  de  M.  Mùller  doivent  être,  sans  doute,  identiBés 
tous  les  deux  avec  le  savant  Sergios  Stissos,  maître  de  Nicolas  Petreius. 
(Legrand,  /.  c,  t.  I,  pp.  cxxxvi  et  184.) 


Uti 


p, 

Huns  un  autre  m*,  rlo  QuintlM 

Conxiao(îrj  i  II  on  rcUoutttmh  peaL-ttro  Iftuoic 

do  notro  copiilo.  lïti  lou*  cm,  Il  Vatican  a  »Uf  P*pOHilf< 

it    »l    OUI   b  ■ 

»w    CI 

■ 

i   10    .i...  m  i    lai  i  •   •     li  -i.    i.»  ■  ni   al  as  dl    iqt*    -"•■ 

■:....  : 

grand]  '  •■.   ■  ici  o. 

P.  i 
Le*  ff.  454-15$,  -lans  U  J'  vol.  du  i 

ta.,  Où  il  i ■»s;iy*'  fii*  «n'irittlor  ont    aoune  i 

us  tmpirious,  en  rc:'  u-xto  grec  d'ftprtl  un 

i  ith  '    I  d  '<  i  di  li  nu i  n  iU  uih 

bulufl  QipArùl  Interprétation  o  opparel  purinulii  i 

Msrophul  post  IHa  rwhi  wA  ;î  rata 

1   >mmui     ■  M.  iK-jrcuiacoux). 

p    Wfl,  noll   1   : 
Ij  ta  i 

Cl    .   BUJ 
.'■;.-.  ibii  d« 

trias  0    '  •  (rtoli  */';''"'"     p   I31i  cl  'i-  t  -  H    L    m  cfi 

ri  n,  Para  . 

r    166,  ii/  iq  S0: 
\t  un  retrouvoBfl  ce  CrtveUI  comme  copiste  du  &naxi< 
il  iOi  si      ht.  «/ej  mua.  171  rca  Â 

tiruxciks  ptr  11.  Ornant,  Oand  *i  P«. 

P    171,  ligna  Si  : 

M.  Desrouttoau  prépara  un  travail  lui  •  du  loxto 

d'Aristide  co&tanuea  dans  lo  Vat.  gr.  VZW. 

p,  m,  I ■-..,.  l  : 
1:  it"  inMtmle  do  CarWromaciju^  da  fklra  LYnofea  cartoruin 
1  HvToa  aal  attemtéa  par  uaa  dfl  iw  plua  Jolies  1 
dite»,  qui  va  parailn  dans  Le»  Ccrrt&pondanl*  d'Aide  Mmuct. 
Il  '•<  tit  ,!.■   PlordD<M  h  AIrk,  le  11  octohro  IIM  :  *Hl 
dlntQodoro  80  lllooioro  à  Bnlto  e'i  DaraosUitUfr,    il  -• 
poteau  ..  ..1  K«  ma,  l  areala 

cagioin;  chc  io  l<>  Btudlaaai  carj  ditlgeoKia  al  fa  ri  Ii 

BtQUUC     pi  1  vio  onaist.  W 
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intavulassilo,  ut  soleo...  lo  non  altcndo  ad  allro  che  a  inta- 
vulare.  »>  V.  Studi  e  docum.  di  storia  e  diritto,  année  488". 

P.  18G,  noie  I  : 

Sur  lus  rjpporls  d'Orsini  avec  l'édition  princeps  de  Stobée,  on  consultera 
le  prochain  travail  de  M.  A.  Elter. 

P.  197,  ligne  9  : 
La  lettre  de  Campano  au  cardinal  Piccolomini  tiguro  dans  son 
recueil    épistolaire    :   J.  Antonii    Campant   episcopi   Aprutini 
epistolae  et  poemala,  Leipzig,  1707,  p.  545  (iettre  2  de  l'Appen- 
dice). 

1*.  200,  ligue  10  : 
Des  recherches  purement  héraldiques  m'avaient  amené  à 
conclure  que  notre  belle  série  de  mss.  de  luxe  exécutée  par 
Pomponius  Laetus  avait  appartenu  à  un  membre  de  la  famille 
Mazzatosli.  Cette  hypothèse  manquait  de  deux  renseignements 
essentiels  pour  devenir  une  certitude  :  y  avait-il  un  éruditdece 
nom  au  \vr  siècle?  cet  érudit  avait-il  eu  des  relations  avec 
Pomponius?  Les  deux  faits  me  sont  fournis  par  une  lettre  de 
Campano  dans  le  recueil  cité  ci-dessus  (p.  397,  lettre  49  du 
livre  Vil).  Elle  est  adressée  Fabio  Mathatostae  et  se  termine 
ainsi  :  <  Pomponium  nostrum  ne  desere  :  nihil  potuit  babere 
aetas  tua  felicius  quam  Pomponium  praeceptorem,  in  quo  tan- 
luin  inest  latinae  purilatis  atque  elegantiae,  ut  non  possit  qui 
illum  sequalur  nisi  quam  eloquenlissimus  fieri.  Doctrina  illius 
vera,  cognilio  rerura  reeondiiaruai  maxinia,  diligentia  in  le 
suinma,  ingenium  tuum  ad  omnia  facile,  virum  te  mibi  brevi 
**ruditissimumpollicentur.  » — Le  contexte  indique  que  Campano 
est  dans  son  exil  d'Allemagne  et  donne,  par  conséquent,  la  date 
de  1471.  Ce  Fabio  Mazzatosla  ou  Mazzatosli,  qui  avait  eu  pour 
maître  Pomponius,  est  donc  le  bibliophile,  homme  de  goût  el 
d'érudition,  dont  nous  avions  deviné  l'existence. 

P.  200,  uole  3  : 
Le  nom  de   Fabius  Ambustus  est-il  un  de  ces  noms  de  fantaisie  usités 
dans  l'Académie  de  Pomponius,  et  désigue-t-il  Fabio  Maiz-itosti?  C'est  ce 
que  l'identification  précédente  permet  de  supposer. 

P.  202,  ligne  12  : 
Ajouter  à  la  série  des  poêles  anciens  transcrits  par  Pompo- 
nius pour  son    usage  personnel ,   le    Catulle  décrit  sous  le 
n»  M.  L.  185  de  l'Inventaire  (Vat.  3269). 


1*1 


P.  •  ; 

tanançoBB  aux  ai  Pomponl  ■  qu'un  foe>sfmikj 

m  do  la 

èeriture  de  rimuunfsta  -.  but  ptj  il  ;issei 

différente  de  son  écrltu 

i 

P,  12  : 

Ajouter  ii  la  séria  uonbles  .us  le 

Cla  idfen  indiqué  bous  l<-  n«  I.  L.  W  de  rfavenlalro. 

K  :  i  ;        h  ::  - 

,.,:  h:,  i  raneesco  i  h  [n  du  cardinal 

Farnèsi*.  et  qu  rade  la  n  mille  que  Ees  QtdeS  de 

Plore  ic&  i    I  td   d  ■'  •  14  Dote.  Bl 

Vat.  GiO*.  II.  f.  8ft7t  où  so  trouve  une  tri 
■  u n .* i  :  dinl  ii  Sirlftto  aon 

■  IgUOD  d'  ■  [)l:i  '     ■  !<■  I    i  l  iiivrr- 

p  8  : 

neuf  n  bc4  possédé*  ;i  Rome  par 

>8,  «n  1421,  Ml  publiée  par  M.  M    Owont  dang  leCatef.  rfw 

Wl».  //jvrv  flfn  j;r'if.  cfcj  fays-iuit  d  U8 

I».  2i 

-ibb»- 

Ajouter  ;«  i"  Bdife  de  maansc  outêe  poui 

le  m»,  des  leli  :  décrit  iou  Ifi  u"  M.  L.  195  de  l'In- 

rentaire<tp<if.  8S4S). 

La  ira&scriplfoo  de  cet  Aulu-Oelle  remonli  ■«  L'époque  du 
•éjour  . ;iiiiiï  Laruola  â  PemreavecGuarin  fixée 

par  M.  B.  Sel    i         I  i»   IW). 

P, 

opporlé  à  rbtMOÎn  d 

•i,  Parti,  1W7  (I     H  '!<M"f  <t  t/ 
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P.  227,  ligne  12  : 

Un  autre  texte  du  même  Strategicon  du  milanais  L.  Birago 
figure  dans  la  partie  latine  de  la  bibliothèque  de  Bessarion 
(Valentinelli,  Biblioth.  manuscripta  S.  Marci,  codd.  lat.y  t.  I, 
p.  31). 

P.  227,  note  5,  ligne  8  : 

Giovanni  Gato  ou  Gatto  (Gactus,  dans  Gams,  p.  945).  évoque  de  Cefalù. 
puis  de  Catane,  mort  en  1484,  est  celui-là  même  à  qui  Constantin  Lascaris 
adresse  trois  lettres  élogieuses  publiées  par  Iriarte  (l.  c,  pp.  184  et  202). 
On  y  voit  que  ce  prélat  traduisait  du  grec  :  su  yàp  i(r,vi)nic  apnrro;,  <r- 
IpjiTjveu;  â'Viwor,;. 

P.  253,  note  1  : 

11  est  difficile  de  ne  pas  rapprocher  par  la  pensée  ce  possesseur  de 
livres,  Gianpaolo  délia  Torre  (de  Turré),  de  Gianfrancesco  délia  Tome,  le 
bibliophile  milanais  qui  écrivait,  en  1476,  à  Laurent  de  Médicis,  après  avoir 
acquis  les  livres  d'Andronic  Calliste  :  «  La  mia  bibliotheca  è  cusi  ben 
fornita  cume  puchissime  siano  in  Lombardia.  »  (A.  Fabroni,  Laurentii 
Med.  vila,  Pise,  1781,  p.  287). 
P.  257,  ligne  15  : 

Cette  Felicia  attirait  les  dédicaces  des  poètes.  On  trouve  une 
ode  à  elle  adressée  (Divae  Faelici  Ruvere)  dans  le  petit  recueil  si 
rare  de  Manilius  Rhallès,  Manilii  Cabacii  Rhalli  iuveniles 
ingenii  lusus,  Naples,  1520,  fol.  Hiiij. 

P.  261,  note  3  : 
Pedro  Chacon  avait  envoyé  en  France,  par  Paul  Vialard ,  des  corrections 
sur  Sénôque  pour  une  édition  que  préparait  «  monsignore  Nicotto  »  [Jean 
Nicot].  L'édition  n'eut  pas  lieu,  à  cause  de  celle  de  Muret.  V.  des  lettres 
d'Orsini  du  8  et  du  22  février  1585  (Ambros.  D.  423). 

P.  262,  note  5,  ligne  3  : 
Il  s'agit  sans  doute  de  la  célèbre  bibliothèque  du  cardinal  Domenico 
Grimani.  Un  index  de  ses  livres  grecs  se  trouvait  également  chez  RidolQ 
(cf.  Paris,  gr.  3074,  f.  80  v8).  V.  Tommasini,  BibL  Ven.  mstac,  pp.  1-19, 
Oraont,  Catal.  des  tnss.  grecs  de  Guillaume  Pelicicr,  Paris,  1886,  p.  9,  et 
la  lettre  d'Erasme  à  Steuchio,  traduite  dans  mon  livre  Erasme  en  Italie, 
Paris,  1888,  cb.  m. 

P.  264,  note  1  : 

J'empruulc  à  une  lettre  d'Orsini  à  Pinelli,  du  4  décembre  1574  (Ambros. 
D.  422),  un  autre  détail  sur  la  bibliothèque  d'Estaco  :  o  Del  luogo  d'Aristo- 
tele  le  scrivero  appresso  perche  voglio  vedere  un  libro  riscontrato  molto 
buono,  cbe  ha  il  Statio,  di  mano  delT  Andronico  ».  Il  s'agit,  sans  doute  , 
d'Andronic  Calliste, 


A  priipna   <J+c  m«.  de  TU*-Uvt  pOI    MUfl    f*r  Hftrnha,   *.    H    l«UM   de 

lana  la  ûocreepondanco  d'Eraimt-  i   .  <i.  1400,  avec  la 

3),  «I  le»  latlfta  ifErumo  il   d'Rgoesio  <i  Bomho  pul 
nu  i"  |'M'Miit'-.'c  fois  «iin»  Brwtiru  m  /'"/«. 

Carlo    Bembo,    trên?   <W   PfotTO,    retfOIW     I  autographe  de 
•  'ïiipli.y.'*  par  VnMo  el  Obtient  OD  pnviW.-  pour  lim- 
[irimcr  ;i  li  data  iiu  16  juin  IKOi.  (V    la  document  pubï 
l'uiin  ai  opportunément  rappelé  par  MM.  v.  San,  Qiomal< 
Heo,  i\,  p.  ;*T,  et  Morpurgo,  Bft&fa  erftto*,  iv,  col  Hô), 

P.  2SI,  now 

La  queefion  in  anlagrafibaa  de  Pétrarque   ta       ai  prtet  et 

e  par  M.  l'.ik*chcr,  done  réditm  qu'il  pri .  0m   ni  ..ri  par 

m   Montai  dam  l'édition  annoncée  des  ho-ftitnltàe  aotnpleti  du  VaL  3196. 
Od  peut  Toir  etM  ■  -  de   M.  l 'attacher  dans  la  Zrif- 

fl  fur  iôm    PAii     m    pp    ::-..*■  i  i        de  m  Ctaadani  le  Oi 
.  IX.  pp.  UM4H. 
|.     ■  j  . 

1  paraiaaaot  <iam  la  i\<  \  m 

.!         ■;    H        I 

a  éerrt  et  Metauohelli  »  flépétt  ($c*W*ri,  U, 

L.  Beecadclll    fut  rn  posais  ion  '1  aulopraphrs    !  ,-,  qui 

atlkal  appartenu  a  Bcrobo  «t<jui  passèrent  «*n5uit^  A  Oraiui.  Ce  rtUfti 
rnenl  pTOfieol  ÎOtl. 

Il  n'e^t  sans  doole   pis  imu  ir  pos  du  Serviae  de 

:  i  tnrque,  de  roi  larquer  que  ton  nmi  Bernard  cTAlby,  cardinal 
recul    i»    lui  un  rioil  exoa  ilairo   da  mfene  texte 
[BbIdsOi  efii    par  M    Maurice  Faucon,  £d  nfeVd 

piM,  i    i.  in  ■;-..  1880,  p  WJ.  Le  I  irqne  rige) 

par  B&Iuse  ae  trouva  dans  Fédltioo  de  ftftle,  IIWI,  p,  B9,  car- 

rea  qui  décrivent  le  Toinmi  (peul 
dl  servi  à  i  Ere  le  texte  de  Milan 

illai  .  dm  i.im  mrinnto  %r 
1  imielus. 

P.  8  : 

tmnûl    •!*    M.    Munli    ^st    publia  dana   h    '.'. 


4fJt  ADDFNDA 

t\3»l,  noie  1  : 
Une  description  des  miniatures  de  ce  manuscrit  de  la  bibliothèque  de 
Pétrarque  va  paraître  dans  la  Gazette  archéologique  (article  intitulé  Manus- 
crits  à  miniatures  de  la  bibliothèque  rf»'  Pétrarque)  ;  j'y  donnerai  un  fac- 
similé  nouveau  de  l'écriture  du  poète.  —  Le  manuscrit  figurait  déjà  dans 
la  bibliothèque  de  Nicolas  V  ;  il  est  impossible,  en  effet,  de  ne  pas  le 
reconnaître  dans  la  description  suivante  de  l'inventaire  dû  à  Cosme  de 
Montserrat  (1455)  :  «  Item  unum  volumen  forme  mediocris  cum  quatuor 
serraturïs  et  cum  ligni  poslibus,  copertum  coreo  nigro,  ex  pergameno, 
nuncupatum  Opna  Apulcnii.  Item  VcQefiiti  et  Front  inus.  »  (Dans  Mûntz 
etFabre,  /.  c,  p.  102). 

P.  322,  note  1  : 
Ajouter  à  la  bibliographie  du  Vat.  3207  le  récent  travail  de  M.  C.  de 
Lollis,  dans  le  Giornale  storiro,  IX,  pp.  233  sqq. 

P.  385,  n»  50  : 

Sur  Orazio  Orstni.  qui  nous  apparaît  ici  comme  bibliophile,  voir  De  Rossi, 
Inscr.  christ.  VrU<  Hnmae,  préface,  p.  xviu*,  où  se  trouve  indiquée  une 
lettre  adressée  à  Panvinio.  en  1559.  par  ce  parent  de  notre  Fulvio. 
P.  390,  n°  110  : 

C'est  le  codex  Vclliii  Vnhrnili,  mentionné  p.  5i,  noie  1. 

P.  395.  ligne  3  : 

L'expression  stwiioh  'fi  Gennanin   indique  un  cabinet-secrétaire.   Cr. 
Bonnaffé,  le  Meuble  en  France  au  xvip  râe/e,  Paris.  1887,  p.  159. 


CORRIGENDA 


Lire  tectori  S. 

Lire  son  parent 
I.ibe  Mandosi 


P.  7,  ligne  5  : 
Ai-  lieu  de  îectorù 

P.  7,  noie,  ligne  H  : 
Au  lieu  de  son  oncle 

P.  8,  noie  k  : 
Au  uni  de  Maudosi 

P.  32,  note  2,  ligne  3  : 
Supprimer  et  celui  de  Giov.   Andréa  Cruciano  (n°  III}.  [V.,  sur  cette 
suppression  cl   sur  le  reste  de  la  question,  mes  Petites  notes   sur  l'urt 
italien,   1887.  p.  5.1 

P.  32,  note  3,  ligne  7  : 
An  lieu  pe  M.  di  Pietra 

P.  33,  note  i ,  ligne  3  : 
Supprimer  qui  pourrait  Être 

P.  50,  note  2,  ligne  U\  : 
Au  lieu  de  Fmman,  Sa, 

P.  76,  not*  3  : 
Ar  lieu  pe  1680 

P.  80,  note  1  : 
Ar  lieu  de  Lîlïo  Oir.ildi 

P.  102,  ligne  9  : 
Ar  lieu  de  Ferdinand  î« 

P.  1C8,  note  2,  ligne  5  : 
Supprimer  il  y  en  a  soixante-six. 

P.  136,  note  3,  ligne  3  : 
Au  lieu  de  dont,  Orsini. 

P.  144,  note!,  ligne  6: 
Au  lieu  de  1839 


Lire  M.  de  Petra 
Jusqu'à  plus  haut,  p.  10. 
Lire  Emmanuel  Sa, 
Lire  1580 

Lire  Pierio  Valériane 
Lime  François  de  Mêdicis 

Lire  ,  dont  Orsini. 
Lire  1879 


456 

P.  15i,  ligne  21  : 
Au  lieu  de  'a'j'-e 

P.  176,  ligne  i  : 
Au  lieu  de  I.  L.  28 


CORRtGENfU 


Lire   xj!-e 


Lire  I-  L.  29 


P.  179,  ligne  il  et  note  3,  ligne  3: 
Au  lieu  de  M.  G.  148  Lire  M.  G.  47 


P.  181,  ligne  i  : 
Ar  lieu  de  99 

P.  181,  note": 

Au  LIEU   DE  18 

P.  196,  ligne  16  : 
Au  lieu  de  évêque 

P.  200,  ligne  9  : 
Au  lieu  de  octogone 

P.  20?,  note  3,  ligne  2 

Au  LIEU  DE  p.  20 

P.  206,  ligne  h  : 
Ar  lieu  de  M.  Li  191 

P.  209,  ligne  7  : 
Au  liec  de  livre  IN 

P.  227,  ligne  2  : 
Aï:  lieu  de  M.  L.  147 

P.  226,  ligne  12: 
Ar  lieu  de  Antonio  Patrizi 

P.  228,  noie  1  : 
Au  liei   de  1H87 


Lirb  96 


Lire  78 


Lire  archevêque 
Lire  hexagone 
Lire  p.  2 
Lire  M.  L-  184 
Lire  livre  IV 

Lire  M.  L.  127 
Lire  Agostino  Palrizi. 
Lire  1888 


P.  233,  noie  5  (à  la  p.  234)  : 
Supprimer  C'est  encore  là  une  tradition...  jusqu'à  la  fin  de  la  note. 
Remplacer  far  :  C'est  du  cabinet  du  roi  Alphonse  II  i'-|-  1495)  que  le  manus- 
crit de  Properce  a  dû  passer  à  son  secrétaire  favori,  Pontano  (-J-  1503). 

P.  236,  note  1  : 
Supprimer  dans  Foscarini  et 

P.  249,  note  3,  ligne  3,  et  p.  319,  note  1  : 
Au  lieu  de  1762  Lire  1772 


Q^^^^^g 
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P.  254,  note  3,  ligne  4  : 
Ai»  un:  de  p.  147 

P.  256,  note  2,  ligne  3  : 
Ai:  lieu  de  Colocci 

P.  263,  note  2,  ligne  8  : 
Au  lieu  de  Tredelemburg 

P.  267,  noie  5  : 
Au  lieu  de  xv#  siècle 


Lmr  p.  133 

Lîbe  Marcantonio  Colocci 

Lire  Trendelenburg 

Lire  xvie  siècle 


[D'autres  lapsus  dans  les  chiffres  romains  désignant  l'âge  des  mss.  ont 
peut-être  échappé  à  l'auteur  ;  il  s'en  excuse  par  avance.] 

P.  268,  ligne  20  : 


An  lieu  de  Paul  V 

Lire  Pie  V 

P.  290,  note  4,  lignes  3  et  4 

: 

AU   LIEU  DE  dt 

Lire  et 

Au  lieu  de  ee 

Lire  de 

P.  300,  note  6  : 

Air  uni  de  entièrement 

Lire  en  partie 

P.  301,  note  2,  ligne  2  : 

Au  lieu  de  capitte 

Lire  capitle 

P.  303,  ligne  14  : 

Supprimer  complet 
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A  bain  do  la  Rochepozay  (Louis  d'), 
Rupipozafius,  67,  68,  412. 

Abaris,  152. 

Abel(Eug.),  153,  227. 

Abrara  (Domenico),  231. 

Acciajuoli,  Acciaiolus,  171. 

Acciajuoli  (Donato),  385. 

Acciajuoli  (Zanobi),  175,  354. 

Accius,  269. 

Accolti  (Bemardo),  248. 

Accolti  (Vincenzo),  45. 

Acquacetta  (CamilloJ,  386. 

Acquaviva  (Andrea-Matteo  d')t  duc 
d'Atri,  32,33,  429. 

Acquaviva  (Giulia  d"),  U. 

Acron,  212,  220,  250. 

Adaroantius,  185. 

Adda  (Oirol.  d*),  IOT»,  295-297,  299, 
449. 

Aelianus.  V.  Elien. 

Aemilius,  199. 

Africanus,  340. 

Agapétoa,  397. 

ARathémeros,  151. 

Agathéméros  (A.).  V.  Bondini. 

Agathias,  426,  142. 

Agellio  (Antonio),  49,  50. 

Agostini  (Oiov.  degli),  268,  295, 
296. 

Agricola  (G.),  388. 

Agustrn  (Antonio),  Aurjustinu*,  3, 
4,  15,  21,  33,  39,  43-18,  50,51, 
53,  54,  60,  61,  69,  72.  76,  81, 


105,  136,  148, 186, 187,  213,  260, 

261,  267-269,  271,  299.  412,  429. 
Aicardo  (Paolo),  104,  106,  174,  429, 

135. 
Alanus,  122. 

Albert  III  le  Magnanime,  97. 
Alberini,  31. 
Albizzi,  327. 
Albinus,  152. 
Albinus  (Janus),  136. 
Alby  (Bernard  d*)f  453. 
Alcée,  39. 
Alciato  (card.),  60. 
Alcionio  (Pietro),  253. 
;  Alcinoos,  151. 
Alcman,  39. 
Aide.  V.  Manuce. 
Aldobrandi  (Ulisse),  H. 
Aldobrandini  (card.  Cintio),  43. 
Aleandro  (Claudio),  81. 
Aleandro  (card.  Oirolamo),  81,  121, 

122,  132,  172,  395,  402. 
Aleardo   (Francisco),    de    Vérone, 

206. 
Aleria  (Anrlrea  d").  Y.  Bossi. 
Alessandrino  (card.).  V.  Bonelli. 
Alexandre  d'Aphrodise,   149.   163, 

165,  166,  212. 
Alexandre  le  Grand,  311. 
Alexandre  VI,  156.  207,  228,  252. 

254. 
Alexandre  VIII,  177. 
Alexius  (Aristenus),  397. 
Alrgliieri.  V.  Danlc. 
Alighieri  (Piero),  430. 
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Allacci  (Leone),  Allatius,  123,  130, 
145,280. 

Allîus  Florentinus.  V.  Pellegrino. 

Alopa(L.  dO,  158. 

Alphonse  l"  d'Aragon,  le  Magna- 
nime, roi  de  Naples,  194,218,  221, 
223,  365,  370,  374. 

Alphonse  II,  roi  de  Naples,  234,  375, 
456. 

Altemps  (Giov.-Aug.),  177. 

Altieri  (Gasp.),  16. 

Altieri  (Girolamo),  206. 

Amaseo  (Pompilio).  66. 

Amaseo  (Romolo),  13,  135,  390, 
395,  442. 

Amali,  179,  186. 

Amatuzzi  (G.-C),  136. 

Amatuzzi  (Orazio),  Amadutius,  65. 

Ambustus  (Fabius),  200,  201 ,  450. 

Améroutzès  (Georges),  163. 

Ammanati  (J.),  card.  de  Pavie,  232. 

Ammien  Marcellin,  129,  220,  230. 

Ammonio  (Giov.),  163. 

Ammonios,  179. 

Amyot  (Jacques),  49,  394. 

Anacharsis,  144,  152,  178. 

Anacréon,  39. 

Ancona  (A.  d'),  257,  281,  309,312. 

Ancone  (Cyriaque  d').  V.  Pizzicolli. 

Andreoli  (Giov.),  238. 

Andres  (J.),  60. 

Andronic  Calliste.  V.  Calliste. 

Angeletli  (Agostino),  21. 

Angeli  (Giuseppe  degli),  43. 

Angeloni  (Luigi),  128.  313. 

Anjou  (Jean  d'),  267. 

Annibal,  201. 

Anselmi,  96. 

Ansidei  (Baldassare),  21. 

Antinous,  419. 

Antiquario  (Jacopo),  207,  251.    ■ 

Antoniano,  169. 

Antoniano  (Silvio),  15. 

Antonio  di  Pirro,  de  Pavie,  297. 

Anvla,  39. 


Anziani(N.)  195,216,273. 

Aphtonius,  335,  340. 

Apianus  (Philippe),  56. 

Apiarius  (M.),  259. 

Apollodore,  6. 

Apollonius  d'Alexandrie,  150. 

Apollonius   de   Rhodes,   178,    180, 

181,  212,  356. 
Apostolios   (Arislobule  ou  Arsène), 

149,  156,  163. 
Apostolios  (Michel),  146-149,  171, 

394. 
Appel  (Cari),  282. 
Appien,  46,  357,410. 
Apronianus,  273. 
Apulée,  157,   192,   196,   222,   242, 

255,  300,  359,  385,  387,389,  454. 
Aquila,  rhéteur,  196,  388. 
Aragon.   V.    Alphonse    Ier,   Ferdi- 
nand I"  et  Alphonse  II. 
Aratus,  162,  187,  212,  217,  336. 
Arcangeli  (Fulvio),  2. 
Archilibelli  (Giglio), Lilius  Tyfernas 

170,  171. 
Archimède,  167, 186. 
Ardinghelli  (Niccoto),  160. 
Arezzo  (Francescod*),  Fr.  Aretinus, 

249. 
Arezzo  (Giovanni  d*).  V.  Torlelli. 
Arezzo  (Leonardo  d').  V.  Bruni. 
Argeîali,  72. 

Argyropoulos  (Jean),  149, 166,  227. 
Arigoni  (card.),  31. 
Ariosto  (Lod.),  248. 
Aristarque,  187. 
Aristide  (Aelius),  81,  96,  150,  151, 

15i,  171,  179,  180,  184.  190,228, 

388,410,411,  449. 
Aristide  Quintilien,  182. 
Aristophane,  83,  143, 147, 162, 164, 

180,  188,  353,  356,  357,  397,  400, 

407. 
Aristote,  10,  42,  70,  75,   &3,   104, 

105,  121,  143,  145-147,  151,  157, 

164-168,  171,  173,  176,  181,  185, 
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V.  Panormila. 

Beccadelli  (Lodovico),  135,  251,  281, 
297,  304,  311,  312,  317,  393, 
418,  453. 

Becke  (Liévin  van  Ûsi),  Latvinus 
Torrentius,  57,  58,  138-  iiO. 

Beda,  388. 

Bekker  (Imm.),  152,  165,  189. 

Bellarmino  (card.  Roberto),50,  110. 

Bellay  (card.  Jean  du),  7,  42,  117. 

Bellay  (Joachim  du),  7,  64,  117. 

Bellièvre  (Claude),  303. 

Bellioi  (Giov.),  32. 

Beltrani  (Giov.),  119,  137. 

Bembo  (Bernardo),  93,  90,  106, 
118,  193,  194,  236-241,  291-291, 
301,  304-307,  314,  325. 

Bembo  (Carlo),  302,  153. 

Bembo  (card.  Pielro),  33,  78,  80, 
91-93,  101-110,  121,  132-134, 
137,  139,  152,  153,  171,  183-186, 
190,  193,  225,  236-211,  243,  251, 
255,  279,  280,  281,  291-291,  305, 
305,  307-310,  312-315,  317,  322- 
326,  363,  392,  395,  418,  453. 

bembo  (Torquato).  31  ,  33,  91-108, 
114,  184, 185,  238,  265,  280,  291, 
294,  314,  408-125,  428,  430. 

Beuavidio  (M.).  41. 

Benci  \Krancesco),  21,  5". 

Bendedeo  (Timoleo),  257. 

Bene  (Pietro  de!),  09,  8i,  85,  87, 
89,  120,  263,  435. 

Benedelto  (Aless.;,  de  Vérone,  386. 

Benedetto  (Girolamo-Ballista),  «te 
Beiwdictis,  385 

Benvoglienti  (Fabio),  9. 

Bergamo,  31. 

Bernardo  (Giorgio),  134. 

Beroaldo(F.),  senior,  246,  386,  391, 

409. 
Beroaldo  (F.),  junior,  251. 
Berlolotti  (A.),  16. 
Bessarion  (card.),  33, 146,  147,  119, 
152,162,163,166,196,208,  227, 


228,  268,  349,  375.  399,  119,451. 
Bethmann,  222. 
Bevilacqua,  426. 
Biagi  (Guido),  309. 
Bieturinus  ou  Buturinus(Faustinus), 

de  Vérone.  366. 
Bion,  39,  436. 
Biondo  (Flavio),  200,  210. 
Biondo  (Gasparo),  200. 
Birago  (Lampo),  227,  152. 
Bisiicci  (Vespasiano  da),  138. 
Bladius  (Ant.),  6. 
Bladus  (Ant.),  258,  259. 
Blemmydas,  206. 
Blosio  (Palladio).  V.  Palladius  Blo- 

sius. 
Blume,  4,  109,  207,  259,  269. 
Boccu  (Pielro-Paolo),  298,  299. 
Boccabelli  (Emilio),  362. 
Boccoce,  105,  106,110,   142,   192, 

193,  237,  279,  288,  292,  303-307, 

309,392,  393,401. 
Bodoni,  394. 
Boèce,  83,  105,  157,  238,  276,  305, 

385,  407. 
Boeckh,  246. 

Bois  (Sim.  du),  Bosnie,  89. 
Boissonade,  140. 
Boivin,  217. 

Bombasio  (Paolo),  247,  395. 
Bonafé  (Jean),  77,  427. 
Bonafous,  208. 
Bonciario,  21. 
Bondini   (Aiess.},  dit  Agathémêros, 

150,  418. 
Bonelli,  44. 
Bonelli   (Michèle),    card.     Alessan- 

drino,  268,  269. 
Bongars  (Jacques),  54,  56,  62,  69, 

433. 
Boniface  VIII,  24,  253. 
Boniscontro    (Lorenzo),    Bonincon- 

trius.  230,  248. 
Bonnafle(E.),  297,  454. 
BoDtempio  (Alessandro),  21. 
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Borghesi,  263. 

Borgia  (Lucrezia),  173. 

Borgia  (Stefano),  167. 

Borgann"  (Alcss.),  31,34. 

Borgognon  (Ad),  281. 

Borromeo  (card.  Federico),   17,  27, 

74,  198,  293-300. 
Bosio  (Camillo),95. 
Bossi,92,  208,  292,  318,326. 
Bossi  (Giov.-Andreade),  Buj-îus,  dit 

Andréa  d'Aleria,  158,   200,  210, 

228-230,  232,391. 
Bolfield,  6. 

Bottari,  100,  216,  272. 
BottîceHi,  202. 
Botlinelli  (Oiov.),  173. 
Bouchard  (J.-J.),  33,  222,  252. 
Braga  (Th.).  312. 
Brant  (Jean),  54,  55. 
Brenzio  (Andréa),  Brmlius,  377. 
Briconnet  (Denis)',  I :t4. 
Brosses  (président  de),  277. 
Brunet,  7. 

Brunetlo  Lolini.  V.  Lalini. 
Bruni  (Cola),  93,  291. 
Bruni  (Leouardo),  h.  AretimisA'ï*, 

166,  177,  196,227,  230,  240,252, 

268,  327,  365,  393,  :î99. 
Brunori  (Viviano),  6. 
Brunoro,  libraire,  31. 
Brutus.iiî,  178. 
Brulus  (Jean-Michel),  40. 
Bryennius  (Manuel),  182. 
Bucchaboilis  (Aem.  de).  V.   Bocra- 

belli. 
Buckinck  (Theod.),  225. 
Bullart  flsaac),  27. 
Bunsen,  263. 

Buonarroti.  V.  Michel-Ange. 
Buonarroti  (Leonardol,  330. 
Buonarroti   (Michelangelo),  junior, 

331. 
Burleus  (U.),  387. 

Burmann.57,63,  67,  l'.»2,  195,  224. 
Bussey  (Henri),  199. 


Buti  (Krancesco),  de  Pise,  429. 
Buturinus.  V.  Bicturinus. 
Buxius.  V.  Bossi, 


Cabassole  (Philippe  de),  évéque  de 

Cavaillon,  292. 
CafTarelli  (Prospero),  360. 
Caiandra  (Andréa),  428. 
Calandra  (Giov.-Giac),  24 1. 
Calderino  (Domizic),  246,383,  384. 
Calenzio  (Elisio),  223,  255,  256. 
Caleslani  (Giulio),  31. 
CalixtelII,  241. 
Callergi  (Pierre),  149. 
Callergi  (Zacharie),   162,   188,  346. 

356. 
Callimaque,  151,  153. 
Calliopius,  276. 
Calliste  (Andronic),  115,  146,208, 

452. 
Calopéros  (M.),  171. 
Calpurnius,212,  231. 
Calvus,  61. 
Camei  (Cesare,   Domenico,  Ludovico 

de'),  31. 
Ci  m  ■  Uo  milanese,  31. 
Camozzi   (Giambattista),    Camntius, 

15,21,65. 
Campano(Giov.-Ant.).  197,  450. 
Carnpagnano,  31. 
Canano  (card.  GiuIio\  446. 
Cancellieri,  367. 
Cancellieri  (F.-G.>,  192. 
Candia  (Gianfrancesco  di),  163. 
Candido(Pietro),  121,  150, 151, 171. 
Candido  V.  Decembrio. 
CancHo  (L'go),  253,  317. 
Canina,  263*. 
Canisio    (card.    Egidio),    Acgidius 

VUarbieruis. 3i>  161, 172,  395. 
Cannilo(Giov.),de  Kerrao,  361. 
Cannobio  (Giov.-Fr.),  91,  136. 
Cantacuxène  (Georges),  180. 
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Cantalamessa,  249. 
Canter  (Guillaume),  58,96, 186,  411. 
Capeci  (Giuseppe),  386. 
Capiferreus.  V.  Maddaleni. 
Capilupi  (les),  7. 
Capilupi  (Lelio),  7,  400. 
Capitolinus  (Julius),  204,  442. 
Caplet  (Dom  Anselme),  274. 
Capodivacca   (Paolo) ,    Bucéphalos , 

308. 
Cappelli  (Antonio),  290. 
Capponi  (G.),  177,  270. 
Capranica,  42. 

Capranica  (card.  Angelo),  228. 
Capranica  (card.  Domenico),  224. 
Capranica  (Domenico  da),  31. 
Caraffa  (card.  Antonio),   9,  17,  49- 

51,  53,   67,  77,    113,   115,   123, 

125,  319. 
CarafTa  (Bernardino),  249. 
Caraffa  (Fabrizio),  26. 
CarafTa  (card.  Oliverio),  228,  377. 
Carducci  (Giosuè),  257,   281,  304, 

308,  309. 
Cariclius,  179. 
Cariteo,  319. 
Caro  (Annibal),  3,  4,  9,  13,  14,  17, 

64,  124,  136,  162,  319,  394. 
Caro  (Fabio),  31. 
Carpi.  V,  Pio  de  Carpi. 
Carpi  (cardinal  de).  V.  Pio  de  Carpi 

(Rodolfo). 
Cardon  (L.),  428. 
Cart,  311. 
Cartéromachos     (  Scipione     Forli  - 

guerra,  dit),  80-83,  110, 121,  132- 

135,  140,  153,  172,  176,  178-182, 

184,  245, 258,  346,  353,  354,  382- 

387.  391,395,  403-407,  449. 
Casa  (Giov.  délia),  92,  183. 
Casa  (Tedaldo  délia),  290,  295. 
Casali    (Giambaltista),   134,   256, 

395. 
Casassaggia  (Bart.),  253. 
Casaubon  (Isaac),  54. 


Caselini  (Giov.-N»c),  275. 
Casini  (Toram.),  309,  310. 
Cassarino  (Antonio),  221,  223. 
Cassiodore,  399. 
Castagna  (card.),  24. 
Castalio.  V.  Castiglione. 
Castelliunculus.  V.   Castigiioncbio. 
Castelvetro,  312. 
Casliglioncho  (Lapo  da),  221. 
Castiglione  (Giuseppe),  Castalio,  1- 

3,  8-9,  17.  21,  25-30,  34,  51,  57, 

63,  115,  120,269. 
Castiglione  (Baldassare),  254. 
Cato  ou  Gatto  (Giovanni),  227,  228, 

452. 
Caton,  51,  52,  170,  250,  378,  388, 

401,  444. 

Catulle,    129,   175,  212,  226,  232, 

247,  258,   259,   271,   359,   362, 
373,386,  401,450. 

Cavalcanti  (Guido),  309,  310. 
Cavalieri,  31. 
Cecio  (Attilio),  249. 
Cecio  (card.  Pomponio),  249. 
Celse,  157,  265,  401. 
Censorinus,  206,  384,  387. 
Ceriani,  296. 

Ceruti  (A.),  95,  245,  299. 
Cervini  (Marcello),  Marcel  II,    13, 
30,  33,  132,  135,  160,  167,   182, 

248,  284,  395. 

Cervini  (Alessandro),  9, 182. 
César,   39,  53-55,  90,   157,  212, 

226,   260,   261,   264,  382,   401, 

438. 
Cesari  (Giov.),  6. 
Cesi  (card.),  42,  62,  203. 
Chabaille,  301. 
Chabaneau  (C),  313,  320. 
Cbacon  (Aionzo),   Ciacconius,    177, 

192,260,261. 
Chacon  (Pedro),  Ciaeconius,  15,  17, 

21,29,  46,  48,  50-55,59,   J21, 

402,  «7,  452. 
Chaduc  (Louis),  447. 
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i  bom,  /  locconiiu.  V.  Cbieon 
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Cioraoo  (Ercolr),  7C,  77, 244    1 
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*2,  3ÏÛ, 

Cnn'l  iQ        ;.-:•• 

401           i  m 

DoiÂl  lo   P 

Cornélius  Nepo*.  V.  Nepo*. 

nuriuo  (Andn  i,  17,  ' 
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177. 
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57. 

Dell]  û 
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u*«  Cfta«nao, 
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Cortone,  V.  Signorclli. 
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Dfamde.  158. 
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Wmosih.ne,   121,    1tt»    167,    1*0, 
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CrH«8o  (Gfeopic                  113. 
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Ou  90  (Loivnzo),  !&4,  257. 

:;i-,368. 

Cmdtnbfoi,  -'T.  280. 

Dwiy*   rl'IIx^&rnawe,    W,  03. 

Cromoi  [V.)f  4». 

9O.O0,  100,  160,  179,   t«>.  1*7, 

Crwcïo  [Mtlton),  171. 
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GrtoUI  (Giorgio),  IÔ0  ,440 
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D«rodH«aux   (Â.-M.i,    143,    16», 

Cugnool  (fliu*.),  9.  1  ) 

100,   148,  149. 

CuropaloU  (Jeu),  413. 

Dcroria  [Pierre),  78,  1 

Cumin  i  (PeLrui).  V.  Coltl 

420,  422,  423. 

Curtîoi  (Q.).  v  Qaiftla-Oumb 

Dcvnrifl  (Mathieu),  30,  K>,  78,   lfcb 

-lus.  v.  Nicotvd*  Cusa. 

157.  159-161,  Uft,157, 4 

|    Bit),   308. 

Diclyï.  SS1. 

Cyrflittl  (lo.  Philoponus),  444. 

Didier  (abbé),  27*. 

Dîetec               OT. 

D 

Uigard  (G«org«*! 

Dilliitqur,   151. 

D&mucius,  82. 

dorl  [L.J,  i- 

Duniias  (AnloiMcj,  14V). 

Diodoa'  de  .Sicile.  40.  1&, 

Dut*,  S 

Diogènc  i'  i 

Oui  ici  (Pi«T^,e9;  431 -WC 

Dio(rènc  Lnèrue,  164,  175 

HtDF  ' 

SdMS    .  I 

EtlUtn./,  233. 

DtaiCtnlas,  M,  47,  i?s.  1G9.  170, 

KlUr  (A.).  157,  «50. 

187.  189^3 

Enun  m                  lo3. 

Dion   Chrysoilome,   150,  151,  344,  ' 

Bodimio,257. 

389. 

BnnîiM,  !              i-K-X 

Diony*tus.  V.  D*nys. 

Enoch  [Cil 

Dioacoridc,  153.       : 

■ 

DiolsK*vi    PrtBAUOO      1  1  ' 

.(,■,  r.w 

Dotneni>  1               i  &)i  ^ 

i  g  (Mulo  .  310,  320. 

DornenighflUo.  117, 

Era:                          ifô. 

Diwi,ai2,*77,m 

ErmUni  fPicr-.SUlUo),  HrrcuSanui, 

Uon«t>.  tus. 

176,  354,  356. 

Doimto  AptonialgMUi  389. 

Erinna,  39. 

Donntianus,  217. 

Erythr-Mus.  V.  Kocsi. 

Dnnili  {fiahrielB.  ÛtfpftM   (Hc 

: 

.  200. 

Bttpe,  181* 

Donî  (AnlûfflBfMOewo),  817- 

jO  ..\ohillr 

Doni  (GiambaUisUV  83,  270. 

■ 

Dorât  (JM 

I64.SS7,  240,   '<•>.  fil,  . ■'.:.:!... 

Damer.  60,  105. 

• 

Do«i  (Gtamoato),  210. 

E*le       |             »,  -I'),  «lue  .le  Fer- 

Drakcnlh.i   ta    194 

nu- 

l)uch«min  (Piern*),  41. 

Eu*                  pût;*  d"),  42,   I2i. 

Daptac              '55. 

EU?  (1                                 -  d*  Mm- 

Duf»u?    (Ctaudf>)i    PUfMW0,  fi,  38, 

tau*.  244,  "   1     :i  1 

1,90,120, 

loofl  eu-.- 

132,  280,  263, 26V,  206,  408,  416, 

B  lionne  (Henri).  6M4,  1^, 

p.: 

Uuranti  (Gontaivo;,  130. 

Battant  (Kol 

H  (A.).  K. 

BlUnm  de  By                 164,  181, 

189. 

Ë 

r.urii.tr.  LOT,  181, 187. 

o  Hhod*î(  838, 

Eckhel,  tt. 

Badodi,  i79. 

fc^Kor  (Kiniic),  45. 

Etifton*  IV,  120,  399. 

Egidio  à>  Viifil..-.  V.  Cu 

EumatliK.it.  16.1.  444. 

Epi'ho  Hotnano,  386. 

Euripide,  71,   ISA,   160,    113,  I7i, 

iv     [Bcoêdutlo),  Acgtat,  S,  7,  21, 

170,  180,  iwt.  :                _'I2. 

300. 

Eustl»,  B9i  i:::.  148,175, 229, 854, 

Bgnn             b*IL)f80û 

Biohard,  : 

Euicbius,  190. 

Blbanc   V.  Bon»  (P.  dpi). 

BwimUh,  !  1  ! 

Blico,  140,  173.  038,  370,  387,  390. 

Euiropc,"                 ■©. 

Elio.  V.  Mafchitio  Elio. 

Ectuptrantius  (Julius).  196. 

Blio  (Antonio),  40. 

Eyaienhaidl  ,! 
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Faber.  V.  Lefebvre. 

Fabius  Piclor,  53. 

Fabre  (Paul),  146,  170,  198;  207, 
229,  377,  454. 

Fabricius,  143,  186,  187,  34G. 

Fabrizio,  31. 

Fabroni(A.),  452. 

Faerno  (Gabriel),  6,  15,  21,  39,  46, 
51,  60,  69,  85,  95,  239,  260,  38ï», 
440. 

Falkenburg  (Geraard),  39,  58,  59, 
436. 

Fanfani,  310. 

Fano  (Lodovico  da),  177. 

Famèse  (card.  Alessandro),  8,  9,  11- 
17,  22,  23,  29,  30,  36,  39,  40, 
42,  43,  64-66,  84,  97,  98,  108, 
114,  118,  i:i4, 160,  161,175,186, 
262,  410,  419,  437,  442,  445,  451. 

Farnèse  (Alessandro),  duc  de  Par- 
me, 22,  23. 

Famèse  (Bertoldo),  11. 

Farnèse  (Fabio),  39, 40,  82, 267, 407. 

Farnèse  (card.  Odoardo),  13,  16, 
22-27,  31,  137,  245,  267,  285, 
445. 

Farnèse  (Ottavio),  8,  406. 

Farnèse  (card.  Ranuccio),  dit  card. 
di  S.  Angelo,  4,  8-12,  15,  17, 
23,  39,  44,  60,  61,  72,  82,  90, 
108,  135, 160,  163,  166,  213,  382, 
445. 

Farnèse  (Ranuccio),  prince  de  Par- 
me, 23,  24,  546. 

Faucon  (M.),  453. 

Fazio  (Bart.),  223. 

Fedro,  V.  Inghirami. 

Fenestella  (Lucius),  210. 

Ferdinand  Ier,  d'Aragon,  roi  de 
Naples,  223. 

Ferrari  (Fr.-Bern.),  297. 


Ferrari  (Giorgio),  44, 50,  51, 53, 358. 
Festus,  43,  44,  55,  60,72, 129,  213- 

216,  401,  434,  445. 
Ficin  (Marsile),  83,  159,  227,  386, 

404. 
Filclfo.  V.  Philelphe. 
Fiocco  (Andréa),  210.' 
Filonio  (Gianfranc),  135. 
Fiorentino  (Fr.),  168- 
Firinicus  Maternus,  157,  222. 
Firmin-Didot  (Arabroise),  236,  239. 
Fiske(W.).288,384. 
Flach  (J.),  150,  164,  179,  347. 
Florentius  (N.),  438. 
Floreslano  (Greg.),  136. 
Florus,  203. 
Foggini,  173. 
Foglielta  (Ub.),  124. 
Foix  (Paul  de),  Foxius,  68. 
Folquet  de  Marseille,  322,  421. 
Fontana  Zappi  (Lavinia),  73. 
Foatanini,  136,  248,  453. 
Fonteio,  64. 
Foppens,  58. 

Forcella,  27,  124,  206,  255. 
Forestis  (Nie.  de),  327. 
Fortiguerra  (Francesco),  404. 
Forliguerra  (Giambatlista),  83,  246, 

403. 
Fortiguerra  (Michèle),  80,  82. 
Fortiguerra  (Scipioae).  V.   Carléro- 

machos. 
Fortiguerra  (Scipione),  juaior,  83f 

402-408. 
Fortunatianus,  247. 
Foscari  (Fr.),  196,  238. 
Fracassetti,  282,  288,   290,    294, 

304. 
Fracastor  (Girolamo),  133,  248.  ' 
Frachetta  (Girolamo),  280. 
François  1*.  170,  242,  273. 
Franzini,  423. 
Frédéric  III,  empereur,  237. 
Friedberg,  49. 
Frizzoni,  237,  291. 
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410-416. 
Tertullien,  49.  107,   137,  270,  389. 
Tetti(Scipione),6,  90. 
Thémistius,  385. 

Théocrite,  83,  96,  121,   150,   151, 
161,    162,    173,   176,   179,    181. 
485,212,  351,  354,  407. 
Théodore.  184. 
Théodore.    V.    Gaza,    Méthochita, 

Prodome. 
Théodoret,  63,  443. 
Théodose  d'Alexandrie,  162,  341. 
Théodose  de  Tripoli,  249. 
Théognis,  168,212,356. 
Théon,  181,  184,421-424. 
Théophraste,   157,   165,   166,   335, 

351,  386,  391,  398. 
Théophylactos  Simocatta,  189. 
Thewrewkde  Ponor,  216. 
Thilo,  196,211,276. 
Thomas  d'Aquin  (saint),  387. 
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Valeriano  (Pierio),  Pieiius,  1 10, 396, 
455. 

Valerius  Probus,  211,  387. 
Valerius  Flaccus,  276. 

Valla  (Bernardino),  233,  234. 

Valla  (Giorgio),  165,  167,  168. 

Valla  (Lorenzo),  168,  197,  223,  249. 

Valle  (Orazio  délia),  31,  36,  63. 

Valle  (Filippo  deUa),  361. 

Vaiori  (Baccio),  165,  187. 

Valverde  (Bart.  de),  50. 

Vapovicius  de  Radochonyczo  (Ber- 
nardus),  253. 

Varchi  (Benedetto),  4,  312. 

Varron,  40,  51,  52,  170,  203,  204, 
212,  250,  261,  378,  379,  388, 
389,  444. 

Vaaari,  329. 

Vascosan,  261,  271. 

Vast  (H.).  156,  157,  449. 

Végèce,  300,  387,  454. 

Veii  (Giulio-Cesare),  31,  34. 

Velius  Longue,  52,  247,  435. 

Velleius  Paterculus,  53, 54, 390,  454. 

Vellutello,  280,  297,  312. 

Velser  (Marc),  36,  63. 

Vergèce  (Ange),  160. 

Vérone  (Guarinus  de).  V.  Guarino. 

Vérone  (Jucundus  de).  V.  Giocondo. 

Verrius  Flaccus,  44,  45. 

Vespasiano.  V.  BisLicci. 

Vespi,  199. 

Vettori  (Piero),  Petrus  Victorius,  10, 
13,  35,  44,  60,  66,  67,  70-72, 
74,  84,  85,  102,  134-136,  145, 
151,  165,  172,  196,  211,  214-216, 
233-235,  239,  260,  261,  278,  390, 
395,  418,  420,  423,  447. 

ViaJard  (Paul),  65,  68,  452. 

Vianello  (Francesco),  74. 

Vico(Enea),  261,  438. 

Victor  (Àurelius),  276. 

Victor    (Publius),    206,   263,   275, 

390. 
Viclorius.  V.  VetLori, 


Viertel,  192. 

Vigile  (Fabio),  134,253. 

Villamena  (F.),  65. 

Villani  (Giovanni),  156. 

Vinariua  (Gasp.),  413,  411. 

Vinceos  Amerinus,  202. 

VincentiuB  Romanus,  254. 

Vincenzo  fiamengo,  31. 

Vinci  (Léonard  de),  32,  33. 

Vindelin  de  Spire,  203. 

Virgile,  85-87,  93-99, 108, 110,  129, 
195,  199,  223,  225,  239,  252, 
271-273,  276,  295,  296,  362,  373, 
381,  382,  399,  409-416,  435,  437. 

Virgile  (Polydore),  387. 

Virunio  (L.  Pontico),  153. 

Visconti  (E.-Q.),  34,  40,  41. 

Viterbe  (Egidio  de).  V.  Canisio. 

Vitruve,  159,  383. 

Vittorii,  31. 

Vittorio,  Victonus.  V.  Vettori. 

Vittorio  (Mariano),  50. 

Vogel  (E.-G.),  119. 

Voigt  (Georg),  192,  210,  219,  221, 
222. 

Volterra  (Daniele  da).  V.  Riccia- 
relli. 

Volterra  (RaffaeUo  da).  V.  Maffei 
(R.). 

Vopisco  (Gianluigi),  135. 

Vopiscus,  212,  442. 

Vulcob,  34. 

Vulsci  (L.),  197. 
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Wagner  (Ph.),  272. 

Wechel,  63,  442. 

Weiss,  4. 

Wex,  203. 

Willegaerts  (Corn.),  136. 

Wimmer  (Fr.),  173. 

Witte  (Cari.),  303,  301,  331. 

Witte  (J.  de),  39,  136. 

Wouwere  (J.  7ao  der),  137. 
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Xénophon,  104,  105, 121,  145,  147, 
150,  156, 177,  184,  190, 195, 196, 
221,352,358,365,367. 

Xiphilin  (Jean),  169,  170. 


Zaccaria  (F.-A.),  447. 

Zagarola  (Muzio  et  Pompeo  da),  31. 

Zambeccari  (Cambio),  220. 

Zambrini,  280. 

Zamoysky  (Jean),  20. 


Zanchi   (Basilio),  6.  64,  254,  258, 

259,  418,  424. 
Zangarolo  (Carlo),  248. 
Zanoetti  (Fr.),  26,50. 
Zappella  (Giov.),  266. 
Zappelli,  131,  176,  243. 
Zappi.  V.  Fonlana. 
Zavarranoni,  207. 
Zeno  (Apostolo),  92, 183,  226. 
Zosime,  64,  339,  442. 
Zuccari  (Federico),  16. 
Zuccari  (Taddeo),  13, 16,  91. 
Zurita  (Geronimo),  105. 
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Altieri  (Bibliothèque  et  palais),  16,  207,  269. 

Ambrosienne  (Bibliothèque),  17,  31,  74, 134  sqq.,  175,  260  sqq.,  295  sqq., 

et  passim. 
Angelica  (Bibliothèque),  271. 
Athos  (Mont),  144. 
Avignon,  262,  293. 

Barberini  (Bibliothèque),  91,  93,  124,  134,  286,  291. 
Berne  (Bibliothèque  de),  62,  433. 
Bologne,  10,  34,  73,  91,  134, 135,  170,  254,  368. 
Bologne  (Bibliotkeca  S.  Salvatoris,  à),  168,  230. 
Brescia,  166,  168. 

British  Muséum,  60,  71,  74,  85,  134,135,  165,  167,  260,  261,  et  passim. 
Caetani  (Archives),  24. 
Capitole  (Musées  du),  8, 26. 
Capponiana  (Collection),  à  la  Vaticane,  270. 
Capranica  (Collège),  224,  361. 
Caprarola.  9,  13,14,29,261. 
Chigi  (Bibliothèque),  172,  242,  307. 
Codex  (sens  du  mot),  211. 
Codex  (Vêtus),  119. 
Collections  d'antiquités  au  xvi»  siècle,  5, 11. 12,  23,  28, 30  sqq.,  42,  44,  56, 

58,  100,  105,  110,  418. 
Concile  de  Trente,  49,  61,  135,  160,  268. 
Conclaves,  24,  61,  268,  445,  446. 

Copistes  grecs  (noms  nouveaux  de),  78, 149,  169,  170,  186,  448,  449. 
Découvertes  archéologiques  à  Rome,  8,  35,  40.  53,  62,  73,  420. 
Dresde  (Bibliothèque  de),  267. 

Épigraphie,  inscriptions,  8,  35,  36,  51,  63,  71 ,  154, 207,  246. 
Escuria!  (Bibliothèque  de  1'),  47,  81,  113,  167,  175. 
Este  (Bibliothèque  d')f  290,  315. 

Farnèse  (Palais),  13,  14,  17,  23,  28,  44,  91,  110,  440,  445. 
Ferrare,  28,  123,  246,  441,  451. 
Florence,  10,  71,  72,  74,  135,  151,  171,  182,  208,  214,  216,  231,  240,  306, 

327,  329,  393,  448, 449.  V.  Laurentienne,  Marucelli,  Riccardi. 
Florence  (Archives  de),  134,  418. 
Français  à  Rome,  64  sqq.,  432  sqq.,  447. 
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Française  (Manuscrits  de  provenance),  85  sqq. ,  227,  266,  267, 302,  311. 

Gand  (Monastère  du  Mont-Blandin,  à),  276. 

GrotUferraU  (Bibliothèque  de),  118. 

Iconographie  antique,  40  sqq.,  270,  411. 

Iconographie  de  la  Renaissance,  32,  33,  166,  429,  431,  449. 

Iconographie  d'Orsini,  16, 28. 

Lateran  (Chapitre  de  Saint-Jean  de),  3,  4,  8,  20,  24,  25,  27,  28,  102,  419, 

441. 
Laurentienne  (Bibliothèque).  10,  71,  155,  182,  194,  208,  234,  280,  286, 295, 

328,  330,  et  pasBim. 
Lombarde  (Manuscrits  d'écriture),  195,  217,  240,  242,  274,  275. 
Lucques,  135,  264. 

Madrid  (Bibliothèque  de),  152  sqq.,  449. 
Manloue,  244,  320,  327. 

Marcienne  (Bibliothèque),  136,  156,248,  289,  452,  etpasrim. 
Marucelli  (Bibliothèque),  177,  269. 
MesBine,  152  sqq.,  394. 
Milan,  44,  152,  286,  452.  V.  Ambrosienne. 
Miniatures  et  ornements  des  manuscrits,  145,  169,  194,  199,  201,  204,  217, 

219,  226,  240,  268,  276,  301,  305,  311,  327,  362,  366,  367,  eipatsim. 
Mont-Cassin  (Bibliothèque  du),  247,  274. 
Munich  (Bibliothèque  de),  214,  250. 

Naples,  24, 26,  66, 75,  135,  148, 218  sqq.,  233,  234,  249,  253, 319,  327,  430. 
Naples  (Archives  de),  137,  397. 

Naples  (Bibliothèque  Nationale  de),  36,  67,  137,  148,  212,  217,  269,  285. 
Naples  (Musée  de),  16,  32,  35,  53. 
Notitia  dignitatum,  5,  250,  430. 
Numismatique,  médaUles,  17,  25,  31,34,  43,  57,  61,  63,  116,261,  410,  411, 

418,  422,  438,  439. 
Orléans,  66,  69. 
Otrante,  162,  167. 

Padoue,  20,  30,  74  sqq.,  92  sqq.,  105,  158,  173,  275,  280,  291,  377,  408 

sqq. 
Papyrus,  101,  132,  417. 
Paris  (Bibliothèque  Nationale  de),  71, 90, 128,  161,  164,  187,  210,  216,230, 

297,  313,  317,  318,  420,  et  passim. 
Parme.  9,  11,  13,  23,  32,  231,  445. 
Parme  (Archives  de),  11, 134,  1G0. 
Pavie,  Tirinum,  287  sqq.,  290.  296,  297. 
Pèrouse,  21,  17  ï.  lîtfï. 
Pétrarque,  Canzoniere  autographe,  101  sqq.,  110,  279  sqq.,  289,  303,   418, 

419,  153. 

Pétrarque,  feuillets  autographes  du  Vatican.  101  sqq.,  281  sqq.,  289,  418, 

419.  163. 
Pétrarque,  œuvres  latines  autographes.  101  sqq..  285  sqq. 
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Pétrarque,  autres  autographes,  284,  285, 300,  418,  453. 

Pétrarque  (iconographie  de)  et  de  Laure,  33,  293,  327. 

Pierres  gravées,  12,  31,  108,  270. 

Pindare,  codex  Ursinianus,  96  sqq.,  183,  411  sqq. 

Pise,  134,  394,  429. 

Pistoia,  80  sqq.,  135,  231,  246,  403  sqq. 

Piaule,  codex  Ursinianus  (ms.  du  card.  Orsini),  191,218,  369. 

Pouzzoles,  252. 

Provençales  (Études),  65,  109,  253,  312  sqq. 

Provençaux  (Chansonniers),  104,  107  sqq.,  110,  312  sqq.,  420  sqq. 

Reliure,  129,  13i,  172,  176,  201,  221,  246,  259,  305,  335,  368,  etpassim. 

Riccardi  (Bibliothèque),  74,  156,  177. 

Rimini,  134,  306. 

Saint-Denis  (Bibliothèque  de  l'Abbaye  de),  85,  86. 

Saint-Pierre  (Bibliothèque  du  Chapitre  de),  192,251. 

Sixtine  (Chapelle),  166,  449. 

Table  iliaque,  100,  105,  419. 

Tarente,  153. 

Térence,  codex  Bembinus,  94  sqq.,  110,  120,  237  sqq.,  280,  410  sqq. 

Térence,  codex  Vaticanus,  42,  226,  276,  318. 

Tite-Live,  codex  Puteaneus,  88  sqq. 

Urbin  (Bibliothèque  d'),  92. 

Valicellane  (Bibliothèque),  157.  263  sqq. 

Vaticane  (Bibliothèque),  29,  30,  49,  60,  80,  84,  111,  112   sqq.,  120  sqq. 

145,  159,  163,  198,  228,  248,  262,  313,  et  passim. 
Venise,  61,  65,  66,  72,  76,  134,  135,  148,  178,  197,   228,  240,  248,    257, 

280,  288,  317,  412,  421,  422,  428,  442.  V.  Marcienne. 
Vérone,  134,  135,  197,  231,  262,  366,  422. 
Vienne  (Bibliothèque  Impériale  de),  63,  270,  329. 
Virgile,  codex  Augusteus,  85  sqq. 
Virgile,  codex  Mediceus  (Carpensis),  110,  272,  273. 
Virgile,  codex  Romanus  (Vaticanus),  86,  110,  303,  437. 
Virgile,  codex  Vaticanus  {Bembinus),  93  sqq.,  110,  225,  318,  409  sqq.,  451. 
Virgile,  ms.  dit  des  Lusi,  95  sqq.,  196,  239,  409  sqq. 
Virgile  de  l'Ambrosienne,  295  sqq. 
Viterbe,  4,  9,  22,  147,  260,  445. 
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NOTE  SUR  U  PLANCHE 


I.    Fac-similé  de  récriture  de  François  Pétrarque.  Bibliothèque  Vaticane . 

V.  page  290. 
II.    Fac-similé  de  récriture  de  Poggio  Bracciolini.  (Les  mots  marginaux, 
sauf  un,  sont  de  la  main  de  Pietro  Bembo.)  Bibliothèque  Valicane. 
V.  p.  193,  note  4. 

III.  Fac-similé  de  l'écriture  de  Pomponius  Laetus.  Bibliothèque  Vaticane. 

V.  p.  199,  note  2. 

IV.  Fac-similé  de  l'écriture  do  Bernardo  Bembo.  Bibliothèque  Vaticane. 

V.  p.  241,  note  1. 

V.  Fac-similé  de  l'écriture  d'Ang?  Politien.  Bibliothèque  Nationale  de 

Paris.  V.  p.  212,  note  2. 

VI.  Fac-similé  de  l'écriture  de   Jean  Lascaris.   Bibliothèque  Vaticane. 

V.  p.  158,  note  3. 
VII.     Fac-similé   de   récriture  d'Angelo  Colocci.  Bibliothèque  Vaticane. 

V.  p.  255,  note  5. 
VIII.    Fac-similé  de  l'écriture  de  Fulvio  Orsini  (aux  deux  tiers  de  la  gran- 
deur de  l'original).  Bibliothèque  Nationale  de  Paris.  V.  p.  314, 
note  1. 
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